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BIBLIOGRAPHIE HISTORIQ LE 

ET ARCHÉOLOGIQUE 

DD DÉPARTEMENT DE LA. SEINE-INFÉRIEURE. 


MANUSCRITS. 

ttMURT. — Lea Antiquité: et Chronique» de la tille de Dieppe, m-P de ||o fiOfcS . it>H-j. . 

B u val. — Annale» de lit riür Je Dieppe, îtiT tl<* 976 |iap**, « la bibliothèque de Dieppe. 

Bimor. — Méaiaira peur tenir «1 rbutairt I Ha pp a , in-ia de Soi pagr», à In bibliothèque de Dw-jq» 

Boom et Vicurt- - llitloire civile et militaire Je la ni U Je Xeufekalel. in- H*, t “ 53 . oui bibliothèque* de NrvifrbAtel et 
iki Roue» 

Cartulaire de Hondctille , nui arrime* de la Seine-Inférieure. 

Cartulaire de Fccamp , 1111* hièdr, à In bibliothèque de Houcn. 

Cartulaire de Feeatnp . vu* siècle. oui arrltivro de U Srin*-lûférieure. 

Cartulaire de OravilU, oui arrime* de U Seine-Inferieure. 

Cartulaire de l'abbaye de Juaiugt » . à la Bibliothèque nationale. 

Cartulaire de l'abbaye de Saint- Arnaud, lui* tiède. oui archive* de la Seine-lufmeiur. 

CaHalmtre de l' abbaye de Saint Gcorgee , à la Bibliothèque nationale. 

Certnbire de F abbaye de la Trinitè-dm-Uout de Rouen, n* aiècle. nui orchite* de ta Seinc-Iuféricure. 

Cartulaire de l'abbaye de Saint • Httndrifle , un' nu xtx* siècle, à la BiMiothèqn* nationale 
Cartulaire de l'abbaye du I alaue , ut’ siedr, aut archive* de la Seine- Inférieure. 

Cartulaire de Vartherirhe de Rouen, ur* et II’ niée lu. oui archivée de la Seine- Inférieure. 

Cartulaire de la ville cTEu, dit le livre ronge, à la mairie d'Eu. 

Cartulaire de Saint- Marlineu- Hoir , aux arc h ire» de la Seine-Inferieure. 

Cartulaire Je Saint-H'andnOe, un* au îvl* «aède, w archive* de U Seine-Intérieure. 

Cartulaire Je» baronnie» de Suut-One » , oui archives de In Seine-Inférieure. 

Cartulaire de» comte» d'Eu . à lu Bibliothèque nationale. 

Cartulaire du chapitre de Rouen, oui archive* de la ShmMimuk. 

Cartulaire» (Quatre) de Jumiegr» , aux archive* de ta Srine-fnférirure. 

Cartulaire » du prieuré de Crvery, XVI* tiède, l'un mr pupwr, de 6y l'aulre »ur parchemin . île 7» page*. aux ar- 
rime* de la Seine-inférieure. • 

Cartufarium abbatiir Fiteanurusi» , petit io-V. a la bibliothèque de Rouen. 

Cartulannm abbatùe Fukardi Meuii», xiu’ »i«ie. à la bibbutbcque de Iloueu. 

CarUdarium eoneentne Saneti Georgii de Baultervilla . xm* aièdn. à la bililiothèqoo de Rouen 
Cartularium eeeleeùe Rothomagirui» , xil* au xvi* tiéelo. à la bibliotldique de Boum 
Charter abbatiar Fi»c*nnen*i» , in-f ’ de \ùO à U bibliothèque de Rouen 

Sciiie-lnférkurc. a 
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ChrttMrtm FoutaneVenor , g 10I. à In bibliothèque «la Havre. 

Chromcon (lemvli cense , XIII* niècle. à lu bibliothèque il« Rouen. 

CkrawùoM Miniii PontamlltMtr , à U bibtiolhèqtM 1I1* Rouen. 

Chronique de ta inaiton fEu , de laquelle e*t onrtie relie de Xercr* , depuis 1 l'un 1J09 juaquen liât . m-T'. « lu Bibliothèque 
nationale. 

(iwinui (Dorai. — ffûtorre de la r iUe «t de iabbay t de Trrport, iu-f\ i6«ja, «ut archive» municipale» du Treport. 
r.ofinitti. — Histoire de fourmi y. in-4* de oô3 page*, <733 • <7&7> 

Coiifunwpr de Ihrype . aux archive* «te U Seiiie-!nfér»eu.ro et de la ville de Dieppe. 

— OUoction d* dessins relatif* à la Normandie, à la Bibliothèque untioiude. 

Gonraor Nirmtta. — La portrait de la tille et citadelle du Havre de Ordre, in-4* «le 1667, a la bibliothèque du Havre 
Grand eartulaire de Jaemrgee, nus archive» «le la Seine-loférieuro. 

Gcianr — Mémoire pour oerrir à Chute, ire de la ville de Dieppe, couop. en 1761, in-f de 3bft page*. - 1 I* bibliothèque «le 
Dieppe. 

GuTOT (L'abbé). — Le Moréri normand, 9 vul. in -P. ver» 1780, à la bibliothèque de liant. 

Cl io Rothnmagenme , io-P de 196 feuille», à la bibliothèque de Rouen. 

Histoire de Gounay, in-6* du xrtu* uêele, a la hiblioüiàipip de Rouen. 

Histoire de l'ahhaye royale de Saint- Pierre de Jnmifffv» . m-H', 176». rbea M. Lepel-Cainlet. 

Hietorio comitum Buaei , in A'ormamua , fuudmlorum monasterü Enhardi Montis. 

Ll Bou.iNi.ta. — Voyage dane le departement de la Srine- Inferieure an 1R0J, in-P aut planche*. a la bibliothèque de Rouen. 
La Burrov. — Histoire thr ég ée rf rbroMignp de la tille et chdteam de Dieppe, in-P de a 7 4 page». 1763, * la bibliothèque de 
Dieppe. 

I.S M«s»ON-LK.OLrT. — Annale* du lierre, in-4* de 4&9 page*, à la bibliothèque de Ruimmi. 

Le Roc» ( Guillaume). — Mémoire de dieertee chose* remarquaMes qui regardent l'église et l'abbaye de Saint-Oueu de Rouet* , 
XVU’el XVIII* atèrlc. in-f de 191 page», è la bibliutbètpM! de Rouen. 

I.t Sien. — tfou liment* cin/e et religieux et mettons de Coudebec, 9 vol. in-4* avec heauroap de «Icwinn . de 1897 à iN3o, 
i la bibliothèque «le Rouen. 

Nénioim conccruau* le comir d Eu qui /ait partie du duché de Xormandie, xvti* et xvm* siècle, à la bibliothèque «le Rouen. 
Mirm (1,'nhbc). — Quelque* antiquité* de Caudehte , in-4*. è la bibliothèque de Rouen. 

.Vomi ( Les ) de* comte* d’Eu , des vamlette* leurs femme* et de leur* t » fonts , depuis le temps que t' abbaye de Fouearmonl fut /®u«bi 
jusqu'en 1 3 ûo, i la Bibliothèque nationale. 

Pleut. — Panorama de Liliebonne, in P de |83|, à l.illebonite . dan* la famille de l'aulenr. 

Tus» et Tocmi.v. — Histoire de l'abbay* de Saint- Wandrille , de i6o4 à 1734, à U bibliotbèque de Rouen 

Thréeor ( la) ou Abroge de Hiistoire de la noMr et royale a Mm y* de Feeeamp , xvu* «Me . in- 1 8 . à la Bibliothèque nationab- 

Titru.1t* — Le Cueilloir au Coutumier d: Dirppe, aux archive* d« U Seino-InCrvieurr et de la ville «1* Dieppe. 


IMPRIMÉS. 

B A LU». — Notice utr la ville d'Elbeuf, io- 8 * «le 99 page»; Rouen, Ptriaux, 1 834 . 

Estai *ttr la statistique du canton de Grand-Couronne , in- 8* de 93 page*; Rouen. Pariant. «837. 

Renseignement* sur le rieur château de Rouen, in-&* de |5 page»; Rouen. * 849 . 

Ammmr$ statittique de la Seme-In/erieure , 9 vol. in- 8 " ; Rouen . Périt ni, i&« 3 . 

B «liai. — Recherche* sur ChAu-l du Honrgthertmlde , 4 Rouen, in- 8 * «le 16 page*; llonen. Pérou, 18 44 . 

Église Samt-Suuvenr de Monlnifhcrs . in-H"; Rouen. 1847. 

Biroxr (Paul). — L'rgli*t collegiale du Saint-Sépulcre de Roitfn, in-8* de 18 pnge* ; Rouen, Lceointe. iH 4 <j. 

Ij> prieure de Bon ne -X tavelle de Rouen, in- 8’ de a8 page*; Rouen, IVnvn. <848. 

\ Le momuirre de* Emumrtet, à Rouen , dans la Rerue de Roaen de i 848 . 

l.'eghee Saint Se ver de Rouen, in - 8 * ; Rouen. (848 et l 84 q. 

L'cgliee. parviesimlc de Saint- Patrice de Rouen, in- 8 * de 37 page*; Rouen. Péroft, t H .io ; 9' rditiofl. 1 vul. ili-l 6 . 

18G9. 

Journal «In niré du Vaurony (1698-1767), d'après on manooerit in-8’; Rouen, t'.agniard, 1S66. 

L’égHte paroiseial* d* Saint- M artm-mr - Réactif , à Rouen , in - 8 * de 9 page* ; Rouen. Pérou. i85i. 

Bt unirpuni (D*). — De la vicomté de V Eau de Rouen, in>8*; Rouen, |8£6. 

Recherchée sur le* ancienne t prison» de Rouen, tn-8* ; 1861. 
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BIBLIOGRAPHIE HISTORIQUE ET ARCHÉOLOGIQUE. 

Inc cataire tammmrt Je» arckittJ départemental*» anUrieurr* à i/Hy, Seine Inferieure; Paris, i HCMiy. 9 toi. in-!f. 
.Votes et document» concernant /Viol Jet campagnca Je la haute Normandie dan» le a dernier» (eacfit du moyen dgt. 
1 roi . in-8*; Érrroi. i863. 

Riuxt (L'abbé). — Diiavrlatùm sur Jiuo/oj.i, ancienne capital/ Jea peuplât Caleti. 

liemvire sur une ro te romaine qt ai eonduiaeit de l'embouchure Je la Srrii* ii Paria, daut les Mémoire» Je i'Acadrmir 
Je* uunriptxoaa et bdlea-leUrea . I. XIX. p. 633-37, 648*71, «ter varie*. 

Bnni IL'nbbé). — loyale nrchcologufnt et liturgique en Normandie (1718). in-R* : RkM, Lagiuard. «863. Etirai l «b' la 
Iierrte J* la Normandie, année i863. 

B&ciot M fiuitiLLr. (Do). Mémoire nu- le port du Havre , io-8* de 9A7 page»; In Havre, 1763. 

UirnuY. Mémoire tur liait d'Otedle ou J'Oiaml, dan* le» Memoirao J* l'Academie Jet inamptéons et belle* -lettre a , 1. XX. 
p. 100. 

iloKDl.trx (Raymond). — Noir mtr Jea ferler Je droit romain d l'entrer d'un ehaUtetH du M 17* «ÎM r, dan* le Hall* tin m«- 
NirnirnJaf , L XIX, p. 177-186. 

Ro*4ttT ( M 4 * A.). — La Normandie romane aque et mermtlaaac , io-8® de Ô19 pages; Rouen . 18 A3. 

Boiqcii*. — Notice aur Saint -Sac n * , dans 1rs Mémoire» de la Sodrtc dre antiquaire* Je Franc», L IV, p. 1 S 8-3 3 (i8a3 ). 
Rocqi KT- — Recherche* hutoriqmt» tur le* tire* et L dur Iran Je BloinnUf, in- 8* de 100 page* ; R»im-ii. |863 

Lewis A 1 U et ta cour aux eaux de Forge», dans la Retut de» Société » tarante», année 1 H 5<j , t. 1*'. p. 61 1 à Cia. 
Jeanne J' Art ow chdteou de Rouen, in- 8’ de <78 page» avec pi. ; Rouen. Lagttiard. 1866. 

Notice HUtoriqur snr la tour de Carrille, d Dametal, in-8* de a* page*; Rouen. Lagniard. 1666. 

Molière et ta troupe à /Iom'o (ifi58). iiwg' de iÇ page»; Rouen. 186.Y 

Fontrnelle et Ut marqmae de* Entretiens sa t la pluralité des inondes, in-8* «le 16 pages; Ronéo, Lagmurd, s 868. 
llcrruU» tlnatUi foatarum Hotkomagmeium , Ht., petit in- de Cm 8 page»; Rouen. Boîteol, 1866-1870. publié pm 
la Soeiélé de* bibliophile* normands. 

Rrum-hos. — Rullrtin d'b'tretat, h vnj. in-8* de tSo page* et grav. ; Balhce, Valin, de 1869 à 1869. 

Rritfte chranùpu J* l'abbaye J* Saint' Wandnlt » . in-8* «le 16 page*; Rouen, 1837. 

Bulletin» Je la Cimmi»»û.n Je» antiquité» de la Seine-I^crreure . t vol. in-8* u> ec grav.; Rouen. Boieecl, 1868-70 
ClRBt,. — Armorial Je* tille • et corporation* de Normandie, in-8*. 1 863. 

f'\m.R0R. - Euai hteturique tur l'antiquité du comte eTRu, dans les Mémoire» Ja Trrnus de mai 171 4 et tuai 1716. 

Lettre au tujrt de deux ancien» tombeaux qui ont été découvert» d ht mile J" Eu, dans le Mercure Je France île 
mai 175a, mai 1781, février et juin 17J9. 

R marque* sur Chutoire naturelle, civil* et œclénatliquc du comte d7.ii. dans Ir Mercure de France dr juillet, sont el 
septembre 17*0. 

Mc moire* hùlohqiu» tur le* perwmage* originaire* Ja comte, J' Eu . dan* le Mercurt de France d'arril et de mai 1731 . 
Oinu. — .Vole Sur «ns monnaie de l'abbaye Je Jumiegea , dans les Mémoire* de la Société de* antiquaire» de Normandie . I. IV 
LstNoirr t De). — Cours d'antiquité» monumentale » , 6 vol, in-8"; Laon. i83o à 18&1. 

Cmrs (Dt). — Recueil d'antiquité», L IV. p. 386-89; t. Tl, p, £93-96 . 

Laiauta. - Mémoire tur qurbpu* antiquité» de la forêt Je lîrotonne . et notamment sur usr MMaéyn * . rtc. 

Notice tur te» fouille* execuUe» en tSiS dan» la forêt de Rratomic, dan* le* Mémoire» Je la Société Je» antiquon-r* Je 
Normandie, I. XI. p. *64, et t. XIV, p. 9-90. 

CtUivtT. — Le ti itiile de» baigneur» à Dieppe et aux environ», in-ls de 80 pages; Dieppe, CorttOg*, i838. 

Chêne-Chapelle (Le) d'All urille - Itcilrfaeae , pré» ïvHot, par M. le enné du lien, in-8* de *3 page»; Paris, Bailly. |8A3 . 
i'.heifcl. — Commerce J* Rouen 0* moyen igt, in-8* dr ta pages; Rouen. iVriauj, »838. 

.Voir sur la tour Bigot, dan* la Rerut de Rouen de i83g. 

Hi»toire de Rouen Sens la domination angiaiæ au ir" tiecU . in-8* de 9*7 page*; Rouen, Fériaux, 18S0. 

Ilietoire de Rouen pendant l'epoqu» communale (1 1 îio-i 3Hs ) , 9 vol. in-8*j Rouen. Penani. 1 843- 44. 

Le ekdteau it Eructât pré* de PariUy, dan* la Revu» de Rouen de 18 A3. 

Sieg» de Rouen Ja t& 6 ». dan* la Reçue J» Rouen de i8io, p. 169-79. 

L1mv1u.tR». — Nobiliaire 4 è .Normandie, i n-P de 97 isldeaut, rer* 1790. 
t.hronicon Fiteanente . dans Voer Rtbholh. mu, I. 1**, p. 3s5-3sp. 

LApoihomi Fontanelle rue . doits d'AHiery. Spieilegium, t, II, p, 969-990. * . 

CAreiufnf Je* abbé* d» Suint-Ouen Je Hou en, xtv* «iéclr , in-A* de 98 pogrt.; Rouen, Periailt, 18A0. 

Cm*. — Statielique et preci* h ietoriqur du canton J' Eu. in-8* de fio pages; Rouen, Prriaut. »8$*. 

Lmsnu.e. — Stautiiqu» de Forgea La- Faux, in-8* de 3o pages; Rvuen. Mari. 180Û. 

CiMitiu.t fi b*. — Sotie» sur fea soux minmlea Je Farge», dans l~ Annuaire normand de i846 
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Om.im.î (L’abbel. — //« églises de T arroudimement du Havre , 9 vol. in-8*; Ingouvillc. tîaiFney H Knqueaeourt . »B44 à i84T. 
Isa église* de rarrondissrment de Dieppe, 9 vol. iu-8* et jd ; Dieppe . {.eCrbvre et Is-tasseur. ■ 846 et ifc&o. 

Is * églises de Tarrondiuriuent d'ireM, t toi. in-8* avt*c gmt, ; Dieppe. Delevoye, *86»; »* Milieu, Dieppe. 
Delevoye, 18Ü-57. 

ixs Vof mendie soutemme ou .Ynfj’r** ter des cimetières romaine et dm cnurlttrft francs expforèe ru Aœsusndir . in- fi* 
«le xx-io6 page» avec pl.; Dieppe, Delevoye. |854; »* MiUoti , in-8* «le &V1-4Ô6 pages «ver *8 pi.; Dieppe. 
Delevoye. i8ài. 

s-pultures gauloises, romaimrs, fresupus et normand", faisant cuite à la \ornuudte ioi Usrraimr, in -8* de JVI- 
i&9 pane*; Dieppe, Delevoye, 1807. 

'i alerte dieppoiae, ia-8* «lo 4 a4 pages et pl.; Di«'|i|ie, Delevoye, 1861. 

Im S tint- Inferieure historique et archéologique, in-4* de 61, ' i page* avec io«io grav.; «' «-iliUon, Dieppe, Delevoye. 
1 864 ; a* édition, Rouen. Boinel. 1868. 

htretat et ses entinns . in-8’ de 80 page* et grav. acier; le Havre , Uorlait, 18S9. 

Essai kutoriq ue et descriptif eur Tabbaye de Grande, in-8* de 3ei pages cl Litla. ; le Havre. Morfenl, ifiio 
Ihstoîr* communale de Criquolo t -T Esnetal , in-8* de 16 page*. InfiMitdle, Le Petit, i84o. 

Histoire communale de Tilleul, in-8* de 90 pages; lngouville. 1/ Petit, *84o. 

L’ Etreint souterrain, t" mme , /mille* de 1 83a et de tSàa. in-8* de 97 page» avec pl.; Rouen. Periaut. ift-i-j 
te* inondations , p'Iennagv ijetamp, Y port, locatif et htntat, après f iurndolivn du il saptembn tdh*, in-8* de 
3» page»; Rouen. Penaux, 18 48. 

Fouille* du Chdtoau-GaïUanl dams T arrondissement du llawrr , in-8* de 7 page»; Rouen. Penaux. 18 43. 

Croisade monumentale m .Vormaudie au r/r* siècle, in-8* de 16 pages-, Rouen , I. S. Lefebvre. i84S. 

Inoemw* industries du departement de la Seine* Inferieure : les salines, in-8* «l« la pages; Rouen. I. 8. Lefeli» r» . 
«843. 

I. t.trcial souterrain . fi* enir , fouille* iis 1 8 ù 3 , in-8* «le là page» avec pl. ; Rouen. Pérou. i844. 

Culture de la rigue m Normandie, in-8 * «le «8 pagrs; Rouen, 4. IVvon. «844. 

Sacraux de la chapelle du college royal de Rsui 11 , in-8* do 10 page» axer lilh.; Rouen. A. Peron , 1 644. 

.Vofice historique et descriptive sur Téglisc de M ouf ineaux, io-8*; Rouen, Pérou. 18 43. 

Aolice aur les fouilles ds \ euvîUe - !r- Dolkt , in-8* «le 18 page* avec pl. ; Rouen. Peron, t846. 

'^■prdturts anciennes Ironie es à Saint-Pierre iFÈpinay, da ■•* les travaux du chemin de fer de Dieppe . m-S' de 18 page* 
avec lith. ; Rouen, Pérou, 18A7. 

Fauillc* de Ijomdsmèrts eu l8tj, in-8* do *7 pagre avec pL; Rouen. 4. Peron, t848. 

Histoire de l'imprimerie «i IhrpfM , iu-8* de 44 pages; Dieppe, U-vasseur, 1 848-4$. 

Le manoir des arrkeeJqncs de Rouen eur l'.Uikcrmont, in-8* tk 10 pngos; Rouen. Pérou, 18 4$ 

Wirc Sur ne nmeliere romain découvert en Xormandi* en 186$ , in-8* «le 48 page» avec pl.; Rouen . Pérou. i 84 cj. 
FnmRrs d’Euvermeu en l 85 o, in-8* «l« 8 page» av«îc pl.; Rouen . péron, »8f»o. 

Aatûr histoiiqttr et descriptif* sur T église de Voilettes , in-8* de 8 page» avec lilh. ; Rouen . Péron . « 8iu. 
hretat, son passe , son prdtmi . wn tu enir. in-8" de 87 pages : Dieppe, Delevoye. «8ào; a* «dition, «843, 101 page» 
et 4 litb. ; 3* édit uni. i3G page*. <807; 4* «dilwm. 17* page» et âo grm, |86«: 5* «ditiou . «C8 page» 

et gravures. • 

A unies historique et descriptive sur tagÜse de Saint -Hildrerrt de O'oMniay-e*- Droy . oriw« de 3a gra» Mir Iwi», m-t* 
de 3a page»; Rouen. Pérou. 18&1. 

Rapport sur les foutlles du hou des Loges (canton «le Fecamp, arrondiiœnieiil «lu Havre |, fait»» en août i8â«. 
in-8* de 10 page» nt«r une pl.; lUtWI. Peron. i 85 i. 

Aolinf historique et descriptive sur t'eglise d’/hssel ( Scine-lnf«.>riettr«) . ill-8* «te 4 page* ; Elbruf, Levasseur. 18..V 
Vote sur cinq monnaies d'or trouves* dans le cimetièrr mérovingien de Lstry, pré* \eufcli4lcl, en 1801 ; ill-8* de 
B page* avec pl,; Rouen, Péron, i85». 

Aubce historique et deucriptire sur l'cghst prienrale de Sigy (arrondiMrinnnl de Acufrliile] 1. m-8* «le 7 pages avec 
9 pl.; Rouen, 1809. 

F.pigraphit de la Sti ne -hf meure depuis 1 rs temps (es plus recules jusqu’au milieu du il l* siècle, in-8* «le 4(i page» 
• avec grav. sur bois; Caen, Hardel. 1 Bô.'i. 

Tombeaux chrétiens de la période attgla-mrmanJe t rouer t à Routnllee. prr* Dvppe en j 8ÔÔ, in-S' de i4 page» 
avec grav. »ur but»; Rouai. Péron, 1806. 

Guide du baigneur dans Dieppe et ses eue troue, pmir t8S6. m-18 «1* »3i page*; Dieppe. Delevoye, i8i&; 4* edit. 
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I.esoavivr ( t^li. ). — Notice tur le thédtre de Ltürboune , don* le* Annale* de l'Institut de carrespoiulttnir mrehtokqftqu- . 
t. II. p. ||. 

I.Rnro ot !.i t: LOTI at. — Observations emr le* maladies cpidsmiqurs de la \armaudte, 4 vol. in-4* iropr à Pan* il" «77b 

à 1784. 

L» Paa*o*r ( Alignai»*). — Reflexion eu r le* antiquité* det departement* de l’Eure et de la Seine-ln/rieurt , dan* le Prtru 
de I Arndrmie de |8|&. p. 1 3 1 . 

Rapport ew T abha tuile de Saint-Ouen. Ibid. 1816, p. i4u. 

Mémoire *ur la parte du Rar , démolie en tSt 6 . Ibid. 1817. p. i6t 
.Varier au r Arque* , in-8* de *0 page*; Rouen, l8*4. 

Mémoire sur la poetltan de File nommer Ovretlu*. in- 8" île ai page*; Caen. (.Iialopm. 1 liai». 

Sur l'hôtel du Bourgthrrouidt , 4 Pour», in-8* de *4 page*; Caen. PoMmoii. 189&. 

4nr*e»Mn cfiriiinm tfrni/onafe* de ta Normandie , in-i K de 4ü page», - Pari* , « 8$7 ; et dana le» Vruinuv* de la Sanetc 
de* antiquaire* de Normandie, I. XI. 

Votirr JMT (r* deux thirrillq et le prieuré de Saint-Julien , d«(i» la Rerue de ta \ormmtdir . année 1 861 . p. 833 à 843. 
I.k P»t\ rt*T | Dort-ur). — fie Lan, fine de la rille de Rouan, dana le IVivu de L Academie de Ronen de 1818. 

I.R Roi» DE Lnuv. — Fa sai historique rt littéraire tur l'ahbupe de Féctmp, in-8* de 4yo page* et 3 pl. ; Rouen , |84o. 

.Votive air la Livre rouge eonarrri’ 4 la mairie d’Eu, io-8* de a* page»; Pan*. i84n. 

Le Ra». — Histoire de la tommune de MouténMitr. % vol. in-8*; Rouen. iB&ÿ. 

Fanai mr Ire ritiau-r de Blostetilk et de HaeriPr , ift-8*, 1 860. 

I.t-.uutu/ — Lettres tur la ntle de Rouen, in-8* de 60k page*: Rouen. Periaux. 18*6. 

Satire hitlariqur , topographique et statistique sur la ri/le de Dametal. in-8* de 36 1 page*; Dametai. 1 834. 

LtUKts. Uemoi/v sur le ramai l auhan, creuse rn iMq, in-8*, an *1. 

I.FTtLUBR. — Rerherrhes hts/ortqur* tur la ville de Harflenr, in-»" de 10 page». 178C. — In-i* de *4 pa(p*. édit, de i 64 i 
I.RVKE. lüographie ou Galerie historique dr* 4onin<u reUbrt* du Havre, in-8* ; Pari*. Trouve, 1 8*8. 

Lt Vie (Le tnan|ui«). — Iheaertatum mr /‘abolition du mltr de Roth, in-8* de fn page»; Pari*. 18*9. 

Votirr a»uuumre sur quoique* diJKmJtes historiques relatifs* 4 Jean RoHlml , in-8* de 8 page* ; PnlMI • 836. 

Uit. - Votiec sur 1 rs antiquité 1 trouvées i Cailty, in-8* d*‘ tu page* et -t pL; Rouen. Raudrv. 18*9. 
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Lév* (Auguste). — Etude trientifop* H archeokgtque mr le territoire de la r Me de flotter , in-8* de hfj page»; Htmen . 

Péron. 1860. 

IfenxirMW itude arimtÿE fU* et archéologique titr la rtUe de Rouen, in-8* de 19 page»; Rouen, Roiaw-1 . 1861. 
Troisième etude scientifique et archéologique mr Ut rivet et r embouchure de la Seine, in-8* de *7 pnget ; Houe» 
BntMHil , 186*. 

Licqikt. — Recherchée mtr /‘histoire rrligùntt, morale et Ültermrt de Rouen, in-8* de 83 page»; Rouen. Bnudrv. t8*6. 
Rouen , prérit de ton histoire, etc., iu-19 et in-8* de 3i8 page*; Pari», 1896. 

Hutotrv de Norme ml* drjn tu l’origine jaaqu'en 10 60 , 9 vol. in-8*; Rouen. Periaux. 1 835. 

Lowi» — Satire mr le rh, tirai* de Rdlrneomhrt , dan* le Revue de Rouen île 1 809. 

The etranger al Roum, in- 18 de 35 pag»s; Pari*. 1857. 

Maills. — Rrehcrchee tur EBmf, 3 vol. in-18; Lourier» et Elbeuf. 18&9-1883. 

Malm* ( l/abbé }. — Calendrier normand . in-8*; Dieppe, 1880. 

Mi.vcoR-DiLtuxbt. — .Votire archéologique tur le pays de Canx . dan* VeiMurra de U Société d>* antiquaire* de Nor- 
mand* de 1816, p. 910. 

Miaciuxaa {Guitl. M). — Mémoires de la fondation et origine de la tille Jrancoite de Grdet, in-V de 18 pag«-s ; le Hnrr» . 
Prud'homme, 18*7. 

V1tnr.ni»>. — - Dm emtr polaldrt en /{entrai considérée* dans leur amtiitution , Ht., surtout dan* ln arromkttements du liante 
et d') relot. iu-V de 919 page»; Pan», Baillière, i8»û. 

Étude statistique , eroaomiqu* «t chimique tur l'agriculture du paye de Caux, in-8*; Parie. <889. 

Vlutrrt (César). — Le camp do la Rvuteittene à Vamerille, m-K" de 93 page»; Rouen. Penaux, i838. 

Notice tur Fontaine 4 r tiourg , in-8 a ; Rourn, Periaux, 1 HJH. 

Le Val- Mart in -tur -CUroo, in-8* de 98 page»; Rouen. Periaux. i8S8. 

Esquisse* historiques tur Fecamp, in-18 de 190 page*; Rouen. Periaux. 1839. 

Misons, — Conjecture* mr le temple auquel ou croit qu’a rnccéde l'egltse Saint- Là, in-8* de 19 page*; Rouen. Biuidry. i8uo. 

Notice nr le chêne-chapelle etAllaunlU , in-8* de 7 page* et 1 pl. ; Rouen, Péri MU. (899. 

M*»a. — tu/ny ou le tieil ItndrtHe, in-8* de 3o3 page* et 9 pl.; Rimrji, L-rninlo. 1857. 

Misttk (Le R. P.). — La vit do eainte Aiurrebertke . in-8* de 5 Jh» page»; Paria, Huré. *635. 

Mtsaaiiua. — Histoire sommaire de Normandie , G vol. in-li; Rouen. 1688-1704. 

Mamo» Dl Sil5T-Aui*D. — Lettre* rl'nn voyageur à l'embouchure de la Soute, in-8* de a8<» page»; Pari*. GuiIIhiI. «898 
ilnnoiret inédite de Humant de Rotin, put , gentilhomme normand |ini* tuerie (. in-8* de 376 pages; Pana. «864. 

MemiL (Stephen Dl). — Catalogue et armorial det presidents, eontetllert , etc. du parlement dé Normandie. in-\* de toi p. . 
E viras, Hérisse j. 1887. 

MirtiiL (Joarium). - Causerie* tur Feeamp, Y port, fcVntaf. Coüteille , l<dm«Jit. etc., in-18 de 1.V8 page*; Fecamp, 1887. 
Mous. — la butu-fhUam, a Rouen, in-V de 16 page* ri 1 pl.; 1791. 

M IM lue (De). — Le presbytère de C idttiü». jn-8‘; Paria, i A53. 

Mosjt. — Notice hiifortqu r tur Régtiee et U village de Voulineaux. in-8* de 4 pa$c*; Eibrnf , 1 85x, 

Monatlicon AngEcannm. I> tome VI, 9* partie du I. \'I1. p. 1066 à 11 93. 

Vloaia. — INttiMMÛV de la Scine-luforiaure , in- 19 de 936 pages; Rouen, Lefebvre, «844. 

Mou». — U Havre ancien et moderne et tes meirwiu, 9 vol. tn-ia et pl.; Pari*. Pillet. 1898. 

Voyage hu! vnqu- et pii tore apte du Uarre à Rouen tur la Seine, in-18 de 17S page*; 1896 à «844. 

Le Wurr* et tou arrondittewent , 9 vol. in-4* avec p|. ; Vlorlent. i 84 i. 

Lt Havre , Du-ppv H kurt environ», in-18 de tGa pagr*; le Havre, 18*19. 

Petite géographie hitbtru/ne , uatùtupéc . etc. du d* parlement de la Seine- Inférieure , 10-19 de 470 page»; le Havre. i853. 
NlOIRU. — Dettnplion du paye et duché de Normandie, in-8* de 79 feuille»; Rouen. Martin Le V/egiiawT. 1578. 

Nodier , Tin.oa ri nr. <'HU«A, — Voyage* pittoresque* et romantiques dant l'ancienne France . hante Normandie. 9 wd. 
grand m-f* avec mmilireutm plnnrbe*; Pari», 1890-1898. * 

La Seine et tet hordt, in-8* de <99 juge» et gravures; Paria, |H30. 

NoBl db U Mosiim.Br. — . Ltsai» mr le departement de la Seinê-Infonrure , 9 roL io-8* ; Roue» , 1 79 3. 

Taldetm Holistique de la narigation de la Seine, in-8* de l3l pag* 1 *; Rouen. 1809. 

Mémoire tur la motte du Ibmgard {Auppegard), dans lr* Mémoire* de t' Academie ctlUque, t. IV, p. *3». 
iVarmaniCa ( Lu ) ilhutrec. a vol. in-f ri planehe*; Nnntea. Charpentier, i 8 ô 9-<863. 

Notre hittoriqnet tur Irt dhcrm» rijwratm»» de t'eglûi Saint-Ouen de Rouen . dans la Revue de Rouen de 1861. p. a&H 
Notice twr Rancira hipital de Dnttdrvilk , in-8* de 16 page*; Rouen, M egard . 18&&. 

Notice mr la ifntue antique en bronze doré dennecrU à Lilkbonn* en 1 8 a 3 , in-8* de 8 page* et p| ; Paria i8t4 
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m« r U rAAii é-ekaptlle d' Allant die- BeNe/oast , tie~. in-8’ de i6o pages et pL; Bolbec, Valin . 1 863. 

Solitf mut te gn u ehéne 1 l'AUourül* nu ( hém -chapelle , in-8* de |6 page*; Rouen. Megard. 1 96'» ; 9* édition de 64 pages: 
Rouen. Megard, i 

fhtmol itinéraire de Rnmm et des mnrmi, iü-iK de 3a 5 pages , Hoarti. Wrktrt, 1 843. 

Qmmu (L VVwbUi i'}.— le» mine» 4 n ehdUau de Laugnevilte { Seine- In/rrumre ) . «1 a dm» I t<*J«-f*iie throtrie nn e de i§35. 
p. 97-ioi». 

i>riü-l.ii aol* (L'abbé ), — /future de t'rglue et de ta paroism' de Saint- Marlou A* Rouen, in-8* d« 988 pagi» «1 planelim, 
Rouen , 1 ü SC. 

Histoire de» ancienne» cvrporaltons d'art a et miiiert, etc. de ta capital* de ta Normandie, m-8* dr 77Û page* «t pi. : 

Rouen, Lefoinlr. 18&0. 

Ols>u_ — Le» Icantez de ta Normandie , in-10 dn 961 page*; Rouen . Ourse), 1700. 

Pau. — \oiim historique* et biographique* mr la ntle et le r an Ion d' Anatole , in- 19 dr 199 page» ; Anai«-n«. Du» il. 1KH9. 
pAicMAm. — Notice statistique mr l’asile de* aliéné* de Rouen, il» — 8" ; Rouen . Prmu, tM6, 

PaitlftlU tE Wmiunlbk. — Lettre sur l' ancienne cité de Limme» , «lins 1rs Mcmoirti de Trecour d’août 17Ô», p. 1906. 
PiMT | Antoine). — fl a nÿrtw géologique du departnnant de la Snue-ln/mnr» , in-4* dr 687 page* ri 11 pd. ; Rouen . 
Pcriaui. i83a. 

PlN MOT. — AaaMMMi mr le* antiquité* de Côte-CMe . fret Dieppe , dan* If Mercure de France de février 1761. 

PmiACl (P.). — [tortionnaire indicateur de» me* et place* dt Rouen, in-8* et iu-19 île 444 page»: Rouen . iKtg; •* édition 
donnée par Periaui fil» en 1870. 

Pitit. — llùtmre de la r dit tCFJbeo\f. de Coude hcc . d'Onval. fie., in-8* de 18H page» ; Clbeuf, Levasseur. 1 858. 
l'rtrmt — U grand ca l endrier de la rida «t dm diocèse de Rouen, in-it de 198 pages. Rouen, Maeburl, 1698. 

Pi» U. — ËM?m hit torique* , arrheoto-rtqve* et physiques sur tel environs dm Harre, in-8* de 61 pagra ; le Havre. Paître , 1 8 a V 
Purvni. — ttrian, antùfuiw» ci description de la nlle *t dm port dm Havre de (irdca, il-ll de 990 page»; Paris. 176! , 
9' édition de 9Ûo pige»; Pari». Dufour. 1769; S* édition. I* Havre. I,epiwjniiir. 1796. 

Potmr-iU (Dora). — Hutoir* de l'abbaye royale de Samt-<hsm de Rouen, ta-t de 5ou page» et 7 pL: Rouen . .Ilaurr». 166a. 
Hiiioire dr» archeresques de Rouen, in-f : Rouen. Maurrç. 1667. 

Histoire de t'église cathédrale de Rouen . in-4* de 69.I pige» ; Koueti , l 666. 

Pim» — Église Saint-Paul de Rouen . in-8* de 8 page* et 9 pi.; Rouen. Pervaïu. 18JJ. 

Revue niroaptrttre normande . iti 8*; Rouen. Reniai. |H4a. 

Inimptum eommtonoratire déconcerte mi anal de t'égiue Saint -Ouen de Rouen, dan* la Reçue de flanrn de |846. 
Originr de U porcelaine d'Esirope, in-B* de a4 page»; Rouen, Péron. 1B47. 

.Votions rétroapretivc» an r P aucun cloître de Saint-Ouen , dan» la Rente de Rotien de i85o. 

Sotie* mr une Mance romaine trouer * à Arques en i# 6 » , daui la Reru* de la Normandie de l *63 , p. 3.'>3. 
Histoire de la /airnee d* Rouen (ouvrage poMliiiine } , t vol. in-4* aver ntlnc de 60 pUnelie»; Rouen- (Ma. 

Prtei» analytique de trarauz de PAradecnir de Rouen, 71 vol. iu-8\ de 1754 à 1870. 

Premier [la J royitf* #aa Pitrincn , ÙHi{ Pari». Nepvru, 1819. 

Pncrs-rerbaur d* la Ctmmimm do 1 antiquité* de la Seine- fnftrùurt , a vol. »n-8* et grav.; Rouen. Boawd . 166I-1867. 
Pi if ci t. — Le siège dr Rouen par le* Anglais (iSiK-tlip). in-8’ avec plaurbea; Caen. 1867. 

Kiarfi (A.). — .Ifû-iVrainU d* Saint-Ouen d* Rouen, in-4* de 64 page»; Paria, Didron. 18&1. 

Rnao.sa. — Première lettre sur te* antiqmua 4 * la Normandie : lÀUebam ne, in-K* de 99 page»; Parta. 1896. 

Recueil de * publication* de la Société haeraisr d" étude* direrse*. 96 vol. in— S’, de |8J4 à 1870. 

Recueil général de* cd\t* . lettre* paient**, etc. de la rtlle d» Dieppe, in-l*: Dicpjie, Pillon. 1700-1790. 

Réduction \lei) dn Ht art» de tirée», in-4* de 8 page»; Rouen , Martin U* Mégiater. iô63. 

Ritka. — loyegv dea etere* de l' croît cm traie d * P faire , in-8* d« *87 |>agr» et 7 pi.; Evrwu, an 1. 

Mémoire ne le* ruine* de LiUefonne. in-8* de 198 page* H £» pl. ; Evmu. Anee-Ue. 1891. 

Dctcrifeiion de la statue eu hronse daré trouent d Ullshon ne. in-8* de 58 pages rl J pl.; Rouen, Periaui. i8a3; 
9* édition, în-8* de S7 page» et 3 pl.; Kvrrai. *894. 

Conjecture» sur les objets d’antiquités trouves à léUrbo nne m t$»A , in-8* «l« 18 ! Riwrn, Pcriaui. 1894. 

datiçuitr* dr Lilfoboniie. — Rapport a M. le préfet, dana le* (rrAirea de la Normandie , 9* année, p. 364- 
Revue d * Rtmia et de la \oruiandi* , retrtieil ij»-8* de to vol. avee pl. ; Ruuen, Periaiiï et Péron, i833 i iHB*. 

Rrme ils la Normandie, recueil ia-6* de 10 vol. avec pl. ; Rouen. Cugniard, t86s à 1870. 

Rtciuab (Ch.). — Rerkereka* mr Rouen, in-8* de 64 pnge* et 9 pl.; Rouen. *836. 

Recherche* historique* mr Rouen : Jortifieatious , porte Martinntl* , in-8* de J97 pages; Rouen, Péron. i844. 
Épisode* de C histoire d* Rouen, ait' et »f nèfle, in-8* de 80 pages; Rouen, Pérou. i865. 
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Votif* sur /’aifru-ivn» btbhnthèque des éeheei ns de floue » , in-V de f>ô pages; Rouen. Péron. l84i. 

,-ltoom rosir» «mû, ïb- 8‘ dr flo planches; Rouen. Pénun. 1847. 

Cfachr» du btfry* dt Rntsn . in-8* de 11 page*: Rouen, Péron, 1847. 

Le el ergé de Normandie eu Itlf siècle, d'epri* le journal rf'fWcvi Rurtmd. dans la Reru* de floue» de 1 848. 
Riotco (Eudes). — fJryw(r*w» rûiiaJôwwun areiûepiee. Rothomag. (io48~ia<W). it»-4' de 867 paj^-s; Evreiu. Cann, 1867 
& iH.ïa. 

Rohst. — .Votif* pittoresque et physique eur Saint- Valrryen-Caux , iu-is de 4u page*; Péraunp. Genete. «MIS. 

Ho» 'Ma* — Tableau arrkrolofntfW de F arronéLesemmt du Narre, in-8* avec pl. ; le Havre, Lcpfiktiof. 

Aperçu eur Ut danses macabres et le cloître du cimetière de MontiriHûrs , in-8*; le Havre. 

Explora tie* des sépultures gaUe-rimutiun du Vesiutsous-LUlebonne . in-8* de sa page* et gnt.; le Havre, (^pelle- 
tier, «868. 

(IcaaMja et M£*a*t. — Rapport eur Ue sépultures gaüo -romaines du Narre, in-8* de »ft page*. 4 pl. et grav.; le Hamr . 
I^pellrtser, 1870. 

KoaetACX ur Sirrtt — Mémoire b utoruptr eur U fort de Sainte- Catherine de Rouen, dans le Jferasrv île novembre 1769. 
Memoirs et tr Ut tombeaux fui et trouer nf dame la paroisse d'Oimet, eur me antiquité» rt rtürt de Smut-élienue du 
ll.rtrray , dan* le Mrrrnrt d'octobre 1 760- 

Explication dt deux ancien» plane de la nlle de Rouen . etc., dan* le* Notkaê et extraite de manuscrite de la Biblio- 
thèque du ray, t. III, p. Jtyt ; Parie, 1790. 

Rlailt (Jean). - Preutes de l' histoire du royaume iLleetot, in- 4* de 88 pages; Parie, i<Ui. 

Saas. — Notice «*ir lee mnnuecrite de la bibliothèque de Feglise métropolitaine de Rouen. bs-i» de 1 43 p*g«'s: Rouen. 1 7***. 

VosMvaai pontifie des bénéfices du dtocêee de Aoum . in-4* de 180 pages: Rouen. Le Boulleuger, 17S8. 

>MU.*i«a | Anatole ). — Emoi historique et artistique eur Candebec et eet enriroue , êo-e 8 de 1 78 page* ; Rouen , Periam , » M i . 
.Sri* d'Harfieur, in-8* de 4 page*; le Havre, fr'nuro, «8«s. 

StectU. — Diairt ou Jonrnal du chancelier Sfgmtr eu Normandie, in— 8* de 490 pages; Rouen. i84*. 

SenicBoa. — Mémoire pour Isa usagers de CroiniaOe, in- 4* do 80 page*; Rouen, IWebvre. i84t. 

(jushjues pagi picards et normands , in-8* de 38 page* et carte; Pari*. 1861. 

Histoire de la rifle d'Aumale, a vol. il»-8* et pl.; Paris, 186a. 

Samwv — Histoire de la rifle de Bonn», s roi in-1»; Rouen, Oumel, 177R. 

•'*i*os — Ineeutaitv (Le archives du doyenne de Douderi/L, s »o!. in-8*; Rouen, Mégnrd. 1867-1860. 

Somûsii. (1/abbé). — - (Campagne de Henri IV au pays de Caitx (169a), in-8* vélin avec pl.; Bolbee. iH63. 

Cbrontcon lalaseense, in*8*; Rolbee. 1868. 

Sovvi*. — Aneethies ecclésiastiques et apologie des anecdotes . * vol. in-t a ; Rouen, 1760 et 1761. 

SfA»M*AT* (Ch. Dk). Le palais de justice de Rouen, in-8* de at6 page* et pl.; Rouen. Sanriflo. i84s. 

Tableau de Rouen, in-*4 ; Rouen. Marihuel . 1776-1780. 

T«illbmi>>. — Accueil des antiquité: et singularité: de la rifle de Rouen, in-8* de *86 page»; Rouen. 1&87, 1&88. 1689: 
édition de 1601 et de 1610, in-i* dr si 6 page*. 

Tami*. — Plans et firojti: des principales pilles de Normandie, io-8* de *7 planrbef ; tWl. 

Tamis | Ikioi). — Défense des titres de iabbayr de Saint-Ouen contre M. Trrrïsœ, in-V de 33s page*; Rouen, 1763. 

La uotire des mmute-ritr de la Mdioibèque de l'église métropolitains de Rouen, in-js de 58 page*; Rouen. Br- 
Mingiie, 17^7. 

Tiuimi — Recueil de pièces concernant T abbaye de Saint-\ictar-en~Caur. in-4* de 187 page*; Rourii, 174.. 

Mémoire eur l'origine de l'abbaye de Saint- iktor-n-Caur , in-4* de 58 pagre; Rouen. Le Boullengrr. 17S*. 
Justification du wrtiioiiv aur l'origine de l'abbaye de Sainl-Vtclor-en-Caux . in-4* d«* 680 page*,- Rouen. <7**- 
Projet de rriinÛH* des chapelles de V église métropolitaine de floue», in-4’ de 6 feuilleta; Rouen . Vint. 1759. 
Mémoire historique eur lee marbres du jubé de réglise métropolitaine de Rouen, in-8‘ de aft pages; Rouvn . Duinrr- 

«H. '777' 

TflACUB. — .Intifuiira decourertes à Rouen en octobre iSô 3 , in-8* de 8 page*; Rouen. Itriérv. i8S4. 

Archéologie rostnmaise : Ire rieur naoufliw a blé, etc., in-8* de 6 page»; Ruaru. Il ri cre . 1 855. 

Antiquités roannaises : origine de F église Saint-Sircr, la poterie de Rouen, etc _ in-8' de *5 page». Rouen . *856. 
L'artillerie «tu moyen dgv : Le canons normands du muses des antiquités, in-8* de 8 page*; Rouen. 1867. 
la premier vieux Rot tsu souterrain . iu-8’ de 1 1 pages ; Rouen . 1 869. 

Tmitsi (J.). — Saint -tîer vais d/ Rouen, église et paroisse, in-8* de 179 pages et pl.; Dieppe. DelrVojr. 1861. 

trsMorsai des archtréquee de floue», arec notre, etc., orné de 43 blasons, petit in-6*; Rouen. Locointe, 1866. 
Thômu. -- Description de cinq monnaies franqnet d'Envmmu, in-V dr 69 page* et pl.; Dieppe. Delevoye. i854. 
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Timufciu (Cl. dc Morturr. abbé dm)- — [Hearrlaliont nr le comté d'Eu. dan» lr Mtrrurt de Framoe do septembre 1710 
i*l de juin 17 s*. 

7 i trr* de relablittetuent d'une chapelle «h manotr Dupont, à Annmüe-eur-Srtnc , 10-4* de *8 pages ver* 1 71 4 . 

Tor*auirr (V.). — Xotice hition'quc tur f«nm htirl dé rt'Jlc dt* Ha rra. ii>-8* de 11 page*; le Havre, iKla. 

Lu trou kiteU de vide du Havre, motif e hutomjuf , in-8* de âi pages; le lluvrv, i8ây. 

/*hb«i hitlariquet rrlalwei am tiege dm flarrr par Charte* IX, ili-8"; le Maire, l8ft«. 

TotiTwn-llicaiaonio (Le vicomte m). — Famille dr ftwfl ftwldlif, in-8* de 4*4 pigea ; 1799. 

Sur U trie d'Ha rfintr, in-8* de ai page»; le lUirt . Faure. « 8 * 4 ; et in-8* de 3 a paip-t; le flim. Faure, i 8 * 5 . 
Train* (Durant). — Tour m tformumdy, a vol. in-$* avec 5 o pi,; Lnodrra. iflao. 

Pvsrription du rie ux /niait <U liant* (en ungUu). in- 4 " de à pag~*; Londres. 178&. l)ain> lArtbaftiotfio . 

VtTOTT. ■- Le rhdtcau d Eu, & *ul. io-8*; Paru. 1 83 *». 

Se-urmtrj kuteruptr* de* rétidencet rvÿaln de Fronce le château d’Ëu, in-8* de 67 J page*; Pari». i» 3 y el iBâa. 
Le rkdtto 111 d*&i ilhutre, in-/*, i 841 -jM&. 

Vininn. — Jour* dr voyage et de rtpo* rn .Vw»i«edi< (en allrnumd ) . 9 vol. in-ia; Loiplîj», | 838 . 

Vearot (L'abbé D>). — Sur UM nM-natmenJ Nbi- don* l'aftbayr de Freamp (1711). dam le* Jfeuimrvj de l'.irademie dei tua- 
erifitùm* et belle*- lettre* , t, III. p, a&ft et p|. 

Diurriation tu r L origine du royaume d' Frétai. Ibid. t. IV, 17W». 

Vmqc R (Ch.). — Xotice hitiarique au r te a Jbrù/ieatMnt du I lucre . m-8* de ifi page», I* Havre. i8à6. 

Fjnde hutoriqur wr lu cille de Monlirilhrra . iD-S‘ de 3 »> png' * ; le Havre, 1 BS 7. 

Vue. -- Etquitae h 1* ton que et urcluvlogiqt* mtr Snint-Hartin d'ilarjlrur, m-ia de *5 page*; Ut Havre. » 84 o. 

Viu- — Deicripiion géographique . alatittiqur rf topographique de U Sriur-luftneure . id-S* de *08 pages; Pari* l 844 . 
Vitali*. — .temiiTirr ttatu'iqur de ta Seine- ht/rnmrt de l'an tri (t8oi). H vol. is-8*; Rouen, l'rnatu . 1 Soi à i8»a. 
VitfT. — Hïtloire de Dieppe, a vol. uv-8‘; Pari». 1 833 ; a* édition, 1 vol. io-ia de 167 pa^e» ; Pari*. i« 44 . 

I cru de la Heine à \otrc-Dame dr-ta-Pmx . fil# i» .S* 4 «r* , u»- 4 ‘ de 109 pagr* et li feuilleté; R1nn.11, Msurr* it*;»y 
Iatii fi fdlerwagt (ou iL* eu lift o» l'honneur -de- Votre- Dame de Rltngy et dr min! Sehattten . /tairont de I letntèrr*. iii-i H 
de 8 page». 

W ici (Robert) — // rumen du itou, a vol. in-8‘; Rouen, 18*7. 

WiftpracToa. — La protetianlitme en .Vonaiandje I * tiRS- a 787 ) . in-8*; Paria. 186t. 

'Val**. — Explorations en Xormaudie , in-8* de 600 pages ; Rouen . Raudry, t HJj. 

W*t (All»ert). — (M*nnüV>«* aur r rfigit tepnlcralr de Huehard Cœurde-lôon dans la cathédrale de Rouen (angtau et 
fnmra»). — Irriipoiogia , vol. XXU. p. aoa à a 06 et varies m, il et *11, et Rrrur de Rouen de 18.47. 
VVru* (VV.-U.).. — IrmntW oj trutonir rrmatm* appartuily taxon fmnd mrar Diep/te, in- 4 ‘ de 16 pages, l/mdon. iKi.V. 
Sont* areoumt of ikr merwiugûm en uetery 0/ fimnani, in-V de ta page*, l^ntion . i 855 . 

iVofrj ma lhe inlermrni qf n yo ung uarnor Fmnkuh di ko verni al Encermen, 18^6, id- 4 * de 19 page* avec p!.; 
London. 1867. 


Digitized by Google 



RÉPERTOIRE ARCHÉOLOGIQUE 

DE 

LA FRANCE. 


DÉPARTEMENT DE LA SEINE-1NFÉR1ELRE. 


ARRONDISSEMENT DE DIEPPE. 


CANTON DK BACQl EVILLK. 

(CW Itou : Bicumui.) 

AUPPEGARD. Ep. e*ltu]u*. Trois tertres énormes do 
iocme circulaire que Ton nommait Us MnUn du Pou- 
:\nrd : démolie* do 1777 A 1800 par M“* la duchesse 
do M orienta rt , qui y trouva dm bru do pique , dos mor- 
ceaux d«> for rouillé qu'un pril pour des rosies do mar- 
mite* ol iui grés long d’un métro; aujourd’hui le sol ï 
no présente plus qu'une simple ondulation. Noël de la j 
Marinière, qui a encore connu ces tertres, raconte que 
l'on y tenait une assemblée le jour de Saint -Jean et 
qu’on y pratiquait des jeux singuliers : il crwit cos émi- 
nence* celtiques (Noël, Primer Etat awr U départ. dr 
la Sttn*-lnf. p. 1 99. — Idem, Mrm. de T acad, rrhûf i»o, 
t. IV, p. aSi-sAt). || Moy*n dgt. Église sous le vocable 
do Saint-Pierre, du ivT siècle. Nef en grés percée de 
fooétroa ogivales garnie* de verrières, couverte par 
un plafond en bois parfaiteraont travaillé. Au midi, un 
ruriettx porche en bois sculpté qui porte les dates de 
1608 et de 1 fis 3 . Clocher, entre choeur et nef, sur- 
iiionti! d'une flèche élevée, la plus haute du pays. Chintr. 
en grès et pierre, éclairé au sanctuaire par de belles 
ogives remplies de vitraux. Deux vieilles statues do saint 
Pierrect de saint Clément, papes et patrons de l'église. 

Au nord du choeur, une chapelle de la Sainlo-\ ierge 
reconstruite en itîoa ; au midi , celle «le Saint-Jacques, 
où fui un ancien sépulrre décoré dans le Stylo de la 
Ronaismnre. L»*s vitraux de cette église, nombreux et 
remarquables, sont de i 5 «f» à »6o». 


AUZOUV ILLE- SUR -SAÀNB. May* dp». Appelé 
Otulji-rrlla en 1073, «laits le cartulaire de la Trinite- 
du-Mont, de Rouen. — Église en brique et silex, aous 
le vocable de Saint- Denis. CHosur ol nef, quoique Irès- 
défig tirés. de style ogival primitif. L'anrien clocher »• 
composait de deux ouvertures A tinterelles. encore 
visibles sur un pignon du xi* ou du in* «èrle. 

AVREMKSML. Ép. franqur. Appelé au n* siècle 
Ebvardi Matuiomle ; considéré par quelques-uns comme 
l'ancienne Errardi ErrUtia. abbaye mérovingienne 
donnée por les ducs de Normandie A Dudon de Saint- 
Quentin. R est plus probable d’attribuer ce dernier 
nom au Bourg-Dun. \ Moyen dgt. Église sons le vo- 
cable de Saint-Aubin, du xti* siècle, en grès, A trois 
nef», composée «le deux partie* bien distinctes. Une 
inscription attribue les trois nefs A dan MIL V" et 
»VHI» (t 5 o 8 >. Clocb«*r, tour carrée «mire choeur et 
nef. en tuf, roman «lu xi* tiède, orné de cintres entn*- 
croisés et d'une charmante tourelle circulaire jxmr l’es- 
calier 1 . — Ruine» du vieux chAleau dans une ferme 
voisine de r église, composée* delà molle du donjon 
et d'épaisses murailles arasées. || Ep. Ilnaunuicr. Dans 
une ferme , cheminée provenant du manoir d‘ Ango. 

BACQUEYILLE. Forante des deux anciennes pa- 
roi»** de Bacqtievîllo et de Pterrtmlle. — Btcoiv 
vilul Ep. frtnujtu. Titre «f un des trois doyennés de 
l archidiaconé du Pelit-Caux ? Moyen Wge. Au boni 

’ CHt* Afin» s brttfr Ip %h *»Wit iM4 ; il nVn rr*<* qu* |. 
flocber raem 
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delà rivière de la Vienne était le château des Martel, I de retranciietnents. de et de barrage» ancien*, 
dont il ne reste phi* trace aujourd'hui. — Prieuré | On y a recueilli de» tuiles i rebonl* et des monnaies 
fondé ver» t i3t par le» Martel, châtelains de Bacque- j romaine*. || Moyen âge. Eglise son* le vocable de 
ville, et swiuiis en a 1 33 à l'abbaye de Tiron , pré* .Saint-ilcrm, construit»* au n* siècle, dont il ne reste 

Chartres; de 1607 â 1 763 , il appartint aux Jésuite» *lr que la Iwm» du cbœor et le dochcr placé au portail. A 

Rouen. Aujourd'hui il ne reste qu’un pré et une fon- droite cl à gauche d«; U tour, on a pratiqué deux cintres 

taine, appelés le Forwt ou le Metn d-o ux- Af< nmi . — qui durent servir de tombeaux: ce sont de* espère» de 

Relise sous le vocable de Saint-Pierre, du xvi* siècle, wcoumroJu m ctuta ou meoeeUa. Nef du xvi* aiède et 

en pnè*. T roi* nef» qui s'arrêtent au chœur. Le* fond* chœur refait en 1786. Au nord du chœur sont deux 

tiooa de la tour furent posées en «Tan MIL V** et \X\ arcade» de grè*, atuls reale» de la chapelle de Sainte - 

•et Y»{l53G), comme le dit une inscription. Cl relie* Ca(l*Ttnf, démolie en 18.Y0. Trois belles pierre» tu* 

de l'église en * mil V XLY|» ( 1 5'i0), stiîvaul la légende mulaire», avec inscription* «*t personnages de i&oo, 

du portail. Clocher formé d’une tour carrée placée i 1 138 et i46o. 

l'angle sud «lu pignon «b* l'oiMal. Le tout «-si en ogive GOVNETOT. Église suu»levorabledeSaint*Finniii, 

des dernier* temps. Buffet d’orgue» en bois du temps de entièrement reconstruite de i85» à »86t. L'ancien 

Henri IV, provenant de l'église Saint-Denis de Rouen. docher était en gri* dn x»i* siècle; la vieille nef, aos*i 

Dan» la chapelle de Saint-Léonard, «h* curieuse» pein- en grès, était de *MIL V «rt XIIII- ( iài&); le clô- 

ture» représentant l'histoire légendaire du sire de Rar- rher, de 171(1. 

qucville , telle que In raconte, pour l’an i386, le père CHEllYILLK. Bp. f magne . Appel-- Cn»»«» et Crw- 

fami* Rie licorne dan» von /‘rirai de Istrrtie < p. 33t» tut-vilta dans un acte de Childebert II, pii 706, et dan* 

••I suiv.). — Croix de pierre. Ihicqueville possède plu- la ('.Kranifue Je BouleurUc en 710. [] .Vayrn «gt. Église 

sieurs croix en gré» du xn' siècle et du x»n\ Il en i*»l »ou» le vocable de Saint- Kirmin , nef en grès du xti* 

une qui porte le nom d« Crmx Mangea~tà, à laquelle siède; il cn-'st de même d« la croix du cimetière. Bap- 

se rattache la légende du «ro de Raci|uevilh- et de sa lisière de pierre du temps de Loin* XIII. I** reste est 

cunvcrMtioa avec les berger*. = Pikhetih.e . Bp. ro~ moderne. 

•«orne. Traça» de voie romaine: cm prétend Uh-m-’ que (illl ’CHET-SAINT-SIMEON. Bp. Rrumunnce. Égbse 

!e village tire son nom d'une route empierrée. Église sous le vocable «te Saint- Siméan , tout entière en gr»> 

«nus le vocable de Saint-Eutrope. construite eu 1 788. du pays. Nef du »n’ siède et chœur dn un*. Baptistère 

HIV ILLF.-LA- HU IKBK Kflh-w. «■ k tooUe de en piarre sculptée du tenip» de Honn l\ . 

Saint-Pierre, construite en «73g. Cl EL R ES. Bp. Jnuitfw. Appelé daus b diplôme*. 

BRACHY. Formée des Uni» ancienne» paroianc* mérovingiens et cariovingiem Mmoaun, I4«n<*ro et 
«le Brnchy, de Saiol-t )«>«•□ et dn Gourel. — Ha «car. Gtmriaoo (A. Leprevost, .VA», 4 e la Sac. 4 e* aniiy. Je 

Bp. romaine. Comme tous le» village* de» bords de ta Son*. L XI, p- 7 et S). j_ Moyen tig*. Église son* le 

Saine, il possède beaucoup d'antiquité : ou a signalé vocable de Saint-Pierre, «*«i tonne de noix, conservant 

sur son territoire de fort nombreux Urrav-mienU. rln* lieanroup de débris du xn et du xm* siècle. Au xn“ 

tuile», de* pob-rie» et des meules à broyer: vêt s 1 835 , appartiennent k- transept nord et la lva.se du ciedier ; !*■ 

«mi y trouva une «nu* d'amphore aver estampille. — im* revendique la fendre lemiinalr du chœur. lm 

Entre Hrachy et (îreuville, la tradition place une an- chapdtte latérale au chœur est en grès «lu xvi*. La nef a 

«icnne ville appelée lin ru* ou lirauvai* : elle s'étendait , été refaite en 1761. 

dit-on, depuis Hrachy jusqu'à la Croix Je Üewivm*. HERMAN VILLE- Afoym Jge. Église nous le v«»cabir 

Bp. franque. Appelé Hraciacitm tupei Jhm» S»Umû de Saint- Marti U , eu tuf et en pierre, à une net. du 

(A. Leprevost, Mém. Je la Soc. Jet anirq. île .Y-totr. xn* et du xm* siècle, avec cintre» romans, ce qui 

t. XI , p. 7). Cwl , en effet , un lieu ancien et P un de* indique la transition- Nef perree d'étroite* fenêtre» «w» 

trois doyenné* de Pardiidiaconé du Petit -Caux. j| coraidie i corbeaux comme au xi‘ siède. Au bas sont. 
Moyen <ig». Église sous le vocable de Saint - Martin. au coté nord, deux arcades rebouch-*-* dont on ignare 

Chœur mi» tuf avec chevet ogival du xn' siède; jolie la destinai ion. Clocher, entre chœur cl nrf, rondhlant 

piscine delà m>*mc époque. N«'f«l clocher nromtruit* en uoe beflu tour carrée de la trausâtioii. Chœur ogival 

depuis la chute de Pcgliw-. en tf»H5. SsWT-Orxv- peorr «l’une tnbsdjelle fenêtre tei-minaii* ou chevet. Dam 

si R-Ba.ir.Ht. Moyenne. Église sous le vocable de Saint- le chœur e*t le tombeau «le» Ma*«pi«Te.l, atûgiMur» du 

Ouuu. Rotes du xm* siècle au pirtail. Bp. limait- lieu. — U y a tradition dalduye * HermanviUe. — Un 

mit*, bénitier et fonts sculpté» au xvi*. Joli Uvldaquin |jarle au»»i d’une fontaine do Saint-Martin, à présent 

«*n bois sculpté. .Nef eu grés du îvn*; chœur eu bnijui- rebouchée. Naguère encore on allumait un feu de ear- 
«lii xvin'. La tjouiiiL. Bp. roma ne. Dans la «allée rofour. — Vieux château. Sur une colline qui doinim- 

«lç la Sadne, entre Gueure» el h* Gourd, Usmroup le cour» delà Ai*'ime. un peu .«u .destüMH de Péglis**. 
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sont les debri* du »î«miï rUlewu. Les mors, le* tour*, 
lo* écuwon*, les» devises, paraissent remonter «u xvi* 
siècle. — Vieille maison en bois sculpté, près de l'église, 
qu'on croit être un ancien prieuré ou abbaye. — Car- 
Iran» émaillé*. En i 85 q, lorsque l'on construisit une 
chapelle A l'église d'HermanviBe, on trouva un carre- 
lage «“maillé encore en place : il recouvrait In tombe 
d’un chevalier du tin" siècle; le* ornement*, repré- 
sentant ce personnage et donnant son inscription, 
•Paient de ratio époque. A côté était une sépulture du 
I 7 i* siècle, avec vase à charbon do ce temps. 

LAM llKRVILLK. £p.jhnpif. Eli juin i Roth M. l'abbé 
Gmbet a trouvé dan» le cimetière actuel t et nu côté 
sud du clocher, un beau cercueil en pierre de Verge lé, 
qui a tous les caractère* de l'époque franque. — A 
la même époque, il a exploré sur le penchant d’une 
côte voisine de l'église, cl .iu bord de la Vienne, on 
cimolién? mérovingien renfermant un bon nombre de 
sépulture* aperçue* dès i 8 â 5 ; on y avait trouvé alors 
dos épées , d«*s sabre* , de* lance* , de* boude* en brame 
et de* vase* en terre noire. Kn i 85 i), on « recueilli, 
ootrcir de* coq», des vase*, des couteaux, des sabre*, 
dft» prêtres à feu , de* boudes en fer et en brome , des 
agrafes ciselées. des fibules, de* colliers en perle* de 
verre et d'ambre jaune, i ItuU. mon. t. XXI. p, 807; 
Hui'. c/e la Soc. de* antiq. de A 'arm. 1" année, p. 5 i.) 

Moyen âge. Eglise sou* le vocable de Notre-Dame, 
à une nef ogivale du an* siècle. Portail en ogive primi- 
tive; addition* du xvi* siècle. Clocher, entre rhoriir et 
nef, consistant en une belle tour carree du xn* siècle 
et d'un Irès-lK-au style. Chœur en tuf avec femHrre t<*r- 
minale* et piscine de pierre. — En face de l’église est 
la grange dfaneressc , dite Grange de Smat-A mand . pire 
que l’église et se* dîmes appartenaient à l'abbaye de 
Saint -Arnaud de Rouen. 

LAMMERV ILLE. Moyen âge. Église sou* le vocable 
de Notre-Dame, appartenant s l'ogive primitive du xn* 
siècle. Le tuf et la pierre en font l'appareil. La nef a été 
remaniée. Le docker, entre chœur et nef, est une lionne 
tour que décorent, é l'inlérieiir, quatre tètes auxquelles 
s»r rattache la tradition de# fondateurs. Chapelle en grâ 
ajouté*: au xn* si •rie. — Dans un bois voisin était une 
chapelle de Sainte-Gemme. détruite jn-> qu'aux fonde- 
ments. 

LESTA N VILLE. Église dédié* A saint Jean, démolie 
depuis la Révotntion. 

LUNERAY. Formée des deux anciennes paroisse* de 
l.imcray et de Canteleu. — Lt skb.it . Dp. gaula***. Kn 
18*7, on a trouvé au lunn. au du Roncliay une ba- 
rbette en silex, qui est déposée A la bibliothèque de 
Dieppe. || ftp. romame. La même année, le sieur Hum- * 
ville , en labourant son champ du Bombay, découvrit 
un groupe de sépulture* |iar incinération, du i* r ou 
du ti* siècle de notre ère , recueillies à la bibliothèque 


de Dieppe, où elle* se trouvent actuellement, Ce groupe 
se composait d’un grand nombre de beaux vases, 
dont il existe encore ciuq en terre et cinq en verre. 
Le principal vase de verre est une grande urne carrée 
à anse rayée : elle «4 haute de o“, 3 o et large de * 5 , 
et die contient encore des os brûlés. L'autre urne 
carrée qui raccompagne munir?, au fond , une croix de 
Saint - André. Avec ces vase* se trouvait b statuette 
de Lntone assise, en terre cuite, allaitant deux en- 
fants. Tous ces olij'-U céramiques avaient été enfermé* 
dans un coffret dont la serrure et le* garnitures de 
brome ont été recueillie*. — Au Ronehay, on a encore 
recneiUi une monnaie en brome de Glande , de* tuile* 
et dra brique* romaines; on y voyait naguère de» 
terrassements antiques et une enceinte drculaire. En 
1 864 . toujours an Rondiay, mais jurés de Canteleu , le 
cantonnier, en élargissant un chemin , a trouvé une inci- 
nération romaine, composée d'une urne, d'une assiette 
et de quelque» vase* en terra grise. — D'autres décou- 
vertes d’antiquité* romaines ont encore eu lieu, car 
en t 836 le musée de Rouen avait acquis, pour mi 
collection nnis»anb* : 1* une fête gauloise en terra 
cuite; »* rit pieds de verres antiques; 3 * des frag- 
ments de gobent en verre violet avec dessin blanc: 
A* nne lampe en cuivre; 5 * «leux lampes en terra cuite. 
— On assura «usai qu'entra Loneny et la Gaillarde il 
existe des puits fort jirofontU qui contiennent, dit-on. 
de» trésors et autour desquels les fées viennent danser 
la nuit. (Voir Féret, «Soc. <trch. de T orrond. de Dieppe, 
p. ; Rouen, 1 898. -- Idem , Calalag. de Ut M>lm- 

tKéfjUf dp Dieppe , p. 343 - 65 . — 1 * Xarmanilic •ottler- 
raine , i'*édit.p. i 33 ; a'édit.p. t&l-lôfl.— Guilmeth, 
Dncv. giog. lût. »f«f. et mim, dre artond. L IV, p. 8<>- 
q 5 . — Deville, Cslshy. du twtiârâ d’nnhrf. de Rouen, 
année » 8 A 5 , p. 98.) || Ép. franque. Luneray, donné en 
715 au monastère de Fontenelle, était apjH'lé alor* 
Lttneraco ( Chronicon FontaneiUr, ejx. — A. Lepravost, 
Met*, de la Soc. dee antiç. de ,V«rm. t. XI , p. 7. — Lee 
eglitee de V arrond. de Dieppe, t. Il, p. 673). Moyen 
dgr. l/église , sons le vocable de Saint-Remy et de Saint- 
Pierre, ne possède qu’un fragment du xiu* siècle: c’est 
la grande arcade ogivale placée au !«».« de la nef. Kp. 
Henni Atance. Nef en grès «Tu vri* siècle. Chœur construit 
sous Louis XI II. Cb>cherl 4 ti en 1 669. Dan* le chœur est 
une pierre lumulain* de >771, venant de l'église dé- 
molie do Canteleu. — Le prêche. Luneray est !«• berceau 
du protestantisme dans l'arrondissement de Dieppe; ils’y 
est glissé, dès avant 1657, par le colporteur Yenable, 
envoyé, par Calvin. Cependant les deux prêches actuels 
sont modernes. Celui qui fut élevé à la suite de l'édit 
de Nantes était octogone; il fut démoli en 1 665 . On en 
montra encore la place. — A l'extrémité sud-est de Lu- 
neray. on voit sur le bord du chemin une vieille cha- 
pelle en gré* du xvn* siècle; c’rat sans doute celle de 
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Saint- Nicolas, que U Révolution a supprimé. = Ca.v- 
tu.bc. L'église, dédiée à saint Pierre, a été démolie 
ver* 1810. Im pierre tumulaire du chœur a été portée 
à Lunerav en i 845 . 

O MO ,\ V I LI,E- EN -C A U X - .Moyen dp. Appelé Omun- 
iltvüla au il* siècle dans le Cartulaire de l'abbaye de 
la Trinité ou de Sainlc-Catbcriftt-du-Monl de Rouen. 
— EgU*- soua le vocable de Notre-Dame construite en 
tuf en grande partie , appartenant à l’ogive primitive du 
ail* siècle. Le clocher et le chœur étaient de ce temps; 
la nef avait été remaniée au iti\ 

RAINFREYILLE. Moyen dp. Église «ou» le vocable 
de Saint-Martin et de Saint-Lubin , reconstruit? sous 
(.oui* XIV. Doux dalles tumulaire», dont une porte la 
date de 1 Ô99. 

ROY VILLE, fcy. Ilrnautatue. Église sous le vocable 
de Saint- Martin. Nef el clocher du an* siède, chœur 
moderne. 

SA A N K-S,t l N T- J U ST. Ép. ronunne. Débris antiques, 
notamment la Hutte de* Chéitht» , située tout auprès 
de l'église, où la paroisse allait en procession le jour de 
rAssompüori ; c'est une motte énorme, séparée de la 
colline par des fossés profonds. En face, sur la plaine, 
«ont d’autre» CdtelrU, dit» MotU* d* Vigurmare. On 
trouve au Bourg-do- Saine des monnaies romaines. |] 
Moyen dge, Église sou» le vocable de Saiul-Jusl. Ghu-iir 
du ain* siècle. Nef de 1 779- Dan» le chœur rot une 
pierre tumulaire, avec person linge et iaoeription de 
r MIL CCt.lll- ( 1 doit); elle vient du prieur»' du Bourg- 
de-SaAne. — Le Bourg-dreSalne. Ancien prieuré dé- 
pendant de Saint- Amand de Rouen, supprimé en 1 7yi 
et tombé en ruines depuis; on montre encore Je lieu 
de* bonnette». — Vieux château où, au Bill* siède, »a- 
<|uit Guillaume de Saine, archidiacre et trésorier de 
l'église de Rouen, qui, en 1 aG8, fonda à Paris l'an- 
cien collège de Saine 011 des Trésorier». 

SAINT-OÜEN LE-MADGEn. Composée de» deux 
anciennes paroisses de Saint-Ouen-le-Maogcr et d'Iler- 
bouville. — Saist-Obkv. Moyen âge. Église anus le vo- 
cable de Sainl-Ouon , bâtie au xu* siède, en tuf cl 
silex. Remaniements du nui*. Double pisdne du xiu*, 
au bout de l'autel . Dans le chœur, <leux pierres tumu- 
laires chargées d'écusson», en partie flTacé», prohable- 
nwat du «11* siècle. «= Hissot villi. Moyen dp. Eglise 
sous le vocable de Saint-Nicolas, en partie ruinée. 
Choeur et nef du xu* siècle. 

SAI NTS-M A R DS. .Moyen ige. Il j a ici tradition d'un 
prieuré dépendant do l'abbnye de Jumiéges. Ln sentier 
porte encore le nom de ,S«if« de Jumtrge*. — Dans le 
cimetière et autour de l'abbaye on trouve beaucoup de 
fondations et jusqu'à cinq ou six puits maçonné».— Église 
sous le vocable de Saint-Médard. N ef du xi* siècle, chœur 
et clocher du xu*; ce dernier, construit en tuf et percé 
d'ogives «H de cintres de la transition , est placé au bout 


du chœur, chose rare. j| Ép. /lenouaanee. Au xvi* tiède, 
on ajouta à U nef un collatéral en grès et au nord du 
chœur une chapelle seigneuriale. Un porche en bois est 
de -M CCCC LXXs (1 '470). Vitrail de » MIL V“ XXXI * 
(i 53 t) et arbre de Jesfé eu partie disparu. 

sassetot- le • mal- gardé. w» s ™ i P . ^u. 

sous le vocable de Saint -VaasL Chœur muniront «le» 
traces du xu* sièHe, au milieu de remaniement» du 
*»iu\ Nef en grès du xvi*. Renouvelée do 1 85 o à 1 860. 

THIL-MINNEVILLE (LE). Appelé «utrefo» Je Thib 
rn-Caux, T htl ta en t'.aUto. ou le T Uil ftur- Vienne, il ve\ 
aujourd'hui nommé le Thil-Manneville, n cau*e du 
rainure «lu château de Mannrrille. || Moyen dp. Eglise 
«eu» le vocable de Saint -Suipice. Dans le chœur, d<-> 
parlies en tuf du xi* siècle. Le dodiflr, entre cktor e» 
nef, gnrd»? des ogives du nu* siede. Ep. /Unauaana . 
Remaniements du x»i* siècle. Nef eu grès, du temps de 
François I". On y remarqua des dalles, presque effa- 
cées, d«* MUgneur» du lieu. — Il y a tradition d'ablny- 

TOCQI EVI 1 .LE-EN-CAUX. Moyen dgt. Église sous 
b* vocable de Saint- Pierre. Dans le chœur modilié, un 
cintre du u* siècle. lai dodier primitif ne composait 
de deux ouvertures du xu* encore visibles au pignon do 
l’ouest. Nef reconstruite en 1781. 

VÉNESTANV 1 I.LE. Moyen dpe. Église 6ous le vo- 
cable de Notre-Dame. Dan» le chœur, du tuf et des 
cintre» du xi* siède; dan» la nef, un cintre roman, et 
une chapelle du xvi* siècle au Inmsepl du midi, au 
milieu d‘un renouvellement tout moderne. Refaite de 
iB'iâ A 1NÔ8. Frogiueut de pierre tumubiirr du xi«* 
siède, dan» le sanctuaire. — Dans le cimetière, croix 
de grès de » 5 * 6 . 

COTON DR BELLKNCOMDRK. 

(CLtC-Uro : Ruiodiini. ) 

ARDOUVAL. Moyen dp. Ineien prieuré do Gllotox 

dépendant de l'aldiaye de Bouport. — Eglise sous le 
vocable de Saiiilo-Margucrite. construite eu 173*. 

BEAUMONT-LE-H ARENC. Formée d« deux an 
ciennro paroisses île Heuumont-le ilarenc et de Bcuxe- 
lille-la-GilTard. — Bbmsovt. Moyen dp. Église BOU» 
le vocable de Soi ni- Pierre, «lu xu* et du xm* siède. 
modifiée au ivm*. On y remarque de* statue» en pierre 
du temps de saint Loulfl. = BtiiiUUl*U'Girm». 
Eglise »<ni» le vocable «le Saint- Denis ( moderne. Bap 
tislère en boi* du xv* siède. 

BBLLENCOMBRG. Commune comprenant aujour- 
d'hui , outre l' ancienne paroisse de ce nom , les paroisse» 
et communes supprimées de Saint-Marlin-wuo-Bdlen- 
combre, de la Heuxe et des A«rtbirou-t»ur-B«dlen- 
combre.Cc territoire, a i nsi agrandi, renferme beaucoup 
d'antiquité* de toutes sorte»; mais jusqu’à prêtent il 
n'a pas été facile <le le» classer et de le» déterminer 
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loutre. — Bslucmombiik. Kp, reliit/n*. Kn i8Ao, on y 
u trou h* pré* du château une monnaie gauloise en 
brome que possède le musée de Rouen. — Les bois 
montrent une grande quantité de t mno weots qui pro- 
viennent pour U plupart d ‘anciennes ferrières , forges ou 
mines do fer présentement abandonnées; mai» si le* 
extraction* de fer, communes dan* ce canton , remon- 
tent jusqu'aux Gaulois et aux Romains, comme le dé- 
montrent le» tuile* , les poterie* et les médaille*, elle* 
descendent aussi jusqu'au moyen Age : on a des preuves 
de l’existence de forges et domines de fer dons ce pays 
depuis le xiv # jusqu'au xtii* siècle. — Ver* i 836 , de* 
hachette* en silex et en brome et des monnaies gauloises 
ont été trouvées dans la plaine qui est voisine du châ- 
teau. | Kp. romain*. VI- Guilmolh, qui non* 0 transmis- 
ce dernier détail , assure que dans le même champ et à 
la mémo époque il a été rencontre des constructions 
romain'.'* : il indique, en particulier, une salle toute 
pavée en pim* de liais. |j Ep. franque. On a signalé 
deux cimetières franc», qui sont situé* sur une col- 
lin-* près de l'église, et l'on y trouve des ossements, des 
vases et dos armures. — C’wt sans doute â l'époque 
franque que l'on doit faire remonter l'origine du vieux 
château. Cette vieille forteresse, qui dut parler pri- 
mitivement le nom de IL’annno, est assise sur une 
molle énorme, encore entourée de futurs profonds, jj 
Moyen il g*. — îVfonuiwcnt* religieux. Prieure de Tous- 
le*- Saints, fondé en 1 i 3 o par les châtelains de la Heuie. 
M" consacrée, en 11 35 , par H ugue* d'Amiens, 
archevêque de Rouen. Celait une léproserie, qui était 
desservie par des chanoines régulier*. Supprimé cl 
vendu à la Révolution, ce prieuré est devenu une 
ferme appelée le Prwré. Le principal monument qui 
vaibsutc eut l'ancien chœur do l'église, admirable cons- 
truction de pierre, en style ogival primitif, décorée 
d’un appareil figure en rouge *ur les murs et b* voûtes. 
Une piscine t si dans lesanctuaire. Du reste de f édifice on 
ne voit que les fondations. Le pavage de la ferme, ainsi 
que les seuil», est formé avec le* dalles tumulaire» 
des prieurs et des dvàteiains de la lieuse, qui avaient 
dans ce chœur leur caveau sépulcral. Personnage* et 
inscriptions presque tou* effare* : l'on a reconnu le* 
dalles de Jean de la Houze ( i. 3 o 6 ). d'un autre Jean 
de la Meuse ( 1 A 80) et de Richard Duqucsnoy (tilt), 
— Église paroissiale sous le vocable de Saint-Pierre 
et Saint-Paul . située dans l'enceinte même du vieux 
cliiicau , romane du xi* siècle *, Dan* le chœur est 
le caveau sépulcral des cltitelains, que recouvre la 
plaque de cuivre de Jacques de Mo» avec line inscription 
de 1519; dan* la nef, un fout baptismal du xii* tiède. 
Dana le sanctuaire sont des sculptures de la Renais- 

1 Cette églnc a été tnUkmmt dtootio cm i»*6, On a rvoeontré 
daaa k tbcrar dm poterin icoulvqiK» de »^43. 


sauce. La cloche fut faite l’an «Mil Y** XXXVI v (i 536 ). 
— Monument* vuliUnrt*. Le vieux château. Celte for» 
lercMe, demeure dre Warrant* conquérant* de l' Angle- 
terre, remonte au xi* aède, avec des retouches du 
xvi*. Elle se compose encore d’une grande enceinte fos- 
toyée , remporanl d’énormes mur* eu tuf, en pierre et en 
gré». Plusieurs tours rondes flanquent les murs, que 
domine un donjon carré, wsi* sur un tertre élevé. Ce 
château était encore entier en 1 833 , avec son pool, 
sa herse , ses portes cl scs fenêtres. Il a joué un rùle mili- 
taire à toutes les époque*. Quoique en mine depuis 
*5 an* il o*l encore, de* plus iutéresMint*. Ses mur* oui 
7 mètres d'épaisseur. — Camp Aruudoi, que l'on rat- 
tache à l’époque de l’invasion anglaise. — ■ Constructions 
civile s. Dan* la vallée entre liellencouibre et Saint- 
Martin est un carré d'épaisse» maçonner ics que l'on 
croit un ancien fourneau pour forger le fer. Le bourg 
est encore en partie entoure de vieux murs féodaux 
du moyen âge; on remarque dan* son enceinte quel- 
que* inaiaoiM en boi* du xvi* aiède. — tam- 

socs-Bu.lc»combri. Eglise sons le vocable de Saint- 
Martin. Le* deux pignons de l’est «t de l'ouest sont du 
xii* tiède; le reste de* murs rat du xvm*. Dans le 
cliœursont des lambris de bois sculptés de la Renais- 
sance. —L* lirez». Eglise sous le vocable de Notre- 
Dame, placée dan* i'enceiute du château de ce nom, 
bûtiiue du règne de Louis XIV. Elle renferme un *aint 
Christophe en pierre, de A mètres de hauteur. — Le 
dvàleau ou manoir possède encore de* tourelle* et la 
forme féodale du xri* siècle. Les fossés qui l'entourent 
ne sont pa* comblé*. Lie* Aimixix-st a-Uu.Li.s- 
comsre. Eglise sous le vocable de Notre-Dame, appelée 
aussi les Autels, en partie démolie vers 18*0; il 
ne reste plu* que le chœur moderne et une dalle tumu- 
laire. 

BOSC-LE-H A HD ( LE )- Formé® des deux ancienne* 
paroisses du Bosc-le-Hard et d’Augeville. — Ls Rosc- 
i.s-II va». Ep. romain*. le sol sur lequel repose le Itourg 
est une couche de laitier de i,s ,3 et jusqu'à 'i mètre* 
d’i-paisscur. restes de foires et de minières antiques; on 
rencontre dans ce dépôt des tuiles n rebords et ch 1 * mon- 
naies romaines en bronze. Dan» Ire terre» labourée» si- 
tuées entre le Rosc-loHard et Augeville on a trouvé, en 
1 8«a , des antiquités romaines et un vase en terre con- 
tenant dre monnaie» romaine». Il a été question d'un vase 
en bronze rempli de monnaie* de bidon saucé ; parmi ce* 
monnaie» on a reconnu des Posthume et de* Gallten. || 
Moyen âge. Eglise mnu le vocable de Saint -Jean, 
prcsqu'enlièrement refaite au dernier siècle , conserv ant 
dan* sa nef ([urique» fenêtre* de la fin du xii* tiède. 
Dans le chœur saut dre dalle» tnmulsires du xvi*. En 
1860, on a retrouvé au nord du chœur le» fondations 
d'un clodter du xi* siècle. C'était aussi de ©e cité, et 
dans une ferme voisine, que h trouvait le vieux cbà- 
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«eau. -• Ar<.i.viti.t. Église sut il I** vocable de Saint- 
Eloi. Le portail et une partie de la nef appartiennent 
nu style roman du xi* «ède: le rente de l'édifice est 
oodürtM 1 . 

COTTÉVRABD. Bp. romaine. Ver» i 83 o, on a re- 
cueilli, notamment au hameau de Ditullw, de* mon- 
nin romaine», en grande partie de bronze: quelques- 
unes étaient île Néron cl de Commode, vingt-sept de 
Titus, le plus grand nombre «le Trajan. — l.a tradition 
du par* veut qu’il y ait eu à Drculles une ville qu'on 
appelle /a Cité de fh-enllet. Ln vieui chemin de ce ha- 
meau porto le nom de Chemin de (star . — Voie romaine 
de Coilly et de Rouen à Arque* et à Dieppe. — Sur la 
route du Boac-le-llard est le tkne de la Motte, renfermant 
un tertre circulaire qui recouvrait un whi terrain. Il y 
a à Dmillcsde* tradition* où s*; mêle le nom de César. 

Moyen âge et foumu/i Net. Église sous le vocable de 
Saint-Nicolas. Le clocher, placé au portail de l'église, 
•*st une jolie tour en pierre du i*i* siècle, provenant de 
IV-glise supprimée de Saint-Nicolas de Rouen et trans- 
portée 14 en i 843 . Le chœur, refait au ni', conserve 
des traces de la transition du tu*. Là sont des morceaux 
de dalles lomiitains du xit\ avec personnages et ins- 
cription*. — Trois chapellesquc la Révolution a suppri- 
mées. 

GRRSST. Bp. romaine. Tuiles et poteries antiques. 
j| Bp. /conçue. CreMy, appelé en 670 Cmrùico, in 
pago Tell a u ( le Tatou ) , est donné par Cbildéric II à 
l'abbaye de Fomtenelle et aliéné en 784 j>ar Teul- 
Ninde, ablié du mémo monastère ( Chrome. Fontanelitp, 
e. 1. — Leprevost, -l/ru. . de la Soe. de* antiq. de .Yoriw. 
t. X, p. 6). Jtfoyra dge. Au xn* siècle, il est appelé 
CrtMfnium et Crrtriaco et devient un prieuré de Saint- 
i.A de Rouen. — Église vous le vocable de Notre Dama , j 
en grande partie modernisée, gardant {(ourlant de* 
ogive* du an* siècle, — Du prieuré de Creasy il reste 
au* arrliiv es départementales de la Seiive-lnférieitra 
deux beaux carUdaircs en parchemin et couverts d’a», 
.-«liant de i *35 à 1479. 

CRIQLK (LA). Formée des anciennes parois**'* de 
la Crique, de* hinoceol.v*urB«é|ei»combreet dcSaint- 
Onen-sur-Bellencombra. — Li Caton. Moyen âge. 
Église sous Je vocable de bi Sainte- Trinité, construite 
au xi* siècle, reconstruite en i 84 q, — Dana le car- 
ivfoureri une mû* de grè* de 1 5 T»o. Las IvsncKHTs- 
Mia-BiiLEsoomai. Moyen âge. Église sous le vocable 
do* Saints-Innocent*. Chœur du xii' siècle et nef du 
xui* : le tout a «Ré modifié au tvi* et nu xviti* siècle. = 
S*iST-OrrN-sr*-BEi.LENtoaanr. Eglise roua le vocable 
de Saint-Üuen, drinolic en 1800. 

CROPUS. Bp. romaine. Voie romaine de Rouen à 
Dieppe. || Kp. Ilnuuumire. Croix en grès sculpté du 
xvi* siècle. — Église sous le vocable de Saint-Jean , 
construite en 1786. 


GRANDES-\ ENTES ( LES). Ép. gauUme. En 1 863 , 
des terrassiers ont trouvé quatre- vingt* hachettes de 
bronze cacbee* sous un Us de cailloux, dans la forêt 
d'Éouy, ou lieu dit la Mare du four. Co* ItachHloi ont 
été distribuées aux muso-s de Caen, de Rouen, du 
Havre, «le Dieppe, «le Ninfrhàtrl et de Saint-Geraiain. 
1 Bp. ramante. Entre les (i rondes- Yen le* et Kquique- 
ville est le hameau du Châtelet on de* ChâteleD, où on 
trouve beaucoup de ütiJco, de monnaie*, de poterie* et 
de constructions romaines. Les habitant* prétendent 
que là fut la ville de Hr»din , dont ils croient rencontrer 
les ruine*. | Moyen âge. L’ancien nom des G rondes - 
Vente* a été lee lente» d'Bawy, du nom de la forêt de 
lenfû aquona ou Reaubccquct (de Bcllo llequeto). — 
-L'église sous le vocable de Notre-Dame, en Tonne «b* 
croix, est en grès île fan *M Y* XLV* (i& 45 ). Dan* 
le cb««ur est un vitrail egalement du xn* siècle. — 
Prieuré de Sainte-Marguerite -tlti-Pubel. donné «n 
1175 par Henri II à .Haint-Laurenl-cn-Lyons, puis 
à l'abbaye de Yataaro. C'est aujourd'hui une ferme. 

GIUüNLUZEYiLLE. Formévdi'saDciemiM paroi**;* 
«le Grignetitcville et de Louvetot. — Gnicsct xitillc. 
Eglise «ma le vocable «le .Saint-Pierre, presque entière- 
menl remaniée au dernier siècle ; pourtant la nef garde 
«le» trace* du xui* siècle; le chœur e»| du xti*. Dans le 
sanctuaire sont cinq dalles tumulaire* du afin* siècle. 
*= LotriroT. Églri»? wh» le vocable de Sainte-Made- 
leine, construite au ait** siècle , mais défigurée au itin*. 
Elle u'a d’intéressant que deux jolis contre-retable* en 
pierre du stii* siècle. Dalle tumulaire de 1717. 

M ESN! LF OLE EM P RIS E ( LE C Formée de deu x sec- 
tions autrefois nommées l'une te Mesnil- aux - Moins*, 
l’autre la Chapelle de Follcmprttt. — Le Mz>ml. L'églbe, 
dédiée è saint Jean, cl «le 1700, avec quelques 
vitraux du xvi* siècle. = KoLu:m-ki«t. la chapelle de 
Notre-Dame est sécularisée. C'est un édifice do 1 538 . 
accolé 4 une construction importante «le 1 63 a. Ce vieux 
bâtiment, aujourd'hui une ferme, fut autrefois un 
couvent de religieuses, YisiUndiitrs, «lit-on. — Lieu 
appelé le Cimetière de* Huguenote : c’tlt pruluiLlernevit 
un cimetière franc. 

POMMERVAL on POMMERÉVAL. Bp. roman*. 
Monnaie* et tuile* romaines, i 1 Moyen âge. L'églùw;. 
sous le vocable «le Saint- Jacques , est en grés «lu xn* 
siècle. Elle renfefiM un tiaplivtèn* en pierre du xui* 
et des bas-reliefs en bois représentant des scènes dr 
la Passion. — Pré* de WgK» sont la motte, les fossés 
et le* mine* d'un vieux château. 

ROSAY. Ép. franque. Ce village doit être la localité 
nommée llautedow Ttllao pago , citée dans un diplôme 
de Pépin le Bref délivré en 76 1 eu faveur de 1 'abhaye de 
Saint- Déni*. En 1 86* on a trouvé sur une de* collines 
des sépulture* franques qui ont donné une lance et 
1111 acramasaxe. [j Moyen âge. L'^dise, sou* le vocable 
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de Saint- Étienne , est une construction ogivale priori- • 
tive du su* et du sut* siècle. Trois feoétfM éclairent ! 
encore le chevet. Le clocher, sur la croisée, a été refait 
au x?i* et la flèche au x?u*. Dan* une chapelle est un 
vitrail de it> 3 o, H dans le confetsiouna! se voient des 
.-vailpturmduméme temps. Au contre-retable , une drfo- 
i rtfren do» Eerge r» , signer Sariftmpé». 

SAINT-HEUJEH. Formée dos trois uncien nés pa- 
roisses de Saint-Hellier, de la Frenave et d’Orital- 
sous-Bellencombre. — SmT-Iiiai.iK*. Ep. critiqua? 

La fonlain-* où Ton plonge les entants tonte i’annrê, 
mais surtout le it> juillet, jour où on y allumait un 
feu de joie. L’on uwure que «int Hdlier, soli taire et 
martyr du n* siècle, s’y est désaltéré, j Moyen âge. 
L'église, sous le vocable de Saint-Hellier. toute cons- 
truite en tuf, parait romane du si* siècle. Le clocher, 
placé au midi du chœur, rot tombé «n < 758 . Dans la 
nef est ta pierre tumulaire d’un prêtre de -M CCC UH 
(i 35 a). = L» Fmimvit. Église sous le vocable de Saint- 
Sauveur, construite eu 1788. = Dhiv.il. Ep. rom aine. 
Tout le cimetière, qni entoure régliav, est rempli Je tuiles 
à rebords. Ün les trouve en luisant les fusses; M. l'abbé 
Cochet en a v u des las en 1 84 »o. || Ep.Jraïufue. En 1 8a 8 
ou i 838 , en faisant une fos.se au rôt»* nord de l’église, 
on a trouvé une sépulture franque, d'où l'on a extrait 
une hache francisque et un scraniasaxo en fer, une 
agrafe de ceinturon avec an plaque, sa contre- plaque 
et sa terminaison en bronze ciselé : ces objets bout au 
minée de. Rouen depuis i8ào. (Hall. de la Soc. de» 
anliq. de \orm. 1 . 1 , p. 1 au.) jj Ep. moderne. Église sous 
le vocable «le Sainl-Paer on Saint-Paterne, édifice eu 
brique du »rn* siècle, tout rouvert dïrussons et reji fer- 
mant de vieilles statues de pierre du su* siècle et des 
nimsaus émaillés du même temps. — Pèlerinage de 
Sa int- Paterne, où viennent huit ou dit paroisse». 

SEVIS. .Moym/ijrr. L'église, sous le vocable de Saint- 
Pierre, moderne dans son ensemble , jxatvxle un frag- 
ment de mur du w* siècle. 

CKXTOM DK DIKPPK. 

1 1 .hwMtrn : Dam, ) 

DIEPPE. Comme ville, Dieppe ne dalu guère que du 
moyen âge. C’est au su* siècle, apnro la conquête d*' 
l'Angleterre par le* .Normands, que son port prend un 
grund développement commerrial et maritime. Ce pas- 
sage des hommes et de» choses , qui commence à (ïuil- 
laumele Conquérant, prend un accroissement considé- 
rable sous le règne de Heurt 11 Plantng. neU Le nom 
de Dieppe, qui lui vient de sa rivière ( lk-ppa, drep, 
profond ) , appareil pour la première foi» au x* siècle 
et pour la seconde bu xi* dans la rharte de 4 ic*«diti , 
vicomte d'Arques et de Rouen, donnée en io 3 o pour 
b fondation «U* l'abbaye de b Trinilé-du-Monl . depuis 


là 

Sainte- Catherine- lei -Rouen. Le» chroniqueur* diep- 
pois font tous remonter la fundation de leur ville à 
Charlemagne, qui, avec lYtirtence, lui aurait donne 
le nom de Iterthetille , en l'honneur de «a mère «mi de 
sa fille. Cette assertion , qui ne se produit qu'au sn* 
ou au s vu* siècle, est dénuée de preuve» et de monu- 
ment» oonterajKjrrimb. Toutefois, comme séjour de 
t'horume , romrm» localité habite»- et bâtie, Dieppi- 
revendique tim- plus haut»* antiquité. |j Èp. gaolou*. 
N'a laissé que peu de traces à Dieppe. En 1 85 a . on 
a rencontre au Mont de Ceux de* restes de polirir» 
grossière* , et en 1 R6«j 011 a recueilli à IWscndaf une 
barbette d«- brome. Il sera j»»!ut élre permis de ratta- 
cher à cette civiliatiou une pierre dite Purre du bon- 
heur, qui parait avoir existé au Follet. La droite «( la 
gauche de la haie sont gardées par deux monument» 
d’origine celtique, b Cdidior de VarengeviUe. qui 
passe pour être le tombrau d» petit doigt de Gargantua , 
cl la grande enceinte de b cité de Lime» , des ruine» 
de laquelle un historien du moyen âge prétend qu«- 
Dieppe fut bâtie ; * Et ni in U Lymarum civilali» con- 
-dib est Doppa.» [| Ep. romame. Moi», quittant k* do- 
maine Je» conjectures pour celui des monuments posi- 
tifs, ou peut montrer à Dieppe, de chaque rôle de 
ta vallée, deux points romains fort inléreteauts. — 
L« premier est au faubourg de la Barre, station de 
l’Ouest. Le pied du Mont de Caux est nui pli de «lébri» 
antiques, surtout au point encore appelé la Cour mer 
Etuve». Dès le siècle dernier, «les découvertes de piliers 
et d'bypocaustro furent faite* eu cri endroit et ont 
été consignées dans le* chroniques locale» et dan* le 
Mercure de France de 1760; mais (’<*t en 18a 6 qu** 
fut découvert et exploré le cimetière romain de la 
Carte de Caude-côlt. M. Féret, qui fouilla ce champ de 
re|*is pour 11 “" b durbesaede Berry, en u reconnu l’en- 
ceinte murée et a recueilli un certain nombre d’urne* 
et de «MM aux offrande» qui, «prè* avoir orné long- 
temps le château de K oui y, «ont venu* prendre place 
dans le mu«c Je Rouen et À la bibliothèque de Dieppe. 
Lu monnaie* de bronM accompagnant ces cinquante 
vau» romains «le tlaude-rôle étaient un Mare- Aurèl* 
et deux Faustine ; toutes trois furent trouvées au fond 
d'uae urne. — Au faubourg de b Barre al>ou lissaient 
«leux voies roma iuro : l'une venant de Rolomagn» ( Rouen) 
et Je Ihtuuuigtit (Radcponl). appelée ausni le Che- 
mm de» Fée», ce qui lui donnerait presque une origine 
gauloise; l'autre venant du poys de faux , qu’elle tra- 
versait dans presque toute sa longueur, passait par se» 
deux ville» principales, Jultobona ( Lillehonne) et (ira- 
rtnifwi (Grninvillrela -Teinturière), puis se rendait à 
(jttjriamm ( Boulogne) par disputa (Eu). Celte voie 
traversait 1 a vallée de Dieppe, alors remplie par le» 
«Ht de trois rivière» et de la mer, au moyen d’un 
ffaé dont k- nom est reaté longtemps attaché à b rue 



15 DÉPARTEMENT DE U 

d'Ecosse, autrefois b rue Je» Gué* ou Jet Hwi (vicum 
Yadorum). Sur le boni «te relie voie on a trouvé eu 
1869, dan» la traverse de Jantal, une balance romaine 
de brome. — De l'autre c^»lô de la vallée la voie ron- 
ron Irait b station de l'Est ou du Polie!, dont la débri» 
sont plus probant* que ceux du port d'OueaL Malgré 
les érosions de la merci des eaux terrestre», il reste 
encore (oui le long de b Retenue une suite (Plia luta- 
tions romaines qui n'a guère moins d'un kilomètre de 
longueur, b trace de» bu bi la lions est prfailrmenl 
marquée avec des murs, des tuiles à rebords, des pie - 
ries rouges, noire* cl grises, «les monnaies de brome, 
et oirtonl rie» fragment# d'huilra, do moule», de p- 
I elle» cl de pisuon» de toute sorte. Depuis 1 Hat» que 
l’on olvscrve ce dépôt antique, on n'a jamais cessé d’y 
recueillir des débris de tonte espèce ; M . l'abbé Ci>d»et 
j a reconnu les marques des potier* . . . PONT. . et . . . 
IVIN.. et a observé au lieu dit U Tour Je Jérumltm 
une couche (b* déblai» antique* qui n'a pas moins «le 
fi métro* «le profondeur. Cette position romaine est 
connue des archéologue» sous le nom de elaltan Je 
/tonne -\ouretlr; die était longée dans toute son étendue 
par la voie qui de Diepp se rendait à Ca'iammagut 
( Beauvais) par Envermeu , Londinières, Épinny-Sninlc- 
fknve et toute la vallée de l'Kaube. — Le cimetière 
de rette station ancienne était probablement au haut 
de la colline, sur le territoire actuel de b commune de 
Neuville- U-Pollet. (Voir l’article relatif à celte com- 
mune. ) || Kp. franque. Un cimetière franc a été décou- 
vert au bamL*au d'Epinay, aujourd'hui Saint- Pierre, 

«m janvier 1817, lors de la confection de la tranchée 
du chemin de fer qui borde le riverain d’ Arqua; cin- 
quantc squelettes environ ont été reconnus. M. l'abbé 
Cocbel a constaté la présence d’un cercueil en plitre , 
de trois sarcophage» en pierre de Vergelé et de cinq ou 
six vases en terre noir* ayant la forme de l'épique 
mérovingienne; ce* vases, qui sont aujourd'hui au 
musée de Rouen, ont été dessiné» dans b Revu» Je 
Rouen et dans la Normandie touierraime. Ce dmetière 
-st plus carlovingien que mérovingien. — En face et 
dans la prairie se trouve une hutte en terre «le forme 
carrée et liante de 5 à 6 mètres : on l'appelle la /Julie 
des Saline* ou In BuU* de Saint- /Henv. À quelle époque 
remonte-t-elle T On figuore. — Le hameau d'Épinav, 
appelé Sjnnetam en 198a, possédait des salines dans 
le xn r siècle : on les appelait le* ,Wsn* d'Eepinca/. || 
Moyen âge rl /Imaiuaner. Diepp, brûlée une pre- 
mière fou par Philippe Auguste en 1190, a été de 
nouveau et presque totalement incendiée par le* bombes 
anglais** en juillet 1 69 f i , et possède peu de iiionu- 
11 wml s appartenant n l'architecture religieuse, à l'ar- 
chitecture roilibire. à l'architecture civile. — dirAi- 
lertipv rrligieuee. — t * Eglise Soi ni -Jacques; plan en 
croix : nef à colluleroux (pu entourent le ebemr garni 
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de chapelle* ra sonna nia. Clocher sur la croisée. Erigée 
«•n proi’oo le 1 1 novembre m8a pr une charte de 
Guillaume de Fbvamurt, archevêque de Rouen , «die 
présente des spécimens de toute* le* variété* «ic l’ogive , 
depob u formation au 111* siècle jusqu'à son extinction 
A la Renaissaitrc du xvi*. Le* transept» du nord H du 
midi appartiennent à b seconde moitié du xn* siècle: 
chacun d'en* «*t terminé par une grande rosace et par 
un portail dont l'un est appelé du llotaire cl l'autre 
Je Sainte-Catherine. Le chtrar, la nef et les lais côtés 
sont du xiii # siècle, sauf le* voûtes d le* galerie* <k la 
nef, qui déjà touchent au xiv*. Au chœur, b** an-mie» 
basses remontent Mule* a» xm* siècle; la voûte*, le* 
galeries et les travées supérieure* apprtieniieiit au xvi* 
le plus avancé. Le xit' rogne au grand portail, que l'on 
sait en effet avoir été commence en i 3 oo; on le ro- 
couuait également dan* la aiguilla, la galeria «I la 
orcs-boutants de U nef, qui ne furent terminés qu'à 
celle époqut. Enfin c'est au xiv* siècle également que 
fut élevée, à la jonction de la croix , la tour du do- 
cber, que quelque événement avait détruit : ce corps 
Carré fut surmonté au xrn* siècle d'un dôow de l»oi* 
que l'on retrouve sur la anciens pbn» de Dieppe et 
qui fut consumé pr le bombardement de 169*1; de- 
puis ce lemp un dôme «l'ardoise greffé pr le mil* 
siècle termine tristement ce clocher. Les diapile* 
qui rayonnent autour de la grande m*f rt du rbirur 
ont été ajoutées au xi' siècle, sauf deux d’entre ella 
qui firent prlic du plan primitif «le l'église : ce sont 
celles Jet .\oyw et Je la Campaewn, adhérente* aux 
transepts. A la Renaissance apprlienneul le trésor «4 le* 
quatre cbapllee qui foraient le rond-point de l'église : 
ce sont la chapelta de b Sainte- Croix, de Sainte 
Marguerite, de Saint-Yves et de b Sainte- Vierge; 
on le* dit toute* quatre reconstruites au xvi* siècle 
pr Jean Ango. La grande tour du priai! , corps carré 
en pierre de Caeu, terminée eu pJaloToane, couron- 
née d'une balustrade à jour, haute de A 7 mètre» . 
renferme dans «es flâna une belle duché nommée Ca- 
therine. fondue en i 5 io et du poids d« A,ooo kilo 
gramme*. A côté de b tour cl presque A ses pieds al 
b «La plie du Saint-Sépulcre, construite à b même 
époque et fermée pr une magnifique baluUnnlr «b- 
pierre. L’ancien groupe sépulcral a été détruit à b 
Révolution; on l'a rétabli dans le style du xvi* à l'aid«' 
d'un moulage pris sur le sépulcre d'Ku. Au côté nord 
de b nef al la chapelle ou paeeage J» t Sibylle * , addi- 
tion du xvi* siècle, où l’on voit aujourd'hui les fonte 
baptismaux et où l'on admirait autrefois les doute sta- 
tua «la Sibylles, dans de# niches qui sont denieuna 
vides. En tôAo 011 acheva b chœur H on ferma la 
voûtes avec d'élégants pendentifs qui furent dacendu* 
en 181 A. Do i 53 o à 1 55 o furent construites les rba- 
|t**ll**s do SanbCroii , de Saîote-Margucntc . de Sainl- 
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Yves fl de b Sainte-V forge, ainsi qui» le Trésor. Cm 
constructions «ont remarquable* par leurs voûte» et leurs 
sculpture» vraiment merveilleuse* : la chapelle «le la 
Sainte-Vierge, notamment, est une de» plu* riche* 4 e 
foute b France, Daaa h rhapHIe de Saint-Yvea, qui 
es! celle d'Ango, on voit un curieux retable de pierre, 
l’oratoire et le radeau du célèbre armateur dieppob. 
Le Trésor est connu par bob délicates sculptures et par 
v» étrange» bas-reliefs , que l’on considère comme un 
ex vi Wo des marins dieppoi» : on croit y reconnaître de* 
scènes de sauvages appartenant à b rôle d'Afrique, aux 
fies de la Sonde ou au Nouveau Monde. Les vitraux 
qui décorent cette église sont moderne* et imité* du 
xxi* siècle. Les inscription* commémoratives de Jean 
Ango et de Richard Simon ont été rétablie* nouvelle- 
ment daus de* encadrements ancien*. Toutes le* cha- 
pelles, ainsi que le chœur, furent autrefois fermée* 
avec des balustrades de pierre du xvi* siècle : presque 
toute* furent détruite* à b fin du règne de Loui* XV; 
il n’en reste aujourd'hui qu’une ou deux. Roueries : 
l'escalier qui du Trésor conduit A b CMmmbrt du pre- 
diralrur ; il est en chêne sculpté, dons le style de la 
Renaissance, et présente le portrait de François 1 ". La 
chaire, provenant de l'église supprimée de Saint-Jean 
de Rouen : c’est une bonne sculpture de 1 670 . (aile 
par Pierre et Michel Guerpin, menuisiers à Rouen. — 
a* Ancienne église Saint- Remy, mentionnée dès io 3 o 
dans b charte de Gosselin, vicomte if Arques et de 
Rouen. Placée à l'entrée du faubourg de b Barre, sur 
cette pointe de coteau qui domine b ville et le port de 
Dieppe. U n’en reste aujourd'hui que b tour du clocher, 
monument de pierre du xiv* riède, encore connu dan» 
le pays sous le nom de vieux Sumt-Hemy. Abandonne* 
depuis trois siècle*, celle construction religieuse s'est 
fondue dans la masse du château, dont elle forme une 
des tour-s, et sert de dépôt de projectile*. — 3 * Église 
actuelle de Soint-Remy : plan en forme de croix ; nef avec 
rollatéraiu garnis do chapelles rayonnante*; rlorheis 
sur la croisée et de chaque côte du portail. Fondée au 
sain même de la ville, dam le quartier appelé U Port 
d’Oueut, en Tannée i 5 aa, elle n’a été terminée, telle 
qu’elle est aujourd'hui, qu'en 1660. C’est une oeuvra 
rasto et gigantesque, mai* incohérente et appartenant 
à peu près A tous les styles. La partie de l'église qui 
appartient au xvi* siède w compose du chœur, de* 
•Iléus latérales qui le contournent , des chapelle* qui 
rayonnent autour de loi . du Trésor et de la chapelle de 
b Sainte-Vierge, qui est elle-même une petite église : 
celle partie, com mencée en 1 5 *», fut achevée en 1 5 A 5 . 
C’est encore l'ogive gothique, mais déjà mêlée à une 
foule de motifs de b Renaissance païenne. La chapelle 
de b Sain te- \ forge est purement ogivale, à peu près 
wib aucun mébnge, tandis que le Trésor, avec se» 
riches sculptures, appartient é b Renaissance la plut 


| complète et la plus avancé*. Ce Trésor «tl une œuvre 
remarquable, ornée de statuettes sur colonnes que 
| Ton prendrait volontiers pour les neuf muses ou pour 
] des déesse* païennes. l,e* colonise* du chœur, qui sont 
d’une grande beauté, se terminent por de* chapiteaux 
; de b Renaissance la plus fantastique. Ce ehœilr fut 
autrefois fermé par un magnifique jnhc de pierre, 
sculpté, peint et doré : cette belle œuvre fut démolie 
en i 5 f>» par les protestant» maître* de la ville, qui 
célébrèrent la cène dans le* deux église*. I,e» pierres 
? servirent à paver un abreuvoir établi au fort d'Quest 
: dan* la provision d’un siégr: on en a retrouvé une 
I partie en 18*6 lore de b construction du théâtre. 

La ««ronde portion de l’église Sainl-Remy se compose 
| des transept», du clocher entra chœur et nef, de b 
grande nef et des deux allées qui l'accompagnent, 
dos chapelles qui 1rs flanquent et enfin de* deux tour* 
du portail, dont une seule est terminée. Cette partie 
de l'église, commencée en 1606, était à peine ache- 
vée en 16Ô0. A l'intérieur de Tédific« l'ogive règne 
encore, ainsi que dans les chapelle*; mais le* trois 
portails placé» au pignon de fourni et à T extrémité des 
transepts appartiennent au style grdco • rameun qui 
fleurit «00s Henri IV et sous Louis XIII. Ce portail, 
tout mutilé et tout inachevé qu'il est, ne manque pa*: 
d'une certaine grandeur et d'une certaine majesté dan* 
le» trois ordre» qui le composent : dorique, ionique et 
corinthien. Celle église a él£ grandement mutilé* par 
| le bombardement de 1 6gâ ; tjes restaurations faite* 
| arec de b brique vers 1700 U déparent entièrement. 
Toutes les chapelles furent autrefois formé** avec 
d« balustrade* de pierre, démolies ai 1768. Dan» 
b chapelle de b Sainte-Vierge sont les tombeaux dr 
trois gouverneurs de la ville et du château de Dieppe : 
MM. de Sigognes pèro, mort en 1 5 80 ; de Sigogne* 
fils, décédé en tfli 1, et Philippe de Monligny, mort 
en 1676. Leurs statues sépulcrales en pierre et en 
marbre furent brisé** en 1793. Kn 18*7, on a <le*- 
| rendu dan* le caveau de M. de Monligny le cercueil 
\ d'Aymard de Chattes, gouverneur de Dieppe de i 38 a 
! à j 6 o 3 , qui avait été inhumé dans b chapelle des 
Minime* , devenue le tribunal civil. — Le» soûles prin- 
! litre* que l'on puisse citer sont des tableaux des deux 
! Lemarchand. peintre* de Dieppe en 1(179 et 170,8- 
1 17*6. Une de ces peintures décore un beau eonlre- 

1 retalde en bois sculpté de 1 676. Parmi ceux qui travail- 
lèrent à ce rebble on citeY igé ci Geffin Adam , M'iilpteurv 
de cette ville. Le buffet de l'orgue, entièrement eu chêne, 
coûta 18,000 livres; il fut sculpté à Rouen de 1787 
à 17&0. La charpente et b boiserie sont l'œuvre de 
Lequeu ; les jeux sont dus à Parizot el Faut. Depuis 1 8*6 
ou a souvent cité dans les livre* un bénitier de grés 
de 1571, fort peu intéressant. - A* Le* chapelle* : 
1. Chapelle de Saint- Nicolas de Caude-côie. Le fief de 
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I Caildè-eôta (pneJiu in Je Calde-eetta , Al*w. Je la Soc. mais dont on moolra encore U place. Un lieu pian 

dm antitf. Je \orm. t. XI, p. si) «tl le pin» ancien de la bataille d’ Argues, public par M. Deville, nomme 

point habité et connu du Dieppe historique; dès celle chapelle. SmwreliiiWt , fournie diminutif du Saint- 

io 3 o, il «t dorme aux bénédictin» de In Trinité dn i Aubin de Neuville. — ». Chapelle de Notre- Daiue-des- 
Mont-ki-Rouen, qui de lionne heure y établirent un Crèves, au Follet, d. moite en i 858 . Sa fondation 

prieuré. Il en est même qui pensent que ce fut de remonterait au xi* siècle suivant la tradition ooii*igné« 

<Aud«-e<Vle que partirent , soi» la conduite d’Alvorède, dans h* cbronbpiours; mai* le* muraille* extérieure» de 

les religieux qui peuplèrent l’abbaye du Treport, Ton- ce modeste édifice ue trahissaient qu’une reconstruc- 

déeen io 5 g jmr les comtes d’Eu. Le temps a beaucoup lion du xvi*, encore bien défigurée par des restaura- 

vltéré celte pieuse fondation, ri dam ers dernier» jours lions du sviii*. Cependant, lors de la dimolition, ou 

il ne restait qu'une chapelle en silex remontant tout au a pu reinan|iter les traces d'une magnifique construc- 

plus au xvt* siècle; aliénée en 1791, elle fut démolie lion de pierre du m* siècle dont les restes étaient 

en i 84 i. En j86o, M. l’abbé Cocbcl a bit dans relia noyés dans des maçonneries plu» récente*. — il. Gba- 

< bapdlc «b-s fouilles archéologiques : il y découvrit de* pelle de Saint-Pierre iTKpinay. La cha|>elle de Saint- 

sépultures renfermant de» vases du xiv* et du »v* siècle Pierre et de Saiul-Kirmin , au hameau d’fcpiiwiv, fut 

et une cachette du vvi* dan» laquelle se trouvaient fondée en 1073 par deux frères ermites dont le* nom# 

trente-cinq pièce* d’or de France, d’Espagne, de Per- «ml resté* inconnu». Fermée et aliénée jiar la Révolu- 

tugal, de Suisse, d'ilalie et de Hongrie. — 11. La mala- lion, cette chapelle n’a vu ses murailles tomber que 

drwie de Janvoi. La principale ma ladrerie de Dieppe dans ces derniers temps. — vu. Chapelle des Minime*, 

était au liameau de Janval , dans la plaine, sur le bord Aujourd'hui transformée en tribunal civil, Construction 

de l'ancienne route de Rouen et de Paris, aujourd’hui en grès et en silex de » 583 , élevée en grande partie 

entre les routes impériale* n* ifi et 11“ * 5 . On dilquo avec les débris du vieux château de Ilaulol-wtr- Mur. 

nette léproserie fut fondée au xi* siècle par Guillaume qui furent abandonnés aux religieux par le duc «le 

le Roux, fib du Conquérant; on prétend aussi que le Longueville et Catherine de Conxague, son épouse. En 

coratn de Mortain, fils du l'impératrice Mathilde, l’ha- i 6 o 3 , on y inhuma le gouverneur Aymard de Chatte», 

bits comme lépreux. De landeone chapelle, dédiée bienfaiteur du monastère; en 1897, son cercueil a été 

à sainte Madeleine, il reste encore une porte et une transféré à Sainl-Remy, dan» lu caveau d«- Philippe de 

fenêtre en pierre du ni»* siède. Dans celle chapelle Montigny. — nu. (Ihajxdle de l’Hûlel-Uieu. Fondée 

abondonnée depuis la Révolution , le célèbre Jean knox , en 1 fi* o dans la me d'Éooste et achevée en t fi» 6 , elle 

le réformateur de l'Écornc. prêcha en 1 55 q le nouvel était destinée aux religieuses hospitalières de Saint - 

évangile. En tfcfiu, M. l’abbé Cochet a fouillé autour Augustin, dont l'institution a l)irp|* remonte au moins 

de cette chapelle de Sainte- Madeleine et a trouvé à 1 68a. Abandonnée en 1 8fio ; il est probable qu’elle 

dans k cimetière de* ancien* lépreux de» vases fune- sera prochainement démolie. — ix. Chapelle de* Car- 

rairc* forés et remplis de charbau et des monnaie» du inciitu*. L 0 couvent de» Carmélite* fut fondé à Dieppe 

xiv* siède. L'ancienne léproserie, qui sert de ferme, en 161 fi, dans la rue de la Barre. La chapelle, édifier 

présente un mur qui remonte au moins au m' siède. en ifi88 et incendié» en îfig'r, fut reconstruite, en 

Toute la cour de b métairie est remplie d'anciennes 1736, avec le* matériaux d'une ancienne porte du 

fondation». Un grand bâtiment, aujourd'hui à usage Pollct. Le cloître en pierre est entièrement setuldahh 

de grange, conserve un contre-fort du xvi* siède et à ceux du temps de Louis XIII; il est surmonté d'un 

sur la porte on lit le chiffre de >097. — ui. 1 a Irpro- joli dème de pierre qui est une miniature de ceux du 

wriu du Saint- Ladre du Jérusalem. Il y avait une Vnl-de- Grâce et de l’Uùld de» Invalides. Lachapelle. 

Hcconde léproserie jxiur la paroisse du Neuville et pour de la même architecture , sert aujourd'hui de temple 

le faubourg du Follet; die était située le long du ta protestant. — x. Chapelle des Cannes déchaussés. 

Retenue, au lieu où est aujourd'hui un cabaret encore Foudre eu 167Û dans la rue de la Banv, rebâtie de 

nommé la Tour d* Jérusalem. Cette maladrcrie dut être 17»» à 1736 après le lxjnibanlruve.nl de 169A. elle 

fondée au m* siède pour les chevaliers du Temple; fut complètement incendiée le i 5 mai 18&0. — 

elle passa ensuite i l’ordre de Saint-Jean de Jérusalem, 11. Chapelle de Notre-Dame-de-Bon-Secour*. Située à 

qui y avait devë une tour ronde que l’on appela ta la montée du château , on l'appdail auxii le Calice Je 

Tour Je la eité Je Jrrtualem. En 1 7 1 o , c'était une com- I lfon-.Sro.aMr» , parce que dan» sou enceinte se reuruseait 
ma ml en e et il y avait encore de* lépreux. — iv. La une société du marina qui, probablement, avait fondu 

chapelle de Notre-Damede- Bonne-Nouvelle. Tout près col oratoire. 1 a Révolution l'a supprimée cl aliénée. — 

de la Tour de Jérusalem , et un peu plus loin ver* la 5 ” L’ancien prêche. Au haut du faubourg de la Baro- 

vallée, était la chapelle do Notre- Dame- de- Bonne- et à l’angle de deux anciem chemins, dont l’un conduit 

Nouvelle, supprimée et détruite depuis longtemps. à CÀudexête et l'autre au Petit-Apperillc, on montre 
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de vieux inun arases qui ne sont autres que les restes 
d’un magnifique prêche protestant détruit en * 685 1 
à la suite de U révocation de l'édit de Nantes. Ce 
temple, qui avait coûté plus de 1 4,ooo *, avait été bâti 
en i 6©6 par Lnvollée , architecte de Rouen. Coostmit 
en Uriques c< OU bois, il avait la forme octogone et 
presque circulaire. Sa longueur était de i os pieds et 
sa largeur de 7s. Il nous en reste une vue «Un» les 
vieux plans do Dirppe. Vers t835 on en 6t une gra- 
vure sur plomb devenue très-rare. De 1 683 à 1 793 
une croix de pierre, dite Crotx du Prêche , indiqua la 
pUce du temple démoli l . /trcAilccfurw militaire. — 
\a château , construit *ur la colline qui domine la viHe 
et la mer, du rAté de l'ouest. Il fat élevé en 1 435 par 
la rébellion de Gaux, soulevée alors contre l'occupation 
anglaise. Tondis que le château d’Arques était resté 
anglais, ainsi que le Poliet avec sa Battüie et ses forts, 
Dieppe avait secoué le joug et ne fat jamais repris; 
pour se défendre, il bâtit le château qui subsiste encore 
aujourd’hui. CW un carré de bâtiments, flanqué de 
quatre tours circulaires, construit eo pierre et en silex 
et dont l’ensemble est entouré do fossés profond?. 
L architecture a perdu tout caractère distinctif. L'his- 
toire seule témoigne de la fondation et atteste l’origine 
de cette masse imposante, qui ne fut jamais détruite. 
On montre encore une fenêtre par laquelle on prétend 
qu'en i65o la dachesse de Longueville, organisatrice 
de la Fronde en Normandie, descendit pour se sauver 
à Pourville et de lâ en Hollande. Comme on l’a déjà 
dit, le xti* siècle ajouta au château la tour du clo- 
cher de l’ancienne église .de Saint -Remy. — La porte 
du Port-d’Ouest. Elle était placée sur les remparts du 
rôlé de In mer, à l'endroit où fut autrefois I» Port de 
If est, le premier port du vieux Dieppe. Elle secom- 
}Hise encore de deux tours circulant* en silex et en grés 
du xvi* siècle. Celte porte, la seule qui reste de l’an- 
cienne enceinte fortifiée, ne conduit plus qu’aux bains 
**t à la plage. I.es deux tours , longtemps utilisées comme 
privons , sont à présent transformées en un pavillon élé- 
gant. — La porte du Pont. Elle conduisait de Dieppe 
an Follet, et se composait do «leux belles loars rondes 
appareillées de pierres de taille, dans le style du 
xti* siècle. Ébréchée dès le siéHe dernier, elle a été 
complètement démolie vers i83o. Il ne reste plus 
d’elle qu'un souvenir dans b batte vue du port de 
Dieppe peinte par J. Verne! et gravée en 1765. — La 

1 Noa» |<mw «jo'sa lo»* ittctr too» In prèrtm r«0>nnf* 4t 
F rsecr ètolrnl ejiralslm 00 (Kti^ann. Nous ta Kamn certun 
poar «ux <fe Ci** et Qurviily, pnk» A* IIuihti , et wm a»«n dn 
r.ii«MH de te pr&uiuer jMiur en»* >to 8a««if , prè* <f«i Mette , A t La- 
11e ray, près de Dieppe . rt de CJurealfH» , pWW de Parts. — O fai 
•uni une eovlame |>cnèrile de ptaatcr do» tMt« »ur PemplamiMVil 
•In l empire m« priés. Cet usage nous a é»i révélé t Launay, à Cri- 
<jar«ul-rB*iip*al . à Semt-Joui o . i Sangle H S Bordeaux ( (îirotvde ). 
Tnnm m émit farrnt rew««rwSp» k ta rémlobon de «789. 


tour aux Crabes. Démolie en i84i, elle était située à 
la jonction du quai du Halde et du quai Henri IV. Elle 
avait pour misaion de détendre feutrée du port et elle 
a été longtemps baignée par la mer, circonstance à la- 
quelle elle doit son nom. Elle était en pierre de taille 
et paraissait dater du îtv* ou du if* siècle. — Le fort 
f.hâtillon et la Bastille du Poliet. Ces deux fortifications 
se trouvaient autrefois dan» le faubourg du Poliet et 
l’on y voit encore leurs restes. La première était m- 
tuée au mont de Neuville, au versant du vallon que 
sait la roule impériale n* «5, conduisant de Dieppe 
à Eu. De celle vieille forteresse, qui fut construite ou 
réparée eu 1089, il ne subsiste qu'une motte énorme, 
hs.ilo de plus de »5 mètres et large de 10 à la; elle 
est entourée de fossés profonds, pratiqués à même la 
colline. L’ancienne Bastille, construite par les An- 
glais de iA35 à i44o, était plaoie sur la falaise du 
Poliet , qui domine l’entrée du port ; elle faisait face à 
la lotir aux Crabes dont nous venons de parler. De 
celle Bastille, défendue par Talbot et prise parle Dau- 
phin. depuis Louis XI, le 1 A août 1 443, il mie en- 
core des souterrains, des murs arasés, des fossés à 
demi comblés et b forme de l’enceinte, qui fut palisaa- 
dée en bois. ( Voir uno ancienne gravure publiée par 
Mont faucon «la ns Ses Mojhmwctw de la monarchie frmn- 
fuùe , 1. III, p. asH, pi. XLII, et reproduite en »834 . 
à l’aide de la lithographie , par U Mémorial dieppoù. ) 
En i56t, les protestant», maîtres de la ville et mena- 
ce» d’un siège , ae hâtèrent de remettre sur pied le vieux 
fort du Poliet ; mais ce lut en vain : car, le a 3 octobre 
de la même innée, ils furent forcés de capituler un» 
avoir, pour ainsi dire, njuislé. - Architecture cin'le. — 
La maison de Jean Ango. Jean Ango, armsteur célèbre 
et vicomte de Dieppe, fit construire en i5*5 sur le 
«piai de sa ville natale cette maison . qui fut longtemps 
une «les célébrité? du pays. Bâtie en bois et en pierre 
dans le style le plus élégant de la Renaiasance. elle 
était, en effet, une des merveilles de l’Europe, à toi 
point qn'on 1647, lorsque le cardinal Bnrherini, légat 
du pape, b visita en compagnie de Louis XIV enfant 
et d’Anne d'Autriche, il l'écria : Nuoquam vidi do- 

r mum polchrioran." Cette maison, qui reçut Fran- 
çois I" en «533, où mourut le commandeur de Chatte» 
en ifio3,et qui en 161 4 fut donnée par le cardinal 
de Joyeuse au père de Bérullc pour y établir son pre- 
mier collège de rOraloire, fut eu gramle partie consu- 
mée par le bombardement de i6g4. Rétablie ver» 
1700. elle est aujourd'hui le collège communal de 
Dieppe. De l'hôtel splendide «lu ivi* siècle il ne reste 
pins que quelques médaillons en pierre représen- 
tant des personnages historiques ou allégoriques et 
j quelques salles encore parées en carrelages émaillés 
j de b Renaissance; ces carreaux . losanges ou «juadran 
gubirm, représentent Mercure, le dieu du commerce. 
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et de» portrait» d’homme A de femme qui peuvent être 
ceux d'Ango et de ton épouse, gravé» en creux dan» 

U terre. — L'ancien rouvnit des Uniulinee. I.e» reli- 
gieuse» ursuline» furent installées à l)ie|>pe en if>» 6 , 
dans un bétel de la rue d'Ecosse qui datait de» règnes 
de Louis Ml et de François P*. Dans cette maison, 
transformée en Itôpilal en 1809 et en caserne d'infan- ( 
tari* en 1860 , on remorque encore de» colonne» de 1 
boia couronnées de eliapileaux sculptés dans le goût le 
plus délicat de la Itenaisrance : elles donnent une idée 
de c* que fut la inataou de Juan Ango. Le» l’roiiline» 
elle» - mêmes ont élevé le grand bâtiment qui sert 
aujourd’hui de caserne et au sommet duquel on re- 
marque cinq lucarnes de pierre du plus beau style 
du tempe de Louis XIII. Sur la rue d'Kroaae une 
charmante porte sculptée serrait d’entree aux écoles 
gratuite» de* filles. — L' bétel de la ville d'Anvers. 

Sur le quai Henri IV, au n* 4g, on remarque une 
grande maison de pierre rehAiie après le bombarde- 
ment. Ce dut être l'ancien Hàtrl à* U m Ue d’A mtr» . 

Ce qui le fait croire, c’est la présence d’une en- 
seigne parfaitement conservée et placée dans le passage 
qui conduit au fond de la cour. Ce bas- relief, qui est 
passablement grand, reproduit approximativement la 
grande dlé commerciale de» Pays-Bas. Il porte, avec 
le nom de la villa d' Amerri, la date de 1697 . — Mai- 
son eu bai». Dans la rue Saint- H«m, l'ancienne rue 
aux Juifs, au n* 54, une vieille maison en bois, ornée 
de pinacle» et d’rgive* dan* I* style du xv' et du xvi* 
siècle. C’est la plus vieille maison du Dieppe actuel. 

— L’aqueduc de» fontaine». Le canal souterrain qui 
amène à Dieppe 1rs eaux de Saint-Aubin, creusé de 
1 533 à i558, met en communication les deux val- 
lées de la Sde et de Dieppe. Line tradition prétend 
que ce tunnel, qui n’a guère moins de i,5oo mètre», 
est l’truvre d’un nommé Toutain, homme du peuple 
hardi et ingénieux, mats qui, dit -on, s’est ruiné à 
l'entreprise et serait mort en prison pour dettes. — 
Antiquité végétale, l. n poirier phénoménal planté dans 
f endos de l'ancien hôpital de Dieppe est adossé aux 
vieux uiur* de la ville, dont une porto présente le mil- 
léaime de 1 Ô 80 1 ; il ne compte pas moins de deux cents 
à deux cent cinquante ans, et produit encore dan» cer- 
taine* années jusqu'à A,ooo poire». M. Dubreuil la fait 
figurer dan» son Court (T arlwrieulturr , et M. A. Férot 
l'a reproduit dan» U Mémorial dieppoit de i83 r i. w 
(’olleclion archéologique de la bibliothèque de Dieppe. 

La bibliothèque publique, en attendant que U ville soit 
dotée d’un musée, a donné asile aux objets d'art «l aux 
débris antique* trouvés à Dieppe et dans l’arrondisse- 
ment. liés principaux sont : pour la période gauloise , 

‘ Apé* U (hSoe (TAIlMrilir h Im itt dr* dm*U«m d'Offnm- ■ 
vtllt et ci.-* Troit-Pirrm, t‘t*l le filai nuiras vvgrul qu* non* ! 
««■natMion* cio o* ootre déparlrtiKwt. 


SEINE-INFÉRIEURE. ÏS 

un vase de terre et autre» fragments de poteries prove- 
nant de la cité de Limes ; des haches de pierre trouvées 
à Dieppe, à l.uncray et à la cité de l.inicu; un martasu 
de pierre venant d'Auquemosnil on dt Bi*ille-»nr-Mer ; 
des hachette» «le brome tramée» à Tourvilir-la-Ciia- 
pcllé ; de» monnaies gauloises en brome recueillies 
dans un tomlieau romain de la cité de Liiur»; enfin nn 
plan en relief de l’enceinte celtique de Lime» et de sra 
tumuli. — Pour l’époque romaine : vingt-trois 
funéraire» tirés de ilaude-céle, quarante et un de Neu- 
ville-le-Pollet , quelques autres sorti» do Bcaqiiemont 
et de Saint-Murlin-en-Cainp*gne; le* iirn» 1 * de terre 
et «h; terre de l.uneray 1 de* plaquettes en os prove- 
nant des incinérations do Cande-cûte; dm meule* à 
broyer venant d’Arque», du Petit- AppeviUe et de Saiut- 
Martm-en-Cam[iagiie ; un casque romain , de» passoire* 
et des miroirs en brome, de» statuette* de Vénus et 
de Lalone en terre cuite, un assortiment de marbre» 
et de slocs coloriés provenant de la villa de Saiule- 
Marguerile ; et enfin de» vue» coloriée* et un plan 
en relief du celle belle habitation romaine. — Pour 
l’époque franque : de* vase» de (erre et de verre de 
Douirend et de Sainte -Marguerite; des boucles, des 
agrafes, des pendant» d’oreille , de» bague», une logue 
en or aire chaton en n gale-onyx , de* pince» à epiJer, 
de» aiguille», des collier*, des baquets ou seaux, de» 
fera do Bècbe», des lance», do* hache* et de* rabre* 
venant de Sainte-Marguerite et de iXouvrend. — Pour 
le moyen Age : un cercueil en moellon et quatre croix 
en plomb avoc formule d’absolution, venant de Bou- 
teille* (»i # et xu* siècle»};, une collection de pave» 
émaillé» provenant de la maison d’Ango (tu’ siècle ) ; 
un fauconneau en fer (routé en nier; un canon n 1 er 
forgé et cerclé du xv' ou du xfi* siècle, tenant d'Eu ; 
enfin des débris de* bombe» anglaise» qui ont brûlé U 
ville en i6g4. — L'inventaire de celte petite collection 
se trouve à la fin du catalogue de la bibliothèque de 
Dieppe, rédigé eu 18 Ô 7 , p. 343-348. 

N EU VILLE -LE - POULET. Êp. romain*. Auprès de 
l’église, dans le» jardins appartenant ii M"** Levas- 
seur et A M.V.Duvol, maître maçon, M. l'abbé Cochet 
a découvert, en »S45, on cimetière qui a été exploré 
de nouveau en i846 et en 1 K5o. O cimetière à inciné- 
ration , qui n’avait pas moins de afi mètres de longueur 
sur 10 de largeur, devait bien remonter au 1 " et au 
il* siècle de notre ère. Il n'en est pas sorti moi us de cinq 
n-nU vase* de terre, d« verre ou de Ironie. Ce» vase» 
étaient partagés en soixante groupes de sépulture» 
environ ; quelques-uns en contenaient jusqu’à quinxe 
ou vingt. Outre le» vases, on a recueilli de» cuillère en 
argent et en bronxe, des bagues en cuivre, une clo- 
chette , des «W« «l de» ciseaux en fer, et enfin de* mon- 
naie* de bronxe de Marc-Aurèle, de Commode, d'An- 
tonin, de Foustine cl d'Adrien. Sur des vase* rouge* 
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<mi a lu Im noms dp* potier* : Verocnndi , Tocca , An lieu» 
et Cesiaoi. Sur d« barillet* do verre on a reconnu le* 
mangue* de* verriers: F. Fro, Froo, Frooi, Froti, 
Fronliniana . S. C. et Daeriu* F. (Voir la description 
et la reproduction de* objets du diiHiièr? de Neu- 
ville dan» la fient* de Rouen , le Bulletin monumental , 
le» Mémoires de la Société de» anlujuairti de Normandie 
et Ut \ormamUe eomtemuns.) Le* vase* et autre* objets 
qui «ont sortis de ce* fouilles ont été déposé* i la bi- 
bliothèque de Dieppe et au musée départemental de 
Rouen. De »R 4 o à i 85 o, il a été trouvé dans la 
plaine qui sépare le village de Neuville du hameau de 
Pays, qui en dépend, un vase de brome contenant 
environ trois cents monnaie» romaine* en biUon, qui 
appartenaient presque toute* au» Césars du m* siècle, 
tj Moyeu dp et fienuiuance. Église dédiée A saint 
Aubin. Sans aucun doute une église ouatait à Neuville 
au il* sièdr, puisqu'en 1093 elle fui donnée au 
prieuré de Longueville-la-GiffarL — L’éjJite actuelle , 
grande et vaste, date entièrement du ivi* siècle. Le 
chœur et les cbapeUc* qui lui *»ul latéral» appar- 
tiennent au temps de Henri II ; la nef et les colla ta- 
rauisoot du règne de Henri 1 ( 1 . line iusrripliou , qui 
se lit dan» la grande ucf, file cette érection à l'an » 588 . 

Le doriver, pUcc- au portail, ci les voûte» du chœur 
ne doivent pas dépasser U régne de Henri IV : ou y 
lit, en oflél, les dates de 160 5 et de 1607. Il reste 
quelque» débris de vitraux do 1 58(5 cl do 1600; le 
fragment le plu» remarquable , donné par un bourgeois 
de Dieppe, représente un navire du temps de la Ligue. 
Quatre inscription» couvrent les mura de cette église: 
deux sont de la fin du xvi* siècle cl deux autre* du 
commencement du xvu*. Les deux première* sont est 
vers marotique» ; cil» appartiennent à la construction 
de l'église. — La croix du cimetière, qui est en grès, 
porte le millésime de i 5 * 4 . — Chapelle de Saint- 
Barthélemy, a Puys. Le liaincaii de Puj* powedait 
autrefois, dans la portion qui dépend de Neuiillc, une 
chapelle dédiée à saint Barthélémy, chapelle dont l'ori- 
gine nous est inconnue, mai» dont le nom liguir sur 
1 » ancienne» cartes du diocèse de Rouen. lutarJîta 
dès 17*8, elle a été complètement fermée par la 
Révolution. L'edifice, démoli en » 853 , datait du xvi* 
tiède. M. l’abbé Cochet y a recueilli, pour lui et pour 
la bibliothèque de Dieppe, des carreaux émaillés du 
temps de François 1 " cl de Henri II. — ArrAilarfur* 
civile. — Ravissante maison de pierre cl de brique* 
construite au xti* siècle et dont la porta, les fenêtres 
et la cheminée sont décoré» dans le style de la Rc- 1 
naissance : c’e*t un diminutif du manoir d' Ango. Cette 
gentilhommière est devenue une ferme. — Le* reli- 
gieux de Longueville possédaient devant l'église un 
koetel construit en bois et sculpté dans le style de 
Henri IV. Les débris ornementés de cette maison se 


voient à la bibliothèque de Dieppe. — Au moyen Age , 
il y avait, au bas de Neuville, des salines qui furent 
supprimées en > 663 . 

CANTON D'ENVERMEt. 

(Chef-I** 1 F.mmw. | 

ASSIGNA'. Moyen dgr. L'église, sou* le vocable de 
Saint-Médard, est de style ogival primitif (tu* ri 
xin* siècles), avec retourh» du ivi* et du xu* siècle. 
Dans la nef est une rhaire sculptée du xvn' siècle, ve- 
nant de Saint- Jean d'Ku : on dit que Bourdalou? y a 
prêché son premier Mention. — A eût? de l'église cri 
uu petit r Liteau À tourelle* du xti* siècle. 

ALQLEMESNIL. Êp. gauloise. En i 863 on a re- 
cueilli une hachette de pierre. |] Ep. incertaine. Ver» 

1 Kilo on a trouvé dans ce village un marteau de pierre. 
|| Moyen dge. Église sous le vocable de Saint-Laurent. La 
nef, élevée au tu* siècle, a été remanié! en 1780. lai 
porta en bois est une sculptare du xiv' ou du xv’ siècle. 
Le chœur et le transept sont en pierre blanche du 
xvi* siècle. Dan» le cbœur existaient, en 18&7, un taber- 
nacle en bois du ivi* siècle et une inscription en vers 
datée du même temps. Presqu'cnlièremcnt recoas truite 
de 1 803 i 18(19. 

AV ES N ES. Formée des troi» ancien mvi paroisse» 
d'Avcsoea, de Saint -Aignan et de Caudecolta. — 
Avisas. Moyen âge. Ancien rliitaau dont on montre la 
place pré* de l'église. • • Eglise sous le vocable de Saint- 
Antoine. Plan en croix; entièrement construite au ni* 
siècle ; voûtée et appareillée en pierre du pays. Dans le 
transept nord est un vitrail de 1 555 . A cûté du chœur 
est une chapelle seigneuriale sous laquelle est, dit-on, 
un caveau sépulcral. ^ SaiaT-Aieoâ*. Moyen âge. Église 
du ivi* siècle sous le vocable de Saint-Aignan, rema- 
niée au xviii*. ■ — • Ctvsioom ou Yillt-«.i-Hxut. Petite 
église sous te vocable du Notre-Dame, construite au 
xvi* siècle ri raccommodée en 1760. Sous le chœur est 
ta caveau sépulcral des seigneurs du lieu. 

UAlLLY-EN-HIVIÉHK. Êp. romaine. Beaucoup de 
constructions arasées, des tuiles, de» poterie* et des 
moniiiiies romaine*. — Le chemin de Bailly A Douvrend 
se nomme le Chemin de e Mort ». En 1 85 * , M. Armand, 
instituteur, trouva, en creusant les fondations de sa 
maison, une grand.- chaudière d'airain contenant au 
moins six vases en brome , dont plusieurs étaient pla- 
qué* d'argent ; ces vases, dont quelques-uns sont d'un? 
grand? beauté, ont clé offerts au musée de Rouen (Revue 
de Rouen , année i 85 ti, p. 6**). Moyen âge. L’église, 
sous le vocable de Saint-Martin, grandement défiguré? 
depuis deux cents ans, présente de l'architecture ro- 
mane dans son clocher, de rarcbilcdure de transition 
(xu* siècle) dans la nef et de l'ogive du 1111* siècle 
dam le chœur. Brûlée en i 5 gs dan» In troubles reli- 
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peux. Joli* piscine du Iraipi H* saint Lan». Dm» fa 
dwiir une pierre tumuhiirede 1601 . — Préside l'église 
00 montre la place et les ruines d‘un ancien cbôlreu qui 
joua sou dernier rèlt dans les pierres de la Ligue. 

BBLLENGI 1 KVILLE. Formée des nnricnnfc* paroisse* 
de Ifallengreville. d'Inerville et de Saint -Sulpice- 
de-Beüengn’vilfaU»\ — BKuaxoRKvau;. Ep. g/mlot»?. 
H.irMte en silex trouvée en i8ô* ail hameau de |« 
Veuuvaie. Ancienne fontaine de Saint-Germain , où l'on 
faisait des pèlerinage». f Kp. rnmatnc. Voie romaine 
de Dh'pje; à Beauvais. ’ Moyen Age. Église mus le 
vocable de Saint -Germain, bâtie en x 7 1 5 . L’an- 
cienne était près de la rivière. — I*rrtiu.i- Égfiaa 
du xvi* siècle, devenue une étable. — La pierre 
tunmlaire d’un chevalier d'Inerville est à Envermeu. 

— Sxisv - StriMca. Ep. romaine. M. Gnilmdh assure 
que dans l'ancien cimetière on a trouvé, en t 83 G , des 
poteries et des monnaies romaines, des hadielle* de 
bronze et deux cercueils en pierre. — Eglise «b? Saint- 
•Snlpice, datant do x»l* siècle, démolie en 180g. 

BIVILLE-St'R-MER. Ép. t vmmme . On trouve des 
débris romains au lieu dit le Vùur-BimUt ; pcè» de M 
passait la voie romaine de Lilleboone à Boulogne. 
Vers i 83 o, marteau de pierre de date et d'usage incer- 
tains , trouvé à Biville et déposé à La bibliothèque de 
Dieppe. 1 Ép. franque. En 1 856 , sur la route de Neu- 
vffletU» .i Bivilk, M. l'abbé Cochet a trouve deux cer- 
cndls de vergeté avec squelettes et vase» de l'époque 
franque. I, Voy. Sépult. fianl. rem.Jranq. el non*, p. A 34 - 
ô 35 . i 1 Moyen Age. Église sous le vocable de Saint- 
Bemy. Nef du xm’sièffa avec charpente de 1 608. Chœur 
en pierre blanche, voûté ei élégant, construit au xvi* 
siècle. Restes de vitraux de i 5 ii, l 553 et 1Û61. An 
côté sud, une chapelle et un collatéral ajoutés au tu* 
siècle* Au nord, clocher de 1760. 

BRU NV ILLE. Moyen Age. Église m>u* le vocable de 
Saint-Pierre. Choeur «H clocher modernes. 

DAMPIFRRK Mayo* Égti .« sons le vocable de 

Notre-Dame. Chœur et nef du xm* siècle; remaniée 
au siècle dernier. Clocher, placé au portail, du su*. 
Chapelle située an côté nord du chcrur datée du même 
tempe. — Le manoir de Dam pierre a conservé des 
famés, des fait* et un appareil de l’ époque de la Ligue. 

DOUVREND. Formée depuis des deux paroisse* de 
Douvrend et d*Angrerille. — Doivacao. Kp. romain». 
Voie de Dieppe à Beauvais. La vieille route de Bailly 1 
porte le nom de Chemin dea MorU. — - A DourrendeHe , 
on a reconnu les restes d’nnr métairie. — Vers 1 8 1 5 , 
on a recueilli dans le Cio* Blanc quatorze ou quiuxe 
monnaies où l'on distinguait des petits bronzes de Gor- 
dien 61 s et de Constantin, un vase, des fibules, une 
bêche, une pique et plusieurs tombeaux en pierre cal- 
caire sous forme d'auge. — Sur une des collines qui 
dominent Douvrend ou voit, vers le sud, une enceinte 
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retranchée d'environ quatre hectare?. - En 1 8 . 18 , ou 
a encore trouvé deux cuillers en bronze , aujourd'hui an 
musée de Roue.-i. Ep. franque. I.e roi Robert I" rite 
Dmtrrent rtAngrnviUa parmi fa* biens de la cathédrale 
de Boui'n , biens qui lui furent donnés nu confirmés 
par (Charles fa Chauve. — En i 838 , fars «fa la ronfee- 
lion de la route départementale n" f», de Dieppe è Beau- 
vais, on a trouvé mi lieu dit te Camp de P arbre un an- 
cien cimetière mérovingien, d'où il a été extrait environ 
deux cents squelettes accompagnés d'armures et d'or- 
nement* de cette époque. En «865 et tHfifi M. l’abbé 
Cochet y fit des fouilles : il y a ouvert plus de Boisante 
famé * » qui ont donné, outre cinquante vases «fa terre, 
dm sabre* . des lance* , dm Bêches et des couteaux de 
far, des boudes et des fibule* en bronze, des boudes 
d'oreille et des bagues , des perl-'S diverse* . dre mon- 
tions commune* en bronze et un quinaire en argent 
du n* siècle. La bibliothèque d«! Dieppe possède de 
celle découverte une bague en or, une boule de cuivre, 
un «ardu dr mm en brome doré, onxr far* de lanee, 
duq haches, trois couteaux, quatre flèche», une ai- 
guille, un plateau , des boucles et six vases en terre. — 
Le mu*ée de Rouen possède un petit bronze de Glande, 
un beau vas»- de verre* et deux grandes fibules, avec une 
épingle à cheveux en argent doré , ornées de verroteries. 
(Voir sur ce* découverte* : A. «f Aoffav. Berne de Honni . 
année t 838 , p. 109-1 to. — De Gaumont, Lotir» 
d'ewtvj. mon. I. VI. p. *67. — Ronch-Smith, Cotler- 
tnnea anliqua , vol. Il , p. 167-170 . pi. XLV. — L’abbé 
Godiet, la Snrm. aantrrr. inédit, p. 3 o 3 - 3 tg, pi. X 
et XV; s* édit. p. 383 ôoi et pi. X, XV, XVII et XVIII. 

— Kéret, Calai, de la Bibl. de Dieppe, p. MS MA) | 
Moyen Age. L’église . dédiée à sainte Madeleine . conserve 
«les trocre dn xm* siècle «fans ses transepts. Le ctoeber 
et fa nef, le durur et se* chapelle* latérale* ont «Hé 
refaits au xvi*. En 17a*. on a reconstruit en partie 
celte égHsc. Dans le durur est une inscription de fa 
dédicace du rttv’de rnoy MIL V* XXIX -(ibxg). Pris» 
«fa cette inscription sont dre pierres obitunines. Sous 
fa clocher on remarque dre peinture* murale* «fa 1 600. 

— Asflnitmxi. Ep. romaine . Voie de Dieppe è Beau 
vais. 11 Moyen égr. L'église, dédiée aux saints Inno- 
cents, a «Hé démolie ver* l'année 1800; «Ile possédait 
une curieuse Ptusior/ en nlfaUre «tu xv* siècle, dont on 
connaît quelques bas-reliefs. 

E 5 VE 11 MEU. La commune actuelle se compore 
dre deux anciennes paroisse* «le Notre-Dame et «fa 
Saint- Loureot d'Enverm-:u et de de«ix petites com- 
munes anncxire en 1 8 x 3 : Hyboovflfa et Atlbcrrilli-*nr- 
Kaulno. — Knveamki . Devenu depuis quelques année* 
un lien nrdiéologique fort renommé, fut toujours un 
point historique a*v* important, surtout i la période 
franque. || Ep. romaine. Le bourg était traversé par 
fa vote romaine allant de Dieppe i Beauvais, par Épi- 
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nay, Sainte-Beuve et la reliée de TEauln*. Vers 1 83s, 
<;u faisant la route départementale n*5, qui va de Dieppe 
à Beauvais , ou y trouva un certain nombre de tuiles cl 
de poteries romaines. M. Guilmcih raoonte qu’on a 836 
on lui a remis dos monnaies de brunie de Néron , de 
Kausiine, d'AnUwiin et de Commode qui avaient été 
trouvées au Bois- Dangereux. M. Féret, de Dieppe, 
amure avoir reconnu des murailles romaines en potit 
appareil chaîné de briques sur 1 emplacement de Tan- 
don prieuré de Saint- Laurent, situé sur le bord de 
TEaulne. Dans uu pré placé entre l'Eauloe al la roule 
départementale est un tertre appelé le Cdiel, qui fit 
peut-être partie du vieux château d'Envenneu, dont les 
seigneurs ont joue un si graml rôle à l’époque normande. 

| Kp. Jrant/ur. Un des doyennés de Tarchidiaconé 
d’Eu *. Son nom apparaît au rm* siècle. La Chronique 
de FonU-neiU l'appelle Êdremou , en 376 ; ee nom lui est 
conserve, vers io 3 o, dans une charte de Robert l”, A 
la callkédrale de Rouen. Au u T et au xu* siècle , Or- 
deric Vital dit Ebremtm et Ebretuwtt. Le monument 
franc le plus important d'Envermeu est sou cimetière 
mérovingien, découvert en i 85 o dan» le Champ de la 
tombe et exploré par M. l'abbé Cochet pendant neuf 
années consécutives. Ce cimetière , qui 110 contenait pas 
moins de huit ceuts fusses ou sépultures, a fourni pour 
le musée de Rouen et les collections de Para . de Caen , 
du Hairo cl de Dieppe une quantité considérable do 
vases de terre , do verre ci d« broute; des armes eu fer, 
notamment des couteaux, des poignards, des sabres, 
des haches francisques, des lances, des Ûécbre, des épées, 
des angons et des bouclier»; du» monnaies gauloises, 
romaine» et franque», en or, en argent et en brome; 
des cercueils do pierre; des objets d'ornement et des 
ustensile» en fer, eu brome, en argent et or, eu verre, 
en émail, en ambre ou en silex: parmi les orne- 
ments, des épingles à cheveux, dis» styles A écrire, 
des boudes d’oreilles, des bagues, des bracelets, des 
colliers, des fibules, des boudes, des agrafes, des ai- 
guilles, des ciseaux , de» boums ou auuiènières. Parmi 
les ustensiles figuraient des coffrets, des patères, des 
«•sut ou baquets, des pierres à a Aller ou à battre le 
feu, des poêlons, des clefs, des chaînettes, des vrille», 
des coquillage», de» éperon», des mors de chevuux avec 
les squelettes de ces animaux. (Voir sur ces fouilles 
et ce» découvertes un grand nombre d’ouvrages et de 
recueils, parmi lesquels la Renie de Rouen , le RuUeiin 
monumental, les Me» u. de lu Soc. de» an/19, de jYarw., 
la llevue de Part chrétien , 1 « /Vécu de VAead, de Rouen , 
etc.) ’ Moyen Jge. Prieure de Saint-Laurent, fondé 

' CW MM font» peur ctè» qu« H. Gufatrd » fm trotte sa 
instant qu'Ko\«rs»ea fut le «turf-lieu Au Tsluu ( Prmnae ri payt 
dr France, dan» V Annuaire te»f- i* le Sot. de f'hù/. de Frantt pour 
•837. p. 1 3») honneur ijni *])porti«t toujours à Arqats «t à son 
dÉlMV. 


au xi* siècle par les châtelain» d'Envermcu et réuni 
par eux à l'abbaye du Bec- lleüouin , dont il ne reste 
pin» que quelques débris, qui font aujourd'hui partie 
d’une ferme. La chapelle fut démolie vers 1816. Ou 
assure que dans les fonda lions du prieuré, voisine» 
d« la rivière, on avait reconnu des constructions ro- 
maines. — Eglise de Notre-Dame : plan en croix, à 
teoix nefs; beau monument de pierre entièrement 
construit au ivi' tiède et dans le style ogival flamboyant. 
Le dodier, qui forme une tour carrée placée à l'angle 
nord du portail, est construit en grè» i la baae, en 
pierre de taille i la partie supérieure; on y remarque 
de bettes fenêtre* et tes statues de saint Pierre, de 
saint Paul, de saint Jean et de saint André. Une flèche* 
d'ardoise élégante et fine couronne oette bdle tour. Les 
trois nefs ont des roules remarquables par leurs clefs. 
Le rheeur est admirablement sculpté en dehors ; il se 
termine par sept belles et élégantes lancettes. Sous les 
treosepls de cetto église 011 compte dix inscription* tu- 
mulaires ou obi(uaires,en prose et en vifs.du xvt'siède. 
Bénitier en pierre sculptée : croix de cimetière de ta Re- 
naissance : dalle tumulaire dn sti* siècle représentant 
un chevalier, encastrée dans le mur en » 85 è; eette 
dalle provient de l'église supprimée d'Inerrille. — An- 
cien chèteau d’Envenneu. Le château des sires d’En- 
vtsrroeu, ai puissants au xi* sièds, était situé au bord 
de l'Kaulne, et il n’en reste plus aujourd'hui qu'une 
motte appelée le Cdtel. — Hrsni viua. L'église a été 
démolie en 1819. — Chèteau d'Hybouritie. Jolie cons- 
truction de la Renaissance, dont les lucarnes en pierre 
sculptées sont surtout remarquables. Sur la grande 
porte d'entrée, en pierre et en brique, on lit le chiffre 
de i63fi. =** AcainviLLa-soR-EiOLsi. Leglisn a été 
détruite vers 1890. — Chapelle de Brais, située au 
hameau de Brais, élégant monument de isflè. Elle 
sert aujourd'hui de grange. 

PRELLLEV 1 LLK. Moyen dge. Église son* le vocable 
de Notre-Dame. Nef du xu* siècle. Chœur et clocher, 
en grès, du xn'. Les transepts, bâtis au xr*. ont été 
modifié» au xrt*. 

GLICOURT. Moyen dge. Église sous le vocable de 
Saint-Martin. Le chœur, retouché nouvellement , garde 
des fragmenta du xm* siècle. Le xrT siècle a construit 
une allée méridionale à la nef principale, qui a été 
refaite au xvm* siècle. — Ancien prieuré. Prés de 
l'église est un grand bâtiment du xn’ siècle encore 
décoré des armes de l'abbaye de Sainl-Wandrille ; on 
l'appelle l'Abbaye et on y a vu des moines. C'est un 
ancien prieuré donné è Fontenello dès 10a 4 . 

COUCHAI PRÉ. Moyen <jge. Église sous le vocable 
de Saint-J ean- Baptiste, en pierre blanche et du xn* 
tiède. Les autels, 1 e bénitier «t te baptistère sont en 
pierre et de la Renaissance. Dans le chœur, une ins- 
cription apprend que l'église fut consacrée le 9 juillet 
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»553 par Étienne Paris, évêque d'Aulonne et suffra- ï motte en partie détruite, à U base de laquelle on re- 
gant d'Athènes : c'était un célèbre prédicateur du i?i* marque un cercle de pierres taflciifcs. 
siècl*. I SAINT- ALBIN -LE -CA LIE. Ép. gml*êe. Sur Ut 

INTRA VILLE. Moyen Age. Eglise mus le vocable de monts Rat f qui dominent Saint-Aubin vers le midi, est 

Sainl-Séverin et de Saint-Pierre, du in* siècle, et po*- une pierre qui, dit-on, détourne la foudre. \ i<ym 

«■dan! quoique» verrière*. — Dan* le cimetière, joli Age. Eglise sou» h* vocable de Sainl-Aubiu , primitive- 

filt de croix sculpté de la Hensjssance. ment construite ail xm* siècle. De ce temps il reste 

UKEÜO. V«y»<fg*- É-l isesousle vocable de Sainte- surtout le portail et le chevet. Dos remaniements mo- 

Anne; reste* du ltn* siècle dans la nef. Le chœur et dente* ont défigure le cliatir et le clocher . Une nef 

ha chapelles latérale* sont du tu'. L« clocher, au por- latérale a été supprimée au wui* siècle. V ieilles sla 

Uni , est de » 646 . Uns de pierre du mi* tiède. Dans la chapelle de ta 

GUILMÉCOURT. Moyen tige. Il y eut antsrfuia deux Sainte-Vierge, vitrail de 1600. Dan* le ritirur, insmp- 

église* : Saint- Amand et Saint- Vaut. Sainl-Amand a tion obituaire du avi* siùde, deux inscription* du ivm* 

été supprimé et démoli à la Révolution. Saint- '• aasl siècle, de la famille de Torcy, propriétaire du château, 

possède un chœur du xm* siècle. La nef. bélie au xm*, et niveau seigneurial violé et refermé. Dans cette église 

a été remaniée au xtt*. Le clocher, entre chœur et nef. fuient transport**'* , en 1785,1» statues sépulcrales de 

est de 18*8. Le chœur renferme un autel de pierre du (Jaude 0 roulant et de sa femme, statues de marbre 

temps de la Renaissance et l'inscription obituaire d'un transférées en 18&1 su palais du justice de Rouen, 

«uni du ivi* siècle en prose, en vers latins et en vers placées maintenant dans la rhapelle Saint-Étienne de 

français. Dans la chapelle de Sainte-Barbe est une U cathédrale de Rouen. — Château de Saint- Aubin, 

charmante statue de pierre du xti* siècle rvprésen- Murs de clôtura et écurie* voûtée* en ogive, du temps 

tant celte sainte. A l'outrés du chœur, dalle tumnlaire drs derniers Valois. 

du xv' siècU. — - Dan* le cimetière, croix de pierre de SAINT- JACQUES- D'A LIERAI ONT. Ép. gaulmte. 

i 583 donnant les noms de ses quatone fonda leurs. — - En 1 84 H, on a trouvé sur les (erres de M- Lemaivchal 

Maladrerie de Saint-Claude, depuis longtemps disparue. ait hachettes en silex. Ce village est rempli do tradition» 

— Près de l'église, une molle haute de 8 mètres que antique*. On y parie d'un chariot chargé de trésor» et 

l’on dit Aire, lu rest** du vieux château. tombé au fond d'une mare. : Moyenne. Au un* siéde, 

I FS-SU R-LON DI MÈRES ( LES}. Moyen Age. Église ce village «1 désigné mus lu nom de Trisiù n/h» (triste 

sous le vocable de Samt-Harlbélf-mv.construiteen 1755. ville) et de nos jour» on l'appelle vulgairement Samt- 
Kapûstèredc pierre du xi 11* siècle, Ba*- rviief» tn albâtre James. — Église moderne, sous le vocable de Saint- 

du in* ou du xv’ siècle, représentant de* apALree et des Jacques. Il nu reste rien de celle qui fut cmartée par 

scènes d--* la vie de la sainte Vierge. Cloche de 16b g. Migaud en 1 #67. — Chapelle de Soint-llemy, à présent 

MEULERS. Moyen «g». Église *01» le vocable de démolie, et qui succéda à l'ermitage de Bos- A forment. 

Saint-Valéry. Dans lu nef sont dos lu'» «H des autres Los habitants d'Érrémeanil , distant de 6 kilométrât, 

roman# du xi* siècle; mais les fenêtre* ont été refaites Tenaient s’y faire inhumer. - Sente lépreuse dite Rue 

eu 171b. Le clocher et Jus transept# «ont eu raorilons mu Mule Art. 

du xti\ \#, (lueur u#t de ifisfi. SAlNT-MARTIN-EN-CAMPAG!SK. Ép.gmtlottt. Par- 

NOTRE-DAME-Ü'ALIERMONT. Moyen âge. Église mi des débris gallo-romains on s trouvé, en 1837, plu- 

sous le vocable do Nolre-Dame-d’AliuniKmt; édifice à sieurs hachette» en »ilex, cl, en i 84 o, une monnaie 

trois nef* et en croix, tout entier du xni* siècle, sauf gauloise en or. C» objets wml i Rouen, rbe* M- l'abbé 

quelques remaniements postérieur*. Le portail est tri*»- fo-minlc. |i Ep. romaine. Le* débris romain» abondent 4 

beau et h* chœur magnifique. Les voûtes du clocher Saint-Martin , surtout au liameau de Vassonville cl au 

sont tombée* en fjMi et celles du chœur en 1867. — quartier du Bout -dt-la- VAU. En » 83 o, ona recueilli un 

Ancienne rliapelle dédiée à saint Manr. depuis long- vase contenant cinquante à soixante Ironies d’Adrien , 

temps disparue. de (fommode, de Tiojan, de Msrr-Auréle, d’Anlonin . 

PENLY. Moyen Age. Entre Penly rl Tocqueville est de Crispine et de Kaustine; en même fomp* on trouva 

U Vai-det-Comtet , limite séparative de* comté* d'Eu et des vase», une urne de verre et trois beaux plateaux en 

d'Arqur», d'* pays d'Ou et de ToJou. [, Eglise sous le I ironie, à présent au musée de Rouen. En i 85 t», on a 

vocable de Saint- Denis , du xm* siècle, mais plusieurs trouvé une moult* à broyer et, la même année, M. l’abbé 

fois remauii* dans ce* dernier» temps. Dans le rhœor Cochet a exploré un cimetière romain aperçu l'année 

une jolie piscine du 1111’ siècle et plusieurs fondation* précédente: il a rencontré deux groupes rontenanl qua- 
rt ohiU de prétm du ivi* et du nui* stèrir. rente vases en verre et en terre portant deux noms de 

RICAHVILLK. Église dédiée à saint Paér, démolie | potier. Ce cimetière appartenait au il* ou au 111' siècle 
vers i 84 o. {• Ep. Mnrlmr. Dans la vallée était une 1 de notre ère- ( Voir, pour la description de celle déctm- 
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Nf(| d'incinération», V Atkttmm frmnfma de «856; le 
Bulletin monumental . t. X VU . p. oA , el les Srpnlt. 

gmL r»m. franq. et norui, p. 5i-68. ) JJ Moym igr. 
M» sou» le vocable de Saint- Martin. La nef «*1 le 
rlurur gardent des real»-» du xm* siècle, mais tout le 
reste a été refait au xn* siècle : nous citerons surtout 
té portail de s 5 1 7, l'allée méridionale, addition com- 
mune dans ce pays , et la chapelle de Notre-Darae-cté»- 
Aioincs; c'est li qu'est encastrée la dalle tuiiiolaire du 
lin' de ( jdletol , qui est de i3oo ou environ. Ia>. tom- 
beau du chevalier, placé dans cette chapelle , a été fouillé 
en 18 *7 et a présenté une double fosse maçonnée 
renfermant des vases i charbon ; cette sépulture avait 
été violée. Baptistère en pierre, de 1O70; croix du ci- 
metière, jolie sculpture du nf siècle. — Chapelle. 
IW if« Val-de- la-Uuipeltr , dernière trace probante de 
la chapelle de \otre-Dame-dea-Avoinesou <U* Ckampt- 
Partt , unie à l'église en 1 *84. — Maladrerie de Saint- 
Cutliald. Située enlre Derehigny et Saint-Martin, elle 
était A l'usage de plusieurs paroisses. Détruite depuis 
cent an», on en connaît eooore la |duce, qui a été 
fouillée en l8Aa : l'on y a trouvé des squelettes , des 
monnaies et dea vase» du moyen Age. 

SA INT- N ICOLÀ$*D’A LIER MONT. Êpoqt» ga«tér«. 

— En 1 8t58, on 0 trouvé une hachette en pierro polie. 

U Ep, romaine. On n signalé plusieurs pointa, surtout 
au Bont-d' Aval , où l'on trouve des Utile», de» mon- 
naies et des constructions romaines. 11 ne serait pas 
impwssilde que la grande voté qui longe ce village fût 
antique, ainsi que té manoir, qui appartint plus tard 
aux archevêques de llonen. Ep. mdnmngitmtf. On 
attribue communément A l’époque franque la grande 
voie de »5 à 3o mètres de largeur qni longe té plateau 
de l’AltérrnoiiL Peut-être aussi nos rois francs avaient- 
ils un füilaltuin là où fut le manoir de nos pontifes. || 
■Moyen âge Manoir «tés archevêques de Rouen. Au 
xiii* siècle, tés archevêque* de Rouen possédaient un 
manoir construit sans doute par (iaulüitér de t’oii- 
tances.qui obtint l'Aliermont de Richard Cœnr-de- 
lion en 1 197, manoir qui fut visité cent cinquante fois 
par Eudes Higaud (de tn68 à mG8). qui fut aliéné 
•m 1791 et démoli en 1816. La cour où il s'élevait 
s'appelle encore U Man?. U reste anmi quelques ogives 
du nu' siècle. — Eglise sous té vocable de Saint- j 
Nicolas, bAlté en pierre; plan en forme de croix. Elle 
lut primitivement construite au lui' siècle; au x?i\ on 
ajouta une chapelle et té collatéral du sud. Le clocher, 
du xm*siède.aété défiguré en 160* et en 167a. Le 
chœur ni an élégant morceau darrhitcctuiv. Dans 
té chœur, sou» le clocher et dans la nef, plus de vingt 
inscriptions obiiuaire* du xvi* cl du xvii' siècle. — 
Ancienne industrie: TAlienuout est dejuii» longtinnp* 
célèbre par aon bodugvrit*. I.e plus aucieu uiouii- 
menl qui en soit connu est de -M VC XM.** 


SA INT-OU EN-SOUS- BAILLY. Ep. attiqne. II. Gnil 
meth signale, sur une «té* (At« qui dominent la vallée 
de la Bailly-Bec. des terrassements «(ui polluaient bien 
provenir d*un carnp antique. ■' Moyen 4 g*. Eglise sous 
le vocable de Saint-Ouen. I/* clocher est roman du xi* 
siècté. La nef, fondée au 11*, a été remaniée dans les 
dernier* temps. Le chœur est du ivi* siècle, ainsi que 
les chapeHtt. «Saiul Stipulera; dalle* tuimiLir*»: bas- 
reliefs en altiAlre et statue* du xw* siècle. — Croix. 
Sur la route de Saint-Ouen à Envermta est une vieille 
croix en pierre meulière ayant la forme greeque du vu* 
sièHe. Dans té cimetière qui entoure l'élise est un 
Joli fût de croix en pierre «lécoré dr sculpture* et «té 
bas- relief» de la Reoeissanc*. — Vieux château. A 
cAté de l’église est la jdoce du vieux château de Saint- 
Ouen , «le puis longtemps en niine*. 

SAINT-QUKNTIN Al-BOSC. Moyen «ÿ*. Église sou* 
1e vocable de Saint-Quentin, démolie en »8i 1. — - En 
1 853 , le cimetière ayant dé traversé par té chemin de 
grande communication n’ an, d'AuÜay au Tréport. on 
y trouva deux cercueils en plomb que M. té général d»* 
flrény a fait déposer autour de la chapelle de son cbAtéou. 

SAINT-VAAST-D'ÉQI'IQUBVILLE. €0 village, dont 
l'ancien nom est Éqiriqucvilté, «fiait partage en «leux 
paroi*»** : Saint-Pancrace ci Saint-Vaasl A présent il 
n’y ■ plus que té seule église île Sainl-Vaast. Kp. gau- 
/our. Dans la prairie, au bord «té té Béthune, l'ancienne 
Tell*, r*l un tertre de sable en partie détruit el qui est 
probablement un tumulus antique. 1 Ep. romaine. En 
i85t, en faisant té chemin de grande communication 
n" 0», iVAnffay au Tréport, on a trouvé à la cètc 
d' Êquiqueville des urne* antiques contenant des os 
brûlés, un bracelet et deux belles fibules de brooie 
q«ie l'on croit romaines. En 1 85a , té musée de Itéuru 
a acheté une railler en brome et une lampe aussi 
en htm», A quatre becs, venant d Equiqueville. De- 
puis longtemps on y trouve de» tuiles et des construc- 
tions romaines, surtout du ràté des Ckdh'Uu de* 
| (ira «des- Ventes .Moyen d;;*. G\**t à Equiipievilté que 

I Richard 1**, duc «té Normandie, épousa lîonnor. tille 
1 d'un forestier: — • Le chapitre de la cathédrale do Rouan 
posséda Saint- Vaast-d 1 Êquiqueville dès l'époque fran- 
que. — Près de l'église est encore «me vieille maison 
de pimv «la un* siècle appelée la Doyenne*- ou la mai- 
son du doyen du chapitre. — Eglise tous 1e vocable de 
Sainl-Vaasi. La nef, en tuf et silex, est romane «lu xi* 
siècle; le clocher, té chœur et le» transept* sont du 
xin*. Une chapi'ité latérale an chœur est du \v*; là se 
trouvaient naguère de Mie* pierre* tombale» du xti* 
siècle; elles sont à prêtent sous 1e pavé. — Dehors sont 
plusieurs pierres tombvtés du xit* siècle. — - Dans 1e 
choeur, boiserie* sculptée* d« té Itéiiaissanc*-. — Dan» 
té cimetière, croix en pierre de 1600. — Église de 
Saint-Pancrace, démolie ver* i83o. 
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SAÜCHAY. Forrmfe tU?i» d<Hii anciennes paroimro de 
Sauchay-le-Hantet de Sauchay-le-llaa, réunie» en 1 89 3 . 

— S*rciui-i.r.-Bxv Ep. nmmm. I * voie antique qui 
va de Dieppe A Prouvais longe le village. -- A diverse» 
époques, ver» |838 , on y a trouvé de* débris romain», 
notamment de» tuile», de» brique» et de* poterie». Kn 
on a recueilli également, en faiaanl la route 
départementale n’ B, Iroi» cenl cinquante monnaie» 
en billon snnwé rtpréaenlanl pour la plupart de» Gor- 
dien, de» Philippe et dro Aurélien. [ Moyen dgc. Église 
soit» le vocable de Saint- Martial, renfermant du roman 
primitif; mai» le in* siècle a incrusté un portail de 
pierre dan» un pignon en tuf du xi* siècle. Le mai Ire- 
autel est une table d»* pierre aussi du n* siède. Dana 
la nef, une dalle tumnlaire de* MIL V" XXXI (t 53 i).» 
Crypte avec autel de pierre. !j Sa(’C*at-u llii T. Eglise 
whm le vocable de Notre-Dame ; édifice moderne, sauf 
b* portail, qui «t du xvi* siècle. L'autel de pierre **9il 
un cuhi-ux morceau de sculpture fait par (iuiliaume 
r.hooqnel %rr* 1 *7©. Dan* le rhenir »*l un Im-rrlief 
de iGtjtj. Dans la nef est une dalle luinulaîre «ver ins- 
cription de ibag , et dan» le chœur sont des dalles de 
marbre du xnii* siède. — Chapelle de Saiul- N icoU*- 
dea-llendu». De cette r lia pelle, consacrée p r Eudes 
lligaud en 1 957, il ne reste que quelques traces, ainsi 
que du prieuré dépendant de f abbaye de Sert. 

T 0 UBV 1 LLE-L.A-CHAPELLE. Ce village eut appelé 
vulgairement CaUtriü» - Mâldttd. [j Ep. "an tout- l’o 
1 83A, on y a trouve trente ou quarante barbHIe» de 
liront» 1 groupées et ensevelies dans l'aigile A 5 mètres 
de profondeur; six sont à la bibliothèque de Dieppe et 
deux au musée de Rouen. |j Ep. oww imn*. En 18A7, 
on y a trouvé une marmite en brome à trois pied» et 
h une an«e : an musée d# Rouen. |] Moyeu rfg» Église 
sous le vocable de Notre-Dame, n trois nef*; appartient 
•‘nliéreraent A la transition du lli* aiède. Le clocher, 
au portail , montre à l'intérieur quatre figures curieuses. 

Les piliers de la nef sont fort» et inlénuaants, !«•* voûte» 
dn chœur sont élégante». Dos peinture» murales ont 
recouvert cette église. Dans le porche , de* Ima relief» 
m bois du xvi* siècle. — Dans le cimetière , une croix 
de 1619. — Il y a ici tradition d'abbaye : r 'était un 
prieuié de Fécamp. 

GANTOIS D’ED. 

t l'brf.liw : Ec. 1 

RAHOMKSNII- Moyen dfir. Église sou* le vocable 
de Notre-Dame et do Saint- Nicolas. Le chœur est du 
vv i* siècle; la nef, de 1660. 

CANNEllAN. Moyen «Ige. Église sous le vocable de 
Saint-Martin, construite en pierre au vu* siècle. De 
cette é|KM]d4! sont In nef, le clocher et le tliaour ; « der- 
nier montre des retondit* du xvi*. Dans lu nef, une 


SBINE-INFÉRIEURE. 36 

inscription relatant une dédicace faite en -M CLCC 
IXXXX et II- (lAgt), par IVvéque d’Hippone. Bap- 
tistère du xvu' Mède. 

CRIEL. C'est un lieu ancien rempli de traditions 
et de débris de toute» le* époque*. | Ep. jpmlsàM. En 
i 866. M. l'abbé Cochet y a recueilli une monnaie de 
brome des Sénone*. ]j Ep./rmujuf. Un quartier de ce 
bourg , placé nous le rb J trou de Briançon , porte le nom 
de Cité ou de lietWe-Cifé; un autre se nomme Ut Sa- 
Une*. Au bord, de la mer sont de gros murs arase* 
que les cartes anciennes appellent U$ /famés. Sur le 
momt /o/d-o»», lieu I rés -c levé, fut autrefois une église 
ou chapelle de Saint-Valéry, dite du Mumt- Atfueu.r 
(ecelettam u«d( l'ulsrû <n Munit ofWMo}; quelques- 
uns appliquent a Criai le nom de Curbwrua et de 
Curboru) vint qu'on ht dans une cita rte de Pépin 
délivrée en 7&I. Cf qui e*t certain, c'est qu’A Cricl , 
au lieu nommé (Jujfrertlle , on a trouvé en i 846 , «1 
faisant le chemin de grande communication n* 16, 
d« sépultures franques ave»: WM, «Mitrons, perle* 
de verre, etc. De 186 h à 1867, on a exploré un beau 
cimetière franc, dans lequel on n trouvé dos bijoux en 
or. des cercueils de pi «rte. des sabres, dos couteaux, 
des agrafes, des fibules, etc. ( Moyen dgt. Eglise sous 
le vocable de Saint-Aubin. C’est un w*»t beau monu- 
ment à trois nefs, avec transepts, construit ni très- 
grande partie au xvi* siècle; cependant le transept 
nord et le portail de l'ouest sont du irv\ Le clocher 
rot une tour carrée eu pierre sur le» transepts, bâti* 
au xvi* siècle; le sanctuaire est très-élégant, ainsi que 
le» Htapdlc» qui l'ocrompagncut. Au bo» du chœur 
est la dalle lumulaire d’un roré de i6Sa. Le baptis- 
tère est une jolie cuve de pierre de ta Uenatnance. 

I H y a tradition d'abbaye. — Église Suint -Valéry 
du Mont- Aqueux, aujourd'hui le mont Jnlibmt. Oil« 
église, du xi* siècle, a disparu «hqmi* longtemps. — 
Église de Saint - Thomas- de- Üantorbéry. Fonder 
en 1179, supprimée «t démolie en i 65 A. — - Eglise 
i de Saint -Léonard- du -Bail*, situé* pré» de l'anden 
] cbAteau du Kaile, n 'existe plus depuis la Ré vol u- 
■ tira. — Chapelle de Saint- Louis; cliapelle de I’Imv- 
| pila! de Criel. bâtie vers 1700 par le duc du Alain»-. 
— ChapeHe de CbanlereiiH!. ÜAtic en 1775 dons le chA- 
Irou de er nom, qui est également moderne. — Mala- 
drerie. Située au lia» de la cète d' Asaigny ; on en connull 
«More la place, quoique l'édifice ait disparu depuis 
plus d‘un siècle. — Vieux cbAtrou du Baile. Ses ruines 
se voient dan* une prairie au-dessus du bourg de Criel , 
en remontant le cours de l'Yère. Les mur» sont encore 
très-imposant» et la trace de» fossé* rot encore visible ; 
repeu ilnnl rhaque année on «IcVnolit le* uns et on 
comble les autre». Vers 1 836 , des travaux de déblai ont 
fait trouver de* pavé* rôuaillrô du moyen Age. — Châ- 
teau de BriançcMi ; construction du xvi* siecle. L’en- 
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en nti* carrée est entoure* de fossés profonds «t munie A 
chaque angle de tours circulaires. En 1 69 1 , M ;l, de Mon t- 
pensier y installa l'hôpital do Cricl , qu'elle venait de 
fonder, bonjace qui fut augmenté jwir le dur du Maine , 
le dur de Pentbièvre. et qui existe encore aujourd'hui. 

( UVEnVILLE SliR-VÉHE. Èf. 

Appelé CultvTÜriUa dans une charte du roi Robert 1 ", 
qui serait une exacte reproduction d’un diplôme de 
Otaries le Chauve. — Lieu appelé lee Fqpuv, qui doit 
remonter à une haute antiquité. — Au hameau de 
Rongc-Camp. qui fut un aueien prieuré de l’abbaye 
du Tréporf, on trouve des Utiles, des briques cl des 
poteries romaines. ] Mo yen Age. Église sous le vocable 
de Notre-Dame : construction du ssii* siècle, remaniée 
au xvi* ei défigurée au 111*, après l'incendie de 1810. 
Pèlerinage A Notre-Dame, où viennent dix paroi su**. 
— N ieux cbAtcau. Près de l'église sont des ruines dont 
les grands mur» en pierre blanche indiquent le un* 
sièdr; l'enceinte, carrée, était munie de tours circu- 
laires : ou parie de souterrains, de doebea et de canons 
chargés d’or et d'argent, d'apparitions, etc. 

ÉTALON'DES. Ep. franque. Kn tSfio, au hameau 
v de la Pipe . tout près de la route impériale n* s 5 , on a 
trouvé dans les terres dites de la Chapelle un cercueil 
en pierre de Vergelé, avec des ossements hunums, des 
vases de terre, un débris de arrairiiktaxe et nn grand 
brome du temps des Anlonins : c'était une sépulture 
franque du ru* ou du tiij* siècle. En 186 1 , en creusant 
1rs fondations de la nouvelle nef de l'églisi* , on a trouvé 
un second cercueil de pierre de l'époque mérovin- 
gienne. ' Moyen 0(7#. Église sous le vocable de Notro- 
Damo, du ïii* et du xn* siècle; chœur du xvm*, dé- 
moli en 1 8G j . bénitier de la Renaissance et baptistère 
en pierre de i 563 . Dans le riurur, dalle tumulaire en 
marbre de Charles d’Auber» ille, mort en «763. 

EU. Sur l'em|dacement d'une ville romaine du nom 
dduguata, assertion fondée sur plusieurs documents 
de l'époque franque et auMÎ sur les monuments que le 
sol renferme. C'est I' /lutta ou rdu/prsta qui de trouve 
dan» la Vie de saint Valéry, abbé du vu* riède (Holl. 
Acta SS. meus. apr. t. I*', p. i6)t Plugusta villa 
Amhintn<ru«> que Thierry I", roi de* Francs, donna à 
oint Salve d’Amiens, également au vu* siède (Had. 
Valea. Xotibn <i allier ) . et le litre d'duga que Flo- 
dnard accorde à un rhAleau voisin de la nier en 9»5 
(Flod. Chrome a rerum râler Franc. getL !; enfin , au 
x* siècle , le nom d'Eu est Auga , Augum , Aucum et 
Ou (Froland, Mémoire» concernant le comté d'Eu . 
p- 7 1 ). Une des preuves qui ont «té le plus reproduites, 

‘ Au *W* «lernieT (A* 17s» h 1 ■j.t* ) . an* iWuuioa «Vfcav 
daot U J imurr J* Frm»e » , au taji>l ita aom d’Eu ; plovirur» *11- 
trar» y prima p*rt. enlrr au'.n-. MM. Ctpprron , dTEu. t'aMé 
l.rbrwf rl l'abtw Hn Tkuilrrir*. Alors, comme aujourd'hui. l« 
r»om '1,t ■!,*«» lu ila railla 11 loatr !• dbnumo* 


c’est qu’il existe à cAléd’Ku un village du nom d'doNjtc. 
qui est presque un faubourg de la ville. [] Ép. celitqur. 
Deux hachettes de pierre achetées par le musée de 
RoU*0 en 18S0 et trouvées avec des reste* romains; 
plusieurs monnaies gauloises ont été découverte* par 
M. Eslancelin dans les fouilles du Aom l’Abbé . — Peut- 
être doit on rattacher à l’existence celtique d'Eu le 
CaMp ds Mottagne ( voir l'article Incasviux), ainsi que 
la fontaine vénérée de Pons ri la pierre du Pae-de- 
Sfitnt l Murent, que 1*00 trouve auprès de la cbaprile 
du saint archevêque de Dublin. [ Ep. romaine. La rue 
«t la ports de l'Empire, noms qui décorent ta porte 
principale et les voies romaines qui traversaient 
la ville ou y aboutissaient : l’une venait de Beauvais, 
l’autre d'Amiens, la troisième de Liilebonne et enfin 
la quatrième de Boulogne ; ces deux dernières n’étaient 
autres que la grande voie utilitaire de Juliobona A Ge- 
toriacwn. En 17*1, un ancien cimetière a été reconnu 
au pied du ment Blanc, et décrit par M. Capperoo 
dans le Mercure de France de 17* s. Vers i 83 jj, il 
a découvert, près des moulins Padtbam, des tuile» 
A rebords , des vases en terre , une Vénus , une Lstonc et 
nn moyen broute de Néron. En 18A0, M. Deville a 
trouvé, près de la gare d'entrepôt, des poteries anti- 
ques, des vases à rriief» ri un grand brome d'Adrien, 
et en 18Ô*, il a acheté pour le musée de Rouen, 
comme provenant d’Eu, trois vases en verre, dont un 
barillet avec le nom du verrier, Kboriso. On pourrait 
rattacher A la station d’Eu les restes de villas antiques 
explorées par M. Darsy dan* la vallée de la Breslc de 
1 8 A 5 à 1 8A7, ri peut-dtro aussi te* sépultures romaine» 
du Ras-Empire recueillie* A Inche ville eu i 85 G. Mai*, 
A coup sûr, il faut relier à la cité antique les monu- 
ments romains reconnus par M. Eslancelin, dans le 
bote l'Abbé, en 18*0 et 1831. Il signale d'abord un 
amphithéâtre antique qu’il n'a pas exploré ; mais il a 
fouillé sur la crête de la colline, au bord de la route 
de Foucarmont, un bel édifice romain à muraille» 
haute* ri épaisses qu'il regarde connue un temple 
comMé de main d'homme. Le* murs , en petit appareil 
chaîné de brique*, avaient 1 *",33 d'épaisseur, une hau 
teur de 3 mètres et nn développement de 1 3 mètre». 
11 a trouvé de* débris de colonne* et des restes «le cor- 
niche* décorée* de gronde* sculptures. Sur lus pavages , 
épais et bien conservés, il a été recueilli de» tuile», 
des briqurs.de» faîtière», des étuves, de» marbre*, d<w 
«durs ri de* peinture* murales, des poterie* de toutes 
espèces, du verre, du fer, du cuivre ri une lionne en 
brome. Parmi les médailles, on a reconnu des pièce» 
gauloises, des Auguste, de* Tibère, des Caligul*, dos 
NV-ron, un Doroitien, trois Titus, des Vespasten, de* 
Trajan, du* Adrien ri bwoooap d’Anlooins; les dur 
nièro» étaient de Constantin ri de Valentinien II. En- 
fin , les fouilles ont encore produit des épées en fer, 
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dre anneaux, des épinglre à cheveux, des fibulre, de* 
dt6 cl une patère en brunir. En > 833 , on a de 
plus trouvé au Aon BAkbè un coq en brome. Comme 
complément des découvertes de M. Estsnrelin, on 
doit ajouter ie bel édifice romain «feldayc par les dé- 
frichements de 1861 : ce sont plusieurs belles selles 
encore pavé» en partie rl avec d«*s murs de 3 à 
i métrés de hauteur; aux eu» irons on reconnaît des 
mouvement* de lorrains | un venant de» tommes et des 
jardins. Enfin, la forêt d*Eu renferme beaucoup de 
points antiques, notamment /*» (,«.'•■/ ht*, ou l'on trouve 
d» meules à bfojfr et dre utou nuire de brome des 
Antonim. — En i 863 ,à la ferme de lhoumoot, prés 
du boi* l'Abbé, la charrue a rencontré un vase en Intime 
contenuut taille quarante mouuaies d’argent : il y avait 
six cent soixante-neuf Posthume, puis des Trebonion 
Galle, des Volusien, des Gaiiien, «les Salonina et de» 
.‘va loi iin. — Au lieu dit b- Mitut n , près de Pons, on a re- 
connu des incinéra lions romaines du 11' siècle. M. l'ahlvé 
Cochet y a recueilli «les vases de terre et de verra, jj 
ICp. franqnr. Sépultures trouvées au mont Blanc en 
1711 , et squelettes avec lances al armures rencontre» 
autour du château d’Eu dans Ire travaux opérés vers 
t8Ao. — Fontaine de Saint -Valéry, à Pons, où le saint 
abbé baptisa les paien» du vu* siècle, vénérée jusque 
dans les dernier» temps. — Tilrre de doyenné et d'ar- 
chidiacom que posséd ât Eu depuis l'origine des divi- 
sion» «dréiaslique*. \ ihym Age. Abbaye de Notre- 
Dame et église de Saint-Laurent, devenue, depuis la 
Révolution, la seule église paroissiale de la ville, en 
conservant son double vocable. Au commencement du 
xi* siècle, les comtes d’Eu fondèrent un" collégiale qui 
Tut régularisée en 1119; elle devint alors une abbaye 
qui, du tu* au svm* aiède, fut unie à la Gmgréga- 
liou de Saint-Victor, puis de Sainte-Geneviève de Paris. 
Saint Laurent, archevêque de Duldin , mourut dan» ce 
immanlèn- le ii novembre 1181, et l'église, qui fut 
rebâtie en 1186, porta le nom du saint archevêque 
irlandais. Du monastère , supprimé en 1 791 , il ne reste 
plus rien ; mais l'église demeure tout entière. Ce grand 
et bel édifice, l’un des plus remarquables de la Nor- 
mandie, appartient entièrement au style ogival primitif, 
sauf quetqiu-s reconstructions extérieures et des déco- 
ration* intérieures du xv' et du mi' siède. LVnserablo 
du niunumeul a été exécuté «le 1 1 86 à 1 » 3 o. Comme 
tout» celles de ce temps, l'église a ta forme d’une croix 
latine, avec clocher s tir les transepts et chapelles ivrçon- 
tiantès autour du chœur. Pas de tours au portail, pas 
de chapelles le long des (rois nefs, où l'on pénètre par 
trois portes placées au pignon de l'ouest. Ces nefs sont 
séparées par de hautes arcades conlrevmtéc* pur un arc 
intermediaire et éclairées par dos fenêtres en lanrettre 
et son tenue» au dehors par «1ns contre-forts unis et de 
simples arcs-boutants; les voûte* out été refaite» en 
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t 83 q. Lre transepts appartiennent au m* siècle par 
la bas»' et leurs chapelle» suspendue*; mais ils ont été 
remaniés au *n\ l«a vodte dre trunsiqvts est de i 58 o, 
ainsi que la chétive flèche en bois et plomb «pii sur- 
monte le croisillon. Le chœur, bu roUatéraux et les cha- 
pelle» qui rayonnent autour sont l’œuvre* primitive du 
xn* siède, mois grandement modifié* i la fin du x?\ 
après 1rs incendie* de la ville et de l'église en 1 4 *6 et 
1675. O fat alors que l’on décora d’aiguilles, de pi- 
nacles et de balustrade» très-élégante» l’almide , le chœur 
et une partie d«» trarrept*. Le xw* siède remania toutes 
les chapelles qui entourent le chœur; mais elle* exis- 
taient depuis la fondation. Le xvi* siède a egalement 
ajouté dan* la nef deux petite» chapelle.» qui défigurent 
plutôt qu'elles n' honorent l'édifice. C’est au même siècle 
que l’on doit Ica dégante» balustrade* «b* pierre du 
ditetir et du sanctuaire , construite» de i 5 '» o à i Ô8o ; le 
groupe sculpté, peint et doré du sépulcre; les verrières 
qui ornent le chœur et la chapelle qui «*rl «le sacristie, 
puis une grande partie de* inscriptions qui tapissent 
l’église. Belle tète de Christ du xvV siède qui provient 
•Je la malodrerie du Gland, ainsi que la touchante ins- 
cription en »cr» français qui l'accompagne. Statue d<- la 
sainte Vierge que l'on croit des frère» Anguior. Ins- 
criptions tumulaires ou obîliKiin* : une, au pi«?d d’une 
colonne de la nef, e*l du xiv* siècle; celle de Charles 
d’Artois, de i A67, dans b chapelle Saint- Laurent; celle 
de M. «Je Saint-Ouen, maire d’Eu en i 4 B», dans la 
nef; relies de Simon de Tlumsrs, comte de Dreux en 
1 365 , et d'Isabelle d' Artois , de 1 579, et plusieurs autres 
du ifi\ du xvii* et du xviu* siède. Tombeau et sépul- 
tures ; la grande crypte placée sous le chœur en renferme 
la plus grande partie. Cette construction du xii* siède, 
large de 9 *", 5 © cl longue de 3 s mètres, reçut d'al>ord 
le tombeau de saint Laurent, de Dublin , puis ceux «b* 
eomtes d’Eu; elle compte encore aujourd'hui dit sarco- 
phages, refaits par le duc d'Orléans en 18*8, mais sup- 
portant de» statues anciennes. La première est cdle de 
saint Laurent, 1111* siècle; la «tonde, celle de Jean 
d'Artois, 1 386 ; la troisième, celle d'Isabelle de Melun , 
sa femme, tS8g ; la quatrième, colle d'Isabelle d'Ar- 
tois, 1479; la cinquième . relie de Charles d'Artois 
(enfant). « 368 ; b sixième, celle de Philippe d’Artois, 
*397; b septième, celle de Jcbannc de .Saveuse, 
«>|K>u*e de Charles d'Artois, i 448 ; b huitième. celle 
«le Philippe d'Artois, *397; b neuvième, edlc d’Hé- 
lène de Melun. femme de Charles d'Artois, 1 17* ; b 
dixième enfin, celle de Charles d'Artois lui même, 
1 A71 ; au milieu «st une grande bide de marbre in- 
diquant b sépulture d’un Houihou, duc d'Auntale, ne 
en 170^, mort en 1708. Dons le chœur «ml quatre 
colonne* «le marbre du xvm* «t du xjx* siècle, élevées 
à la mémoire de Catherine de Glèves, Audww de 
Guise, d* C ha rire de Bourbon, prince de Dombes, et 
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du vertueux duc de Peuthièvre. (Voiries pbns rt élé- 
vation* de l'église (T Eu, par M. E. Viollel-le-DiK. dan» 
le fhtrU/etiiUe de Ut CommiAsion de* moiiumtnl» IumIk- 
rifHN.) — Chapelle du college; rurieux spécimen de 
P architecture gn^o-romaine du temps do Louis XIH. 
Commencée en 1 Bas par Catherine de (.lèves, wne 
du duc de Guise, die fut terminée et dédiée en » 0 »'i , 
comme le dit une inscription du portail, La façade de 
l'ouest a un «usex beau caractère. l/égtioe a trois nefa 
et des transept*. Le chœur reiifenne les deux beaux 
mausolée» «le marbre «lu duc de Guise le Balafré et de 
Catherine de Clèves, son épouse, exécutés au com- 
mencement du xvii* siède : à Gène*, selon le* uns; en 
France , par Germain Pilon , selon les autres. Us se com- 
posent de deux liants cénotaphes recouverts de luis- 
rctiefs n-préwnUml , Pun les batailles du duc . l'autre le* 
vertus dt> ta duchesse; au-dessus de ces riches «am>- 
phogo» figurent d*mx fois les t 4 atu<>* dr* personnage», 
en marbre blanc, La première est couchée sur le côté, 
la tète dons U main: c*ext l'attitude de la mort; la se- 
conde «Ht agenouiller devant un prie-Dieu : c'est l'alti- 
tude de la vie. Cette chapelle possède encor* la rlodxo 
m inicipale, portant la date de -MIL V“ 1111 “ VII» 
( 1 087 ) , et un élégant luprislèn: eu pierre sculpté dans 
le style d«i xv* ou du ivi* siècle et provenant d'une «^lise 
supprimée. — Chapelle «h? Saint -Laurent. C’#l une 
modeste construction dr 1 698 , «•1 *-»«h‘ sur la cèle de la 
Picardie, à l'endroit où saint Laurent de Dublin s'arrêta 
pour interroger les bergers et prophétiser sa mort. — 
Hôtel-Dieu et chapelle Sainte -Anne. FnniJntion de 
M“* de .Morilpenin-r, en itiAA. — Églises supprimées, 
au nombre de quatre : l'église Saint-Pierre . supprimée 
dès ifiss; l'église Saint-Jean, rue Saint-Jean, dé- 
Iraile à la Révolution ; IVglise Saint- Jacques, place 
Saint-Jacques, délimité en 1 79* ; l’église de la Trinité 
ou de la Chaussée, au faubourg de la Cbausaé«, dé- 
truite à la Révolution- — Chapelles supprimé)» : la ma- 
ladrerie du Gland ou l'hôpital Pirard, au faubourg «le 
la Chaussée; la chapelle du couvent d<* Capucins, fon- 
«hWî en 16a j ; la chapelle du couvent de* Uraulines, 
fondée en 1616. || Architecture ciwil'. — L« château. 
Il ne reste rien du raatrum, qui fut assiégé en g* 5 , 
qui au xi'siède fut témoin «les fiançailles de Guillaume 
le Conquérant, qui devint le rhiloui ck* comtes et en 
167b fut brûlé avec la ville tout entière. Celui qui 
«•xiatc aujourd'hui a été bâti en 1378 par ordre du 
duc de Guise, snmommé le Hntm/ré, et sur les plans 
des frères Leroy, architectes de Beauvais, dont l'ins- 
cription lunuilaire existe encore sur les murs extérieurs 
de l'abbaye. Ce château nu plutôt re palais est formé 
de trois roq«s de bâtiment dont le développement n’a 
pas moins de 98 mètres de longueur : tes briques et la 
pierre forment l'appareil ; les lucarnes cl les chemi- 
nées en sont l'ornement, ainsi que le* plombs «I les 
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épis de la toiture. — Le collège. Cette ancienne maison 
d» Jésuites a été élevée par Catherine de Clèves, à b 
fin du xvi* siècle (vers i 58 s). C’est une charmante 
construction ou la brique et b pidre s'allûnl avec élé- 
gance et originalité ; on y remarque surtout le* armes 
des putMantes niaivms de Guise, de I/irntim; eide 
Clèves. jj Arehiteetar» t militaire. — Les remparts et le» 
tours du moyen Age. La ville d'Eu iwmln* «WW une 
parti»* de *o» vieux rempart* échelonnés d«* tours avec 
les» portes et les poternes qui donnèrent entrée «Uns In 
ville; on remarque surtout b porte de f Empire . avec ses 
«taux tours. Le* murs et le* tours, en ruines, paraissent 
remonter au xm* siède; la parité b mieux conservée te 
voit au midi de la ville, depuis la porte Malbomesnil 
ou de l’Empire jusqu'au faidioiirg de la Chauaêée. 

FLOCtjUES. Moyen éga. Eglise sous le vocable d » 1 
Saint-Denis, formée «le trois nefs avec transepts imper- 
ceptible*. La nef principale est du sut* siècle, les colla- 
téraux du xvi*. Le Hocher sur les transepts est du xvn* 
siècle ; il renferme une cloche de «MIL V“ XX» (l 5 *oJ. 
I.e rhtrur est du xvi*; vitrail de 1 5 &A. On dit que cette 
église rentWxne. le loinlieau de Jacques Sort» ou Sourie , 
céh'dtre amiral ou corsaire françai* du xvi* siède, qui 
en *570 lit périr Ignace A irvedo et s»» quarante com- 
pagnon*. 

IXCHEVILLE. Formée «les deux ancienne* paroi»* 
d'incheville et de Gousscau ville. — (xciintLLS. Ep. 
gaUo-romaine. Sur b colline qui domine IncbeviUe, du 
côté du midi, est une vieille enceinte fo noy fe appelée 
le Camp de Martagn*. Du côté de la pUine un rempart 
«m terre, haut «le A A & mètres et accompagné d’une 
douve ou fo«é. règne sur une longueur «b* 8a mètres. 
La crête de la ralline est parfois aussi terrassée. On pré- 
tend <pie dons cette «>mpinte il avait «Hé trouvé de* 
urnes ivinplû* d'os brûlé*. II. Cide assure que du côte 
de la lorét on a trouvé des squelettes; en 18A7, 
M. l'abbé Cochet a vu extraire du surcin nu ambre 
jaune. — Dans la vallée d«* b H reste et sous Incheville, 
M. Darsy a fait des fouilles de i 845 à 18A7, et il a 
trouvé de nombreuses traces de construction* romaines. 
— En 1 856 , on a trouvé au pied du Camp de Mor- 
tvgne de* sépultures romaines du rv* et du t* hlm Je. 
M. l'abbé Cochet .1 fouillé ce cimetière : dans huit à 
1 dix fusses, il a recueilli trois vases de terri;, deux eu 
votre, un «m brome et un collier de vingl-cin<| perles 
en verre et pèle de verre, un anneau en cuivre, une 
attache en argent et mi quinaire d'argon t de Mugniu 
Maxttiimi. Ces objets sont A Araiem, au musée Napo- 
léo n. ( Voir Séptdl. gauK ram.franq. noria. p. A 1 6-3 A .) 

Mope 1» âge. Églis«’ son» le vocable do Saint-Lubin : 
] clurur «lu xu* siède, nef du xwi\ cloche de cMIL V** 
t XXXIX» (i 53 q). — Chapelle de Suint-Martin-au- 
Bos, dépendant d’un anci«>n prieuré donné par le» 
comtes d'Eu à l'abhayo «lu Bec Gerrin, abbé de Saint- 
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Riqoicr, y ■ mené U vio éremilique. Une partie de la 
chapelh- **l «lu xu* siècle; une auüv est du *»l\ **> 
GotssutfiLU. Ep. franque. Dan» une terre située au 
dessus de l'église un a trouvé, de t8As à i 848 , det 
«MMi-menta arcritnpagin-» «le !aiir«=t H antre» orme». [; 
Mvyett âge. Eglise sous le vocable de Saint - Léger ; 
construite primitivement au xm* tiède, elle a «Hé ré- 
formé**! au xvu*.— Près de l'eglise, tat ruines du vieux 
château.— \a* tradition prétend qu'a» lit S Henri \ 
et les Anglais «liant de Ilarfh'ur à lUanquelaque pas- 
aàreol ici la Brode. 

LONG ROY. Ép. metrùtme. Kntre Longroy et le ha- 
meau d'Epinay on a trouvé, en t 84 <), des omeovonls 
humain* <i» faisant une roule, ’j Moyen dge. Église nou» 
le vocable de Saint-Clément : choeur du xn* tiède; nef > 
du x?n* et du i? in*. Le baptistère, en pierre, est de i 
•l'an «le gtke MIL V** Llf» (i 5 ba). Au haut «te la j 
nef août deux remarquable* r. tubl.-* de bois avec kl- i 
daquins sculptés du ni* siècle. — Près de IVgtbe et j 
au pied du coteau sont les fondations et h» ruines du 
diâtaau de Longroy. 

MELLE VILLE. Ép. meerUune. Devant l'cgiisc est 
une motte élevée qui pourrait bien être le reste d'un 
fieux château, j M'.yen dge. Eglise sous le vocable de | 
Saint-Martin, rebâtie au xru* siècle. Dans le ebeeur, j 
caveau sépulcral «le* seigneur*. Dan* le clocher, cloche I 
de «i Mil, V" XXVI" (i 5 » 6 ). 

MESNIL-RÉAlMfc (LE Moyen dge. Église fous le 
vocable de Saint -Pierre: nef de ifioo, clvœur de 1700; 
entre chœur et nef est une diapelli- seigneurial,- du 
ifi* iiècle. 

MILLEBOSC, Moyen âge. Églis».' sous le vocable «le 
Saint -Waridriile. Don» le chœur, refait au »<VJe der- 
nier, de* traces du sut* siècle; le xn* « construit la 
chapelle seigneuriale, placée au nord du chœur. 

MONCHY. Moyen dge. Tradition d'église déplacée. 

Ou «lit qu'elle Hait construit'- là où e*t aujourd'hui la 
chapelle de Sainl-Riquier. - Église «mi* le vocable de 
Snint-Riqui(T, moderne , n» forme de croix : le chœur, 
seul, est du xtn* siècle. Devant l'autel, une dalle lu- 
mulaire do i6âi. Le c«ra tro-rc table, en Ikô», vient do 
l'abbayc d’Eu; c'est celui du vœu de i 63 A . beau travail 
que Ion croit de» frères Anguier. 

PONTS -BT- MARAIS. Commune forint»! de» deux 
ancienne* paroisses do Pont* et du Marai*-\oruiand. 
L'église du Marais n'existe plus; celle de Ponts, sous le 
vocable de Saiut-V alery, est en grande partie du xii* 
siècle. Dans le choeur est une pierre tu titulaire de 1608. 

Au pignon de l'ouest sont deux arwMia qui pourraient 
bien être tumnlaircs. - Date* le cimetière était une fon- 
taine vénérée, dite de Sad-l sbry. aujourd'hui rebou- 
chée. Saint- Valéry doit y avoir bapli»é au vu* siècle, 
comme cela ressort du texte même des IkdlandUfe*. 

SAINT- MARTI Mdv-GAILLARD. Composée depuis 
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t 8 i 3 «le* trois ancienne* paroisse* de Saint -Martin 
le-Gaillard. Jiaûit-.Solpice-sur-Yère et Auh*r*illi--«ur- 
Yén. — SAisT-MxaTis-Li-GsiLL&u». Moyen Mge. Égli*- 
•nus le vocable de Notre Dauve, monument fort inh- 
reasjnt remontant en grande partie au xm* siècle , mais 
profondément modifié au xti*. Ililie en calcaire, Hle 
possède trois nefs et un clocher sur le» transepts. La 
nef. eu pierre et v o«ïti ; e, fut transformé*- an xti* siècle, 
comme le montrent le* iusmjàion* des voûtes «iotiuéc* 
par chaque liameau de In juroi**. de Saint-Martin : le 
Tôt, Dncquevilb-etle tioudray. Dan* celte nef non! de 
curieux chapiteaux représentant des personnages et des 
•oime* symltolique». Le transept o«inl a «Ho rafail ou in* 
tiède; celui du midi est du xm*; le doclx-r, du tin* et 
du if i* siècle, possède dam sa tour carrée one Hoche de 
1 5 99. Le diœur a été ch-gamment remanié a U Renais- 
sance. Dan» le chœur, dalU- tum 11 taire de 1 777. — Ko» 
loin de l'i-glise on montre la place du vieux château, 
aux ruines duquel se mêle le nom «le Jehan de Bcthan 
court, roi des Canaries et seigneur du lien. » Siiwt- 
S(Lei«.a-«ia-Yàsc. Église en pierre blanche du xn* 
tiède. Chœur édairé par sept fenêtres munies de reste* 
de vt -mères, de mrinlrncliou plu» élégante que la nef. 
Dons h nef est un caveau sépulcral pour le* seigneur*. 
Dans le pavage, carreaux emailU-s en terre cuite, ayant 
servi «le dalle» hinminiré* (m* siècle). Deux stalle» 
en bois du xv* siècle pm tenant de l'abbaye du T réport. 
— ArsEsmxa-si n-Yàne. Eglise du x»n* *iède, autre- 
fois sou* lè focablo de Saint-Ooen , devenue «me maison 
— Dans le carrefour, croix en tuf du ni* siède, en 
tonne de croix grecq«»p. 

SAINT-PIERRE- EN -VAL- Ép. gaulotte. Dans la 
forêt, au Bmr de Madame, grande fosse «hui» laquelle 
i se trouve la /Vrrc tn*c. || Moyen dgt. Église refaite au 
îfi’iiècle. gardant un mur du xm*. Sur le berceau de ta 
nef on lit le millésime •>, MIL V M et XVUii(iSi 7). Beau 
contre - retable en bois sculpté, venant de Saint-Jean 
d’Eu ; on le dit l'œuvre de* frère» Anguier. 

SAINT-REM Y-BOSC-RUCOURT. Formé*; des <k» 
anciennes [«iiwases de Sainl-Remy-en-Gampagn* et d«* 
Losc-Rocourl — 9 &kt-Rmt. Ep. romain*. Vers »8ao, 
un cultiwiUxir n recueilli «Uns la plaine de Saint- Rem y 
un vase contenant cent cinquante itiomvaies à l'dligif 
d'Adrien cl des Antonio». Depuis quelques années il » 
•Hé trouvé dan» cette même plainr un vase de jMerr- 
qui nasenibh- à un mortier. || Moyen âge. L'i^jlise a 
ronaerve des traces du xm* siècle dans toute» se* par 
lies. I* x*j* a remanié le draur «I il a ajouté » la 
grande nef le collatéral du midi. Le cUkJht. entre 
chœur et nef, est surmonté d'unr liaulo flèche 'far- 
doilk*. «• RosoHoon* bt. Ep. franque. On connaît dan* 
un bois d«*s cemieiU de jwrrre. j Moyen âge. Église sou* 
le vocable de Sainte-MargueriU' ; construction en pierre 
et en silex dn xm* »iède. 
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SEPT- MEULES. Ep.Jrmnquê. Dan* le» trenpi mé- 
rovingien» ce lïtria Ml appelé Seple-Molat ou Septem- 
Mota 4, nom qui lui venait sans nul doute de sept 
moulins marchant par la rivière. Eu 7 5 1 il y avait A 
Sopt-Meules un monastère de femme» dont l'abbesse, 
Hegaivanne, eut une querelle arec Fui rade, abbé do 
Saint- Denis; Pépin. maire du palais, trancha la ques- 
tion. Le jugement original est conservé aux archive» 
de l'Empire; il a été également publié par Félibien cl 
Mabïllon (voir Mabillon, Ihrt diplomaUra, p. Ago-tji; 
Félibien, Hul. J* l’nbb. «/«■ Saml-Hemt, pièce» juslif. 
XXXIV; fhplomata 1 1 CkarU p, p. 78, n* xxr). Los auteurs 
du (> allia chrultana (l. XI, p. pensent que 

cette abbaye de femme» fut détruite par les Normands. 
Dans l<> pays, on dit que le monastère était dans une 
Ile de UYèir , voisine de l'église. On citât en reconnaître 
les fondations. — Tradition d'une église déplacée. — 
En i S ho , lorsqu'on fit la route départementale n* 10, 
qui *n de Londinière» A Eu , on trouva au pied delà côte 
des cercueils de plâtre et probablement de pierre de l'é- 
poque franque. — Sur Sept-Meuli» sont deux hameaux 
appelés, l'un le Culelier. qui doit remonter A l'époque 
romaine, l’autre Corinne, lequel pouvait être le Citrbo- 
n-ji etrvi qui, au vin* siède, fol l’objet d’une contesta- 
tion entre les abbayes de Sept-Meule* et d« .Saint-Denis, 
[J Moyen dgr. Église sous le vocable de Notre-Dame : 
dans b: chœur, reconstruit en gronde partie eu 1 6oi>, un 
mur de tuffeau du xi* siècle. Le reste de l'édifice, cons- 
tniîl en croix , e^t du xvi* cl du itn r siècle. La doche eat 
do 1607. Le chœur présente dre boiseries sculptée» du 
temps de Louis XIII, venant de l'aldiaye dn Tréport. 
Le» collatéraux de l'église sont supprimés depuis deux 
ceata ans. — Dans une prairie est la motte qui suppor- 
tait l'ancien chdteou. 

TUCQUEV ILLK-SUR-CRIEL. Ép. mcwrtm*. Sub- 
structions entre le village et la mer. j Moyen ége. Au 
rentre du village était naguère un tertre élevé , siège 
d'un vieux château en ruines. — Eglise «h» le vo- 
cable de la Sainte -Trinité. Traces du xu* siède; la 
nef *4 le» transepts sont du xn*. L* tour du doeber. 
placée au portait, est du itu*. Le chœur est de 1 780. 
Dan» le chœur sont doux stalle» de bois du xm* siècle 
venant de l'abbaye du Tréport. — Pratique supersti- 
tieuse pour tes chevaux autour de celle égliM*. 

TOUPFREV ILLli- SLH-CU 1 KL. iloym «fre.-Égli» 
sous le vocable de Sai ni -Sulpico, intéressante construc- 
tion du 1111* siècle. Elle se couiponr d'an clocher au 
portail et d’une nef qui eut deux collaléroux ; T allée du 
midi a disparu eu 18*1, celle du nord subsiste encore 
cl a dos voûtes du xni* siècle. ta chœur est uno élé- 
gante construction du temps de saint Louis, avec voûte», 
fenêtre» en lancettes et piscine. 

TRÉPORT { LE ). Ép. gaaJoûr. En 1 8 45 , on a trouvé 
une hadiettc de pierre polie sur le inouï Uuon. [J Ép. 


retMarne. Fragments de tuile» et de poteries, mor- 
ceaux de vase» en terre rouge et à reliefs, IM pierre 
à affiler et un grand broute d'Adrien, trouvés par 
M. A. Deville en 1 8 r io, dans la prairie , le long du canal 
cl un peu nn-dresous de la ville d'Eu. Ep flanque. 
Vers 18O0, de» ouvrier* occupés à extraire du caillou 
sur le* flancs île la colline que longe U nouvelle route 
de Criel trouvèrent une cinquantaine de corps dans de» 
cercueils de pierre. A l’exception d’un seul, la plupart 
de ccs corps avaient avec eux dre vase» qui oui disparu. 
Un a recueilli encore un manche de couteau en n» et 
deux pièce» de monnaie, jj Moyen dge. Abbaye de. Saint- 
Michel. L*‘ monastère de Bénédictin» fondé sur une 
pointe île rolltnn du Tréport, en tofig, par h» comte» 
d'Eu, a été supprimé i la Révolution et entièrement 
démoli depuis. Il existait naguère» de» mur» du nu* 
siècle, qui ont disparu. En t8Ao, M Deville y a 
trouvé des cercueils, avec entaille pour l« tète, qui 
doivent remonter au xi* et au xii* siècle. Cette même 
année, en creusant la cateroe de» douaniers qui rem- 
place l'abbaye , on trouva ilp* sépulture» chrétienne* 
avec vases et monnaies qui furent donné* A M. Bou- 
cher de Perthei, d’Abbeville. De l'église abbatiale il 
reste une dalle commémorative des comte» d'Eu, datte 
gravée en 1777 et à prét>-nl dan» l’église paroisMale. — 
Eglise sou» te vocable de Saint- Jacques, entièrement 
construite au xvi* siècle avec de la pierre de taille, du 
silex et du grès. Otto église , longue de A 6 mètres , targi 
de 1 9",fio et haute de iô mètres, se compose de trois 
nefs sans transepts. Cinq arcades ogivales mettent la 
nef en communication avec les collatéraux. Les voûtes 
de la nef possèdent des clefs pendante» très-dévefoppéee 
et très-éléganlre. ta clocher, tour carrée en pierre, 
est placé A l'angle du sud-ouest : c'est une construc- 
tion ioadtevéc du vvi* siède. Le porche qui précède 
l'église est fort élégant. Les fenêtres, bleu re»taurê<»i 
daus le Myle du xvi* siède, ont de belles verrières 
modernes. Balustrade» de pierre renouvelées du xvi* 
siècle, de» piscine» et des socles de statues élégamment 
travaillées; trois ou quatre stalle» de bois du un* 
siècle venant de l'abbaye; un bas rchef de la Vierge du 
xu* siède; un sépulcre en pierre du même temps et la 
dalle tuinuloire des fondât* urs de l'abbaye avec ins- 
cription de 1 777 — t ihiiprile de Sainic-Croix-du-Bots- 
du-Psrc ou de Klamamille. Edifice «télé «lr cintres et 
d'ogive», probablement commencé au xi* siècle, dépen- 
dant d'un ancien prieure fondé dès 1060. sous ire 
murs du cliAleau d’F.u, et devenu une firme. — Cha- 
pelle Saint-Julien, construction du xiv’ H du xvt’ siède. 
pincée à la côte sur le bord de la route départementale 
n* ali. C'était uu ancien hôpital fondé au xm* siède. — 
Chapelle et léproserie de Saint . Nicolas, jadis situées A 
rentrée du Tréport , IA où est une croix en fer; il n’en 
reale rien. - - Ancien* Templiers. On montre de vieux 
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mur* nos caractères archéologique», que Ton dit avoir 
été une ancienne iiiaUon «le Templier». Prit r!« là on a 
rencontré, en 1 865 . une cachette de monnaie» fran- 
çaise» et anglaise* du xit*«I du ai’ siècle. — Croix de b 
place, en grès», couverte de L«*l de fleur* de ly», portant 
la date de 161H. Elle fut tvstanree ter* lë'io par le 
roi Lo«ii«-Fhilipp<>. — Tour François 1". jadis placée 
sur le quai, là où sont le* n'* y, 1 1 et i3. Elle s été 
démolie en 1 8io ; on la dit construite |*»r le rot Fran- 
çois» I” et le comte d’Eu, François de Clètca. — Hôtel 
de ville, aoru-nue tour carrée qui porte le müli-nme 1 
de i563, date de sa construction. — A ncicnue maison 
«n bois sculpté avec corniche» et sUtuette»; elle est du 
*n' siècle et sert aiijourd'liui «k* preslqlère. 

VILLY-VAL-DU-ROI. Formée des deux ancienne* 
paroisses de Yilly-le-Bas et de Val-du-Roi. — Villt. 
Ep. franque. Appelé Vu-tlaiemn au tu* siècle, époque 
où il est donné au monastère de Fontenellc par Krcm- 
bert. père de saiul liait bain, guéri miraculeusement 
par mini Wandrillr. — Dans la nef de l'église . un 
mur dont l'ap|»arcil «-t l'ouverture paraissent remonter 
aux temps carlovingicns. | Moyen âge. EgÜlC sous le | 
vocable de Saint-Martin. Le cbanif semble du xii* ou : 
du lui* siècle, ainsi que le tntnU’pt du midi ; le Iran- i 
sept du nord est du iti*. La nef a du roman primitif. 
Une de* trois cloche» o»t de e.MIL V* XXIII 4 (i5s3). 

— Dana la prairie sont k* restes d'une fbrU-feute. 
Val-di-Roi. Eglise sous le vocable de Saint- Aquiliu, 
moderne. Dalle tuiuidaire de 1637. 

CANTON DB LONGUE Y IM. R. 

(Qvrtini : LtMiwut. 1 

ANNEVILLE-SL'R-SCIK. Moyen âge. Eglise sous le 
vocable de Saint-laiery. (iltueur en tuf du in* siècle; il 
a été démoli en 1 865. Nef et doeber en grès du x»i*. Le 
clocher «Ht une éitonne lotir carrée pbif«*e au portail. 
Dan» le chœur est la dalle luimiiaiiv «1*1111 reeryteur de 
CharieuHHnil en i543. Dans ta nef deux inscriptions 
ubiluairc* du tvn* siècle retrouvée* «n 1860. 

BELMKSML. Ep. romaine. Dans le cimetière, on a 
trouvé de» tuiles à rebord*. I| Moyen âge. Eglise sous le 
vocable de Sainl-Retny. en grès , du iti* siècle ; plan en 
forme de croix. Verrière* de 1&73 et 1075 dan* le 
durur, données par les seigneurs, et dan* l«» deux 
transept*, donné**» par tes curés ot le* chapelains. Dans 
le dxeur Mini deux caveaux ; sur l'un 011 lit : * Sépulture 
«de MM. les curé» de Relmeanil, 178A;* sur l'autre : 
-Sépulture de la famille Quiefdeville de Belme-*nil. • 
Curieux anli|diouaire* et graduels Humorrit» du rit | 
rouennai* de 1769-1778, écrits et notes par !«•» sei- 
gneur*. 

B ERTRE VILLE- SAINT- OU EN. Formée des deux , 
ancienne* paroisse* de Bertreville- sous- Venise et de 


S3int-t)oen-Prend-CMi-Bourso, réunies en i8»3. — 
R Eam rviLtc . Moyen âge. Église «ou* b* vocable de Saint- 
Michel. \jr rhotii- conserve «b*» traces du 1111’ siècle; il 
a été remanié en partie en 1743. Sur le portail en gré» 
est inscrite la date de l’an de grée* -MIL V** XI.VII- 
(i 5&7). La nef. ainsi que le* deux chapelles qui font 
transept, présente de» grès H de» fenêtre* du x»i* 
siècle. Dans le chœur nt la pierre tombale de Jehan de 
Berirvwlle, rbevali 1 du xiu* siècle. Dans la cltapdlc 
de la Sainte- Vierge (transept nord) sont «b*s liouerie* 
de la Renaissance. Dan* b chapelle de Saint-Hubert 
(transept mmI), un petit vitrail de »mt Nicolas et la 
pierre lumulaire de la famille GofTer, élu* de l'élection 
cTAîque* en i633*»634. Dan» b nef on voyait, il y a 
vingt an», une inscription en «juatre ver* latin* qui pro- 
venait de la chapelle de Saint-François du frais l’Abhe, 
l«Alie en 1 63o et démolie en 1 8 4 1 . — Le Champ de la 
hunpe, donné j*mr tVutrrtien de la lampe de l'église 
|î SxuTT-OrKft-PatR»-i*-BorasE. L'ancienne église, 
dodiée à Suint-Ouen, fut brûlée le ao août 1798; te* 
in.ilcri.iin en furent vendu* en 1 833 ; l'édifie* devait 
être eu grés du x»i* siècle. La porte de l'église, qui 
suhnide encore, et qui porte le millésime de i56o, 
sert d'entrée à la filature de Vaudrerille, commune de 
Longueville. — La chapelle actuelle est de 1 834. 

BOIS-ROBERT ( LE ). K/». franque. En 1 860 , on s 
trouvé ù la côte de Sainl-Gertnain, versant de la Va- 
renue, «b» sépultures franques avec fibule* de brome, 
perles de verre et d’ambre rt plaques de ceinturon en 
fer damasquiné; dès 1 8ao on y avait trouvé dm sque- 
lette», des boudé* et des arme» rie for. (Voir Hmlletin 
mammenUU , t. XXVII, p. 807 : M. de la Soc. de* 
anlnf, de Von*, t. I", p. 1 iG.| .Moyen âge. Eglise dé- 
diés* à Notre-Dame , composée d’un durur rt d'une nef. 
Le chœur présente un cintre et un appareil en tuf du xi* 
siècle. Entre durur et nef, arcade du xv’. I.a nef est 
moderne, mai* la porte «Ht une belle boiserie sculpté* 
«lu xii* siècle. Baptistère en pierre de la Itenaissanre 
présentant sur ses huit pan» lu* «quatre Évangélistes et 
les quatre Docteur» de l'Église latine. 

G ATËU ER-PELLET OT (LE). Formée en iH»34e 
la réunion de» deux ancienne» [«iroisscA du Colelier et 
«le Pelletât. — * I.t CiTXLiaa. Ep. romaine. Ce vîtbge , 
dont le nom rappelle un auteUum antique, est situé 
sur le voie romaine de Rouen à Dieppe. — Devant 
l’église est un tertre ou inotle qui . démoli dan* ce* der- 
nier» temps, a donné de* murs antiques. On y a trouvé , 
ainsi qu'aux environ», «les tuile», d«ai poteries cl de» 
monnaie» romaines. |] Moyen âgé. Eglise sous le vocable 
de Saint-George*. Dan* b nef est un cintre roman et 
un appareil en tuf du zu* siècle; le reste »*sl moderne. 

• L't-gl'w «U tWrtn**itle * M ikmolw «« moMIniUr w> Mfl» 
it* «ièclt dr 1S60 k iflA* 
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— Pkilrtot. Moyen âge, Auprès 4c l'église oui l'en- 
ceinte carrée 4u vieux chétiMU féodal de la famille de 
IMUlot. On y remarque encore d'épaisse» muraille* cl 
une umllo .entourée de lassés remplit iTwu. — Eglise 
*ous le vocable de Saint-Laurent; dans la nef, du luf cl i 
un cintre rou an du if siècle. Le reste date du um ( . 
Dans le chœur sont drus dallt* tmnulairc» de» sires de 
Pellelot : l'une de i r iC|u, l'autre de l56o. 

CENT-ACRES. A/». meJen ir. Églréi* du siècle, 
mus le vocable de la Saiule Trinité ri de Saint-Nicolas, 
aujourd'hui en ruines. 

Cil APELLE-Dl -BOL RGl'A Y { LA). Formée depuis 
1 8«3 des» deux anciennes paroisses de la Cita pelle et du 
Bourguay.- — La Cihi*f.u.b. fc’p. rw s nW . Lnlre IVglise 
et le château «le M. de Bréauté, on « souvent trouvé ! 
dis luilts romaines. ; A/iryrn Jge. Eglise sous le vocable 
do Saint-Pierre , reconstruite m 1 835 ; de l'ancienne on 
conserve au château de M. do Bréauté dre* carreaux en 
terre cuite recouverte d'email et l'inscription do la dé- 
dicace, qui eut lieu le 5 juillet « .VI IL XVIII- (tnt 8). 

— Le lloeaotvv. L'ancienne église, sous le vocable 
«b* Sain M '.«-orges, bâtie sur un tertre. n 'existe {dut de- 
puis 1809. 

CIIAUSSÉE-BOIS-HULIX (LA). Le village «le la 
Chaux*»*, appelé vulgairement t'auchu , et «11 vin* 
siècle €Umm , a pris l'allixe de Bois-Hulin depuis i8*3, 
cp«»qiie de l’annexe «le celte ancienne parois***. — La 
(.Mil sa k A. Ep. njrtminc. Voie romaine «le Rouen è 
Dieppe, encore ferrée, d'où le village a pris son nom; 
apppdct* aussi te VJwmtn Je* foi*. Entre la Chaussée , 
Sainte-Foy et le Bois-lluliu la roule est *mnV de tuiles 
ot de pol cries romaine», ) Moyen âge. Eglise «Au» le 
vorable de Suinl-Jean-BuptUb*. Chœur avec chevet du 
mi* siècle; le reste n été refait en 1 Cfj3. La nef «m grès 
a été kdtie l'an ^ MIL V e XIX » (1 iitgj , comme le dit 
l'inxnplion riméc du |iortoil. — Il y a tradition d’ab- 
l*ye. — La ferme qui porte ce nom dépendait de Saint- 
Vinand de Rouen. = Lr Rois- H lus. Moyen Jgt, Église 
sou» k* vocable de Saint-Pierre. Dans la nef, un cintre 
roman et des mndiilonxdii si' siècle; le reste a été n iait 
au xvi*. Inwriplion de la dédicace d'.* - MIL V" XVII - 
(1&17). Joli baptistère on pierre sculpté au temps de la 
Htuuusoancf. Bd autel en bois récemment refait avec dont 
retables en l«nis sculpté du \vi’:iiêcli?.di-monU. : * en 1859. 

CRIQLKTOT- SUR- LONG IKV ILLE. Formée de» 
«leux anciennes paroisse» «le Griquotot-»ur~Longuevilh> 
et de Crespeville. — Cbiqorot. Moyen dgt, Église sous 
le vocable de Saint-Julien , composée d’un chamr cl 
d'une nef. Traces de construction* en luf du ni* siècle. 
Porte romane au midi de In nef» L’on y remarque 
ainsi «les cintre» rebouché*. Le chœur fut construit en 
1700. Le portail de l'ouest a été fait au svih’ siècle. == 
CiKSPCfiLLi. Eglise wui» le vocable de Saint -Martin 
et détruite vers 18 no. 
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C.ROSYILLE- SUR -SCIE. Eglise sous le vocable de 
Suint-Pierre, refaite au xîiii* siècle en silex et en brique. 
On y remarque la «lalk* liUHlhure d’un receveur de l’ab- 
baye de Saint-Oueu, de i55<î. Baptistère en pierre, de 
la Renaissance. 

DKNESTAN VILLE. Ej». rom ai n e . Ver* i8fi», «n 

abattant un arbre à la côte Saint- Michel, on a trouvé 
une jolie Loupe romaine en brome, ornée d'une tête 
de coq et d’n ne t»'d«‘ de paon. Entn : c au mutée de Hmien . 
j[ Moyen dge. Dans la vaüée, sur le boni de la Sck», est 
um* molle éivocmr que l'on démolit en 1 86 1 cl où l'on 
trouva des conslmrtions en luf fort important' s. La motte 
avait de A à 5 mètres de haut sur près du 1 00 mètres de 
circonférence. — EgW**ons le vocabk* de Saint-Martin, 
construite en luf au 111' siècle : ogive» de ce temps et 
quelques verrières du xm\ La nef et le clocher ont 
ôtéeji partie renouvelé» au ivni*. Dans le rhonirral le 
caveau des cbAtelnins, dont on rite les cercueils de plomb : 
il reste encore un obit cl une dalle limiulairc do 1 556. 
Lo baptistère, cuve octogone en pierre sculptée dans le 
stylo «le la Rcnaiwnre, est un ebef-d’aravr»; citadin 
«les pacu reproduit en relief une scène de la vie du Sau- 
veur ou des sainte Martin et Adrien. 

HKUGLEV ILLE-S UR-SCIE. Ép. incertaine. Dans le» 
bai.* du Mont-Pitison sont le» mtM d'un vieux rbèleau 
qui existait assurément a IVpnque nunuande ( ix* siècle). 
— Sur la colline placée en face de» Guerrote sont des 
rempart» en terra qui paraissent l«a restes d'un ancien 
camp. Leur foime est presque circulaire, j] Moyen âge. 

( Église hjus le vocable de Saint-Aubin ; quelque» traces 
de lof et de» ogives du xii* siècle. I As cbarur. la chapelle 
seigneuriale et une partie de la nef sont en grès du tvt* 
siècle; remaniement* avec brique id *ilri en 174t. — 

! A la côte du Bosmicbel, située en face de l’égiur, il y 
eut un ermitage. 

LINTOT. Moyen dge. Église «mi* le vocable de Saint- 
Nicolas. Chœur en grès du xti* siècle, avec restes de 
verrières dans le» ogive». Nef reconstruite en brique 
ver» 1780. — Dan» le cimetière, jolie croix en pierre 
de la Renaissance 

LONGUEVILLE. Formée des deux anciennes |K|- 
roisse» de Longueville cl «b* VandrcviUo. — Lovai’ x- 
villa. Ep. romaine. Monnaies, i Ep. /ranyiie. Titre d'un 
doyenné* «le l'ancien arrJtidiaconé d'Eu. j Moyen âge. 
Prieuré duniste qui porta souvent le titre d'abbaye. 
Fondé en ioq3, il fut supprimé en «791 et démoli 
vet* 181 fi . \as bâtiment monastique qui subsiste encore 
est une construction de 1 7011, devenue mu* filature. De 
, l'église du monastère, dédiée è sainte Foi, il ne reste 
guère que quatre pierre.*» liimiilaire» transport' .-' au 
musée de Rouen : la première est relie de Drogou «le 
| Tnibleville ( 1 307 , ; la deuxième, celle de Guiil. Jour- 
dain (i3o3); la troisième, relie de Robert Maiilart de 
Ijmiberville 1 i3H); la quatrième, CtU* d’Iubelle 
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ti'Ko , vicomte»* de Longueville ( 1 3 3 <»> . Quelque» 
dalle* du xii* siècle se voient aussi dans lYglise parois- 
siale. — Eglise paroissiale, sous le rocaille de Saint* 
Pierre. Le côté nord de la nef, lu* deux transepts et 
une partie du chœur sont romans du xi* siècle. Le por- 
tail est eu fjrè* du m*iièd«. L* nnrtiuiirv «ut moderne, 
ainsi que te clocher, élevé sur la croiser. Inscription au 
portai I de 1 58a. On** pierres tuiiiuUiir-*, «lont qurlipir-». 
unes proviiMim ni d»* l'abbaye : il y ci» a de i ,">38 . i r»."*5 
et 1 57H 5 plusieurs sont frustes. Dans le chœur, car- 
reaux émaillés du m* siècle rrprhrnbnl les UHr* de 
Notre- Seigneur et de sa sainte Mère. (Hoche «le itso-. 

— Lr château était situé â l’orient du bourg et do- 
minait le prieuré; se» ruines rouirent encore toute la 
colline. C’est une grande enceinte à peu près carre»*; 
formée am de* fbw**» profonds surmontés de limites 
murailles en briques H silex. I-» chaîne «les murs est 
munie de six à huit tours rondes on cairérs également 
en ruine*. La Inique du xv’ siècle domine «tans raie- 
pareil; cependant cm voit dans quelque* (ours le tuf du 
xi*. Ce château, construit par le* dltulien normand* 
les tiiffard, comte» de Lnnguevilk? et de llurkinghani. 
fut possède par llertrand Daguesdifi et le HaslanJ de 
Dunois-Ork nu*; leur* statue* *’y voyaient au portail 
il y a deux siècles. Au nord du château est un terrasse- 
ment ronsnlérabte dont l’origine et la destination miiiI 
inconnue*. =• Vudriyille Eglise sous te vorobte «le 
Notre-Dame, détruite. — \m dwpclte d« Sainte- AI *- 
lei ne, dépendante de la léproserie de Longueville, a 
également disparu. — Devant la porte d’une ferme est 
un«! dalle liuntilaîre de »56o servant dsictlil. 

MANÉUOUV 11.1. K. Formée de* deux anciennes pa- 
rt* i:w>> de Manéhotiviite ride Charles- Mesnil. — Mi»x- 
hoi met. Kp. incertum r. Devant l'église est une énorme 
motte circulaire qui n'a pas moins de 100 mètres de 
circonférence. \] Moyen âge. Eglise sous le vocable de 
Nolre-Datuc : à une seule nef, reconstruite eu gré* au 
xvi* et au xvii* siècle. Baptistère en pierre sculptée «lu 
khi* .»ièrte. Dan» la nef, «leux «bille» tuinuUin-* de 
*53» et de i 54 i ; dans te chœur, une de i 63 i.= 
CDiBtes-MKxsiL, jadis lr Mesnil- Hoquet, Ainsi appelé 
depuis* te xv* siède, après une victoire remportée sur 
les Anglais |»nr les Fronçais de Charles VII conduits par 
Charte* D>'*tnarct*. { Kp. /r«nç*if, Fontaine vénérée 
de Saint-llibert, où l’on prétend que cet abbé, chor- 
évikpie du vu* siècle, a baptise : la tradition cl la 
géographie s'accordent aur ce |M>int. Oo l'appelle la 
Hsugnerte «h- Smnt-Hihrrt. Moyen Age, \ ioui château 
érigé en marquisat en 1 660. Il u'en reste plu» «pie la 
motte énorme du donjon, qui sert «te - viaduc au che- 
min de fer de Dieppe; elle est couverte de maçon- 
nerie», comme b* («Train qui l'environne, «< cite Li*>e 
voir la bue des tours ronde» qui llanquaient te coq» 
carré. Ce cluUeaii existait encoroau temps de Gaigniére, 
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qui en a lai»*é une vue Irè» complète, 1 Voir /VtW*i«r- 
èait/ de /a coma*, de* antuj. de la Seme-hferienre , t. Il, 
p. «97-9$.) — Antienne collégiale sous te vocable «te 
Sainte-C alherine, fondé*» par les sire* d’EstonleviHe 
en iSqg et 1 loi. Supprimée en 1790, elle a été dé- 
molie pendant la Révolution. Il reste encore b*» maris»*» 
die* chanoines, vieilli* maisons de bois du x«n* siède. 

MLCIIEDKNT. Kp incertaine. En 1 *6 1 , squelettes 
sans eermeils trou'» 1 * à la côte An Moulin en prenant 
du remblai ; plus laid on y a reconnu des vase* romain» 
«les bas- temps et de* tuile» à relvords. W«yn Age. 
Eglise M*u* te tocabte de Saint-I’ierre, primit.-vi-ment 
construite en tuf au xi* siède; te tin* a ajouté au chevet 
une belle ogive lertninate; le xti* a refait, au midi «te 
la nef. In tour carrée du clocher, qui rat en grès, et te 
xvim* a rlumgé k* frnèlrn» du ebreur *d de la nef. Le 
berceau de lYglise est décoré de peintures de » 6A5-'iîf. 
Dan* la nef sont Irois dalles tirmuUiirr» avec peraon- 
najps* et inscription* de i5oâ, de lf»5o et «te 1616. 
Aux deux autels de Saint-Nicolas et «te la H ointe-Vieryje 
sont deux retable* ItcnaÎManrc foi niant baldaquin, 
sculpté» sur lavis et orné» de lins-reliefs. 

NOTRE-DAllE-Dl : -l*ARC. .tfoyei» dge. Église sous 
le vocable «te Notie-Dame. Le chevet conserve de» trace» 
«lu xii* siècle. Nef et «Inciter modo ni es. 

SAlM-CRKSm. Kp. romaine. Yff» i H 3 o, M. d’Im- 
hlevsl trouva dans une terre appelée la Queue baigne - 
reste de* tuile» à rebords Si «le* hachettes d« pierre 
dont une était en serpentine. Moyen Le chœur 
seul de IVgiise c*l conservé. On remarque ou pignon 
oriental deux burettes du su* et du ttu* *ii* te. 

SAINTE-FOY. hp.gaulwte. Hachette en pierre polie 
entiré au mirée d«* l\«men en 1 86g. j Kp. romaine. Àp- 
petee autrefois Sainte- Ftn-la^Gîflard ou-Saucta Fuies 
«de Bosco» sur 1a voie romaine do Rouen à Dieppe \ fan- 
cien (teroin des Fées). Dan* une ferme 'voisine de 
l’église ou trouve des fondations antique* que quel«(ues- 
um croient le» reste* «te b collégiale du xi* sûvte. j 
Moyen âge. Eglise mu» l« vocable de Sainte-Foy ; colle- 
giale au xi* siècle, qui fut supprimée en 1 177. Le clo- 
cher, placé entre » lueur H nef, n4 uue Imite Imir rame 
romane du xi* finie. Le transept du midi est aussi ro- 
man; le chœur, de 17.3* ; la nef, de « 77», ainsi que le 
transept nord. Tableaux de 1 fi.*>3 et de 1 7 36 ; deux sont 
de Nicolas Ik-riiu. peintre «Je Fans, 1667-1736. — 
Ancienne riiabdriYte de la Madeleine, itent ta rhapelte. 
eu tuf du xi* siècl*'. »ub»i-te encore avec son clocbar. 

SAINT-GERMAIN-D ÉTABLES. Forme*' des deux 
anriesine» jaro !>**■» de Notre- Dame-d'Êtables, et de 
Saint-(jeni)ain-»ous-Tlorry, résmie» en i 8 * 3 . Kp. cri- 
tiqua. Vers 1 83 o ou a Irtmvé à L table» deux hachette* 
en sitex. || Moyen âge. Eglise «tedlée a NotnvDlIlie; tuf 
et cintre» roman» dans le clocb«rr. Le chœur et la nef 
vont du xvi* siécte. Au «wl.- «lu midi , un collateral a «Me 
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«ipprimé. — Ruines «I Hufotrurlion* «Un* la vallée. — 
Église de Ssint-Germmn , détruite en i H.8a. 

SAINT-HONORÉ. ATeym dge el dp. moderne. Croix j 
du cimetière, en grè#, d«‘ l'an '•MIL V" XL" (t 5 Ao 
Eglise en ImHc|ii«* de 1771. Baptistère en pierre du I 
temps do Louis XIII. Tableau du xvm* siècle provennnl 
de l'abbaye de .Saint t)uen «le Rouen. 

TORCY- LE-GRAND. ftp. incertaine. Terr»«*rnienl 
footoyé apjielé U Catetier ei si lin* sur la rôle orcidni- ! 
taie du vallon. Jj Ep.fran/fu e. Fontaine vénérée dons le ; 
bois de ferry, au-dessus de l'église ; on l'appelle U Eon- 
lame de .S'omiI Hibrrt , el ou assure que saint Rihcrt, abbé ! 
de Leurooau* et evéque do ru* siècle , y baptisa : la I 
légende est d'accord avec la tradition. Moyen dge. , 
Église sous le vocable de Saint-Rdwrt . construite entiè- 
rement nu xv f siècle avec le grès du pav*. Le clocher 
e*t une tour «5arré« au portail. Restes de vitraux dan* 
le chœur. Dan* te sanctuaire, belle «Ulle tumulaire en 
ardoise de Jean d'Ktoutlcville , seigneur de Blainville et J 
de Tort y. capitaine du château de Dieppe, décédé le 
19 novembre • 1 r i «i . Dan* la sacristie, belle croix du | 
xv' stède en cuivre émaillé de Limoge*. — Du» une 
lie de la Varrnne et lont près de l'église sont les ruines j 
du vieux cliiteau . dont le« tour*, en grès cl en briques j 
rouges, paraissent remonter .ut »' et au x»t* siècle. j 
Henri IV y coucha en septembre 1689, quelqur* jours 
avant la bataille d’ Arque». 

TORCÏ -LE-PETIT. Moyen «f/;e. Église sous le vo- 
cable «le Saint -Déni*. La nef est du xm* siècle. Le do- ; 
cher, plateau portail, «srt en grés et du xn\ I^duvuren \ 
«lot et brique «**t de 1779. Dans l'église sont trois autels 
de pierre probablement du tri* siècle, quelque* bni sé- 
nés de la Reiiaiioanre et (roi* inscriptions tumulaire* 
ou obituairv* du îru’. 

CAMOS D 01 FRAM'ILLE. 

|Chi'Mi-<s : (hnonut. i 

AMBRUMESNIL. Moyen dg*. Formée depuis i 8*3 | 
d* paroisses d'Ainbriimrsnil et dp Ribruf. — Auaat'- 
■isaik. parfois appelé te Bnmesnil. Église sous le ‘ 
vocable de Saint-Martin, refaite entièrement au xti* ( 
siècle, donnée au *»•' siècle i l'abbaye de Bondes ille, 
pet-* de Rouen. Dan* les deux nefs on lit le* date* de 
•l’an cinq cens rinqnante el quaire* . de «fan MIL V** 
LX 1 " et de 157t. Il y avait autrefois «le* verrières: 1 

l'une d'elles, exécutée en •fan cinq cens U\b. orne 
le cabinet de feu M. d’Auhcrmennil; ce cabinet est, i 
du reste , entièrement décoré avec dr* boiserie», dff 
vitraux et «le* Iws reliefs provenant des églises d’tlen- l 
tour. Dans le chœur de l'église on voit des fleurs bor- 
dant les fenétiv* et portant le* dates de i 65 G et de I 
1657. Rinrr. Moyen ége. Prieuré dépendant an 


xiu* siècle «b* l’abbaye de Tiron , près de Chartres. L’an- 
cienne église, sous le vocable «le Saint-Pierre, était rn 
luf du xi’ siècle : formée à la Révolution, elle a été 
vendue v«rs 18*0. Le ebomr, la nef el le clocher ont 
été démolis. Il ne reste plus qu’une petite chapelle, 
installée dan* fanrii*»» porche. 

ANCOL'RT. Èp. gaula t»e. En 1867, loc* de b* con- 
fection d'une roule nouvelle, on a trouvé de» squelettes 
el «le* urne* gauloises renfermant de» oe brûlé* du 
1 " siècle. Ep. r rm ma e. En lalin deitrwna, et dans le» 

anciens titre* Aienrort, Encourt et Etonoourt, vieux 
village silué sur la voie romaine qui conduit de Dieppe 
n Beauvais, que les ancien* appellent encore le Chemin 
de» flomain*. — Ver* i 83 A, quand un fil la route dé- 
p-trtMuenlaU- n* 5 , de l)iep|ie à Beauvais, on a trouve 
de* tuile* A rebonis, des terne* noires «t de» poteries 
antique; fréquemment on recueille de* monnaie* ro- 
invini* que l'on appelle des son* à U Vierge. Dans le 
cimetière qui entoure Réglur an a souvent vu de* vase* 
gallo-romains. En i 835 , M. l’abbé Cochet en a conau 
qui provenaient de ces anciennes sépultures. L» der- 
nier* aperçus le furent en 1 8 (13. Il Kp. incertaine. Ihrux 
motte* qu'il est diflicile de classer. La première est au 
baiil de la eAle dite le Haut d'Anomrt, à qu>dqu<* pa» 
de la roule «le Dieppe; ce tertre, èsob* «lan* un champ 
el colarné par la charrue, a servi de hase h une potence 
au moyen âge. La seront)? motte, beaucoup plus con- 
sidéra h le que la première, eM dan* la vallée et au bout 
de l'église, dont elle n’ert séparée «pie par un chemin, 
Cette bulle ronde «*t considérable et fort élevée; un 
foasé profond l'entoure de tou» eûtes. Ce fut peut-être 
une moite féodale. (] Maya* âge. Église *du* I? vocable 
«b* Saint -Saturnin, appartenant jadis à l'abbaye d? Fé- 
cainp, durit on voit encore dan* le sanctuaire l 'écusson 
aux trois mitres, sculpté sur pierre. Le docher, placé 
au rûté non! du choeur, r*t en *ib*x et en pierre du un* 
siècle. Le chceiir et le* trois nefs du x?t\ [j Êp ■ Henau- 
mhcc. «irand portail. Le dinar possède de heMe» fenê- 
tres cti pierre «le taille; trois de ce* fendre» sont gar- 
nie* de verrières, le* plus intéressa ntes que l’on puis*? 
voir dons ces contrée* : elles représentent au cûlé nord 
la passion du Sauveur, an fond «lu sanctuaire le rruei- 
fieinciil, au côté du midi le* actes de saint Satunùu de 
Toulouse. Ces vitraux ont été restaure» «1 1807. !.* 
chapelle nK’ridionale po ssé da aiimi qualrt autres ver- 
rières inférieur» aux (iremién's et en moins bon • tat : 
fane d'elles représente un arbre de Je«é; une autre, 
exécutée en 1 5 ss, est ronsacréc* à la naissance de Je*n» 
Christ. I>*s deux dernières sont orcu|>ées par des images 
de saint6. M. Vite! a cru lire le nom du verrier Banlmu 
dans ce* mot* : Hardolr Eavigemu. Bénitier en gré* 
du xti* siècle et joli baptistère de (lierre de la mèine 
époque. Dans le cimetière, le fossoyeur rencontre par 
fois de* cercueil» eu moellon du moyen âge et des vases 
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é «au bénite et à encens. — Dan* U tour d'une forme 
qui w Imnti) «nlre IVglise d' An court et lr H«nl-Tran- 
mrd, on remarque dVnoftnes mur» «si ruine» «H un 
tertre élevé qui dut supporter un donjon. G* sofil I» 
» «l'un ancien château qui parait avoir dur . 1 jus- 
qu’au m* siècle. — Le l'ont -T rancard. Lr château du 
Pont-Traunanl, dan» une Ile form**» j»ar PKaulue. est 
enivrement ino«iern«; mai» on sait «|u‘«'n i f * 7 J un 
ancien château fort «rttelaiit au iiiêui-' lieu tv»i*la mu 
Bourguignon* de Charte» te Téméraire, dan» la pointe 
qu’ils |»us*èrent jusqu'à Arque» cl muis les mur» de 
Diepjv». — l>«s tnituin d'une route neuve exécuté* en 
mit révélé prés de IVgtise un nncien château du 
iiiojcti , 1 g«> dont »n voit eiicurc mur* «foxé» 1 . 

ARtyCKS. Fermée d»** deux anciimiM 1 * patxii»*!* 
d’ Arques et d’ArvIielles, — A*q« iv Point arclveotegiqne 
fort intéressant. Il oui à tout'*» le» iquoque* une ini|«or> 
laece marquée- j fy, /aAiatnrique. Kn iSliS en n re- 
cueilli à la cite du Giucliet un aà’i taille semblable à 
ceux d’Abte’vilte rl de Saint- Arfa'ol. fcjp. nmtihtr. Ij 
domination romaine parait avoir préféré, pour ses éta- 
Mis^menH, le rotenu d’ ArcInMIç* à r«’lui tTAttpu**. 
Crat au pied de la forêt d' Arques, apjx lto au moyen 
âge //moi .IrcAiurxM , sur la pointe de la colline qui 
porte le châtelet «)’ ArchHte* et U maladrexie de Saiut- 
K tienne, et |»r«*#que nu lieu où fut livrée la bataille de 
»58y, que l'nu rencontre le» débrâ mina ins le» plu* 
nombreux. I)éa « 8 I 0 , a l'époque où l’on traça sur 
le coteau d’Arrbelte* te chemin «te grumlo communiai - 
tion n* i**, de Diipp-- A tiisors , «mi trouva une couche 
épaisse de terre noire, entièrement remplie «le char- 
hons, ile« endres, d’iwscmctii», d«; tuile» à p-ImxnL, de 
tufs, «te imteric* antiques et de monnaie* romaines 
••n broute «te plusieurs époqu*^. M. CoiuteY, l'agent 
voyer qui conduisait le» travaux, recueillit, pour la bi- 
bliothèque «le Dieppe. pluseur* objets antiques, entre 
autres un cluuntelter ou pied de lampe en hrontecl une 
lance du im^iiie mêlai, lime de ta nvièro d* Arque». Kn 
lH53, les découverte* furent plu* coiiMÙlérubte* et plus 
abondant*’». Le »ieur Turie, maçon d'Arque*. construi- 
sant à A rebelle» une petite maison , trouva un monument 
antique rompu»" de grandes pierres de tuf et «b* Ver- 
gote dont il s« lit comme une carrière, rar il tira de la 
terre asset «te matériaux pour éte»«*r une maison; toutes 
«■es pierre» «Matent taille»**» K plm-ieurs présentaient des 
moulure», et ju*|u'à de» teuilte» «IVau imbriquée», de- 
roraliuu ronmiuiie au temps «te (Constantin, ainsi que 
des soudure» de plomb, «b» agrafe» de fer. Outre le» 
pu^rcs, le iMiir Turie a découvert une voie cailloutée 
de 3 mèiit*» de largeur et une foute de débris «m fer, «mi 
poterie, en tuiles de toutes sorte», avec des monnaies 

1 l in* loi it» iHjuia «M.B • ré* ni la nMninntie «t'Aofourt au 
cintra «te Dirpjw. 


d«‘ brome du haut et du Iw* Empire. M. Jean, jug«r « 
Dieppe, y a recueilli «le* IWIuiuie et d*» Télrtru*. A 
1 diverses «•poqu*»#. Al. Chapelle, menuisier d' Arques, a 
I rama*»- à Arrh«HI«** «l«*s poterie* à relief», des meute* à 
broyer en poudingue et en lave d'Auvergne. > ( diffé- 
rents débris qu'il a «tonné» à la hihtiolbèqiie dp Dieppe. 
Du rôlé d'Arque», on signale moins iT.mtiquité» ro- 
maines; cependant M. Lhapdle a vu de* n»w» «Je tuile» 
à retards dan* une pnirh* appartenant à V“«l'Kv«Vjue. 
I, mont ei placée i l'ontréo du bourg. Quelques auteur» 
ont «unis l’opininn que le cbâletau d' Arquea po*irraitétre 
f avais sur un cotlrun» romain. Le »y*lèmc, il est vrai. <«l 
le même que rlu’l les anciens. Ce qui est plus r«>rtain. 
r‘ç»l qu'une vote romaine traverse te bourg d* Arque» ; 
. elle y «I encore connue soiih tes nom* ln»-»ignifjratif» 
«te dfliuipf cl de rie «te R'>mr. De «piel cx’»lr re «liri- 
Ip'ail-elleT nous I igiMwvm»: ce|«cn«Jaut noti* penson* 
qu'cite allait vers Iteauvai». |j Kp.frantfttf. lu tiers «te 
wd «l’or du vi«* «vu du v»n* sièclt?, trouvé v*ts i 835 cl 
d-’pt»*- à la biMtotlié«|ue de Dieppe. — Kn 7&0, appelé 
i Irrsi dan* un diplêmu de l y epm d«*li*i*> à la gramb- 
abbavi’ de Saint Denis; au xt’ siède, appdé |»ar<»os- 
setiu IV/ùiMV .l#rAe* et Yitltim tir Archù. ( Afem. «te /<• 
Sor, Art anlitj, 4 r Sorm. t. XI , p. 1 1 et 1 3 ). J fy. ttor- 
monde et «uig/o-iiormaade fqi»-i»«> 3 ). Le vieux châ- 
teau «M son donjon, où le xi* stede apurait avec tous 
se» Irait» r.Trer|)-ri»ti)|ii«'». Pncittemmenl , un c-hAteau 
ou unt f a Hc ra a ns quelconque dut exister i Arque* en 
9 AA, car Hmloard jwirte de »n gnrniMHi; r «'pi ridant la 
ftHnlutioii d«“ la citadelle d’ \rqu>-* >*l allribute 1 par 
RoImmA VVore et liuillaume «le Jumtegcs à (•uillaume. 
comte drTalou, ipii l’aurait élen-e «le 10Û0 a ioô 3 . bi 
tourCHir»»’ «lu donjon est b* monuuienl b* plus reiiaindc 
celle période. «M peut-être e*|-.HIe la seule comlruction 
«lu célèbre rebelle «pii «lit desus Arrhes une tur.- Ses 
cintres romans et son appareil d« tuf démontrent dai 
remenl cette A : p«i«jm*. Le reste «lu rliâhsHi, qui forme 
mne dialiR* «b* unir* crbclonu> : is de tours romte* ou car- 
rws, pourrait avoir une origine plu» ancienne; mai» les 
ivvétenient» en «le* et cm briqm*s rouges 11e «Icnotent 
que des constructions du xm*. du xv* «M du xvi* sièdr. 
A partir du xvii* on laiw le diilt^au tomilvcr. Dé» 
cette «époque, les Itemardines d'Arvpies y prirent dr» 
pierri-s pour l«*air nwivent cl , au siècle suivant, les par- 
ticulier* et te* geuljUliouimesdr la contrvo oieniedmit 
pour leuis maisons et pour leurs cbàteaux; on peut 
vraiimml din* que te bourg d'AiAju*^ «^.t bâti av«v les 
mines du vieux ca*td. Des Iôm*'» bug.-, et prolund» de 
plusieurs mètres, accompagnés d’un rejet de terre, 
entouraient ce château et I '«mtovurnt encnn’. Deux 
| portes donnaient entrée dans sa formidable enceinte : 
la porte principale, qui s'ouvre au nord , et la p«vr|r 
de Longueville ou de Secours, qui s'ouvre an midi; 

( cclto dernière a conservé jusqu'à ce jour les pile» de 
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pierre de son pool. Ouïr* la construction principal)*, 
qu'ntonre un mur bondé de tours, nous citerons en- 
core, comme dépendance du château d* Arque», b vieille 
enceinte murée appelée le IM «mi le Ifaife, tictle en- 
reinle, aujourd'hui rouverte de chaumière?, est encore 
entourée îles épaisses niurailhv» qui l'environnaient au- 
trefois. On pénétre dans le Raile par deux portes m 
ruines, dont l’une se nomme 1» porte du Hait* et l'autre 
In porte d- Mnrtifiny. Cette enceinte, parfaitement dé- 
tachée du châtenti, était destinée a recevoir le* popu- 
lation* en temps de guerre. la* château d’Arques, vendu 
comme propriété nationale en «793. puis propriété 
«le M, J ides Reiset, qui en a conservé lot ruines avec le 
plu* grand soin, ap|turtient à l'Iilat depuis l'année 
i 86K. (Voir P excellente Histoire du rhdiniu d* Arques, 
par M. Deville , et le [hctivnnairr d'architecture de 
M- Viollel -le-Duc-i Êp. AmaÜMunre. Église sons le 
vocable de Notre Dame. Ancienne propriété de Pals- 
bave de Saint- Wandrille, à laquelle elle avait été donnée 
du temps des Francs, et plus tard restituée par k* Xor- 
inaixlsronvoi'ti*; tou te toi* , le monument actuel est tout 
miter du ui* siècle. I.n précédente église avait été 
hriifoe avre le liourg en i ^7* par Cbirhi le Téméraire. 

I)i* cet incendie et de relie invasion liourgui/pioniie il 
rarie rivenre un souvenir dans le nom de la rue de* 
liourt;mffnou*. L'église nrtuelle parait avoir été com- 
mencée en ■ 5 1 5 par Nicolas liédiou. niait re maçon, 
qui en aura peut-être donné le plan. L* chœur «l les 
transepts lurent l'œuvre de la première moitié du xvi* 
siède : aussi sont-ils d’une grande élévation et d’une 
grand»? hardiesse architecturale. L» trois nefs, «mi pierre , 
comme le reste de l'édifice, furent construites depuis 
1 5^ a jusqu’en tô83, époque où le charpentier Boitent 
posa h* lambris de diêne «pii en forme le berceau. Le 
porche et le portail, œuvres «lu xvi* siècle , ont été sup- 
primes en 1780 pour un cintre des plus mauvais, la? 
rlodwr, corps <arrv «mi pierre, fut placé à l'angle nord 
du grand jx» riait et élevé de 1 6o5 à 1 633 ; cependant il 
est en slyl>* ogival du xti' siècle. Le toit en coin aigu qui 
h* ciHimniie <*tail autrefois surmonté «l’une Ibtir de lis 
eu plomb avec un pot à anse aussi en plomb, destinés à 
indiquer le privilège «les poids et mesures qui étnit un 
de* anrien» droits du bourg d' Arques, capitale du comté 
de T al ou. JuIh* de pierre, charmaute construction de la 
Renaissance, pincé entre le chœur et la nef, et qui re- 
flète deux styles qui se partagent le »u* siècle. Les 
colonnes «jui le décorant sont «l’une grande pureté; la 
halu*trnd)> qui le couronne et l'escalier qui conduit à la 
piRfe-foniir sont de h plus gronde élégance. Restes de 
vitrant qui décorant le chœur et les chapelles, niches 
don» h* chœur, niables en pierre qui acniuipngiH'nt le 
nuiRra-aulel ri les deux autels latéraux ; pierres tiimu- 
Uires, dont une est celle de l'arrhilvct)- Nicolas IMiuu 
et l'a ntra de Louis Mollart, arclier mûrie- paye du chi- 


i leaii mort eu ifia6 !i . Fondations gravées sur |hutv au 
*vf et au vtii" siècle, et lambris de bois sculpté qui 
tapissent les rhapelle* de la Sainte-Vierge et de Saint- 
Nicolas : le sculpteur «le ces charmantes boiserie*- est I* 
nommé Rnudiri, qui a lui - meme gravé mu mon sur 
son œuvre. Statues «le |«erre du xn* siède, qui pré- 
sentent un véritable intérêt «le composition, de sculp- 
ture ii de rouliMir; entra autres, les images de saint 
Rixh, de saint Michel, «le saint Antoine, etc. «>t un* 
Trinité sur albâtre qui peut remonter au »v* xi*>cl« - 
Dan* In chapelle Saint- Nicolas, on montre la place ou 
l’on «lit que Henri h s’est agenouillé après la bataille 
«C Arques, afin d«? rendra grâces à Dieu de sa victoire. 
En sa qualité de huguenot il ne put être reçu dans 
le cbœur. <-l la tradition dit que, pendant que les ca- 
tholique * 1 lianlér» nt un Te Itevm dans le sanctuaire, 
les réformés chantèrent rl«4 ptwiuiix'» dam la chapelle 
de Saint-Nicolas. lin buste de Henri IV placé dam> 
une niche et une inscription commémorative d«i com- 
bat d' Arques, placée là sous Louis XIII, sembhoit 
témoigner de <« fait curicox. — Les croix. Dans le 
cimetière est nn<! inlérrMintC croix «b? pierre du 
xvu* siede. A l’entrée du bourg, «lu côté de Dieppe, un 
pied de croix en grés, portant le millésime de «535 et 
venant «le IVgüse supprimé* «b* Kouhille*. — Les cha- 
pelle*. Arques compta autrefois quatre chapelles, dont 
il u<* rente plus une seule. — Chapelle de Sainto-Wilge- 
forto ou de Saint-Dignefort, à l'entrée du Inxirg, tout 
pris du Calvaire actuel. Kn 1700, b» Holland rites h en 
wml occupe* quand ils rédigèrent, au 19 juillet, les 
actes de sainte Wilgeforfe. Supprimée h la Révolution . 
die ne fut démolie qu’en 1 85o : elle était en pierre et 
paraisvait du xn* siècle. Un contre-fort et deux lancettes 
trahissaient l'ogive primitive. — Chapelle «le l'hôpital 
d«* Saint-Julien , située sur le boni de I» rue de Rome ; 
un eu montra encore un deliria transformé en chau- 
mière. Kn mi, Saint-Julien «Mail l'Ilôt*»! - Dieu 
d'Arque*. Simple chapelle en 1610. elle fut , en 1 tigü . 
réunie à l'hôpital «le Diep|w*. — Cliu|M»lle de Sainte- 
\ustrebertl» 1 -d u- Château , situe)' dans le château; elle 
était qualifié* de Chapelle reyalo, comme le château 
hn-mëme. — Chapelle de Suint- Klh Jine dt'-lii-Malad re- 
rie, située sous la forêt é la pointe du coteau qui sépare 
les vallées de l'foulnr «»l de hi Béthune. Au xv* riède, 
«•‘était uu prieuré dreaervi par des chanoines réguliers 
sécularisés. Di* b? ivii* siède, «die fut transformée eu 
grange: en »G«j4 , die fut réunie à l'hôpital de Dieppe. 
Toute fois, en 1708, I» Jésuites y posséda font des re- 
venus et le litre de prieuré ne s’esl éteiui qu'à la Rt»- 
volulfon. Aujourd'hui hospice et diapelb» ne sont plus 
qu’une métairie. C'est autour do «eUe ma ladrerie que fut 

)'! Kiw*Wr**« -dons le* mar» <ta inuiqpl uo«vf m iK5i |ar lev 
• «0* «W M. r«Jifo l'art) <. 
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livrée la bataille «i«t a i septembre i .189. — Le couvent 
de* fondé vit* par les doGuirsn, 

seigneurs d* Ram pierre. L'ai «Juive «a devenue une 
habitation privée, de mémo que la chapelle, autrefois, 
dédiée à Notre-Dame «I à saint Joseph, < !. IU» maison 
Hait fille de celle d«* Saint-Aubin, prêsdeGournay, issue 
•le Rival, pré* de Neufchètid. — Aninfuitê* nnU*. Le* 
rue* (T Arques. Quelques-unes portent des nom* 
historique* : folio* sont h nie de Home et U rue de U 
Üiüiivtee, le Boul-de-la-Y ille et le carrefour du Bel, 
la rue lxunlnrdie cl la rue de* Boorgu iguou#. — Le* 
maisons Arque* fut autrefois un tnln administratif 
important. Sou» l’anden régime il y avait une «éné- 
chaussée, une maîtrise des eaux et fonHs, un bailliage 
rotai, une vicomté renfermant quatre-) iugt-douie pa- 
mÎMe* <*t une élection qui en rout< nuit deux ce«t vingt- 
troii. Toole* ces puissance* ont laissé n Arques de 
vieille* maison* qui sont généralement du su' et du 
t«u* tiède. Ver* 1 8.*»o , fut déntnlie l'aocienne séoé- 
chause**' , qui était fort curieuse. Près de l'église est une 
maison en piem, de 1618, qui porte une inscription 
latine pa*»,il>lri lient énigmatique. La grande maison oc- 
cupée par un forgeron est uu vaste bétel do xti' aii-dr, 
avec dnminèn ornée*, croisée» de pierre et pignon* ,i 
escalier comme en Flandre et en Picardie. Dans la mai- 
son habitée par M. Auxanet, construction du temps de 
Louis XV, eut né, le 1* septembre 1777. Henri-Marie 
Ducrotay de Main ville, mort on i 85 o praltunir d'his- 
toire naturelle à Pari*. AnKOtt.ua. Moyen «gr. Le- 
gbse. Archdle» ou lu Petit-Arqués est, comme enlise, 
comme tillage et comme diateau, un diminutif et 
«•mm»- un reflet du bourg et de la grande forteresse. 
Ce qui prouve «|ue ce n'e*t qu'un démembrement de 
la capitale du Talou, e*e*t que le curé d' Arque* fut 
toujours patron présentateur de la cun* de S.iiut 
Clément d'Arcbelle*. L’église d’Arcbelles ou d’Ar- 
qurt'cs f Ht .lfrwbr ou Je ArrMh * ) existait commis 
i hapeUe en 11**, et comme paroi**- sous le roi 
saint Louis. Fermée on 1791, elle a été démolie ver* 
181 5 . Il n on reste que quelque* débris relègue» au 
moulin et an manoir d’A rebelles . excepté U pierre 
tombale d’Alexandre de liassent , gouverneur d' Arque*, 
qui se trouve à présent dan» le# ruine# du chiloau , qu'il 
gouverna jusqu'en 1688. Lu fait extraordinaire «4 cé- 
lébré dans ce pays *e rattache i l'église : c'est la gué- 
rison merveilleuse opérée le t A juin 1770 sur M * de 
(lassent, qui porta toute sa vie le nom de Miramté* 
d'ArrheUe *. Manoir ou chiteau, cbarmaote cous- 

truc lion en brique rouge H en pierre blaitrh* du xvt* 
siècle. L« tour* raadea, les fenêtres, les porte», les 
rortwciit!# , la corps avancé, les tourelles, les fossés et 
le* ponts font de ce châtelet une de» plus jolies c boues 
de' la contrée. — Le cbamp de bataille. I>e si sep- 
tembre 1589, Henri de Boorbon, toi de Navarre. 


A SKI N R- INFERIEUR K. . CO 

■ depuis Henri IV. y vainquit Mayenne et *«•* ligueur», 
line colonne commémorative en granit, élevée m 
1817 mmi* le* auspices de M*“ la dorbeate de Berry, 
indique la place du combat : c’t-»t une pointe de coteau 
aride et nue qui sépare le* vall- -»•* do l'Kaulnc et de la 
Béthune. |.e plu* vieux I -moin qui ait survécu est la 
ferme désolée de la maiudrerie de Saint- Klienn*. au- 
tour de laquelle y passa Is acbamwe où sept ceo la 
ligueur» perdirent la vie. 

, Al BUBMKS.NIL- HKAl MAIS. Composée do deux 
section* : Aubermesnil et Beamnais, qui furent deux 
anciennes paroi** 1 ». — Ai iwasrsvii ou OstaeRssiL. 
Moyen iif* p. L'élise, «fodit-o à saint Paul , |M*sèdc un 
clocher du an* siècle, p!acé «u portail . La nef el b* chœur, 
construits en tuf et en silex , doivent être du tm* siècle. 
Au tvn*, les anciennes fenêtre* ont été hourhér* pour 
faire place à de nouvelles. Une htr> seigneuriale entoure 
encore le* mur* extérieur». la* Imjitislèrfl est une cuve 
en pierre du xm* siècle. Dans la nef est une iuscriptinn 
de i5s8. =- Beicssi» ou Beusitx. L’église, dédiée 
à saint 1,4 tirent . a été en partit- démolir u>r* t8s5, 
après la suppression de la commune en i8s3- On a 
conservé le chœur, construit en silex ou un* siècle, et 
!e rlother, qui pourrail bien être du même It-mp»; >m 
y a joint le portail de l’ancienne nef, qui est du t«r 
* siècle. 

RKLLEVILLK-SLR-MKR Èp. mrertain e. Dans un 
pelil vallon qui conduit à U mer. el que l’on appelle 
fr fond dt lieUevilU, on trouve, au penchant de la col- 
line, une butte de terre en forme de cène tronqué 
entourée d‘un fossé lurgernenl creuiaf : ce tertre s'ap- 
pelle la Torn tait. Il a été fouillé en 18*7 par M. Fénel, 
de Dieppe, qui y a trouvé le* restes carbonisés d'une 
cuiller en bois, d-* fragments de poterie grusrièrt et 
une eqnye de perle IvêmupMrique ornée de traits qui 
ressemblent à des caractères magique ,, que M. Férct 
croit être an amulette et M. le comte Guillaume dr 
Wurtemberg un fuyait. O** objet*, que M. Férct sup- 
J pose saxon», sans preuves, sont déposé* à la hibtio- 
| Uvèque de Dieppe. || Mqr* dg*. L'égiiæ, dédiée à 
J Notre-Dame, fut donnée au prieuré d'Fnveetneu et 
passa ainsi à l'abbaye du Hcr; elle fut om*liutte au 
xm* Mille et elle |tosae<U* de celt>* éjiotjuç le clocher, 
entre chœur et nef. dont les arcades sont formée* avec 
de bd Iss colonne* omeus de rliapitcaux A crovaetlc-*. 1^** 
aivade* ndvnucliées île la nef peu • en I êtiv du même 
temps. Vers 1730 on supprima le* collsléniiix ou boo 
! côté». Cette opération n donne à l’église une apparence 
raudeiiH! au ilehura. Le ciuriir est du dernier siècle *. 
bEBNEVAL-LE-GBAND. tip.jiamjH* et mocumumIc. 

B*Tnetal, appelé linlenmralle par Dagobeit I". Fépm 

1 Dcpui» W 18 jwib »M8, IM Initia - wr - Mtr appartieul ou 
I fankt» de Dieppe. 
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le Bref et Charlemagne; RrmnaUi» par Louis le Débon- 
naire et flertiiiepo/fû par Charte» le Chauve, e»l un Ht* 
plus anciens point» historiques de la côte. Donné à l'ab- 
hay de Suint-Denis en France par son royal fondateur, 
ce village lui fut restitue |K>r Pépin le Bref et continué 
ii trois différente* reprise» par Charlemagne, Uutia le 
Délxmnaiiv et Charles le Chauve. ConfWqné par les I 
premier» pirates, il fut rendu pnr Roi Ion le jour 
même de son Baptême. Usurpé de uouveau au \* siède 
par un évêque nomme Aillemuudus, il fut restitué 
à Gutlin, abbé de Saint- Déni», par Richard I", le 
i B mars ijtifl, dans une tsenililn' de princes et de 
prélats tenue à G hors en présence de Hugues Capet, 
duc de» Français. A partir de ce moment l'aWaaye île 
Saint-Denis garda l'église de Notre-Dame de Bernerai 
jiiMfuVn 1790; elle conserva U terre juvpi’en ia 84 , 
époque où elle fut vendue avec la baronnie. ] I fuyendgs. 
Une belle charte normande de Gciillaume le Bastard, 
antérieure a la conquête d'Angleterre, cl dan* laquelle 
figure le célèbre Ptiptfrr. Celle charte, d'une magnifique 
écriture , est précieusement conservée cher M* Marcel, 
notaire au Havre, qui la lient du rhartrier de Yalmont. 

— Kgtb* sous le vocable de Notre-Dame, en fonne de 
croix, appartenant en grande partie au 1111* siècle. La 
soûle addition qu'on y remarque cal du ivi* : c'est une 
allée latéralp au midi, chose à peu près générale dans 
toutes I**» églises do rommdisscmcnt de Dieppe, sur- 
tout au tard de la mer. De clocher, composé d'une tour 
carrée en silex , du un* siècle , n’est pas entre chœur et 
nef, suivant ta coutume, mais sur le transept méridio- 
nal; il se termine en bôliére, terminaison coiuuiune 
dan* les diocèses de B*ycax et «le Coula nets, mais rare 
dût» ct'lui de Bouc 11. — Chapelle du IMil-Bt-meval. Dans 
le vallon du Petit-Berneval, gorge étroite qui conduit à 
la mer, sont quelques habitations de pécheur* et une 
chapelle dédiée à Notre-Dame-de-Lksae et reconstruite 
ver* 1 83 o : elle a remplacé une ancienne chapelle de 
Sajot- Nicolas, lieu de pèlerinage fréquenté surtout par 
les jeunes filles à marier. Otto gorge maritime <*l «ans 
doute l'ancienne péclurie dont il est fait mention dans 
le» diplômes de l'ahhayc de Saint-Denis. On dit que 
ce fut autrefois un petit port pour h-s pêcheur» et que 
de U partit, en 1 Ao» , Berlin de Iterm-val pour suivre 
Jehan de RéÜMncourt à la conquête des Canaries. — 

Le château mi manoir de Berneval, dont il est parlé 
dans les clrartos anciennes, est aujourd'hui détruit; 
mais le laboureur m trouve dans le» champ» 1rs traces 
encore existante». Ce castel était situé nu lieu appelé 
h» Quarante- Aere§, entre Berneval et Saiut-Marlin-en- 
Campagnv '. 

BOlJRG-DliN (LE). Fonnéi; de» ancienne» paroisses 

1 1.4 loi 'tu •$ juin 1W8 » réuni Ueruc*al> (•‘-Grand au taalua 
de Uwppr. 


62 

du Bourg-Dun, de Flaimnlle «i de Saint-Denivdu-Yal. 

Lt Bot a*-Dt s dut être toujours un jtoint iinpirUiul . 
(pii a pria mii nom de sa rivière ou qui le lui a donné. 

Ep. g'iuloi*?. En 1 858 , un berger trouva, entre 
Saint- Aubin et le Bourg -Dun, une belle monnaie 
en or de la cité (h* Bujocnasc-s. Elle est entres* dans 
la collection de M. de Saulcy. | Ep. rvnuum. lin Ireau 
\ aleutinieu eu or, trouvé vers 1 H 1 '1 . Vase antique con- 
tenant environ trois cents notinaJcs ù F effigie de» César» 
du lia* siècle, déterré ci» 18A7 par un berger a» et: «a 
boulette. Jfayta dgt. Ce lieu est appelé Duhnm au 
vm* siècle dans la Chronique de Fontenelle. Au temps 
de* Franc* un monastère s*y établit; il est désigné sou.» 
le nom d’Évrard-Egiise, Evrard» ErcUwia ou Ebrardi 
Eccletia. Enfin Féglise dlc-inéme est appelée .1 Matai. 
Le peuple a conservé à son vieux «nwftar la nom d’aA- 
htyr. — LVgltfte, dont relevaient sans doute les an- 
nexes de la Chapelle-sur- Du n, de Sotte* ille-sur-Mer 
et de Saint- N îcota» de Veille», fut donnée en 997 par 
le duc de Normandie, Rithiiid II. à Dudou. dumoine 
de Saint-Quentin en Verrnandois et historien de la 
Normandie. ta bénéfice «lor* s’appelait f ahtioyr. ta 
8 septembre 101 5 , l'acte de donation i la collegiale 
de Saint -Quentin fut renouvelé solennellement dans 
la cathédrale de Rouen par le duc Itu hui d, en pré- 
sence de Gonnor sa mère et de Judith son épouse, 
de Farcbevêqua et de* évêque* de la province. Do- 
puis ce tem|Ri les quatre église*, devenues plus tard 
de» paroisse», étaient restées la propriété des cinnoines 
de Saint-Quentin. — — Eglise dédiée à Notre-Dame, 
à trois nefs avec transepts. Le style roman règne dans 
le transept et le bas cèté du nord. Ici l'appareil ml en 
tuf. la romiebe est ortnk de ligures grimaçantes et le» 
ouverture* sont étroites. Le roman de transition, uni à 
l'ogive primitive, se voit dans la grande nef, dont le» 
colonne» surit couronnée* de chapiteaux romans des 
mieux caractérisés et du pin» grand intérêt, ainsi que 
dans le chœur. Entre le chœur et la nrf se Douve le 
clocher, corps carré entièrement cri pierre, appartenant 
nu xin* siècle, l ue balustrade couronne la tour, et une 
flèche d'ardoise, du temps de Louis XIII, la surmonte. 
Le xir* siècle a marqué son passage par la construction 
d'une allée collaterale au midi de ta nef et surtout per 
l'addition d’une chapelle de la Sainte- Vierge placée au 
côté sud du chœur. Enfin le xri* »’<*! signalé par l’édi- 
fication du transept du midi, qui lut autrefois une cha- 
pelle du Saint-Sépulcre ?.\ qui reste décor*- dans sk*s 
voûtes et du us sa structure de toute» le* riebesves archi- 
tectural» de Atte époque. ta peuple dit cette chapelle 
construite par la main des (é>s i»t ajoute que derrière 
le confcMMonnul est la place d’une pkrre qu'elles ont 
oublié de placer et que nul architecte n’a pu y mettre de- 
puis. 1 Ep. fhWsMuiri*. La Hciiitifeaiicc do 1 bA» a dé- 
coré la porte latéral» du pignon de l’ouest , comme die 
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avait ornementé le manoir d'Ango et ht InW de Sainl- 
Rpmj de Dieppe. Le grand portai] a etc n-fail en i "7fi. 
En ifl.'vo. celle église « éle classée parmi les monu- 
ments liUlnriquc* du departement. (Voir une *w exté- 
rieure de l'édifice «la»* les Egiieee de l'an , de huppe.) 

— Chapelle» dont il ne reste plut» aucune trace : i" cha- 
pelle de SainMiUle», rrunic en 1690 à l'hôpital de 
(irainville-la-Teintunère; a chapelle de Saint-Jean du 
Duo, propriété «le l'abbaye de Saint-Ouon de Rouen, 
dont elle fut un prieuré; 3 chapelle de la .Madeleine 
des Bellengue», existante en lût# et déjà dt truite en 
1 7 1 8 ; 4 * chapelle de Siiinl-Hcim, qui nifhil en i 5 q 8 
et dont il ne restait pins «pie h? soutenir en 17Ô0. — 
Evénements remarquables. En i 56 a, le* protestants de 
Dieppe ravagèrent le ftuuig-Dun et pillèrent son église. 
En taSg, le 8 juin, un combat singulier lut livré |«>n 
du Uourg-Dun aux Ligueurs cauchois «le Fontaine-Mar- 
tel par le commandeur de (limite» et le» rnyali»li» do 
Dieppe. Les ligueurs fuient défaits et kittirenl en re- 
traite jusqu'à Cany. Lu île leur» 1 * 1 * alla mourir 
à Ibrtlnir |e i" juillet suivant. On retrouve si pierre 
tumufaire dans l'église de cette commune. A propos des 
savantes discussions qui, au uni* ««Vie, eurent lieu 
•Uns le Mercure de Friture sur le mot Iht rhm, l'abbé 
Leheuf dit qu’il a passé le Dun le 7 septembre 1717. 
— FuisviLUt. Moyen à fte. Ancien manoir puMu-tlaal 
une rharmanle chapelle du xiv* siècle, fondre en i 3»3 
en l'honneur «le saint Julien par Eslu«it de (.rurlwl, 
seigneur «le Flainville, qui «tonna cet oratoire aux 
moines de Feeamp. On y remarque une I telle fenêtre 
(•■miioale , de* voûtes élégante* cl «le» miiruilli-» encore 
couverte» de peintures murales qui pourraient bien 
dater du xir' sièHe. — L’ancienne ••glito, son* le vo- 
cable «le Saint- Denis, fut construite sou» Louis XVI 
et démolie à la llévolulioo. = $llRT-D(iltH>i-Vit 
Vojirtt Age. Ancienne paroisse que In Révolution a sup- 
primée. L’eglise primilite %r trouvait placée dans un 
vallon où die fut probablement ruinée par le combat 
du 8 juin 1089. En 1790, elle avait été tnumfiTv* 
ou hameau de Flainville, où XL de (ihoiseul-fjontlitr. 
seigneur du lieu, l’avait fait refait ir. Mais «die fut d«*- 
raoiie «lin 1791. Il n’en reste «pie le souvenir. eow- 
nacré jwr une foin- de Suint-Denis qui sc tient le 1 o oc- 
tobre. 

BIUQI KMOVr. Point le plus sncieu peut-être de 
l'arrondissement de Dieppe, puisqu'il possède la Cité 
île Lui»**. enceinte gallo-belge, l'une «le* principales de 
ce «fapartwienl- || Période gaulant, (irande enceinte 
fortifié- de Braquemont, portant , il ni frai , le litre de 
Camp de Cétar, mai» qui est mieux désigne»' «fan* les 
écrits et «fan» la tradition mus ie nom de Lime » ou de 
Oté de Lttnei. Le nom de Lime» apparaît des le xiv* 
siècle, dan» Mathieu PA ri», et en 1 Vtit», sur une pierre 
minutaire «le Mari in -Eglise, où Régnault Orel est 


• dédoré r curé de Litnmes et doien d'Euvermeu. » 
Depuis «faux Brnl rinqiumli* ans le» gcograplK*» . dan* 
leur* fille» romute dan» leur» livres, uril donné tour 
ii tour a celte enceinte les appellations de GM, de 
Camp de fautir, «le Camp det Itnutain», «le Gmt». de 
C.itr tle Lime» et nn’uue de Cité d'ttltjuie. Ce vaste ramp, 
qui contient encore ôû hectare» de superflue, en ren- 
ferma beaucoup plu» outre-foi», I ne parti»; < st tomber 
• t toudte tou» le* jours .1 la mif. Sa forme est à peu 
près celle d’un triangle, dont un «ailé est irrégulier. 
D'une part, il est protégé- |*ar fa ner et par une fa faine 
de près «b* soixante mètre» de liauteur;de l’aiili* . par le 
vallon de Pu;*. Il ne tondu* à la terre d«- Rmqueinont que 
par fa parti** la plus étroite, et lu il est détendu par un 
«MMimie 1 i mpart . haut de i f» mètre* Ci élevé entre deux 
fossé* Irês-profooda. Du côté «b* Puy», la mêle >-»t éga 
lemenl fuMnxée, mais In rejet de» terri*» «'si moins 
élevé et b* fossé iiiuim profond. Le milieu du camp «et 
coupe «fan* toute sa longueur par un pi*iil vallon natu- 
rel, qui autrefois aboutissait an rivage et qui aujour- 
d’hui se trouve un peu plu» elevé par suite de fa chute 
de* terre». Trois entrée* donnent accès daus l'inl-neur î 
l'une comruuui«|ue à la |d»ine. le* deux autres à fa val- 
lée. Deux d'entre elles ont li>ngti v ni|w livré passage à la 
route royale qui allait de Dieppe à Eu; là panait au**» 
probablement la voie militaire qui conduisait de Lille- 
bonne à Roukgm*. En lin «fans Fonce int«- on remarque 
un rejet de terre fonuanl fos*«* et qui . coupe «b; jdace 
en place, semble une suite de petit* tertre*. Le* ar- 
chéologue» ont applique à res tertre» le nom de tu- 
muli. Le premier travail connu sur fa Glé de la met 
«•si Cdui de l’abbé de Fonlenu, lu en 17.V1 et «*u 
17.1» à l’Araileinii «!«*» inscriptions et belles -lettres 
et imprimé >n 173Ü dans lus Mémoire* «le la ne'tne 
arailemie , t. X , p. 4 lo 3 - 35 ; il est intitulé ; Ihterr 
Ut U’ ni t «rr ifiult/uit ramp» nmatu en France aout le 
nom de -Lauips de César.» Au iiiouienl «le «a publica- 
tion, r«* ineiuoin* devint l’objet d'une polémique sck*n* 
tifique qui duru ceut cinquante an* sans apporter ce- 
pendant ItcaoccHip «le lumière* u la qu> «lion, fa » di««*r* 
érril* «pii rontienm*nl cette pob-iniqne «ont ; i* une 
b lire sur Lime* adressa* |»r M. fa ral, médecin de 
Rouen, a AI. de fa Faye, lettre qui parut dans li ‘Journal 
de Verdun de 1 737, p. » 5 f : on y parle <le puits exis- 
tant au bord de fa mer et on dte une bague d'or avec 
gT»Ko* pierre line trouvée en 1 7 « 3 ; a" une autre tellrn 
de M. Pasquier de WanJanclw*, ancien curé do Sainte- 
Agathe d'Aliennont , iiililulee ; Lettre au F. IL J. «r 
l'ancienne nie fie /.imm, près Dieppe, eu haute \vr- 
mamiir . «pii parut dan* b* toiDO III des Metantrr» de 
Trnaus . auût 1 70 1 , p. 1 yotè 1 909 ; il y c*t quotion de 
fa Innibe «?l «le T inscription de Régnault Orel à .Martin- 
Église; on y voit autai «jue M. Lccat, «le Rouen, avait 
déjà dessiné le pi>» i«*ux monument, qui servait de 
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pierre d'autel ; 3 * un travail de dnm Tôt maint Du pies- 
us, moine de Saint-Gennnin-dra-Prés. qui fut inséré 
«Uns le tome IV de* .Vénwurw de Tré roux, décembre 
1761, p. aGA 4 à *6a6; il a pour litre : Lettre du P. T. 
Duplessis sur lii prétendue cité de lames , prêt Dieppe. 
Enfin , Tannée suivante, parut encore dans les .WéwrtvrM 
de Trévoux, t. Il, |>. <> 4 o-cpa, avril 175g, un travail 
tle M. Local, qui était adressé à M. Pasquier de War- 
danchr; il est intitulé : lettre tur ta prétendue cite de 
f.itnet. Le mémo M. Locnt avait, dès l'année précédente, 
soumi* des Oianatum nrr ta prétendue cité de Lamas 
-•-U en» de César. pris Dieppe, à la naissante académie 
de Rouen, qui les conserva dans ses archives et qui «1 
lit paraître (analyse dans le tome II de toa Précis, 
p. 166-1 08 . En i 8 s 5 , M. Hyacinthe I*-ingiou lut, 
à la stance publique d<- la Société demulation de 
flonen , une notice sur Limes rt sur les rrrherdic* 
que venait d*y pratiquer M. Féret, de Dieppe; ce mé- 
moire, de dix-huit pages in-8\ accompagné «K* deux 
planches, est intitulé : Du camp de César ou Cité de 
l.iines, monument voisin de la nüe de Diepjte. par P. J. 
Féret; Rouen .Baudry, i 8 * 5 . L’année suivante (18a 6), 
M. Féret publiait lui-même dans les Mémoires de h 
Société des antiquaires de Normandie le résnUal de sra 
fouilles et de ses éludes. Son travail, qui contient cent 
une {►âges, a pour litre : Hrckerches sur teramp de César 
n« Cité de Lime * , monument voisin de la ri lie de Dteppe , 
d'après sa position . son mode de défense rt les fouilles 
qu'on y a pratiquer». A partir de ce moment, plusieurs 
écrivains , et M. Féret Ini-méme, ont parlé de la Cité de 
Limes A diverses reprises et dans diffère ri b ouvrages. 
(L Vitet, Histoire de Dieppe . partio IV*, cb. I”. — 
P. J. Féret , So«*cnpbi>M pour la reckrrrke et la dé- 
couverte des antiquités lions l' arrondissement de Dieppe, 
in-8* de 18 pages; Rouen, iHaf». — Idem, S ruée U 
isrrk. de l'arrond. de Dieppe , in-8* de 3 1 pages ; Rouen , 
1 8 u H . — (iiiilmetll, DeacripL géogr. hist. stat. et mon. 
des arrond. t. IV, p. i 5 o-i 6 o. — L'aM»é Cochet, les 
Fglists de l'arrond. de Diepjie. I. II, p. 1 43 - 46 . — - 
J. Reywmd , le Magasin pittoresque , avec une vue, 
t. XVII, année i 84 y , p. 1 79-75. — Féret , llist. des 
bains de Dieppe, p, 8 .>88. — Bordicr et Charton , Hist. 
de France rf après les monuments, «ver une vue, t. I'\ 
p. I 4 - 1 5 . — L'abbé Cochet, Guide du Baigneur, édiL 
1860, p. * 53 -*fi 8 .) Tous cent qui ont écrit sur cet an- 
cien monument n'ont pas adopte* les idées émises par 
M. Féret, mais chacun les a respectée», sauf M. Fallue, 
auteur d’un mémoire intitulé : Mémoire sur les travaux 
militaires antique* des bords de la Seine et sur ceux de la 
rire Saromque. it>-8 - de i 5 o page», Caen, 1 835 , H 
Mém. de la Soc. des antiq. de ,\orm. I. IX , p. » 8 o- 3 a 7 . 
\ présent colle vieille enceinte figure en télé des monu- 
ments historique» et nationaux de la France. Eufiu, un 
l*>au plan on relief, exécuté en 1 858 par M. Ainedée 


I Féret cl déposé par lui A U bibliothèque de Dieppe, 
indique le» fouilles et les découvertes avec la plus grand* 
exactitude. MM. Féret frères les mil commencée» eux- 
mémes, à leur» propres frai», vers i8»a, et les ont 
continuées ainsi jusqu'en i 8 a 5 . A partir de l’arrivé** 
1 do M “* In duchesse de Berry à Dieppe , ces fouil les furent 
entreprises par souscription et «oas les auspices de In 
Société arrb*?ologiqiie de Dieppe : nous cilermi* parmi 
les plus fructueuses les campagnes de 18*6 et de 1887, 
qui malhcumiscinrnl furent le* dernière*. Le récit en 
a été donné par M. Féret dans les deux opuscules que 
nous .wons cité» plus haut. Trois points ont été étudiés 
par l'explorateur dieppoia : les petits tertre», qo’il ap- 
pelle tumuli ; le* cavités cochi^e* dans les funu-* inté- 
rieur», que Ton désigne «ous le nom de lugttria, et 
enfin le territoire voisin de la falaise, nommé les Cale- 
Ut » , le Cotti on le C.atelier: c'est là qu'il a découvert un 
monument et un tombeau romain. Les tertres de gaion, 
que M. Féret regarde comme de» tumMs primitifs, et 
qui rappellent, en effet, les sépultures des Germain* 
de Tacite, contenaient de» chiiriwos de bois, des débris 
de vase» gaulois, des tuiles, des anneaux de cuivre, 
des rates de fer, des coquillages et surtout des osse- 
ments d'oifimaui. Al. de Bbimille, Consulté sur ces 
oasc-nirnU, les reconnut pour de» restes de chevreuils, 
de renards, de chiens, de boeuf», de mouton» et de 
sanglier*. La poterie, dont un M échantillon existe 
I à la bibliothèque de Dieppe, est do celte pâte noire 
et hrum* qui caractérise partout b céramique primi- 
tive. KHc ressemble aux poteries antiques du Vauvray. 
do Cocberel et du Vaudrcuil (Kuru), de Fontenay - 
le-Marmion (Calvados), de Port-le-Gnmd (.Somme), 
| de Bouellrs et de Moulineaux (Seine- Inférieure). 

, M- Féret croit que ce» tertres un peu informe», ci qui 
ressemblent à un fusaé découpé, constituaient autrefois 
le cimetière des premiers Celle», halo tant* de la Gaule 
Belgique. Cette attribution demanderait peut-être une 
démonstration plus complète et mieux établie. Pendant 
le» années i8»6 et 18*7, M. Féret rechercha et crut 
trouver dans les fossés intérieurs les lia lutations et les 
demeure* de ceux qu’il présumait inhumé» dans Ira 
iombels. Plusieurs tuguria furent fouillés et leur en- 
ceinte fut rétablie au moyen de l'élude. Le» maiieii* 
des ancien» Gaulois étaient généralement circulaire», 
construites en pierre sèche cl légèrement enfoncées dans 
! le aol. M- Féret estime que celles de la Cité de Limes , 

! plus ohlongius qu'on ne le croit communément , étaient 
fabriquée* avec du bots, de la craie, des pierre» sèches 
et de In bauge. Les mors de Imugc et I» construction» 
en bois ont traversé (bus 1 rs Gaules Père de» Romains 
et le moyen igo pour arriver jusqu'à nous. C’est de b 
fouille des tuguria que proviennent peut-être le» sept 
barbes de silex que conserve la bibliothèque de Dieppe 
Ces pièces, trouvées à différent» étal» de formation, 
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Seine-Inférieure. 
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ont fait supposer à M Feret qu'il y avait «ti à Lira*-# 
iinr fabrique de ces ustensiles |irtmi iif». La dernière i 
découverte de M. Férot dan» la Cité de Lime* ret un 
l»etii édifice romain ayant la forme d’un carré loiaf* et 
rensembiant assez A un temple ou A un* crttar an- 
tique. Ce qui wggère |>our ctl édifie# l'idée d'un 
temple ou d’un tombeau, c’eut qu'au milieu de» dé- 
lais qui remplissaient l'enceinte ravagée, M. Féret a 
trouvé de* têtes cpamo* et un squelette entier, porc en- 
core comme l’avait été le défunt lui-même par des moins 
religieuses. La tète était à lVddent, b-» pietls à l'orient , 
le* lira* joints sur la poitrine. Deux médaille* furent 
trouvée* «ur le squelette : l’une vers ta cuisse; l'autre, 
pré* de la tét* , semblait être tombée de la taxiche. La 
première était de Constantin le Jeune ( 3 èo); la se- 
conde, de Flavius Coustan* ( 35 ©). Prè» du squelette 1 
ou a rencontré, à plus d'un mètre au-dessous des fonda- 
tions, un casque en brame qui pouvait bien «e rattacher 
A sa dépouille mortelle. Non loin de lui le trouvaient 
Cinq passoires en bronze, provenant peut-être de l'équi- 
pement d'un soldat en campagne. M. Féret peusc que ; 
ce cadavre pourrait bieu être celui d'un officier de la 
milice impériale au temps de G ration (38 a), le dernier 
empereur dout dn rencontre la monnaie de brome dans 
nos contrée*. Dans l'intérieur et autour de l'édifie* ou | 
a trouvé une suite de soixante et douze monnaies ro- 
maine», allant depui* \ugu*te jusqu’à Flnviu* V tiens 
(378). On a recueilli également vingt-quatre mon- 
naiesgauloiM.il en brunie, dont une prehenta un rnq 
et l'autre l'aigle de la dté de bextmi (Lisieux). De 
cet ensemble de découvertes on croit devoir conclure 
que l'enceinte de Lime», élevée par tes Gauloi* indé- 
pendant», fut réoccupée jvar les Romains à l'époque 
des invasions barbare». il reste à consigner id une 
tradition plus celtique que romaine. Ia> peuple attribue 
la Cité de Urne* aux fée», Il montre sur les gazons de 
la cote des ronds de verdure qu’il npjwUe Ica lhwtn 
1 ta* Fém. Il dit qu'à la pleine lune de septemlirw H ta» 
viennent chaque année ouvrir à Limes une fotre an- 
nuelle et brûlante. Enfin , pour y arriver, elta» au- 
raient construit en une nuit une voie qui porta leur 
nom. C’est en etTel Chemin An Fée» que l’on appelle 
celui qui va de Dieppe à Romn. >| Ep. romaine. 
Edifice et sépulture d'un guerrier du Bar Km pi ne, avec 
son trésor et sou équipement . trouve» dan* ta Cité île 
Unies et indiqués plu* haut. — Dan* la plaine qui sépare 
Hraquemont de Grège» et de Graincoort, à loo mètres 
au nord de la liorne militaire qui limilait la garnison 
de Dieppe en 1771, M. Féret a trouvé en 18*7 de» 
iuiiîmvu* romaines avec leurs dépendance» agricole». 
Parmi les délais sortis de relie fouille et placés à la 
liibliolhèque de Dieppe, nous citerons des vases eu 
terre noire, de* rente* de poterie» de toutes couleurs, 
de* meules à broyer, des clou», de* bnmeyon*. dre tuile* 


0 rebords, «le» lui h» couvexas et une Laiow en terre 
cuite. Tout A c»Vlé s’e»! roMoatié* UM sépulture ren- 
fermant pluNÎeur» vase» en terre nuire et une orne en 
vwre contenant , avec de* m bruire, une monnaie d’An- 
toum le Fieux. J Ep. fram/ue. Ita cette ey*>qu«- Br* 
qucntonl ue pont produire que de» titras écrit» . et dan» 
res titres 011 ne Ut que le nom du village et *a donation 
au chapitre de la cathédrale de Rouen. G’tte donation 
#ul lieu mimm Charles le Chauve , probablement ru rnénw* 
Icnip» que reltat de Grèges, de Martin-Eglise, de Liai» 
Cl de Londinière*. Ia litre original jwirni! perdu. La 
plus ancienne copie que l’on possède est une charU* du 
duc Ralwxt I" «oassrvée dan* un rartulaire do la cathé- 
drale et publiée par le» auteur* de la GaUin ekrialmmn : 
on y nomme ce village ttrawhmwnl , rtUa llrachemvntu 
et cu 7 a fintdtamtsil. HrnquemotU constituait trni* 
prébende* pour le chapitre do Rouen, prébende» 
qui ont duré ju-api'è la Hévolulinn. Le titulaire de la 
seconde s'appelait le chanoine preh-nJ* de Bniquemnut 
et il présentait à la cure comme srignoar patron. |J 
Moyeu «Igr. L'aine, SOUS le vocable de Notre- Dame, 
aussi vieille que la monarchie française |iar sa fonda- 
tion et son origine, n’a rien garde de eu* temps renilré. 
La nef et le clocher sont deux tuasse» de silex qui ne 
laissent voir que le travail do nn' ou du irm' siècle. 
Ia* ckaur Mil! a conservé quelques ogive» du xvi*; 
sa cliarpenU* orner <*t de 1 fiait. Sir tas font* de 
Hraquemont fut baptisé , lu 16 octobre 1789, Lom*- 
Franrui* Roi lin, évêque de Baveux <ta 1 83 <» A iK 5 fi. 



| on 1809 un cercueil en moellon contenant un corps 
avec deux ou trois pi cheit encore rempli* de char- 
( I1011 de l*oi§. Ces vas»*», vernis»*** et tarés, parais- 
1 sont appartenir au ut* siècle, comme ceux d'Etren . 

I de Bouteille», de Janval et de Marlin-Kglise. — Cou- 
tume* ancienne*. On conserve encore à Braquomoul . 
à Deltaville, à Grèges et dans quelque» village» envi- 
ronnants la coutume de» Brandon* , disparu# presque 
partout ailleurs dan» ce diocèse : cet image consiste à 
allumer de» feux dans Ire champ* ta soir du premier 
' dimanche «ta carême, apjielé autrefois ta lhmnne.hr Arm 
I Bremiont. OUs coutume, qui fut universelli*. parait 
! remonter A une très-haute antiquité '. 

COLMKSNIL-MANNBV ILLE. Moyen dtfv. Église sou* 

| ta rocahle <le Saint-George», construite en tuf au n’ 
siècle ; il n'en reste que ta cintre du portail et quelque» 
conlre-f.irt* do (a nef. Eu itiyq et 1700, le» chAtetain* 
île ManneviUe la rtfConslruisirenl dans mi pn.**(|ue Iota- 
iita et en changèrent ta pian. — Le c.hAieau de Mano«v 
vilta, L«* surnom de llaanevilfo, donné à b commumi de 
« inlmutnil , vient de ce que sur won terri loire se trouvait 

1 t*»r 1» loi *Ju 1 S juin tH&K . Rr^ncmonl ■ U4 réuni au nuituc 


“Du rer.;ata^|( 
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l'ancien chéleauilc Manne* illc, érigé en comté on 1 66 H. 
Ce vieux cartel, dont le» deux dernier» titulaire» furent 
gouverneurs rie Dieppe (t 684 * 1 751), a été vendu vers 
1 85 o. L'ancienne chapelle avait été détruite ver» 1810. 
Le ta avril 1719. Claude d’/tuhigtié, archevêque de 
Houe» . fut atteint dans ce château d'une grave mnlndiu 
qui le conduisit rapidement au tombeau (*3 avril 1719). 

DKRCHIGXY-GRALNCOURT. Formée de» deux an- 
ciennes paroisses de Graimtmrt et de Dcrcbigny, réu- 
nies depuis 1 8 * 3 . — (iuincoi at. Êp. romain* . Appelée 
tirreneuurt au un* siède 5 elle «*st située dans une plaine 
ou se rencontrent des tuiles à rHwds, des médaille* 
romaines et de* constructions antiques , notamment 
dans les terres possédée* par I* famille Yarin de Saini- 
Oiteu. En 1776 et en 1817, ou a trouvé, nu Lord du 
grand chemin, des habitations romaines. Moyen âge. 
Eglise sous le vocable de Saint-Valéry, construite au 
ai* aède. Il n'en reste plus aujourd'hui que quelques 
pierres lufFeusra , un double chapitrai! roman qui sert 
de bénitier et une jolie porte latérale au chauur, dont 
le cintre est orné de billcite* et le tympan décoré de 
(ilets. Le reste de l'église a conservé quelques trace* du 
ni' siècle. I.* baptistère, en pierre, «** orné de sculp- 
ture* du temps de François !*'. En i 84 », existait dans 
celte église une inscription «U? 1617 qui a disparu. — 
\ VVargeniout, qui est le château actuel de Graincouri, 
se trouvait autrefois une chapelle de Saint ‘Denis, fon- 
dée en i*8& , aujourd'hui détruite. » Destnum. On 
rencontre ce nom écrit de diverses manières : Artigny, 
Erchém, Ikrngwy, Ikrtignet , Errngny et Iterckéguy. t 
Ep. romain*. En i 853 , un cultivateur, en labourant 
une terni de M. de Clercy, silnee au bord de la route 
impériale n‘ * 5 , aux environs de l'anrianne mo ladrerie 
do Saint-Gatald, trouva un va*» en terre rempli do 
huit ctfils monnaie* romaines en brome , grand , moyeu 
et |»e 4 it module. Ces pièces, umncx mal conservée*, 
•taienl toute» frappées a IVffigie d'empereurs du 111* 
et du iv* siècle. Nous y avons reconnu les typas et le» 
noms de Dioclétien, de Maxiroien-liercule, de Cous- 
tauce-Cklore, de Maximin-Galère, de Lucinius, de 
Ma xi min- Data et de Constantin le Grand. \ Mtyim tige. 
En 1 760 , l'ancienne église dédiée à saint Martin . ayant 
été interdite par l'archevêque de Rouen , fui démolie 
et rasée jusqu'aux fondements. On transporta ks terres 
du cimetière jusqu» dans les avenues du chdteau . où 
lut bâtie U nouvelle. Les ex tractions furent poussée» si 
avant, que la place de l'ancienne église est aujouid'hui 
occupée par une marc. L’église neuve a élé élevée en 
1 768 et 1 764 par le» soin» de M. de (.lieu , le fils de 
celui qui importa le CAfé aux Antilles française*. Elle 
possède un bel autel de marbre, sculpté 4 Gênes sur la 
demande de la famille de Clieu J . 

' La M «J» 1 8 j«in 1 868 a rvuai relu rotnnianv ou wapiti il» 
Dhypr 


GREGES. Ep. romain*. Grèges, dont h* nom, sui- 
vant Duplessis , semble indiquer une croix , ist un vieux 
village situ»! ou milieu d'une plaino où l'on a , en fouil- 
lant, rencontré (ilusiesira foi» de* mnslntction» ro- 
maines. M. Féret Ica a explorées, notamment en 18*7 
et en 1 8*8. 3 Ep. franque. Grège* tti «ppdée Gru- 
gntm dans une charte donnée par Charles le Ghauv» 4 
Notre-Dame «le Rouen. || Moyen ége. Église donnée de 
ti «s- bonne heure au chapitre de Rouen, ainsi que h» 
voisines de Braqucuiont et de Martin-Eglise. L'édifice 
actuel, flous le vocable de Sainte- Madeleine, rrcorn- 
truit au xvi* siècle, a été souvent réparé depuis. Bap- 
tistère «*n pierre , sculpte du temps de François I", et 
tombe de Pierre de Blanc-Boston, seigneur de Grège* 
sous Henri IV ou Louis XIII. Celle église fut pillée par 
les protestant» de Dieppe eu t liCs. l o mai 1 5 K 9 , le 
eommnndeor de Châties battait dans la plaine de Grèges 
le* ligueur» cauchois de Fontaine-Martel *. 

HAL’TOT-SUB-MEB. Composée de* ancienne* pa- 
raient* de Hautol, Pctil-Appeviltc cl Pourville. — 
Haltot. Souvent désignée sous h* noms de llauiol ou 
Hotoi-tur-hlnr ou nwr-lHrppt. I| /£/». franque. Eu | 843 . 
M. l'abbé Coc h e* a vu extraire d’un verger un cer- 
cueil en pierre du pays que l'on doit reporter 4 l'époque 
franque , soit mérovingien ne . soit cartovingienne. Cette 
1 sépulture était placée en «Udiora des cours, du rélé de 
la mer, 'J Moyen âge. Dans le buis, plaré entre le village 
et la vallée de lu Scie, on voit des paie de murs encore 
«levés, des torratteuwaU considérable» «Ida» fowés non 
encore comblé* : ce sont les restes du vieux ri liteau de 
Huulot-sur-Mer, qui eut autrefois nutorilésur le» bouche» 
de la Scie ci même sur une portion «le la ville d«* Dieppe. 
Lee chroniqueur* dieppois disent que ce cluUcau lut 
élevé par Chaiiemugne. il tombe en ruines dejmis de* 
siècles, et, dès i 583 , le duc de Longueville, son pro- 
priétaire, eu altaiidoona le» pierre* aux Minime* de 
Dieppe. Au uii'sicde, le chilcau et sa châtellenie «ti- 
trèrent , par mariage , «luim la maison d’Eatoulev ille : 
ausai les archives en sont-elles au cbartrier du < h&teuu 
de Valmont. La ehiUeau de Hautot-«ur-Mer renfermait 
une chapelle dédiée 4 saint Georges. — Eglise nous le 
vocable de Saut-Rcmy, en forme de croix , à trois ueis. 
Le ebetur cl le transept nord remontent au xiu* siècle- 
| Une belle fenêtre du temps de saint Louis termine le 
sanctuaire. Lu n« f et «j» collatéraux, ainsi que le tran- 
sept du midi , uiil élé coostruiU avec thaï grée au xti* siè- 
cle. travail fut achevé en i 64 g. Toutefois l'allée lu- 
téralc au nord no fut complétée qu'en «676. Le clocher, 
aussi en grè», a élé construit en i»8o, au pignon occi- 
dental de l'église , 4 l'angle sud du portail. Dans le 
dneur. Ton a encastré en 1 835 deux inscription» lu- 
molaires du in* et du xvii* siècle, provenant de l'église 

1 DvpeU le 18 juin <848 . «tte tomiminr tait partir «lu canton 
ét Ihtfipr. 
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.-dors abandonnée du Petit- Appevillc. — Dim le rime- | 
tière qui l'entoure , un trouve des cercueils eu moellon j 
qui peuvent remonter du u* au uu* siède. On y re- | 
cueille aussi de* mn funéraire» du itT. La croix est i 
«le mit fine rens ml. — Au bord de la roule impériale | 
n" «5 , du Havre à Lille, «1 une curieuse croix de pré* 
du in' siècle, restaurée «m» »65j et en i 855; elle est 
connue «ou* le nom de Croix à la tfome. La I'itit- 
Am-svhl*. Assis sur les bords de la Scie; c’était une 
paroisse avant la Révolution. || Ep. rtmuunr. Voie ro- 
maine qui allait de Lillebonne à Dieppe; les sdex se 
reconnaissent encore dans la Cote» des Fmtaïun. M. 
l'altW Cochet a trouvé sur le boni de celle voie une 
meule à broyer eu poudingue . aujourd’hui à la biblio- 
thèque de Dieppe. Moyen âge, L'église, sou* le V «cable 

de Saiul-llemy, n'était encore qu’une r liupelle nu il* 
siècle. C’est ainsi qu’elle est déifiée dan* b rliarie 
de io3o, qui la donne à l'abbaye de la Trinité du 
Monl-lei-Rotien : (.aprllnrn de Appnrdla |>a nef et lo 
chœur ont été reconstruite au xvui* siècle; mais le clo- 
cher, qui surmonte le portail , est un corps carré en 
grès du xvi*. Il revte encore dans l’église quelques 
inariiptiou» du siècle dernier. Les plus anciennes ont 
été transporter* n Hautot on 1 855. La même année 
furent vendus les fonts baptismaux, cuve octogone en 
pierre- sculptée du xvi* siècle. Uabiicinent restauré, ce 
baptistère «me à présent l'église de R un 1rs (canton 
do Doudcvilie). La croix de gré* du cimetière est de 
i5»o. — Au bord de l'ancienne route royale, détour- 
née sons Louis XVI, on montre une vieille maison de 
bois appelée U OAue : c’est IA qu'on tenait les plaid» 
et qu’on rendait la justice au nom des rbdteiains de 
Hautot. Pot * ville- Ep. rom ai ne. A aro/lc, l\,ukter- 

vtlle ou l'or teille. Située au boni de la mer et à l’cn»- 
bouehure de 1 b Scie; lire sou nom de l'ancien port du 
rivage. On y trouve beaucoup de tuiles romaines et des 
inurailU» antique*, surtout dans l'ancien presbytère, 
dans l'ancienne église et dan» le jardin des douanier-*. 
Vers i84i, uue chute de rochers a fait voir son» la 
falaise du nord, en face du corps de garde, quatre- 
vingt* médaille* d'or de* César» du if* cl du v* siècle, 
dont un Honorius. En décembre 1861. on trouva 
encore dix-huit monnaie* d'or de Valentinien I", de 
Valent, de Tbéodvtff, d’Arradiu* et d’Honortu». || 

Ep. franque , Sur la cèle de l'ouest, près du chemin 
qui conduit à Varrngevtlln, est un champ appelé la 
Terre de l'êglue. M. béret y a trouvé, vers i83o, cinq 
cercueil* n» pierre de Vergelé. En 1861, M. l'abbé 
Cochet a fouillé- ce sol et y a trouvé un cimetière franc, 
j Moyen «g». L'église, dédiée d'abord i saint Pierre, 
puis A saîut Thomas de Cantorbéry, n’est plus qu'un 



les I oyages pittoresques el romantiques dont T ancienne 
France.) Los pêcheur» prétendent, mai* A tort, que ; 
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saint Thomas Beclei , chassé d'Angleterre par Henri II , 
a «h-barque û PourviUe. Ûn assure que Jacques d« M»- 
lay, grand maître de» Templiers, y descendit en i3o5, 
eu revenant d'Oricnt. Le principal monument est une 
belle croix en gré*, liante de ù mètres. Le fût, co spi- 
rale, est d'un seul morceau; il est «crié de fleurs et de 
coquille*. On lit au pied ; *L’an de grAeo mil Y‘* qua- 
rante, le XX* jour de mars» (»54o ). C’est la croix de 
l'ancien cimetière, qui , en i h6o, a été inise au bord du 
chemin. ( Voir une reprodurlion dans les Hyagr? pitto- 
resques et romantique» de» s l'ancienne France.) — Le 
a novembre iô8», M. de Sigognes père, gouverneur 
i Je Dieppe depuis i563, blessé |iar son cheval en tra- 
versa ni la Scie, un p-eu au-dessous du village, fut rap- 
porté mourant au dtûlrau de Dieppe , où il expira Iroi» 
jours apres, le 5 novembre 1 58 a. Dans l.i nuit du 8 fé- 
vrier iGôo, la célèbre éariiaw de Longueville tomba 
aussi dans la Sde, qu’elle traversait sur un pont impro- 
visé. Hrcuciliie par le curé de PourviUe, qui , dan* son 
modeste presbytère, la traita le mieux qu’il put , elle el 
les gens de sa suite, elle s'embarqua |M»ur l etrangcr 
*«r une galiotc qui l’attendait en rade. Comme lu du- 
(bes.NO de Longueville était châtelaine de Hautot, elle 
légua au curé de Pourville une pension viagère de 
aoo livres cl à U euro une renie annuelle de aoo fagots 
à prendre sur ses bois de Haulol. 

LONG L FIL Moyen âge. La paroisse de Saint-Pierre 
de Longucil était partagée en deux portions dès le 
xii* siècle. — Eglise sou* le vocable de Sainl-Pitrrc. A 
deux nef*, construite au xi* siècle, presque entièrement 
refaite au xti*. Le chœur, le doclier et h» transepts ont 
été construit* en grès s l’an M V“ XXXI.» Des reste* 
de vitraux se remarquent dans le* chapelles, et dans 
l'abside i trni* pin* sont trois fenêtres garnies de ver- 
rière* données au xvi* siècle par les châtelains du lieu. 
La nef du nord est en grès et de 1 55 1 ; celle du midi , b 
principale, est en silex et briqua et de 1 764. Seulement 
on a conservé dans la corniche de» modillon» lufleux du 
xi* siècle. I/TS fonte baptismaux, en pierre, soûl un joli 
travail de sculpture du xv' siècle. Le fabuliste Henri 
Richer y fut baptisé en t685. Le préire David Assehue, 
cbroni<|ueur dieppois , dont h manuscrit , daté de 1 68a, 
est déposé à la bibliothèque de Dieppe , fut inhumé dan* 
le chœur en 1703. Sur le penchant île la colline qui 
encoùde ail nord la rivière de Satine, on voit d'anciens 
terrassement» profondément foasoyé» et encore couverte 
de vieux murs dont deux pans h’dèvent aasci haut : c'est 
le vieux cilileau qui, au xiv*. siècle, fut possédé par la 
famille Martel, dont deux membres moururent à Poi- 
tiers et û Axincourt. dont quelques-uns furent gouver- 
neurs de Caen et de Pontoise et dont un fonda une 
chapelle A Saint-Jacque* de Dieppe. Les maisons don- 
nées par le* rhltrJnin» portent le* lettre* suivantes : 
S. S D.L (Saint-Sauveur de Longueil). — Chapelle 
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do .Saint-Nicolas de Griwve ou de Blunville. On *»p- 1 
pose que cc fui l’ancien prieuré qui dépendait de l'ab- 
baye du Itee e» que Eudes Rigaud visita sous saint 

I joui s. Cette chapelle a été supprimer à la Révolution. 

II reste encore, dans une cour voisine de l'église, de 
vieilles constructions que Loi peut croire être aussi des 
débris du prieuré. 

MAR'NGNY. Ép. ramame. Kn *865. lorsque l'on 
traça la route départementale n" 4 1 , on trouva daim les 
Umt appe lée » le* M«laêrmi n de nombreuses tuiles n 
rebords. || Moyen âge. Martigny. en latin J If orfuwwii», pa- 
rait dater de l'époque franque , comme une dépendance 
du château d’ Arques. Il a dû être donné à l’abbaye de 
Saint- Wandrj Ile dis les temps mérovingien*. En tout 
caa, il lui fut restitué on ioaû par le duc Richard II. 
lin hameau porte ici le nom de Saint- VVandrillc , comme 
ou voit A Gontiev:Ue- les- Hameaux et à Saint- Waast- 
Dieppedalli» la finis de Saml- H aJidnVk. — L'égliso, 
suufc le vocable de Saint-Martin , fut coma en' e par l’ar- 
cbevéque Eudes Rigaud , le « 4 dis calendes d’août i a66. 
De celte époque il ne i-eate que quelques tracts, spécia- 
lement la rosace du («orteil. Le wi‘ siècle a restauré le 
choeur et la nef et refait l« clocher. Sur le* mur* exté» 
rieurs règne encore la litre seigneuriale. Le baptistère, 
jolie cuve de pierre du xn* siècle , présente les armes 
des seigneur» patrons, avec leur devise : E*potr en Diet\ 
»50g. 

MARTIN-ÉGLISE. Formée de* deux anciennes pa- 
l'ousrs de Martin-Église et d’Élran. — Mabt!vÉ«;i.u«. 
Appelée if art mi h éclata au ix* et au x* siècle, cette 
paroisse parait devoir «on nom et son origine à l'époque 
mérovingienne, si dévote envers saint Martin. En t8-s<j, 
an lui donna le nom de Saint- Martin-Eglise. Un décret 
impérial de ces dernières années lui a enlevé le litre de 
Saint «I lui a rendu son ancien nom. J Ep. gauloiæ. 
Avant les Francs, ce lieu était habité. On y a décou- 
vert en 18/17 un «lalèro gaulois en or. qui a été acheté 
par M. Jean , de Dieppe. ( /tertre «te Hotun , année 1 848 , 
p. 07.) | Ey. ronMÙte. La voie romaine de Dieppe à 
Beauvais passait par ce village, ainsi que la vieille roule 
d’Arques k Eu, probablement antique. On y a trouvé 
de» lailc* à rdwrds, cl dans le rimetière, en 1857, 
un quinaire d’argent de Constantin le Grand. ; Ép. 
franqtu. Dans le cimetière , l'on a recueilli ù diverses 
reprises, de » 846 à 1860, des vases funéraires de 
l’époque franque, de* perle* d’ambre et de verre, 
restes de» colliers do ce temps , et des débris d'armes 
tels que lance* , sabre* et épée*. — La terra de Martin- 
Église, avec son moulin, son église et ses «Urnes, fut 
donnée au chapitre de Rouen le 7 mars 87b par l’arche- 
vêque Riculplte. Cette donation fut confirmée d'abord 
par Charles le Chauve et ensuite par le roi Robert I" 
et Guillaume le Conquérant en 1 080. || Moyen âge. De 
l’église donnée au tx* siècle il ne reste plus rien. Quant 


A l’ édifice actuel sous le vocable de Saint-Martin, il 
contient les traces de trois époque* : au xn* siècle se 
rapportent la pignon de l’ouest , avec s« contre-fort* cl 
sa porte, le cité nord de la nef, avec ses fin Ires étroite 
et une ouverture carrée qui passe pour avoir été un con- 
fessionnal ; au vin* siècle doit appartenir le chevet, avec 
ses trois ogives terminal»'* retouchée» ; enfin le xn* a 
refait en gros la chapelle de la Sainte-Vierge, au midi 
du chœur, ainsi qu’une allée latérale, qui fut *ii|»primée 
en 1 65 1 . Statue de pierre rcpréaenlont te sainte V serge , 
image que \1. Vital attribue au in* ou au xt* sièrie. 
Quelque* dattes tumulairca encastrées dans les mura, 
parmi lesquelles celle de messtre Régnault Oral , décédé 
en 1 466, et qui cal déclaré miré de Limnies et duien 
d'Envermeu, » Celle belle pierre , encastrée depuis Iront'’ 
uns dans ta muraille «le la nef, servait de pierre d'autel 
au siècle dernier, connue In plupart de ses pareilles. 
(Gravée en 1 845 en Angleterre par T. Ring.) La question 
de savoir â quelle paroisse »e rapporte cette appellation 
de /aïKMra a fait l’objet de plusieurs discussions et mé- 
moires. Cependant on peut «lire que la chose n’csl pas 
encoro jugée. — Dan» le cimetière «*l une croix de grès 
dont le pied j>o*te la date de 1 535. Dans le même ci* 
metière, où l’on rencontre de« vases francs, ou a trouvé 
aussi de* cercueil» en moriion du xii* siècle et de* vase* 
à charbon et â eau bénite du tiv*, du xv‘ cl du xvi\ — 
Fief de Palkchcul ou de l’alledieux, vieille gentilliom- 
mièro, devenue une ferme, (lotie construction du xn* 
siècle était, au temp* d« te Réforme, la propriété d’une 
famille Hoquigny, qui ne fit protestante et «pii, de 1377 
à i585, ouvrit un prêche dans sa maison conformé- 
ment à un édit de Henri 111. Un membre do colle famille 
fui gouverneur de Neufchàtel, au temps de la Ligue *. 
■— Em.iv. Depuis *8*3, l'andcnne paroiaie d’Étran 
n'est plus qu’un hameau situé sur te voie antique qui 
allait do Dieppe à Beauvais. |< Ep. romaine. Dan* te 
ferme principale 011 trouve parfois de* tuile* à rebords. 

| Moyen tige. Église mus lo vocable de Saint-Pierre, 
romane du xi* siècle dan» sa nef «•! dans son dorhnr. 
Chœur ajoute au xn*, qui primitivement consistait 
en «uie abside qui suivait immédiatement |r clocher, 
comme à Yainvillc près Jumiége* et à New-Haven en 
Angleterre. ( Reproduite , on i83o, par M. Jaime dans 
deux jolie» lithographies coloriées.) Démolie en i83». 
— En i85g et en 1660. M. l’abbé Cochet a fouillé 
l’église et le cimetière d 1 F. Iran : il y a découvert vingt 
cercueil» en moellon du xi* au xm* siècle. Dix-huit 
«Raient placés dans te parvis. Dans l’intérieur, on a 
trouvé d'abord des carrelage» émaillés du xit* siècle 
et quatre pierre* tumulaira* du xn*; puis de* cercueil* 
en bois et en maçonnerie du m* au xm* siède. Une 

1 Drpuit U loi d* 18 juin tS68. Mirlîn Églitc bit partie du 
(«•ton d» Dirf|*. 
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grande quantité de nMMM du moyen âge en argent j 
et en cuivre et de# vases à charbon du xiv* et du 
vv* siècle ont été recueilli*. — Au haut d« la côte d’É- | 
Iran, ou hameau de Thibermont. k trou» ait» «vaut U 
Révolution, une chapelle de Saint- Léonard, dont l'o- i 
rtgine n’est pas connue. Kilt- «pjur.ilt en ififia ; en 
• 668, die «t la propriété dos Bénédictines de Dieppe ; 

-fi 1739, elle passe aux religiçuM* d'Erneniont de 
Rouen , et «ut supprime* et démolie à U lté» oluüou. 

OFFRANVILLE. Moyen 4 g#. Appcire H'ulfrmm- 
nUit , t htt/ranvilU , ( htffraneille , üfframrille *•! Isfran- 
vtUe. Kgh»' hou» U* vocable de Saint-Ouen, à trois nefs 
avec transept*, construite ail ivi* lièdr. Couunencw 
en s 5 1 7» die a été complètement terminée eu ifttfi. 
L’ogive règne dans tout le monument. Le dxMir, finis- 
sant en abside à trois pans, est éclaire de bd fcc* fo- 
udres . autrefois (ramies de vitraux , dont il reste en- 
core de précieux fragments. Le# transept# qui «qairent | 
le rh.i ur de ta nef ont une grande élévation. La do- 
dier. composé d'ui»e tour carnée en grés, esl placé h | 
l'omet de l'église, mais • l'angle sud du portail. I)nn* 
l'appareil de l'édifiât le grés duininc; cependant dons , 
le clnéur et lus transepts il cuire beaucoup de pierres 
<le taille. — . L’ancienne ciiapdle de Sainte- Radie, qui | 
«r-rl aujourd'hui de sacristie, fut élevée entre i 53 i et 1 
1 533 ; elle est remarquable par scs b otta» verrière*, 
dont une représente la CMotmi et la Chute de i' homme , 
Dans toute celle église , 011 remarqua aux defs de mm’iU*, 
aux chapiteaux, sur les mur» eâ dan» les verrières, iiu 
grand ambre do dates et d’armoiries des liuuiile* no- 
ble» Ipti habitèrent Olfnuivilk*. Les archives de la fa- 
brique. vftii sont nombreuses et bien OMMerréoa, donnent 
l« détail de la construction d« l'église , année |wr année, 
pendant un siècle entier. I<« chirur et les chapelles, et 
même le dehors de l’église, possèdent des inscriptions 
du xn\ du xvu* et du xvm* *ied«. U plus remarquable 
-vt la fondation de M* Jehan Véron, docteur en Sor- 
bonne » conseiller du roi cl cure d’Uffrau» ilb* do » Û90 à ; 
16» o. fondateur du cullége du lieu et bienfaiteur de j 
rtièpiial général de Dieppe. — M. Gulndb die à Of- 
frenville une motte ou vigie en terre. Un connaît en- 
core, entre* Offrant illc et le Neuf-Mesnil, le point où, 
h* 3 o mai 1 b 8 9 , eut lieu un combat meurtrier entre 
les ruyalUte* «lieppois, commandés par do Ruffoase, et 
les ligueurs cauchois, conduits par Fontaine Martel. 

— If du cimetière, qui a prés de 7 mètre» de circon- 
l'épure et qui compte plusieurs siècles. C’est, avec 
celui des Trois- Pierres, le plu» curieux du diocèse do 
Rouen. 

Ot VILLE-LA-RH 1 ÈRE. Éfi. romaine. lies antiquités 
romaines ont été vues près du château d’Ouville ri dans 
le l*»is qui entoure la chapelle ruinée de Sainte-Apol- 
line. |) fy. franque. fin avril » 85 A. des ouvrière occu- 
ltés à planter des arbres à la cèle du Beuzeval , hameau 
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de Tnas-les-Monils. décou» nrent an cercueil en pierre 
de VergcJé, conlmunt les rvslr» d'une jeune tille avant 
uni* fibule de brunie et des boude* d'oreille* avec pen- 
Jauta d'or. En juillet i8ôà, M. l’abbe Cochet fouilla 
autour du s^rouplugc et découvrit un cimHicre méro- 
vingien contenant environ cent fosse* et autant de «que- 
luttes violés ou intacts. Il recueillit dans celte fouille des 
scramuMics, des couteaux et un grand nombre de bon 
chia et d'agrafe* *ti fer, tou le» damasquine*-*, qui sont au 
musée départemental de llotieu. , Voir h; récit de cotte 
fouille et la gravure de plusieurs des objets qu'elle n 
fournis dans les Sefrutlum gm/oim, ronuun ** , f> un - 
quet et normande*, p. i 3 i-i 56 .i , Mvyen dfre. Eglise 
sou# le vocable de Saint-fiill***. i une seule nef avec 
transepts, construite en tuf au xi* siècle, f h* celte • p**|Uf 
il ne reste plus que le corps carre du doeber, inonlrani . 
entre rbntir et iM*f, sa coniirbe «b* tète* grimaçantes. 
Les arcades intérieures ont été refaites au xvi* siècle. 
Le rlurur «il auaii du «Tl', ainsi que h* transept du 
midi. La oef semble du xttl*. U> transept nord, «pu 
est moderne, remplace un»* ebo pelle de haint-Loiii». 
fondée en i 3 A&. Dans la chapelle de b Sainte- Vierge 
est une belle contre-table en bois à redonnes torse*, style 
Louis Mil , provenant dm aurions t.apurins de Dic-ppe. 

— Dans Je boia d'Ouvitie on uioatn* la plan* d'une 
anrieniH' chapelle de Sainte- Apolline. — Au hameau 
do Tous-les-Mesoils. situé dan» U plaine, est un manovi 
en brique du temps de Henri IV, auquel on a joint une 
duqietle mus le régne de Loui» XVI. — Dans le carre- 
four de ce hameau est une croix de grès sur le pied de 
laquelle on lit : «L’an de grâce MIL V** et LX« (i 56 o). 

— Le château actud. tout entouré d'eau, «at m<«b'rnc ; 
mais il remplace un castel fortifié, où les catholique* 
et les protestant» luttèrent en 1 56 * et oui le* rural iste* 
conxhatlirenl leshgueurs en i 58 g. 

QLIBKRV lLLfwSLB-MER. Afoyre dga. Eglise sou» 
h* vocable de Saint-Vah-ry, ruimtruite à la fin du xu* 
siècle; mais eu qui reste de cette époque a été Lieu 
modifié |»ar ht reconatrurtious dm deme-rs t«*mp#. Le 
l>aptistère est une cave octogone du xiii* siècle ibéureù- 
d'ogives. Dans le dur tir r*t In pierre tumulaire d'un prê- 
tre de * MIL tXL k\ 8 III.-** bs hahilaul# de (Juiher- 
viik' ou (suibervdle disent qu'ils voulurent construire* 
régit»* dan* le fond près de la Grantle Mare.. Mais, 
comme à Yarengevdie, ce que l’on y htliasail b* joui 
était p rte ta nuit près de la falaise , é l’endroit où est 
l'égiii** actuelle. — Dans la cimetière ou trouve beau 
coup de cercueils de pierre du xu* ou du xm* siècle. 
M. l'abbé Cochet a recueilli en OM croix en 
plomb portant une formule d'absolution qu’il croit du 
tu* ou du xiu* siècle. — On prétend que le village était 
autrefois dans la terre des Unit- Arm. Au carrefour de 
ce village est une croix de grès qui porte sur le pied 
la date « MY “ XLI s et sur l'image celle de 1 60t. 
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ROUX-MESNiL-BüüTEILLES. Composée, depuis 
i 8»3, des doux anderines paroiaaea de Itoux-Mcsnil et 
de Boulcilta. — Rotx-Mssam.. Ep. mariant*. Dsu* U 
plaine où es! situé ce village on trouve des fondations 
dont quelque»- une» paraissent fort ancienne*. |j Mspm 
dg*. Église sous le vocable do Saint -Denis, détruite 
en i83g. Citait une construction du xvt a siècle greffée 
sur des fondements tuffeux du n'. Le maître-autel était 
en pierre, comme au xn* siècle. Dans des fouilles faite» 
en *858 dans le cimetière et dans l'église, M. l’abbé 
tlorbet a trouvé plusieurs carreaux émaillés du iv»' siècle 
et un cercueil en moellon, arec entaille pour la tête, 
placé devant le portail «Ion une pieu** coutume du xn*. 

— Dans le village est un joli manoir en brique d en 
pierre du tempe de la Renaissance. BmiTMU.es. Au- 
jourd’hui simple hameau; ce fut autrefois un rentre 
industrie! fort important. I| Ep. romaiit *. Dans la iènne 
«le M. Clément, rw de Boulttllct , on a découvert de» 
luîtes à rebords en croisant un puits. Il jr en avait 
jusqu’à la profondeur d« h et 5 mètres. Dans in prairie 
qui entourait l'église» M. l'abbé Godet a recueilli en 
1 867 des tuiles à rebords à 3 mètres de profondeur. 
Enfin, au fond du Lof de UonttiUea , XI. Lemaître, cul- 
tivateur, a rencontre vers 1806 une très-belle urne en 
verre bleu remplie d'os brûlés et concassés. 'I Ep.Jrant/u*. 
Ancienne» salines de Bouteilles . peut-être d’origine ro- 
maine , dont une partie fut donnée en 67 s i l'nblmyo 
de Konlenelle. avec l’église pai-oiwisle oUe-méme. (] 
Wt-t/Mi âge. L'église, sous le vocable de Saint- Aubin, 
démolie ver» iHiG, était romane du xi* siècle, cons- 
truite en tuf , avec ahode circulaire au chevet. Le clocher 
était sur le» tr»M*pta, entre le ebirur et la nef. M. l’abbé 
Cochet b reconnu le plan de cette église dans des fouilles 
faites de i855 à i85H. Ges même» Cuuilta ont révidé 
beaucoup de camdngv» émaillés dont l’église avait été 
autrefois pavée. Sur le pignon de ce vieil édiltre était 
placé un loup de pierre, connu dans le pays sou» le nom 
de lj*up de Bouteille». t lu racontait à ce propos l'histoire 
d'un loup qui, poursuivant un agneau jusque dans l'é- 
glise, y avait été pris, parce que l'agneau, en sortant, 
aurait refermé la porte. Captif dans le temple, le loup 
y aurait été assommé. Des légende* sernblabta sc re- 
trouvent à Jumiéges, à Chalonnes-sur-Loire et ailleurs. 
L’établissement du chemin de grande communication 
n* 1 *, do Dieppe à Gisons, qui eut lieu en t 8 &a à tra- 
vers le cimetière et l'église arasée de Bouteille» , y fil 
découvrir plusieurs cercueils de pierre et quatre croix de 
plomb sur lesquelles étaient gravées des formula d'ab- 
mlution, aujourd'hui à la bibliothèque de Dieppe. De 
1 855 à 1 858% M. l’abbé Cochet pratiqua dans le cime- 
tière et dans l’église quatre fouilles successives qui lui 
ont révélé environ quarante cercueil* en moellon du xi* j 
«•t du xn* siècle, ayant presque tous une entaille carrée > 
mi rirculnire pour la télé. (>s cercueil* étaient rangés, 


I pour la plupart, sort au portail de l'église, aoit >us ta 
I gouttière au côté du midi. Onze de ces cercueils con- 
tenaient des croix de plomb placée* *ur ta poitrine de» 
morts, Gcs plaques de métal, toutes découpées en forme 
de croix de Mnlle, contenaient pour la plupart «k* 
formules d'absolution , de» oraison* et même des for- 
mules de confession ; elles sont déposées au musée dé- 
partemental de Rouen. ( Voir les dissertations et le» mé- 
moires de rsuleur qui ont paru dans les recueils de 
Caen , de Rouen , de Paris et de Londres.) Outre ta 
tombeaux et le» croix, le cimetière a donné, entiers ou 
par morceaux , plus de deux cents vases en terre cuite 
forés , noirci» par le feu et contenant du charbon «le 
bois. Quelques-uns de ci» vases ont renfermé de l'eau 
bénite, mai» in plupart ont servi do cassolettes j>o*ir 
brûler île l'encens autour du corps du défunt et ont 
été ensuite jetés dans la fosse. Ils appartiennent au 
; xiu*, nu xir*, nu xv* et quelques-uns même au 
xt i* siècle. — Ias salines. Les prairies que Ton nomme 
U» Sait» sont les derniers restes des ancienore sa- 
line» de ce village, fort importantes du «i* au vis* 
siècle, et qui, connues «ta l’époque franque, n’ont 
entièrement disparu qu'au xvu* siècle*. Presque luîtes 
les abbares de Normandie possédaient dos «aline* a 
Bouteille». Olle de Itauhec on avait plu* que toute» 
le» autre». Ges droit» et ces propriété» «ont décrite dan* 
un carluloirc du xit* rièdo, possédé par M. de Blan- 
geruHuit, de Martigny près Arques. L’nrchevêque de 
Rouen, seigneur de Bouteille» depuis 1197 . on vertu 
do l’cdiange d’Andelya avec Richard Cœur-de-Lion , 
possédait en propriété la plus grande partie de ce» sa- 
line» et avait, en outre, de» droit* sur lou té». Ges 
droits sont consignés dans la Coutume de Bouteille» in- 
sérée su Cueilloir ou Coutumier de qui est à 

la bibliothèque publique de Dieppe et dont une copie 
exista aux archive* départementales. — Le prieuré on 
la Moinerie. C'était une colonie do moine» cistercien* 
de Beaubcc; ail* exista du xii* siècle jasqu’au xiv\ an 
Lieu appelé autrefois Benueault. Aujourd'hui ce point 
sc nomme la Moinerie. De ce prieuré de Bemeaaalt il 
ne reste, eu dehors du souvenir et dos litres écrits, 
qu’une très- vieille et épaisse muraille, couverte de 
lierre et placée an bord do la route qui conduit de 
I Dieppe à Arque*, entre HooteHIcs «t Marhon ville. — 
La croix do ta Moinerie. Tout auprès de cette vieille 
muraille s’élève une croix en pierre meulière du xn* siè- 
cle. Celle croix a la forme de la croix grecque on pin lût 
de lu croix do Malle. Renversée et déplacée en 1 H 61 
par ta travaux de la voirie, elle a élé relevée en t855 
par les soins de M. l'abbé Cochet ni assise en face de 
son ancienne place. Kilo porte le nom de Croix de la 
Moinerie et pourrait bien « rattacher an prieuré d« 
IkniraaulL En abattaot la be^ge sur laquelle elle était 
élevée , un a trouvé ,00 1 84 1 , des squelette* , sans aucun 
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signe pour déterminT b date des sépulture. — Mai* ! 
NM. L’une eal celle de b CeAue ou de b Justice : c'était 
là que se rendait b justice et que se tenaient le» plaid» 
pour l**s arcltevéques de llouen. C«Uc maison, du 
xvi'siède, présente d»* moulure» de pierr*'. un éniwon 
effacé et une cheminée décorée de sculpture*. L’autre 
habitation est une gentilhommière possédée par M. Ni- 
cole et appelée dans i*w litre» llaqunnm'iHrilte : c’cal 
une construction en grée et en caillou noir du temps de 
Henri III ou de Henri IV. Au x»n* siècle, celle maison 
appartenait aux Jésuites de Dieppe, qui la possédèrent 
jusqu'en 176a. — Vignoble au ut* siècle, près du 
bois de llerocsauJl. 

SAINT -AUBIN-SUR-SCIE F.p. franque. Au luis de- 
là côte de Saint- Aubin, rectifiée en 1 Ni b pour la roule 
impériale n* 97, de Rouen à Dieppe, on a trouvé un . 
cimetière franc, qui fut entièrement gaspillé par 1rs . 
terrassier*. On y a rencontré de» vases et de» armes, 
mais on 11 ‘a pu recueillir de ees épaves qu'une épée 
en fer tout « fait mérovingienne. Dan» celle même «Mc, | 
M. l’abbé Cochet a reconnu un four h chaux tout J 



romaine ou mérovingienne. Hulin en i 8 . r » 3 , au lieu 
dit le ttanteiet, et toujours sur le tard de b mule im- 
périale n* *7, on a découvert un cimetière franc, où 
le même explorateur a reconnu neuf ou dix fosse» con- 
tenant des vases de terre plan*» aux pied* dr* mort», 
puis des couteaux, des boucle» et de* plaques de cein- 
turon en 1er damasquiné, le Mrainasate d’nn. soldat, 
et, au cou d’une femme, un collier de perle* de terre 
de cinquante-quatre grains et une perle d’ambre au- 
près de la télé. |] Moyeu ége, L’église, «NU le vocable 
de Saint- Aubin, fut d'abord construite au xii* siècle. 

De celle époque il reste l'appareil en tuf du chcrur. ' 
les contre-forts plat» qui le soutiennent , trois ogives 
terminales qui éclairent b chevet <-l une jolie piscine 
s double lancette placée du cété de l’épftre. Les deux 
nef? et le portail avre sa rose sont en grès du x?i*. 
Autour de l'église, des murs arasés indiquent des 
allé».-* et des chapelle» disparue*. A l'inlérieur, on re- ; 
marque le baptistère de pierre, venant de 5 nuque- | 
ville, ainsi que b croix de celte ancienne collégiale. 

Ce sont devis élégantes smlplnne* du xvi* siède. — 
Sur celte commune se trouvait b baronnie du Jar- 
din , dont la forteresse est démolie depuis longtemps. 
I« 6 * chroniqueurs dieppoi* b font remonter jusqu’à 
Charlemagne. En io 3 o, Renaud, vicorole d’ Arques, 
donna cette baronnie à l'abbatc de Fécamp, qui b pos- 
séda jusqu'à la Dévolution. Le* gros du paya appelaient 1 
ce liant* nu le (jardin. A présent ils le nomment le 9 Fer- 
las. Ce dernier nom lui vient d’une chapelle dédiée à 
Notre-Dame-dos -Vertus, fondre le s 5 mai 1607 par 
David Voile, taurgeoisde Dieppe. Ce modeste oratoire, 
donné alors à l’abhaye de Fécamp, e *4 à présent une 
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propriété particulière. C'est une sa triple construction en 
brique du un 1 siècle, sons aucun caractère. En 1 65 $ 
et en 1 7 1 8 , la pa roi sse d’Offran ville y fil , pour tira ma - 
liuHca ronlagieusfc*, de* vtrux qu’dis acquitte encor* le 
1" mai de chaque année. A Centrée du verger où est 
la rhapelle »• 'oit un pied de croix en grès, sur lequel 
on lit : »ifir»7. \ de N. 1 >. des Vertus.* Près de la 
diaptUe se tint, de 1756 à 17119, nn nrmp qui rat 
désigné dan* le |»v» et dans le» chroniques dirppoisr» 
sou» le nom de Camp de* Ferme, Dix « doue régiments 
j séjournèrent tour à tour. On n’en connaît plu» la plan*. 

SAINT-DENIS-D’ACLON. Moyen 4 ge. La première 
église de Sainl-Penis-d’AHon mi d'ilaquelon fut bâtie 
en tuf, au xii* siècle. Il reste encore de ce temp* le 
chcrur avec ses ogives primitive» et b partie baise du 
clocher. ta reste tle la tour a été refait en s 77b. ta 
nef et les transepts ont clé également rcrumlmil? «ou» 
Louis XVI. 

SAINTE-MARGUERIT&Sl : H-MER. Formée de l an- 
cienne peroirao de Sainte- Marguerite et d'une partie 
de celle de Blanc-Mesnil. — Stilttn-Mtaemm. Ep. 
romaine. Anciennement appelée C ap rim vnt ou Sauitr- 
Itfmgun > ff d is Cwpr wn e n f . r «t un d*** points de la Seine - 
Inférieure Ira plus rirlira en antiquité* romaine*. Sa 
villa, exhumée Hè» 1800 par la charrue du laboureur, 
a été signalée à l’allenlion de la Commission de» anti- 
quités et des archéologues par M- SolHcnflre, de 18s i 
à i 83 o. I.ra fouilles de M. Fëret, de Dieppe. de 18A0 
è 1 8 A7, l’ont fait reconnaître comme l'une de* plus in- 
térrmotes du nord de b Franc»*. KH*' présente dan» sa 
partie centrale une galerie carrée, «onlenue par dm 
colonnes circulaires. Autour de b cour fermée règne un*' 
suite île galeries et d'appartement* dont plusieurs étaient 
chauffés avec des hvpocausles et pavé» en mosaïque. 
( Voir un plan de la rüfs publié par AI. de Caumonl dan* 
ton Bulletin monumental, 1. 1 \ , p. 94-97.) Après l’ha- 
bitation principale, on découvrit les dépendance* sui- 
vantes : des jardin» rhis de mura, une fontaine avec son 
bassin rarré et »e* conduit» en tais. un édifice circu- 
laire destiné à des bains, «m HH et long portique pavé 
et limbrM en mosaïque pouvant servir à b prome- 
nade et à la conversation, et enfin nn petit temple 
carré avec son enceinte murée. Tons ce* édifices occu- 
paient une colline isolée appelée In Hutte de Noient, en 
vue de la mer et ou fond d’une laie magnifique. Dan» 
le jardin de In villa on trouva en 18A0 des oépullure» 
franques ou saxonnes où les squelette* étaient accom- 
pagné* de vasra déposés aux pieds et sur le corps, de 
sobres, de boudes, de couteaux , de fibules, de ciseaux . 
de bagu-'S et de collier* en perles de verre. Les objet» 
provenant de ce* sépultures, les marbres, les Murs et 
autre* débris produit» par les fouilles de Sainte-Mar- 
guerite sont déposes à la Inbliotbèque de Dieppe, où 
** trouvent également quatre belle» vues coloriées de la 
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villa, niiui qu'un plan en relier de ce* ruines curieuses. 
Le plan cl los vues sont i'cBmrre de M. Amédée Férel. — 
Belle urne en verre bien, contenant duoibrlUét, trou- 
vée près du château de M. de U Tour. Des masse* de 
tuiles vide poterie* se rencontrent sur l'espace d'un kilo- 
mètre, depuis la BtilUd* Sdmi jusqu’au corps de garde 
dee douanes et à l'ancienne batterie. !| Ép. frmqttc. 
lin peu au-dessus de celle balle rie, dans une terre qui 
appartient à la fabrique el tout au boni de U falaise, 
est uu cimetière franc- mérovingien découvert per 
M. Solücoffre en i8aa. On y trouva alors des cer- 
cueils de pierre, de* boucle», dos fibules, des sabres, 
«le» contenu» et dtt médailles d’Aolonin ei de l.ucille. 
Fouillé en 18A0 par M. Foret, il donna divers débris el 
«les cercueils en pierre de Vergeté, dont uu a été apporté 
a Dieppe. | Mo yen ig*. Eglise sous le vocable de Sainte- 
Marguerite. construite au si* siècle. Il reste de la cima- 
truclion primitive la muraille du côté nord de la nef 
et l'abside circulaire qui termine le cbccur. Quoique le 
cÎMtnir soit eu grè* du ïvi* siècle, l’abside cependant 
est restée en pierre tu lieuse, |*ercée de petit» WSpirtfflX 
en guise de fenêtres el couronnée d’une eoroiche à tête» 
grimaçantes. L'appareil extérieur cal décoré de cintras 
aveugles et entre-croisés qui produisent l’ogive primi- 
tive, Ce mur a été restauré per M. Férel en 1897 el 
par M. l’ablvé Cochet en i 853 , avec le* mhoufs de 
l'Empereur. Cette abside renferme un autel de pierre 
du su* aiècie, le plus vieux et le plus beau du diocèse 
de Rouen : c’est un massif de pierre surmonté d'une 
laide et orné sur té devant de cinq colonnes romanes, 
dont les chapiteaux sont décoré» de feuille», «l'enroule- 
mon U et d'entrelacs, primitivement couverts de pein- 
tures qui étaient entièrement effacées lorsque M. l’abbé* 
Cochet l’a fait réparer en 1 85 ©. (Voir une gravure de 
cet autel dan» le* ÊgU*e* de l’aji-ondu^ement de Ikrppe . 
I. Il , p. b 7 -06 , et dons le Gmt» d'antiquité* monumen- 
tale* de M. de Caumont, t. VII.) || Le reste de l’église 
appartient au xvi* siècle. L'allée latérale au midi, cons- 
truite en grès, fut ajouté en i 5 o 8 , comme le porte 
une inscription. Baptistère de pierre , octogone , sculpté 
dans lo style de la Rcnaisunee, dont le» huit faces 
présentent do» acté* de la vie de» Saint», el Mirtoutde 
relie de saiute Marguerite. — Colombier en pierre et 
eu brique qui orne la cour «lu cliélcau de M. de la 
Tour : construction élégante qui parait dater du règne 
«le Henri 10 . — Blisc-Memil. Ancienne paroisse sup- 
primée comme commune en i 8*3 et jvartagée entre 
Varengcviilc et Sainte- Marguerite. L'église , placée dan> 
In plaine , comme le village, était dédiée à saint Martin. 
Fermée a la Révolution, elle tombait en ruines quand 
elle a été vendue et démolie en i8afi. On dit que l’é- 
glise primitive était située dans un petit val, uù Ton 
voit aujourd'hui un buisson qui s'appelle encore té Ci- 
metière de Saint-Martin el qui figure comme chapelle 
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minée sur la carte du diocèse de Rouen de 17*5. — 
.Monument civil : le phare «TAilly élevé en 1775 pai 
les soins de la Chambre de commerce de Rouen ou 
plutôt «le Normandie 1 , tour qundrangiitéire , construit** 
à [grandes assise» de pierres taillées à facettes el déco- 
rées do modifions et de frontons arrondi» un p«u dan» 
le style Pompadour. 

SAUQUEVILLE. Moyen âge. Collégiale nous le vo- 
cable de Notre-Dame, fonde** par Jourdain de Sauqm - 
ville et confirmée por Gauthier de Coula nets, arche- 
vêque de Rouen , le 1 7 janvier 1901. Celle église p«i» 
aédait des térres en Normandie el «u Angleterre. Elle 
fut phmeurs foi* visitée par Eudes Rigaud, de nüi à 
1*61, et probablement par mint Louis «*n avril 1*57. 
Supprimée en 179», elle fut démolie en i 8 # 5 , et l'on 
construisit une fabrique avec ses matériaux. On dit 
qu'elle était monumentale «t du IIII* siècle. Le baptis- 
tère el la croix de pierre, qui sont du xn* siècle, se 
voient encore dans l’église «té Saml-Aubiu-sur-Scie. Un 
lotaex bon nombre de débris ont été conservés au cbA- 
teau de Mirouiesuil et à Kcorrikibtnif dan» lo pavillon 
de M. Hebel. La «télle de marbre d’Aymard de Mannc- 
ville, décédé en 16 17, existait cbex un maçon de Dieppe. 
Les dalles «té Jacques et de Joseph de Mannevilté, 
décédés l’tui en 1 63 fi, l’autre «*017*9, sont aujourd'hui 
au musée do Rouen. — Ancien cimetière, que trn- 
vcm», depuis 18A7, té chemin de fer «le Dieppe. 

TOBBVILU-Sim-ABQIKS. Moyim Jgt. K,;li« vu, 
té vocable de Saint-Martin, donnée au xi* tiède à l’ab- 
baye de Saint-Geoigc» de Boscbervilté et confirmée à 
ce monastère en 1 i 3 i par Innocent II. Il ne reste rien 
de cet édifice primitif. Église actuelle , entièrement eu 
grè», datant du xvi* et du xvn* siècle. Le clocher cl té 
côté sud de la nef sont de 1697; té côté nord est de 
1666. Joli bénitier en pierre du temps do François 1 **, 
sculpté et posé sur un* maçonnerie également déconté : 
il vient «té l'église supprimée de Résumais. Baptistère 
en pierre el couvert d’ élégante» sculpture* du xvi* nièrté : 
il vient de l’église supprimée de Soint-Ouen-Prend- 
en-Bourae (cauton de Longueville). Longtemps ce bap- 
tistère a servi de loge A chien dan* une auberge de 
Sauqucvilté. Dans la chapelle du midi, une belle clef 
de voûté décorée de» attribut* de la Passion et un joli 
lambris en bois qui doit dater du temps de François l w . 
On y remarque une image de té Trinité à trois facw. 

1 L «» dtui pb»rr» d* U H*>< tarent <5letc» ■ 1» même lpo>|iu cl 
par U mJmc corjwntiuii. Av*»l IV-ublit^Tuml du j.har* d'Aillj. 

avait , à t'cwtto d* **n port, aor laalrrnr d*j& nUlantr 
ro H ^tcvdv* tant «krotr por l«« artt>rT»qo« il- Rouan. Elle 
Mail tetwf** au boul de U ne de la Lan tirer , ipii lui doit ata nom. 
Ea «8X8, l'on a dcmoli la la*** <lr eatta tour, qui ««ait rondr al 
b4«n apporcilWc. Prodant plwlwr» *i*kJta rile avait êlê enveloppée 
dont un« atolls do l«r» apprWe U Batte J* Monli» i tent. Au 
IL<r« . l'awirri pkara «'appelait I» IW d*$ Ct Ol laai et a» trouve 
mentionné dri l*d*. 
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Dans le cWur, qui est modernis* 1 , fut inhumé htm 
pompe, li; 7 juillet 1 7 «»li , Hue «ta Miroinranil, ancien 
garde «les sceaux de Louis XVI, déoédé en sou « liàteau 
de Miromrauil. — La château de Miromranil, sur 
lequel l'un des derniers ganlra de» srcuut de Luui» XVI 
» jeté une récente illustration, est une belle coostruo 
lion du xti* et du x»u* «èclc. I.a façade méridionale, 
construite en brique et encore accompagnée de deux 
tours rondes, parait appartenir à la fin du xvi* siède, 
tandis que la façade septentrionale, construite en pierre 
de taille, rat nne enivre magistrale du tenij* de 
Louis XIIL La chapelle, dédiée à saint Antoine, «j*t 
place*? dans les avenues du cbdileaii et dépend de la 
rommune «ta Saint* Aubin : c’est une construction du 
tu* siècle, terminée par un vitrail de inSH «pnisen- 
tant la Compas* ion. Quatre belles statue» de pierre, 
peinte* et dorées, décorent le sanctuaire. 

VARK.NGRVILLF, - SL R - M ER. L>. gaulom. Sur U 
falaise la plus avancée s'élève une énorme butte enterre 
dont la forme un peu allongée ressemble as»ra à une 
fosse de nos cimetière». Le peuple, qui symbolise tout, 
dit que c’est la >*tombe du petit doigt de Gargantua.*' 
Le nom que porte cc tertre antique est relui de Cnlelier t 
nom que l’on retrouve À V culottes , près Cany, et sur 
plusienr* point* de la Seinodofér Unira. Comme A Ven* 
lottes, lo Catelier de Varengevillo n’«?sl que le reste 
d’un ancien camp tombé à la mer, dont cette butte 
formait en partie le rempart, ij M«ym âge. L’église, 
sous lo vocable de Saini-Yalenr, fut donnée en to35 
à l'abbaye de Conrhra, donation qui fut confirmée 
par Henri II en i(5o et par Grégoire IX on ts3ü. 
De l'église primitive il reste une muruille romain- eu 
tuf, au côte nonl de la nef et au transept septentrio- 
nal. Le clocher, entra chœur et nef, appartient au 
«m* siècle. L’allée latérale au midi, une partie de la 
nef H le transept sud ont été refaits eu grès «l’an 
MIL V“ XLVIII.» Sur une «les colonnes on romarqno 
nne figure à trois tâtas, image grostsière de la Tri- 
nité. Dans la nef est encastrée une perre tumulaire 
avec insrriptinn en ver», do 1 63 i.Olte église rat bâtie 
an bord de la f* luise et à l'extrémité du village, lino 
tradition prétawl que c’est le saint abbé de l^uronaus 
qui a voulu qu’elle fût placée là. Les habitants di- 
raient lu voir au milieu de la parois*:; mais ce que 
l'on y construisait le jour était porté la niait sur lo ri- 
vage, où elle est aujourd'hui. Lt tradition du pays pré- 
tend encore que cette église fut autrefois une abbaye et 
que I» moines avaient leur demeure à l'entour. Ce 
qui peut jusqu’à tin certain point confirmer celle tradi- 
tion, c’est que le cimetière est rempli de décombres «*4 
de fondations et que l'on y trouve au?si beaucoup de 
cercueils de pienrv. — Ancienne grange dlrorrcsse de* 
mornes de Cooohes, appelée U Grange *U Cancke». — 
Vu milieu de. Yarengeville, dans un carrefour appelé la 


I Place de Y Epine , rat uni- chapelle «Je Sain I -Jérôme , cons- 
truite en grés vers i64o et k-cu la risée à la llétoliition, 
l ne inscription *»r marbre, rotative au» fondateurs et 
qui se voyait autrefois dans relie, chapelle, est à présent 
dan» l’rglise de Yarenjp'ville. — Manoir d'Ango, amin- 
teur «iicppni», qui lut le Jacques t.rrur de la Normandie 
* et qui nf-rut François I" cl les ambassadeur» du roi de 
Portugal, devenu aiijaurd'liui une ferme. L'ensemble 
des construction*. devises de iô3o à i5As, forme un 
carré parfait, jadis entouré de fosvs remplis d'rau. 
Deux grand***. |tortc* en giè* inlrodui *n i«-nt dans la cour 
intérieure, qui fut pavée et qui renferme un colombier 
«ii iMrrr * 1 «*t en brique. Le corps «le logis principal, Irns- 
reconnaissabta à sa construction de pi«*rre cl ù sa belle 
architecture, enliêmiiçnl de i.i ItanaisMuice, renferme 
une galerie ouverte, encore dérohSo «ta peintures mu- 
rale* de f&ùf ; uihj grande galerie fermée qui U *ur- 
nii>nte; un laçge escalicrdc pierre; une tourelle qui a 
vue sur la mer, et les salies, dont les cheminées sont 
ririiemonl ociM'iuentrra cl dont Ira souches décorent les 
toits de tuile. La cuisine du fermier, qui rat peut-être 
«•Ile d'Aogo, Ira érurioa et les bergerie» actuelles, ont 
été «ulplri» et décorera en l 6 Aa, dans le style le plus 
élégant de U Mena usa nce; «ta* grilles de fer et «Ira resta» 
de* jardins complètent f ensemble. ( Voir les vues «lu 
mu noir d'Ango dans Ira Yoyagc* pitiomujnft et roman - 
(rfurt dans l'ancienne France, par MM. Nodier, Tnytor 
«H de Cailloux, et dans une foule de recueils.) 




I 


I 

I 


CANTO\ DK TÛTES. 

(CbcMira : Tém. ) 

AN G LESQIi EY ILLE -SL R-SA.AN H. Moyen âge. Ap- 
pchie sans rlout*; Anglica li lia, en i o5q, «la ns l.i charte 
de Raoul «lo \ tienne ri d'Emma , son éjiuuse, à l'abbaye 
de la Sainto-Triuite de Itou en. K]-, lise sous le vocable de 
Saint-Waudrilta, fondée au «i* siècle. Il M rrata de la 
construction primitne que quelque* «•<*« ilre-fort» plats 
do la nef. Le r lueur cl le clocher sont neufs. 

A CFF AV . Moyen dffe. Itnchtllr, Itnrllt Ytila avant 
le m* cl b 1 tu* sicrle, où prêtaient en latin Ira nom» 
â'Ulafngvt ou Uhfitfrat. Le sol renferme d** niMulireux 
et abondant* débris; d'iiivcicanra construction* so mon- 
trent parUnil, «lotit jusqu'à présent l’on n'a pu préciser 
U nature. Le prieure, fondé par Duhard d'ileugievilie 
en ioûo, avec le bourg lut -même, fut d'abord une 
rolb'giale de chanoines régulier». En iofi 7 , Gilbert 
d’Autfay donna U niaifon à l'abbaye de Sainl-bvroul, 
qui y envoya «Ira nvoim 1 ». C** prieur*! dura jusqu'à la 
fin du ivi # siède, mai* le litre subsista jusqu'à la Ré- 
volution. Aujourd'hui il ne resta plus que la maison 
du prieur, «tavemte le presbytère, encore ap|wlée la 
/V* curer. On y remarque une chemine? sailptw du 
tvi' siècle. Ko 1 80», dra fouille* faite* pour la sacristie 
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ont montré l'ancien cloître, placé an nord «Je l'église. 

Il s'y est rencontré dos carrelage* émaillés, des sépul- 
tures et des dalles tumubires du in* siècle. — L’an- 
cienne église prieurrdo, aujourd’hui paroissiale, sous 
le vocable «h Notre-Dame, a trois nefs mec transepts. 
Clocher, outre c Itu-ur et nef, et les deux transept», ro- 
mans du xi* siècle , mais retouches au xti\ Nef avec ses 
collatéraux , belle construction eu pierre du règne de 
saint Louis, rvtuarquabk surtout par le» eoloune* des I 
travées cl une belle galerie avt «gle à l'intérieur. Uni- j 
pelle de la Sainte- Vierge, au midi du clnenr, du vis* 
siècle. Chœur voutô avec abside et chapelle de Nolre- 
Dame-de-lfilié, qui est au nord, du xxi* siède. Portail, 

«•n grés, reb'ui sous Henri IV et Louis XIII. Verrières 
du x»l* siècle, notamment dan» le chœur, représentant 
des scènes de la vie et de la Passion du Sauveur. Ins- 
criptions ohiluaiivsel lunnibiir*-* ilo i >» '» , de 1 5 13 et 
de 1601. Magnifique dalle lumuluirc de i 3 Vf>, encas- 
trée en 1 86 1 . Celle église, en partie détruite par un in- 
cendie en 1 867, est maintenant en reconstruction. Des 
Magots du xvu* siède, appelés Amou fié unl et Paquet 
Ctnèv et placés contre le flanc luériilioual de U uel\ 
sonnaient le* heure*. — Le vieux cltâhuu de* barons 
d’Aulfay, fondation du xi* siècle, était situé au pied de 
la colline orientale, du coté du Untmelet. 11 en restait 
naguère des fossés profonds cl des murailles d'uuc 
grande épaisseur. Aujourd’hui il ne subsiste plus qu’une 
motte énorme, sur laquelle on a assis une habitation | 
moderne. — La chapelle du BoMnelet ( de BotcomeiUl ), 1 
qui existait au xiu* siècle, n’est plus aujourd’hui qu'une 
construction moderne. — Ancienne chapelle du Clôt ! 
Jaquct, édifice du siècle dernier, sécularisée depuis I 
cinquante ans. - On 1 trouvé, à diverses reprises, 
beaucoup (ToaMBOOts et de débris dam* k CW Jaque l . 
où fut autrefois la léproserie de ce nom. — Au hameau 
do .Sainte-Catherine fut autrefois u n prieuré «le ce nom . 

BEAI N \ Y. Ep. incertaine. Près de l’ église et au pen- j 
chaut de la colline est une motte en terre entourée de 
Iméa profond». loi tradition prdend que c’est la buse | 
d’uuu ancienne forteresse. |j F. y. franque. Cercueil de 
plâtre, long de a mètres cl large d environ Go rxjnti- 
mètres, trouvé dan» le dipelièrv en 18A0. Il a clé en- 
foui «h* nouveau. ’ Moyeu 4 ge. Kg lise sous le vocable de 
Saint-Pierre. Le clocher, placé an portail . cet une tour 
carrée du 111* siècle , percé*! de cintres «I d’ogive*. Ln 
nef et le chœur sont du xiu* siècle. Les transepts et 
une allée latérale ont disparu. Dans le chœur sont 
plusieurs dalles tumulaires. dont deux du ut* siède. 
Dans le sanctuaire æ lit une fondation de t Gao. — Oo 
dit que l'ancien château était situé au bord de bi {daine, 
fur la colline qui avoisine l'église. Le château actuel , 
assis aux sources de lu Vienne, rebâti en partie en 
177», conserve des portion» du xvi* siècle, notamment | 
une chapelle ornée de devuus. 


BELLE Y ÎLLE-E \-CA UX . Map» igr. Eglise sous k 
vocable de Sainl-Wandrilk, primitivement construite 
au xi* et au xn* siècle, mai» considérablement modifiée 
au siècle dernier. Deux inscriptions sculptées sur boi» 
apprennent que lu carytuUrû de lu nef “fut faidc Tau 
MILCCIX et X* (i 4 io) cl qu’en d'an V* 4 LXVII 1 
(t 5 G 8 ) fut faict le ebaued.t 

BERTRIMONT. Ép. luartainc Près de l'église on voit 
dans une ferme «ne moite en terre, romps réc de silex; 
on l'appelle la Furie ( Ftrmiuu , . [1 Moyen âge. Église 
s*ms le vocable de Saint-Pierre. Le chœur e*t en grès, 
du xvi* siède. La uef et le dodier sont de 1700. — 
Chapelle de Saiut-Étienne du Dos- City ou, aujourd’hui 
détruite. — En 1 867, on a trouvé dan* une mare uu vose 
de (erre coulenaut aho U an a au soleil de Louis XI et 
de Üiarie# VIL 

RI VILLE-LA’B AfGN A R DE. Fp. celtique ? Surnommée 
ln liitiguaide à cause d'une mare révérée où l'on venait 
SC Iwigner toute l'année, et surtout le 1 y juin, jour d>- 
S.iinlOmiphrv. La mare est combine depuis longtemps, 
mais le feu de Saint-Oaupkre a duré jusqu'en » 8f»ÿ. 

|{ Moyen âge. Eglise sous le vocable de Saint- Paer. 
Nef et clocher en grès du xvi* siède; chœur du xtm*. 
Pierres lumulairc* du xv* siède. Kragmeut» *lc vitraux. 

BHACQLKTIHT. Moyen âge. Église sous le vocable 
de Sainte-Marguerite, renfermant beaucoup de tracas 
du xii* siècle au milieu de répandions modernes. Dan» 
l'abside, refaite en 1G86» une jolie piscine, à double 
cuvette, du km* siède. Au portail, un Christ habillé et 
en pierre , probablement du xii* siède. Dau» U nef et 
k chœur des dalles tumulaire» du xu* siècle. La cloche, 
fondue un iG 46 , a eu pour parrain M, Godard de Bd- 
bœuf et pour marraine -Marie de Bourbon, duchesse de 
Longueville et d’EstoulCVillc, l'héroïne de la Fronde. 

CALLEV I LLE- LES-DE t X -ÉGLISES. Ép, franque. 
Lus auteurs du GaJUa r hrvüaua {nota) placent, ou 
an moi iis aoupçonanit, â CallcviUe, un ancien monas- 
tère détruit par les Normands. Le fait al qu’ils en 
signalent uu dans leur livre ( GalL ckr,»t. L XI, p. i 3 i ) 
et sur leur carte de la province de Rouen . dressée par 
Noün en 1767. Peut-être se sont- il* fondés sur h» 
dénomination» de Grand et do Petit Monùer que l'on 
trouve » Calkvilk. 1 Moyen dg$. En effet il y eut, au 
moyen âge «t jusqu'à la Rèvoluüou, dtmx église» de 
ces noms, séparée* seulement par te grand chemin. 
Toute» deux étaient dédiée» à saint Pour, évêque de 
Cbartre*. loi tradition prétend qu'tdks avaii-nt et** 
fondée» par deux sœurs «pii étaient riches, pieuse* et 
rivales. la* Petit - Monder a été démoli en 1808; le 
Grand- Alunüer simula été conservé : c’est uu édifice mo- 
derne, sans intérêt comme sans caractère. Contre-table 
en bois du xni* siècle. 

ETAlMPtIS. Formée des deux ancienne» paroisses 
d’Étaimpuisct de Biennais. — Étaikpvi». Appeler, dan» 

G. 
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Ir* vieux titre», de Ertiucto Pmteo. Source du Cadtefiîu . 
dont les apparition» irrégulière* sont In terreur de la 
contrée. — L’église actuelle, nous le vocable de Saint- 
Martin, est moderne; elle ne renferme d’anrien qu'une 
image en pierre de saint Martin à cheval et une grande 
inscription nbituairedu xti* siècle. En 1 858 , en démo- 
lissant une vieille maison .en bois du mi* siècle, on a 
trouvé un exemplaire de» psaume* de David traduits 
par Cl. Marot et Th. de Bèie, imprimé en i 5 fio et 
radié vers cette époque . ^ ( Hevue des Soc. sov., t. V, 
p. 5 At.) — Bien vais. Ep. celtique. On trouve dans 
une ferme une source révérée connue son» le nom 
de Eunloir* de Snmte-O^tilde. | \t„ym djjr. L'égiive , 
dédiée à saint Martin, est du mu* siècle, sauf un frag- 
ment du xiv*, au Ikx* de In nef. Dans le choeur, pierres 
tumulaires du xui* siècle. 

EURVILLE. Mo yen Age. Ancienne église prieurale, 
sous le vocable de Saint-INerre, dépendant du Trcporf. 
Sur les murs chiuirriant» raient des croit de eonséera- 
lion du «fi* siècle. L'édifice est défiguré. 

FONT EL A VE (LA). Noym Âge. Église nous le vo- 
cable de Saint-Martin , refaite au mi* siècle ot rema- 
niée au «fin*. — Petit cbdt«m en brique du temps de 
Henri IV et de Louis XIII. 

FRESNAY- LE-LONG. Formée des dans anciennes 
paroisse* de Fresway-le-Long et de Leuilty. — F»m- 
sat-lx-Lovg. Mo yen dge. Eglise sous le vocable de 
Saint-Nicolas, construite au m* siècle, comme le pmu- 
venl l'appareil en feuille» de fougère et les ogives primi- 
tives du chœur cl du portail. De» remaniements l'ont 
altérée au siède dernier. Au midi est une rhnj>c||e 
du Ml* siècle, dédiée à la Pension du Sauveur et ornée 
au dedans comme au dehors de médaillons et de sculp- 
tures sur pierre représentant le» scènes ou les attribut» 
de la Passion. Baptistère en pierre, du xn* siècle, orné 
de tètes symbolique». Dans le r futur, pierre lumti blin- 
des Baillculs, seigneurs patron», et, dans le sanc- 
tuaire, pierre gravé** d’un curé décédé en 1 584 . •— 
Lcntxv. Eglise «ou» le vocable de Saint-Pierre, démolie 
en t8so; il reste, dan» le cimetière, le baptistère du 
xm* «ècle. 

GONNEVILLE-LES-HAMEAlX. Moyen âge. «km- ; 
ueville ci aea hameaux, tels que Carcuit, le Mesnil, 
Gaumont, la Vallée, sont mentionnés par b* du» de 
Normandie dès R et toaA. — Église rosis le vocable 
de Saint-Valéry, possédant encor*- quelques pierres tuf- 
feoses du il* siècle. Clocher en grès reconstruit entre 
chœur et nef en eMlL V** LIX» ( ■ f»5r> ) . ainsi que la 
chapelle de la Passion , qui forme le transept nord. Nef 
do 1787 et chœur de 1765. Dan* le chœur est une 
pierre tumuloire à triples personnages avec inscription 
de 15A7. 

IMRLEA ILLE. Èp. romaine. Des tuiles et des mon- I 
naies. jj Èp. Jranque. On a trouvé, en 18A0 dans un j 


vase de terre, soixante-cinq deniers oboles d'argent de 
Chartes le (Chauve : dix -huit avaient été frappée» à 
Rouen, le reste â Qucntovric. Amiens, Saint-Denis. 
Reims, Sousons, Atligny, Seul»*, Tour* , etc. $ Moyen 
4 g». Egiûe sous le vocable de Saint-Jean. Le jui* siècle 
a fait le chœur, dont il reste l’apparril au dehors et une 
double piscincaudedanf.ainsi que le grand portail, qui 
est ogival. Nef consacré* le 18 mai i 5 *a f ainsi que 
le clocher, au portail; tour en gré» du mi* siècle. Ce 
rlodker soutint un siège, eu * 563 , contre les protes- 
tant». On y voit de» trace* île halle* et do Itonlet*. Dan» 
le rliœtir, deux belle» dalles lumulnirwrt seigneuriale» , 
l’une de i«qo, l'autre de ( 3 o& .gravées de personnage*, 
avec inscriptions et armoiries. — Croix du cimetière en 
grès, avec f écusson do Philippe de Dampierre. qui la 
donna en » MIL V" X» (i 5 i o). — Château muni de 
si* lourtdle», de son pont, de sa herse, avec la plan* 
d’une inscription qui déclarait que, *|’an de gréce 
1A91, noble homme moMÎre J a non de Dampiem-. 
chevalier seigneur de Riville-la-FUignnnle et autre» 
seigneuries, fit édifier cette maison. ** En iG86. il y 
avait au château une chapelle de Notre-Dame. 

MONTREUIL - EN - CAUX. Ep. romaine. Dan» le» 
taillis de Montreuil sont de* terrassement*, reste» «h* 
forges et de ferrières. [| Ep. franque. Appelée iiomaita- 
riolum par Chartes le Chauve. — Cercueil» de piètre 
exhumé* en i8io et en i8Afi dan» le cimetière parois- 
sial et dans une ferme voisine de l'église. 1 Moyen «fgr. 
Église sou» le vocable de Saint- Antoine et de Saint 
Sulpice. Quelque» contre- forts en tuf du ni* siède au 
milieu dos reconstruction» du xvh*. 

SAINT-DENIS* SUR-SCIE. Moyen âge. Église dont 
la nef et le chœur possèdent encor* des arcades cin- 
trée» et de» fenêtre» ogivale* qui doivent remonter ati 
111* siède. Le clocher, à l'entrés! de l'église, a été re- 
construit en 161 *, comme dit une WSCli ptkm. Re- 
table en albâtre du 11** ou du m* siède, représentant 
la fanion du Sauveur. Il fut démonté avant la Révolu- 
tion ; Ira fragment» en furent vendu» en 1 835 au mu»é«? 
d'antiquités do Rouen ( Catalogue du musée, p. frj , 
v 845 ). — Chapelle de l'ancienne léproserie de Saint- 
Nicolas, ou hameau de Reuvillc, devenue une simple 
habitation. , 

S AINTE - GENEVIÈVE - DU - PETIT - BKAUNAY. 
Moyen âge. L’église, au milirn de retouche» moderne», 
montre encore de» reste» du xi* et du 111* siède : no- 
tamment le dochrr, placé nu pignon occidental. Il s** 
compose d’un campanile roman pour tinterelle, unique 
dans le département. Dnn» le chœur est une pierre 
tumulaire du xv* siède. 

SAINT- MACLOU - DE-F 01 .LK VILLE. Formée des 
ancienne» |taroi*M* de Saint-Marlou et de La Pierre.— 
Saist-M i ciot . Ep. romaine. Nombreux délais antique» 
de construction», «le tuiles d de poterie», notam- 
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ment liant) les fermes du Brevil et de la fliriérr, — 
Tradition d’une ancienne ville qui se sérail appelé* 
Fur 1er il U. — Les laboureurs disent en rencontrer les 
fondations. — Les bois contiennent «les scories de fer. — 
On croit n'connaitre une voie antique allant vers l’avilly. 

— Dans Penceint e du château de la Pierre est une molle 
entourée de fuwéa. } Moyen dgt, Église sous le vocable 
de Saint-Madou , bâtie au xi* et au itl“ siècle. Le chcrur 
présente des lit fs et des cintres romans ; U nef a des 
ogives du in* siècle. Beaucoup île retouches y ont été 
faites au ivi'cl au ifill* siècle, Ep. Itenaù *<tncr. Chaire 
et liane seigneurial eu bois élégamment sculpté. = 
Le Pieuse. LYglisc , sou* le vocable de Saint-Pierre, 
n'existe plus, ainsi que l'ancien prieuré de Saint - 
Thoinas-vur-Scie. — Château on brique du temps des 
derniers Valois, qui ne manque ni de style, ni de carac- 
tère. 

SAINT- PIERRE- BÉNOUVILLE. Formée des trois 
anciennes paroMMS de Bénouville-sur-Sâane. de la 
Chapelle de Brnomille et de Drocqneville. — Bivoi- 
viux-scR-SiABB. Moyen dge. Église sous le vocable de 
Saint-Pierre. La nef en grés, du xti* siècle , renferme 
quelques débris de vitraux de ce temps. Le dMMir a été 
refait en i#33. Lx Giurr.u.t. L'église, sous le vo- 
cable de Saint-Pierre, est démolie depuis la Révolution. 

— |)axci)i rtille. L’église, sous le vocable de Saint- 
Étienne, renferme des tufs, de» cintres rl dus ogives 
du xu* siècle, mais l« fenêtres ont été refaites sous 
Louis XVI. La charpente , qui «4 curieuse, a été cons- 
truite -l'an MILV**«t XVlll»(t5i8). Entre choeur cl 
nef sont de curieux bas-reliefs en bois du xti* siècle 
provenant d’une ancienne /talion. 

SAINT-V A A 8 T-DÜ -VAL. Moyen dge. Église sous le 
vocable de Sainl-Yaast. Chœur de la fin dn xii* siècle, 
comme le prouvent les deux lancettes du chevet. Nef 
bâtie ^ l’a ta de grâce MIL V“ et IX» (i5oq). Clocher 
au portail, tour en grès de «Tan de grâce MIL V“ et 
Xl»(i5u). 

SAINT-VICTOR- L'ABBAYE. Ép. r^mw. TuUes 
trouvées ver» i85o, en faisant le chemin de grande 
communication n* 3. Toiles et poteries découvertes en 
1 8 A O , à la ferme dn Brvml. || Moyen Hge. Motte cir- 
culaire très-élevée placée au bout de l’église, dans l'en- 
ceinte de l'ancienne abbaye. En i fiüo , le» molle* de 
Saint- Victor couvraient plus de h acres de terrain : 
restes, peut-être, du vieux château des Mortemcr. 
dtilelains de Saint-Victor, au xi* siècle? — L'abbaye. 
Le prieuré do Saint- Victor- en-Caux fut fondé en io5i 
(oit- le prêtre Tormord et les Mortemer, châtelains du 
lieu. En 107 A, Guillaume le Conquérant l’éleva à la 
dignité dahhay e, qui dura jusqu'à la Révolution, lit** 
reste que l'église , la salle capitulaire et la statue de 
Guillaume le (Conquérant. — Salle capitulaire, fbar- 
mant morceau du nu* siède dont les voûtes sont sup- 


jiorïées par deux rangs de colonnes de In plus grande 
eléganre : voûtes et colonne* décorées de peintures, line 
porte et deux fenêtres ouvrent sur l'ancien cloître, qui 
n'exisle plus. Eudes Rignud, archevêque de Rouen, 
prêcha dan* celle salle en 1 *68. — Statue de Guil- 
laume le Conquérant , en pierre, encore décorée des 
peintures du h-mps, exécutée au nu* siècle, debout 
dans une niche au midi de l'église. La tète est din- 
démée; les cheveux sont roulé» et courts; la main 
droite tient un sceptre brisé; au côté gauche est l'épée 
dont le baudrier ceint le personnage; le» pieds mont 
éperooné»; la robe est longue. — L’église abbatiale, 
du lin* siècle, • été démolie en 1769. Elle ôtait 
trois nefs et cinq chapelles ; comptait âo mètres de 
long sur 3 o de largo et t a de hauteur. Le clocher, 
large de 7 mètres, avait 3 o mètres d'élévation. A pré- 
sent, il ne reste que quelques arcades de pierre du 
xui* siècle, noyée* dans une maçonnerie on brique. 
Le clocher a été reconstruit au portail en 1755. Dons 
le chcrur est une dalle lumulaire d’abbé du un* siècle 
et l'inscription encadrée de l’abbé «le CtroiMf (i 5 gq- 
1618 ). 

THIÉDEV II.LE • SUR- SÀAVE. fy. U 

tradition du pays veut qu'il y ait eu autrefois une ville 
antique appelée ht Ville de TUtrde : ce qui justifie jus- 
qu’à un certain point cette assertion populaire, c'est 
qu’il y a lieauctMip de rouit r uct ion» et d« débris ro- 
mains au lieu dit Ite Tom-Aotmi, On y rencontre 
des puits, des monnaies, des ossements, dej poteries 
cl des tuiles en quantité. Le» briques â rebords sont 
tellement abondantes que , de 1 83 o k 1 835 , on en a 
fait commerce pour la fabrication du ciment. Vases en 
terre rouge d grands bronzes d'Adrien. ( E. Gaillard , 
1 lecherthet arckdoUigiqnn , p. 1 1 et 1 3. — La Vor- 

uuotdie Mouin-r., T* édit., p. i 3 t ; a* édit., p. i 5 o. 
Sêpult. gant, rom.franq. el nanti., p. 1 55 .) |J Moyen 
âge. L'église, sous le vocable de Saint- N ica iso, appar- 
tient au xi* liède par sa construction primitive, nui* 
elle a été complètement défigurée dans les deux der- 
niers siècles. 

TÔTES. Formée des vieux anciennes paroisses de 
Tâtes et de Bonne toi. — T Aies. Ép.frtunpte. Peut-être 
ce lieu, appelé Toile* au siède dernier, est-il le 7 W«- 
rûu donne en 679, par Childéric If, à l'abbaye de 
j KontcneUe? En 73 Ai , le même Toteanat avait été 
aliéné par l'abbé Teutsinde en fa vin r du comte Ra- 
j llwire. Enfin en io 3 o, Gosselin, vicomte d'Arque», 

; donna une partie du v illage d** Tûtes - Klin qo<r dieitur 
Totr** à l'abbaye de la Trinité-du-Mont de Rouen. 
(A. Leprevost , Mdm.de la Sor. de» ondej. de A arm., 
t. XI, p. 6,7 el 1 1 .) (| Moyen âge. L'ancienne église 
de Tûtes, sous le vocable de Saint-Martin, a été dé- 
molie en 1869. II y avait quelques traces du xm* siècle 
et une inscription en vers, sculptée sur bois, de 1 5i o, 
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qui doit être cmscrvéa dans U charpente du nouveau I 
clocher. Dau» les Jôudatinos ud a trouvé une statue | 
équestre en pierre de suint Marliu de Tour». Celle seul- j 
pture, du xv* siècle, rat coi Menée. — Il ne reste plus I 
rien du cli.it. -au de TAte», où, le 7 mars 1 5 Kg, YilUr*, 
gouverneur du flaire, et de Chasles, gouverneur de 
Dieppe, eurent une entrevue qui dik-ûla du rôle de ocs 
villes pendant la Ligue. = Buimint. L'église, disliée 
à saint Paèr, est démolie depuis tHoo. 

VARMEYILLE - BRETTEVILLE. Formée par la 
rruniou des deux communes de Varneviileet de Brette- 
ville. — Y vbnkvim.x. Fp. romaine. Plusieurs voie* an- 
tique* se musant , Tune qui allai idc l*a> illy ( l'aaliarvm) 
à Krmrmeu (Edrtmau).el le ekeuun d*$ Fêet , allant de 
Rouen au Rot-d'Arque» cl à la Cité de Limes. Dans le 
quartier du Fond de la vttie on trouve beaucoup de 
tuiles. Ver» 18A0, 00 y a rencoolré deux cercueils de 
pierre en forme d'auge. Dite tradition pn-tcud qu'au 1 
lieu dit la ViUt-è-Guet» ou la Ydle-aux-Gneta il exis- ' 
tait une ville destinée à garder la contrée. Dans le dire- I 
liera qui entoure lY-gltse il y a «Mil beaucoup de tuiles 
à rebonis. On trouve dm puits, des maçonneries, des 
briques à itImwvI* et de» meuiea A broyer autour du 
(amp d, ta IlouteiUerte. |j Ep. incertaine. Enceinte tan- 
soyée que l'on appelle dans le pays le Camp de la 
llou/nUent-. VI. César Mai elle l'avait décrite eu 1 838 . 
Galle enceinte, couverte de bois, peut contenir un 1 
hectare et demi. La plate* forme, circulaire, c*l eu- 
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toniée de deux «louve» uu fossés. Ce» ioatén ont encore 
‘A métrés de profondeur. (César Marotte, le Camp de 
la fltmieiUrrieà I amer ilte-U'M- Grée , ill*t 9 de s 3 pages; 
Rouen, i83H. — I** Fglme» de Ï «rond. de iHeype, 
L II, p. 5a6-og.) £ Moyen âge, Eglise «jim le vocable 
de Suiut-V iiioeut et de Saint-Médard. Le chœur est un 
joli monument du nu* siècle, sauf le» fenêtres , refaites 
sou» la>uis \V. La nef eut on grès du xti* Mode. Le 
clocher est moderne. Dalle (umtilairo avec inscription 
et personnages de ■ MIL V" W.W 1 » (l 536). Svcrtstie 
ou tetiuun- auiklruit «i i65u. — Le vieux château 
était prés de l'église; on n’en montre que la place. = 
Rri. rTTAii.i,c ni -Pktit-Csi t. Eglise sou* le vocable de 
Sainl-Ouen. On y trame une inscription sur bois de 
1679 . Lo reste est du xvm* siècle. 

YAR\ ANVKS. Moyen âge. L'église, Sous h* vocable 
de -Saint Snlpice.a été rebélieen t845. — Le château 
coiiMfve quelques fragment* du ivi* siècle. Yen 1 83 o , 
on a trouvé dan» une de ses cav«s trais figurine» eu 
terre cuite vernissée» do vert . protabtement du moyen 
âge. 

YASSON'YILLE. Moyen Age. L’église, sous le vocable 
de SaiolPitm , renferme rà et U des trace» du vi*»iôclc ; 
mais, comme le dit une vi« ille inscription, -l'an VIII, 
V ‘ XJI *» (i5isi), au -moi» de mav, fus! faille la nef 
de caste église*!, et elle *fut dédiée l’au MIL V“ XII . 
le xii* jour de juiug. - Le chœur a élé remanié en partie 
en 1776 . 
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CANTON DE BOL BEC. 

(ChcMito ; Bols te ) 

IIER.M ÈRES. Moyen âge. A ppdée Ik-uzettiourhcl j us- I 
qu’au siècle dernier. — L’église aurait été déplacée . j 
l'ancienne étant au Tau /loger. L'église actuelle aurait : 
dépendu d'une léproserie dont 011 prétend que les 
bâtiment* se rencontrant encora au nord de l'édifice. 
Près d'elle rat une mare qu'on appelle ta Mare mtr , 
Galeux. — Egli*o sou» le vocable de Saint-Quentin 
et do Saint-Jean , en tuf, construite au 11* siècle. Le clo- 
cher, entre chœur et nef, est une cous truc lion curieuse. I 
Le chœur, voûté au ivi* siècle, *e termine en abside . 
semi-circulaire. Les caveaux, pillés à la Révolution, 1 
renferrnuient des cercueils en plomb. Jusqu’en 1889 i 


on allumait A Berntérto des feux de carrefour A b 
Saint-Jean. 

BEUZEV 1 LLE- LA -GRENIER. Èp. roman,. Voie 
romaine de Lillebonne A Etre Ut, mentionnée au au* 
siècle mois le nom de Uuumée. [J Moyen Age. Église 
sous b vocable de Saint- Martin. Clocher, entre chauur 
et nef. du xi* siècle. Nef et chœur du ivi* siècle et de 
butine architecture. Chapelle seigneuriale contiguë au 
chœur, servant de sacristie, chef-d'œuvre de 1 600 ou 
«mi non; bénitier creusé dans une colonne sculptée du 
xvi* siècle. Le* ca veaux ont été vidé* à la Révolution. 
Pierres lumulairra, et A l'extérieur deux inscriptions 
lùmulaires et obiluaire* du xvi* siècle. 

BELZKV 1 I.LKTTE. Moyen Age. Eglise sous le vocable 
de Saint-Etienne et de Saint-Aub.n. Nef et clocher do 


b i :]ih:b: i: '-S. le 
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U transition du in* siècle : tous deux retouché ou siècle 
dernier. Chœur en pierre blanche, du xvi* siècle- A côté 
est une chapelle Mtgneurille du «il*. — Croix de carre- 
four eu pierre» du xm* siècle. 

BÜLUEl .. Èp. fmbûr. La ri» 1 ère d« Bol bec avait 
été autrefois bouchée avec des halles de laine, tradition 
qui paru il se rattacher au culte de* eaux, sources et 
fontaine*. I| Ep. romaine. Voie romaine allant de Lille- 
honne û Étrelat et à Féeamp. En traçant un chemin à 
flot tfhervJlri, vrn» s JS fto * on trouva plusieurs vases 
funéraire*, notamment une belle urne en plomb cou- 
verte d'ornements en relief, remplie d'os bridés , donnée 
au musée de lluoeo par M. Jacques Fauquet, maire 
de Bolbec. (Voir Roodi Smith : Giiltdmni anlûptn. 
vol. 111 , p. G j , et la .\ormandie touttrraine, a* édit, 
p. 1 4 o.) En 1 847-48 , au fond de la I allée de Foulante, 
dan» un petit hoi* appartenant à M. Lemaître- La vol te. 
manufacturier à Bolbec, les ouvriers ont trouvé une 
centaine de grou|w» de sépultures par incinération, 
des Irais premiers siècles , contenues dans <!«•* urnes 
de terre et de verre, avec dos vases aux offrandes en 
terre et en verre et des objets en bronn*. en ut, en 
émail et en terre culte. La plupart dos pièces out été 
dispersées. Il y en a à Rouen , eliex M. l'abbé Sora- 
raénil. et au Havre, cln*x M. Platal, architecte de la 
ville, qui consistent en orne vases, une statuette de 
Vénus, un médaillon de Rarchus, des perlre de 
verre, des libulps de brome émaillé et les débris d'un 
beau plateau en verre colorié. IJ Moyen âge. Vieux châ- 
teau de Fontaine - Martel , masse importante encore, 
entourée de ses fossés profonds et surmontée de b 
molle de son donjon. Les murs épais qui l'entourent 
remontent peut-être à l'époque franque ou « l'époque 
romaine. — Entre lo chAtrau de Fou lai ne - Martel 
el le cimetière romain ae voit encore , près «l'un ancien 
rtr ut rebouché, une chapelle de Saint-Murliii, cons- 
truite en tuf au xi* subie. — Aocicn prieuré du IW- 
aux-Orè ■ 04 i du lut eux-Motade* , dun» le vallon do ce 
nom , au bord de la roule départementale n* 9, qui va 
de Bolbec à Godervillc. C’est une ancienne léproserie 
du xii* siècle qui a été reconstruite au xtn* cl en 1754 ; 
aujourd’hui habitation privée conservant mmi caractère 
monastique. jj Ep. moderne. Lu ville de Bolbec, ayant 
été bridée le 1 4 juillet 1 765 , n'a rien cousent; d’au- 
rien. Le prieure de Saint- Michel, possédé |«r lit ab- 
bayes de Féeamp cl de Bernay, a disparu. — I. Valise 
actuelle, dédire au rlu*f dre angre, a été construite «le 
1774 à *781, ênr le* plaus de M. Patte, architecte 
de Pans. — Statue en marbre blanc du afin* siècle, 
qui représeule le Tempe et qui' surmonte une fontaine 
à laquelle elle a donné sou nom. 

RQI.LKYILMC. Formée de* deux ancienne* ] va roi sacs 
de BoJleviUe etGuillerville. — Rollctillc. Mu yen tige. 
Eglise sous le vocable de Saint-Pierre. Le chœur ap- 


partient au stylo ojçival primitif. Il fut consacra par 
Eudes Rijjaud, le t6 aoilt 1 * 48 . La nef, en pierre, est 
du xvi* siède. Elle possède dw restes «le verrières. Le 
doebrr, au portail, eat une tour du avili* siècle. L'an- 
rien était un corps carré roman , entre c lueur et nef. 
— Le célèbre critique Richard Simon a été curé de 
Italie* illc- de 1681 à 169*. = Gi ilixmills. Ép. ro- 
maine. Constructions «H meule* à broyer trouvère en 
i 84 i. |] JMoyre âge. L’église, dédiée à saint Léger, a 
etc démolie en 183 5 . 

GRliCHKT- LE-VALASSE. Èp. romaine. Voie ro 
maine qui «lo Lillebonne a liait à (a rner, soit à Étrelat , 
soit à Féeamp. || Moyen âge. Eglise MW le vocable de 
Saint -Thomas de (lantorbéry. Construction du xvi* 
siède, sauf quelques traces du iv* siècle qui se voient 
encore au cété nord de lu nef. — Ancienne aldiay*: 
du Volasse, bâtie vers 11&7, par Vétéran, comte 
do Moula», et par l'impératrice Malhihfo, supprimé** 
en 1790 et vendue en 1791. En 1810, la belle 
église fut démolie et quelques-uns de ses débris sub- 
sistant encore. Généralement ils oppartienutüt au 
. xvi* siède. Les bâtiments conventuels et rnonsstiqure, 
reconstruits son» Louis XIV, sont parfaitement con- 
servés. Us gantent du xn* siècle de belles s* Il es sou ta- 
nne* au milieu par un rang de colonne* romane*. Cette 
partie du monument , devenue une remise, est un beau 
morceau «l'architecture de transition. On y remarque 
une vaste cheminée et des pierres tumulaires du xni* 
siècle. Dans le parc du Va|as*e, deux tourellre aigue* 
en pierre qui doivent remonter au xu* et au xui* siècle; 
une pierre tuinulairo servant de seuil u la maison du 
portier. Dalle de Pierre Rouirai! , able; , mort en i 54 (i, 
encastrée maintenant dans f église de Grucbci. Riche 
croix processionnelle du xii* siècle, conservée au mus»*- 
de Rouen. Otto croix, que l'on croit avoir clé donnée 
par Mathilde elle- mémo, est en bois d'èbèue revêtu 
d’une feuille d'argent «taré, décorée de filigranes très- 
délicats, enrichie de hrillnnts, de cristaiu colorés et «le 
pierres prédeuser. Au centre est une petite croix de 
même travail, mais en or, entourant une petite reliqiu- 
de U vraie croix. Au revers, la croix centrale est reiu- 
p lacée par une frappé en argent du xv* siède. Les fili- 
granes qui l'entourent sont plus simple*. 

LANQl'ETOT. Ep. mctrftune. Le peuple prétend qui 
l'on voit près de F Epine une dame blanche, il assure 
aussi qu'aux environs du château on voyait autrefois une 
bêta blanche et un cheval sans tète. || Ep. tentante. A 
rfy me on a trouvé, en élargissant le chemin qui con- 
duit à la station do Nointol , dos vasos en terre rouge H 
une monnaie du Bas Empire, jj Moyen âge. Église sous 
le vocable de Saiut-Aubin. Le clocher, entre chœur et 
nef, «il en tuf roman du xi* siècle. Le chœur, origi- 
nairement roman, a été modifié en 1769. l-a nef est 
en grande partie une reconstniction du xvi* siècle. 
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DÉPARTEMENT DE I.A SEINE-INFÉRIEURE. 


— Près de la porte latérale <**«1 une longue inscription 
obituaira et seigneuriale de i A 55 , relative à lu famille 
de Thomas Bazin . évéque de Lisieux et historien de 

CMeaYII. 

U. N TOT. Ep. romaine. \oie romaine allant ch* Liile- 
hoaiR* (JultoLtma) à Grainvilh* (Gr«e»NMm). [ Moyen 
âge. Église sous le vocable de Saint-Sam son , avec Iran- 
«•pis, construite au xn* siècle. Clocher remarquable. 
Ourur et u**f profondément modifies au s»i* et au xni* 
*iède. Le chevet du eberur possède une assez belle fe- 
nêtre avec verrière* du temps de Henri IV. 

NOINTOT. Ifoyçw âge, || y « tradition d’église trans- 
frrée. LYglira actuelle, sous le voralde de Saint-Sau- 
veur, est moderne et date seulement de « 7 r 4 1 . — Dans 
le cimetière est la base d’une croix de pierre du ivu* 
siècle. 

PARG-D’AN XTOT ( LE ). Formée des doux anciennes 
paroisses du Parc et d'Anxtot, — Li Piu. Moyen âge. 
Appelée au moyen âge Paraît. — L’église actuelle, 
vous te vocable de Saint-Biaise, est une bonne «m*- 
! met ion en pierre blanche du 11 1* siècle. Le chœur a du 
style et du caractère. Sur la charpente de la nef on lit 
le Saheregim , IM vr regma et le millésdme «le r V“ X Ll » 
(t 5 ôi). Amtot. Appelée au moyen Age .-Lno/toi. 
Mentionne dès 1000 par le duc Guillaume, a perdu 
»on église. dédiée A saint Léger. 

RAFFETOT. Moyen âge. Église sous le vocable de 
Sainu -Anne. Le chœur est une élégante construction 
en piene du xvi* siècle. Entra le chœur et la nef, un 
Hocher du sut*. La nef, au milieu de constructions 
modernes, présente quelques débris du xn* siècle. La 
chapelle seigneuriale , placée au côté nord , est une 
construction du temps de Louis XIII ou de Henri IV, 
recouvrant un caveau sépulcral. Sur le vitrail on lit In 
date de 1607. Son* le clocher est une inscription tu» 
mulâtre de 1 , r > t o. Baptistère en pierre, orné de sujets 
sculptes eu Tannée 1607. Dan* l’église on remarque 
de* médaillons sculpté* sur hois représentant les apôtres, 
— LecbAteau, telle construction du tempsde Louis XIV, 
a servi de prison (tendant In Révolution. 

R O U VILLE. Formée des deux ancienne* pn tonnes 
de Itou ville et de BieUerille. — Roi ville. Moyen âge. 
I .‘église, sous le vocable de Saint-Hennés, ganle quel- 
que* tram du u* siècle, mais la majeure partie du 
chœur et de In nef a été refaite dan» ces dernier» temps. 
1a* clocher, au milieu de l’église, est un corps carré 
du xvt* siècle, surmonté d'une aiguille d** pierre du 
xtii*. Le baptistère est sculpté dans le style de la Re- 
naissance. - Bulle ville. Suntonunéc parfois la Palle - 
terie ou la Padhierie. Bp. gimJoM* ou rouMune. Ter* 
raasemcnl* sous le nom de Motte* d‘Haltebo*c oa de 
Part iVIhUebotc. En t8A A , il restait deux tertres d'une 
grandeur inégale ; tou» deux réunis formaient un camp 
hexagone de 3 a I pas d* circonférence, entouré de 


fossés de 7 mètres de profondeur, la butte principale 
avait 35 mètre* de hauteur et jeuait le rôle du donjon 
dans un château. Quand on a détruit rca mottes, en 
1 l 856 , on a trouvé un ten nombre de vases antique», 
des objets en fer oxydé et lui grtsi taillé que Ton, crut 
être un tombeau. II y avait des cendres et du charbon 
dan* le sol et au milieu un puits appelé le Puiii du 
Piable. 1 Moyen Age. Église sous le vocable de Saint- 
Pierre. Nef rtMuane du xi* siècle. CUwIwt du xtii* et 
chœur du «fin*. Le baptistère rat une cuve curieuse du 
xn* siècle. 

SAINT-J BAX-DE’LA-NEl \ ILLE. JS** *gt. É#liw 

sous le vocible de Saint-Jean. Clocher en pierre du 
xvi* siècle. Choeur, aussi eu pierre, de 1600. Nef pa- 
raissant moderne . avec quelques traces de la tenait* 
.«anra. Dam le rlnrur. huit jolie» stalle» en bois sculpté 
provenant de l'abbaye de Montivilliers; probablement 
tk 1 5 1 8. 

TROC \ 1 LLE-KN-CAIJ X, Formée de» deux ancienne» 
paroisse* deTrouville et d'Abqncrville. — Tsoi villx. Ep. 
romaine. Voie.romaine de Julmhona ( Ullebonnc) à (Ira- 
vmum (Griiinville-la-Teinluriéra). ( Mem. d» la Soc. drt 
nutnj. de. Anna., t. XIV, p. lf»ü, et t. XXIV, p. 330 . — 
K. Gaillard, lletkerchet archtrd.. p. 10.) Lorsque M. le 
|M>**ident Caillot de Coqii'-rcamnont, sou» l.oui* XVI, 
fit abattre le tumnlus qui tendait la voie antique, il 
trouva ma grand «ombra de vase* contenant des «a bridés, 
que les ouvriers détruisirent, pareequ'ils les rcgnrdan-1 »l 
comme de» oeuvre* de soruillonc. (E. Gaillard , /Yé r«* 
analytique de VA eodèmie de Hvtu 11 , année 1 836 , p. 1 55 . V 
Eu 1857. H. Fleury, maire de Rouen , trouva mi grand 
nombre de vas»* funéraire», dont beaucoup forant dé- 
truits par les ouvriers. Cependant il en sauva huit en 
terre d en verra. Il y avait dm urnes «t de» vases aux of- 
frandes , mois la pièce la plus importante était une belle 
coupe de verra représentant en relief le* courras du 
cirque; au-d****usdr* quadrige» était une inscription illi- 
sible. Cette belle coupe a été décrite et reproduis à 
tendras dans les fVocradmg* of the Society tfmtojuarie* 
oj tendon , a - sériés , vol. 1 , p. h 5-4 H ; — A Caen , dan» 
le Bull, de la Soc. des antiq. de A 'arm., 1“ année, 1 860 , 
p. t & 6 -t 5 o t — à Chambéry, dans le lin U. de la Soc. oa- 
eoiùenue d'hui, et d'arrhéal., 1 860-6 1 ,p. *6, ■— et enfin 
à Paris, dans b* Bull, du ternie*’ de la langue , de Vfiiit. et 
dctarudela France, I.IV,p.S*5-*7.f Moyen âge . Eglise 
mhm la vocable de Notre-Dame, entièrement du im* 
siècle. Die a été dédiée par Eudes Rigaud . archevêque 
de Rouen, le 7 de* calendes de mai 1 9 5 *. te chœur, le 
Hocher et le baptistère sont intacts; la nef seule a été dé- 
figurée ou siècle dernier. Dan» le cimetière est une croix 
de pierre du xni* siècle. == Aliqcesville ou Knqvk- 
| nui. .Voyin âge. Petite église sous le vocable de Saint - 
1 Pierre, dont la nef romane a été défigurée depuis «ait 
' ans. Le chœur est du xn* siècle et le clocher moderne. 


"V " 


• Digiti^e44: 



07 


ARRONDISSEMENT DU HAVRE. 


98 


CAflTOtl DF. CRIQGRTnT-bKSMVAI. 


( Cbtf-tit* : CitiomoT - Uw»u ) 


ANGERVILLE-LORCHER. Moyen âge. Église *ous 
ie vocable de Notre-Dame. Nef du t»* siècle, owe ms 
ouvertures agrandie* au xvu\ mifb portail, qui est un 
beau cintre roman , oméde billet tes . de frottes . do dents 
de acie, etc. Clocher entre chien r et nef, tour carrée en 
pierre de style roman du su* tiède. Chœur voûté et 
percé d’ogives, décoré au pignon d'uno statue repré- 
sentant un pape, flanqué au cèté nonl d’une jolie cha- 
pelle : constructions du w* sièHe. Fonts baptismaux de 
la même époque. 

ANGLESQUEVILLE - LESNKVAL. Bp. romaine. 
Vases antiques contenant des incinérations, trouvés en 
1 833 par M. Aubry-Bailleul dans son verger. Il y avait 
des urnes grises, des trépieds, des vases rouges, etc., 
dont plusieurs sont au musée de Rouen ; deux meutes à 
broyer en poudingue trouvées en 1861. | Moyen âge. 
L’église, sous le vocable de Saint-Martin . est moderne 
dans son dochrr et dans sa nef; mai* le chœur montre 
au chevet deux jolies lancettes du xiii* siècle et quel- 
ques traces du xi*. 

BEAU REPAIRE. Moyen <fg*. Dans un bois voisin de 
l’église sont dos ruines nommées le Fieux Château , où 
l’on voit des terrassement», un puits et un chemin pavé. 
— L’église, sous le vocable de Saint-Thomas de f.an- 
torbérv, a été reconstruite vers 1760, l’ancienne ayant 
été interdite an 1 7 5 A . 

BÉNOUVILLE-SUB- MER. i>. dtiy,r. Poit-flm 
pourrait-on attribuer à l’époque gauloise 1rs remparts 
en terre qui séparent les deux communes d’Klretal et 
de Bénou ville, remparts que l’on appelle de temps im- 
mémorial Ira Fonde de liennurüle. A oaf retranchement* 
se rattachent des traditions de femmes blanches et de 
chevaux qui courent »c jeter du haut de la falaise. |J Bp. 
romaine. Dons le vallon de la Fén'gnc, la Uorine de la 
Pentecôte de 1 806 a révélé de bien anciennes murailles. 
Un quartier de Bénouville s’appelle le Bout de la rillr, 
ce qui est souvent l’indice d’une villa romaine. [I Moyen 
âge. L’églbe, mus le vocable de Sainte-Anne, est en 
grande partie romane du il* siècle. Elle se trrminail 
par nue abside de ce temps. Elle a été remaniée mois 
L ouis XV, et est très-mutilée de nue jour». On y remarque 
une fondation obituaire île 1 739. — Dans la ferme de 
Décul loi , une maison en mines qui avait nne cheminée 
romane existait encore en 1 85 • • — 1/ rbâtrau, re- 
construit tous Louis XV, a perdu son caractère féodal. 

BORDEAUX -SAINT -CUIR. Formée des deux 
andenne* paroisses de Bordeaux en -( .aux et de Saint - 
Clair-sur Etrelat. — BoiMm-n-C«n. Appelée Bor- 
âelli an xm* siècle. Ep. romaine, La voie romaine do 
LiHcbonncâ Élreta! a été reconnue sur plusieurs points. 
En i8âo, on a trouvé dons un fosaé de la grande rue 


I 


une grande urne grise contenant une urne de verre 
pleine d’os brûlés et accompagnée de vases de terre et de 
verre. En » 84 * M. l’abbé Cochet fouilla dans le Grand. 
Val , prés du bois des Loges, le Château-Gaillard . qu’il 
avait sondé dès i8io, et y déco u vrit une construction 
composée de quatre appartements, dont l’un avec hy- 
pocauste, et, au milieu des ruines, des tuiles, de* 
poteries, des verreries, avec monnaies de brome du 
llaul-Empire. En 1 8 fi 3 . dnns la plaine qui inclîue 
vers le Petit -Val , il explora une villa soupçonnée dès 
i 83 A. On y avait, en effet, trouvé des monnaies an- 
tiques. entre autres un Néron en bronxo et une consu- 
laire en argentan nom de Dootcn . de la famille Rubria, 
La villa qu’il y découvrit avait 100 mètres de Ion 
garnir et était composée d’une galerie de 19 colonnes 
de pierre, de couloirs, de salles, de jardins, etc. Il 
n rencontré* des Néron, des Trajan, des Faustin*. 
( Voir, sur ces fouilles, les ouvrages indiqués à la biblio- 
graphie départementale.) ] Ep. /rompu. Une opinion 
veut que Childemarquc, première abbesse de Kécainp. 
ait été tirée d’un ermitage de Bordeaux - en - Caux 
Vers 18.I o, des cercueils en tuf et en plâtre uni été 
trouvé* à Epient 1 , clan* une ferma où fut autrefois la 
chapelle de Saint-Germain J'Èpivmt ou de ViÜervdle. 
En 1 84 o, M. l’abbé Cochet y.a reconnu des cercueils eu 
tuf, dont un contenait une épée, 'j Moyen âge. On assure 
qu’au m* siècle Bordeaux possédait des chanoines for- 
mant collégiale. — L’églisp, sous le vocable de Saint- 
Moriin, a la forme d’uno croix; nef du xit* tiède, ain*i 
que Fogive du portail ; toutefois b*s piliers du clocher ont 
été refaits k la Renaissance ; le reste est moderne. — La 
chapelle de Saint-Germain d'Épiycnt, i présent dé- 
truite, était situé* au hameau d'fyirrnf. autrefois F»/- 
lerville. Vers 1 170, elle fut donné* par l’impératrice 
Mathilde au prieuré de Bonne-Nouvelle de Rouen. *=- 
SxixT-Ctua-sta-ÉTaKTAT. Bp. ronron*. Voie romaine de 
lÜIthonntiÉ frétai, au hameau appelé Ut Fouet , et la 
rue Permute. Ij Moyen âge. Le portail de l’église , sous 
le vocable de Saint-Clair, eut du xn* siècle, ainsi que 
le hapl bière en pierre. Le Hocher est de a l’an MIL V" 
a XXXV * ( 1 535 ): le reste de l’égüae est moderne. — 
Chapelle de Saint Nicolas de la Cliantrcrie, aujour- 
d’hui détruite et dépendant d'une léproserie commune 
aux paroisses de Saint-Clair et d’ Élrelat. 

CRIQUETOT- LRSNEVAL Bp. antüpu. pndM- 
ment romaine. Près de l’église et au milieu du liourg 
est un tertre élevé de main d’homme, au pied duquel 
on a trouvé des écaille* d'huître* , de* tuile* à rebord# cl 
de* monnaie* de bronze. On dit qu’aulrefois il y avait 
deux autre* molle* semblables: l’un* à la MaUbrâque , 
détruite vers 1 8 1 8 ; l’autre su hameau de \ % Éclate. Dan- 
un petit bois connu sous le nom dMsdarair est nn camp 
entouré de fossé* appelé le Camp d’Aielonde. Ou dit 
que* et camp fut occupé en »563 par diode» IX , quand 


Seine Inférieure. 


7 



100 


f 

I 

► 

l 

t 

I 

I 

* 

t 


i 

? 

v 

i 

t 


} 

i 

1 i 


99 DÉPARTEMENT DE L 

il vint assiéger le Havre, livré aux Anglais. || Moyen dge. 

bous le vocable de Notro-Damo. Le clocher ct-l 
un corps carré roman du xi* siècle, ainsi que l'ancien 
Mincluaire, qui aert de porche; tous deux ont etc rema- 
niés an xri’ siècle. L'ancienne église , démolie en 1 848 , 
était une construction du it* et du xn* siècle. Du xvi* 
il reste encore deux chapelles servant autrefois de Iran- 
•/■pu, Aux archives sont deux curieux registres du x?ni* 
siècle relatif*, à l’état civil. — L'ancien chilteau est rem- 
placé par une maison particulière. — Au tri* et au xvu* 
siècle, le protestantisme avait fait de grands progrès. Il 
V avait un prêche détruit en i685. Les hameaux du 
Canot, du fWrkr et du Mmiitrr furent lea princi|iAiix 
loyers de ta nouvelle doctrine. 

cuyerville-sur-étretat. s« r 

lu ferme des CaLeleta l'on trouve, dit -on, des débris 
antique*. Monnaies de bronxe du Haut-Empire, j! Moyen 
>i fit. L'église , sous le vocable d« la Sainte-Vierge , a une 
nef du xv j* siècle, dont les collatéraux ont disparu. Le 
transept du nord est de la même époque ; celui du midi 
est moderne, ainsi que le chœur rt le clocher. On ra- 
conte qu'il y avait autrefois une chapelle de Notre- 
Damodes-Bois dont l'emplacement est inconnu. — Le 
rhàleau a été renouvelé au siècle dernier. Il poaaèdr en- 
ran deux canons du xvi' /iède. 

KTRETAT. Ep. r/jmain e. Terme où abotilimnil mro 
voie romaine venant de Lillcbonne; il parait avoir pris 
son nom de celte chaussée- On trouve des tuile* ro- 
mailles dans le cimetière actuel, des poteries auprès 
de bi Cô u Saint- (Unir, de* monnaies antiques dans les 
ï erfiMMt, sur b plage et par tout le rivage. Ko «8*3, 
il a été recueilli des monnaies antiques en creusant le 
canal, et eu i83ft, beaucoup d’objets romains ont été 
aperçus dans b citerne de VHôul Planquet. En i83o, 
on a aperçu dans l'ancien presbytère une villa romaine 
avec baptistère , canaux , aqueducs, conduits en plomb, 
pavage, «le., que M. l'abbé Cochet a mis au jour en 1 835 
et en i84a. Au milieu de* débris, il « recueilli de* 
monnaies de bronxe d'Adrien , de TrajBn , de Yesposien. 
Kn iH5o et i85a, il a fouillé, à b Cote-da-Wonf , un 
aqueduc antique d?*,ooo mètres de longueur; en iH5â, 
au Hou de* liauilt * . un cimetière à incinéra lion avec 
unies et vases oux libations. Vers itf&o, de* urne* ni 
verre bien ml été trouvée* près de la chapelle de Saint- 
Nicolas, l'ancierme léproserie. [| Èp.fmnqnr. Le cime- 
tière de la Cûte-du-Mont , qui recouvre des ruines ro- 
maine», est connu depuis 1799 et 1807. où il a donné 
•les sépulture* et desarme*; il en a donne encore en 18*11 
et en i83o. M. l’ahbé Cochet la fouillé en |H33, et 
-n i85o ( M. le comte d’Eurhrrny en « fini l'examen. A 
ces différentes époques il a fourni des vases, drs sabres, 
•les boudes et des plaques en cuivre et en fer damas- 
quiné. — La chapelle dite ih .S'arn f- Valéry, à présent 
démolie, élait construite au milieu du cimetière «ver 
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des débris romains. Il en reste deux chapiteaux en 
pierre que l'on croit dn x* siècle. J Ep. incertaine. lira* 
en bronxe trouvé en x 83 3 dans une chaudière de cuiv fi- 
loute remplie d'ustensile* en fer; le Puita-Cteet , dnii* 
le vallon de Cateuil , et les constructions qui furent 
trouvée* tout auprès , en 1 83 1 , lorsqu’on lit la roule du 
Havre; lus légendes qui entourent la Fontaine d'Obi*, 
b construction do P église et la disparition de b rivière. 
On connaît aussi dans le (Jea-Saint des sépultures dont 
on ne saurait assigner b date. [| Moyen dgt. Église sou» 
b* vocable de Notre-Dame, à trois nefs, avec transept*. 
C’est un bel édifice, construit en pierre du pays. Lu , 
nef est romane du xi* siècle, ainsi que le* deux déam- 
bulatoire», qui en sont séparé» par des colonne* rendit, 
et courtes, et le portail. Le haut de la nef est ogival d* 
transition. Le chœur et les transepts, tous voûtés, ap- 
partiennent à l'ogive du un" siècle. \a docher, sur b 
croisée, est une belle tour carrée avec lanterne du xuf 
siècle. L'escalier de* cloche* forme un vignot charmant, 
l-a flèche, en plomb, fut brûlée en * 7 A H. L'arcade 
du crucifix s'appuie sur deux bas-retirf». En 1860, on 
a trouvé sou» ü docher des bas- relief» en pierre du 
xit* siède, provenant d‘une Paaaion. — Chapelle et 
léproserie de Saint- Nicolas du Grand -Val. Celte fonda- 
tion, du xn* siède, était commune aux jvarmsses d'Éire- 
lat et de Saint-Clair. Elle était placée dan» le Grand- 
Val. Réunis à f hôpital du Havro en 169^1, la rhapell.- 
et l'hôpital ont disparu depot*. C'est maintenant b 
Ferme rie la Chapelle. — Autrefois b vallée d’Étretat 
était barrée par une épaisse muraille dont on voit en- 
core les restes. On communiquai lé b plug»; par lu port.- 
de la Mer. I/;» retranchements en terre qui recouvrent 
ces murs arasés avaient été élevés pendant b guerre de 
Supl-Ans. l-a tour ronde qui protège le littoral doit dater 
du temps de Henri IV ; elle existait déjà tous Lnuis XIV. 
— On appelle Fort de Fréfoeeé de v billes et nom- 
breuse* murailW que l’on voit sur b falaise d’aval au- 
ihssu» de b Porte et du Trtm à l'Homme. La grotte de 
b Chambre aux rlrmoiaellra, taillée dans un pic de fa- 
laise, fit autrefois partie de celle forteresse. Vers l’ouest 
est une pblc-fonne fosioyée et entourée de rempart» 
en terre qui parait un ancien camp. Ce fort fut armé 
de canons, car le musée de Rouen possède une cuui.-u- 
vrine «m fer de deux mille kilogrammes qui en pro- 
vient. Otte arme , marquée d'un II et d'une salamandre 
couronnée, armes du Havre et de François I", provient 
proltthlctnenl de la fonderie de canon» du Havre ou de 
I Gravide. 

FONGUEUSE!! ARE. Ép. romain*. En 18&9.M. Fied 
\ Noél , défrichant les bois de Fongueusemarc , a montre 
j une série de fondations romain* enrore accompagnée» 
j de tuiles, de poterie* et de meules à broyer. || Moyeu 
êfit. L’église, sous le vocable de Notre-Dame , est en 
I ruines depuis 1800, On y reconnaît enenre de belle» 
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fenêtres a mc«n*aux el uu élégant appareil de pierre du 
x»i* siècle. L'autel ttt du ce temps. — Fougucuscuiarc 

cimii jurtk* surtout de quatre fermes qui , au xu* siècle , 
furent données à l'abbaye du Valaa&e. Les moines y 
ont construit du belles granges, dont deux subsistent 
•ncore. Elle» se COmpOMnt do Ira» magnifiques nefs 
séparées par de belles colonnes de pierre du xin* siècle. 
C'est une splendide construction rurale. — Dans U 
plaine qui entoure la ferme du Parc est une épine 
dite l'Eyine de frmhM, CVsl lu que fut leuu en 167 h 
le camp dit du T Èyiue ou de Prviè m t. Le goaientDtv 
du Havre y passa une revue des 1 a.ooo homme» armé» 
que renfermait aoo gouvernement. 

GONNEVILLE-LY-MALKT. Formée de» deux an- 
cienne» parois** de GonneriUe et d'Éeullot. — Gom- 
villx. Moyen dgo. L'église, mm le vocable de Saint- 
Pierre, a clé reconstruite en 1 83 1 ; elle renferme un 
baptistère en pierre du xii* siècle et deux statues du 
xvu\ provenant de l'ancienne église démolie el trans- 
férée en i 83 i. — A côté du marché ou montre la 
place où fui l'ancien château des Malet, = Éciltot. 
L'église, sous le vocable de la Saiole-Viei^e, fut dé- 
molie vers 1800. 

HERMEYfLLK. Moyen âge. L'église, sou» lu vocable 
de Saiut- Pierre, récemment recoustruile, garde au 
i’IwtiI deux fenêtres et une inscription du xvn* siècle. 
— Elégante croix de cimetière en pierre, du temps du 
Loin» XII ou de François I". 

IIKLQIIEVILLK. Moyen âge. Église mw» le vocable 
de Saint-Pierre. La nef est du tvi* siècle. Le chœur et 
le docker sont moderne», - A côté de l'église sont lus 
restes d'un vieux château dont la inolfe élevée subside 
encore. 

PIERREF 1 QLES. Êy. gauloise. Le nom de /Vxrn 
M», donné à « village, semble indiquer des monu- 
ments druidiques. Eu clîet, l'on a cru rveunnuilre 
en i8ao, à la Torniole, un ancien dolmen qui sert de 
marche uu Calvaire d'ÉlreUL Au lieu dit U FoucM 
•vont des terrassements considérable» que l'on assure 
être le tombeau de grands seigneur» enterrés avec leur 
argent. ,j Ey. franque. Eu t 85 o, on a trouvé ù la 
TvmtuU un cercueil en pierre du pays, probablement 
rariovingien , long de i"\6o, profond cl large de 45 
à 55 centimètres, contenant des ossements déjà bou- 
leversé» ci une bague en bronze. || Moyen dge. L’église, 
sous le vocable de Saiol-Jean-Uaptiste, a possédé de» 
transepts et de» collatéraux . à prêtent disparus. La nef 
présente de» arcade» du i?i* wède. Chœur refait der- 
nièrement. 

POTERIE (LA). Èy. gauloise. Hache en silex re- 
cueillie dans les champ». |J Ey. romain #. Le nom de 
ce village indique une ancienne fabrication céramique. 
En effet , on a trouvé en 1 835 , an hameau de la Porie, 
une grande quantité de débris de poterie» rouges an- 


tiques. I Moyen dgr. Église sous le vocable de Saint- 
Martin. La uef présente, au côte nord, une corniche 
qui date du xu* siècle. Le chœur ronaem*- une ogive du 
xvn* siècle. Le midi de la nef a été refait en 1698. Le 
chœur date de 1777 et le clocher de i 8 s 4 . — En i 835 . 
l'on a encore reconnu le» vieilles et épais*» muraille» 
de la chapelle de Saint- André, an hameau de Teu- 
ville, qu'on prétend avoir appartenu aux Templiers. — 
Le Quunp excommunie , marqué sur les cartes géogru - 
phiques. On maure qu’il y avait été trouvé des cer- 
cueils. 

SAINT-JOLTN-SUR-MER. Formée des ancienne» 
paruiseesde Saint-Jouin et de Bruneval. -Saist-Joiis. 
Ey. romaine. Ver» 1 83 a , on a trouvé au hameau de 
Reoumesnil, dans un fosaé, cinq vases en argent dé- 
diés 4 Mercure, renfermé» dans une chaudière d'airain. 
Le» ouvriers les ont vendus 1,800 francs à un orfèvre 
do Bolbec, qui 0 lu clairement sur l'un d'eux, autour 
d'un Mercure ailé et doré : UEO. MKR(.YRM). Ils 
pesaient 18 marcs et ont été détruits. En 18&0, dans 
te même hameau de üeaumesail, il a été rencontré de» 
urnes en terra grise remplies d’os bridés. Il y avait aussi 
de» vases rouges pour le» libation». A ce mèuie Bnuu - 
mesnil un rencontre beaucoup de fondations. Sur une' 
motte, appelée Je Château de (/remuai, on voit un puil» 
creusé dans le flanc de la colline. Aux Qtéatre- Fermes 
on a trouvé deux meules à broyer en poudingue. [ 
Moyen dgr. Église sou» le vocable de Soinl-Jouin. Un 
raconte que ce patron serait uu corp» saiut trouvé eu 
mer pur le» pécheur» dans le cours du mois de ejuiun. 
Sanctuaire construit eu pierre, élevé à la fin du uu* siècle 
ou au commencement du xix\ La nef avec ses collatéraux 
porte le millésime de 1 689 cl doit dater de la fin du 
îvi* siècle. Le docker, placé au portail, fut construit en 
1753 ; U remplace une tour que l'on dit avoir été abat- 
tue parla cauon de lu flotte anglaise, en 1G9&- Seul la 
falaise sont d'ancienne» carrières rebouchée» en très- 
grand nombre. — Au hameau d»* U Ma lad rerie on trouve 
beaucoup de ruines et d« débris de l'ancienne léproaern- 
He Sainte-Marguerite. A celte Maladrme on doit ratta- 
cher la .Sente lépreuse, qui allait, dit-on, de Tancarvilfe 
4 Saint-Jouiu. Au hameau d 'Ecrépintol fut un prédit* 
protestant que remplaça en 1 685 une croix do pierre, 
dite Croix du proche. — Usluval. Ey. romane. Le 
vallon de Bruneval ou Bimev.il est rempli de débris et 
de tradition* antiques. On parle de trésor» cadrés et de 
canon» chargés d'or el d'argent. Ver» la mer sont de» 
mur» appelés le» Fort s et qui barraient la vallée. Dans 
le» cran» qui occupent le fond du vallon 011 trouve do 
charbons , de» tuile» à rebord» , de» murs et de hoauv 
vases rouges 4 relief*. En 1 833 , on a trouve un bel na- 
rra* de Claude, qui eat entré au musée départemental. 
En 1 84 » et 1 H 5 o , on a rencontré de» meules à broyer 
et de» vases antiques, [j Moyen Age. L'ancienne égliw, 
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»oi le comble de la Sain te- Vierge, est démolie depuis 
iSAo. A celte époque, on apporte au Havre l'ancien 
baptistère en pierre sculptée, qui parait du in'iièclqil 
est à présent au musée de cette ville. Dans l’église do 
Rruncval ii y avait tradition d‘un corps merveilleux du 
nom de saint Paul. 

SAINTE-MARIE-Al’-BOSC. Moyen âge. Église mkis 
le vocable de Sainte-Marie. Une tradition prétend que 
celte église, alors située dans la forêt de Fécamp, fut 
donnée à l'abbaye de Mouliviliier* par Guillaume le 
Conquérant , pour uuc coupe dor. On est tenté d’y rap- 
porter un texte trouvé par M. Léopold Detislo, qui parle 
d’une église dédiée à la sainte Vierge, placée dans 
une grande forêt . bétie , dit-on , par les Grec* et propre 
à des ermites. (Mis de la Bibliollièque impériale, 
n’ 948 , du fondé de «liât Victor, et n’ 83 1 , du fonde de 
In Sorhome.) Toutefois il est certain que dan» le pays 
on fête sainte Marie Égyptienne. Le clocher, avec les 
dkipellet qui raccompagnent , est une construction en 
pierre romano-ogivale du xti* siècle. Autel de pierre d« 
ce temps. La nef est détruite. Le chœur est de 1 780 ou 
A peu pré*. On dit l'église bâtie sur carrière et on as- 
Mire qu'au tour sont de nombivovs construction». 

SAINT- M ARTIN- DU-BEC. Érigée a commune en 

1 868. |j Moyen ngr. Appebûr aiilrvfoi* le Ber-Creepin , do 
la célèbre («mille de ce nutn, et, plus anciennement, 
le Bec- Yatujueiin ( Bcccura Vauquelini ) et le Bec-île- Mor- 
temer ( BectUD) Morilaniir). — L'église , SOUS le vocable 
de Saint-Martin , est située sur une colline. Ce modeste 
••dificc garde dans le choeur un cintre du xii* siècle et 
de» ogives «lu x»i\ üi nef a été refaite vers itîso. Dans 
le chœur est le beau mausolée de pierre des Rome de 
Prcsquienne, rieurs du Bec-Crcapin et présidents au 
]iarii*«ncnl de Rouen. C’est une belle sculpture du temps 
de Henri IV, mulilue à ta Révolution. Onditqa'en 179-!, 
le caveau ayant été ouvert, les cercueils (b* plomb furent 
enlevé*. Le baptistère est une belle cuve en pierre du 
vu* siècle. — Le cliâh au , encore entouré d* sc* fossés 
r-mpli» d'eau , est une élégante construction de pierre 
blanche «t de millau noir formant inaïqueléric. l'n 
avant-corps, composé de deux tours entre lesquelles 
tombait la Herse , servait d’entrée A ce manoir féodal et 
militaire du ifi* aiède. 

TILLEUL (LE), Èp, gauioUe. Dans le vallon d’ Vnlifèr 
on a trouvé, en 18b, dix-huit hachettes en Intime, 
dont quelques-unes étaient dorées, renfermées dans 
une chaudière de cuivre. Plusieurs sont au musée «lé- 
{tartemental de Rouen. • Ep. romaine. Dan» le Grand- 
Val d'Ktretat, en 1780, ou lieu dit la lluye-au-Cnré , 
on trouva un dalium routeuanl une urne en verre bleu 
remplie d'os brûles. En i 855 , au hameau du FmcrArf, 
en faisant un chemin, on trouva des vases et de* inci- 
nérations. M. l'abbé Cochel y pratiqua une fouille et 
constata la présence d’un cimetière romain des trois 


premiers siècles. ( Voir Sépulture* gaul.. rom., franq. et 
norm.. p. Ai, AS et 48 .) |j hp. franque. Vers i 83 o, on a 
trouvé au hameau de U Sauragrre un cercueil en pierre 
renfemiaiil un squelette encore armé, [j Moyen dge. Église 
sous le vocable de Saint-Martin. Le chœur est une jolie 
construction en pierre du xvi # siècle; i! |x*sède encore 
des restes de vitrant de celte époque; l'un représente 
le Crucifiement , l'autre la vie et la mort île saint Martin , 
la troisième la légende de suint Hubert. Au cédé nord 
est la chapelle seigneuriale, servant de sacristie ; celte 
runstruclion est de 1601. Le clocher, au portail, peut 
da|i*r de 1700. La nef est de 1780 ou environ- — Lé- 
proserie et chapelle de la Sainte- Vierge, devenues une 
ferme. — Ancien château de PréfoBsé, avec fort, ga- 
renne et parlement, démoli en 1776 pour faire place 
au pavillon actuel. 

TÜRRETOT. Formée des deux anciennes paroisse» 
de Tum-lot et d’Eniquetol. — Te sa rr or. Moyen Age. 
Eglise sous le vocable de Saml-Martin. Le diœur est 
une construction remarquable du 1111' siècle. La nef et 
le Hocher sont modernes. Dans le sanctuaire sont une 
piscine et une porte latérale décorée de trois létcs cu- 
rieii**** et symboliques. = Ectcm'stot. Ep. romaine. 
En 18.V1, il a été trouvé daus un champ un curieux 
édifice dont les murailles formaient un carré long que 
Cou prit pour un temple ou une relia. Au milieu des 
tuiles et des poteries antique* il fut recueilli plusieurs 
monnaie» du Haut-Empire. Des Trajan et de» Adrien en 
proviennent. En 1 809, cm y a encore nBimé un grand 
brome du premier siède et un fond de barillet de verre 
portant la marque de la fabrique fronliuienne S. C. F. 
M. Guihnetb assure que ver* i 8*5 il a été trouvé dans 
le Bot» du Bec des urne» contenant des os brûlés et 
concassé*. J] Moyen âge. Eglise Sous le vocable «le Saint- 
Martin. Nef romane du xit* siècle; le reste est mo- 
derne. 

VKRGKTOT-COUPR AY. Formée des deux anciennes 
parois.*#* do Vergctot et du Gond ray. — Yiaetifr. Mo yen 
âge. L'église, sous le vocable «le Saint-Pierre, fut cons- 
truite en 1 7H7. Elle renferme une i n«riplion sur marbre 
de 1 638 , de Pierre Dcbcourt, prédicateur «lèbre qui 
a laissé un manuscrii d l'abbaye «le Graville, manuscrit 
qui est présentement à la bibliothèque do Rouen. — 
l.r Coi navv. L’église, sous le vocable de Saint-Martin, 
a été démolie en i8*8. 

VILLAINVILLE. Êp. franque. Dans une ferme si- 
tuée au l'aurket cm a trouvé, en i 85 a, des squelettes 
avec épées, poignards cl monnaies; c'étaient probable- 
ment des sépultures franques. J .Moyen âge. Église nous 
le vocable de Saint-Jacques. Le portail est un char- 
mant plein cintre du 11* siècle, orné de billet le», «le 
frottes et de liguqp*. Entre le chœur et la nef est une 
ogive du an* siècle. Le reslede l'église date de 177a- 
178A. 
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CRIQI.'KBLIIF. Êp. incertaine. Dans \a Fond des Vais 
la tradition dit qu’il y a une cloche remplie d'argent. | 
Moyen Age. Église nous le vocable de Saint-Martin. K Ile 
est en partie moderne et son» grand caractère; elle a 
été modifiée en « 769. Le clocher, sur le transept non! f 
était autrefois i b jonction de la croit : c'est uue tour 
on pierre du xti* siècle, surmontée d’une flèche en 
pierre du \ v»i* siècle. Autour de l'église il y * beaucoup 
de mur», rentes de constructions disparues. — Dans une 
ferme voisine de l'église sonl les ruines d’un vient châ- 
teau féodal , dont on voit encore la motte, les fossé* et 
le* épaisses murailles couvertes d*« lierre. — La Sente 
lépreuse, dieniin haussé qui allait de la maladivrie du 
Val-Babeuf à la nier. 

ÉPREVILLK. .Moyen àfte. L'église, sous le vocable 
de Saint-Déni», a été renouvelée dans son docher «H 
dans sa nef, qui est du iru* siècle. Dans la nef, une 
inscription lumuhiire de *578. — Chapelle de Saint- 
André d'Klanvilk', depuis longtemps détruite. 

FIXA Ml*. Ep. gau loi* f. Grande enceinte nommée U 
Camp de César, U Camp du Canada ou simplement le 
Canada. Celte enceinte est placée au midi de Fécamp , 
i lo pointe des rivières de GanieviUe et de Valmonl, 
et isolée de la plaine par une coupure énorme accom- 
pagnée d’un rejet de terre InWIevc. Son étendue 
égale, si clic ne la dépasse, celle de la Ciré de l.imes. 
Du r«-*te Limes H. le Canada ont les plus grands rap- 
port*. Au liéde dernier, un religieux de Fécamp avait 
envoyé une description du Canada à dom Tassin, qui 
la communiqua i l'Académie des inscriptions. — Ha- 
chette de brome trouvée en 1869 et deux monnaies 
gauloises en or entrées ou musée de Rouen en 1839. 
— Fontaine vénérée sous le nom de Fontaine du pré- 
cirttx sang, où la légende créée au xri* siècle prétend 
que l'on trouva au vu* tiède le sang du Sauveur de* 
hommes; enfin le Trou à la Monnaie, placé sur la 
Càte de ta Vierge el f auquel se rattache une tradition 
de trésor caché. | Ep. romaine. Voie antique venant 
de LiUebonne et se dirigeant ensuite sur Cany. Gra- 
rtnum et Boulogne. A la fin du dernier siècle, en éta- 
blissant des four* à rivaux et en faisant la nouvelle 
route, aujourd'hui impériale, 011 avait découvert des 
cercueil* de pierre et des monnaies romaines. On a 
trouvé en x H*l<j un Lucius Véms en or qui est au rnusi'e 
de Roum , une meule à broyer à RenétiUe , des construc- 
tions à la Vicomté, des débris au Bail et à peu près par- 
tout. On dit les jardin» de la rue de Mer remplis de 
débris anciens. Deux cimetières ont été découverts : l'un 
en t 85 a, à Sain U Léonard, 011 l’an a rencontré an bon 
nombre d'urnes et de vases funéraires; Je second a été 
aperçu au Val -aux -Vaches en i8A$. Los ateliers na- 
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lionaux y ont recueilli une certaine quantité de vasw. 
En iHiia, M. l’abbé Cochet a exploré le Yal-aiix-Varhe* 
et la côte le long de la grande route qui conduit de Fe- 
camp à Dieppe. Il y a rencontré des incinérations ti>- 
maines composées d'urnes , de vases de verre et de terre 
avec cinq nains de potier, cb-s miroirs, des fibules et de* 
monnaies en brome et une tablette i écrire. (Voir la 
Normandie souten-aine, l r * édition, p. 89-96; a* édi- 
tion, p. 97-109, pl. v.) Les objets provenant de celte 
fouille sonl au musée des antiquité* de Rouen. ,| Ep. 
franque rt normande (vu* à XI* siècle). Légende, de ta 
découverte du Frécieuxuutg sous un saule merveilleux . 
de sn tnuulalion et de la construction de Tabbaye; du 
duc Anergie* et e*m rrrf miraculeux , de la mutilation 
des religieuses j»ar la crainte da Normands, du /W 
de l'ange, du couteau de la Trinité, «te. Au vu* siècle, 
Waninge, comte de Caux, fonde à Fécamp une abbaye 
do femmes que saint (bien vient bénir. — Tombeau, 
corps et inscription funéraire du prince Robert, flh du 
duc Hicbanl I", dccrik? en «j&s et inhumé dans la cha- 
pelle des Vierges de l'abbaye. Ce curieux monument 
épigraphique, trouvé le 7 novembre 1 7 1 o , fui réin hu- 
mé le 4 décembre 1710, mais il nous a été con- 
servé dans les Mémoires de l'Académie ilet mecriptwnt 
et belles-lettres , t. 1 1 , p. s 56 - * 5 g , année 1 71 6 , et dans 
le Bulletin du Comité de la langue de C histoire et des 
avis de la France , t. III , p. i 5 A-i 56 . [j Moyen dge. — 
Monuments religieux. — Abbaye ou église de la Sainte- 
Trinité, à trois nefs, avec transepts, fondée au xi* siècle, 
rebâtie au xn* cl achevée en isoo, remaniée ou xiv*. 
Longueur totale, » 3 o mètre»; largeur de la nef et des 
collatéraux, 16 mètres; hauteur des voûtes de la nef, 
s 3 mitres; largeur du durur et de ses chapelles. 
a 5 mètre*; longueur de» transept», A 3 mètre»; éléva- 
tion totale du clocher, 63 mètres. Flan en croix latin-. 
Grande nef avec collatéraux cl sans chapelles, du xir* 
siècle, construite en calcaire bleu des carrières de Pe- 
treval, aux environs de Fécamp, avec contre-fort* et 
arcs-boutantad'uDè grande simplicité. Portail latéral uo 
midi, avec son parche, du xui* siècle. (Hocher entre 
le chœur et la nef; tour carrée formant lanterne à 
l'intérieur et terminée au sommet par un toit carré. 
Avant 1 A60 . «die était surmontée d'une flèche en plurnb 
qu’un ouragan a renversée. Les deux transepts forment 
à présent deux rhapelles; à l'extrémité do relui du raidi 
est une addition du xm* siècle, où sonl aujourd’hui 
les fonts baptismaux , mais où furent autrefois le» tom- 
beaux des deux Richard, dur» de Normandie. Chœur 
composé de cinq travée» de chaque cAté, du xn" siècle 
au nord, sauf lui reste roman du xi*, cA du xiv* su 
midi, de 1.I00 à i 3 of>. Au midi sont cinq chapelle» 
du xiv* siècle et une sacristie du xti*; bu nord, trois 
chapelle» du tu* et deux chapelle» abridale» en style 
roman du xi* siècle, restes de l'église primitive. Ls 
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Hiapetle de la Sainte- Vierge, grande rumine une église, 
a une première travée du iiv* siècle; le reste est une 
•addition du *»*; les aiguille», clochetons et contre-forts 
<|ui la décorent i l'extérieur sont trèWlégants. Les fe- 
utres qui 1'édairent sont garnies de verrières, dont la 
fdu* grande partie est du xv* et du xvi* «ièrle, niais 
dont une seule est du xn*. Sous celte chapelle est 
une crypte du xn* siècle. Couverture de tout l'édifice 
-*n plomb. 1‘ortail actuel de 11*96, uddition de style 
;jrec des plus mai heureuses, flanquée de la hase de deux 
tours dn 1 000, démolies en 1687. Dans la chapelle des 
Sacrés-Cœurs, bas-reliefs romans du Xi* siècle, du plus 
haut intérêt : ils représentent de* scènes de la vie du 
Sauveur; et proviennent probablement du tombeau de 
'iuillaume de Bos, fondateur de l'église (10811-1 107). 
Dans la chapelle de Saint-Nicolas, dalle minutaire d'un 
abbé du un* siècle : c est peut-être celle de Richard I* r 
(i«90-isa3). Dans la chapelle du Saint-Sacrement, 
le l>eau mausolée de Thomas de Saint-Benoist (abbé 
de 1 998 à 1 307), sculpté au xiv* siècle et mutilé à la 
Révolution. Dans la chapelle de Saint-André, le double 
•'énotaphe des abbés Guillaume et Robert de Pulot 
fi 197 et i3a6), représentés couchés sur leurs mauso- 
lée*, croate en main et mitre en tête, magnifique tra- 
vail couvert d’élégantes sculptures du il»' siècle. Dan* 
la chapelle du TrépasAemcnl dm la sainte Vierge, un 
dois ou tabernacle de pierre sculpté au xi* siècle. On le 
dit l’ouvre de l’abbé Gilles de Durement {1 Vs3-i4V&). 
Sous ce reliquaire se voit la pierre dite du Pat de Fange , 
morceau do gré* présentant comme l'empreinte d'un pas 
humain. La tradition veut que celte pierre ail reçu le 
pas de l’ange qui , au x* siècle, vint nommer l'abbayc de 
Kécamp. Il est plus probable que celte empreinte date de 
la formation du grès lui-même. J| Êp. fbamssmwc. Restes 
•lu jubé de pierre élevé par Robert Chardon (1A9&- 
1 "> 1 0 ) cl démoli vers 1 60&. Des fragments existent 
"iioo re & l’entrée du cbœur. Des bas-reliefs, avec de 
nombreux débris, se voient dans une maison b4lie rue 
«le la Voûte par un uommé Murilluu. Les balustrades 
de pierre du chœur ont disparu ver» 1679, mais les 
léganbi* clôture* de la Renaissance, œuvre d'Auloine 
Robier, qui ferment le* chapelles, existent encore. Le 
îrépasaement de la sain le Vierge, admirable groupe de 
pierre que l’on attribue 4 Robert Chardon. Le Trépas- 
«rmeiii de saint Benoit, qui faisait pendant dan» le tran- 
»ept nord , a disparu ; il ne reste que quelques groupes 
-ncore très- remarquable» de ca morceau attribué nu 
sculpteur Sanilhs. Le pavage du chœur et du sanctuaire , 
de même que lo dallage des neb, est encore un beau 
travail. Reliquaires de marbre, avec le* statues qui dé- 
corent lo sanctuaire et surmontent la autels de marbre , 
chefs-d'œuvre exécutés par les ordres d'Antoine Boîtier, 
abbé de ltg9 à 1016; reliquaire du prédeux sang 
sculpté en marbre blanc; verrières qui décorent l’abside 


du chœur et le transept du midi ; buffet d’oigue venant 
de l'abbayc de Mont ivil lier», sculpté, dit-on, en «585. 

H Ep, moderne. Les deux autels de marbre du sanc- 
tuaire, lo baldaquin qui les couronne, le* pilastre* 
de marbre qui lapinent les entonne*, œuvre de De- 
france, architecte rouennais; l'horloge qui marque le* 
lunaison* et les marées, construite en 1667 par An- 
toine Uaysse, de Rouen; lo tombeau du bienheureux 
Guillaume, de Dijon, élevé en 1680 dans ta cbapelb- 
dc Sainte-Madeleine: ta clôture en bois de» *U|U* du 
chœur, devenue le lambris de la chapelle de la Sainte- 
Vierge, menuiserie et sculpture» fort admirées; les 
quatre sla lies du chœur, seuls restes de cette richt 
clôture; la contre- üihlc en l*ois et marbre, décorée de 
colonnes torses, de la chapelle de la Sainte- Vierge H 
quelques contre- table» de chapelles on bois, marbre ou 
plâtre, du temps de Louis XIII; dans k* transept sud. 
une inscription de 1661 relatant l'arrivée à Kécamp 
de La congrégation de Saiut-Maur. — Avant U Révo- 
lution, Fécamp possédait . outre l'abbaye, de» couvent» 
et des cha|Nill(iS, dix église* paroissiales dont il »■ 
reste plus que celles d« Saint-Étienne et de Saint- 
léonard, celte dernière séparée de la ville. Le» égliv* 
de* paroisse» supprimée* soûl : Saint -Oucn, Saint- 
Léger, Saint-Fromond, Saint-Thomas. Saint-Benoit. 
SoiiiU'-C.mix , Saint-NicoU* et Saint- Valéry. — Eglise 
de Saint-Étienne. Celte église, incomplète et inache- 
vée, appartient entièrement ou xu* siècle; elle est 
I'cbuvto d’Antoine Roliior. La nef, qui n'a jamais été 
finie, n'offre qu'un tronçon de tous le* temps. Le 
clocher est une tour carrée en pierre , tronquée apcw 
i56* , époque où elle servit de halU-rie de canons. Les 
transepts sont larges et vastes; sur celui du midi s'ouvre 
le portail principal, dont le tympan est décoré d'un 
has-relief représentant le martyre de saint Étienne. L>* 
chœur, accompagné de collatéraux moderne», est sou- 
tenu par do belles colonne* rondes de la Renaissance , 
qui portent le millésime de 1076. Lo sanctuaire est 
élégant et orné de sculptures. Contre le portail, un bé- 
nitier en pierre du xn* siède. Dan» la chapelle de la 
Sainte-Vierge, une niche élégante, plusieurs inscrip- 
tions tumulaire» et obiluaires du xvi* e4 du xvu* siècle, 
encastrée* soit â l’intérieur, soit à l’extérieur. — Cha- 
pelle de Nolrc-Dame-dc-Salut. Sur la côte nord de Ké- 
camp , appelée Côte de lu Vierge, au milieu de l'enceink 
et d« ruine* de l'ancienne forteresse de Bourg-Baudoin, 
cmI l’ancienne chapelle dédiée à Notre-Dame-dc-Saluc. 
Depuis longtemps la nef a divparvi. Le clocher, placé à 
l'cnlrée , est une tour romane bâtie en tuf au xi* siècle - 
La chapelle actuelle, tonnée de l'ancien chœur, est 
une construction en pierre de la fin du am* siècle ou 
du commencement c^i xn*. (loutre- table du temps de 
Louis XIII. Pèlerinage célèbre surtout pour les marin* 
de la côte ; autrefois c’était h; litre d’uu prieuré de Notre- 
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hume du lioui'g'Baudoiii' — Ancienne église Saint- 
Ouen, au bord du chemin qui conduit à Gamoville, de- 
venue une maison particulière depuis la Révolution. On 
y remarque encore des murs en tuf et des cintre* romans 
du il* siècle. On croit cette église un souvenir de la 
présence de saint Ouen de Houe» , quand il consacra 
l'abbaye au tii* siècle. — Église Saint-Léger, autrefois 
ptaci’Vï rues Saint-Léger et du Sépulcre ; elle était voisine 
du château de Saint-Léger, démoli vers 1780, où l’on 
dit que le lofai' éréquo d’Aulun avait été enfermé, 
lura de son exil à Fécamp , par KLroïn, bu tii* siècle. 

— Église Ssinl-Fronurnd, évêque de Coutanc**, plan* 
du Bail ; il n’en reste plu» rien. — Eglise Saint-Thomas , 
place du Bail; elle était voisine de Saint-Fromond. 
En 1 Km, on a déraciné jusqu'aux fondation* de* deux 
église*. — Église Saint- Benoit, «tuée hors de la ville, 
dans le quartier Saint-Benoit; il n'en reste plus rien 
aujourd'hui. — Il en est de même de Sainte-Croix , me 
Sainte-Croix ; de Saint-Nicolas, dans la rue et le quar- 
tier Sainl'Nkxdu», et de Saint-Valéry, dan* le quartier 
Saint-\ alery. — Anciens couvents. Le* Capucins, éta- 
bli* en » 681 au lieu dit le Carrtl, pré* de Saint-Étienne. 
Ce couvent ne subsiste plus aujourd'hui. Naguère restait 
encore le nom de Capucins donné à la roc et è l'enclos 
où fut ce couvent , mai* aujourd'hui cette me se nomme 
me Charles- Leborgne. La chapelle, dédiée eu ififty par 
iVvéquc de Finihor, en Irlande, a également disparu. 

— Les Annonciades. (Souvent de femme* établi à Fe- 
ra mp en 1 648 . Ces religieuses, d'institution moderue, 
venaitmt de Lorraine rt de Pari*. L*tir maison n'existe 
plus, ni leur chapelle; mai* leur enclos so voit toujours 
sur le* rue* de la Barricade et des Moulins-au-Roi. — 
Anciennes chapelle*. Chapelle de Saint- Jacques du 
Sépulcre. Elle était située au liant de la cite dite Je 
Saint-Jacques , lUd* une grande ferme qui porte encore 
ce nom. Lachapelle, qui est ancienne, sert de grange 
h la métairie. — Chapelle de Notro-Damo-de-Grécc sur 
lu céte ouest de Fécamp, près du cimetière actuel; il 
n’en reste plus trace aujourd'hui. — Chapelle et mala- 
ilrerie de Saint-Martin, placées prés du Bail; depuis 
longtemps disparues. — Chapelle de l'h&pital de Saint- 
Antoine et de Sainle-Anne. Cette fondation hospitalière 
remonte i 1 1 ho. La chapelle, qui est de ce temps, 
a été renouvelée en 1701; mai*, depuis »8âo, elle rat 
abandonnée pour une nouvelle 1 (instruction en style 
roman. — L'ancienne abbaye. De l'ancienne ablwye de 
Fécamp, dont lo plan, dressé en 1687 pour le Mtmat- 
tirm galUca»nm de dota Germain , donne l'idée d'une 
ville entourée de remparts, il ne reste aujourd'hui que 
des tronçons é|»ara qui disparafatenl chaque jour. Vers 
i 856 , le chemin de fer a fait disparaître, au bord de 
la me du Bail , un élégant édilice du xm* ou «iii* siècle, 
qui ressemblait ;i une chapelle et qui fit partie de 
I ancienne abtatiaie. Dans la rue Neuve-du-Marrhé il 


reste une usine où fon n-cumiall de* contre-fort* et 
de* ogive* du ni* siècle, des cintres et des couloir* 
romans et un appareil en tuf qui parstl remonter an 
i f cl au *1* siècle. L'hùlrl de ville et le» tribunaux de 
Fécamp sont installés depuis quelques années dans le 
cloître des Bénédictin*, n construit en pierre de taille 
de I fi 83 i 170a. — Monuments militaires. — L’ancien 
château des ducs de Normandie était situé en face de 
F église do la Sainte-Trinité de Fécamp. où fut autre - 
fois l'abhaliale et où se trouve aujourd'hui le preshv- 
tère. Dans le jardin du prrabytrrc on reronnalt les 
énormes fossés qui le protégeaint, les épaisses murailles 
qui lo fermaient et les tour* qui le défendaient. Ce châ- 
teau , abandonné |>ar les durs de Normandie, fut enclave 
plus tard dans IVnreinle fortifiée de l'abbaye. Les cons- 
tructions que l’on remarque aujourd'hui datent du in', 
du xiit* et du 11** siècle. — I js Fort- Baudoin ou h; Bourj*- 
Baudoin. Sur b cèle nord de Fécamp, appelée tour à 
tour U Uns rt , le Cap Fagnrl ou la Cois Je la Vierge . 
sur le flanc occidental de la colline, des lignes dit re- 
tranchement* entourent la chapelle de la ferme, qm 
fut un priéiiré , et le phore qui remplace le Uourg-Bau 
(loin; une ligne do famés profonds isolait cette plale- 
(bnut de la plaine et enfermait une forteresse, L’ori- 
gine de ce fart ne itou* est pas connue, mais il était en 
bon état au xti* siècle, puisqu'il fut pris par le maré- 
rltal de Biron sur Ira ligueur* et repris j*ar Bois-Bos* 
à l’aide d'une escalade dea w née célèbre. Henri IV lr 
fit démanteler en ifigù. En i 83 i, quand ou fonda le 
phare actuel, on trouva une Mie raie en moellon ,«v« 
dra monnaies de Louis XIIL — Le barrage littoral et 
la tour de la Vicomté. Comme toutes les vallées de ta 
hante Normandie, celle de Fécamp était barrée par 
d'épaisses murailles dont nous ignorons l’origine, mai- 
don t Ira traces sont encore Irés-visiblra sur le mage, 
notamment aux Corderies de In Vicomté, aux Bains et 
au Batifal. Auprès du port était, avant 1 855 , une vieille 
tour carrée en ruines, que l'on nommait la V'ieauiU . 
parce que sans doute die avait servi à percevoir la cou- 
tume fiscale, mai* que nous rattachons à ce système d* 
fortifications, ainsi que les vieilles conMrxw-tion* de la 
Batterie du Balifol. La tour de la Vicomté a disparu de- 
puis quelque* année*. .... Archiiecture cinle. — Le vieux 
marché, placé au rreurde la cité, semble une ville dam 
une autre ville : c’e*t une enceinte dose de mura, dan» 
laquelle on ne pénétra que par deux portes ogivales en 
pierre du xm* siècle- Ce marché était ta propriété et h 
privilège des moines de l'abbaye. — La maisou de 
Saint- Wa (linge. On appelle ainsi uuo ferme située au 
bout du la Retenue, au bord de la roule départr-men- 
lui* n* ao, qui va de Fécamp à Valmooi. L'entrée, 
qui fuit partie du Miment du fermier, est en piem 
el date du xm* siècle. — L'abbaye des Religion»**. Or. 
donne c»* nom h un ensemble de vieux bâtiment* situe* 
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rue Queue-de-Renard , à la jonction ‘If ln roule impé- 
riale n* «5 et de la roule départementale n'io, Ce* mur* 
anciens el épais sont une coustruciion du moyen âge, 
sans caractère qui permette de Im dater. — Maivm 
Morillon , rue de la Voûla, construite ver* »8s. r i par 
M. Morillon , maçon , qui , api ni démoli le jubé de l’ah- 
haw vers i 8©A , l’a décorée avec le* détins de ce chef- 
ifctovre du in* siècle, où l’on remarque des bas-reliefs 
d’une élégance extrême. — Maison en linj«du temps do 
Henri IV, à l'angle de la me Arquais*.- el de la nie île la 
Rarrirade. — Maison nie de Mer, du -m* siècle, flan- 
quée de doux tourelle* eu pierre. — Ferme de l'Epinay, 
sur la route do Fécamp à Vslmont, maison do can»- 
I vague des moines de Fécamp, et où «ont des eaux mi- 
nérale*. Les h! liment* niraux et la clôture muré* avec 
tourelle* semblent du xvi* siècle. — Auberge du Grtmd 
Cerf, précédemment de la Finir tir IJ». Celle vieille 
auberge en boi*. située en face de Tablvaye et propriété 
de* moines, donne l’idée, pnr ses galerie* en bois et par 
m consi ni rl ion , de* hôtelleries du ni* et du ivn* siècle. 

— Découverte» archéologiques. Ko 1 8Ô6, en construi- 
sant une brasserie dans la rue aux Juifs, on trouva un 
squelette inhumé debout; c’étail pnilahlcmi-nt celui 
d'un juif. — F.n i H 3 o,en fouillant au midi de l'abbaye, 
on découvrit de nombreuse* «épullun's avec des coquilles 
pèlerine* percé** de deux Irou* et placé** sur les ca- 
davres. — En 1 86 1 , en creusant une cave me des Forts, 
on trouva trois rang* de cercueil* en moellon du xn* 
siècle, des vases à charbon du xm!, avec quelques corps 
et de nouvelles coquilles pèlerines percée* comme les 
nuire* do deux Irous an talon. On mut c«s sépulture* 
chrétienne* du xi* au xm* «iècle. 

FRORKIIVILLE. Èp. incertaine. Ist Mollet, où l’on 
dil que des bulles ont été délroiles; cm raconte égale- 
ment que l'église a été transférée et qu’elle était autre- 
fois à la Mare- Monde. j| Moyen rfge. Eglise sou* le 
vocable de Sainte-Hélène, aujourd'hui abandonnée 
pour une neuve. I.rs arcade* de la nef sont de* ogives 
du xm* siècle. Le resle date du ivn* et du xviu* siècle. 

— Chapelle de la léproserie du Val-Babeuf iratufonruV 
en ferme, dont le pavage renferme encore quelque 
dalles. — Chapelle de Saint-Eloi de Mau port us ou 
Maupertuis, éléganle conslrurlion du xiv* siècle , *up- 
primée à la Révolution; ce n’est plus qu’une grange. 

GANZKVILLE. Èp. incertaine. Tradilion d’égli«j 
déplacée qui aurait élé autrefois au hameau de la Parle- 
de- Pierre. [] Moyen dgr. Eglise Bous le vocable de Saint- 
R«my. Nef construite en tuf avec cintre# du xi* siècle, 
mai* moderne dans l>nsenihle, à l’exception du do- 
cher, tour carrée en pierre placé** au portail et sur- 
montée d'une flèche de pim* du xvu* siède. Dans le 
chœur, quelques dalles tumulnires. Baptistère en pierre 
du xm" siècle; dès tBAA, dans le cimetière. Croix de 
cimetière en pierre du xvi* siède. ornée de quatre 


! stalueltes logées dans des niche#. — Près de l'église el 
| dan* un flot formé par la rivière, était le vieux château . 

| transformé en manoir depuis ifioA. Le seul débris qui 
| existe est une tour circulaire en tuf. (omhanl en ruine* ; 

I on l’appelle la f Vison de guerre. Tradition* curieuse*. 

GKHVILLE. Moyen dfje. église sou» le vocable de 
Saint-Michel, moderne dans sa nef, présente dans son 
chœur de# traces do xm* siècle. I r clocher actuel , qui 
est récent . remplace une tour et une flèche de pierre du 
xm* siècle, renversée par le vent en | 833 . En 18A0. 
on n détruit un baptistère du mi* siècle. 

LOGES (LES). Ep. romaine. Voie romaine de Lille- 
bonne à Étretat. En 1 8i 5 , ou a ni détruire son pavage. 

— En 1HA9, en défrichant une partie du bois de# 
fsiges, on trouva de* construction* antiques, des |*ilr- 
rirs» romaine*, des meules à broyer en poudingue, etc. 

— En 1 85 1 , en pratiquant un chemin dans le boi# des 
Loge#, on dérouvrit de» vase* funéraires gallo-romains, 
entre aulrm une belle urne en verre contenant des os 
brûlés renfermée dans un vase en terre et un do! mm 
rougeâtre, A la suite de celte découverte M. l’abbé Co- 
chet fit des fouilles en boùI i BS a et reconnut un cime- 
tière romain de 1 6 mètres de long sur 8 mètres de large. 
Il en lira cent vingt vases, dont cinquante contenaient 
de# os brûlés, l’un portant lo nom du potier Daminus. 
Parmi ces vase# *e trouvaient trois dotium , deux ba- 
rillet* en verre avec noms de verrier», une clochette et 
un anneau en brome, une cuiller en argent. Le# objets 
provenant de cette fouille sont an musée de Rouen. 
Ils ont été reproduits dans la Revue de Rouen de 1 85 1 , 
p. 385 - 3 q'j ; dans le Rullebn monumental de M. de Gau- 
mont, L XXIII, p. 5*1 6 ï dans le* Mem. de la Soc. det 
'mt kj. de \orm. I. XIX, p. 3 o 3 - 3 «» ; et dans la .Vertu. 
•mterr. i ** édit. p. 77-80 , ** édit. p. 87-96 , pl. i*. • Ép. 

| franque. Quelque» . uns oui pense que Childcmarquc. 
; première abbesse de Fécamp. au vu* siècle, aurait eu 
! une solitude aux Ixigè* et que c’e#t U que saint Waninge 
sérail venu la chercher. || Moyen rfge. Eglise «mi* le vo- 
cable de la Sainte- Vierge , construite en grande partie au 
xvi* siècle en silex et en moellon, en croix latine, avec 
clocher sur les trausepLs. Les parties les plu# importante# 
sont la nef elle transept du midi. Fonts baptismaux en 
pierre du sm* siècle. Contre-table, belle hoistrie du xnt* 
— - Croix de pierre du xvi'sïède, dont le fût eut décoré 
au sommet de quatre jolies statues de pierre. Elle est 
placée au bord du chemin qui conduit à Gerville. — 
Chapelle de Sainlc-Margumle «h* Rez.inrourl, n’exis- 
tant plus depuis longtemps; c’était probablement la 
chapelle du château. — Le vieux château, depuis long- 
temps réuni n la chàtdlrnie de Valmonl . montre encore 
#e# fossé» njniii qu’une portion des murailles, où M. l’abbé 
Cochet a reconnu «les cintre) romans du xi* siècle. Vers 
18A8, on a découvert toute une salle pavée de earreani 
émaillés V>>f» 1 85 o , on trouva dans les fossés le coin en 
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for d'an faux monnayeur â la marque de Louis XIII. 
— En » 845 , on a rencontré dan» le bois il» Logos une 
chaudière en brotue contenant trois chandeliers et trois 
tuiliers en cuivre : eus cuillers étaient marquée» «l'une 
fleur de lis. 

M ANIQUERVILLK. Êp. roman*. Voie de Lillcbonne 
à Étretat prb delà châtellenie de Tliiboulot. — Derrière 
rtdiw était une motte considérable détruite en 1861. 
où l'un aurait rencontré de» construction* romaines. [J 
Afoy tm dgs. L'église , sous le vocable de Saint-Martin , est 
moderne, mu/ quelques portions du xvi* S’ède. Bap- 
tistère en pierre du x«u* siècle. Dans la uef, plusieurs 
dalles tumolaire» et seigneuriales en partie effacées. — 
Le château de Tbiboutol. dont l'origine connue re- 
monte ii 1 1 07, fut pris par le* Anglais en 1 A 1 8 «I érigé 
en marquisat en 1790; aujourd'hui détruit. On assure 
qu’il était voisin de l’église ci que la motte qui vient 
de dUpnrailre en riait le dernier vestige. ( Voir sur ce 
château le grand DûlMmari historique de lloréri , art. 
TkibomtOt.) 

SAINT-LÉONARD. fy. remume. Voie romaine de 
folichonne à Pccamp. En i 85 s, un a trouvé dans une 
briqueterie des causes en terre cuite remplies de cen- 
dres, de charbons, de lerre ivoire et de vases funéraire* 
anciens : incincralions-rotnaine» dont il a été remis à 
M. l'abbé Cochet plusieurs urnes et vases aux offrandes, 
jj Ep. franque. Cercueil* de pierre rencontrés il 5 a 
plus de cinquante ans dans le vallon de Vaucolte. On 
dit qu'ils contenaient de» «nue», |j Ep. incertaine. Dan» 
l’enceinte du Loi» des Hugues, qui Lisait partie de la 
ville de Kécnmp, se voient des fosses nombreux*» et 
do grande profondeur, Entra «» h»».**, dont qucl- 
ques-unc» vont remplies d’eau , existent des buttes cou- 
vertes de poudingue ferrugineux. On remarque dans 
les terrains quantité de charbon» et des’tr.iœ# de feu. 
On appelle ce» bulles h* Faîtières ou Ferrières: ce sont 
probablement d'ancienne» mine» de fer, de vieille» 
extradions de poudingue pour les meules à broyer «le» 
Gaulois, «les Romains ou de» Francs. || Moyen âge. 
Église sous le vocable de Saint- Léininrd, une des dix 
puro Use» de F «-camp en 1789. Plon en forme décroît. 
Clocher on style roman du 11* siècle; il a été remanié. 
Nef montrant de* trace* du xiii* siècle et nue rose 
du xiv*. Transept du midi du xvi\ Le rosie a été refait 
en « 835 . — Le château des Hugues, construit en 
pierre de taille par Guillaume de Pâlot , abbé de Ké- 
camp de ta8& 4 >agfi, fut assis dans la forêt des 
llogues , donnée par Henri 11 à Henri de Sully, abbé de 
Fécamp en 116a. Ce château formait un carré long 
ayant à chaque angle une tourelle circulaire. Il était 
imtouré de fossés profonds qui subsistent encore. Se* 
ruines ont été en grande partie démolie* «lepui» 18&0 ; 
il reste peu de chose do cctto curieuse forteresse, à 
laquelle te rattachent plusieurs tradition*. Suivant une 


de ces tradition*, elle fit deux cent* aa» la guerre au 
château des Loge», ton voisin. 

TOU UVILLK-IGN'EAl 1 ' VILLE. Formée de» trois an- 
ciennes paroisse» cl commune» de Tourville-sur-Fé- 
eatnp, d’Igneaurille et de Mesmuidins, fusionnée» rn 
»Ka 3 . Église construite en i 853 , dan* ta style roman, 
pour remplacer celles des trois section», qui s«>nt dé- 
molies.— -Tofiviu.r-Hiia-PâcènS!. Moyeu âge. Église sous 
le vocable de Saint-Martin, construite en 1710, dé- 
molie vers i 854 . En i 8 A 4 , il y existait une croix de 
pierre du xn* siècle. — levait mu. Église sou* le 
vocalde de Saint-Pierre, datant du xvm* siècfo et de 
1898; démolie vem i8ûA.=r Mesnoimvk. Église to«i» 
lu vocable de Saint-Pierre, détruite â la Révolution. — 
|.c vieux château en luf, du xi* siècle, a été en partie 
démoli en 1869 et remplacé par des granges; «latu un 
de se* souterrains voûtés on a trouvé de» outil* en for, 
un christ et un ostensoir en cuivra du iv* siècle. — 
Manoir ou château des Ifs. Le château actuel, en briqua 
et pierre, est une élégante construction du temps de 
François I*' cl de Henri IV. il est flanqué de deux lou- 
reUe» circulaires assez remarquables. Des épis et des 
girouettes représentant la salamandre surmontent le 
toit. (Dessiné par AI. Paul Y anodin dan* la /terne de 
Rouen , année id& 3 , 9* semestre, p. am et pl.) 

YATTETUT-SUR-MER. Ep. incertaine. F ocre* fai- 
sions ou ferrière» semblable» â celle* du bois «le* Bo- 
gues. On assura que l’une de ces fosse», qui est une 
«asti* mare appelée la Mahaûe , s’étant awéchéc tin jour, 
a éfo trouvée remplie «rwtrnsilc* de Unité sorte. Sur 
les butte* on rencontre du charbon et du poudingue 
ferrugineux. I| Moyen âge. Église sons le vocable de 
Sai ni- Pierre, oucien prieuré dépendant de la Madeleine 
de Rouen. Elle ne présente d'intéressant et de monu- 
mental que le dorher, tour carrée en pierre pincée sur 
la croisée et élevée dans le style de la transition du 
xii* siècle. Ce corps carré est surmonté d’une flèche 
octogone en pierre probablement du xiv* siède. Le 
reste est moderne. 

Y PORT. Détachée de Criqucbeuf, von 18/10, pour 
former une commune et une parois*»*. j| Ep. gauloise. 
HadiCtte de brome trouvée dan* Ira dentier» défridie- 
menL* du Ivois des Bogues. [ Ep. incertaine. D'ancien» 
ouvrages et de» cartes géographique» écrivent U port. 
C’est à tort néanmoins que quoique* personne* ont 
voulu voir dans cette localité l'/biu portas de Osai-. 
Rien ne justifie celle assertion. — On rite â Y port deux 
anciens cimetières qu’on ne pourrait dater. L’un est 
situé à la Trancgalc, sur la cèle H'Amont : on l'appelle 
la Terre de l'èglite ou le Cimetière des Anglais. |.e» 
squelettes qu’on y trouve sont sans cercueil. Le second 
j cimetière e.*t dan» la cuvée de la Ruoltièrc, qui va ver» 
I Klrolat. On dit y avoir recueilli de» auge» de pierre 
! qui servirent ù faire de» bailles. — Dans tout le vallon 
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d’ Y port on rencontre de* débris de mare, des pavages, 
des vase», etc. On parie d’un barrage en maçonnerie au 
tard de la tner. ;j .Ifny.-n âge. La tradition prétend qu’il 
y eut une ancienne chapelle à Y port, au bord de la falaise 
sur U cèlo d'amont. L’église actuelle date de i838. 

C AUTO* DE GODKRVILLE. 

( <'hrf- livU : CoMMIUlt.) 

ANGEAYILLE - BAfLLEUL- M?» âge. Église sou» 
le vocable de 5aiut-Medard. Le r lueur présente une 
belle fenétm du un* siècle. La nef est moderne, Le clo- 
cher, au portail , est une tour carrée du lu' «Me avec 
une flèche do pierre du itii*. Dans le clurur est une 
drille de marbre noir recouvrant un caveau. 6 iir la- 
quelle on lit : «Tombeau de Meaaieura do flailkul, sei- 
gneur» cl patrons do cette paroisse.* Vitrail de i6t5 
dan» une fenêtre du durer : Trinité en albélre venant 
de Féramp. Dans la sucrislic, peinture sur bois du 
xvi* nèckr représentant les apéfres, avec les tri ides du 
symbole. — l>e château est une belle et splendide cons- 
truction en pierre blanche du an* et du mi* siècle. 

ANNOL’YH.LE -YILMÉNIL. Formée des deux an- 
riennes jnruiv.es d'Annouviile et de Vilménil. — 
Awovvitx*. Vdjwi dgo. Église sous le vocable de Saint- 
Germain. Reslro du un* siècle et une fenêtre termi- 
nale du xvi* dans le chœur. Nef moderne, Glocher, au 
portail, du «vi* siède dans sa base, surmonté d'une 
flèche de pierre du «tu*. Dans le chœur, pierre tumu- 
lairt* du xvi* siècle. ■= Vilumii.. Moyen âge. L’église, 
sous le vocable de Saint-Germain, a été vende* et dé- 
molie en i83S. 

A (JBEH V JLLK-LA-RKN Al 1 LT. Ép. wcerlame. Molle 
ou vigie en terre. — Rivière de Grainvilk* disparue et 
traces d’anciens moulins d’où seraient nés de* procès. 

| .Moyen n/y r. K;;li»c sous le vocable de Sainte-Hélène. 
Nef avec restes du un* siècle. Glueur co pierre du rvi*. 
Clocher du portail fait au «vu*. La flèche de pierre qui 
le couronnait a disparu depuis 1 8 A A. 

BEC-DE-.VIOHTAGNK. Commune fonnée des deux 
anciennes paroisse* du Bec-dc-Mortagne «I de Baigno- 
ville, fusionné*» vers La Bet-i»e-\liiXTA<.»i. bp. 

MMWtame. Sur une colline et tiens un bois dit /e flots de 
Votne-Ame ou de la TieiUr-Tour, est une motte énorme, 
faesmrê du cùté- de la plaine par une douve de *5 mètre» 
de profondeur, qui est appelée lu VieiUt-Totir. On a cm 
y reconnaître des traces do maçonnerie. Des souter- 
rain!» cntumuniqueritietil, dit-on, avec le lime ekdtrl, 
ruine encore imposante, de forme carrée , assise dans le 
vallon , et qui dut être leriwlleaii du moyen Age. On parie 
de fera et de (unièmes errant la nuit sur ce* débris, 

„■ Mofrn djje. Église sous le vocable de Saint-Martin. 
Chœur terminé en abside, en stylo roman du «i* siècle. 
Nef .paiement romane on partie, mais refaite au m'et 
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I au xi i*«ècle. Le dorher, placé sur le portail , est une tour 
I carrée en grès de la Renaissance. On dit qu'il eiisle nn 
I caveau sépulcral SOUS colle église. — Léproserie et cba- 
I pelle de Saint-Jacques entièrement détruite*, — Baicwe- 
i villi. Ep./nmque. En *856 ou 1 8 5 y, en travaillant dan* 
l'ancien cimetière, ou a trotivé un cercueil de pierre 
avec des armes et des ornement» de broute. Moyen 
âge. Kgii** dédiée à saint (iennain. démolie vers 1810 . 

HKNARVILLE. Jfoysn dgo. L'église, tous le vocable 
j de Saint-Germain ri de Saint- Nirola*, renferme dans le 
clurur une piscine du «tu* siècle, et au pignon du por- 
I (ail des linterelle» du xu*. Le reste du bâtiment est mo- 
derne. sauf deux statues do pierre attribuée* au nu* 
siècle, 

BOIl\ AMftliSC. Ep. romaine. Fragment de voie 
d'après M. E. Gaillard. Motte circulaire qui était au 
bord du grand chemin qui conduit de Bornambuse a 
Coder» ille, détruite ver* i8,3n. |j Moyen âge. L’église. 
mm» le vocable de Saint-Laurent , présente dans le 
chœur de* trace* du « 111 * tiède, et dans la nef tout on 
cèle du xvi*. Le resle est moderne. Deux dalle* de che- 
valier* du «iv* ri du ivi* siècle, dans le chœur. — Dans 
le cimetière était naguère une joli* croix de pierre de 
| 1606 . 

BRF.AUTÉ. Formée des deux anciennes paroiraes de 
Branlé ri du Hcrldey. — Bafvi ,vi. Ep. roauM, Voie 
romaine de IJIIebonne h Etreint au hameau de La 
Couche. — Molle ou vigie qui aurait été abattue vers 
i83o. — En avril «856, on découvrit au liamrou de 
i CœoNsf un cimetière romain à incinération. l'ne rin- 
I quantaine de vases en terre ri en verre ont été re- 
cueillis; quatre d’entre eut, pnrmi leaquHs on re- 
in arque une Mie urne de verre remplie d’os brûlé*, 
sont déposés au musée du HavTe. Au mois de juillet 
suivant, M. l’obbe Cochet y a fait de* fouilles ri trouvé 
encore plusieurs unies en terre avec de» (mentent» in- 
cinérés. | iMeyco âge. Église sous l*' vocable de Saint- 
Georgcs, romane du xi* au xu* siéde. Voussure de la 
porte ornée de Irèttes et de rigxags encadrant un tym- 
pan chargé d’animaux en relief. Le Hocher, entre 
chœur et nef, roman à sa base, appartient au xvu* 
siècle par son summet. Baplisière en pierre du fil* 
on du nu* siècle. Chapelle de léproserie commune ain 
paroisses de llréouté et de Vallelri, aujourd'hui dé- 
truite. ■*= Li: licatELET. L'égli», *ou* le vocable de 
Notre-Dame, a été démolie en *83i. 

; URF.mvlLLE-U-r,IIAOSSÉB. Ép. MîM». 

1 Ainsi surnommée de l'ancienne voie romaine de Lille- 
boum- à Étreint et à F ►vamp , encore visible aux ha- 
meaux de la (r ramie ri de la Pel.le-IJuiueser. Tertre de 
forme allongée placé dans un bois, reemum en i83ft 
ri subsistant encore dans le voisinage du bourg ou du 
carreau. Un fo**« profond environne un terre- plein ou 
*o<*iote à P extrémité de laquelle s'élève une motte cir- 
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cuiaire de >5 mètres «le hauteur ; -M. l'abbé Cochet y a 
remarqué des muraille». Sùxnnd lettre démoli pur lu 
culture ver* < 844 ; ou assure n’y avoir rien trouvé. [| 
M'syn dj'f. K "lise sous le vocable de Notre-Dame, é trois 
uefa. Le docker, entre chœur et nef, est «me tour romane 
du kl' siède- De chœur est un élégant «périineu du nu* 
siècle. Lu nef, moins importante, est un triple lÀiweau 
du sm* siècle (vers IÛ 35 ). Dan* une chapelle du tran- 
sept hdtie en 1791, une pierre lunmlaire de t 63 i. 

DALBEliF-SERYlLLE. Formée de* deux ancienne* 
paruuacM de Daulmtf-le-Sec cl de Servi Ile. — Irimnr- 
lk-Scc. Ep. incertaine. Une tradition prétend que la 
rivière de Fécamp prenait autrefois sa source « Dau- 
lituf et qu’elle a disparu pour clwlier tes Jubilant» 
du lieu d avoir dusse des fontaine* les paysan* de la 
plaine, altères par une grande sécheresse. (E. Mur- 
duiul, Ike «lu f.uiubL’t, p. 19 4 -i 64 .) [| Êp.Jt'tuujM. 
En 18GÜ, au hameau de Hudiefort, sur le l*ord d'un 
ancien chemin, on a trouvé un cercueil en pierre de 
Pélrevai contenant uu squelette avec couteau ru fer et 
une fiole en verre noir. |j Moyen Age. L'Elbe, sous le 
vocaLle de la Sainte- Vierge, est moderne , sauf In voûte 
du cha'ur et l'arcade du crucifix, qui paraissent du 
su* tiède. «=i Sxbvill*. Le château, qui appartient ù 
M, le marte lie I Rogna ult-de Suint -Jeau-dWtjgelv, est 
une construction rajeunie du xvi* siècle, qui possédait 
encore un oriel eu pierre il y a douce an*. L’entrée de 
la cour est Banquet de deux gros*» tours, avec meur- 
trières, sur lesquelles on lit, en caractère* du xvi* siècle , 
plusieurs sentences extraites du droit romain. ( De Gi;ui- 
ville, /‘romennde erchevlogujHe de Hourn à Fectmp. 
p. x x 5.) — L'église , xjus le vocabhtde Saint* loiurent, 
csl une cwulmclion moderne devenue lu thupelle du 
château. La cloche est de < 564 . 

ÉCRA 1 NVILLE. Formée des deux anci< mu** j*a- 
roisses d'Ecrainrillo et do Termciuarv. — E<.b*ikviu.l. 
Êp. incertaine. Le 5 juin 1770, des ouvriers cherchant 
«le» cailloux pour la route royale du Havre 11 Lille ont 
rencontré au loid/a/lf', dan» un lieu appelé MaimmUe, 
une ancienne carrière ou marnière , large d«* 1 o 1 1 j rnè- 
trwv et haute d«**, 3 r>, remplie- de squelettes humains 
au nombre de cent cinquante environ. On n*« rien 
trouve avec eux, si ce u’est une boude et une clef en 
fer. Cette carrière a été dènince et décrite eu 1778 
par M. l’abbé Dicquemare , du Havre, qui l’a visitée *.u 
moment «le sa découverte. ( Voir sou appréciation dan* 
le Journal de phy»itpu de Tabla» Rosier. Octobre 1779, 
l. XIV, p. 3 0 9 , avec une planche.) Reboviclvée alors, 
après avoir reçu la visite de phis de six mille per- 
sunriftt, elle fui ouverte «le nouveau en 1837. M. l'abbé 
Cochet y a pénétré on i8jo : elle contient encore des 
ofseroents. (Noir la Normandie touterraine, 1™ édition , 
p. 3 & 7 - 4 & 0 ; 9* édition, p. 44 1 - 465 .) La bonde en 
fer trouvée eu 1770 porterait à attribuer celle crypte 


à l 'époque flanque et peut-être au temps d««# invasion» 
normande*. J Moyeu âge. Église sous le «ocabb* de 
Saint-Denis, à trois nefs, construite du xi* au xii’siéde. 

1 Clucher, entre chuiur et nef. portail rt arcades du nord 
de la nef, de lu construction primitive ; arcades du sud 
remaniées au xvi* siècle «•! Uamfui tuées en ogive*. Les 
murs extérieurs «lu vaisseau sont rceeuta -, lesdeui tran- 
sept! du xti' siècle. Le chœur cal de 1780. — An- 
cienne chapelle du nom de CamteUu ou Canteloup, dont 
on ignore jusqu'à la tmee. — Léproserie du Val- 
.Nliellé, également méconnaissable. — Vieille auberge 
du xvu* siède. établie uu Val-Miellé sur l aotien grand 
dn-umi du Havre à Fètnp. Tersevikl. L'église, 
sous le v ocabie de Saint-Nicolas , a été «leinohe eu I 83q. 

G0DKRV1LLE. Formée de* deux anciennes pa- 
rois** de Godcrvilh* et de Grelot. — Godbsmlls. hp. 
romaine. Voie romaine de IjtU-bonne à Étrctat non loiu 
1 «lu château, au lieu dit la Foaé-aa-fWchrux. || Moyen 
âge. Ancienne église sou* le vocable de S"-Madeh.-«ne, 
construction astve* grossière «lu xvi* et du xvu' siècle ; 

I le clocher seul rcnfi.-rm.iil de* trace* du 111 T; drtoali 
! eu i865. L'église actuelle vient d'éirc bâtie en pierre 
| dans le style roman du xiT siècle. Quatre ange» en 
; marbre blanc, jolies sculptures du x? i* siècle provenant 
! de l'abbaye de Fécamp. — fcn creuvanl sur la place 
publique, on a trouvé, en i864, des sépulture* chré- 
tiennes avec vases à eocena. — Non loin de b nmm-lle 
église est te vieux château. couslruction en pierre, 
lirique et caillou, du xvi* sied»-. Une puriie des fosses 
•aille encore. — Epia !o iier et Èiitngeiirf do l'abbaye de 
Fecump, manuscrits illustrés du xru* siècle, et un br*u 
vase hispano-moraquc du xv* siède, qui servait au 
lavement des pieds, le jeudi saint, dau* le grand mo- 
nastère de Fécamp; chex M. le docteur Robin, me- 
«lecin à Godervillt*. = Chetui. Ep. incertaine. Motte 
circulaire entourée «le fnwe* et couverte d’arbres très- 
élevés. C‘e6t peut-être la ferUi féodal* sur laquelle 
s'appuyaient les sire* de Grelot, grand* bouteille» 
héréditaires de lu Normandie. — En i83e ou <833, 
lorsqu'on démolit Tanrienne église, on trouva dans le 
*<d des tuiles à rebords et des cercueil* en auge, j 
Moyen âge. LY-glisc , autrefois «ou* le vocable de Sainte- 
Ilelène et dans le* derniers temps sous celui de Saiot- 
Jucqu'-s, fui démolie vers <833. Uu en retira deux 
bas-reliefs en pierre du xn* siède, que le docteur 
Robin a donné* au tmiséo du Havre, vers <846. 

GONFREV ILLE -CAILLOT. Ep. incertaine. Pré* de 
l'église, motte circulaire entourée de fossé*. $ Moyen 
âge. Eglise sous le vocable de S.iint-Maur : le chwur 
«a«t du xvu*, le clocher du xvin* et la nef de <777. 
Baptistère en pii.*m» du xm* siède. 

GRAI.VN1LLE-1M0VILLE. Formée de* deux an- 
cienne* paroisoe* de Grainville-I' Alouette et d‘I morille , 
fusionnées en 1893. — GsxisviLxa-i. Alolktti. Ep. ro- 
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naine. Fn 1 755 , M. Du Boctage de Uléville, du Havre, I 
s la suilo do découverte* réitérée» frites |«r la charrue, | 
exécuta uni* rouille, qui donna , on une seule jounw o, 
plus de cent cinquante vase* antique*. Li terra où les 
une* furent trouvée* «'appelle ritcon* in Terre à jmIm 
ou la Pièce à pot*, L'était un cimetière turnain à inci - 
nération des trois premier* siècle* de notre ère. ( Voir | 
b*s Sépultures goufrûci , romaine* , fmnqiif* et norman ■ , 

Jet, p. 69, gS.) Ver» t 83 o, on recueillit encore une , 
belle urne romaine en terro gris? cachée dans le fowe 
d'une ferme, jj Kp. men-tame. Li tradition du pat» ^ 
oomjtv qu'il «avait une rivière a üraintiile, qu'elle pre- 
nait sa «turc -j sou* lYglise, qu'elle y faisait marcher un 
moulin et allait ensuite *« jeter don* la mer i KlrelaL 
Les carte» géographiques du ivi* et du «fil* siècle figu- 
rent encore celle rivière disparoo. I» tradition attribue 
rolte disparition à une bohémienne. (Voir Ktretat et 
mt» ennroM, p. a'i, »5 ; l 'Ktitlat JMlffTH*. p. 6.) j| 
Moyen Age. LVgliefl. dédié* à saint Pierre, a été démolie 
en i 835 . Chapiteaux du kiss* rièrle. Le baptistère, en 
pierre, orné de sculptures, était de la Rcnaissanrr. 
Lue dalle tuuuiluiiv des soigneurs, de 1738, a élé 
transfère à Imoville. Imoville. Église sous le vo- 
rabb; de Saint-\ igor et de la Sain te- Vierge : construc- 
tion de 1 77 '1 el de 1806. 

HOÜQÜFTOT. Moyen «igr. Église sous le vocable 
de Saiut-Aubin : construction romane du xi* siècle. Le 
clocher, entre chœur cl u«*f, e *4 un corps carre roman 
comme ceux <f Rtainlius et de VirviBe. Le chœur se ter- 
mine par une abside circulaire dont la corniche est 
ornée «b* tètes grimaçantes. Les voûtes intérieures sont 
basses et sous arceaux. Si Ica fenêtres du chœur p 4 de 
la nef sont petites et étroites, celle* du clocher sont 
large* el ornées. 

MANNKVILLK LK-ÜOIPIL, fcp. mnawr. Fn i 858 , 

«m a découvert, au lieu appelé Ckambray, un cimetière 
romain renfermant de» incinération» des Irob premiers 
siècle». Il n'a pas élé trouvé moin» de quarante A cin- 
quante va*es, dont beaucoup ont été cassés. VI. l'abbé 
Cochet en a recueilli de six à huit, et M"** Saint- 
Pierre, du Havre, en possèdent autant. Parmi t'es 
dernier* vase* se voit un« belle urne en verre rem- 
plie d'u* bridés, avec eau d'interposition. Au fond de 
l’urne sont de* Mire* et des figures en relief. Fn 1 86 1 , 1 
M. l’abbe Cocbet a fouille Chand>ray et y a trouvé une 
unie grise couverte d’un plateau noir et contenant des 
os brûlés, une coupc en verre, trois palets en os et trois 
monnaie* de broute du llaiit-Knipin'. I] Moyen Age. 
Église sous le vocable de Notro-Damc. Beau chœur; cbn- 
pdle Higneuriali' qui sert de sacristie en pierre blanche 
du ivi* siècle. Nef et docker, placé au portail, de 1 770. 
On dit que l'ancienne église était dans un champ où l'on 
trouve des construction». — Ancien presbytère construit 
en boü couvert de sculptures et do reliefs- On lisait sur 


une imposte : «Curatu* de Sanrl,-» Margnrrta , xvi* jour 
de juillet MIL IV* U!Ml*(ll88)f démolie ni .Hits. 

— Ancienne léproserie de Msnnevillo el de Virville, 
détruite. 

MKNTIIFVILLK. Kp. gaulo ne. En i 84 s. deux 
liocbetlrv de pierre ont élé Irouvée* aux environ* de 
Pétrrval. |j Moyen Age. Église sous le vocable «le Notre 
Dame. Clocher, placé à l'entrée, composé d'une tour et 
d'une flèche en pierre de la fin du xm* siècle. I jq rot* 
est moderne. — Deux maison* en pierre portant «les 
inscriptions du xyi* siècle r l'une est de i 5 » 6 . 

MIHVILLF. Kp. romaine. De 181 1 à 18*0, on a 
trmm* à la fontaine de Mirville un grand nombre do 
statuettes en terre cuite représentant Vénus Anodyo- 
mèno delwv.it, rl Lalone avsise dans un fauteuil, te- 
nant un ou deux enfants dans se* liras. Les musée* do 
Roi en et do Caen possèdent de ce* stativelle», ex-rofo 
jet •* par le* païen* dan.» une fontaine vénérée. { Voir 
les mémoires de MM. de Mirville et (lever sur rHUi 
découverte dans le* Mrm. de la Soc. dn autiy. de Norm. 
t. I", p. 5 , cl I. III, p. 86.) |] Kp. meerlamt. Non loin 
«le l'église est une molle circulaire en lerro assis* au 
milû'ii d'un-* prairie. Une ancienne tradition prétend 
que l’église de Mirville a élé transfrr>-o cl qu'elle élail 
autrefois au lieu dît le V ieujr-(Umr Itère. Ku laltourant 0*1 
y trouve encore des fondations, £ Moyen Age. Eglise sous 
le vocable de Suinl-tjucntin. Chœur «lu \m* siècle, pré- 
sentant, au midi, un arcs ■solium qui révèle un tom- 
beau de ce lotnps. Belle fenêtre du xvi* siècle nu portail ; 
nef modifie. Au pied du Iwplislêne r*l une dalle de 
«MIL V e XXX*(* 53 o), qui relate U donation d'une 
croix de cimetière. Dans I»' diœur, deux statue* du 
W* siècle représentant soin! Coeme et saint Damien 
en oost'.ime «le docteur do la faculté de Pari*. — Pré* 

«le l'égli*n riait te chAfrau, dont il reste nom une 
condruclion du xvi* siècle. 

SAINT- M IGLOU - U- BB 1 ÈRE. Moyen âge et èp. 

tnrrrtaine. Une tradition prétend que l'église s dé Irnns- 
fibv'e et qu'elle était autrefois au lieu dit la Amlr ou 
nu fond do la Voilette. Las chroniques do Normandie 
racontent qn'en 990, le prêtre fr»t»C, curé de Haint- 
Maciou, vit h* vin dn calice se changer en sang, el que 
c'est là l'origine du précieux sang de Fèramp. Eglise 
actuelle sou* le vocable de Saint-Macioit. Nef el rhonur 
en pierre et silex «lu x»u* siède; clocher, ou |ioriail, 
construit par Desmare de 1760 A «770. 

SAl.NT-S.U VEtR-D’ÉM ALLEVlLLE. Formée « 1 rs 
deux anciennes paroisse» d’Emalleville el de Saint- 
Sauveur- In -Campagne. — Kh«li.kvillc. Moyen Agi. 
Église sous le vocable de Saint-Martin. Portail roman 
du xi* siècle; clocher de 1 668 ; nef rt chœur de 1 760. 

*— S*i»T-SicvEi’»-i.»'(i*aeAava- fy.frmq**. Ce village, # 
appelé Sanrti Saleatorii in Campania on i 3 fto, doit 
être le même qui , an 11* siècle, est nommé Wh Cm»- 
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pania in page, Caleletm, dans h? récil des miracles de 
saint Wandrille* jj Moyen âge. L'^Kk, muii le toablt 
de Saint-Laurent, est modem sé* et renferme daus le 
chœur de* rentes du un* siècle. 

SAUSSEUSEM IRE. Ep. romaine. Voie romaine de 
Lilkbonno à Élrelat. [| Moyen Age. église mju* le vo- 
ral*l<* de Saint* Étienne, entièrement refaite au tin' et 
au xviir siècle. Vers iG5i, la tour pincée entre chœur 
et nef en tombant écrasa le chœur, Lnn» de la recons- 
truction, te clocher fut transporté au |«rtail. Baptistère 
«i pierre, qui pourrait bien remonter au xu* siècle. 

TOLQUKYILLE-LES-Ml BS. Moyen âge. Légbse. 
sous le vocable de Saint-Germain . parait du xn* siècle. 
La nef tl h» rloclwr, construits en pierre, sont de la fin 
du ««* nu du commencement du xvii* siècle. Le clocher 
est une tour carrée placée au portail et que couronne 
une flèche de pierre. 

VATTETOT-SOU S-BEAUMONT. M< <yr,igt. Église 

bous la vocable de Notre-Dame. Le durur conserve 
des (rares du mi* siècle, au milieu de retouches de 
i64i . Ln nef, en pierre blanche, est du tvn* siècle. 
Dans la charpente, des bossela en bois représentant les 
apôtres. Le baptistère eu pierre , du ni* siècle, est orné 
de personnages. r 

V1RYILLE. Ep. ancienne. Motte ou vigie. | Moyen 
Age. Église sous le vocable d** Saint- Aubin, construite 
en tuf au ni* siècle. Cintres étroits et tètes grimaçantes 
sous la corniche. Abside circulaire. Tour carrée romane , 
entra durur et nef. 

C A MO 5 S DU HAVRE < N»ré , Sud rt E»l >. 

( Cbff-tirq : |.« Hoii.) 

RLKVILLE. Moyen âge. Église sons le vocable de 
Sainl-Jcan-Raptiite. Choeur cl doeber, entre chœur «t 
nef, romans du iii* siècle. Nef avec collatéraux du xvi* 
siècle, ainsi que la cltafidli' du côté nord du chœur. 
François 1"' visita cette église le 6 juillet i5/i5. - 

Dan» une ferme voisine de l'église sont les restes du 
v»eu» château; on en distinguo encore les terrasse- 
ment» , les fossés et les épaisses muraillt-s arasées. — 
Auciisint* chapelle de Sainte- Adresse ou de Sainl- 
Andricu. L'est peut-être la même qui est ordinaire- 
ment appelée la CkapfUe de Souhretvnne . d'un hameau 
qui porte ce nom. 

GRAVILLR- SAINTE -HONORINE. Êp. romaine. 
Les antiquités romaines de Gruville, jointes su nom de 
Crétin que portail l'ancien château, ont fait penser à 
quelque* mw d'y placer le CoracotmuM des anciens; 
mais cette opinion , peu suivie autrefois , est aujourd'hui 
abandonnée. Les antiquités ont été découvertes à Tour- 
nevilU; en rjùû (voyez ts Havre j, sur la côte cl sur la 
tertre situé vers la mer, dam la 
plaine. En t£3g et i8ùo, en établissant un paviltoo 


sur la côte, dans le tais de I» Hallate, l'on trouva des 
incinérations nwnainr*. En 1861, on a rencontré un 
cimetière romain au haut de la rue Mont mirait : pin* 
de cent va***, comprenant des urnes, des vases an» 
offrandes, de* fiole* de verre et jusqu'à des doliirm. se 
sont présentés et ont été brisés, à IVxrcplion de quel- 
ques-uns, conservé* au musée- bibliothèque du Havre. 
( L’flhU* Lecomte, Recueil de* public, de la Soc. harr. 
d’ètnd. dtv„ afi* année, p. 15, 38, 37, 38.) — Vieilli 
hutte en terre dite lu Vieille -Tout) an nord-ouest de 
l'église, sur le penchant do la cèle, dan* le Ikh* de la 
Hallate. — Cercueil de sainte Honorine, martyrisée le 
*7 février 3o3, à Mêla mare, sur la voie romaine de 
Lill> -bonne à CsnttoftMan». Son corps, je té à la Seine, 
échoua sur le rivage de Gravilke, où il fut inhumé par 
les chrétiens du lien. Ce cercueil de pierre, présentant 
tous les caractère* du iv* et du ?* siècle, a été retrouvé 
en 1867 dans une chapelle nord de l'église paroissiale. 
AI. Finel, du Havre, parle, dans ses Emu*, d'urnes 
sépulcrales trouvée* dans le cimetière et dans l'église. 
Il doit s'agir de vases funéraire* du moyen âge. jj Ep. 
franque. VmsflAo» le*c|err* établi* autour du tombeau 
| de sainte Honorine brisèrent le sarcophage du côté de 
J la tête cl emportèrent lo coq» précieux de la sainte 
jusqu'à Conflans, près de Parts, lieu qui prit plu* Lard 
le surnom de Sainte- Honorine. !.* sarcophage laissé h 
Gravide est resté l’objet do la vénération des peuples, 
cl celui qu'on a découvert en 1 887 a été mutilé à l’une 
j de tes extrémités. Il est percé d'un trou circulaire par 
; où les pèlerin* passaient autrefois leur tète. — 1/ lieu dit 
j la llntle-aux-SaiTaems , dans la plaine de Gravide , aurait 
I été le théâtre de* entrevue* de deux chef* de peuple* : 
la première fois en H fis, entre Lothoire. fils de bonis 
J le Itehonnairc, cl le* Normand», qu'il avait appelé» à 
| son secours contre se» frères Chartes le Chauve et Louis 
I de Bavière; la seconde fois vers g'iA, entre Lnthairc, 
roi de France, etllichant I", duc de Normandie. Enfin, 
plusieurs ont cherché à appliquer à Gravide et à sa 
fo$*e ce* expression* de GiraUi faaem et de Foua (n- 
j raidi , dont se servent les anciens annaliste» pour ex- 
primer le Iréu où hivernèrent les Normands de la Seine, 
i en 807,808,80g. K'j* et 855. MM. Bonamy et l'ablm 
1 Ixheuf, de l'ancienne académie, tenaient pour Jeu- 
fo'»e. (j Ep. incertaine. En » 869 , lr propriétaire du châ- 
teau, ayant fait percer des passages sous le donjon, i 
U mètre* du sol actuel, b rencontré nue vingtaine de 
l squelettes de fout àgu et de tout sexe inhumé* frès- 
irrégulièrcmcnt; comme iU n'avaient avec eux aucun 
| objet d'art, il n’a [tas été possible de leur assigner de 
dote. On pnémiM qu’ils sont du ix* au x* siècle. | 

1 Moyen âge. Église pneurnlo existant au ix* siècle «ou* 
le vocable de Saint-Étienne, desservie par de» clercs. 
— L' église actuelle, dédiée! sainte Honorine, pneu- 
raie seulement depuis t to3 , a été cnuxlrxiitc en grande 
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parti* an xi* siècle. EU* a la forai* d'une croix et esl j 
romane «Uns la nef, dans le* «dlalénut, «Un» le* ( 
tranvplx, dan» le clocher, placé pair* chœur et nef, cl 
dans b tour carrée placée à l'angle nord du portail cl 
dont un tronçon rd« encore. 1/ chœur <i le# chapoitcs 
Ul*ralwt doivent appartenir à la transition du ni’ siècle. 

Le varie ton ire est dû tout entier à l'ogive primitive , 
(irobalderiienl de itou. L'église a ho rnèlrx» de long 
et 1.1 de large. Li longuenc de» transept# **4 de *3 mè- 
tres. La liauleur du chœur et de la nef, prise sous 
voûte, esl de io mètres. Le clocher a 33 mètre# d’élé- 
valion. Bas-relief# roman» décorant U*> rhnpih-vaux de 
la nef. luodillons des corniches, cœliaque sculpte sur 
le pignon du transept septentrional. Près du sarcophage 
de suinte Honorine était une sla luette groesière de saint 
Christophe, que l'on a prise pour un Jupiter humant, 
line grande dalle Initiulaire en ardoise, qui était autre- 
fois dans le milieu du chœur, esl b tombe de Guil- 
buiuc Mallet, le fondateur da l'abbaye, et de sou 
‘•poust* , eiêcube au xi»* siècle seulement. Dans le tran- 
sept nord esl une belle contre-table eu bois du temps de 
Louis XIV. — • La croix du cimetière, du un' ou du 
xi*‘ siècle, a été peinte, gravée et dcaiinée partout, 
jusque djus les décor# de * Robert le Diable.* — Le 
bâtiment de fabius c, comme presque tous le# autres 
en Normandie, a été refait au mu* siècle; d'ail- 
leur*, il fut b proie d’un incendie en 1787- Cepen- 
dant, dans b partie inférieure de la maison monas- 
üque qui sert aujourd'hui de prab ytèrc, de mairie 
et d'école», on remarque da» portion» du xm* siècle. 

— Le vieux rliiteau des Mallet, sires de Gravide . est 
au pied de l'abbaye. Les f tusses en sont encore profonds 
«I reconnaissables. Des mur* épai», percé» d'ugise# 
primitive# . »e voient autour de l'enceinte carrée 011 
lut assise celle forteresse, dont les eaux de la inor 
ou de la Seine baignèrent longtemps le pied. On pré- 
tend que le# navires l'amarraient aux murailles. — Le 
vieux château de Crétin, entre Gravide «t llarfleur, 
n'a clé démoli que ver» 1 780; quelque» antiquaire# 
uni voulu y voir l'ancien Gertratei romain do Gorocob- 
nmin. — .Maison» du llalieur et du Sauveur, auprès du 
château et au bord d'un fossé profond , existantes au 
xvi* et au irii* siède. — La fontaine de Gravide, avec 
se# réservoirs, ses Ikxkhii» et son château d'eau, parait 
un curieux monument du xtii* siècle, — Ancienne cha- 
pelle de Notre-Damc-dee-Neigo, fondée primitivement, 

•*n 1 agA , au manoir de la Qucaue* et soumise â l'ab- 
baye «I* Gravide. H reste encore de ceUeépoqwquelquc# 
pierre# taillée# et de# dalles tumulain*» entrée» dans 
l'appareil. Eu 161», la cboptle fut donnée aux Capu- 
cin» du Havre, qui y établiivnl un hospice avec cha- 
pelle dédiée à Notre- Dame -des* Neiges. la* lieu qui 
•'appelait autrefois ta Quomtèo ou Irt Perrti a pris le 
nom d«» Srige*. L'édifice actuel, qui sert de grange. 
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est du nu* siècle. En 1G7G, un a trouvé, dan» b cha- 
pelle et autour, de» pierre# tumiibiirs du xiv* et du 
iv* siècle ; on a compté jusqu'à qualorxr lomln-aux. 

Il A VUE (LE). Depuis le décret du 9 juillet iHfia, 
la vide du Havre, création du Xti* siècle, u réuni à sou 
enceinte primitive toute b ville d'Ingouville, l’ancienne 
commune de Lcure et une portion importante de» corn* 
moue# de Sanvic et de Gravülc. [ Ep. anlehutioritjHe. 
En » 64*6 , lorsque l’on creusa le canal lautmu, qui va 
du Havre à llarfleur, dan# le banc d'alluviuii sur lequel 
le Havre est osai», on trouva une quille de nef d'en- 
virou 80 pieds de long dan- b plaine alors dépen- 
dant de Gravide. (Pinel, hUtnu archeotog. hnlor. et 
pltjft. aur les ennruus du llavrr , p. 4 #. — Fns*nrd, 
Mulâtre du port du Havre, p. i g. ) De 1788 à 1800, 
en creusanl le llar.nr t de ta Harre. 011 découvrit, à 3 
ou 4 rué In* de profondeur dan» la vase, une pirogue 
de Ao pieds de long, faite d'un seul arbre, très- bleu 
conservé* et contenant encore un squelette humain. 
(Pinel, Emoi* aeckeot. p. 48 , 4 g. — Krissnnl, Hut. 
du port, r te. p. 18, ao. — L'abbé Lecomte, ttecunl 
de» puUicatH** • Je la Soc. karr. d'eludm div. » 6’ an- 
née, p. 33 .) Line grande quantité d’arbn* MÎMttl 
furent rencontrés lorsque l'on établit les remparts et 
le» Ibsscs qui entourèrent b ville «ou» Louis XVI 
et Napoléon 1 ", et lorsque l'on creusa le hnssin de 
la Harre, le bassin Vauban et le bassin de Lcure. * 
Ep. romaine. Meule» i broyer en poudingue trouvée* 
vers 1700 dans les marais qui entourent le Havre, et 
dont M. Du Borcage de Blé» il le nous a gardé le sou- 
venir. Vers i 85 o, trois autre» meule, à broyer en 
poudingue ont été rencontrées sur le territoire de Leur**. 
(L'abbé Lecomte, llectteil dm publie, de la Sac. han . 
a6* année, p. 8a.) Sur tout Ut territoire de Lcure, il 
y a tradition d'une ancienne ville qu'011 nomme Cot- 
linhea . CoUimgn ou CottHmbm. Près de Leur», mais sur 
le territoire actuel de GraviJb, on a trouvé de» anti- 
quité# romaine» au lieu dit la Halte -aur - Sarrau** 

{ Voir (iiumut S»i*TE-lloxo*ivi. ) En i 83 y, lorsque 
ion bâtit, sur b cèle d'Ingouville, le pavillon de 
M. Koch, M. Certain découvrit un cimetière romain 
par incinération. Les urnes et le# vases de terre qui 
eu sortirent sont à présent au musée du Havre. Ils ont 
été dessinés et décrit» dans l’uuvrage intitule : l.e //«rr« 
et «mi an-Muduatment , canton d’/Hffouoiti * , p. 3 . Au 
hameau de TourneviHe (autrefois de GrasiJIç), fui dé- 
couvert, en 1750, un squelette romain enseveli tous 
3 mètres de terre. M. le duc d'Harcourt, qui lit retir 
trous aille, en tir# plusieurs vase#, entre autre# une jolie 
fiole de verre que le comte de Cayius » gravée et déenk- 
dans non liectted d'amluj. fftypi. ttnuij. greetf. rt rom. 
L I**, p. iy 3 , pl. uu, lig. 9, IT. || Ilcnuiauutce. — Ar~ 
ckilecturt relifj letise. — »* Église Notre-Dame. Elle 
a remplacé, en 1 67 A , la vieille chapelle en boi» dédiée 
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par li» marins a Notra-Daroe-cle- Grèce. Elle a, pour 
ainsi dire, donne son notn à la ville, longtemps ap- 
pelée le llmri-dt- (îrder. Nicolas Durhemiu fil le 
plan et conduisit l'œuvre de relie église, Ionie cons* 
truite en pierre de taille. Elle a trois nefs et des tran- 
septs imperceptible* an dedaiix, plus sensibles au 
dehors. Seize chapelles, huit de chique cité, rayon - 
uenl autour des bas eûtes, sur toute la longueur de 
l’igtiao. Des cobwine» rond», renforcées de pilastres 
toniques, supportent les arcades cintrées de la nef et 
du chietir. Les fenêtres, aussi en cintre, sont garnies 
du réseau îles dernier* tf-inpidc l’ogive. Les balustrades 
uni quelque chose de plus ogival, surtout rrik* qui 
forment I» lettres de l’.-fo» Maria. I.«* clocher, tour car- 
ré*» un peu tronquée et matai ve qui a été reléguée au 
eàlé sud du portail, pourrait être antérieur i l'églbe 
et dater de t 54 o, à peu prés. Le portail, élevé de 
i 6 o 5 à ifi 38 ,e *4 entièrement gréco-romain, comme 
les monuments de cette époque. Celle église n’a |>riiit 
été achevée dan» son chevet oriental ; elle se termine 
brusquement par une chapelle provisoire. File a 80 inc* 
1res de long sur *8 de large; la hauteur des voûtes, 
du pavé à la def. est de 1 4 mètres. Le buffet de l’orgue, 
daté do ifi.'tu , a été donné par le cardinal de Richelieu 
dont il porte les amie». Il n'existe qu’une Msdn ins- 
cription, encastrée dor s un pilier do la nef : c’est celle 
de Nicolas Durhemin, son architecte, «qui fonda le 
bâtiment de et* temple, en i 5 y 4 , i l continua ireluy 
jusqu’à son décès, arrivé b* ma ni y 5 de may 1698.» 
— - ** Eglise Saint- François, toute en pierre* de taille. 
François 1 " l’avait fondée en i 54 a, d'npréa le projet 
de Hiémnimo Rrllarmat», qui, en 1&A1, donna le 
plan du quartier des Bartvt. Le vaisseau est triple et 
accompagné de huit chapelles, quatre do chaque 
côlé; tons transepts. Le chœur fut ajouté hâtivement 
et sans goût vers le milieu du ivi 1" (1666-1679). 
tvanl i 84 i, le docàer était une masse de silex noir 
accolée au portail. Le stylo général de l'église est 
croisé de celui de In Renaissance et du gréco-romain 
qui le suivit. Il y a quelque* réminiscences du style 
ogival (i 54 t à 1681). — 3 * L'église Saint-Michel, 
construit*' en brique et en silex , n’est devenue parois- 
siale que depuis i 8 a 3 . Auparavant c'était La chapelle 
d’un couvent «le Pénitents, dédiée à saint Joseph. Fon- 
dée en 1661, elle gardait quelques Iran** de l'agi va, 
mais n'avait rien de monumental. Les additions et les re- 
inuiittincnts que l'on n’a cessé de lui faire subir depuis 
1 889 l’ont défigurée et rendue sans caractère. L’ancien 
couvant (ica Pénitents «*4 devenu le presbytère. Dans le 
cloître, à présent disparu, 011 voyait en i 84 o plu- 
sieurs inscriptions latin» indiquant la tombe de» an- 
ciens religieux. — h* Église Notre- Do me -de- Boa - 
Secours, planée snr Ln côte, abandonnée en i 8 s 3 ci 
ilevenue chapelle de Notre-Dame- de- Bon-Secours en 


1 838 . C’était i’anciiime église paroissiale d’Ingouvillc, 
lilubire, jaequ’en 1789, des église» Notre-Dame et 
.Saint-François du Havre, «pii n’étaient que ses an- 
nexes. Elle est «n pierre de taille, a une nef de style 
ogival, ayant son clocher su portail; ne renferme que 
quelques détails «T arc hî lecture et doit dater de* 1 48 o 
à i 55 o. — 5 * Église Saint-Nicolas (ancienne église d«* 
Leurc), reconstruite en style nunin dans le* amu es 
i 85 t 5 , 1867 et 18Ô8. L'ancienne était peu intéressante; 
elle ne cmiU'tait qu’un bénitier creuse dan» un chapi- 
teau roman, une «lallc tumulaire du xiv* siècle et un 
modilion du Xli*. Il ne ratait rien de l’église dédie* 
par Eudes Migaud le au avril i»68; mais, en i 856 et 
1 807, en démolissant l’anrienne égliae et eu fomtant la 
nouvelle, on a trouvé beaucoup de carrelages émaillés 
du SHi% du xiv' et du tvi* siècle; de» rliapilraux et dm 
fûts de colonnes du xin* siècle; de* déitri» de ban-re- 
lief* du xv* et ivi* du aiêde, paraissant provenir d’an- 
1 riens retables eu pierre , joints et don» ; dm sépultures, 
et avec elles «les raves à encens du 1111* nu xiv* sièrie. 
formant plus de deux mille fragmenta dont quelques-uns 
ont été recueillis pour le minée du Havre , d’autres pour 
le musée de Rouen. La découverte la jdii-t importante 
a été celle de dalle* tumulaire* , entièresou en morceoux , 
provenant de sépultures «lu xiu*,du ut* et du xvi* siècle. 
Il a été reconnu une douzaine do dalles différentes, 
en lien» ou fragmentées; toutes étaient en pierre ou eu 
schiste, gravées avec inscriptions. On y * In le» noms 
do Pierre Béronguier, «le tiuiJlaume Du MousIi'V, de 
Guillaume Paré «t «le Guillaume «le Croemesnil, Ion* 
marins et armateurs du port «le Leur*, •use. le* «lnt«f* 
de i 3 i. r », de 1879 et enfin de 1 54 o. Toutes ce* dalles 
ont été recueilli*»* pur la ville du Havre , dan* son mus 1 » 
hibliothéqne. ( .tfriMtrr* de ht Société tle* Anlùfuatret 

de SermmÜf, I. X\U, p. 388-398; I. X\l\, p. 1 
à i 5 ). — 6“ Église SaiiihvMarie-GrnvilIc, bâtie en 
style gfvovrtimain , en iH 3 «j-i 8 Ao, sur h» plans de 
M. K Hasard . ingénieur. — 7* Église Saint-Vincent- 
de-Paul, construite en style roman, de 1869 à ifiîig,'* 
sur le* plans de M. l’alilté Robert. — -'(Chapelles et cou- 
vent». i B Chapelle de Saint-Roch. GoMÉruito en 1087 
pour le servira du cimetière des pestiférés, ri le a 
servi jusqu’en c« derniers temps pour le cimetière 
! de la ville du Havre. — 9* Chapelle de Saint-Sau- 
I vear-dra- Capucins, couvent fondé en 1690, dans 
I le quartier PerenneiUe ( aujourd'hui Saint - François). 
Supprimé en 1 790 , il a été démoli vers 1 897 pour foire 
place à l'entrepôt actuel. — 3 * Chapelle du séminaire 
Sainl-Charii», dans In mr de /a CoMmuiMirfé. Elle fut 
fondée en 1660 pour un séminaire ou plutél une corn- 
I munaulé de prêli'es qui a disparu dès le milieu du der- 
I nier siècle. Elle n'existe plus. — 4 * Chapelle cl couvent 
I des L rsulines. \aü premières liniulin» furent établi» au 
! Havre en i 633 - 4 o, au lieu appelé F/fof; leur maison 
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a <!i»pani. Installée* rue ,U lu MatUtvaye en 1 8»s , elles 
ont été transférée» J».* nouveau sait la tàtt d' I n gvnr i U t . 
où elles ont un monastère el une chapelle moderne*. 

En 1 864 T lorsqu'on creusa les fondements ds b gen- 
darmerie, ou trouva bon nombre do corps d'ilrsalioe* 
sur lesquels étaient des inscriptions en plomb du xtiii* 
m écfo. — 5 * Chapelle de Saint-Jean-de-rilôpital. L’Ivô* 
pilai généi-al du Havre el U chapelle dédiée à Mini Jean* 
Baptiste sont une fondation de Louis XIV, en 1669. 
Tous deux existent encore an lias de la rôle d Ingouvillr 
*= .-trcAifeclnn* militaire. — La tour de François I" 
a été démolie en 1861, pour J'agrandifcM.'iiicul «lu pori 
du Havre : c ‘était une lour ronde en pierre de (aille , 
munie de pointes <!• diamants dans son appareil et 
terminée par une plate-forme garnie de canons. A la 
base étaient des cachots souterrain» et sous-marins, où 
furent enferme» des prisonniers , notamment dans les 
trouble» de la Ligue el do la Fronde ; on lUait leurs 
signatures sur les mur». CeUc tour fui bâtir* en l 53 s, 
par François I", jwur garder Centrée du port, qu’une 
chaîne de fer barrait pondant la nuit, — Tour du Yt- 
datup, en face de la leur de François l", sur l'outre 
jetée, éitvée vers i 55 o par Louis de Vendôme, vidante 
de Chartres et gouverneur du Havre. Elle fut démolie 
vers L fin du dentier siècle. (Jne eliafue de fer parlant 
de celle tour barrait rentrée du port, — La ciladelle, 
détruite eu 1867, n'était plu» qu'un tronçon de ht 
magnifique fbrlcrraao coud ruile nous Louis Xlll, vers 
»6»8, par Us soins du cardinal <U* Richelieu. Il restait 
encore de ce tempo deux bastioit» en pierre et brique 
et quelque» Wlimcnl* qui sinateut d'arsenal, de ma- 
nutention et de pavillons d'elal- rn.ijor. Üo y voyait 
.•u«a le cachot qui, en 1 65 o, du temps de Maxariu, 
Muvit de prison aux princes de Conde, de Couti et au 
duc de Longueville : on l'appelait encore la /Vison «ira 
/Voter*. — Porte d'Ingmi ville, construite par Richelieu 
au lieu oit est aujourd'hui U pl uct Richtltm. File fut 
dcti jolie ver» 1 789 ; 011 en a de* dessin* el de* gravure». 

* — Port* Royale, construite en pierre sous Louis XVI, 
mi «788, el décorée de trophées militaires; détruite 
vont i 835 . Elle a été souvent gravée et décrite. 
(ir/btcrfn»/* manimne. — Comme spécimen d’un 
port du xiv* el du xv* siècle, dan* le quartier d« 
Leurc, d'énormes murailles chaînées de toui» qui font 
saillie sur l’herbe des pré* ; elles ressemblent beaucoup 
à celle* du Port aux Galêm de llarfltur. Outre une 
sérié de mur» épais, on remarque, Â la distance de 
100 mètres, de» tours carrées disposées pour la dé* 
fen*>:. — Comme spécimen d'un des plus ancien» bas- 
sin* fermés de la France, le /butui du Rot ou Fieux 
latum. Il date de 1669; cYlail l'époque où les Hollan- 
dais venaient, dit-on, d'inventer le» poil* fermés. — 
L'arsenal , fondé eu 1 <>69. II refiler mait chapelle , écoles, 
bureaux et tout le service de la marine. = drcAitecturr 
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emle. — Maison 11* 19 de la rue du Grand- Crotttaut 
la plua vieille du Havre. I^i porte de celte demeure est 
une ogive en bois sculpté, décorée (tous le style de 
ififio «l sur laquelle est gravée en lettre* gothiques 
l'inscription suivante : Imlium iap:rn fur hmnr Iktmmi. 
— Ancienne Mwmn du pmaew, rue de la Crtçut, à 
l i u oiguure de la rue Royale. Vieille* maison en Irai* 
sculpte à l'angle de Liqvsello «Hait représenté *ur un 
poteau un homme rainant dan* un canot. Les gens du 
quartier y voyaient la j^ivmni lira lion symbolique du 
Havre. C'était une enseigne iiuliqnant que là d«nneu- 
tail le Uldicr qui pasvait du quartier Notre-Dame au 
quartier Saint- François ou des Borna , avant l'ptaHime- 
ineiitdn pont Notre-Dame, en 1669. Il »t rqjretUhte 
que l'on n'ait pa* consené colle vieille enseigne sculp- 
tée. — Le Logi» du nu. Sur 1 a plate François I**, à 
Icxtrémité des rues d' Ett.maut-ilU el Fontaine - det- 
V trier t , exhLa, jusqu'en 18 AA, le premier hôtel de 
ville du Havre, connu .vous le nom d<- Logis du rot. 
Ce Idtimcnt modeste avait été construit en Irais, vers 
1 555 , par Dm Chilou , gouverneur du Havre. Il ne ren- 
fermait de remarquable qu'un»* salir, dont le pavage 
et le» cheminées étaient décorés do carreaux de faïence 
émaillé** : on l'appelait pour cela la Salle Jairncè*. II 
a fait place au luhsée-hihitolhèque, belle construction 
en style grec devant laquelle on a inauguré, en 1 85 a . les 
statue* de broute de Bernardin de Saint-Pierre el de 
1 Casimir Delavignc. — Le musée -bibliothèque. i* La 
bibliothèque, U bibliothèque du Havre se compose 
d’environ trente mille volume» et de quelque» manu* 
crit* provenant «Je l’abbaye de Saint -Wandrille, et sur- 
tout de celle de Fécainp. On y remarque spécialement 
le Majut dtronteon FonUmell* . petit in-folio, en partie 
sur vélin, écrit en Iraaux caractère**, avec initiales co- 
loriée» et deux peintures représentant saint \\ ulfran , 
de Sens, et saint Ansbert , de Rouen. De* parties de ce 
manuscrit datent du *ui* et du ix* siècle ; quelques- 
unes descendent jusqu'au xvi*. Ce curieux manuscrit, 
l’un de» plu* remarquables de la Normandie, a été 
étudié par tous le* savant* de la France K de l'Eu- 
rope. a* Le musée. Vase», arme» et costumes venant de 
l'Afrique, de l'Amérique, de b Chine et de l'Océanur: 
trophée* d'armes de sauvages offrant un gi-aud in- 
térêt de oiinparairon avec celle* des Gaulois Anti- 
quités nationale» el locale» : pour l'époque gauloise, 
quelque» hachette» en brunie provenant de Harileur 
et de Gonfnmllc-rOrcher; pour l'époque romaine, 
un dulûtm, de» urne* en terre et en verre et de* vn*e* 
de verre trouvé» à Lillcbouue en 1 856 ; une urne en 
terre grise; une urne en verre el deui vin* aux liba- 
tion*, en verre, trouvé* à llréaulé en i 856 ; de» unie» 
et de» vases funéraire» trouvé» à Ingouville en 1839; 
quelque* vase* cinéraires en terre ou en verre, trouvés 
à G m vi lie en 1861 ; de» tuile», de» étuve», de* reste* 
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de yium* et des mortiers romain», WCT tfll » à Sainte- 
Adresse en 1 8 65 ; des vase* funéraires. urnes et 
mitres, provenant des fouilles de Fécamp en i 85 a, 
de üllebonnv en i 853 , et d’Étrclat en i 855 ; des 
meules A broyer trouvée* sur différents points de l'ar- 
rondissement; pour l'epoque franque, de* haches, 
de* scramasaxes, des couteaux , de» tances , de» boudes 
et des plaque» en fer, des plaques de ceinturons, d« 
fibules, dra anneaux en brome, de* perle* de verre, | 
des vases en terre et plusieurs autres objets, prove- 
nant de* fouilles d’Envermau et de I»ndinièras ; un 
cercueil en pierre tiré du cimetière mérovingien 
d'Envcnneu; pour le moyen Age, bon nombre de 
pierre* tumulaires avec gravures et inscriptions du xm* 
et du xiv* siècle, et portant le* nom* de Bérenguier, 
de Paré, de Du Muuslier et de Grosinesnil , extraits de 
l’ancienne église de Leure; une inscription lumulaire 
de i 54 o, provenant aiuai de heure; l'in«ripüon des 
trois Rauli» (1699), autrefois dans l' église de Notre- 
Dame du Havre et rencontré»* vers »8S" dans le* dé- 
molition* de la Fontaine des licier* ; le baptistère de 
pierre de Bruneval (arrondissement du Havre), ap- 
porté en 18I1; les bas-reliefs de l’église de Cretol 
( près de (loderville), donnés en i 8&4 (ccs monuments 
sont du ni* siècle); la cheminée en bob garni do 
faïence de l’ancien Logia do roi, construite sous 
rlwrli-s IX ; deux croix du moyen âge venant do Mon- 
tivillier»; un bas-relief en albâtre (xv* siècle), des 
vases funéraire* de Leure (in* siècle) , des carrelages 
émaillés, etc. — Médailles et monnaies. Une réunion 
de plus de six mille médailles et monnaies antique* et 
modernes, françaises et étrangères, collection de peu 
de valeur. 

SAINTE -ADRESSE. Celle commune porte ce nom 
depuis 1719 environ ; il lui vient d’un fief ou d’une 
chapelle du Saint-Amin: ou Saint-Andricu , aise sur 
Rléville. Auparavant ce lieu se nommait Chef-de-Caus , 
Captif Cotai, ou Sainl-Denis-Cbef-de-Caux, nom qui 
vient évidemment du promontoire de la llève, appelé 
autrefois Cbef-de-Cattx , Captif Cotai, j Ep, gaulmte. 
Une bâche en grès poli trouvée en i 8 A 3 dans le 
Boia de Sainte- Adreeae, et deux hachette* de brome 
provenant des éboulements de la ïlève en 1 864 , ap- 
partenant A M. Toussaint, du Havre. |j Ep. romaine. 
Tuiles à rebords, poteries antiques, vases romsins et 
même une baignoire ou baptistère que la municipalité 
du Havre a fait enlever en 18 45 pour »on musée, 
reconnus sur le bord de In mer en i 84 o par M. l'abbé 
Cochet. (Amie de /fatum, année i 845 , 1** semestre, 
p. 3 * 0-91 ; ** semestre, p. 1 * 8 - 3 o.) Poteries anciennes 
et mortier en terre rouge . étuves et tuiles A rabords , 
également au musée du Havre. Une prétendue inscrip- 
tion romaine trouvée A la Hère en i 8 o 5 , et relatée 
dans le Moniteur umeerse/ du 1 1 thermidor an xm , a 


été reconnue faitae par M. Léon Renier. — Tradition qui 
prétend que saint Denis de Paris ayant été msrtyrtir A 
Montmartre , sa tète fut jetée A U Seine et échoua sur 1 rs 
grève* de l'embouchure. Les deux paroisses de Sanvic 
et du Chef-de-Caux 50 seraient disputé et partagé la 
relique. De IA la dédicace îles deux églises A saint Denis 
de Paris. || Moyen ége. Une tradition plus sûre el 
mieux prouvée veut que le village et l'église du Chef 
de-Caux fussent autrefois sur le Banc de f Éclat, à 
1 900 mètre» de la plage. Une charte de Charles V, 
de i 373, autorise les habitants du Clief-de-Caiit A rr- 
biUir leur église, rkuacn mer. (De Fréville, Mém. atti- 
fa commerce mont, de Bouen , t. I**, p. 8 1-83; t. II, 
p. 1 4 s.) L'église actuelle de Sainte- Adresse, dédiée à 
Maint Denis, est moderne, sauf le Hocher en pierre, 
qui est une construction inachevée du xti* siècle, -w 
Manoir de Vilanval , au fond du vallon de Sainte-Adresse, 
gentilhommière du xti* siècle. — Phares de la Hève. 
sur le cap fertile en objets géologiques. Construits vers 
177 A, par les «ins de la chambre de commerce de 
Normandie, ils remplacent l'ancienne Tour de* Outil - 
laru , élevée par le commerce de Harfleur eu t 36 A. 

SANVIC, Moyen dge. L'église, dédiée A saint Denis, 
vient d'être démolie en 1861. Son clocher était une 
tour romane carrée du 11* siècle. Le choeur el les cha- 
pelle* latérales offraient quelque* restes du xm* siècle. 
En ce moment on reconstruit une église neuve en style 
roman. Une tradition prétend que cette église se parta- 
gea avec eeUo de Soin l- Denis -Chef* de -Caux la tête 
de Maint Denis, tnaHyr de Paris, échouée sur la grève. 
— Le prêche bâti par Ira réformés du Havre, après» 
l’édit de Nantes, fut détruit en i 685 . La croix qui le 
remplaça porta longtemps le nom de Croix du prêche. 

CA8T0X DR LILLEBOtf'f R. 

(Clicf-lteu : Luuwm. ) 

AUBER V ILLE- LA-CAM PAGNE. Ép. romain*. Voie 
conduisant de Jaliobana à Hot&mague. Ven 1890, on 
trouva au bord de ce vieux chemin le cercueil eu pienv 
d'un enfant, contenant, avec le squelette, des vases et 
des ornements parmi lesquels on remarqua des perle* 
provenant d'nn collier. Ce tombeau, qui était peut-être 
franr, était placé non loin d’tmc ancienne chapelle de 
Saint-Amatear. j 1 Moyen dge. L'église, dédiée à saint 
Jean et généralement modernisée, n'offro que quelques 
débris du xiii* siècle dans son portail. — Chapelle de 
Saint-Amateur ou de Saint-Amator. Elle était sur le 
bord do In route départementale , l'ancienne voie ro- 
maine; détruite depuis longtemps; elle est remplacé»* 
par une forge; c'était une ancienne léproserie. 

FRESNAYE (LA). Ép. romaine , Voie de Juliobonn 
( Lillebonne) A Hotomagua (Rouen), j] Moyeu âge. L'é- 
glise cal dédiée A saint Jacques; la nef est en pierre et 
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«lu tvt* siècle. k* docbce, à rentrée de l'église. esl 
rérent. Le chœur est de i 76*. Omis le rlunir cet une 
inscription tumutairv de 1 079. 

GRAND-CAMP- Formé* Ja déni ipcictmee pruwM 
de G™ mi Camp et de Saint-Sylvestre. — Gn wo-Cuu- 
Moyen dgt. L’église , dédiée à saint Michel , date entiè- 
rement du xtm* tiède; on y lit tes millésimes de i 635 
et i G 4 K. Pierre t □molaire «h* 1 6 A 3 . Dans le cimetière 

on trouve d'anciennes murailles. = 

Moyen âge. lie chœur de l'église est du xitt* siècle. Li 
lier est moderne, 

L 1 LLKBONNR. Formée des ancienne* communes de J 
IJdioaM et du Mesnil. — Liuuni». Kp. gaaUàe. ! 
Plusieurs auteurs ont peiwé qu'avant la conquête romain*' i 
Lilicbonn** était Catetww ou Cité des Calètes. Aussi ils ut* 
tri huent à celte ville «Ira monnaies gantoises portant les 
légendes KAL, K A LBT, K ILBDU, KALSTD. Sur la 
loi d'auteurs du moyeu âge, ils pen-ent que cette ville 
hit détruite par César. J^e comte de Caylus a recueilli de 
mmi lenip» la tradition jtopiilaire qui Tait de Liilcbonne 
la Cité Colite ( Recueil d’antiqwtei , t. VI, p. 393). Ce- 
pendant. on pourrait placer avec autant de raison ï«- , 
letu ni ou In Cité des Calètes sur le mont Catedu ou CaU- \ 
dm * . qui domine Gaudebec et où m- trouvent beaucoup ! 
d'antiquités. Parmi Ira objet* connus ou désigné» comme r 
gaulai», on a trouvé ii Lillebonm- qm-lqura nwdailles 
«ellique*. , Kp. romaiut. Lillebonn* est le Jultobema | 
île» Romains. O fait, contesté au tvn* siècle, ne l’était j 
(dus au xv 111*. Trais ailleurs anciens M-uIrmrnl parient 
de Lrlleijonne: le géographe Ptolémée, l'itinéraire d’An- 1 
tonin et la Carte on Tablo n»éodosicnne. Cette cité 
rat appelée par b* premier tov/ioGovs ; par les deux 
•mire*. Jul tobontt et l.uliobvm. L'identité de la co- 
lonie romaine avec !n ville actm-lle se tire moins j 
• ucore de la r es sem blance du nom, que des nombreux ! 
monuments antiques «pii sont sortis de son sol. — j 
1* Le théâtre romain. Il était connu dés lo siècle 
dernier: lo comte de Caylus en a donné un plau 
dans son Recueil d'antiquités , t. VI, pl. cxxtl cl cxivn, 
p. dp-l-Sgd. A «-Ile époque, ou ne voyait que de gros- 
dére* murailles, auxquelles on donna le nom de /?- 
quelle. De 1810 à 1816, l'industrie prix»** en déblaya 
mie partie; en 1818. le département do la Seine-In- j 
Jéricure l'acheta et le lit fouiller, D«*puis 1 8#o ju«qu‘en | 
18A0, MM. Rêver, Gaillard *■! Dovilto l’ont mi», à | 
l'aide de fouilles successives. dans l’état mi il se trouve 
aujourd'hui. Ce théâtre, adossé n une colline, tour- 
nait le dos au couchant. Sa longueur connue est de 
1 30 mètres ; sa profondeur, de 80 û 90 mètres ; le 
j «t ni tour du grand corridor circulaire est de 1 08 mê- 
lera de longueur; la place qu’il occupe est «le 80 ares 
de terrain. II «I Idti «le tuf de petit appareil chaîné de 
hr;ques rouges et plates. Dan* toute sa circonférence 
il es! muni «le rentre forts saillants; il se compose de 
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Irais cavera , tww«d , media et iww /-«(vu. On compte 
huit loges et sept voinitoires. Lot deux grands passage* 
«ont magnifiques t-l devaient être voûtés. On estime 
qu’il pouvait contenir trois mille p«*rsonno6. On re- 
marque encore quelque* un» des sièges de pierre, nom- 
mrà hi*rlUa , où s'asseyaient les s|**ctateurs. Au tenip* 
«le* invasions, ce théâtre dut servir de citadelle ou de 
défense- C'est alors qu'on boucha Ira grand» passages 
avec Ira masse» de pierre de laiHe qu'on y remarque e| 
qil'on installa sur la scène même dos baignoires et des 
puits «lotit f existence surprend. s* Le* bain», en fac* 

«lu tliéitre , de l'autre côté de la route départementale . 
au pied même du vieux château. Cet étaMisKment . au- 
jourd’liui loinpletement détruit, n « 4 té fouillé en 18*7, 
18*8 et 1899, par M. R. Gaillard, qui en a publié le 
plan et la description dans son Mémoire *ur le Raineairr 
romain de l.ilUhotme, in-8* «le Si pages avec 5 pl., et 
«lan» les Mèm. de la Soc. des ttnUq dr , Verni., I. IX. 
L'espace fouillé n'avnil pas moins de 3 o mètres de long 
sur a«> de large. C'est dam une des salira de ce balnéaire 
que, le 3 i mai 1N98, fut trouvée la statue «le marbre 
blanc dont on parlera plus l«s. — 3 * A «pied oc **n ma- 
çonnerie, dont la largeur totale est «le o",6H et la 
bailleur de o" 1 ^, découvert et reconnu par M. Rever 
en 1816, qui conduisait Peau aux bain» publies; <lé- 
cril par MM. Rever et E. Gaillard 1 Mem. sur 1 rs mine* 
de UlUbonne, p. 5 i- 55 ).— A* lors stables et statuettes. 
.Statue de brome «hué «le i", 9A (6 pieds) de hauteur, 
découverte le ti juillet i 8 s 3 , dan» une argilière, à 
Hoo mètre» du bourg el au-dessus du château, â un 
mètre de profondeur ; In jambe droite et le lira* droit 
sont fracturés. Le» uns en font un Rarrhu*. d’autre* 
un Apollon , quelque*- uns un Antînoiis. Cette statue, 
longtemps «n Angleterre, est actuellement au miuvr 
du I .outre. Elle a élé analysée, figurée et «lécrit«* par 
M. Rever* dan» s«»n mémo i re intitulé ; fietenptio* de 
la îlot up de broute dore. etc. in-8’ de 58 page» av«*c 
plarichis: Évrcux, 1898 et i8sA. Statue «mi marbre 
blanc de Parus, haute «le 1 “, 5 o et posant 1,000 kilo- 
grammes; malheureusement la tête manque. Cette belle 
image. a«ijo«ird'hui an musée départemental de Rouen . 
a élé trouvée dans le balnéaire le 3 i juillet 18*8. 
M. Gaillard, qui la découvrit, l'attribue A Fausline, 
forum* d'Ankmin le Pieux, dans un mémoire intitide : 
Notice sue MW statue ftedestre en maigre blanc, etc. in-8* 
de A 6 pages ; Rouen . *8a g. Tronçon», tètes et pieds «u 
nombre de quatre ou cinq , dont deux ou Unis conser- 
vés A l<i mairie, trouvé* «le « 8*5 â i 835 , jambes en 
marbra. En 18A6. «m découvrit cbet M. Lemoitre une 
tète en Intime provenant d'une statue, «le i", 5 o. Le* 
statuettes connue» sont tout*-* en brome : ce sont, en 
* 8 * 3 , deux Lnrra accouq vaguant Hacchus ou Apollon; 
en i 83 a, deux statuettes «le Midas et d'Herrule; en 
iKAo, un Hercule ; en »8Ai, un gladint«*ur «lécrit par 
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MM. DnBll ci d** BoultcriRc. Ci» image* Mal au 
musée de Rouen. — 5 ° b? Caslnim ou CastHIum. Au 
pied de U coUine où fut construit plus tard le vieux 
château des ducs fie Normandie, les Romain» avaient 
établi un (àufruM dont les fasses ri lea murailles ont 
subsisté longtenqw. C'est lû que *c trouvait la pari* 
t,'winnr , construite avec de* débris imputant de* 
traces de sculpture et d'inscriptions. Du mur romain 
de Lille tanne on a tiré les pierres tunvulnir» et les 
marri plions que conserve le musée de lUmen, et qui j 
ont été reproduites par M. Lambert, de Baveux, dans 
la Matice mr le lia l <téain > , «4 par Ruoch Smith, dans 
ses CùlUelane* autûjua , vol. III , p, 73-qo, pL xvii à ht. 
De» dessins * «sn trouvent rlans lr* cartons de la Corn» 
illusion des antiquités départemental) -s. — G' Mo- 
saïques, habitations, villas. Le sol de Lillebonne est 
littéralement rempli de constructions antiques; repen- 
dant, dans cette longue série de découvertes qui a eu 
lieu depuis 1816, l'on doit citer parmi le* plu* remar- 
quables: les mosaïque* magnifiques trouvées dans la fa- 
brique de MM. Lévesque en 1 8 1 <j et en i* 36 t la mo- 
saïque do la r*i* de (iotthervilU, eu 18195 la villa do 
M. Davois, au Calillon, en 1 Hao ; la grande habitation 
do lu fabrique de M. tamailro, vue dès îHao; les so- 
lides constructions de la route d'Alvimare, aperçut* en 
i8â* cl décrites par M. fabbé Cochet dans fd f fanwuui 
françuu de iH 53 , p. 7 5© ; fa magnifique villa trouvée 
en i 854 . par M. Duval, dans le cimetière, dans l'église 
et le presbytère de Saint-Denis ( IMr/kPfwuw fronçât*, 
du 3 o juillet 1 853 ) , cl fa grande et belle villa explorée 
un 1 8 ( 14 , par M. l'abbé Cochet , dans le parc de M. Al- 
fred Lcuiaiilre. — 7* tas inscriptions tumufaires. Elle» 
|>rovieunent de* démolition» du Ca»trum , des Imiiih et 
du théâtre. ta première comme fut trouvée en 17005 
elle fut signalée par Galtand à l'Académie des inscrip- 
tions et belInt-lcUn» ( L 1 “, p. »<j 3 ) , puis cité*? par l'abbé 
Belley, Caylus, Caignières, l)uplea*is cl autre»; elfa 
*•*4 perdue, tas autre* ont été découverte» dans notre 
siècle, de 1816 à 1 KÜu; toute* ou presque toutes sont 
au musée de Rouen et figurent sur le» catalogues de 1 
cet établissement, publiés par M, Deville en j 834 , I 
»8Ao et i 845 , et par M. l'abbé (facile! en i8fi8. l’ne 
partie a été publié»* par M. Rever, une autre par 
MM. Gaillard et Devilfa. M. Roarh Smith les a don- 
né» à peu près toutes dan* ses Collectant» an tiqua , 
vol. III, et M. l’abbé Cochet, dans sa Aoi-mium/ic sou- 
ttrraiu*. — 8° Sculptures en marbre, médailles et 
autres objet» d'antiquité, réuni» au musée départe- 
mental, consistant en moulures, corniche», tas-relief* 
tuiles, briques, lu vaux, poteries, portant treize noms 
de potiers au moins, lingot de plomb portant la marque 
impériale de Septime Sévère, manies à Irrover de tout 
genre, deux marmites eu brome, épingle* eu a* et en 
brome, fibules de bronze de toutes les espèces, (anqvc* 


et ustensiles de tout genre, fa* médailles, surtout celle* 
de brotm-, se sont montré* 1 * avec une profusion éton- 
nante- Plusieurs collections, notamment celles de 
MM. Locbaptob et Pigné, de* musées de Rouen et du 
Havre, en possèdent un grand nombre, ri, dans Lille- 
boune comme aux environs, chacun en conserve. M. Ro- 
ver, seul, en avait réuni cenl soixante en deux années 
de fouille*. — 9* Sépultures, cimetières, urne*, tom- 
beaux. Le principal cimetière de Julioboma fut placé 
sur la mule du Mtsnii , sur I» collines du Toiipin «4 
du t atillon. De 181 5 à i8Ao,M. Davoi* «le Quinquer- 
vilfa lira de se* herbage* toute une collection de vases 
et d’objets anliqpps. que sa famille vendit au musée de 
Rouen. Eu i 853 , M. l'abbé Cochet a fouillé le Mesnil 
et le Catillon, et en a retiré cenl dix vases, entrés dan* 
les musées de Rouen et du Havre. (Voir le chapitre X 
de lu Normand* tonlerram*.) Un autre rimeliit. *1» 
trouvait sur fa cAU- de Folleville, au tard de la voie 
qui conduisait à llarltair ; il a été reconnu en i86u 
cl décrit par le même auteur. (Voir Ilulleltu de h Sot. 
de» <Miq. de A r o rm. L I", p. s6i-s66.) Les objet* qui 
en proviennent sont chez M. Fouquet, au château de 
Folleville. ta pièce principale est un double miroir eu 
bronze, a l'image de Néron. En 1807, on trouva «le* 
sépulture» antiqii*** à fa côte de fa Fresuaye, au bord 
de fa voie de Rouen. Une nouvelle déexm vêtir «ut lieu 
en 1808; les objet» sont au mutée du Havre. Enfin 
de* ceirueil* de pierre ont été trouvés non loin du châ- 
teau; ils sont restés longtemps dans les fossé». La plus 
belle de tout). 1 » le» sépulture* < s| celle qui fut trouvée 
le iti octobre 1H6A, au bord de la voie romaine allant 
à Rouen. A a". 5 o de profondeur on découvrit une 
cavité d’un mètre de côté, fermée par une lourde dalle 
de pierre et profonde de o"\6o. Elle renfermait trente 
abjH» fort intéressants, parmi lesquels une urne ronde 
en verre contenant les os brui» d’un adulte, envelop- 
pée dan* un étui cylindrique en plomb; six vases de 
verre, dont un renfermait une matière brune »-t vis- 
queuse que les chimiste* ont reconnue être de fa chair 
musculaire; un autre, de verre noir, en forme de dau- 
phin à écailles dorées ; deux vase» do terre de forme or- 
dinaire; dix brous* comprenant deux strigiie», deux 
plateaux et deux aiguières ; un pne/rrieuLut a en forme 
de buste humain, qui avait contenu de l'huile; quatre 
pièce» en argent, deux cuiller*, une petite et un»* 
grande: u«mï coupe décorée d'ornements en creux et un 
beau plateau ovale dont les bord» sont décorés de mo- 
tif* en relief ; enfin une éponge et une coquille de fa 
Méditerranée. — 1 o" Voies romaines. Cinq voies ro- 
maines principales sortaient de Lillebonne : fa première 
allait à Rouen par Latum (Caudebet) ; 1 a seconde con- 
duisait à f embouchure de fa Seine, à Caraeattuuin 
{ llarilüur) ; la troisième traversait la Seine à Poli trille, 
pour gagner Urevi'tduraia Ct \atiwr.ugut ; fa quatrième 
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allait à Boulogne par Crrarinum ( Grain» iUe-la-T«*intu- 
rière); la cinquième, eufin, menait à U mer, o Kiretat 
et A Féeamp. (Voir les Mtvt, de la Sac, de» antiq. de 
Vwj». t. \IV, p. iao-169, cl t. XXIV, p. 3i«j-36<>.) 

j Ep. fram/ne et normande. Appelé* Julit/bona et «leux 
foi» mentionnée par les historiens : en 65o , au concile 
«le Cbdlona, pour un évêque de arm nom, et «n 7^6 , 
pour lenlèvemml dra pierres du Caelrum par les 
moine» de Saint- Wandrille , afin de construire l'église 
Saint -Michel de Fontanelle. Chapiteaux el antétixes 
provenant de l’église Saint-Denis démolie «*n iHa3 
el 1 853 ; il a été également rencontré au parvis de 
«-elle église, CD *854. une douzaine de sarcophages en 
pierre de Saint-Leu ; en i83g, on a trouvé un denier 
d’argent de Charlemagne , et en »8A<>, un denier de 
Richard II, frappé à Rtiuef) ; ces deux pièces sont dans 
le muiuT départemental. j Moyen rigr. Le château , situé 
sur la pointe d’une colline, là où fut jadis le Catlnim 
romain. Une partie de ses fusses subsiste encore, mai* 
de son enceinte il ne reste que la trace, une tour ronde 
bien conservée et lu moitié d’une tour octogone dont la 
vue est d’un grand effet. Ce* constructions paraissent 
du tu* et du xm* siècle. C’eel dans ce château que fut 
décidée la conquête de l’Angleterre, dans une assem- 
blée de barons, d'évêques et d'abbés tenue ver* »o65; 
Guillaume le Conquérant y réunit deux concile* : l’un 
«*n 1070, l'autre en 1080, et Henri II y tint une 0*- 
semblée en 1 1 6a. — Église Notre-Dame , à trois nefs; 

« onstruction du xti* sied*, qui fuld«idiée, le *3 avril 
1017, par Toussaint Varia, archevêque de Tbosudn- 
nique. Le clocher, placé à l’angle de la nef, rat une belle 
tour carrée en pierre , surmontée d’nne élégante tiédie 
octogone de 55 mètre* de hauteur, aussi en pierre et dé- j 
corée avec élégance. Portail décoid de niches, qui parait 
n’avoir été terminé que vers i6o5. Le chœur, tout w» 
pierre, eat éclairé par sept fenêtres ogivales, dont quel- 
ques-unes ont gardé dos verrières du xti* siècle. C'est une 
iruvre «nui ébranle; les vitraux reproduisent la Vie de 
tainl Jean-Baptule rt In .Voue de mi al Grégoire. — L’église 

Saint -Denis», la première de la ville, avait été ron»lruito 
sur un édifier romain; supprimée à la Révolution, elle 
fui venduo et démolie en i8»3; quand on en arracha 
le* fondements, de »853 à »858, on trouva des dvapi- 
leaux mérovingiens et des cercueils de l’époque franque. 

— Chapelle de Saint -Léonard, dépendant d’une an- 
cienne léproserie située au bord de la route qui va de 
Liltebonne à Caudebec , au penchant de In colline; dé- 
truite depuis un siècle. = La MasaiL-sots-LUAiMoai, 

F.p. romaine. L» v oie romaii*; qui de Lillebonne allait à la 
Seine, pour de là se rendre à UretindurHm et à Y 0*10- 
iituguj, longeait l« cèles et la pamisse du Mesnil. Au 
lieu dit le Catillm, se trouvait le principal cimetière 
romain de Juliobma , où fut découverte m 1706 l'ins- 
cription de Magvinî Sentcàmit. M - DftSN y a recueilli 


en partie la belle collection d'antiquités qui fut vendue 
au musée de Rouen en 18A0. Dès »836, le musée 
acquit, comme provenant du Mesnil, une cuiller en 
bronze , une urne en terre , des vase* en terre rouge , 
deux périr* bleue* et nue urne en plomb. Eu » 85o , 
M. Du val y trouva quatre ou cinq jolie* fibule* dr 
bronze. Enfin, en »853, M. l'abbé Cochet y a fait de» 
| fouilles, décrite* dan» le chapitre VI de la Normandie 
I mrlInraM , pi. ?i. || l/oyrt* dge. L'église , dédié* à sainte 
j Anne, |KMM<lr des traces du in* siècle, mais elle a été 
refaite au ivi*, époque à laquelle appartiennent le por- 
tail et la fenêtre qui le surmonte. — Croix du cimetière 
en pierre. H»» xm* ou du ht* siècle. — Chapelles de* 
I Sainta-Angra gardien* «*t de Saint-Julien , anjonnrhui 
I détruites. — Manoir du Catiilon, conservant de* trace* 
du xvi* ri du xvn* siècle, 

Mt LAM A RK. Ép. romaine. Passage de la voie ro- 
maine de Lillebonne à Ihrfleur. On dit que ce fut Mu- 
le bord de cette voie, à la Gâte de Sainte Honorine , que 
fut massacrée, le 37 février 3o3, sainte Il «normes 
vierge et martyre. — Motte à Mélamareî J Moyen dge. 
L’église, dédiée à saint Jacques ri à sainte Anne, garde 
dans h nef dee vestiges du xil* «iècle. Le clocher, entre 
chœur ri nef, fut rebit i au xm* siècle et remanié an xvi*. 
I A choeur est neuf. — CluqielJp de Sainte-Honorine. 
Dan* le vallon de Seinle-llonorine, au I>ord de l’an- 
cienne voie, rat une chapelle dédiée à cette sainte, 
élevée, dit-on, sur le lieu de sou martyre: c'est une 
construction du xm* ri du xvr* siècle, aujourd’hui sé- 
cularisée. Dan* Ira éboulrment* voisins de la chapelle, 
M. l’abbé Cochet a , en »865 . reconnu une poterie du 
un* ou du an* siècle. 

NORYILLE. Moyen dge. L’église, dediée à saint 
Martin, est un des plus intéressants monuments de 
r.-irrondi«arment du Havre, surtout i cause de son 
clocher, flèche de pierre «l’une rare élégance. L«« tWur 
est du tu* siècle; la nef rat du xvi*, ainsi que les deux 
collatéraux , construits et voûtés en pierre «le taille. Le 
docker, entre chœur et nef. paraît du îv* siècle, de 
même que Ira «leux transepts. la flèche octogom-, e*i 
pierre < qni surrooote le corps carré, est découpée à 
jour et ceinte de trois muroniw* à fleurons comme 
criJt* de Caudebec. Cet édifice est classé parmi les mo- 
numents historiques du département. 

NOTRE- D A ME-DE-GR AA ENCHON. Formée de* 
deux anciennes psroisara «le Notre-Dame ri de Sainl- 
Georges*de-Griv«mchnn. — \«Ttl-DlSt. Ep. incertaine. 
Moite nu Uimulus. | Ep. romaine. Voie romaine qui de 
LilIriMMiae allait à /VorràmegM et à Rrenndurwa. Mé- 
daille trouvée en 1 856 prêt du rfaitaau. — ■ Construction 
carrée et débris romains reconnus dans le bois de la 
Salle vers 1863. ] ( Moyen dge. Eglise sous le patronage 
de Notre-Dame, La nef a un portail ogival ri des détail* 
du xi»* siècle. Dm arcade», rebouchées, indiquent des 
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collatéraux disparus, L* clocher, au transept sud, est 
une tour carrée du «h* siècle, surmontée d’une flèche 
de pierre du i»n\ Le chcnir, reconstruit vers t 83 o, 
garde une fenêtre terminale du xtifflièdt. — Ancienne 
chapelle du château , supprimée et détruite depuis plus 
d'un siècle. — Place du castel <U*s anciens comtes de 
Rouhigur. SuivGioioU'ii-GiifBcisii. L'église, 
dédiée à «ainl George* , a été démolie ver* i 8 » 5 . Elle 
était du «in* siècle. 

PETIT VILLE. Ep. romain». Voie romaine qui de 
Lillelmnnr conduisait à Évreiix, à Dreux, à Lisieux et 
an Mans, traversait la Seine au hameau du Bac, dont 
le péage fut donné par Robert Courte - Meuse aux cha- 
noines de Rouen. Pour cette raison, le lieu s’appelle 
aujourd'hui le Chapitre. ! | Moyen âge. L'ancienne église, 
dédiée A saint Martin, avait une nef du xi* siècle, un 
chœur de i6t i avec des vitraux et un clocher du nui*. 
Elle a été démolie en 1 8Ü7 et remplacée par un nouvel 
édifice de stvle roman. 

SAINT- ANTOINE-LA -FORÊT. *#>• rom.im.\à» 

romaine de Lillebonne â ilarfleur. ]\ Moyen dge. Eglise 
sous le vocable do Saint-Antoine , romane du si* ou du 
su* siècle, surtout dans «un portail et dans scs inndil- 
lons. Le chœur est moderne. 

SAINT-JEAN-DE-FOLLEVÏLLE. Formée des deux 
anciennes paroisses de Saint-Jean et de Radicale!. — 
Sai.vt-Jeas. Ep. roaunne. Voie romaine allant de Jvlio- 
tiona (Lilletftinite) à i'.aracoiimiin (llarfleur). Sur le 
Irard de cette voie, â l'endroit où elle monte la côte en 
sortant de Lillebonne, on a trouvé en 1860 des murs 
auliques et de nombreuses sépultures à incinération 
des doux premier* *ièdes. Quoique les ouvriers aient 
brisé une partie des vases, quatorxe objet* curieux ont 
été sauvés et conservés du** M. A. Fauquet , au château 
do Folle* i Ile, entre autres un dedinui, de* urnes, des 
vases aux offrandes en terre et en verre, cinq fiole* 
en verre, deux fibules en brome émaillé et un double 
miroir en brome étamé renfermé dans une boite sur 
les deux couvercles de laquelle est enchâssée une mon- 
naie de Néron. ( Voir Hall. J» la Soc. de» atüiq. de Nom. 

1860, p. *61-66, et la Picardie, 3 * année, janvier 

1861, p. 3 y et suit.) En i 83 g, ou a recueilli sur In 
côte un beau vase en bronze, haut de ai centimètres, 
déposé au musé* de Rouen. En i 84 a, M. Kriboulet a 
trouvé une villa , avec mosaïques , crépis colories , vases , 
tuiles ri monnaies, au lieu dit le Champ aux Tuile ». 
M. E, Gaillard cite un Cafetier â l'outrée de la vallée 
et des tours à pressoir dans le bois de* CasUdlans, 
( Recherche» ardml. p, 5 .) || Moyen dge. L’église, sous 
le vocalde de Saint-Jean, présente dan* In nef des restes 
du xiii* siècle; le chœur est du xru*. Le reste est mo- 
derne. —* Radicvtil. Ep. romaine. Au mi* siècle, ce 
lieu eal appelé Boiter Caatel. Le mol «wfef ou mtel , 
qui entre dons sa composition, indique un monument 


antique; il y a en effet un Cafetier voisin d’une villa ro- 
maine. [ Moyen âge. L’église, dédiée à Notre-Dame, 
peaaède de* trace* du xiii* siècle; h nef est du xvi* c* 
le chœur du xnii”; reste de verrière do 1606. 

SAINT- MAimiCK-D'ÉTELAN. Ép ram»w. En 
i 859 , au lieu dit le* Manon» de» douanier», on a 
trouvé, sur In pente d’un coteau, de* incinération* 
situées A ho centimètres du sol. Elles se composaient 
d’un grand dohum en terre cuite, d’une urne en plomb 
remplie d’os brûlés, d’une urne carrée en verre égale- 
ment pleine d’os brûlés, et enfin de vases aux offrande* 
en terre et en verre. Les neuf vases extraits de cette 
fouille ont été recueillis par M. Bett encourt . régisseur 
du château d'Életan. Jj Ep. incertaine. On parle d’une 
translation d’ église; on dit que l’ancienne était dan* 
le ft'M» VtiHoi». | Moyen dge. L’église, sous te vocable 
de Saint-Maurice, appartient entièrement à la fin du 
xv*aièrlv m» au (MUMQCtmeBt du xvi*. Elle est complè- 
tement bâtie en pierre blanche du pays. Le clocher, i 
l’angle nord -ouest de la nef, est une tour carrée sur- 
montée d’une flèche octogone, jadis décorée de trois 
couronnes. Ln nef est éclairée par des fenêtres flam- 
boyantes, ainsi que le chœur, qui a conservé scs voûtes 
et ses verrières. Dalles turaulaires effarée*. — Le châ- 
teau, construit à la fin du xv* siècle par la famille 
Picard , qui joua un rûle dans les finances royales , est 
une des belles demeures de U Normandie féodale. 
Construit en pierre et. décoré dans le style ogival le plus 
avancé, il appartient à l'architecture du château de Gères, 
de l'hétei du Rourgtheroudc et du palais de justice dr 
Rouen. Les partir* h** plu* élégantes (ont les lucarnes 
et le* gargouilles. Dans l'intérieur sont des peinture* 
et des tapisserie* du xtii* siècle. La chapdle, dédiée à 
sainte Madeleine, est un édifice élégant du iv* et du 
xvi* siècle. Toute* les fenêtres sont garnies de verrière* 
du leatp*. L 1 pavnge ne compose de carreaux vernisse» 
reproduisant parlout do* piques, arme* parlantes dr* 
Picard d’Élelim , ses fondateur*. Le bénitier, l'autel et 
la pisrine sont en pierre sculptée. Des peintures mu- 
rales décorent ce sanctuaire. Lca lambris sont en Iwi* 
sculpté, ainsi que le lutrin et le banc seigneurial , tou* 
du xvi* siècle. 

SAINT- NICOLAS - DE - LA -TAILLE. Ép. goulot*. 
Au bord de la Seine et au milieu d’un boi* taillis. Pan- 
tique enceinte de Bondexille, qui porte dans le pays le 
nom de Cafetier, et que*M. Faillie décrit comme un 
camp antique. (Follne, Mèm. de la Soc. de» attüq. de 
Norm., t. IX, p. 188 -139, pl. v.) On donne â cette 
enceinte une contenance de «!»o hectares; M. Gaillard 
la dit protégée par trois fossés (Recherche» archdot, 
p. 6,7, 8); Al. Fallue, par deux seulement; du C&té 
de la Sdae et de Tança rville, le» vaHonn sont »* seule 
défense. Le comp de Boudtviüe est do la famille de 
ceux de l.ime», du Canada, de Saudf/utill», de Par»*-. 
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geriUe-tnr-HucLur, Hc. Ep. incertaine. En 1 8V 6, on 
« trouvé un* marmite en brooit, dépose* an imn-V de 
Rouen. ij Ep. romaine. Monnaie de brome de Néron, 
entrée au mutée de Rouen. [] Moyeu âge. L'église, août 
lu- vocable de Saint -Nicolas , a été rebâtie presque en 
entier de 1734 à 1761 ; cependant il n-sle encore un 
lraii!M'pt sud du iv 1* siècle et un transept non) du xvu*. 
Beau retable en bois de 1 666. 

TRINITÉ -DU -MONT (LA). fy. romain*. Voie de 
Jaliofto * in f Lilkbonitc) à Lravimim ( Grain ville - la- 
Trinüirtère). 3 Moyen dge. L'église. dédiée à la sainte 
Trinité, est en pierre bUnche et date du x»i* et du xvu* 
«iècle. Iji nef, avec ses- arcade* ciulrot** dr la Ronais- 
sance, a été consacrée le 1 7 juillet 1 5 1 1 , comme le dit 
une inscription. Le chœur a été construit en i 685 . — 
ta pied de la croix tir pierre «lu cimetière porte lu date 

«le i 5 » 3 . 

TRIQUERV ILLE. /?/». mcirtamt, Prè* de i église 
était autrefois uue fuulaine vénérée ; le jour de Saint- 
Jean on y allumait des fétu. J Ep. romain*. Dans un 
rliauip appelé l*abi* on trouve beaucoup de tuiles à 
rebords. reMt* probable* d'une villa romaine, {j Moyen 
dge. L'église, «lédiée à «inl Jean, présente un portail 
du ut* siècle; cependant U nef, en pierre blanche, fut 
refaite au ui* et eonaaeré* le 1 1 juillet 1 53 o par Ni- 
colas de Coquin-VilKers, évêque «le Vcrù, ainsi que le 
disait une inscription disparue. Le chœur est moderne. 
Dalle turnulain; de 1718. — Ancien château disparu. 

CANTON DE MON T I V ILL1KR8. 

( Chef-I wn ; Meavmuuna. ) 

(j AL VILLE. Fermée des trois anciennes paroisse*. 
deCauville.de BugHseet de Raimbcrtot. — Cacvulc. 
Bp. romain*. En 18W, un laboureur trouva, au Ih*tI 
du chemin du Havre à Etre lut, un doltum en terre 
mite, haut de o“,6t ol large de o*, 5 s. Ce do/imu, 
fermé avec un plateau rouge , renfermait une unie 
carrée en verre pleine d’o* b rélés. A côté de l'urne 
étaient deux van» pour le* offrandes. Ces objets sont 
au musée d'antiquités de Rouen. (Deville, Revue de 
Rouen , année i 8 V 5 , a* sera. p. 5 g, et Catalogne du 
Mu* 4 * départemental , i 8 A 5 , p. 78 . — La fiorm.aauterr. 
1" édit. p. ia 5 ; a* édit. p. i 53 -iVi.) || Moyen 4 g*. 
L'église. d« ; di«'*e à saint Martin, possède uu clocher ro- 
man dan» sa base et moderne « son sommet, ta chœur, 
•iiaei monumental, semble du ur* siècle. Quelque 
fragments de verrière* en décorent le* fenêtre*, La nef 
<■*1 moderne. Dans le chœur est une dalle tumulairc 
du xv* siècle. Rio us». Ep. romaine. E11 * 833 , ou 
a li omé une meule à broyer en poudingue, j Moyen 
âge. L'Mitt, dédiée n saint Pierre, offre un rhevrt du 
vin* si-cle. Le reste du cbœiir est moderne. La nef est 
du xvi* siède et le clocher a été ajouté au portail au 


xvill*. •- Rxiaa»ai«T. Moyeu âge. L'église, dédiée à 
saint Pierre, n été démolie dans les première* anné» 
«le ce siècle. 

EPO L'AILLE. Ep. romain*. Au hameau de la Paxeu- 
nière on a trouvé une meule i brtiver en poudingue; 
elle est à la bibliothèque de Mootivjiliers. Vase eu 
Lronce avec aroe de fer, trouvé en t 858 . Moite. 3 
Moyen dge. L'église , dédiée i saint Denis, a une i*el 
romane du vii* siècle, tas lre«t«-*ix modillim* de la cor- 
niche méridionale sont Iris-curieux. Le dodber, entre 
chœur et nef. appartient à la transition du xii* siècle. 
Le chœur est du xiil* sied». ta» transept» uni disparu. 
Près «le la chaire <**4 une jolie piscine du xvi* siècle. 
I/ baptistère est du xii*. — Denier» d’argent du 11’ et 
du x* siècle. 

FONTAINE-LA-MALLRT. Ép. romain*. Vaaes d«'*- 
rouverta par un torrent ver» 18*0. j] Moyen dge. L*é- 
glise «4 dédiée à saint Valéry. 1 j* nef et le Hocbor qui 
la sépare du chœur sont de stjle roman du 11* siècle. 
I^s chapiteaux du clocher sont remarqua bli** |*ai 
leurs sculptures symboliques. La nef posséda un col 
latéral di«paru. le- ebenir est neuf, niai» à droite et à 
gauche du clocher sont de* chapelles du xvt* siècle. 

FONTENAY (LE). Jip.ro*M«mv. En 1 854 et en i 855 , 
en ««instruisant une maison d'ecole, on a (route dts» 
incinérations gallo-rutnainr». Dm fouille faite pour l.i 
bibliolbèque de Montivillicrs lui a rapporté «les etuves , 
de» tuiles a rcbonla» une unie en terre grise contenant 
cinq vases do terre, des coupes , des assiette*, des frag- 
ment* de poterie* rouges, une monnaie consulaire eu 
argent portant d’un coté la légende Q.CLRTI et «le 
l'autre NASIA, et neuf pièces impérial»» en broute, 
six Néron, un Anlonin cl un Dioclétien. Moyen âge. 
L'église, dédiée i saint Michel, présente un cloclu-r du 
xi* siècle, placé entre chœur et nef. la nef a des reste* 
romans et des reconstructions du xvi*, surtout au midi 
et au portail. ta chœur est du xvm* siècle. Au midi de 
l'église est une chapelle seigneuriale du xvi* siècle, sou* 
InqiielU* doit exister un caveau sépulcral. — Gentil- 
hommières du Tôt et de ta Glignardecie. Manoirs aver 
colombier» construits au au* siècle. la* dernier surtout 
cal inter* wm L 

GONEREYILLE- L’Oftf.lIKR. Formée de* deux 
ancicniM** peroMse» de Gonfreville et de Notre-Dame- 
de-liouruax. — - GowatviLta- l'Obcmm. Kp. ganloiæ. 
HaclMlo* en lirootc trouvées à deux reprises difle- 
rontès : la première fois en | 8 V 5 ; on «m recueillit au 
moins wx, «lont quelque* unes sont au musée du Havre; 
la s«*conde fois en »H 5 g t il y en avait trente-oeuf 
empilé»*» les unes sur le» autres, avec un n»o«il<? en 
Irnonze. La première était à fleur du sol. Celle dernière 
découverte eut lieu au Camp /Ment , où se trouve une 
motte ou butte dite du Cateiur. [j Ep. romaine. Voie 
romaine de Julio fuma (Lillebonne) à GirnrofwiuNi 
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(llarfleur). — Vfll i83o, un peu au-dessous de la 
I Mille du batelier, et eu bord du chemin qui va de ^ 
llarfleur à Oftbcr, on a trouvé un va*«e en terre grise 
ountenaut Inhale monnaies romain** en argent et en 
broute. La seule qui soit conservée était de l'empereur 
Néron. M. Faillie assure que, dans l'endos du prieuré 
de Sainl-Dignefort, ii a reconnu des traces d'une villa 
romaine. j Moyen tige. Église dédiée à sairil Erconvald , 
démolie et reconstruite depuis 1869. I.e doc ber. entre 
'lueur et nef, se composait d'un corps carré roman du 
il* siècle, avec chapiteaux romans fort curieux , sur- 
monté d'une flèche en pierre du ivu\ la nef était un 
inti-resMint travail de la transition du xn* tiède. Le 
chœur, en pierre, était du iti*, ainsi qu'une chapelle 
Idlie ati midi du docker. Dans le chœur on remarquait 
une piscine d des pierre» iumuhiîrv* à demi effacées. 
Fonts baptismaux du xvi* siède, ainsi qu'une statue de 
la sainte Vierge *. — la? prieure cl la rlta|idie de Saisit- 
Dignefort , fondés au itif siècle par Guillaume H'An- 
jjervilb*, seigneur d’Auvricber ou «l’Orcber, se nom- 
mèrent d'abord .SainUvMarie-au-Port-de-llarflenr. lis 
dépendaient des moines de (iraville. Depuis la Révo- 
lution, ils sont devenus une ferme et un pavillon. La 
chapelle conserve des parties du xm* siède et d'autres 
du xri*. Il y a encore un autel ou retable , des statue» 
et des peintures murales. — Chapelle de Nolre-Dame- 
dc*-Boi», fondée en »34o par Pierre Lcmarrhand , en 
souvenir de l'amiral Nicolas Béhuchet, tué à la bataille 
navale de l'Écluse. Elle est démolie depuis la Révolu- 
tion. — (.hèlraii (TOrcher. A ce château, qui domine 
la Seine, était attaché le titre de man-dial h-rédilal 
de Normandie. La construction actuelle ne remonte 
qu'un xvii* siècle. — Sous U falaise que commande le 
château, et non loin d’une célèbre fontaine pétrifiante, 

«••t le lieu nommé le Ftgwer-d' ( hrker. qui ligure sur 
les cartes et dan» les lois maritimes comme le point de 
séparation de la Seine d'avec la mer. — Selon quelques- 
uns, il y eut de» vignobles à Ortbcr. ■— Nsm*Dtii 
as-Goca»*?. Celte ancienne paroisse avait, dés le 
«in* siècle , une église ou dwpdlc dédiée à Notre-Dame- 
ik-la-ConvoUüon. Celle qui subsiste encore est une 
r»n»ln»ction du xvii* siècle, on forme de croix grroqur. 

On y remarque quatre confessiouoaux du xvii* siède. 

On dit qu'elle possédait les cas réservé*. Aujourd'hui 
c'est encore un but de pèlerinage. — Manoir de Bévil- 
liors ou lUinvillirr*, sur la côte de llarfleur, au bord 
de ta grande roui*- qui conduit à Gainneviilo. Celle 
élégante construction de la Renaissance, où lu Urique 
Vaille xi bien avec la pierre, est devenue une ferme, 
(Gravé dan» la Mwmaudie piUnrtoijne.) 

GA1NNKYILLE. Ep. romain*. Voie antique allant 

' LVglts* GaifrrriR* • étd dta»liv et r*«**lfiiite <kpuii 
tW*. 


de Lillehonne à Raideur. Monnaie» romaine*. ! Moyen 
| tige, I. 'église est dédiée à saint Pierre. Le chœur est en 
1 grande jartie du xiu* siècle; il renferme Is pierre lutnu 
loin» d’un dievaiier du xiv*. |«a nef et la tour du dorliet. 
placée sur le transept sud , sont de» reconstructions du 
xi i* siècle. I.e corps, carré, est surmonté d'une belle 
flèche Ofiogone en pierre, élevée au xtn*. Au côté non! 
do la nef, à côté d'arcades rebouchée* , une insrriptiui: 
gravée sur pierre indique que cette église a été consa- 
crée psr Toussaint Yarin , archevêque .le TliHualotiique . 
-le xt* jour de juillet de l'an MIL Y c et XY|*(i5i6). 

Il ARFLKUR. Ep. romain*. Depuis i84o, on y fixe 
généralement h? CitmeoUnum de l'Itinéraire H’Anlonin. 
Ias motif de cette déterminai ion de» savants c'est d’a- 
bord la distance asaex concordante entre b* sept lieues 
on »8 kilomètres qui repurent LiUcbonne de llarflrui 
et les dix milles romains ou lieues gauloire» qui sépa- 
raient JmlioLona de CaraMlmms. Outre cela, il faut 
mettre en première ligne le» antiquité» romaines que 
l’on y trouve souvent, mais surtout colles que M. Fal- 
lut- y a remontrées dans se» fouille* de 1839. O* 
découverte* consistent en fondations d'édifices an- 
tiques reconnus sur les colline* de llarfleur, notamment 
à la cèle de Saint- Aubin, au mont Caber, ou prieur* 
de Saint- Digitefort, et jusque dan» le fond du vallon. 
Le» objet» que M. Fallu** u recueillis consistaient en un 
petit l*ouc eu bronze, en tuiles, en polerins de tout* 
forme et de toute couleur, surtout en poterie» à relief»; 
dt?ux vases ronges priaient les marques VN-DO, 
et O MIN VI. (Voir le» Mémoire* de la $w. des antu/. 
de /Tarai. I. XII, p. et pb; et la Hrrye *rr- 

ekéologti/ue , année 1 856 -57, L XIV, p. 56 1- 565 et 
pl. cccxi.) Déjè auparavant M- Vian, de Harth-ur. avait 
recueilli ü« médailles romaines et des poterie» an- 
tiques; il en avait reconnu jusque dans le do» do» t*a- 
lères, a plusieurs mètre» de profondeur. Vers 1 8 nu . 
M. Pinet, du flaire, vit de* tombeaux de pierre au 
mont Caber. Le siècle dernier y en avait également re- 
connu. A cotte époque, une cave s'effondra à la côte de» 
Buqui t», et l’on raconte qu'elle était remplie de vase- 
rouges et gris, tek que plat», assiette», étudie*, bob . 
amphore»; il y avait aussi des ustensile» de fer et d* 
cuivre. En 1 846, en traçant b- chemin de fer du Havre, 
on a trouvé diverses unUquités, notamment un dépô' 
d’objets de bronze où »*• voyait, au milieu de bclidlw . 
une petite statuette de Diane haute de o*”, 08. Douze di- 
res hachettes furent achetées par un eontelierdii Havre 
qui en donna une au musée de cetlo ville. — Une tra- 
dition curieuse, qui parait »e rot lâcher aux dernier' 
temps de f Empire romain et aux invasion» franque» ou 
saxonnes, prétend qu'en 4 1 a Arthur, roi de la Grande- 
Bretagne, descendit à llarfleur pour (tuühalln? Lucius, 
générai romain, qu’il défit près de Pari*. Puis Arthur 
revint à llarfleur et y acheva une enceinte flanquée d* 



14S DÉPARTEMENT DE LA 

tour» qui' le* Ruinait» avaient bisse»- imparfaite. (Lc- 
h'ilier, liée hrrckM humr.iw llatjleitr, to-8*«ie i o pages. 
1786.) Déjà au tiède précédent Deiaiuotte, dan» les 
. I nlujwle* tle ta ni U dr flarJUmr { io 4 * de 9 1 0 psge-s ; le 
Ha mt, 1677), avait parié d'une muraille de i.yoo pieds 
de longueur. | Êp.Jrmqu t. Ce» dernières tradition* et 
le» tombeaux de pierre du mont Caber pourraient se 
rapporter ù cette époque. | Moym ég*. Église Saint' 
Martin, à trois nef» jadis flanquée» de chapelles au- 
jourd’hui disparues. Fort large, mais peu longue, elle 
n’a jamais été achevée et elle a été rétrécie en »8o6. 

L’ édifice, construit en pierre de taille au ni' siècle 
mais dans le style ogival, est voûté dans toute son 
étendue. Chacune des nets se termine par une large 
fenêtre flamboyante; cette de b nef centrale appartenant 
encore au style rayonnant du in 1 siècle. Au cèle nord 
règne un rang d'éb-gaute* cbapeilra, dont quelque» 
fenêtre» sont de grandes dimensions. Les déni parties 
monumental» 1 » sont le portail latéral du nord, formant 
un porche élégant orné des plus délicates sculptures, 
et le ciorW : celui-ci , placé à l’angle du nord-ouest, te 
compose d'une tour carrée sunnoutre d'une flèche octo- 
gone en pierre de la plus grande élégance, haute de 
83 mètres. Les fenêtre», les clocheton», les aiguilles, 
les crocltet* qui le décorent en font une œuvre d'une 
élégance extrême. Les hahilanls de b ville et du pays 
de Oui prétendent, à tort, que c’est l'œuvre des An- 
glais. Tour et pyramide doivent dater, d’ajvrè* loué 
style, de 1 4Bo à ifrao, époque où aucun Anglais n'ha- 
bitait b Normandie. Le grand | «tria il rie l’ouest et la 
rJurpelle qui IVcampagn»- ont été construit» de i63i à 
i635, par Jean Lebosqué, maçon du Havre. On voit 
sur le portail les arme* de llarileur, du cardinal d« Ri- 
chelieu cl de Louis MIL Niches de pierre fort élégantes, 
bénitier* et baptistère de pierre sculptés au ni* siècle. 
Grandes dalle» de pierre ou d’ardoise, effacées ou ren- 
venée» en grand nombre. Cependant il en reste plu- 
sieurs qui sont fort remarquable*. Une des plus belles 
pierre* lumulaires de l'arrondissement est U «bile qui 
sert de marchepied au maître-autel; elle est de 1A99 
et a été reproduite dans U jVorimmdw pitlorraq ms , t. I**. 
Outre un fragment du un* siècle, il en est un bon 
nombre du ni' : celle d'un diacre dans le clwcur; celle 
de Jean «le Ingdheim, mort au siège du Havre en 
i563; celle de mesure Agtrd , de Cavaillon, décédé 
en 1 989 par suite de blessures reçues au combat du 
Rourgilun, et d'autres dont quelques-unes «ont encas- 
trées dans les murs. Le buffet de l'orgue est une cu- 
rieuse boiserie sculptée, du temps de Henri III; la 
contre-table est un grand morceau de hucherie donné 
m j 633 par MM. de Cuienillo. Une ancienne peinture 
représentait un gigantesque «ami Otrulopk e, qui a 
disparu, b vieille rlodie de i5»4, qui, jusqu'à la 
Révolution, sonna chaque jour cent quatre coups eu 
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souvenir des cent quatre habitant* qui. au as* siècle, 
délivrèrent llarfleur des Anghis. — Couvent des Bil- 
lelles ou frères de la Charité de Notre- Daim* , fonde 
vers 1 3oo, près du port aux Galères. O# religieux des- 
servaient l'ancien Iwqiilal pUré devant l'église. Les 
Utile (tes cédèrent la place aux Augustin* en i63u, et 
rttnt ri furent remplacés par les Capucins en 1 055. 
— Couvent et chapelle des Capucins de »64i i i655. 
Ces religieux y sont restés jusqu'à U Révolution. Leur 
etablifOi'iuenl , situé dans b rue actuelle de* Capucins, 
a «té complètement driruit, ainsi qu<- b rlupdle, en 
1819. ■ — Chapelle de Saint-Aubin, placée sur b cèle 
de ce nom ; inrettionmv dé» 1 o3.'j dans b charte de fon- 
dation de i'iLbaye de Montivilliers, elle subsistait en- 
core en i633. Kn 1770, on en connaissait encore b 
pbce. — Chapelle et mabdrerie de Saint-Eloi . située au 
bu# de b cèle de ce nom , appelée nnlrefoi* lr Man 1 CoArr 
ou la Mu du Ciihonre. La voie romaine passait auprès. 
Vers i84o, on a vil les reste» de b chapelle et de la 
rmilndrrrie depuis longtemps disparue». — Ciu|>ell« de 
Nolif-Dame-de-la-Fontaino , près de la porte de Mon- 
tivilliers, là ou existe encore une petite fontaine. Kl h* 
fut détruite vers »36o. — • Chapelle de Sainte-Anne 
de Champ-Fleuri , «Ruée «bns le riairlière de llarilcur. 
construite en bois en 1 5 1 8 ; elle a disparu entièrement 
en i855. — Le Calvaire planté en 1753 par les pères 
Capucin» eu souvenir d’une mission qui fil grand Ivruit. 
Son érection fut approuvée par Benoît XIV. Le mont 
Caber, où il fut placé, a pris le nom de CiU du CaJ- 
r air*. — Le château de Hurfleur, propriété de 41. le 
comte de b Bédoyère, qui l'a fait réparer avec grand 
soin par M. VioUel-lo-Due, est une cliarmante et élé- 
gante demeure ru brique cl pierre, construite ru style 
gréco-romain , avec souvenirs de b Renaissance. L’in- 
térieur, avec les cheminées, est encore plus remar- 
quable que les façades avec, leur» colonnes, leurs pila* 
1res, leur» fenêtres et leurs lucarnes. Il fut construit 
après i653, par Pierre Codé de Saint-Supplix, venu à 
Harflcuren iG33 seulement. — Les fortifications, les 
murs, les fossé*, les tours. La ville de llarfleur, clef de 
b France du moyen Age du côté de la Normandie, 
conserve encore le système de fortifications qu'elle op- 
posa aux Anglais de Henri V en 1 4 »5, et aux Français 
de Charles VII en a 4&g. Quoique ébroebéra et en partie 
démantelée» pur Louis Mil , de 1 6a 1 à 1 635 , elles n'en 
sont pas moins importantes; elles offrent presque l'in- 
tégrité de leur enceinte , sauf les deux portos de Lcure 
et de Montivilliers, disparue» depuis moins d'un stède. 
Les murs et les fossés sont surtout visibles cl impo- 
sants du côté d'Orritcr et à la r6te du Calvaire. Là les 
douve» ont conservé 90 mètres de profondeur sur les 
35 qu'elles avaient autrefois. Le* murs, de pierre, sont 
d’une épaisseur considérable cl il* sont échelonné» de 
tours souvent rondes et parfois carrées. On en porte 
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U* nombre Mal » quarante, el l'on pourrait donner 
leu nom* de la plupart d'entre Hlm» d'après I» comptes 
•Je la virnmlé de Montivilliers et des visite» qui y fu- 
rent faite» en i A75, i 484 , i ^88 *t 1 &3t>, documents 
ronservés aux archive* municipale*. Ou citera le» tour» 
du Cygne, du Serpent, du Limaçon. du Mulot, du 
l.you, de In G me. de la Cirogn**, du Fol dVstain, du 
Portail aut Cerfs, du Moulin, du Pont nus Chaîne*, 
du Clos aux Galère», de la Trahison, par on pénétra 
Henri V en tAi5. — Anciennes porte». Il y en avait 
trou. (ramies de tours ronde» en pirrro : la porte de 
heure, qui conduisait au Havre; la porte de Monti- 
riHiera, qui menait A Montirillier* et an littoral du 
paya de Gatu, el In porte de llotien . appelée aussi Cal- 
fNMMt ou dallrttwmi , qui rond ni sait à Ho tien et nu pays 
de Gain. Celle «lernière seule exiJe encore. — Le Cloa 
•et la Tour des Galère*. Le port , dont l’enceinte murée 
e*i encore visible, s’appelait au moyen Age le Cl «i mur 
Colères. ]| était protégé par une grande tour ronde 
appelée la Tovr jn (lettres, dont les restes ont été 
fouillés en i83g, aux frais de la Société française. 
L'entrée en était défendue par deux tours dites tlu Pont 
aux Ckalne» , à cause de la chaîne qui . allant de l'une A 
l'antre, défendait IVntrée et la sortir ainsi qu'au Havre, 
é la Rochelle et partout. — Anciennes mes. La rue des 
Os-Rangé*, où furent les charniers; U rue dn Vieil- 
HApital , oà fut Pbospice des Itilleilefe; la rue d'Espagne 
ou rue de» Cnraques, en souvenir de» ru ri res espagnols 
et portugais qui fréquentaient le port au xiv* et au 
xv* siècle; In Faachem, près dr In porte de Rouen, 
m mémoire de l'ancien érAou.r: enfin lr Clos aux 
Galères, dernier souvenir dn port de Horfleur. — 
I ieilles maisons ou bétels. L'hdtel de ville actuel , 
rnmfrurtiou en pierre du xvi* siècle, dont l'escalier doit 
dater de i48g à i&io; le vieil hdlel de la Rose, dit 
aitfrd delà Hôte Manche . dans In nu* Ba*-dr-Lorge. L'ea- 
ralier et les portes, en pierre, sont de la Renahsanrc. 
M»i*on en l»ois dans la rue du Coq , percée d'une porte 
en ogive décorée de chardon*. — Fauconneau ou pe- 
tit** muleuvrinc qni porta en relief le nom de HtR- 
FLKV, conservée dans l'hôl*l de ville. OUc pièce, en 
fonte de fer, fut coulée A Pari* en ilgi, par Cliier- 
vHle. maître ouvrier de fonte, el a coûté en tout 
9A7 livre*. — Luge» anriim*. La Scie. instituée ru 
xvi* siècle par Charles Cossé , maréchal de France, et 
qni a duré jusqu'en 1 78g. Cet usage rnnmtait A porter, 
le mardi gras, une srie de bois et des luttons friseux 
au gouverneur du Havre. f| a été repris en iRaA H en 
i8»S, mais n'a subsiste que peu d'année*. Sonnerie le 
h novembre de chaque année, et jadis, tous le» jour», 
au moment de V Angel »» , de cent quatre coups de Hoche 
en ««venir des cent quatre habitant* de Harileirr qni 
**n 1 435 délivrèrent la ville de* Anglais. — Ancienne 
fabrique d’acier établie en 1718 par le célèbrr Lnvr 
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et le Régent. Vaste bèlinieot qui wt devenu une grande 
raffinerie de sucre. — Dérauverte* archéologiques. \ ers 
»85o, on a recueilli <Lms une des tour» sept n*nl« 
boulet* de pierre de ton* le» calibra». Fj» i858, M. de 
la Bédovére, faisant démolir une portion de rempart* 
voisine de In porte de Monlirilhem, trouva «buis l’ap- 
pareil des fragment* de dalles tuniulaires qui parais- 
saient remonter A une haute, antiquité. F.n i8t»i, ou 
a retiré du fond même de la rivière dos dalli*s tunui- 
laires avec inscriptions du xm* et du xiv* siècle, pla- 
cées lé en 1 A73 avec la pennisaion de r«mtorilé d'alors. 

M AN ÉGLISE. Moyen âge. Église dédié* 1 à saint 
Germain. La nef, le clocher et le ebomr, qui ra suivent , 
sont tout d'une pièce et d'un seul style, le roman cintré 
du xi* et du lit* siècle. Le portail seul est une ogive de 
transition. Le* chapiteaux de» colonnes de La nef sont 
d'un grand intérêt symbolique. Au-dessus des ai rades 
règne une très- (telle galerie aveugle qu'interrompent 
des fenestrriles rebouchées. I>e* déambulatoires de In 
nef ont été réformés an xvii* siècle, et alors on en a 
relevé les murs rom me h Étretat. Le clocher est nue 
tour carrée fort intiraaanle. Le* transepts qui de- 
vaient exister ont disparu. Au midi du chirur on a 
ajoute en i5&3 une grande chapelle en pierre hlnnrhe. 
ainsi que le constate une inscription. Il y a tradition 
d'abbaye, — Tradition. Au hameau du Crucifix était 
une ancienne croix de pierre élevée, dit-on, il y a deux 
sièrles. en souvenir d'un christ trouvé en lalmurant. 
christ qui aurait rendu du sang. 

M ANNKVILLETTR. F.p, gattlvite. Sla 1ère d’or trouvé 
en 1867 el conservé dan» la bibliothèque de Montiril- 
lier». '! Moyen âge. L’église, dédiée à .Notre-Dame, est 
intéressante. Le riorher, enlr** rheeur et nef, est une 
belle tour cintrée du xi* siècle. I n nef r*l du \vi*. ainsi 
que le eborur. Outre le baptistère du xn* siècle. ou rr. 
marque plusieurs statues de pierre du même temps. 

MONTIVILLIERS. Fp. ganlntar. Harbette en brume 
trouvri* en »83Ü, aujourd'hui dé|io»èc au musée de 
Rouen. Trois petit» coins en bronxe rrcncilli» par 
M. Bon vorii 11 , peintre. Monnaie en brome trouvée près 
de Colmoulim eu 1 Hf» A , conservée A In hihliothéqm de 
Montirillier*. Petite bschette do serpentine trouvée par 
M. Lechevret en 1887. Bateau de »fi à *0 pied* de 
quille, exhumé en 1780 des fossé* comble* de la Ber- 
gue? Ancienne pierre entourée de légendes, de contes 
et de traditions, laquelle existait autrefois dnn» un car- 
refour du hameau de Col moulin*? Ce monolithe de 
grès, nommé la Pierre /,'rûr. a disparu depuis plu- 
sieurs années. { Ep. romain*. Chaussée qui conduisait 
A llardeur, détruite en 1 &i 5 par les Anglais, qui as»ié- 
geaient relie dernière ville. Fibule et épée trouvées, 
dit-on , A Montivilliers, et acquises en 1 835 par M. De- 
ville pour lemnaée de Roue». j| Ép./twtfmelmamandr. 
Cercueils de pierre de Vergeté trouvé» en 1 867 dans la 
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roe flux Juif» H déposé» à U bibliothèque. Ronde» H 
agrafrn de brmwc trouvée» en l83f». — En 68* , saint 
Phillxért, de Jumicge*. disciple de saint Goioinhan. 
fonda Monlivillirr*. appelé" alors l'ii/arr, tm iwinafr- 
1ère de femme». Wamlton, maire du pnlais .lui donna 
le terrain et dota le monastère. qui dont jusqu’* l'in- 
vasion d« Normand* nu ix* «îècle. Kn 83t. tnn ! pw, 
de Pootenelle. lai donna par testament nue livre d'ar- 
gent. On nltrihur la drxtrnrfion de r» nitui.-HliTv à Ha* 
ting», en 85o. On pense qu’au x* siècle une collégiale 
de chanoine» régulier* fol établie par l"s dur* Richard, 
de Normandie. \ Moyen Aft. L'ohbaye fut fondée en 
»o35 par Rol#»rf le Magnifique, dur de Normandie. 
La première abbesse fut Héntrix. de la même famille. 
O monastère de religieuses s duré ju* jn>u 1791. On 
sait que r’étail une abbaye royale très- paillante, joui» 
*ani du privilège de l'exemption ««r «eue pêrotiona. 
L'ulibrste avait su» chanoine*. vos vicaires généraux, 
•on doyen, son official, enfin tout. s le* institutions qui 
entourent un évêque De relie grande fondation il re*le 
IV"; lue abbatiale, devenue la seule paroisse de In tille 
depuis la Révolution. Celle grande et belle .-gliso. dédiée 
à Notre-Dame, est de deux styles d'architecture : l'arcbi- 
tedura cintrée du si* siècle et l'architecture ogivale du 
*»l\ Il n’y a que de* morceaux du xu\ du xiv* et «lu 
xvii*. Au alyle roman dit xi* appartiennent U nef et le 
collatéral du midi, le grand portail et la tourrarrée 
placée à l’angle du nord-ouest; du même slyle sont le* 
deux transepts et le doob**r central, le durur et et» 
deux collatéraux et la rhapelle de la Sainte-Vierge, 
qui forme chevet. Le tu* siècle a terminé la lour du 
portail et probablement la flèche octogone en pierre 
qui le surmonte. Au xi»* appartient la grande fenêtre 
rayonnante qui surmonte le portail de l'ouesl. D<* 1 609 
à il a refait le collatéral du nord, ancienne 

église paroissiale de Saint-Sauveur, et 1rs» six élégante» 
chapelles qui In flanquent, «v»c le portail du nord, 
son porche ei sa Italie porte en l»oi» sculpté. Ce méinr 
tiède a refait le* mem-nux de» fenêtre» des transepts 
ol de ta chapelle de la Sainte Vierge. Il a construit 
atiNsi l’élégante tribune de l'escalier do l'orgue. Du 
îi'ii* siècle on ne peut citer que la voûte qui manque 
ta lanterne, grossière addition do 1OA8; le caveau 
sépulcral des religieuse». dan* le transept du midi, et 
celui des ahbssse», daus le chœur. Le xix* a mutilé, en 
le* recouvrant de mortier, b** chapiteaux roman» do la 
nef, qui sont à personnage*. ( \ air le* Ityqpi pi «or. 
rt romani, don» l’aw. Franc * , houle Sormondi*, 1. 1", 
pl. lu , mi , unit.) Inscription de 1 6*5; autel en marbre 
de 1617; beau retable de i6o5; peintura murale du i 
vu* siècle, et quelque» morceaux de «billes tumuiuirv» i 
du xiv* et du x»i* siècle. En avril 186s, on a trou» ■■ 
dans le chœur le caveau de* Irai» abb.îsn'* du nom do 
L'Hospital ( xv h* tiède) et en août 1 860 , sous le Iran- 
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sept du midi, un caveau du «ni* tiède contenant le» 
ossements d'nn certain nombre de religieuse» . dont 
les nom* étaient inscrit* sur de» ardoise». L ne douzaine 
de cra ardoise* présentent des noms et des date» do 
«vin* siècle. Ou le» conserve »u presbytère de Monti- 
rilliecs. — L'ancienne abbaye, entouree de muni, était 
une ville dans une autre ville; un plan dressé en las tu 
et conservé à la mairie montre l'enceinte monastique 
avec taule* tes dépendance* qu'ello renfermait. On yr re- 
connaît réglise abbatiale, le clof ire. le chapitre, la» cel- 
lule* , le* dortoir», le réfectoire , le* cuisine* , la buande- 
rie. l'infirmerie, le pressoir, le* cellier», le* grange*, le» 
cour», b*» barecs-cour» , W jardin* , l'orangerie , le colom- 
bier, les fontaines, le» écurie.*, le* ermitages, le» loge 
ment» de* prêtre» et du Capucin. Tout cola e*t tranalonné 
en collège, en école», en brasserie, en boutique», «4c. 
On reconnaît meort de» constructions du un* tiède a 
rioùiinwenl les anci*inins priions de l'oiliciaUté et de 
U liante justice. — L’église Saint Germain, située sur 
le* remparts au nord-ouest de la ville, est en grande 
partie démolie. Devenue l’atelier d’un charron. eUe 
conserve une fenêtre du xiv* siècle et une autre du 
xvi*. — L’église SainU) -Croix, située près des fosses 
au sud de la ville, est démolie dejiui» la Révolution. 
— Le cimetière, connu depuis Irai* siècle* sous le 
nom (b> llrue Girrrl . reufreme, du cité de I’uuckI . «tu 
long doflra du xti* siècle, qui dut servir de charmer. 
Ce cloître, construit en pierre et eu bots. «la if>8* a 
i6oj , offre des sculptures et de* décors dont fous le» 
motif* ont trait à la mort et «miliieul emprunté» à b 
Danse macabre. C'est uii diminutif de l'attre de Saint 
Marlou de Rouan. Dan» ce dullra est une dalle lurau- 
Uire de b lin du xvi* siècle. A l'extrémité septenlrio - 
■ale est b rhapelle de* Mort* ou de Saiiil-Lataro. Sur 
un lui» relief de t6i r i figure la résurrection du Laure. 
Cette chapelle renferme IVpilaphc latine avec ver» latin* 
d'un enfant adoptif do M. Langevin, décédé ei 161&. 
Dans le cimetière cri une jolie croix do pierre sculptée 
au H. ivre en 1 5 h 9 , par Pierre Lalhilre, et donnée par 
VI. de Ik'imot Cette charmante pyramide a été mutiler 
dans sou Miiutnri jiar b Révolution. — Léproserie ri 
chaprtle de Saint -Cille», depuis longtemps n'existant 
plu*. — 1. 'hôpital et la cita pelle de Saint-Jean renfer- 
ment do» construction* du xvi* siècle. — Andaooas for 
tifiraliuix*, murs, fossés, porte» et tours. Dnn* presque 
tout son pourtour, mai* notamment du »ud au nord 
cal. en passant par l'ouest, la ville conserve encore «os 
fus*-* proionds, se» rempart* de pierre de taille éche- 
lonné* «b tour* nmd 18 011 carrée* qu< présentent tou- 
jours les caractère» du xif* et du »»i* »iècb. Les porte» 
de Brise-Garrl , allant vers poeamp; du Cbef-de-tiaui . 
menant i Sainte- Adresse «4 à la mer. al euEu du 
Cliàld ou de llarfleur, randiiuanl è cette dernière 
ville, ont été naguère démolies. On connaît aussi l'eni- 
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[ilacftuenL de l'ancien château Royer oo Gohier. — La 
iiusce- bibliothèque. f«nrmé depuis quelques années, 
» recueilli le» débris antique* trou**'* dans leiantuu; 
«lire nuire* : dwi monnak-» gauloira» en or venant 
île llolleville et de Marine» illelk* ; sept monnaie* gau* 
lot**» en broute , dont une provient de Cotmuoliii* et 
le* six autres de Saint-Marira-da-Manoir; une meule 
à broyer en jtoudiugue sortie d'Kpouville; des tuiles 
a rabords, des étuves, des urrm grises, de* vases ru 
terre rouge et noire, de» vase» de verre, des monnaies 
de brome du Haut- Empire et une consulaire eu nrg.nl, 
le tout exhumé du Fonlenuy. — • Manoir de Résulté ou 
Réaulé, gentilhommière construit** en pierre blanche, 
en rilex noir et en l»oi* sculpté dans le style de la Re- 
naimaoee. On y remarque des statuettes de saint» et une 
dMminé* curieuse. — Anciennes Malin**» dan* le* prai- 
ries voisin*» de liai -fleur, dont *eix»? furent données eu 
to35, par un dur. do Normandie, à la naissante abbaye 
de Mouli* il tiers. — La côte de la Justice, ou nord-ouest 
do Montivillufs, au boni du chnuiu de Ruiiellra. 
C’est U que se trouvaient encor* en 1789 les fourches 
patibulaire» de la haute justice. — Hues et vieilli» mai- 
sons en Lois du ni* siècle. Il y en a une notamment dans 
le Quartier-Noble, une autre dans ta rue A auquel, 
nommée U Lngt» du nu, parce que Lharlcs Vil y a 
logé, le plut grand nombre no trouve dans I* rue aux 
Cornes et dans la rue Sainte-Catherine. Là pltoneur* 
offrent des images et de» porche» à pilier». Le» rue» qui 
rappellent de» souvenirs sont la rue du Tripot, où se 
tenaient autrefois le» jeux, surtuul b* )<*u do paume; 
la rue aux Cornes, habitée par le» hommes de loi et 
do justice; la rue de» llégiaaier* , qui rappelle une 
industrie; la rue de la Vieille-Cohue, où me tenait le 
bailliage; la rue de la fùiole nu de Geôle, où était la 
prison; et enfin U rue nus Juifs, dernier souvenir de 
ors célèbres banquier» du moyen dg«- qui . au 111* siècle, 
pratoioul de l'argent au roi a agio -normand Jeen sans 
Terre. 

NOTRK-DAME-DH-BKC. Kp. mceriaine . Dans la val- 
lée du Bec et auprès de l’église Noire- Dame est une 
motte circula ir* en terra. j Afoyrn 4g*. L'église, «ms 
le vocable do Notre-Dame, est moderne, sauf, au roté 
nord , de grande» arcade» rebouchée» , prol>alit**m**nt 
du xvi'wèdr. Dan» te chcrur sont lieux dalles lumu- 
lairrs de chevaliers du xv* ou du x? i* siècle. 

OCT FAILLE. Formée des trois ancienne* paroisses 
d’Octeville ,dr Saint- Barthélémy et de Saint-S upplix.— • 
Octhiu.» Maym âge. ÉgW dédiée à saint Martin. La 
nef, primitivement du tin* siècle, a subi dra remanie- 
ment* au xvi* rt au irai*. Le Hocher, entre chcrur et 
nef, e*4 aussi du xui*, mai» avec forte» retouche» du 
xvi*. Les deux transept* remontent également au temps 
de mini Louis , mai* le» deux chapelle» qui suivent sont 
postérieure*. Celle du midi est du nv* siècle et celle du 


nord du xvi*. Le chœur prêtent* h * mêmes caractères 
que le clocher. — Siivt 11* »t 11 fu;»i, Kglis** sou* lo vo- 
cable de Suiul-Rurthéleim, détruite à lo Révolution — * 
SiiM-Sirrux. Eglise son* le vocable de iwiut-SuIpca, 
tlélruitr* on partie vêts 18**0, dont la démolition 11 été 
achevée vers i83o. Ou trou*a alors dam les fonde- 
ments une inscription nMiimémoralivr de In première 
pierre posée en iliâA par les dames do L'Hospital, 
abbesse* de Monlivillier», ctih**néc clin M- Dupont, 
médecin à Saint-Jouin. 

ROI.LKMM.K. Kp f< autour. Monnaie on or trouvée 
en i856, à pr- ••«•ni à la hthliothèipie de Montivi Hiers, 
y Kp. incertain*. ton laine de Saiole-Clolilde, où l’on 
vient encore plo-iger les euDmU toute l'aimé* , mais 
surtout au mois de juin. Muyet » âge. Tradition d’an- 
cit-nne abbaye. — L'i'glise, dédiée à saint Hilaire, no 
présente d'un peu aorien que les arcades qui Mqiaroot 
la nef de» collatéraux: *Ura pai aUeent de b Renaissance. 
\*< «liœur est modem* , de même que la clocher place 
au purlaii. Le baptistère, en pierre , pourrait être du 
xiu* siècle. — Gentilhommière du tvi* siècle, avec son 
ookunhii-r, pré* de l'église. 

ROI KLLI.S- Moyen 4g*. Église dédiée à saint Julien, 
l’urtail du >11* «iàcle. Vf d« style agirai primitif. Le 
chœur est du xvi'. Le ciorherv accole ou côté nord du 
portail, est une bAlisse moderne. Au midi est un pon-be 
a» buis de la Renaissance. Tuoiheau du xvi* siècle. 

SAINT- MARTIN DU -MANOIR. Kp. gaulw. Su 
ti joui uni» gauloi*** ni brans* trouvée* en i855. «tout 
deux sont â la bibliothèque de Montivilliers. j Moyen 
âge. L'église est mki» h- vocable ilu mini * vcqne dr Tours 
Le chœur est du m* ou du xiii* siècle. Le baptistère est 
du même v«up:«. J. a nef est moderne, ainsi que le cîo- 
eber plocé au midi , entra le durur ci b nef. En face 
rat une chapelle du xvi* «iècle, formant transept sep- 
tentrional. La chaire , en bois sculpté, puait du itu* 
siècle. — Ancien cldHeau, près de l'église, dont il ne 
reste plus que la place et quelques construction» du xvi* 
«*f du tsn* siècle. 

CANTON DK SAINT-ROMAIN OR-COLBOSC. 

; r.brf-luru : Sun-Rnvui»-M-Lw.M<*e. > 

LERI.ANGIJK ( L.A ). Formée de Irais ancienne» pa 
roiSMCf de la Orlangue, SanH-Jixn-d' Ahhetot et Saint- 
Jeau-des-Kssarts. — L a (cruvoc 1 . Ep. romain*. Dolmm 
antique contenant «Ira vues cinéraires et quelque» 
autres urnes gallo-romaine», trouvé en i833, au bu 
me.m du CUufue, pvr M. Yon, cultivateur. Ce tUAittm, 
1 qui rat au musée de Hou**n, a été décrit par M. De- 
ville. (Voir jVfld re iur quoique* dolium antique*, p. 3 , 
1 et tbvci* analyt. dt t l'Acod. d« Ho ism , année i8às. 
1 p. 3a5. — La Non*, tvulerr. a* édit. p. iA3.) | Kp 
i franque. Vase de terre contenant • ou 3oo monoaim 
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d'argent de Ghadeinagne. trouvé en 1 6 1 ^ au hameau 
de BahyloiM*. J Moyen àgr. Église déliée à saint Léo- 
nard. lj>‘ chœur parait du xin* siècle. Flèche de pierre j 
fort remarquable, ainsi que la tnur carrée qui La mip- 
porlc : eHeest l'œuvre du iti* siède. I.a nef, en pierre 
blanche, avec fenêtre» à meueaui, rat de la même 1 
époque. Une double piscine décore le sanctuaire. 
SmT-Jivv-fr'AsarroT. Moyen âge. La jn-tile égltve fut 
bAlie et dédiée dans la première moitié du ai* siècle, 
avant i o 5 o, époque de la consécration de Saint-Georges 
de Rosrherville. De relie période éloignée il reste en- 
core le chorar avec son abside dmilaire , la ery pie qu'il 
surmonte et le rlodier, tour carrée romane percée de 
cintres. Les transepts qui le flanquaient iw- sont plu». 

I>: dkriir *• compose de deux travée* voûtées et se 
termine par une abside circulaire. |,':ip|Kirril est en : 
piem* du paya, et un goût exquis a présidé A cette | 
construction. Autour régnent dus siégea de pierre sur- 
montes d'arcades cintrées noyées dans le mur. Dans les 
entre-nilonneffiirnU de* siégea sont peiull 1rs trriie j 
apdtres. et dans k* cul-de-four, au-dessus de l'autel, 
est le GA rut bénuiaril , accompagné de* symltoles évan- 
géliques. Les peinture» sont du tu* ou du un* siècle. 
Son* le clocher sont d'autres peintures du xti* siècle, 
représentant le Ciel , le Jugement . le ftfsem eut dre âmei . 
puis Saint Martin . Suinte Catherine , Sa nté Anne , Sainte 
Marinent*-. Le niaitre-aiiteJ , eu pierre, ainsi que «mi 
retable, appartiennent au tfi* .siècle, de même que 
deux petits autel» de pierre placé» à l'entrée du clurur. 
Daim h» sanctuaire existent des carreaux émaillé* du 
xti* siècle. Soux le chœur est la crypte, œuvre du xt* 
siècle comme lui , et d'une étendue égale. Trois fenêtre* j 
•Churent l'autel de pierre placé clans c ette chapelle sou- 
terraine. D'ancienne» peintures représentonl des scène* 
de la vie de» saints décorai les voûte*. Cra peinture», J 
cpii peuvent remonter les une» au xt* ou an ni* sièdr, I 
d’outres au ivi*, ont été restaurée» en 1 856 par M. Ana- 
tole Dautcrgnc. La nef, quoique Irè* modernisée, ron- 
•enc une tu miche du un* siècle. Cette église, me- , 
imok de démolition en *835 par le conseil muniripal 
de la Or-langue , a été dassée en 1887 comme mo- 
nument historique départemental. S*l*T«JlAH-M»- 
K*«art». L'église, sou» le vocable de Saint Jean, fut 
démolie à la Révolution. 

ÉPRÉTOT, Moyen âge. Eglise dédira A saint Pierre. 

Le chœur est de la transition du xn* siècle. La nef, 
quoique modernisée , conserve quelque» trace* d'archi- 
tecture romane. Le docher, au milieu de l'église, rat 
une construction en pierre Manche du xvi* tiède; k» 
transept* n’ont p«* de caractère. Une piscine décore le 
sanctuaire. 

ÉTAIN H DS. Formée des deux anciennes paroisse* 
d’Élainhu» et de Prelnt-ia-Taille. — Émanes. Moyen 
âge. L’église , dédiée A saint Jacques, est une construc- 


tion romane «fis U* ou du xu* tiède. On rranarque 
surtout le portail et l'abside circulaire. L’est une église 
monoslyle, cbn«! amm rare. — Parror-1.1-TAiu.i- Ép. 
incertaine. \ igieou motte antique. } Moyen âge. L'égii«r, 
dédiée à saint Pierre, est en parti'- «lémdie. L« chœur, 
qui subsiste encore, est moderne. 

GOMMER VILLE. Moyen âge. Église dédiée à aint 
Martin. Le clocher, placé entre chœur et nef, e»t une 
intéressante construction cintrée du xit* siècle. Le tran- 
sept du midi appartient à l'ogive primitive. La nef rat 
du xviii* siècle et le chœur porte la date de i 8 * 5 . — 
La dvapelle de In Sainte- Virage, au manoir de Ramre. 
ne subsiste plus. — Le château de Filière» rat uue belle 
eon» traction en pierre du temps de Louis XV. 

G liA IM Bot VILLE. Ép. roman te. (In «tireur de Ti- 
bère (« saut 8 gramme» et ayant trace» de surfrappes, 
trouvé en 186a sur une taupinière, i Moyen âge. L’é- 
glise, dédiée à saint Piem-, rat un intéressant édifice 
roman du »i* siècle. Le chœur, qui se termine en abside 
circulaire, Ml surtout remarquable par le» corbeaux de 
la corniche , formé» de personnage» tenant de» instru- 
nnb île muuqiH*. — Le chAleati de i ioustimesnil . 
splendide construction en brique et en pierre du temps 
de Louis XIII ou de Henri IV. OUe maison a pevit-ètre 
appartenu à (iiMUlimesnil de Koi.trosé, le héros de Fé- 
ramp au temps de U Ligue. 

Ull DALLE. Ép. romaine. M. Fallue |»ari«î d** frag- 
ment* de »a«*s et d’osmaenb romain* trouve» sur b- 
fianr du valbui qui descend de .Sandouville. ( Mrm. de lu 
Sac. de* antif. de Norm. t. IX . p. 979-) | Ép. incertaine. 
On a |>arlé dp barrage» A l’entrée de la vallée , du cèle 
de la Seine. (Pim-I, Kt * mr Aral. arckMfr. et phyiuj. 
*nr le$ eut. •mm* du Heurt. > M. Gaillard signale ttIT un 
de» ruteanx un terrassement isolé de ta colline a 
l'aide d’une tranchée profonde. ( Rockerekn arche*!*;;. 
p. 5 .) Enfin il y a une tradition de la translation de IV 
glisc, à présent nr la plaine, et qui, autrefois, aurait 
été dan» la «aller; une piem* liunulaitv en indique 
encore remplacement, t M-iyni âge. L'église, dédire A 
saint Piem*, 0 été construite en 1 77 1 - — Sur la roule 
qui conduit à Itranramp rat non jolie croix de pierre 
sculptée dans le style du xti* sièdr. 

REMUEE (LA). Fermée des doux anci-nnc* pa- 
roisses de la Remuée et de l'Oiselière. — Li Rxaiix. 
Ep. romaine. Voie romaine allant de Julmlmna (Lille- 
bonne) à Caracotiman (Ilarilenr), mentionnée dès le 
ni* siècle. || Moyen âge. Eglise dédiée A Nolnr-Dame. 
Les mur» de la nef ont de* trace* du xm* siède. l^- 
cbaPurBrli'- irfuit un iti* et ledochi-reii 1 767.- Dans 
le cimetière e*t une jolie croix de pierre du xvii* siècle. 
= L’Oimuiat. ÉgtUe dédiée A saint Thomas de Lanlor- 
lièry. I^e chœur, qui était roman , a été détruit en 18A». 
Il reste encore le vieil auH de |Merre. le» nef, seule 
jvartie conservée, n’o rien d’ancien. 
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ROGKRV 1 LLK. Ep. franque. En mars i H68 , un cul- 
ti ta leur a trouvé , en labourant, un cercueil en pierre 
long de *",70 «I large de n", 5 o. j Moyen Age. L’église, 
dédiée à saint Miche! , conserve quelque» rente» de con*- 
traction romane, surtout «>u* le clocher, refait, ainsi que 
la nef et le choeur, au an* siècle. La Qcchc de pierre qui 
surmonte le Hocher rat du xvii*. Dans la nef, une ins- 
cription indique que «1*10 MIL V" et XVI, le trentième 
jour de juillet, fust ces te église de Rogçrvi Ut» dédiée par 
M* Touiaaint Varia, évéquo.» Dans le chœur est une 
pierre tumulaire du ht* siècle 

SAlNNRVILLE-SUR-SEINE. Èp. romaine. Am* 
d’Adrien trouvé vers i 864 . || Ep. franque. Quelques- 
uns croient voir dans SainneviUe le SenNan ou Srannu 
donné à l'abbaye de Fontcnelle en 698 par saint R* ; - 
u igné. (Leprevost, Mèm. de la Sae. Je* mttvj. Je Sorm. 
L XI, p. i 3 .) J Moyen 4 g*. L'église, dédiée i saint 
Madou, appartient au style roiuun du ai* ou du an* 
siècle. Les cbapiteaui sont curieui. Le clocher, entra 
nef et chœur, ni également roman , excepté dans son 
sommet , où il a été refait au ivii* siècle. Le chœur a 
été rebâti au an* siéde, ainsi qu'un des transepts. 

SAINT -AÜBIN-ROUTOT. Formée des trois an- 
ciennes paroisses de Saint- Aubin-dra-Gercuoils ou de 
la Rotl«, do Roaucampet de Boulot. — Smr-Avai*. 

|J Ep. romane. Voie romaine de LÏHebomn* à Har- 
lleur. M. Gaillard parie aussi de débris romain*. . Ep. 
franque. Autrefois surnommer dru liera tetU , Jeu Sar~ 
queux ou de Sarcephag ny : au Xlll* siècle, on l'appelle 
Sanriu» Mlnnut de Sartjuetrt. Celle qualification lui ve- 
nait des nombreux cercueils de pierre que l’on trouve en 
ce lieu, tant dans la cimetière qui entoure l'église que 
Mir l'emplacement d'une motte aujourd'hui détruite. 
L'obbé llelley a connu ces cercueils et en a entretenu 
l'Académie des inscriptions en 1 7H. ( Mtm. de l'Aeud. 
de * ûiampf. et Mlee-ùtlreu , t. XIX, p. 653 .) M. Pinet, 
du Hat rr , Ira a connus en 1 8ao et en a parlé à la Com- 
misMon des antiquités. Celaient des cercueils de ver- 
geté, longs de i" t 88, laigra de o“, 5 o i la tète et de 
o",sH aux pieds; leur profondeur était d’environ 
o“,*o; ils étaient vide*, mais bien orientés. [Met». Je 
la Sor. de* aniuj. de Norm. t. XIV, p. 1 56 , et t- XXIV, 
p. 3 » i- 3 as. — Le* Efflier* del'ammd. du Havre, t. Il , 
p. 3 19-3 a o.) jj Moyen Age. L’église, aous le vocable de 
Saint-Aubin, a été construite en style roman, de 1 85 a 
n 1 H60. L’ancienne 11e renfermait que des Iran» du an* 
siècle. — Dans le cimetière on a extrait des tombeaux 
en moellon du u* an xm* siècle Irès-probable-menL - - 
Raai-ciNP. /ip.ruwiflmr.Prè» de l'ancienne église , démo- 
lie en i 85 a, se trouve une moite circulaire et spacieuse 
quoique peu darde. On asauro dans le pays y avoir 
trouvé des débris romains. La tradition locale prétend 

1 L'éflnt dt Ragrrrille ■ M r«Une irpnii 1861. 


que ce fut un camp romain , dont les soldats étaient en- 
terrés dans le* cercueils de Saint-Aubiu. ] Moyen dge, 
L'église, dédiée a saint Étienne , « été démolie en 1 85 a , 
elle datait du avili* siècle. = Rorror. L’église, dédiée 
A saint Martin, a été supprimée et démolie à la Révo- 
lution. 

SAIVT-EDSTACHF. LVFORÉT. I.Vgliw, 

tous le vocable de Saînt-Kustache , rat un remarquable 
monument du ivi* dècîe. Le chœur et la nef sont sur- 
tout de cette époque, line partie du docher seuhiiu-nt 
date du 1111* siècle. L'appareil est formé de pierre blanc lie 
et de caillou noir. Le blltMa «le la nef rat une boiserie 
portant une inscription curieuse de i 535 . — Cliapelh 
du Val-d’Arques, au midi. Élégante pUriu * dan* le 
sanctuaire. 

SA I YT-G 1 LLES-DE- L A- N El FV I LLE, Moyeu âge, On 
dit qu’il n’y avait aulrt-fois pour Saint-Gilles et Saint- 
Jean-de-la-Neuville qu'une église , dont on montra In 
place. L'église actuelle a un portail ogival primitif. L;i 
nef ranfenne, avec des tracra du tin* siècle, toute nue 
corniche romane à tètes grimaçant*»; mai» elle a été 
grandement remaniée au iti* et au avil* siècle. Le do- 
eber, entra chœur et nef, a été reconstruit en 1 786. Lr 
chœur rat de 1 74 1 - Au côté nord du clurur est une char- 
mante cha|H-Ue du avn* siècle. — Au bout de l’églu*- 
on montra le* restes d'une ancienne chapelle qui aurait 
été une léproserie, 

SAIOT-UURKNT-DEBBÈVEDENT. M*» if,. 

L’ église, sous le vocable de Saint-Laurent, est roman, 
dan* su nef, dont Ira arcade» alternées d«- cintres et 
d'ogive» indiquent la transition. Lo rioeber, entra cbœu* 
et nef, rat un corps ram; en pierre de style roman du 
m* siècle. Le chœur rat moderne. En démolissant U* 
chœur en 1866, on a trouvé trivia cœurs en plomb du 
x» n* siècle , l’un d’eux était celui de D11 Me d’Aplemonl . 
chef d’raradre sous Ira rnis lamis XIII et Lmm XIV. Il» 
ont été replHcé* dans la nouvelle église en 1 868. 

SAINT- HUMAI N-DF. rOI.BOSC. Formée de* Irai» 
i anciennes paroisse* de Saint-Romain , de Grostnesnil et 
: de Saint-Michri-du-Haiael , réunira en 1 8 * 3 . — Saisr- 
! Humai v Ep. itwiujimc. Voie romaine de Jidiubona (Lille- 
bonne) à Caracotinum (Mxriletir), passant nu hameau 
I de Saint- Vlichel-du-Ilaisei, où elle est bien conservée 
et Iréa-nKonnainablè. || Ep. franque. Titre d'un dra 
i trois doyennes de l’archidiaconé du Grand-Caux. Ruine» 
! «d'une vieille (brtefraw nommée b- Cation-Habert , située* 
entra Groemranil et Saint- Mi elvel. [| Moyen tige. L'église . 
sou* h* vocable de Saint- Romain • été renouvelée en 
I 1 843 , sauf le clocher, qui rat de 1780. L'ancien édifice 
I renfermait des portion» du xi* et du m* siècle. Dan* 
le cimetière qui entoure l’église est une jolie croix de 
pierre de t 5 * 8 . Elle vient de la paroisse supprimée «le 
CrosmramL — La chapelle de la h^iroserie , dédiée à 
| sainle Madeleine et à sainte Véronique, construction 
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romane du su” siède ayant conservé de? peinture» ara- t 
raie», «Tt aujourd'hui de graog«*."»»GftoaatsaiL. Eglise 
dédire à Nuire- Dame et démolie vers 1S00. = Ssist- 
Micnit-n-- -Il aiki'l. Égibe wus le vocable de Saint- MU 
ehrl, démolie vers *895. 

SAINT-' IGOR-Ü'IMON VILLE, fhy* Jgt. LV«hw, 

khi* le 'trahie de Saint- Vigor, cul roiriuoe du n* siècle 
et ogivale du svi*. Le clnrur, termine en abside circu- 
laire, «si précédé d'une tour carre en dyle finir- 1 du ■ 
il* ou du xn* siècle. Les deui Iran» qils sont du même 
temps. Celui du midi uniforme lotilr-fois i|udi]irs ogives 
du un*. La n- f cl I*-* deau coHotéruux sont une Mlo 
construction du ivi* wèrle. ■— L'ancien prieuré du Val- 
Hullin, dépendant dé l'abbaye de Valmonl, est devenu 
une caserne di* douanier* : il était situé à U «frarente 
de Seine, près d'une vasto carrière d‘où sont sortis, 
dil-on, les matériaux de toutes les «-glise* du pays. 

SAlNT-VINCKNT-tiRASMKSML, Formée de* deux 
ancienne* |mroi**( > * de Saint- Vincent et de OaMuesnil. 

— SiiRT-\ i SCI vt. Autrefois appelée Oberware ou Saint- 
liwii i t-rf'^ i ' mOT . [j Hy a âge, L'rglisc. sou* le vo- 
cable de Subit- Y incent, a été reraarn.e dans les deux 
«formel* siècfos. Portail du »n* siècle et fenêtre du mi* 
au côté nord de la nef. De ce côté ou remarque une 
«nrieusc ouverture du xui* siède qui pouvait être un 
apefon confessionnal. Autel et contre-laldr eu pierre 
«le i 6 o 5 . Statues d.* «ainl Omie et de saint Damien, du 
même temps. — La léproserie de Saint- Marc, commune 
aux paroisses de Saint-Vincent . de Saint-Vigor » l de la 
Ferianguc, nVxiste plus. — CaasMxssti. Eglise d-\liée 
-j saint Martin, démolie en iKto. 

SANDOUVILLE. Ép. gauloise . Petite monnaie gau- 
loiae en or du poids «l'un gramme et demi, trouvée «n 
*858 H poiat*iée aujourd'hui par M. Délié, de Mané- 
glise, q ii l'a décrite dons le Bulletin de la Sue. des 
tmtuj, de \orm. année 1861, 1. 1 **, p. 439— AA 3 . |' Ep. 
ont, que. Camp de Sandouville ou Camp de César. Otto 
antique enceinte ne contient pas moins de 1 ^5 hectares 
selon M. GaiHurd, &00 acres selon d'autres. EUe wt 
défendue au courbant pur la Seine et lc« f daine*; au 
nord et au midi par les vallon* «TOtidalft et «le Morle- 
mer. Le seul côté «le l'est . par où elle commit nique i la 
plaine, est muni de gigantesques remparts en terre de 
là à so mètre* de hauteur, absolument comme le Ha- 
guedick . près de Cherbourg, comme le Cannda, |»rè!« de 
Féramp, et la Cité de Urnes, prè? «le Dieppe. Outre ces. 
retranchement* qui défendaient l'entrée du ramp, Pen- 
eaénfo était encore foasoyée sur ta crête des vallons 
d'Omlnles et de Morlemer. Ce ramp e *4 un «ko plu* cu- 
rieux de In Nomiandie; quelques-uns eu font le Cons- 
tant™ Castra «le Constance Chlore dont parla Aummui 
Marcellin. M. Fallu? l'a dessiné et décrit dans ses Tra- 
taux militais** antiques des bords de la Sein* et de Ut 
me m, ironique , p. 3 - 1 3 , et Mémoires de In Sot. des an- \ 


tiq. de A arm. t. IX. Jusqu'à piéscul on n'a rite de dé- 
couvertes curieuses dan son enceia l«» q in>d anciens puits 
et un luuil»eau trouvé eu 178& par M. de Sandouville; 
il contenait »m guerrier avec lance et autre* armes. Sur 
le versant d'Ou. laies, du côté «le* Fontaines, on a re- 
cueilli des poterie» antiques et «Je-, urnes romain 1». j| 
Moyen tige. L'église . dédiée à saint Aubin, est généra- 
lement moderne. Elle a gardé un fnginenldo 111* siède 
au pignon «le Poucet cl quelques restes du tri* au cèle 
du midi. 

TANCAR VILLE. Êp. goulots*. Rocher de Ptrrrt 
goule , placé en face du chitc-dii. Cette pforre naturelle , 
qui n la forme d’un grand para«ol, passe pour avoir 
servi de siège à un géant qui lavait se* pi nia dans la 
Seine. ( D avili», Hist. du château de TanearulU, p. 36 - 
38 . — Fallu**. A/en». de la Soc. des ant,q. de N an». I. X , 
p. » 3 i.) | Ep. romaine. Vases «le l«*nv, fioles de verre, 
cendres et charbon* annonçant de* sépulture* antique*, 
trouves auprès «les Fontaines ter* i 83 s. ( Faillie. Mem. 
de la Soc. des antiq. de Narm. t. IX , p. *99. — La Nerm. 
oouinr. 9' «-«lit. p. i 45 .) Statuette d'IL-rcule gaulais 
en t'iiiute . truurèe en (838 et d«*pos*'*e on musée dr 
Rouen. S» bailleur est de o m ,i 5 . Elle a été publiée por 
AI. Ji*ran< 1 . | Ep. in entame. Sous te rhilteoii on trou- 
vait autrr-roîs , après les grande* marée», des objets «le 
toute surtc, bit que boudes, chamelles, dons, poids 
monétaires, épingles, boudes d'omllas, etc-. (Deville, 
/fiel, du château de ■ Tanrarrille , p. 78-79.) j Moyen 
âge. L'egtise , dédiée à «ainl Michel, est entièrement 
moderne. — Le château en ruines occupe une pointe 
de coteau qui regarde In Seine du côté d«i couchant et 
du midi. SoneneeiuU*. qui eM triangulaire, est défeu 
due, ve-rs le fleuve, par la falai*c abrupte, du rélé du 
village par le vallon, et ver* la |duine par une énorme 
coupure ou fossé. Outre une olwfne d'épaisses murailles 
«pii n'u pas moine de Sjoo mètre» de circonférence , 
le rliiteau coaipt- 1 environ dix tours rirrulairvs 00 car- 
rée* d un gigantesque donjon assis sur une nsoltc 
énorme et dominant reusetnble de In forterrsae. Ontn» 
«pinlqucrv jwirlies du xi* siècle, in masse des construc- 
tions parait dater du 1111* siérfo; il y a qirelquo* partir» 
du *ti\ De* peitilurv* murales d 1 iit’el du u* tiède 
décorent encore les divers otages do la tour carrée, 
l-i chapelle de .Saint-Michel, «fodiee par Kud>» lligntid 
en 1 *67, présente d** ogive» , de* arcades et des voûtes 
de rHte curieuse «poqu»’. Souterrains, radiots de» 
tours du portail, grand puits, pierre d'acquit où les 
pédieur? et les habitant* de Tancanille venaient payer 
leur* droits, deux coufouvrim» en fer dans la Tour 
de r Aigle, pruhabi.-ineut du tv* nu du XVi* siède. Le 
château neuf a été construit de 1709 à 1717 par 
Louis di? la Tour d’Auvergne, et non par le financier 
Law. (Voir V Histoire du château et des sire t de Tarn- 
caret Us, avec planches, par M. Achille Deville; et tes 
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Voya ge# pitlore*<ptct et roanil. dam Vont. Front* . de 
Taylor et Nodier, L I**.) 

TRUIS-PJ ERRES (LES ). Le nom de ce lira, appelé 
Tr$t - / Ver® dès le sim* tiède, rappelle d» pierre» 
druidiques, des pi rres terminales ou de» bornes mil- 
liairea. || Moyfn dgr. L'église, dédiée à saint Pierre, 


DE NEUFGH.tTEL. 15Ü 

est du mi* siéc'e pour le fond, mais remaniée gran- 
dement au xvii* et au mil*. Pré* du chœur, du mi* 
siècle, est une chapelle seigneuriale de 1686. — Dans le 
cimetière est un if plusieurs fois séculaire, qui a plus 
de 8 mètre* de circonférence. Ko 18 56 , ou y a établi 
uoe chapelle. 


ARRONDISSEMENT DE NEIFCIIÂTEL. 


CARTOK D’ARCllKIL. 

( C Wf-tiro ; Aa«v>u ) 

ARGLEIL. Èp. franque. Colline du Mont-Sa uvour, 
sur laquelle fut probablement une église au s* et au u* 
siècle. M. üuilmelb assure que, vers 18.I0, on recueillit 
■ur celle colline des saura H de* arme* w» fer. [ Mvytn 
tige. Le château, construit en très - grande partie en 
pienre blanchi' . cal uu carre long avec tourelle» rond** 
aux angles, absolument comme au un* siècle; mais le 
style qui apparaît le plu» «*t relui du xtl*. Les feutHro* dks 
pierre et les tourelles en encorbellement indiquent celte 
époque; mais le xvti* siècle a fait à cet édifier des 
retouches malheureuses. — L'église, dédiée à saint 
Maurice, eu très-grande partie moderne, présente seu- 
lement des parties du ni* siècle nu chœur, et des por- 
tions du i?u* dons la chapelle du midi. La nef est du 
1*111*; on y remarque quelques sculptures sur Uns du 
iviii* siècle, venant de l'ancienne abbaye de Brllosnnnr. 

BEAUVUIB-EN-LYONS. Moyen âge. Château voisin 
de l'église et sur la crête de In haute rollinc qui domine 
U grande vallée de Bray. Il eu reste encore des fossés 
profonds, une motte qui porta te donjon, uu ancivti 
puits, de* murs et des souterrain» que l'on rnicontrc 
dans 1 rs terrassements. La tradition parle d'un souter- 
rain allant jusqu'à la Keuillie. — L'église , dédiée à 
saint NîcoIas, était une construction du 1111* siècle, dont 
il ite reste plus que quelques traces dan» la nef. Le 
reste du vaisseau 0 été refait au itm*. Le portail et le 
porche datent de 1761. Le chœur et les transept» uni 
été refaits en 1869, dans le style du mi* siècle; il* 
remplacent un chœur de celle époque. Le baptistère, 
eu pierre, est du ivu* siècle. — « Prieuré au luuuivui de 
Saint-Laurent-*: n-Lyon*, fondé en 1 1&1 ou iiôu par 
Hugues de Gournay, secondé pur le duc-mi Henri 
Plantagenet; il subsista jusqu'à la Révolution. Il en 
resta encore de nombreux bâtiments, notamment Lan- 
cé une chapelle , qui est construit* en style tuptan. Les 


autres lw lime ut» appartiennent à l’ogive primitive du 
ni* ou du xiii* siècle. On y a trouvé récemment de* 
carreaux émaillés. Les religieux prétendaient posséder 
le corps de Philippe d* Marigny, ardœvéque de Son* 
et frère d'Enguerrand. Ce prieuré de chanoines régu- 
liers fut supprimé en 177b et uni au séminaire Sain I- 
Nicaise de Rouen. Le charlrier ayant été violé et se» 
litres livrés à l'abandon par des soldats royaliste» qui 
aasiégeaient Rouen eu 1Ü94, cette maison manque 
d'archives anciennes. Cependant, an dépôt départe- 
meiiUd de In Seine- Inférieure, il rosie encore quatre 
registres et deux liasses allant de 1697 à 177 4 . — An- 
rienne verrerie de» Houlieiii, qui |>eut être ronxidrir* 
comme la première en dalo du département, où il y en 
eut beaucoup : celle-ci existait au xt* et au m* fiède. 

|| Ep. incertain*. Dans la portion de la forêt de Lyons 
qui couvre le territoire de Beauvoir. 011 trouve quan- 
tité de puits ci de mares pavés, ce qui prouve un dé- 
placement de popululion. 

ROISGAUTIKR. L’église, dédiée à saint George*, 
ne subsiste plus elle a été démolie vers 1 8ao. 

BOS-CASSELIX. 1 /oym dg*. L’église, dédiée n saint 
Firmin , montre des traces du xursiècle dons le chœur 
La oef, du avili* siècle; présente une fenêtre de pierre 
de 1600. Le port ail est de 17x0. Le lutrin, en bob. 
est du xvi* siècle. 

BOULAY (LE). Moyen dg*. L'église, dediée à mini 
Martin, date du ivii* et du xvm* siècle, sauf le chevet 
du chœur, qui rat du xm*. Dans le pavage du chœur est 
une dalle tumulaire illisible. La contre-table et l'autel . 
belle boiserie du xvm* siècle, ont été refaits au lloulay. 
•du règne de M. Goinol*, cvn* dv dit liev.» Au côb- 
méridional du chœur est une plaque de marbre sur 
laquelle est gravée la longue et louchante inscription 
de la fondation d'une érnle par M. Boni usent, bour- 
geois «le Par*, faite le 1** septembre 1767. 

, BRUQUEDALLK. A foyrn dgr. L'eglise, dédiée à 
I saint Jean-Baptiste, a été entièrement reconstruite en 
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1773. Le baptistère et le bénitier en liois portent la j 
même lia U*. 

CHAPELLE- SA INT-OUEN (LA). Moyen dp. L'é- 
glise, sous le vocable de Saint-Ouest, an milieu dea re- 
constructions du ïtiii* siècle, a conservé une fenêtre du 
un* siède , une porte et quHqiuu débris du xxi". Doute 
croix de consécration , avec porfe-ciergo en fer. Croup' 
de saint Georges terra»» ni un dragon. Au rôté méri- 
dional du chœur, on a construit en 163$ une char- 
mante petite chapelle seigneuriale, qui fut une s» : p«l- 
tun*. On y remarque une contre-table et des lambris de 
chêne du tvn - siècle. Une plaque de marbre noir in- 
dique In sépulture de messire François de ThéovulfeT 
-cbevaKer. lequel a fait faire eesto rhapdle telle 
qu'elle est. s et, de plus, a fuit une fondation obit unira 
en t 633 . Il est décédé le #1* février i 646 . Sa femme, 
Geneviève de Vimool, daine de Beaumont, pré* dr Bu- 
rhy, y est enterrée près de lui sous une dalle tumulaire 
faite en carreaux de terre cuite émaillée. Sur cette 
tomba , longue de 1 ",*© *ur o*,6o de large , on voit une 
ligure humain** et une bordure de fh-ur» de lis. 

CROIS Y -LA -HAYE. Forméa dit deux anrienne* po- 
rtiiwçj de Croisy-tUf- tndelle et de la Haye-cn-Lyons. — 
Caoisr. Moyen Age. L'église construite en 1 a6i rat d»v 
Imite. L'égli*»’ actuelle . dédiée A Noire-Dame, parait du 
tvn* siècle. Au chevet était nulrefoi* une belle fenêtre 
flamboyante de ce temps. La tour du clocher, placée A 
l'angle nord du portail , doit appartenir au milieu du 
xtii* siècle. Dra fenêtre® de cetle église portent la date 
de <771. Dans le choeur se trouve la dalle tumulaire 
de Jehan île Yillette et de sa femme. On y lit la date 
de 1Û0A. Au lias de la nef est la fondation ohiluaire 
d'un prêtre de if»R6 — Lui- tradition prétend que 
f.roisy fut un ancien prieuré de Longueville dont les 
moines avaient habité une maison voisine de l'église. 

— Chapelle de Saint-Alexandre, qui nVaisti* plu*. =■» 

La lliiHi-Lino. Moyrn âge. Au xi* et nu in* siècle, 
la Haye était la paroisse de Croi*y-*nr- tiufelle. Depuis 
saint Ixmis , elle est devenue simple succursale. L'église j 
ancienne ayant été brûlée en 1808, IVgtise actuelle 
date de re temps. Elle est dédiée à mini Pierre et à 
saint Paul. 

FKUILLIE (LA). Èp. gaulmtt. Hachette de bronze 
«amenée dans fe musée de Rouen, j] Kp. remuant , 
Médailles. M. Potin de la Mairie croit que le hameau 
de ljilonJe-CorcM ( l^anda du Calccio)doil son nom à 
une v i>ille cbaïuauv! allant de Rouen n Goumay. jj Moyen 
Âge. L'église, dédiée à saint Kustarlic , se compose d'une 
nef, de deux transepts, d'un chœur et de deux cha- 
pelles lalérafes an chœur. Construite en brique et pierre. 

Mie Aul appartenir A la fin du xvi* siècle et au com- 
mencement du xvii*. La nef. en brique rouge, de 
ifioo à 1 fiat» , rat peu importante; mais le chœur, les 
transepts et Ira chapelle» ont A belles fenêtre* à me- 
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neaux de pierre, avec voûtes et pendentifs. Le clocher 
est une haute flèche d'ardoise de i fioo ou environ, — 
Croix de cimetière en pierre, du tempo de Henri IV, 
où sont sculpté* les quatre évangélistes, — Château 
situé dans le bourg , ancien manoir royal où Philip;* 
le Bel fonda une chapelle en i ag 3 . Il en reste quelques 
murs d- brique du xti* siède : on y a trouvé dra sou- 
terrains, dra caves voûtée» en pierre et de* pavés 
émoi lira du moyen Age. — C.hAfeaii de Malohttme. qui 
a été démoli ver» » 83 o. 

FR Y. Moyen Âge. Constructions enterré»® dan» le 
cimetière, ce qui ferait croire à une .qrli».- plu» impor- 
tante. Dédiée i sain! Martin, l'église actuelle montre 
dan» le chœur, construit en pierre, dra rontra-forts et 
d'éleganlra ogives du xm* siècle. Dans la nef il y a 
aurai trace du xut* siècle, mais avec fenêtres du xvm*. 
Le porche est de 17^0. Le baptistère, en pierre, 
est oraé dr sculpture» du xn* siècle. Quatre vasra 
acoustiques du xvi* siècle, trouvés dans le cbonir en 
1801 : l’un d'eux rat au mus**»’ de Rmim. Au liant de 
la nef rat une dalle tuimilaira de 1670 i i 58 o. A 
IVntrrâ du chœur «ont le* tombe* dr deux curés de 
Fry • l'une rat celle de M. Lebrumenl, curé au xvm* 
siède; l'autre. mirait conserrée, appartient A Pierre 
Lî Coulrailx , curé de Fry et de Mraanguevilfe et doyen 
A* B ray, mort en 1718. I,' inscription est en latin. 
Trois ancienne» Malara de la Renaissance et une contre- 
table en bois à colonnes torse* donnée en 16A8 par 
messire François Caron, chanoine de Gourou y. cnn* 
de Fry et A' M«*angu*vilfe. 

IIALLOTIÈRK (LA). Moyen Âge L'église, dédire à 
Notre-Dame et construite en 17*0, renferme un lutrin 
rn bois M à pivot du xvi* siècle. 

HODENG-HODENGER. Formée de la réunion dra 
deux anrienne» paroisse» de Hodeng-en-Rray M dr Ho- 
dengerou llodengel (Petit Hodeng). — Hoocvg. Moyen 
âge. L'église, dédié» à saint D«*nis, offre de* trace* 
du xi n* siède ; mais le midi de la nef a été refait sous 
François I", rt le non! soi» Lmis XIV. Cette nef rat 
recouverte d’un lteau hercem en bois, avec poutre* 
sculpté»-» du x»i* aède; Mie »*t pnra-AléV* d'un joli 
porche en boi» du même temps. I je» peulrra qui le 
soutiennent sont oméra «le six statue* de Mini* et dr 
sainte*. Le chœur, en brique, rat «lu temps de l^nois XIV. 
Baptistère en pierre du xm* aiède, de forme «vclogo- 
nalc, orné de croix grecqvira et de huit tête* humain»*. 
*=» lloaxMiân. Moyen rfgr. L’églbr . dédiée ;t Notre- 
Dame. n la forme d’une croix : ta nef appartient pour 
fe fond au xi* siècle, comme le prouvent Ira deux 
cintres du nord et du m»Hi. Plusieurs fenêtres ont été 
refaite» au xtii*. Des «leux transepts, celui du nord 
appartient au xm* siède, M relui du midi au xm*. 1 /* 
chœur est du tvin*. Inscription tumulaire de 17A6. 

MF.SANGUEVILLE. Moyen lige. Autrefois succursale 
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«le Fq ; ara foré* portaient à la foi* Ira deux titres. — 
Église dédire à saint Nicolas, du un* tiède. Les fenê- 
tre* de la nef ont été agrandie* au xvn*. b* chœur 
est une construction du temps de Louis XIII qui , toute- 
fois, présente tu chevet une belle fenêtre du i?i* siècle. 
Au midi de la nef est un porche eu bois de la Renais- 
sance. Baptistère de pierre , cuve octogone où l'on re- 
marque huit têtes d'hommes placées ans anglra. Dalle 
tumulaire effacée; inscription tumulaire et ohiluaïre de 
161R, relative ans seigneurs du lieu. A l'extérieur de 
l'église est une Mie et longue inscription du xvi* siècle. 

M8SML-U8t BRAY (LE), Éy. ganloue. Hachette 
en pierre recueillie sur le bord de la forêt de Ly»ns.et 
offerte en i 8 A 5 au musée de la Société de» anti- 
«psaires de Normandie par M. Vitet, médecin A .Ar- 
gue»!. || Moyen Age. Château situé pré* de l'église, dé- 
moli rer» 1 8&o. — L'église , dédiée A sainte Geneviève, 
construite d’abord au un* siècle, comme l'indiquent 
certaines parties, a été très- modifiée au svn*. A ren- 
trée du chœur est une dalla tumulaire de la fin du 
svi* siècle, sur laquelle sont gravés un châtelain et 
une châtelaine. Dans le chœur on lit, sur un petit 
uiarhiv noir, l'inscription tumulaire de Barthélemy de 
Goville, seigneur du lieu, maître de camp de cavalerie, 
décédé au r b&tenu du Mesnil-Lieubrny le i o août i j 5 o. 
— Château du xv* siècle, que l'on dit avoir été bâti et 
habité par b reine Blanche, ou hameau de Normanvilie 
i gravé en Angleterre dans le Record, de M. Daniel 
Gumej ). U est en brique H pierre et a conservé toute 
sa physionomie ancienne. Le plan en «at irrégulier; mais 
les fenêtre* , en ogive , sont presque Imites décorées de 
moul orra et d'encadrements. L'escalier, qui (ait saillie 
sur le corps de l'édifice , est percé d'une porte sur- 
montée d'un bas-rrlirf et de fenestrelles lrè*-«rnéra. 
Des tour* rondes font saillie sur les murs. Dans la cour 
est un vieux colombier on pierre et brique du xvi* 
siècle. 

Mt IRVII.LK. Moyen Age. L’église, dédiéeâ saint Oum, 
rat moderne pour le fond. l>er|Hisir porte la datede 1 77 V 
La nef parait du même temps , sauf le pignon de l'ouest , 
qui conserve de» traces du tm* sièrir. b tour du clo- 
cher. placée au midi de l'église, doit être du xvi 11* siècle. 
Ia baptistère et le bénitier sont du temps de Louis XVI. 

NOLLEV A L. Formée de* deux anciennes parois*-* de 
Nollevid et de Montagny. Noi.i.itai.. Moyen âge. Sco- 
rie* aliondantes de fer, rentra d* forge* disparue». — 
Près de l'église était un château qui a été démoli. — 
L'égHtt, ThhHée à saint Pierre, est peu intérraMnte, 
Elle renferme au portail deux ogive* du xiu* siècle; le 
clocher, en Ihj» et ardoise, est du xvi*î la nef et le 
chirur, du un* et du xtii*. ji Hf>. inreriitine, Fontaine 
de Sainte- Anne . près de l’égtbe ; on y fait b procession , 
et le peuple y vient toute l'année pour Ira fièvres. = 
Movràôvi. Moyeu Age. L'église, dédiée s saint Jactjura, 


I a été démolie en 1 83 s. Il ne reste plus que le chœur 
ou plutôt le sanctuaire, qui forme chapelle. G' est une 
jolie construction du xm* siècle. Dans le cimetière mut 
de vieille* image* de pierre, dont une représente la 
chaire de saint Pierre. 

SAINT-LUCIEN. Moyen Age. Église sous le vocable 
de .Saiot-Lurien. Dans la nef, qui est du il* siècle, 01» 
remarque un appareil n feuilles de fougères et un 
joli portail cintré décoré d'étoiles «4 de dent* de urte, 
porté sur des colonnes â chapiteaux curieux. Le chœur, 
du un* siècle, possède au chevet deux lanoettes sur- 
monléra d’um* rase. Au cAté méridional du cbarur, un 
seigneur du îvi* siècle a placé une chapelle carrée , dont 
Ira arcades et Ira colonnes sont en style ch- b Rrnais- 
j sanre. Le clodier, entre chœur et nef, est une flcche 
d'ardoise du ivi* «iède. Ia charpente qui la soutient 
offre h-s attributs de ta Passion. Ia contre-table, à co- 
lonnes loraes , rat une Mie réminiscence du itii* siècle 
Auparuvanl le retable était orné de peintures du tvi* 
siècle, dont il reste encore quelque* panneaux dans 
l'église. 1 a baptistère, en pierre. est du xvi* siècle, et 
le Iténitier, aussi en pierre, est de 1 65 o. Dan* le chœur 
rat b dalle tumulaire de me»iire de Bi ville. mBrécbat 
de camp des armées du roi , décédé le *3 février 1 609. 

SIG Y. Ep. romaine. De* débris romains abondants, 
tels que tuiles à reboi-ds, polories rouge* , meule* à 
hroyar, moulurra en pierre de liais dans le sol ch» 

1 l’église , du prrabylèie et de l’école. Fouille* dans l'é- 
glise en 1 8 f» 3 . Joli vase en verre bleu avec filets d'é- 
maij blanc, trouvé dans te jardin de récote en »8fii. 

I [| Ép. Jramjnr. Le* mêmes terrains ont donné des sé- 
pultures frnnqura. En | 855 , on a trouvé autour de 
l’église une lielle auge en pierre de VrrgHé, visitée, et 
reconnue en iK 58 par M. l'abbé lAchet. Vases iHm- 
brra mérovingiens trouvé# dons le cimetière. En 1 85 ^ , 
eu bâtissant une maison près de l'école, on a ren- 
contré des corpa inhumés avec des vases, dra boude», 
couteaux et armes. En 18ÔR, en construisant l’école 
de* fille*, on a recueilli des vase*, des armes et deux 
hellra fibules de brome . recouvertes d’une plaque d’or 
I estampé. Fn 1 863 , le même endroit a fourni un vase 
franc, un grand couteau et deux haches franque». 

I | tfoyro Age. De 10A0 â lofio, Hugiiradela Farté, 
de b famille de* Hugues de Gournay, fonda uneablmye 
de Bénédictin» , qui devint plus tard un prieuré sou» 
le vocable de Saint-Martin et qui a aubsbl-- jusqu'il b 
î Révolution. Ia* bâtiment* monastique* , fort négliges 
«fan* ces derniers temps, avoisinent l'église et sont 
| devenus une ferma. — L'église, sous te vocable de 
Notre-Dame, garde trace de sou anrieum- int|MM-tanc«- 
Le clweur. qui appartient à l’ ogive primitive du tu* 
| et du xm* siècle, est classé comme monument his- 
torique. Il est terminé par une nlxhde à sept pana per- 
cée de lancette* aigues et soutenue par «le vigoureux 
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contreforts. I.re voûte* primitives, tombée* depuis f 
longtemps, sont remplacées par huit arceaux Je boia ' 
du ïtiii* aièrle, qui s’appuient sur dra faisceaux d'élé- | 
ganlra relou nettes. A droite rt à gauche du ehceor sont 
dre cbapellra du un* siède. Dali celle du nord fut 
inhumé, en 1 389 , Nicolas de Beauvais, deuxième abbé 
de Sainl-Ouen de Rouen. Celle du sud sert de sacristie. 

Le docher, de date récente, est sur b* transept sud, 
dont 1» base remonte au xv’nièrte. Iji nef fut priraiti- 
vement ronstruite au xnr* siède. comme le (trouvent le 
grand portail cl une fenêtre. |^a dvarpente et le berceau 
appartiennent au m*. (Voir U la gravure dans le fie- 
tard, de M Daniel Gamey. el dans la fkru a de Rouen, 
année 1 859.) Il ne reste plus rien aujourd'hui de* refi- 
qnrede mini Vulgain, apôtre de la Mon nie au vn'fiè- 
ele, dont Hugues de la Ferlé était allé saisir b rhés*e 
jusqu’à Lena, en Artois. — Beau cartutaire déposé nu s 
archive* de la Seine-Inférieure et intitulé Cartvhtire 
dn jtneurt de Stgy ; cW un petit in-4* sur papier, de 
cent et une. feuilles, composé en 1 486, contenant cent 
quatre-vingts pièces allant de 1 1 69 à 1 4 67. Registre 
et lias*»* de piècra dans laquelle se trouvent cinq 
charte* ou titres sur parchemin allant de 13174 1788, 
cons e r v é » aux mêmes archive*. 

carton daomale 

t Chef-lieu ; Ara au. ) 

AUBÉOUIMONT. Èy. rumatne. Tuiles romaines à 
la Mare-Close. (| l/c-ym tige. 1 /église, dédiée à sainte 
Catherine et à sainte Marguerite, a été primitivement 
ronrtniite au xu* et au un* siècle. La nef a conservé 
«n appareil on silex, ainsi que le chtriir, orné au 
chevet d’un grand cintre encadrant trois fenêtre* ro- 
manes accolée*, dette beHe ouverture a été robourhéo au 
ivii* «aède pour le placement d'une contre-table. Dan9 
la nef, le xvi* siède a ouvert une fenêtre et a posé |e 
berceau, dont la corniche et les poutres sont en bois 
sculpté. Tant le reste a été modifié au «ntt* siède. 

AUMA1.K. Ville d’uno grande importance au moyen 
Age. Siège d’un comté déjà célèbre sous le* ducs- rets, 
érigé en duche-pairic en « 547, et qai compte parmi ses 
maîtres les plus grande* familles de France. Titra d’un 
doyenné comprenant vingt-trots paroisses, do xm* au 
tvni* siècle ; d’une haute justice, d’un bailliage, d'une 
vicomté et de toute* Ira juridiction* de l'ancien régime. 

Le musée de Nenfcbéld et la collection de M. de Bel- 
levai, au Rois* Robin, renferment Iteauroup <lr débris 
-•.n tiques recueillis dans In plaine de Dijeon, qui fut 
peut-éln* l’Aumale des Gallo-Romain*. mais qui aujour- 
d’hui fait partie du département de la Somme, tandis 
qnp le cimetière mérovingien de Flruty-mr- Aumale 
dépend à présent du département de l’Oise. Cependant 
une hachette en grès poli a été trouvée «n liai* de la 
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Coulure en 186g. f Moyen âge. Abbaye (voir Ssistb- 
MânoLKktT»). — Ancien château fondé tu x’ tiède par 
Gnérinfroy. comte d'Aumale, sur U crête de la colline 
qui dominait le bourg, alors situé vert l'abbaye. t>Ur 
forteresse subsista jusqu'au iv* ou tu xvi* siècle. Il est 
probable que sou principal destructeur fut Charles le 
Téméraire, qui la brûla. ainsi que la ville, en i 479. 
Elle avait soutenu de* siège» en 1089, en 1119, en 
1 17», eu 1 1 89, en » 19.Î et en 1 196. Les reste* en fu- 
rent abandonnés aux Pénitent* en 1649. Aujourd'hui 
on en reconnaft encore le* profonde* tranchée» aux l«- 
ratktetnenla «pu ondulent *m» le boi* de la Gamme rt 
sou* les fermes de la Molle et du P<>tit-Beit)y. On parte 
de souterrains ram mu niquant au loin. Ijc rliètcan fui 
transféré tu xvi* siècle auprès de la ville actuelle . là où 

I on en montre encore les reste* , au liant de la rue du 
Vieux-Bouig. Celui-là était assis sur un tertre place en 
vallée et au boa des collinra. Commencé en 1 558 par 

^ le* ducs d’ Aumale de la maison de Lorraine, il fut 
Construit avec la plu* grande activité. Il n été en grande 
partie démoli en 1 793, é l'exception de deux bâtiment* 
en brique du xvn* siècle. On y reconnaît aurai des f«wvé« 
profonds el dYnonne* mouvements de terrain. — Hôpi- 
tal Saint-Nicolas , remontant nu «i* siècle et, en 1 1 89, 
desservi perde* frère*. Il répandre 1 3 4o,mnis n’existe 
plu* aujourd'hui. I, 'hôpital actuel, situé près l’i'glire, a élf 
reconstririt en 1 6p4 par les soins du prince de Domltes . 
duc du Maine rt d'Anmale, — Il ne reste plu» rien de In 
léproserie de Saint-I.siare, dont un &ul<owrg n gardé k* 
nom Le cimetière actuel en occupe l’emplacement. Les 
rhimip» voisin* s’appellent le» Terre» de la JMrafnfrir. 
— Gantent de Dominicaines établi en inAq pour 
l'instruction des jeune* fiHea. Gra ndigieuses venaient 
d'Klaple*. Réformée* un moment par Jacques Galle 
manl. en 1619, elles ont dure jusqu'à la Révolution. 

II ne resta que très-peu de chose de leur maison, de- 
venue un magasin de vin de U rue Longue. — Collégv- 
établi en 1 5q4 par Jarqura liât b- niant , le célèbre tore 
d'Aumale, qui lut un des plus aélé* propagateurs de 
l'ordre du Gartnd en Franc*. Cette maison, dont lu 
rhapellr était dédiée à saint Julien , se trouvait au bord 

I de la rivière, qui l'inonda en 1 770. Elle y rat restée jue- 
qu’en «817, époque où elle fut transférée dans le ccw- 
vevrt dre anciens Pénitent*. — Couvent de Pénitent* 
qui.de i64*è 1 64 9 .s'installèrent rue d’Andiy, où rat 

i aujourd'hui le collège: entièrement détruit. — ClMpelle 
de Notre-Dame-des-Angre, eouslraita re i65R avec le* 
débris du château de Gnérinfroy ; détruite. — Enceinte 
murée, commencée ru m* siècle, mutilée re 1*79 
et fnmlwnt en mine au xvi* siècle. J*si ducs d'Aumale 
de In maison de Lorraine relevèrent Ire remparts de 
i546 à 1 54 q et Ira a ccru rent du fort de Romoacamp. 
placé à l'entrée du Petit-Mail. Au xvm* siècle ,la clôture 
murée sc reconnanoail encore *, mais on n’en voit plus 
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lrar« aujourd'hui. — Le* portes n on t disparu que depuis 
b dévolution. In porte dos Chambres ou du Château fut 
alialtne en 1 79). U porte du Talou mi de la Longue- 
Une . que Jeanne Leclerc ouvrit pour Henri IV le A 
•ni le 5 février 1 ôya, A été démolie eo 181 1; enfin la 
(finie d'Audi y ou de Sauita-Margui-rite n'a été détruite 
qu'en 1837. Le* débris ont servi à construire In porte 
du collège «duel. — Église Saint-Pierre , autrefois la 
m«ohi 4 w , mais à présent la première et à peu (très la 
**1 île de la ville, commencée en 1008 et terminée en 
1 fi 1 n, LVdificc a Tj6 métro» de longueur, 1 fi de largeur 
et sû de haateur sous les transepts. La tour compte 
38 urètres du pavé au coi|. L'église se compose d'une 
nef et de deux collatéraux, d'un chœur et de tran- 
septs, et enfin d’un clocher placé au portail. Ce do- 
ih«*r. à l'ouest, forme porche devant la nef. L'ouver- 
ture principal** en est faite avec une ogive m accolade 
ih-forée de crochet* « l d'une riche voussure. Le mur 
qui surmonte rat couvert de panneaux simulés «-n 
pierre, au-dessus desquels règne une balustrade du 
«vu* siècle, ornée des figures des douae apôtres dans 
•U» nirbes. On croit que cette décoration provient de 
l'ancien jubé démoli en 1737. Plus haut est un enca- 
drement deslino à l'horloge, laquelle a «té reléguée au 
sommet de la tour. Les fenêtres sont géminées et déco- 
re»*# avec élégance. I>c vigoureux contre-forts chargés 
rie statues et terminés en aiguille soutiennent cotte 
tour, que couronne une balustrade du xti* siède et que 
surmonte une flèdac d'ardoise lourde et écrasée. Au 
nord est la chapelle du Saint-Sépulcre , qui gard* encore 
deux statues et de curieuse» peintures. Au midi, au 
contraire, il y a une tourelle octogone, qui renfermait 
l'escalier do doebe*. loi grosse cloche date de 1761. 

Li nef est Inmm* et d'un mauvais style. Elle se compose 
de cinq travées ogivale» soutenues par de grosses co- 
lon nu rondes. Los voit las n'ont été exécutées que tfira» 
les collateraux. L'architecture, ogivale au dedais», est à 
peu près gtvco-romatne au dehors. Les deux porto lnle- 
rnlo placée» au nord et au midi , et qui portent les dates 
do ido7 «H de 1608, sont i frontons brisés, d’ordre 
corinthien. Le portail du midi , le pli» élégant des deux , 
présente le* armes «b* la maison de Lorraine : c’est Téni 
de l'.laudr II, père de Charte» de Lorraine, un des plus 
fougueux ligueur». U cltrrur, avec ses deux traiwpL* ni 
Ira chapelle* latérales au chœur, est muni au dehors de 
hardis contre- fort* que terminent d'élégantes aiguilles 
et orné de corniches cl de gargouilles sous forme do 
«hinrère». Au dedans on admire le» vuûlrs hardies po- 
sées sur nervures et enrichie» de pendentifs. Dan» |e 
chœur on compte dix clef* de voûte, offrant des statues 
de saint* et d'apôtres. L'extrémité de chaque transept 
•ut pereee de hautes et largts fenêtres d’un effet gran- 
diose. Le chœur m termine en abside a trois pan». Dans 
le» fooetri* du chœur et de* transepts on remarque de» 
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verrières, dont plusieurs sont incomplètes. On y dis- 
tingue pourtant encore tes figure» du saint Pierre,, de 
saint Jacques, de sainte Barbe et de leurs donateurs à 
genoux. Dans le chœur est un caveau sépulcral où l'on 
enterra, en 1699, une fille du duc du Maine, et en 
1708, le cœur du duc d’Aumale, fils du duc du Maine. 
L'autel du Saint-Sacrement, venant de l'ancien rouveni 
des Dominicaines; le buffet d'orgue* , provenant de l'ab- 
baye de Sery, près de Blangy ; les boiseries du chœur, 
qui furent celles de l'abbaye; La contre-table du maUrc- 
autel, travail de 1737; tableaux sur toile. Le jubé qui 
fermait le chœur et les balustrades dont étaient cluse» 
les chapelles ont été enlevés en 1 738. Dans la «vcrisUc 
e»l un rôle ou relu/us *ur parchemin du x?»* siècle, con- 
tenant toutes les fondations de l'ancienne église. Sui- 
te mur extérieur de l'église, au côté du nord, 011 lit 
une inscription de 1 566 relatant la dédicace du cime- 
tière Saint-Pierre et demandant une prière pour les 
âmes dont les corps y reposent — Hôtel de ville en 
brique et pierre appartenant au xti* et au xm* tiède, 
portant las armes de la cité au temps de la maison 
de Lorraine. Le ivi* siède revendique une tourelle 
hexagone, qui renferme un escalier, at le vieux bâti- 
ment du midi , où l'on voit dos fenêtres et trois ou quatre 
ancienne# (tories. Le reste appartient au xtu* siède. 
Bien qu' Aumale soit une très-vieille commune remon- 
tent jusqu'au tu* siècle, bis archiva» dit l'hôlid de ville 
ne contiennent que quetqua pièces du xm* siède. 
U* plus grand homiIhv est du us*, surtout de 1 3 1 6 
à t 365 . Ces dernières pièces concernent les comte» 
d'Aumale, tes <fo l’onlhiiu, le» d' Artois, te* Vendôme, 
Les d'Harcourt, etc. Pour l'anuoe tSôç, on voit une 
hillre de Charte» , duc de Normandie, remettant à Jnan 
de Ponthioii et â jks curante la peine par eux encourue 
pour avoir tenu le parti du roi d« Navarre. Il y a encore 
d'autres pièces de Jean, (Luc de Normandie, depuis 
Charles V. — L’ancien bailliage , situé nie dra Hallo» ou 
me d'Aucby, tout près du collège actuel , renferme te 
prétoire «< U vieille prison. Lu construction , m brique 
at pierre, annonce te temps de François I". Le pretuiro 
•e compost* d'une grande Mlle , où l'on remarque quel- 
ques peintures al des inscription» latine» et française* 
du «vu* siècle. La plupart sont extraite* «te la sainte 
Écriture ci ont trait à Is justice. Sur une poutre eu Loi.- 
on remarque une longue inscription françaiac écrite 
par six lfâfnrttté* de Dieppe, qui furent empnaoones 
pour cous»* de religion te 1 9 décembre 1 fi 85 . La prfoon 
se compose de trois jœrtees bien distinctes. L< première, 
qui est la prison ordinaire et préxnlivr, consiste en 
une grande salle toute envdoppéc à l'intérieur de liar- 
resnx de for qui tapissant las mura et forment comme 
une cage gigantesque. La seconde partie, nommoe te* 
Cachot* , consista en deux ou trois cage* de buts failra 
arec des Ijarreaux , oti un liommc a peine a tenir «h.*- 
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font, fo prisonnier était attache avec des anneaux de 
fer qui «ub*u=|rnl encore. De» serrure» ri d«*^ verrou* 
•-nonue* fermaient e*l appartement. Enfin U troisième 
portie, wtnée son* If prétoire, était un caveau s©ult*r- 
rain présentant deux cuU tle I >«ss«- fosse . où l'on met- 
tait I*** condamné*» mort. C*** cave», jiarfaiteinrat ap- 
pareillée* en piene de taille, n'admHtairnl pour t<Kit 
mobilier qu'un trou pour le» besoin» naturel* et de* 
anneau* de fer pour attacher le condamne. fo chapelle, 
élevée de 1670 a 1679, a disparu. — Vieille* mai- 
non*. A l'angle de la rne de l'Hètel-deYille et de la rue 
de la Contrescarpe, une maison en brique rouge av*r 
nirlie de pierre du xn’ siècle que remplit une statue 
«le saint Yves venant de la chapelle démolie de la pri 
son. liait» la rue du Chambres, une maison en brique» 
do différent'-* couleur» formant de* losange*, avec ou- 
verture» de 1600. Dans la rue des Tanneur*, une jolie 
maison en brique de i 56 o 4 t 5 Ro; on y remarque 
deux charmante» cmmicltes, une porte, des fenêtres et 
une nirbe dn in* siècle; l'image représente *an« doute 
saint Jean Baptiste. Dan» la rue fouis- Phi lippe, an- 
ciennement rue des Moulins . pré* du pont, nue jolie 
inai«on de bois de tfioo ou environ. Dans la rue du 
Vieux-Bourg, une folle maison en brique et pierre du 
temps de fouis XIV. Dans la nie de l'Église, quatre 
maisons remarquable» : trois ressemblent 4 file de la nie 
de* Moulins et doivent dater, comme elle, du temps 
de Henri IV ; une dernière est en boit 4 n**unib et 
à colonnes sculptées de la Renaissance. — fo pont 
Henri |V , près duquel on voit deux colonne* de brique 
élevé*» en 1 A 1 1 , en souvenir du A fét ricr 1 5 gs , que le 
Béarnais appelait loi-même lm Jvurner d' Aumale , et que 
l’bisloirr nomme 4 juste titre I towc d' Aumale. fo* 
roi de .Navarre y fut blime par le* soldats de Famés»? 
et il y eût été pris, sans le courage héroïque do Jeanne 
l.edere. qui ouvrit la porte an mi et la forma pour les 
ennemis. — On ae souvient aussi d’un ermitage et d'une 
chapelle de Sainte-Austreforte qui existaient au fois de 
la Quintaine. appelé aujourd'hui le Boit de la tontine. 
et qui ont sulwisté jusqu'en 17A9. Aujourd'hui on en 
montre à peine la trace dons le Botquei de l' Hermitage. 

— Le château du Bois-Robiu , élevé au i»m* siècle, 
poM* : da une chapelle construite en 171(1. M. de Belle* 
val y a réuni une collection d'antiquités de ton» les 
âge*. provenant de Dijeon e*de plusieurs localité» en- 
vironnante»- Dan* le jardin est une folle dalle tumu- 
laire tirée d'une église de Picardie. — Deux dalles lumu ■ 
lairus du xvi* siècle provenant do l'église d'Haudricourt , 
dans le jardin d'une maison de la rue du Petit-Mail. 

— Eaux minérales découverte» le 3 juillet 1766 par 
dom Malnu. religieux de l'abbaye d’Aumale. M. Mar- 
teau les fit connaître par une brochure imprimée 4 Paris 
en 1759. Ver* 1760, le duc de Penlhiévre y fit cooâ- 
Iruire un beau bassin de 53 pieds de long sur 1 A de 
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large, fo* eaux, divis-*ea en trois source* , portèrent le* 
nom» de /loMiùonne, de Sarary et «b* Ma/ou. Aujour- 
d'hui IVlaldiMemt'iit a j»rr*que disparu sou* l'forfo. 
Ap. ini'-rUune. Enceinte fowoyer qui r»sseuihle à un 
petit camp, sur la ferme de la Motte. 

BKMJKRESNE- .Woyrw âge. f, 'église, dédiée à saint 
PiriTe. est du avisa* siècle et porte, sur les mura, la 
date de (7117. Prè* de i'églfo* est un manoir en 
brique rouge avec fenêtre* de pierre qui doit remonter 
au temps de François l".— En 17 Ao , un Mémoire r<w- 
ernuml la panutêt de Beau/rtene a été publié à Pari» à 
prwpo* des fief» de cette paroisse. 

HONTE VILLE. Ep. romaine. Voie romaine «h* Dieppe 
à Beauvais; tuile* à n*ford» trouvé»** 4 plusieurs re- 
prise*. j Vnyen âge. L'égti»e. dédltv à saint Nicolas, a 
été construite en 1 776. — Ver* le xv* siècle, il y eut 
une ancienne verrerie qui porta le nom de (Baudot. — - 
l.e hameau de Neiivilkï-Gmivion possédait autrefois une 
chapelle, qui fut démolie vers 1 78g. j Ep. merrtame. 
Le territoire a possédé |Ju*iruni mut te*. Aux limites 
sud* est de la commune. v«s Gnillefonlnine et Cri- 
«plier- , il en exista une, aujourd'hui détruite, t;V»t sur 
« village que commence le terrassement cou nu w>l« 
le nom de F«**é du Hm (AV » tenta Begu), qui, long d** 
is kilomètre*, traverse Ronrhob, lllois, le Me*nd- 
Da«id et Sainte-Beuve, pour finir 4 Rétonval. (> rt* 
tranrliement prend ntti— ne» à une moite Irès'élevée , 
qui j si rte le nom de Caht ou CMtan. Cette motte, 
dont le diamètre n'a pa* moin* de Su mètres au summet , 
montre l’ouverture d’un puil» très-bien conservé- En 
1861. M. de Hnrdlienliin la fouilla et y découvrit île» 
ferrement* et des tuile» à rebords. 

( JIIQCJIERS. Ép. mwainr. Voie romaine allant de 
l)iep|H‘ à Beauvais et payant au hameau de Pierrement. 
M. MMhon penar qu’une voie anüqw ae dirigeant île 
Rouen vers Amien», traversait •‘gaiement ce village, (.e 
qui est certain , c’e*t que la principale rue porte le nom 
de GAiTHMér HrtiHtkn ut. On raconte, 4 ce sujet, une 
légende disboliqu*? qui doit remonter 4 une très hante 
antiquité. — « Débet** romains à la section des Authiem. 
— Au hameau 1I11 Bo« dc*-Putl* pw/.unun j. 

poitiéde jadis par l'abbaye de Beaufoc, on rencontre 
licancmip de débris, fo tradition locale prétend qu'il 
a existé dn une ville détruite pendant le» guerres do 
France et d'Angleterre. — Au dépèt des «rrhives dé- 
parlemenlaies de la Seine- Inférieure existe une pièce 
de 1 78* , sur laquelle ou lit qu’en faisant de» fouilh'S 
au Boia-dea-Puita, *011 étaient une chapelle et un ri- 

* roetièrr avant Férertion de 1 » ]taroi.«>e île Griquier». 
*en 1 Soi , on découvrit les marches de fondation d'un 
9 hètimeiit de Ao pied* de long ucr «ir 3 o de largeur. 

♦ des tuiles très-antiques par la forme, sans pouvoir 
r dire quel genre de bâtiment existait jadis dans le* 
rcoinjaunn. ()n découvrit aussi plusieurs oaacmctils de 
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- corps humain» en plusieurs endroits. » [| Moyen dgt. 
L'église, dédiée ù Notre-Dame, est en briqnc et silex. 
Elle n été construite en 1671 et en 1866. Dans l'an- 
cien chœur on voyait, en i 843 , l'inscription lurou- 
lairo, mr marbre blanc, de .Martial Dufour, chanoine 
et vicaire général de Beauvais, mort à Criquior* en 
1 7^5. — Le hameau îles Aiilhicux possédait une cha- 
pelle, détruite ver» 1 83 o seulement. — Il y avait aussi 
une chapelle au hameau d'IIadenrourt ou Adanrourl , 
où la tradition prétend qu'il a existe une marion de 
Templier». H parait plus certain que re fut une dépen- 
dance de Reaubec. — Knfiu le Pierrement posséda un 
prieuré, dépendant de Rival, qui fut brûlé par Charles 
le Téméraire. [| Bp. incertaine. Il existait autrefois un 
grand fowé enln? Criquien» et Ferme rie : 0*1 l'appelait 
/«■ Fn—r Castro**; Ira ancien» litres disaient Fosse Ctu- 
Irttuu, 

ELLKCOURT. ,W»j™ dgt. Wi« à N«li*- 
Dame. La nef 0 été reconstruite en 186* «I » 863 , dans 
le style du xvi’ siècle. Le chœur seul b été conservé; il 
rat du règne de François I**, à en juger par ara poutres 
sculptées ot la belle ogive qui le termine. Les verrières 
que décrit M. Pape et qui étaient daus lu nef, où l’on 
voyait une ThunfigvrüUon et une ftaïuanee J»* Jttiu- 
Ckn*t, |irahableinenl du in* siècle, n 'existent plus. 

HAUDRICOURT. Formée dr* deux ancienne» pa- 
roisses de llaudricourt et de Villera-sur- Aumale. — H au- 
micocrt. Bp. franque. Loirucilscn pierre et en pldlrc, 
sur le penchant d'une colline, au lieu dit U Camp 
Vamitr, (routés depuis i 84 o. | .Ifmyra dgr. L’ église, 
dédiée a saint Jeun et à saint Martin, doit remonter, 
pour le fond, an xi* ci au su* siècle. Dans l'appareil 
de la nef, ijui rat en forme d'aréte de poisson , on re- 
marque des tuiles antiques. Le pignon de l’ouest rat 
perd* d’une porte et d’une fenêtre romanes. Au chevet, 
un grand cintre corsaire trois ogives inégales, «o- 
Même de la Trinité. Le irate de l'église a été refait au 
xvii* et au xviii* siècle. La sacristie, du dernier siècle, 
passe |mur avoir été uni* ancien ne chapelle seigneu- 
riale. Au hameau de Roupie*! ral une chapelle sei- 
gneuriale construite en 1608 et où l'on voit les dalles 
tumulairesdra fondateur*. — Ferme de Bretagne ou de 
la Bretagne, où Henri IV pansa la blessure reçue de- 
vant Aumale le 4 février i 5 qa. Dans celle fi rme exis- 
tait une chapelle au xvm* siècle. ■= Villes»- si a- Au- 
ualk. Bp. frnutjur. Trois «u quatre cercueils en pierre 
de Vergelé trouvés dans un chomp sur La route de 
tiaiilefonlaine. [| Moyen Eglise dédiée i Notre- 
Dome, Nef du xvn* et du xvm' siècle, flanquée nu 
midi d’une chapelle seigneuriale , ornée d’une cor- 
niebe sculptée et garnie d'une belle fenêtre ogivale à 
meneaux, avec verrière représentant le Jugement der- 
nier. Le chœur, construit au xri* siècle, en pierre 
Hanche, remplacée pur de la brique en certains en- 


droit*, rat éclairé par cinq fmélrra à un meneau , dont 
trois sont au chevet. Deux contiennent des verrières. 
Au midi est une dimonnou'on au haa de laquelle ou 
voit Ira donateurs conduits par leurs saiots patron». 
Au nord sont la iSaûsanee de Jtana-Chritl , {'Adoration 
det Berger» et Ira emblèmes mystiques de la Vierge 
Marie. Au bas rat le donateur, M. Philippe Férvl, curé 
du lieu en i 5 A 6 . Corniche en boi» sculpté et rrale» 
d'un baldaquin placé sur l’autel pour porter des ridraux 
et une suspension du saint sacrement. — Dan» l'église 
furent inhumé* U- seigneur de Fontaines et sa femme. 
Leur» dalles lumulnirra, qui sont fort belle», ont él«* 
enlevées à la Révolution et déposée* dans un jardin a 
Aumale. On peut en lire les inscription», mais Un dent 
dates manquent. 

ÎLLOIS. Formée des trois ancienne» paroisse» de 
Mois, Coupigny et le Mesnil- David. — Illoi». Bp. ro- 
maine. Tuile» n rebords et deux meules à broyer «m 
poudingue recueillies daim les environs du Fosse du 
Roi. M. Malbon a su que, vers i 85 o, on avait trouvé, 
à o"\Gf> du aol, douie vases romain» en terre line, qui 
ont été brisé*. | Afoycn dge. L’église, dédiée n saint 
Aubin, a été reconstruite en i 8 A 5 et 1861. Il ne irai* 
d'ancien que la muraille du cèle nord de la nef, dont 
l'appareil est du un* siècle, et une fenêtre du xtn*. — 
Dans le cimetière r-sl nue croix de pierre dont quelque» 
parties seulement sont de 1 tioo ou environ. — Le ebii- 
| Iran de MM. do Sarcus remonte au xxu* siècle. | Bp. 
incertaine. Il loi» est traversée par Le fameux retranche- 
ment connu au moyen Age sous le nom de Font du /foi . 
et appelé dans un acte de t 3 i& Ftuaata Hegu. I> 
retranchement, long de is kilomètres, a 8 mètres 
d’épaismiir à lu base rt 3 ou U au sommet. ( Voir Co»- 
txvilm.) = Cocpicst. Moyen âge. L’égim, dédiée a 
Notre-Dame, remonte au xvi'clau xtn* siècle. ].a rhar- 
1 pente de ls nef présente des poutres ot des so Nièce* 
sculptée» du ni* siècle, b» autels possèdent de* bal- 
| dnquins en bois de La Renaissance. — Dans le cime- 
tière rat une croix de piem* de la mérnr. époque. 

Le Mkskil-Datiiv. Kp. g autour. Slatèrc en or et hache 
! en pierre polie trouvés dans un jardin en 1869. ( Kp. 

' rn marne. Deux meule* à broyer en |toudingue trou- 
vées entre le Mrattil* David et Ntiirille-Oasiiu. [ 
Moyen dge. L'église , dédiée h saint (àermain, date, en 
! grande partie, de Louis XVI. La nef feulement pré- 
[ senti* une maçonnerie du temps de louis XIV. Le liap. 

! lisière, en pierre, rat du lin* siècle. 

MARQUES. Formée par ira deux atu-iennra paroi»»-» 
de Marqura et de Barque*. — Ma notes. Moyen dge. 
L'église , dédiée à saint Aubin , appartient au xvi* siècle 
dan» ton entier. Elle a été d'abord construite en pierre 
! blanche du pays , puis restaurée avec de U brique rouge 
| au xiii* et au xvin* rièrie. Le porche **1 une charmante 
I construction en pierre du lempa de Françui» | ,r . 1** 
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chœur, bus «l peiit , ***>1 du mém* temps. \m nef, éclairée 
par .vii fenêtre* ogivales, offre dans tonte sa longueur 
des poutres transversale* ci une corniche en bots sculpté 
des plu* intéressantes. Des ruine® m de vigne y sont 
interrompus par des représentations de saint Pierre, 
de saint Paul, des anges et par des Mica humaines. 
In» inscription, qui régne aur toute la longueur, nous 
apprend que «en l'an mil Y" et XVIII (i5i 8), fiant 
- r*-gli*e fente et te comble mis.’* « UstOits. Moyen 
âge. L'église, dédiée à saint Lucien, «»l »*n brv|iic et 
de 1 700 environ. Le chœur a été refinit en 1 848 . Autel » 
retable et tabernacle en huis *eul| 4 *-, du ti‘iup* de 
Leius XIII. Le tabernacle «4 circulaire et pivotant. 

NliLLEMONT- Voys* âge. L'église, dédiée à saint 
Pierre et à saint .Nicolas, appartient au un* ci au xvi* 
siècle. Le chœur a conservé de cette époque l'appareil 
en biset ei imitant la fenillc de fougère, Iw Irnis ogives 
(••nu uvales, rebouchées ici comme partout. La nel a été 
refaite au m* siècle avec la pierre blanche du pays, 
remplacée en grande partie avec de la brique. Elle 
garde de ce tempe la porte et une fenêtre au midi. Il 
reste aiuai une belle charpente reposant sur une double 
•abliére formant comicbe intérieure. Sur cette corniche 

■ ourt une vigne chargée de raisins ainsi qu'une inscrip- 
tion donnant les noms des curés , vicaires et donateurs. 
Sur une poutre transversale on lit : r. Ce fut faist l'an de 
- grâce mi) Y" et quarante « ( 1 5 4 o ). Double piscine qui 
est Iréo-caractérisée . et prédeui baptistère en pierre, 
cuv.- ronde soutenue par quatre faisceaux de trois co- 
luiineltes. Image de saint Léonard . accompagnée de 
chaîne* , menottes et force* en fer. objet d’uu pèlerinage. 

HONCHOIS. Formée dos deux anciennes paroisses de 
Koncliois et d'Urtnesoil-cn-Bniy.— Roscaois. l/oym âgr. 
L'église , dédiée à saint Jean , a été reconstruite en style 
roman en t 853 et 1861. baptistère en pierre du 1111* 
siècle, composé d'une cuve ronde cantonnée de quatre 
colomwttaa. — Orwssxil. .Moyen Age. L'église, dédiée 
a la sainte Trinité, en brique et silex , ne remonte qu'au 
«vu* et au xv»n* tiède. La contre-table avec tabernacle 
en bois sculpté du xvii* siècle ost ornée de trois juli« 
peinture» sur bois représentant, aur une toute petite 
«belle, la Cène, le Serpent tTtùruin et la Manne dan* 

le df.trrt. 

SAINTE- MARGUERITE- D’ALCHY ou LEZ -AU- 
MALE. Ep. franque. Ruines do château dans le bois île 
Unité! , auxquelles le peuple donne le uom de Château 
llu/tauld. On ratlarli« cas débris a l'existence du gallo- 
romain Hubaitlu* qui, en Vgo, martyrisa, sur les bords 
île la Bresln, l'évêque saint (jermain FEcomus ou de 
la Roue. M. Semichon, dans son Jfistars de la telle 
d'Aumale, I. I", p. a 3 g, dit que «dans le bois de Roi* 
-tel, au trirgw appdé Ikru-Je-Père, il existe, sur un 

■ plateau au-dessus de l'ouest de la Bre*le , un p*raUé- | 
-logrammi* formant une éminence qui occupe une sur- | 


I v face de 75 i Ro arts, entourée de foveés; ces fossé* 

< * peuvent avoir de t 4 A 16 métnade large. On dit que 

i «cette éminence ••tint l'emplacement d'un château ap- 
«polé le Château Hubarit.» [J Moyen âge. I lestes de l'an- 
cienne ubhaye d'Aodty, plus rumine .«km le nuis A'Aldtoye 
d'Aumale. Ce monastère fut fonde en 991» ou ioou put 
Guérinfrny, comte d'Aumale, qui y plaça sit chanoine* 
réguliers et en lit une collégiale. Cet état de chose* dura 
jusqu'en m *o , époque à laquelle le comte Etienne , iil» 
d'Adeliir, y introduisit dea Bénédictins venus de Beau- 
rais. Il 6t ériger le prieuré eu abbaye «ers 1 i 3 o. O 
monastère a sulwiste yusqui la Révolution. Il a compté 
quarante abbés, dont vingt-cinq réguliers et quinte 
«muuondutaire*. Plusieurs d'entre eux appartenaient à 
I U célèbre famille parlementaire de* Le Roux de Tiliy et 
du liuiirgüieroulde. L'abbaye, tiendra fois Imiléc et de- 
nvolie depuis J'incendie de Philippe-Auguste, eu 1 19b, 
a été incessamment détruite depuis 1 791 .époque- de son 
complet délaissement. L'église abiwiUaJe et le cloître 
ont entièrement disparu. En iMàg, lor» d’un enlève- 
ment consi déraille de terres, M. l'abbé Cochet a rocou mi 
des colonnes et des chapelles du xiil* Mode. Le logement 
des moine» . qui subsiste encore en partie et qui est d«*- 
venu une liabi talion séculière, n’est qu'une coustrurtiou 
du XTlii* siècle. C’est Pieuvre des Bénédictin» rélormé> 
de la congrégation de Saint- Alaur, introduite eu 170 & 
uvee l’aide du due d’Aumale, qui ••toit alors le duc 
du Maine. CVsl vers 1 834 seulement que l'on a détruit 
la curieuse jxirle du monastère, cutislruite au ni' siècle 
par l'abbé Le Roux doTilly et Claude de Lorraine, duc 
de Guise et comte d'Aumale. Cette belle jiort»* , Banque*- 
dr deux tour», était décorée de médaillons, de cnU-de- 
! buiqk-, de bas-reliefs, d'armoiries, de guirlandes, de 
fleun» et «b* fruits. Le» rnériai lions représentaient Fran- 
çois 1" et les personnages de sou siècle. De* dense* 
latine* rappelaient le roi chevalier et la salamandre. 
(Voir le Voyage nmemtiqua et pi ttoretyur dan* l'tmnmi*- 
i V>rin (indu*, de Taylor et Nodier.) Le logis; iblioli.il. cont- 
I (mit par b* même ablie «1 accompagne de quatre tours, 
a complètement dis|wru. Déjà, en i# 4 o, il n'existsil 
(dus qu'uni." seule des tours. Celle abbaye possédait de* 
ra veaux où ion descendit , notamment . quinie prince* 
de la maison de Guise et de Nemours. Leur* cercueil* 
; de plomb ont été enlevés et leur* osmnrnl* dispersés. 
Dans le* travaux de déblai opérés en ib 5 g dans le ter- 
rain de Pegiiae «?l du cimetière dePobluiye, il a été ren- 
j contré un grand nombre de répultnres chrétiennes. La 
pUqvart renfermaient des vases à charbon, dont plu- 
sieurs .«lit en üvs au inumèe de Neiifchâtel. Ces vases, 
fiercré do trous, avant comme apré* (a cuisson, allaient 
du xiii* au xvi* siècle. — Deux registre» ou volumes 
mojiuwTiU et vingt g une liasses ou cartons, conte- 
nant soixante-deux chartes ou titrv* sur yiarrhetiiiri de 
uib à 1789, reosmè* au dépôt départemental des 
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ordiivra. - L'église, dcdiré à sainte Marguerite, est 
une construction moderne qui remplace l’égliar Saint- 
Martin «fAuchy, qui fut autrefois b première paroisse 
d'Aumale. — Chapelle au hameau de Morienne, men- 
tionnée dès le *n* siècle. La chapelle actuelle ne date 
que de 173a. — Chapelle située au hameau du Car- 
donnoy, remontant au xin* siècle et ayant été visitée 
par Eudes Rigaud , sous saint Louis. Son nnm de Car- 
donnoy lui vient de ce qu’une image de la Vierge, 
trouvée par un moine d' Audi y daim une touffe de 
«'bardons et portée par lui dans son abbay<* . étant coo*- 
(animent revenue dan» ara chardons, il fallut lui eoos- 
Irtrire une chapelle sur le coteau. L'édifice qui reste se 
mm pure d'une nef et d'un efcoxtr et remonte au nu' 
siècle, auquel appartient le côté nord de la nef et du 
ebonir, ainsi que la belle ftaéln ogivale é trois com- 
partiments surmontés d'un trèfle qui ferme le cbevel. 
tu midi du «actuaire est une double piscine du temps 
de saint Louis. Le côté méridional de la net’ et l'entrée 
ont été refait» nu tvn* «ièd*», peut-être en t 65 g. Le 
plafond est de 1 693. Cette chapelle , lieu de pèlerinage 
três-fivquenlé , possède une piscine du *»i* siècle et un 
canon d’autel en nrgenl du ivn*. 

VIEUX-ROIEN (LE). Formée dm deux ancienne* 
paroisH» du \ leux-Rouen et de Bouafflro. — Le Vint- 
Hoc is. Ep. ranimai, U ne tradition locale affirme que 
l'église remplace un temple de Jupiter. Les vieux murs 
que recouvre cette église semblent donner raison i 
cette tradition. Sépultures, tuiles à rebords, poterie* et 
médaille» romaines trouvées, il y a quelques années, 
en établissant la route de Foucarmonla Liotner; vase 
romain rencontré an s 8 Ml près de la ma ladrerie du 
Canivet- | Ep.Jrntwpir. Appelée Fêtes Rotkoma^tu dans 
une vie (b saint Germain l'Ecossais écrite au «* siède. 
A cette époque, il possédait un chétrau muni de tours, 
connu sous le nom de Nuhaulrl, seigneur païen qui, 
au »* siècle, selon les uns, au vu*, selon les autres, 
mit à mort l'apètre des rives de la Bresle. Un montre 
encore aujourd’hui , dans le bois de Brétixel , les ruines 
d’une forteresse m les grm du pays appellent le Ckd- 
Ovni Hul/nultl. Le lieu où le mini évêque fut martyrisé 
est contigu au Vieux -Rouen. On y voit son tombeau, 
objet de la vénération des peuples. 1 Moyen dfje. L'église , 
dédieei Notre-Dame, bien que défigurée par le temps, 
présente des traces du xn\ du xm*, du iti* et du xvu* siè- 
de. Au 111* appartiennent certaines parties de b nef et 
dn choeur, surtout les trois fenêtre» m plein cintre et 
ornées de dents de ade, rebouchées, qui terminent le 
chevet. Le* fenêtres du chœur ont été modifiée» au xvu* 
*H au iviii* siède. La nef a été rebâtie en biset au xm*et 
••n moellon au xti*. Le doeber, au portail, est une addi- 
tion du xti* siède terminé-* au xm*. Il fut d'abord eons- 
tniit en pierre blanche ; puis . ayant été brûlé et détruit . 
il fut restauré avec de la brique an xvu* siède. La sa- 


cristie semble être une ancienne chapelle seigneuriale 
du xti* siède. Au dehors 00 remarque, sculptés, un 
calice, des flèches crottées, on dauphin et le» (rots 
fleur» de lis de France. — Le château actuel est une 
construction en Inique et pierre du ivi‘etdu ivtt* siede. 
Une tradition veut qu'on y ait emprisonné une comlewr 
d'Aumale. — Le vieux château se trouve au hanteun 
de Brrtixd. C'est une tour du xn* «ode, de forme po- 
lygonale, construite en pierre et en nlei. Les nmrs eu 
•ont encore très^élcvéi et Ira fossés ne sont pas com- 
bles. Ce doit être le château de Mateputeuam , constrait 
en 1119 par Henri Beeudcrc contre É lieu ne, couil- 
d'Aumale, et ilavotse, son épouse , qui tenaient le parti 
do Guillaume Cbton. — Au hameau du Canivet existait 
une ancienne léproserie dont on montre encore ta 
place. ** Bouxrru*. Moyen dge. L'eglise, dédier à 
saint Jean-Baptiste, a des partira du xu* et du un* 
siècle. Tels sont Ira pignon» do l'est et de l'ouest, ou 
l'on trouve le ailex et le mooliou anciens. Le chevet 
rat perré de doux cintres du xa* siècle, rebouche». La 
nef et le reste de l'église sont du iti* siècle, dont on 
peut citer l'arcade intérieure qui sépare le chœur de la 
nef et la corniche du berceau, où l’on voit une vigne 
sculptée au iyii*. Au dehors, les habitant» écrivent 
sur le moellon des murs les nom» des morts inhumé» 
près de l'église. Un y lit les dates de 1666, 169». 
1703,1715, 1730, 1701 , 1761, 176^, 1776011711b 
— Ancienne cha]«ello de Sailli ou de Notre- Dame-de- 
Rmocnroy, qui existait dès 1 36 1 et qui sert aujourd’hui 
de collier â uite ferme. — Un cite une autre chapelle de 
Notre-Dame-de-Saint-Remy qui n’exîoht pins. 

CANTON DK VLANGY- 
{Cbcf-lieu : Buki.) 

AUBKMCESNIHJ5S-ÉRABLBS. Éy. gnUm. E,. 
brique d'instrument» de pictre, comme aux MareUre de 
Londinièros, signalée par un ancien cure d'Aubenn*-»- 
itil, entre les hameaux des Bulcux et de» Érable», sur 
un terrain tout couvert de hacbettas en silex • l’état de 
rebut et de formation. Hachette de pierre polie dau* U 
collection de M. de Girancoiirt, à Varimpré. Hariicll* 
en lironse recueillie en i 83 t>, au hameau de» Érable». 
Découverte d'une monnaie gauloise, 1 1 Ep. roman* , 
Poteries romaine» trouvées en démolissant le vieux 
château. Meules à broyer. Bronaes de Constantin, de 
r Julie Mamtnée et de Foui hume père , conservés à Foo- 
carmont, cher M. Parny. |j Ep. framfue. Cercueil de 
pierre , iMoeiuents , v use et scnuoaNxe trouvés «m 1 H5x . 
Denier d'urgeut de Louis le Débonnaire, recueilli eu 
1857. Ciinrtiére franc reconnu, sur une coHine, par 
M. l'abbé tlorhei en 1 869 : nue douzaine de corps , av» r 
des couteaux , des vas** , un «emmasaxe, des hoches, dis 
lances , des boudes en fer et en brun te et dent fifwJr < 
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»mm en tirons* lié** ensemble par un** chaînette du 
même mêlai, recueillies en 1869. [j Moyen dqe. L'église, 
dédié* à Notre-Dame , renferme quchpim trace* du xi* 
et du «ni* siècle, telles que Je mur nord de la nef et le 
rhevet du chœur. I.* reste eat récent, sauf b» chœur, 
qui parait appartenir .i Ja fin du ni' svède. Le clocher, 
au portail , ■ été construit en *7*4. U* chapelles, for- 
mant transept*, «ont plus nrenles encore. Lc« stalles 
semblent du XTi* siècle. — Chapelle de Sainte-Barbe , an 
hameau «les EnUts, qui a disparu ; elle était desservie 
par tes moine» de Fourarmont , ainsi que celles des Fre- 
tiU, de* Kutart*, de* Vcntes-Mên-ngér»**, de* Jeune* 
et des Vieilles landes, etc. — Manoir du 11 1* siède 
détruit dans ces dernier* tçirqi*. — Dans bsaorotip de 
jardins et de cours on trouve des perles jaunes *1 bleues , 
des scories vitreuses et des fuseaux allonge». r»**lr» «le 
fabrications du xvi'el du nu* siede qui se pratiquaient 
dans le* luaimn* même* du village. Le* perte* «r- 
'aient * faire des chapelets, <l«*» rosaires, de* colliers, 
de* ros*vdi** pour la traite des noirs, etc. — Moulin à 
«enl détruit , qui a sa légende. 

B AZIN VAL. .Moyen dtff. L'église, <lédi'*e à saint Mar- 
tin, qui offre dans les murs de la nef quelque* lu b. ro- 
mani , est entir-nmont modernisée dans non ensemble. 

Il faut en excepter une charmante chapelle du ivi* siè- 
cle , construite au midi delà nef aveed«*la pierre Manche 
du pays. Cette chapelle, probablement seigneuriale, est 
éclairée par une belle fenêtre à trois couipartiiuent*. 
— Au liant de la côte, vers Gnerrilk, est une chapelle 
construite en 1 790. |i Ep. incertaine. Sur b- tard de b 
forêt d’Eu. au-dmaus du hameau de Sceaux, on voit 
des netes de cave au lieu dit le» CnteUar». 

BLANGT. Période prehutorique. Station préhisto- 
rique ou des ptvmier* Agn celtique» trouvé* au lieu 
Hit le CoiH/Mg» ly. par M. E. Morgan, en 1 Sfig. Au milieu 
de cendres, de charbon» et «le poterie» grossière» il a 
recueilli deux cent quatre-vmgls silex taillés. Ce* silex 
ne composaient «h* couteaux , gouges, radoirs, lances, 
flèches. marteaux, etc. qu’il conserve «Un» son chi- 
teau. IJ Ep.gauloue. Hache en silex trouvée dans le Bot* 
du IhUrrni en 1867, et déposé»* chsz M. de Ilommy. 

Ep. romaine. Métairie semblable à colle de Gn- 
nuches, «Uns une prairie de In vallée de la Brode, à 
la Planeie-du -heu tenant , trouvé* en 1809. Best** de 
muraille*, tuiles à n-Jvocd» et jioterie* eu grand ihuuImv 
retmootré» à o“, 5 o du sol , ainsi que cinq ou six brome» 
de Néron, d'Adnen. «h* Fniotiue, «le Tétricu» et d* 
Constantin. Tuiles à rebords, fragment» <lo poterie et 
monnaie» de brou»' rvcouuus dans les marais par .M. de 
Huuum, en i 8 fi 3 . l.es fouilles pratique. » pour l'établis- 
‘■eroent d'une scierie ont fait voir plusieurs meules à 
Imïyer en |xmi< lingue, tu fragment «h* poterie rouge 
portant In marque du potier ; OF MACI , recueilli prés 
du Moulimaux-Amtures par M. de Bommj, «si 186S. 


K SEINE-INFÉRIEURE. 

! — Intaille antique reprodaisant un personnage > t un 
oisoau . tmuvw dans la prairie. — Voie romaine allant 
l de Bramai* a Eu. — trucs cinéraires ci lump* m 
1 terre cuite signalée* par M. A. De villa. f| Rf .franque. 
CJiarle* le (diurne mentionne Blangy dan» une rl tarir 
délivrée à l'abbaye de Saint-Déni* <*n 843 «mi 845. — 
Cimetière mérovingien trouvé en 1 86s au lieu dit /# 
Camp Canton, baiinsiu «lu Petit* Poulains. De* terras- 
siers, en plantani des arbre-, trouvèrent deux harlir* de 
fer, six vas** de terre, une coupe et un bol do verre. 
.M. Takil*/ Cochet . dan» la fouille qu'il y pratiqua U même 
année, constata In prvWore d’iui grand nomlirc de 
fosses, dont plusieurs avaient été violée*. Elle» don- 
nèrent cependant une barJie, une lanr* en fer, trois 
van*» de terre , une coupe de verre «H une pince à épiler 
en Itrnnxe. — Cercuail de pierre d«» temps mérovin- 
giens trouvé en 1H66 au hameau de Grémontranmil. 
j| Moyen «fgr. Klangy fut toujours un bourg très-impor- 
tant. qui eut autrefois le nom et les privilège» de ville 
fl était jn«lis entouré de murs *1 d* fumé*. Dm mu- 
railb 1 * il rmlc encore quelques frn^pn»*nts en brique 
ronge et deux tour», «lotit l'une est rond* «*t l'autre 
carrée. ta» fossés sont à demi esmblda. On dit quêta 
fortification* de Kbugy ont été demantefi-m par Charles 
le Téméraire lorsqu'il brida la ville. De* trot» porte* 
il n« rosie jdu* que b porto de Rouen. La jiorte 
«l'Amiens avait disparu dé* 1699, et la porte de 
Dii'iqw a été démolie en 1 B A 9. — Le d liteau , détruit 
par Henri IV. est reconnaissable * des terrassements 
j très important* au bout «te la rue du JeiHh-Pume, au 
lii-u dit à présent le Ménage On parle de so«iterrains 
aperçu» dan* ce quartier. — Ancien bétel «le ville 
dont on ne voit pli» b trac*. — i* Église Saint- 
Onen, supprimée «bit* le cours du 1111* siècle. Elle 
était située à quelque* renUiims de mètre* du taurg, 
sur le hord de la roule départementale n* 3 s , dont le 
trace a mi* à nu le eitm-liére , enco** l'empli d’eue*- 
menU. — s* Église Saint- Denis. démolie à U Iteva- 
lulion. Elle était dans le quartier qui porte eivcor* 
son nom, dans le voisinage de l'ancien château; oo dit 
qu'elle était ioqiortautc. ta riuietiètv uiimislc encore. 

' et on y inhumait il y a peu d'années. — 3 * Eglise Notre- 
Dume, qui date presque entièrement «lu nu* siédr- 
CV»l un édifice en croix, à trois nefs «H construit 
soigneusement avec la pierre du pays, mnplacee en 
grande parti)* par la brique moderne. La façade de 
la nef. uses imposante, est percée de trois portes , 
dont b principale est orore d'une belle «masure sur 

i colonnetfi)» du xiv* siècle. I» petite porte du nord 
est de la même épmpie, mais celle du sud npj«r- 
lient au xvi*. L'ensemble des pignon» est sumuinté- 
de «leux fwtile* tour* carrée» de b fin du m* siede. 
Lm fenêtres d-» bas cèles nchiI du m* siècle . mais 
( cdle* «le la n«*f sont du xvi*. lem trausejd». te cio- 
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cher, qui sert de clmur, et le sanctuaire qui le suit, ; 
doivent remonter au xw* siècle. !«* transepts ont des 
voûtes du xvi* siède. La tour du clocher a été refaite 
au îvn*. Il est probable que cette église aura soutenu 
un *iég« au tempo de la Ligue, car le pignon du tran- 
sept méridional est lotit criblé de halles. De chaque 
côté du chœur sont des chapelles du sri* siècle : l'une 
oat dédiée À saint Laurent, l'autre renferme nn saint 
Sépulcre. En travaillant à cette chopelle, vers i86'i, 
on a trouvé une pierre d'autel en schiste on ardoise, 
sur laquelle était gravée une inscription attestant «|i»t* 
celte chapelle avait été dédiée aux cinq plaies de Jésus- 
Lhrist |*r l'évêque de Véria (Nicolas de Coqui mil- 
liers, religieux augustiu de Rouen, évéquo de Vérin 
t* partibve, décédé en 1 53 i). Pierre Umuilaire et obi- 
tuaire d'un prêtre représenté à gemma devant la sainte 
Vierge , encastrée dans le mur du collatéral nord. L'ins- 
cription occupe cinq ou six lignes, et celle-ci est pres- 
que illisible ; «Cy-devant gi*t Frère Ricart Masquerel, 
«es» son vivant curé des églises de. . . décédé en mil 
vcccc UK XX et Ml (1M7) le XXVIII j- de aval.'. 

1 * fondateur était prieur-curé de Blangy, chanoine 
d'Eu ou de Séry. — Très-jolie maison en bois sculpté 
du xvi* siècle, en face de l'église. Les sculptures de l’ar- 
chitrave sont en stylo do U Renaissance. — - Deux jolies 
constructions du xn* siècle : l'une «4 le manoir de 
Fontaine, bôti de brique rouge et de pierre blanche, 
muni d’une jolie tour ronde du i vi* sièdr ; l’autre est 
le château de Halleneaux, aitué 6ur les bords de la 
Rresle, entre Mondiaux et Blangy. L'appareil, en 
brique et pierre, est du ni* siècle. On y remarque 
quatre tourelles en encorbellement qui garnissent les 
angles. — • Hospice fondé et construit par les soins de 
M 11 * de Montpensier. Elle le fit desservir par les Filles 
de la Charité de Saint-Vincent-de-Paul, qui tenaient 
amtri les écoles pour les pauvres du pays* — - Une ins- 
cription placée au pont de BooitMCPDlt, sur la Bresle, 
indique le niveau qu’atteignit une inondation le so jan- 
vier 1 7. r »g. — Lo camp d'nù Henri IV n dicté une lettre 
missive le 9 mars ibgi était peut-être au Camp Com- 
tois, qui fut autrefois très-mouvementé. |j Ep. m ver- 
mine. Au pied de la côte de Goémon 4 raesnil, près du 
hameau de Petit-Fontaine, il existe, dam nn taillis, un 
tertre circulaire très-élevé appelé la Motte — Dans le 
bois du Détroit M. l'abbé Decorde signale des mon- 
ticules (ails de main d’homme. — M. de Bommv pos- 
sède un morceau de verre dans lequel est gravé un joli 
portrait de femme. Il l’a recueilli sur un tas de cail- 
loux. 

C A M PN El ISEVILLK. Formée des deux anciennes 
paroisses fie Campneusevillc et de Moochy-le-Preiix. — - ( 
Cabmii SKT1LU. Moyen Age. L’église, qui a été dédiée à I 
Notre-Dame et à saint Manr, date entièrement du xti* 
siècle, salifies collatéraux, ajoutés de 18s 5 è i 83 oLe i 
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j chœur H les deux bras de croix , construits d’abord en 
pierre blanche , ont été réparés avec de la brique rouge , 
qui le* enveloppe. La nef, Mtie en bois, a gardé ses co- 
lonnes et ses pmi très transversales. Sur l'une d’elles on lit : 
*Cbe CÔ{m)Me fut fait n nouvel l’i(n) M V“ XXVII* 
(t5«7). — Près de l’église est un manoir en brique 
rouge du xm* siècle. — Moccnt-lr-Prbi x ou lk Psa- 
airx. Ep. romaine. Tuiles et poterie*. \] Moyen Age. 
L’église a été détruite vers 1837. — La verrerie de 
Varimpre fonda au Val-au-Bourg, en 1638, une suc- 
cursale qui cessa d’exister dès avant 1 673. 

CAL LE-S AlNTE-BEIJ V S (LE). Formée des troif 
anciennes paroissr* du Gaule, des Vimtcs-Marre-Mewi»- 
géres et de Sainte-Beuve-aux-Champs. — Ls Cacli. 
Moyen Age. L’église , dédiée à saint Jean , est peu monu- 
menlale. I* choeur, en brique ronge, est du xvi* ou du 
xm* sièdr. La nef, en brique, est de 183 a. Le clocher, 
au portail, est une construction du dernier siècle. Au 
fond est un beau retable en bois n colonnes torses, de 
1 65 o oxi environ ; il vient . dit-on . des anciens Pénitents 
de Neufchékl. — Ancienne verrerie fondée en 1&8A , 
et nouvelle en i 83 n, qui ont duré fort peu de temps 
toutes deux. Lxs VsvTtf-Msats-MsfiAxcèais. Ep. 
romaine. Tuiles i rebords. || Motpn Age. L'église, dé- 
diée A saint Ehn, en hriqne rouge, eal du xvh* siècle. 
—= Siisrx-Bsrvt-APX-CaiMW. Moyen âge. L’église, sous 
le vocable de Sainte-Beuve , garde dans la nef et dans 
le chœur quelque* trace* du xi* eiède. Le reste de 
l’église a été refnit an xm* et au xtui* siècle. 

DANCOLRT. Formée des deux ancienne* paroisse* 
de Dancourtet de Saint- Reim en- Rivière. — Doccuir. 
Ep. romaine. Tuiles i rebords dans la plaine située en face 
de l’ église, à l’opposé de tn forêt d'Eu. f] Ép. franque. 
Cercueil en pim* de Vcrgelé orienté est et ouest et 
plus étroit aux pieds qu’i la tète, probablement méro- 
vingien, trouvé en 1 Rfi* , en creusant les fondations du 
nouveau portail, f Moyen Age. L'église , dédiée i »aint 
Aubin, ne conserve d'ancien que deux petite* fenêtres 
romanes do if siècle, placées au côté méridional de la 
nef. Le reste de la nef a été reconstruit en 171 3 et eu 
1863. Le chœur date de i8f»o. Baptistère, cuve en 
pierre de taille, décoré de feuilles de chardon enta- 
blées et d’ornements en creux du xvi* siècle. Devant le 
portail est un pirel de croix en pierre , qui n'est autre 
chose que le baptistère renversé de l’église supprimée 
de Saint- Remy-en-Rivière. Sous Péctmon du dona- 
teur est une inscription où l’on distingue la date 
«mil cor LXXVII* (1A77). Dattes tumulaircs armo- 
riées provenant de Fanrienne église de Saint-Remy- 
cn-Rivièrc, servant de marches i la croix et de seuil 
à l'église. — l.a haute justice de Dancourt se rendait 
! au hameau du Bolard. [J Èp. incertaine. Une motte *e 
trouve an lieu dit le Bolard. près de la Rivière. *=* 
i Saist-Rimt-i.v-Rh iàss. Ep. gmiloûe. Vases gaulois par 

19 


"Sigitized by Google 



180 




179 ' DÉPARTEMENT DE LA SEINE-INFÉRIEURE. 

U forme et la terre, Irons*» en février 186b, en rom- 1 que U nef, qui eut du inii* tiède. 1.** dncur a été dé- 
ifiant une ukamière utuc-e dans la plaine, vers iVuse- mnli en t834. — Au hameau dm Emarte il y eut au- 
aille- M . l'abbé Decorde ya pratiqué un sondage a «ga- trefoi* une cbapeUe sis© dans le l*ré-Câ|wU«. — Vcrrme 
lemrnl rencontré «[uriques poUvies celtiques, dont un établie en t&8». — Une chapelle en bots, sous te >o- 
spécimen rot déposé au rous<oe de Rouen. |] Ep. rommtiu. cable de Soinl-Rocb, fut construite en 1769 pour Iq 
V aae de lem» cou tenant ci im[ reult monnaie» romaines tco i ce <1 q la verrerie. On y plaça une licllc contre-table 
du tu* tiède, qui, presque toutes, ont été dupereéca de 1700 ou environ, venant de l'ancien «hàleau de 
«l p^rdum, trouvé ver» 1 860 , en traçant dans la forêt 1 Foin y. Au «tiii* siècle, la rlupelte do Yarimpré devint 
d’Eu te chemin de grande communication n* 1 ft , de l'objet d'une eunlroUlion entra let habitants du I14- 
NtafcUlrl à Gamarlie», au poturni Saint- Remy. M- Pa- meau #*t le» moines de FourarmonU Un Membre sur 
risy, de Foucannotil, a seul recueilli des Philippe et ce sujet fut imprimé à Paris eu 1 74 ». | Ep. incertain*, 
des Pmtluuue. Tuile» à rotnwvi* *4 ancienne» construr- J Au commencement de ee tiède on aurait détruit une 
lion». [ Moyen Hge. L'église, sous le vocable de Saint* j motte sur let FasarU, dans la direction de V illcr* et 
Remy, a été démolie en 18*0. I/>dall«» timioliiirro de» ! du Ftmwi I, En 179b, lors de l'élaldiMemeiit de la 
ligueur» el le baptistère ont été transportes à Dan- route, aujourd'hui impériale u* a8, de Rouen à Saint - 
court. — A la ferme dite U Lêfit «u voit les armoiries Orner, on 0 rencontré 4it squelettes à la côte de Varim- 
•eulpU'es sur pierre de» *nrt"ns châtelain*. — Près de I pré. — - Mare dite de Satnl-Grrmaim , sur le bord de la 
là eri une balte appelée U MoUe. — Au hameau de ! l»**e forêt d'Eu. On raconte que saint Germain y désab 

Rethencourt existe une chapelle de Notre-Dame et de I tèra son cheval lor> ju’il se dirigeait vers la Picardie. 
Saint-Reray. S’agit-il de saint Germain d'Auxerre, l'apôtre de la 

RSSARTS-V ARIMPRÉ (LES). Ep.gautoue. Hachette | G raivde- Bretagne, ou de saint Germain rÉruoaaih, sun 
en silex trouvée à la Belle) e ni i85a, au hameau de disciple, martyrisé v*r* &90 sur les bords de la Bresle? 
la OuMttoyo. Harlw de broiue plate et de forme ar- Des fouilles faites par M. l'abbé Gochet, en 1 Htiy. au- 
rondie à son extrémité la plus large, recueillie en tour de cette mare, mit fait découvrir beaucoup de 
i8f»Y dan» la forêt d'Eu, au palnau Duhéme. En tuiles à rebord*. 

i8tî5, dans la bosse forêt d'Eu, au triage de Varim- FALLENCOLRT. Ep. gaulow. Hache» en silex trou- 
pré, «il pratiquant une fouille dan» un trrnuucinrot vée* aux hameaux de Pachervin et des \mlia«. — 
qui avait la furuie ovoïde d'un tuguruun , M. de Giron* Monnaie en or acquit* en 1 846 par le musée «le R«iuen. 
court et M. fabbé Cochet ont trouvé «Uns l’argile, » (j Ep. romaine. Tuiles à rebords et médailles romaines 
du aol, une belle sépulture gauloise à incinéra- trouvées dans le Y 4 J- Jacob, à Puclienin el à la llaute- 
tion. Le» os bridé» d'un adulte avaient été primitive- Marderie ou Maladrerie. Pièces marquées à la louvr. 
ment déposé» dan» une eaûee en bois qui avait di*|îarti. trouvée» eu 1 83o au pied de la motte du Boù-Sourd. 
Près «le ce» os étaient dix vase* de terre «lavait deux || Moyen dgt. Des deux tglises du xi* siècle, qui for- 
avaiout lu forme ollaire de nos pots à feu. L’un «les I maietildeux paroisse», il n’en reste plus qu’one. Celte 
deux était lrè»-grand. Le* autre* objets étaient de» . église art une construction intéressante du svi'oièrir. 
pn-cc* de métal telles qu* 1 hache , couteau et forces en fer, entièrement en pierre blanche du pays , remplacée do- 
nne fibule b ressort, aussi en fer, H une marmite en puis irai* omis ans, notaiumeut en i85i, par «Iropla- 
bronte avec cercle et anse en fer. Enfin, tout à «été de cage* de brique rouge. L© docher. place au portail, 
ce dépôt était une meule à broyer «n grès avec récep- a éb. ; remanié au xviii* siècle, par suite d'un grave ac- 
lade eu pierre meulière. C'était probablement la sépub- rident. Le chœur, bien conservé, est percé au chevet 
lare d'un Gaulni», soldat indigène au temps de la coo- d« fenêtres d'un Ixm dessin. Dans une des fenêtre» 
quête. |j Ep. rousme. En 1 86 j , au triége de* Fasarta , de celle église rot une verrière représentant saint 
Si. de Girunanirt el M. l'abbé Cochet ont fouillé un 1 Nuolas. Près des fonts est une inscription gravée sur 
tertre ou molle placé «ians la forêt. Ils n'y ont trouvé ; marbre blanc relatant une fondation obituaira de 1 737. 
que deux vase» romains brisés, qui pouvaient être d- en faveur de Claude Berlin, sculpteur ordinaire du 
néraire». En 186&, 1 8*»ti et 1868, les mêmes expia- J roi, et de Nicolas Berlin son frère, peintre du roi. Au 
râleurs ont interrogé quatre fosaes circulaire» comme ! chevet de l'église est la «laite turauiaire d'Anne de Ca- 
on est rencontra beaucoup dans la forêt d'Eu. Us ont nouville, épouse d'Écêcbiaade Mondion, chevalier, de- 

trouvé , ilans trois d'entre elles, une quantité de char- cédée en »b8». Sa tombe et un caveau stipulerai sont 

bon de bois, de» tuilra à rebords ci des poteries ro- dans te chœur de Fallcncourt. Cette pierre a été enlevée 

maines. En 1868, en faisant de» terrassements dans en «846; à «Ue époque on trouva le corp* de la «léfunU* 

l'enceinte de ttan château de Varimpré, M. de Giran- accompagné de deux vases en grès remplis de poussière 

court a découvert de* tuiles à rebords et des faîtière*. | aromatique. — La »e«xi»do église était au Immeau «h- 

Voyait Age. Église dédiée à saint Mathurm. il ne reale Puchervin; elle est depuis longtemps supprimé# et dé- 
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molie ; oo n'en montre que la place et celle du cime- 
tière. — Ferme de la Haute-Mardehe , construction en 
brique portant ta date de i&7» tracée *ur dea barres 
de fer. g Ép. mrertame. Motte ou tertre entouré do 
foesés et présentant un puila an milieu. — Une tradi- 
tion amure qu'à Pucherviu , au hameau de la Hdtrée, 
il exista un couvent , et que dans la mare on a caché 
une cloche d’argrnt. 

FOUCARMONT. Ép. fitinletae. Hachette* en film; | 
bâche polie en silex trouvée on 1H66; hache de grès < 
noir rencontrée en 1 66 1 , ainsi qu'nne hache en silex . 
au baoK-ao du Haut-Frumrnltd , conservées dans la col- 
lection de M. Parisy, de Foucannont; autre bâche de 
silex recueillir en 1 86* , au musée de MtuifdiiUd. Débris 
de poteries rencontré» au Font -Théodore, prés de la 
chapelle de P Epi nette et mémo au nrur du bourg, cbex 
M. Parisy. |l Kj> romain*. Poteries rouges en terre- dite 
d* Sa» im, meule* à broyer en poudingue et une en 
silex, tuiles à reborda, tuile» convexes; poteries grises , 
blanches «4 noires; nn style : des perles do verre fi sur- 
tout des monnaies de brome d‘ Agrippe. d’Aatooin, de 
Gordien, de Posthume et de (instant, conservés chn 
VI. Psirisy. Le* lieux où l'on a fait ces découvertes sont 
les üateiieo, le Cani|Mlu'Boiirg, le Font-Tbéodnre, la 
rbapHI» de 1 " K pi nette, la me du Four, l'ancienne 
abbaye el . par-dessus tout , le» terres labourées de l'ab- 
baye qui vont ver* Preascvillo. LA , en 1 85 o , on a ren- 
contré d'importantes constructions antiques, de» mé- 
daille» , dea tuile» , de» poteries et dns verroteries de 
tonte sorte. En i 853 , en drainant l’enceinte de l'an- 
cienne abbaye, on trouva des monnaies de brome et 
un* statuette de brome représentant le dieu Pan. U 
Kp.frcnq ne. Ancien doyenné, l’un des six de l'arc hi- 
diaconé d'Eu, qui, au siècle dernier, comptait encore 
rinquaole-aii paroisses. Sépultures qui ont donné des 
perles, un sabre et une plaque de ceinturon, trouver* 
en i 858 au lieu dit Ira Cotti tera. Fosse» taillées dans 
b craie, dont quelques-unes contenaient des vase» en 
terre noire, dm rouleaux «4 un scramasaxc , trouvées nu 
même lien en 1 86*. .Nouvelles ormes et nouvelle plaque 
de ceinturon trouvée» en 1869, lors de b recons- 
truction de l’église. M, de Ciraneoari y a recueilli une j 
plaque do brome décou|iée qui représente un quadru- 
pède enlacé par un serpent, vraie pièce burgonde comme | 
celle» de Bei-Air et de Chaniay. On pourrait peut-être ; 
attribuer à l’époque franque non-seulement la dénomi- 
nation de Camp-Tbé e du n ek donnée à un quartier du 
Ixmrg. mai» jusqu'au nom de Foucarmoot, que le j 
peuple prétend venir du géant Foucard qui aurait «Hé ; 
le père ou le parrain du bourg. Il est de croyance po- j 
pubire qo'en 1796, lorsque l'on traça dans le bourg la 
route, aujourd’hui impériale n* * 8 , on trouva son cer- 
cueil, son épée et ses grand» ornement*. Otle légende 
*ert de thème à un roman de geste intitulé : lltalaôrr I 


I planant* H rdcréativt fautant mm! ion da proumte* el 
ratllancn du noble Sypèru de Vmevuubt et de scs dtr- 
tepl fl». L'bistoir» ronnware i l'an 63 s et l’on y voit 
rommoot ledit géant fut oeris par le gentil Sypéris de 
Vittevaulx, dont le nom est reloi d'aoe partie de la 
forêt d'Eu. Ce roman , que l’on croit composé par un 
moine de Foucarmont au m* siècle , est conservé en ma- 
nuscrit à la Bibliothèque impériale et a été imprimé en 
1780 dans au recueil intitulé : Mélangea (très cfvne 
grande bibliothèque, t, II, p. 907-***. )| Moyen à fit. 
Foucarmont fut au moyen Age un bourg de qudque 
importance, ayant des halles, une haute justice, une 
prison, une léproserie, un hApital. dos chapelles, une 
église et une abbaye. L'église parouaiaLe , dédiée à saint 
Martin , a été en grande partie construite au xvi* siècle. 
De cette époque il reste encore le clocher, placé au 
I portail fl construit N moellon. Brulé et frappé par la 
| foudre, il a été ré|iaré avec de la brique en l’jih, «m 
1736 «•< en »8oi. La nef et les rolbléraux offrent il*-» 
arcades du ivi* siècle et des murs de Uxiâ les temps, la*» 
deux transepts doivent dater du «n* et do xvu* siècle. 
Quant au eboeur, il a été construit en brique et silex 
en 1 8*9. Stalles, statues, ma it re-autel ci buffet d’orgue 
de 1660, provenant de rancieiin* abbaye. — Cha- 
pelln» qui firent service de succursales : l'une, au Ilaul- 
Frotnrntel, a complétniM-nt disparu; Poutre, qui porto 
le nom de Notre-Dame-de-IÉpinette, parce qu’elle 
rempbre une épine où l'on avait placé une statue de U 
sainte Vierge qui , étant devenue très- vénérée, ne voulut 
jamais rester dans l'église où on l'avait transportée, 
est dans le vaUoo, au bord do la rivière. C’eat uru» 
élégante corotrucüon du xti* siède, en pierre blanchi- 
du pays, sauf pour le clocher, qui est en brique. Le 
cbonir a disparu depuis longtemps; mais b nef, Iran» 
formé*! en grange, offre quatre belles fenêtres ogi- 
vales. - Abbaye fondée en 1 1 3 o par Henri l‘\ comte 
d'Eu, qui y embnixaa b rie monastique, ainsi que 
Jean, son fils. I>*« premiers moines venaient de Sa* 
vigny en Normandie, qui n'nilîlia â l'ordre de Clteaui 
par b voie de Cbirvaux . et entraîna la nouvelle ahbnv<< 
à sa suite. Ce fut comme abbaye cistercienne que ceiir»ci 
devint b mère de Lieu-Dieu-sur-BresI*, monastère si- 
tué près de Cnmarhcs. Foucarmont compta quarante- 
deux aldié», tant réguliers que commanda taire*. L’ab- 
baye fut ruinée trois fors, el trois fois elle sortit de se» 
ruine». Sa dernière restauration eut lieu de | 6*5 a 
1 638 . Mais oa chute à la Révolution française fut si 
profonde , qu’il ne reste aujourd'hui ni église , ni doltro, 
ni monastère. Tous les bâtiment» monastique» ont été 
démoli* pour servir à b nmslruêlion d’une auberge et 
des ma wons du bourg. Les communs seuls ont été con- 
servés. Ce sont : la grange en moellon , du xvi* siècle; 
le moulin, de 1738; le pressoir, les écuries; b porte 
en brique de l’abitetblc, «pii porte un écusson ; la salle 
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de billard , transformée en cellier; le jardin potager et 
le vivier, tout rempli de jonc» et de glaïeul». An mu* 
siède, I» religieux prétendaient posséder, dan» le 
chœur de leur abbaye , le* tvtfes et le» tombe» de dix- 
huit prince» et princesses de la maison dm comtes 
d’Eo, leur» fondateur». On » votait encore, au pied du 
sanctuaire, le* statue* sépulcrales du fondateur Henri I", 
rorule d*Eu, mort on Ji 3 g, et de Jean l ,r , son GU, 
décède eu 1 1 70. Les moines de Foucarmonl ne sa- 
vaient plu* le» nom* do» autre* eu 1760; mai» on rite 
Henri II, comte d'Eu, mort ter» 1193, et ses deux 
enfants, Raoul et Guy, morts en bas àjjt* ; h femme 
.Mathilde de Longueville, lille du célébré Guillaume 
Le Maresrbal. décédée on H07 ou 1x17: Raoul d'Is* 
soudun et de Lusigoau, en 1*17; Johanne de Bour- 
gogne, première épouse de Raoul II d'Isaoudun, issi ; 
Yolande de Dreux, deuxième lèniuiede Raoul d'iasoit- 
dun, vers isüo; Raoul II d'IsKOitdun, comte d'Eu, 
1 *T»o ; Marie de Lusignan, ittfo; Jean 1 ", comte de 
Brienne, tap'i. (Sa toml>e était de cuivre, ainsi qne 
celle de .ta mère, Marie de Lusignan. Ou y voyait eu 
relief les portraits des ancêtres des deux personnages*. ) 
Jean II de Brienne, 1 3 ns; Jeanti» de Couey et de Nesle, 
m femme, 1 33 1; Raoul III de Brienne, 1 315 . De tous 
ce* mausolée*. de toutes ce» dalles, de toutes ce» tom- 
be» , il ne reste plus que le souvenir. On dit qu'en 1791, 
au moment de la veule de l'abbaye, le duc de |*cn- 
thünt réclama le* rentes de Henri «t de Jean , ses vé- 
nérés ancêtres au comté d'Eu. Lu procès-verbal , dmno 
le A et le 5 janvier 1 79s , constate leur exhumation. Un 
ignore ce que sont devenus ces précieux cercueils. — 
Le dépôt départemental de la Seine-Inférieure possède 
trente registres ou volumes, deux plan», quatre cent 
cinquante liasses, qui ne contiennent pas moins de cinq 
mille deux ccnt cinq chartes ou litres sur parchemin. 
Tous ces actes vont du xu*aiède A 1790. — Fontaine 
vénérée de Saint-Martin, autrefois nommée le Font- 
Tkeodort , où l’abbaye fut construite. — Haltes élevées 
par le prince do Doxnbea au milieu du xvtn* siècle. 

GUERYILLE. Èp. romain*. Tuiles à rebords et 
meules i broyer, vestige* d'anciennes habita lion*. J 
Moyen âge. Vieux clUleau entouré d'eau et flanqué de 
tourelles, qui fui entièrement démoli an comnu-nrement 
du xvii* siècle. Aujourd’hui do* maisons en occupent la 
place; tuais aux alentours ou remarque de* buttes, des 
Icmuwment* et des restes de murailles. — L’église, 
dédiée è saint Gilles, r*t entièrement récente. — N igno- 
bles dont ou montre encore la place sur ta (xlt* Je fa ligne. 
— Au hameau de Baboau-sur-Gnervitle est la verrerie 
de la Greude- Vallée, dite nmd Je la liregne, du nom 
de se» fondateur*. Kilo y fui transportée en «769 des 
Euarü», commune de Réalcamp.ct précédemment de 
Sainl-Riquior, du Gaule cl de FlameU. 

HODENG-AU-BOSC. Formée des deux anciennes pa- 


roùaes de Hodeng-au -Bosc et de Guimervilie. — IIomsc. 
Ep. fnm/pu. Appelé'* /fosdtnmm en 73 A , <fnprés une 
charte do Teulsinde. abbé de Fontenelle. Cercueil d« 
pierre renfermant un squelette avec srramaMie, trouvé 
sur le Mont-aux-Prélres , au lieu dit fa I teux -Cimetière , 
en i 85 s. Depuis ce temps on a encore aperçu d'autres 
sépultures, jj Moyen dg*. L'église, dédiée à siiul Martin, 
eri une modeste construction en brique rouge, dont il 
ne reste d'un jieu caioctérué que la chœur, du in* 
siècle, termine par une abside a trois pans **oc feoétrea 
de pierre, et une chapelle sculptée, de ifioo ou envi- 
ron. La charpente d« la nef, Iwvmcoup plu» simple, 
doit dater du tvn* siècle. Sur le pignon de l'ouest et 
à rentré*.' de l'église se trouve le clocher, simple cam- 
panile ou camjMiutr . comme on l'appelle dans ce pu**. 
Go campanile . en brique rouge , est do xeii* siècle ; c’est 
le plus moderne que nous connatMioiis. «*■ Gtintavn.Lr. 
Ep. romaine. Briques et poteries antiques, ossements 
et tombeaux, j .Moyen âge. L'église, sous le vocable d« 
Saint-Sauv eur, n'a de bien ancien que le chœur, qui est 
du su* siècle. Il <*l éclairé par dtux belle» fenêtre» du 
même bmps, dont l'une e«t au côté de l'évangile et 
l'autre au chevet. Gette dernière possède de» frag- 
ments de vitraux peint». Le berceau en Un» sculpté, du 
»vi* siècle, est soutenu par une corniche dont le» bunirts 
représentent les quatre attributs évangHiqncs. Ce qui 
reste de vieux dan* la n«f e»t du xvu*. — Relie statue 
funèbre en pierre de taille, du xvi* siècle. d’une femme 
dont le» mains sont jointes et le» pied» posent sur un 
lévrier, soutenue por une dalle également en pierre. La 
tète et les pieds sont mutilé». I .'inscription placée nous 
U dalle, et badigeonnée comme le mausolée lui-méme. 
laisse lire sur trois ligne» tracer» nu xvi* ce» quelque* 
mob : «Gy (ou iry) gisl danioiselle Aiilhoinette de Bien- 
<1 court. laquelle décéda. . . n (» 537 ,relon M. Derncde). 
On assure que l'on fait loucher du pain â cette image. 
— Verrerie du Gourval , fomb : o en 1 6*3 selon le» uns , 
en i 633 selon les autres. De 1671 â 1717 il dut y 
avoir une seconde verrerie. L'établissement principal a 
été gravé por M. Estancehn en 1765. 

LANDES VIEILLES ET NEUVES (LES). E>-g<m- 
laite. Hachette en silex poli trouvée aux Vieilles-La ndes 
en 1868. I] Weyffl dgr. Les Lande» formaient autrefois 
deui paroisses, dont l'une s'appelait les \ icilles-Landes 
et l'autre le» tandre-Jcuncs ou Neuve*. Ce* deux sec- 
tions ont conservé chacune leur église. Celle de» Vieilles- 
Lande» , dédiée è sainte Marguerite, n'est qu'une cha- 
pelle couverte en paille. Gelle des Jeunes- Lamies, dé- 
diée à mini Lambert , rut en brique rouge dans la nef 
et en galondage dan» le chœur. Le côté nord de la nef 
<la b- du xvn* siècle; le roté du midi, du xvi*. Charpente 
dont la corniche esl ornée d’une vigne chargée de 
feuilles et de raisins. Sur ta première poatre on lit U 
date : «l'an mil V* et XXXI» (i 53 i). 
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MONCHAUX-SORENG. Formée des trois ancienne* 
paroisses de Mondiaux, de Soraog i-t d'Eptaoy. — 
Moaciuix. Ep. romain?. Monnaies trouvées en 1817 
dans 1 » mine» du chileau. || Ep. franque. M. de 
Rommy affirme que le chéleau de Mondiaux existait 
dès le su* siècle. } Moyen âge. I-a tradition du paya 
prétend que Mondiaux fut une ville dose de murs. Ce 
Tut une chitdlrnio et un bourg industriel important. 
Les restes du diAtaaa sont encore imposants. De la 
pointe du coloau où ils sont assis» ils dominent l’église 
et le bourg. Un fossé profond, coupure énorme, sépare 
l'enceinte du reste de la colline. Une motte gigan- 
tesque y indique la place de la tour du donjon , autour 
duquel on reconnaît encore des restes de mura et des 
tronçons de tours. F.n iti58. on voyait encore U porte 
d’entrée et les quatre tourelles fort hautes «basties de 
pierres de grex,» ainsi que la chapHIe du château. Au- 
jourd'hui on ne trouve plus que des caves, des souter- 
rains , etc. de ce château que possédèrent les d’Artois , que 
prirent les Anglais du xn* et du xv* siècle et que brûléreul 
lesBourgutguonsdi; *47*.— LVglii* dédiéeA saint Mar- 
tin , placée au ha* de l'ancien château , appartient à deux 
époques : le xiii* et le svi* siècle. Au xm* Ù faut attribuer 
le chœur et le de* hcr piore entre chœur et nef, cons- 
truits en pierre de taille. Tous deux , toutefois, ont subi 
de graves allcrnlion*. Le docker est caractérisé par sa 
corniche et ses arcades ; le chœur, por les lancettes du 
côté nord et le» arcades ogivale», que le Xfll* siècle a 
retouchées. On ignore â quoi ul>ou tissaient des ouver- 
tures nfirnlu du chœur et de» transepts. Le xn* siède 
a doté le clocher d'une tourelle d* escalier. Les tran- 
sept», en pierre blanche, comme le reste de l'église, 
appartiennent pour le fond nu xvi* siècle ; mais celui 
du nord a été modifié au xvm*. Le berceau en bois 
du transept méridional e*t une charpente décorée de 
sculptures, où l'on remorque, parmi les bossela, les 
apôtre» saint Pierre et saint Paul. La nef, qui appar- 
tient au temps de François I", est édairée par sept fe- 
nêtres, dont trois au nord et quatre' au midi. Celles du 
midi ont gardé des restes de verrière» sur lesquel* on 
distingue une Entre* de Jésut dont Jérusalem. J état 
châtiant 1 rs marchanda du temple, une A 'otre-lhme 
det Douleurs et une Pi'ocnttcm du suent incrément , 
où M. L l k w f croit reconnaître, sous le dais du prêtre 
qui porte l'ostensoir, Charles d’Artois, Philippe do 
Bourgogne, et Jean de Bourbon, comte d'Eu. Un 
évêque, ou un abhé, assiste aussi à celle procession. 
Ha p lis! ère en pierre du xvi* tiède, entouré de feuil- 
lages «t d une vigne dont le» colombes mangent les 
fruits. La pierre est surmontée d'un couvercle en liai* 
sculpté du même temps. — Anciennes manufactures 
de drap» renommées. — Hôpital fondé eu 1H9» par 
Philippe <f Artois et M"* de Dreux, sa saur, sur le» 
recommandations d’Isabelle de Melun, veuve de Jean 


d'Artois, décédée i Mondiaux le ao décembre i 38 «j. 
= Sou*6. Moyen dgt. L'église, dédiée h saint Martin . 
appartient à deux style» distincts : à l'ogive primitive et 
à l'ogive flamboyante. Le portail est un cintre orné du 
»n* tiède. Au temps de saint Louis appartenait aussi 
l’ancien baptistère de pierre, cuve ronde cantonnée 
de colonnes rt récemment mise au rebut. Le clocher, 
au portail , dut être un ancien campanile surmontant 
h* pignon. Le ivi* tiède a fait le côté nord de la nef, el 
au midi , entre le chœur et la nef, il a ajouté une dur- 
mante petite chapelle seigneuriale voiit» 1 * cl en pierre 
blanche. Deux fenêtre» l’éclairent et l’une de» deux 
présente une charmante image du roi saint Louis por- 
tant le sceptre d la couronne d'épines. Dans un angle 
de la verrière on lit : « Mcasire Loys Geel a donné n? 
cpaiieau l'an IU V** XXVIII» (i 5 » 8 ).— Dalles Uunu-« 
loiresdu xm* siècle, faites avec des carrelages en terre 
cuite émaillée. — Chapelle de Saint-MiUefort. — Én- 
dot ou ÉrrasT. Moyen dge. L’église, dédiée à saint 
Ikmy, a été démolie au commencement de ce siècle. La 
dodu» est A Soreng. 

NESLE- NOHMANDEISK. Formée doB deux an- 
cienne paroittM's de Mcdo-Nonnandeuse et de DourMle. 
— Nesle. Ep. gauloise. Deux bellr» hachette» en silrx , 
dont uue est à Abbeville et l'autre A Foucarmoot. [ Ép. 
romaine. Tu îles à rebords , suivant M . Deville. 1 É p .fran- 
que. En 1 8645 , une extraction de cailloux a fait rencontrer 
un cimetière mérovingien. A côté de plusieurs sque- 
lette» on a recueilli une épée, une lance, une boucle el 
deux vases. || Moyen dge. L'église , dédiée â sa ml Lam- 
bert , est as ses récente. La nef, en moellon , est de 1 67A. 
Le diœur, en brique, est du îfll* siècle. La sarrifijo 
date de 1779- Le baptistère, en pierre, est un asseï 
joli morceau de 167A. — Verrerie de (Vomesnil, fondre 
«n 1776-80. — Le dvAtean qu’habiUi le gentilhomme 
verrier a été construit comme rendra- vous de chasse 
par le prince de Domina, comte d’Eu , en l'année 1 760 
(gravé par M. Eslancelin). || Ep. incrrtmnr. Sur un 
de» coteaux qui dominent la vallée de la Bresle 011 
remarque, entre .Nesle et Blangy, une enceinte circu- 
laire terrassée et foa&oyée tu ma Je celle d« Rrémont, 

A Valienille, et celle de Cornemesnil, A Bouellea. = 
Bolb»ellr. Moyen dge. L'église, dédiée A saint Remy, a 
été démolir vers i 83 o. | : Ep. incertaine. Tradition d’une 
ancienne ville bilic autour de l'église démolie, où l’on 
rencontre beaucoup de débris. 

PIJERRECOURT. Mo yen dge. Motte et place d'un 
ancien cliAleau situé devant féglise. Une tranchée ou- 
verte pour une roule en fil voir le» épaisse* muraille» 
depuis longtemps arasées. On assure qu'un fossé sépa- 
rait autrefois l’église du château et qu’un pont-levis le» 
unissait. Il existe encore un grand puits près duquel est 
un trou pratiqué par le» chercheur» d'un trésor caché 
dans une cloche. — L’église, dédiée ü saint Pierre, est 
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<lu i» i* siècle en grande partie , et bâtie en brique rouge 
et ooire formant ifo loiaogn et da damier* La nef cal 
érlatrèe par deux fenêtre* au nord «H trois au midi , 
appareille** en moellon. Trois d’entre die* oui de* 
iii'Mi'Miix , et une des verrières. Le clocher, tour carrée 1 
en brique et Irèa-eoarte placée au portail, est du itii* 
tiède. Le chojur, tennioé par une abside à trais pans, 
possède cinq fendre*, dont celle du cherct est rebou- 
chée. Une d’eUe» a conservé des reste* de vitraux. H 
I" extrémité du choeur on lit b date 11178 ou » 658 , 
qui, si die se rapporte à la construction, indiquerait 
une excellente imitation du xvi* siècle. A IVnlrre du 
rlnnir 00 voyait en t8ào» réunis sous an banc, de» 
carreaux en terre cuite du Xrtl* siècle, commun* dan» 
le pays, ayant recouvert une sé|julture. On reconnais- ! 
-!wgt uue tète humaine et deux commencements d’ins- j 
cnplions : «Cy gi*l* et «ley gûL» Ils avaient dû re- 
couvrir le raTeau seigneurial, probablement pbeé «>ua 1 
le ebeeur. — 1 Ancienne chapelle qui aurait existé au hn- | 
inoau de b Bielte; disparue. Ilamcnu de In Vigne, | 
où U y eut autrefois un ancien vignoble. 

RÉALCAMP. Ep. rovutpw. Brunir de Trajnn ro- 
cueilli dans le jardin du presbytère. Monnaie d’Adrien , 

>1 u Cain|t-deo-Malades , au milieu de tuile* n rebord*. 
Tuiles, meules à broyer, poteries et verroteries, aux ; 
Kiaartis, au Grand-Marché et au B»ut'dfr*b-V ilte. | 
Ifoym dge. Église dediré à saint Christophe , en croix , 
primitivement ronftmite au xvi* siècle en irioeiloi), 
que la brique rouge a remplacé, excepté dans le chcriir. 
Dans l’intérieur de b nef un remarque une rurniche 
en bois sculpté représentant une vigne chargée de 
fouilles, de fniits d d’aniniaiix. La charpente ayant 
été réparée par suite d'incendie , on lit sur nnc poutre 
transversale ces mots: s Fait par les habitants eu i ( 186 .” 

Le bénitier est une ancienne mesure de pierre. Les , 
stalle» en chêne, du xvin* siècle , proviennent de l’an- 
cienne abbaye de FoucanuonL — Au xvu* siède , verre- 
rie au bauieau des Kmarti*, abandonnée vers 170g. 

RÉ TON VAL. fip. rom/iter. Tuiles et briques ro- 
maines. Deux grand* brome» de Vetpask-n, au lieu 
dit la Mœe-des-Joriiou , recueillis vers 1 8 i» 3 . |j Moyen 
iiffe. L’églmj, dédieu à saint Laurent, fut construite 
au xvi* siècle, arec la pierre blanche du pays, qui y a 
moins souffert qu’ailleurs et n’offre que peu de reprises 
1*1 Inique rouge. Le clocher, pbr* au portail, est nue 
tour carrèe ajouté* à b fin du x?r* siède. La nef, mo- 
derne au midi, remonte au temps de François I" pour 
le côté nord. Le dweur est entièrement de ce temps, 
ainsi qu’une chapelle placé*] au midi de b nef. Ortie 
chapelle, dédié* au (Mitron du pays, fut fondée par un 
cure de Rétonval . décédé en 1 fi 1 9. Le berceau de b œf 
repose sur une double corniche sculptée, sur WqueHe 
courent une vigne et des animaux. Rénitirr formé d’une 
ancienne mesare de pierre. Sur b porte de b sacristie 


sont deux inscription» obituaires sur marbre du mil* 
siècle. Jolie statue de saiote Barbe du ivi* tiède et 
contre- table en bois du maître-autel. — Verrerie fondée 
vers 1 800, en remplacement ib l’une de* plus 1 arienne» 
du pays. — Au lieu dit If Grand- Fol ou b VmiU- lerrerte 
un étaldiflsement fut fond* 1 en 1 67I» rt en 1 4 g 3 . Il a été 
transféré au Vul-d’Aulwoy ou d’Annoy en 1667. || Ép. 
incrrUnnt. Une tradition locale veut que b vilfogr 
fût autrefois situé aux Cale lier», où l’on découvre 
«Mirent de* paît* et de* construction*. On attribue ce 
déplacement à un incendie. Les vieillards prétendent 
également que l’église a cl*.* tranoforèe et qu'elle était 
autrefois sur la rète, auprès du chemin qui conduit i 
Saint- L éger om -Boi*. 

HK.IItMONT. Ép. fmdme. HorlieUe en silex re- 
cueillie aux Catelicn par M. Fariey. || Kp. rvwuun*. 
Tuile» à rebord» en grand nombre. Tradition de ville 
détruit**, || \l»ym âge. L'église, dédié* à saint Michel, 
appartient pour le fond au xui* sièrle, avec dos re- 
touche* du xvi* et Hcs mutilations du xui* et du nui*. 
Le nu* a bit b nef et le chosur, et b xvi* a ajouté les 
deux Iruniu*p 4 » ou bras de croix. La nef et le chœur 
sont appareillé* en silex, sauf les remaniements en 
brique rouge. Dan» les transepts domine le moellon 
du pays. Du 1111*, bien caractérisé, il reste le portail 
ogival «4 b fenêtre terminait*, partagée en deui rnovpar- 
li monts surmonte» de trèfle» et de mues. La rharpeote> 
eu Imm» M-idptr qui règne par toute l’église repose sur 
une daubé 1 corniche sculptée d'ane vigne et d'ani- 
maux. Sur uue poutre transversale et ornée on lit : 
• En l’an de grâce M \“ VLI (i 54 i) fuit fai et le pre- 
ssent comble de l'égliite, etc.’» — Au carrefour nommé 
U I^Wan^ir-l’ Ermilmf't il y a tradition d'ermite, et l'on 
voit encore des trace* de fov-» qui «raibteraient indi- 
quer b* restes de sa cellule. On y venait en procession . 
et le peuple y jette cucore des pièces de monnaie. |j 
Ep. tncrrUtifw. On assure qu'aux Caldiers existait une 
motte avise un puite au milieu, qui a disparu en 18J0. 
Dans b decbralion du comté d'Eu en 16&8, on 
voit figurer likbemont comme un village où il j a 
des ruines et où il n« reste plus que de petits buis- 
son*. 

RiEUL /ip.geNloûe. llorbem silex trouvée prèsd* b 
petite rivière desséchée qui a donné son nom à b loca- 
lité. j fi//, romain*. Tuiles à rebord» que l’on rencontre 
un peu partout, notamment dans les prairies arrosée» 
par la B reste, au Cornet et à U Mure- Pavée. Trésor 
compose de monnaie* d’or, rcrualki, dit-on, par 
M. Drsjoherl, anbon députe. Chandelier de liront* , 
è b Mare-l’ivéc. rencontre en 18*8; pile de mon- 
naie* de Ironie du Haiit-F.inpire, recueillie au Cornet; 
plusieurs meule* è broyer trouvées à Rieux. -j Moyen 
âge. L'église, dédiée A saint Martin et è saint Barthé- 
lemy, appartient, pour l’ensemble, au ivi* siède. EUo 
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rat en croix ei fut construite en pierre blanche. Des 
modifications ultérieures l’ont «lient*. Sur Ica mur» 
de la nef on remarque encore la litre armoriée et des 
croix de consécration. Le transept nord est routé, et 
celui du midi couvert partm berceau en bob sculpté du 
ni* siècle. Le chcrur, qui fut aussi couvert par un ber- 
ceau , a gardé «es fenêtres du tri* siècle. L’ogive termi- 
nal*! est garnie de meneaux et de restes de verrière» du 
xvu* siècle. Au bas du chœur «ut une dalle tumuLaire 
représentant un personnage dn x*i* siècle on du com- 
mencement du mu*, gentil liomine nltarltè à la maison 
de Boorlxm du rhêlrnii d’En. — Vieux dviieau en face 
de l'église, construit en brique rouge, du xvii* siècle. 
— Deux verreries, dont la plus ancienne et la plus 
célébré est celle du Gomot, fondée en 17s B et sup- 
primée en 1810. En 1788, Al. Estsscriin l'o gravée 
dans sa ColUctum de tarit» de la forèi d’Eu. 

SAINT-LÉGER-AUX-BOIS. Ép. rommw. TniW. 

J Moyen dge. Une vieille tradition prétend que l'é- 
glbe primitive était au Mesnil- A llanl, où l'on Iront*: 
le» restes d'anrimno constructions. On assure que la 
eloebe y est restée cachée avec de l'argent. — L église 
actuelle, sous le vocable du saint évêque d'Aubin, pla- 
cée au milieu du bourg et presque dans l’enceinte 
d'un vioui château, fut entièrement construite au 
ivt* siècle avec la pierre blanche de ce pays , complè- 
tement revêtue aujourd'hui do brique rouge au dehors, 
tandis qu'au dedans elle n'offre que du moellon blanc. 
Il 11 'est re*lé dans les mur» extérieurs que quelques 
pierres gardant des croix de consécration. Cette église 
a la forme d'une croix , dont le rJodier, avec sa Herbe 
avgoê, surmonte la croisée. L'intérieur de la nef est 
éclairé par six fenêtres, dont trois de chaque côté. 
La brique a remplacé des ogives de pierre. Dans celle 
nef on remarque huit contre-forts octogones destiné* 
i soutenir des voûtes qui ne furent jamais faites. Les 
arceaux d’attente attestent, dit-on, la mésintelligence 
qni se mit autrefois entre le seigneur et le* habitants. 
Au pourtour de cotte nef régne une guirlande de feuil- 
lages sculptés formant comiebe, interrompue de sorlr» 
de statues . dont quatre sont remarquai»! es. Le berceau , 
en lmb, port»- la date de 1781, qui est probablement 
aussi cdke du portail, coostruit en briqne. Une galerie 
sculptée conduit au clocher. Les deux transepts et le 
clocher voûté* sur nervure* , d'où descendent de longues 
clefs pendantes , sont éclairés par éeai fenêtre» à Irai» 
compartiments surmonté» d’un aculw qui imite une 
boude. U ne piscine indique, dans chacun d'eux , la place 
de l'ancien autel. Le duxur, terminé par une abside à 
trais pans, est fermé par une voûte à deux travées, dont 
une possède nn beau cuLde-Umpe. Il est éclairé par cinq 
fenêtres flamboyantes, dont Ira compartiment* possé- 
daient autrefois des verrières. Au cèle méridional do 
chorar se trouve aujourd’hui la sacristie, qui fut autre- 


fois une chapelle seigneuriale. C’est cette chapelle <i Jeu . 
c’m|. à-dire sépulcrale, que, dans un aveu de 1738. 
Jérûme de Mailly déclare avoir été bâtie et édifiée par 
Jacques de Baüleul et Adrien de .Mailly, son gendre. En 
! effet, sur une grande pierre qui surmonte la porte de 
la sacristie actuelle ou lit une longue inscriplion , com- 
posée de cinq strophes rimées de oeuf vers chacune, en 
. l'honneur de Jacques de Railleul, seigneur de Saint- 
Légcr, décédé le 1 5 septembre 1 f» 1 o , lequel a construit 
U chapelle et fondé de» messes. Son tchetxlud (cercueil ), 

| descendu dans le caveau , y reposa jusqu’à ce qub la 
I Révolution française vint enlever les coffres de plomb 
1 qui s’y trouvaient. On raconte que le corps d'une jeune 
tille fi'êUit pariai leioent conservé. Bénitier formé d’une 
double mesure de grès. — I*rès de l'église étail le châ- 
teau flra Raille ul et des Mailly, lequel n'existe plus. Il 
u'en reste qu’une mabon de ferme du xvi* siècle et 
une haute tour en brique rouge que l'on nomme la 
Tawr dt» Mailly. Gette tour, tirô-*flcv<ée et d’un «iia- 
fuètre de i 5 mètres, est à trois étages couronnés par 
des mâchicoulis Minuté», où l'on accède par un char- 
mant escalier placé dans une tourelle qui y est accolée. 
Le» rnurs ont a“, 5 o d'épaisseur. Soixante -huit mar- 
ches conduisent à ta plate-forme, où est la |»ort«* du 
Guet cl d’où l'on jouit d'un point de vue magnifique. 

SAINT-MARTIN-Al \-B 0 IS. Ép. franque. Deux ou 
trois remiriU de pierre, qui pourriiiont bien remonter 
à l'époque franque, ont été découverts en > 8 G 4 , on 
abattant de vieux orme» qui étaient devant l'église 
Saint-Martin. || Moyen âge. L’église, sous b* vocabb- de 
Saint-Martin, est généralement raconte par son appa- 
reil , qui dénoie surtout le xm* et te xtiii* siècle. U n’y 
a d'un peu ancien que la corniche intérieure de la nef, 
qui rat de bob sculpté au tri* siècle. On y voit, comme 
partout dans ce pays, une vigne sculptée chargé? 
de fruit* et d'oiseaux et entrecoupée de (êtes ou bos- 
sela saillants. — En labourant dans la propriété «le 
M. de Mouliner, on trouve souvent d’ancienne» mu- 
railles. — Au lieu dit U Grand- .Marché il y eut au- 
trefois u us verrerie, l'une des plus ancienne» du pays. 
Elle existait dès 1 6*9, et ue disparut qu’en 1 781 . M. Es- 
lanoelin en a donné une gravure. 

SAl.NT-UIQLIER-E.N- RI V 1 ÈRE. Ép. roman*. Belle 
bague d'argent portant enchâssé un denier d’argent 
do Macrin ( ai 8), trouvée près de l'église par un ter- 
rassier, en 1 803 ; grand nombre de monnaies romain*» 
rencontrées avant i8. r »o, près de la verrerie du VaJ- 
d'Aulnoy ; pièces d'or, dont un aumis de Néron entré au 
musée d’antiquités de Rouen , recueüfiw dans un champ. 
M. l'abbé D ©corde dit auni que Ton a trouvé des arme* 
dont il est malaisé de fixer la date. [ Ép. franque. Sabres. 
lanrrs et ossements trouvés en 18a» dan» un monticule 
voisin de T église? | Àfoym dg». L’église , sous le vocable 
de Siint-Riquier. doit remonter au 11* siècle. Data la 
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nef on maiffM, sur tonl le cité du midi, du silex J 
appareillé en feuilles de fougères, des conlre-forla en 
tuf, une porte cintrée nfanée, mais élégante, et 
une curieuse corniche en têtes grimaçantes et pierrra 
double». Le rAlé non! de la nef est de 1 800. Le pignon , 
de l'ouest offre des emtre-forts et une port** du lin* 
siècle. L«* r lueur, primitivement roman, présente une 
fenêtre terminale du xm* et du xtn* siède. Le rnidî «4 
du ii’ et du 1*1'. Le nord «si en tuf. Dan» une fenêtre on 
trouve un vitrail représentant saint Nicolas. — Ruines 
d’un vchasleau fort ferme de fossci et ponts-levis des- 
•moly par les guerres* vers i 65 o. On y voit des puits 
et des caves, boulets, pièces espagnoles, fers de che- 
vaux et débris d’anciennes verreries Irouiés à diffé- 
rentes reprises. surtout & la ferme de Dériscncouri , où 1 
était un vieux dut (eau. — Chapelle* : 1“ de SainVSyl- * 
vestre, au hameau de ce nom, qui subsista comme 
prieuré jusqu'au xti* siècle et comme chapelle jusqu’en 
1706; a* au Val-d’Aulnoy : de Notre-Dame, pour les 
halùLuiL* du hameau, et de la Trinité ptfur la ver- 
rerie. Le cloche de celle dernière, portant la date de i 
177S, existe encore. — Lu verrerie du Val-d’Aulnoy, } 
précédemment Vol-Donnoy, fui fondée ver* 1607; die ; 
venait de Rétonral, où elle avait été établie en 1675. 
Elle a existé jusqu'en 1780. M. Estanrelin en a donné 
une gravure. la verrerie actuelle date de s 8 1 5 - 
i8s». 

VILLERS- SOUS -FOUC, ARMONT. % gculaUe. 
Deux hachette» en silex recueillies à la (jnesnoye. j 
Ep, romaine. Meule A broyer en poudingue trouvée 
vers i 85 o. |{ Afojwi âge. L’église, dédiée à saint Vin- 
cent, a été considérablement modifiée dans ces derniers 
temps. Elle ne remonte pas nu d* là du ivi* «èda. Avant 
*w remaniements, l'édifie* était presque tout entier de 
cette époque. Celte église, en pierre Manche, a gardé le* 
croix de son ancienne consécration. Le clocher, au por- 
tail , est une tour en moellon que In brique a défigurée 
mm» Loû» XV. La nef parai! du xtii* siècle. Le Irnn- 
se|it nord appartient ou xu*; mais celui du midi a été 
refait en « 85 o, |*our recevoir dans son caveau sé- 
pulcral l« tombe* de M. et de M"* de Villent, ses 
restaurateurs. Dans le choeur on remarque une jolie 
fenêtre du régne «le Franco» 1 **. Cette église a été brû- 
lée le ih décembre 1706. Elle renferme encore trois 
dn lies lumnlaircs. Joui une est celle d’un curé de Ail- 
lera décédé en 177b. La seconde appartient i dix 
épotu mort* à lu Lin du xvi* siècle. La troisième enfin 
est celle de Pierre de FauhTCau , baron de Villera-lex- 
Foucarmonl , décède le 8 juillet i 5 A 6 , et do Michelle 
de Juvencourt, son épo«wc, décédée le 7 février 1 556 . 

Château près de l’église, qui est modernisé. — Ma- 
noir en brique avec tourelles, du îvii* siècle, au ba- 
intttu de lu tjuranore. Ce cbiilc.ni possède une chapelle 
dms laquelle est une dalle lumulaire commémorative 1 
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do 1779. On assure qu’un souterrain conduisait du 
diitcau de la Qorauoye à celui de V Ulers. 

CASTOR DE FORGES-LES- EAQX. 

(CtktMwu : F hk.»» -«.**- F ut ». ) 

BEAUBEC- LA -ROSIÈRE. Formée des deux an- 
cienne» parniiwsde Rraub*cetd*U Rorière. — BxAcsec 
Moyeu 4 ge. Ueaubec était partagée en deux parties . dont 
l'une était le village et s'appelait Beaubrr-b-Yille , 
l’autre était le monastère et w nommait Beaubcc-I’ Ab- 
haye. L’église de Beaubec-la- Ville. précédée d’une très- 
belle pince appelée la hèle, est dédiée à la Trinité. Elle 
ne roin|*ose d’une nef, d’un clociier et d'un rbirnr, qui 
se suivent. Le clocher est à plein rinlre, avec ornementa 
roman» appartenant au 11* siècle. Par son appareil, ses 
contre-fort* et ses fenêtre», la nef est du xii* siède. Le 
diu-ur, Irés-petit , est du 1111* ; il possède une pbriue avec 
sa crédence et *è» double* cuvette*. En » 843 , dans des 
retond»* au clocher, on découvrit plusieurs pièces d’or 
qui étaient de* écu» à la cooronn» du règne de l/Oiris XI. 
Croupe de pierre du xtn* siècle, représentant la sainte 
Trinité , et une inlérrwmU; fondation de 1 689. — Croix 
en pierre et très -élevée devant l’église, qui vient, 
dit-on, de fabliaye. Elk* so compose d'une base et 
d'un fût formé de colonnes et chapiteaux du xm* siède. 
— L'nlduiye, fille de Savignj en Normandie, naquit en 
1 1 *8 et passa avec sa mère à f ordre de Cileaux en 
1 1 47. Elle reconnaît pour fondateur Guillaume de Fé- 
camp et Hugues 11 , diâldatti de (iournay, qui y fui 
inhumé. Réduite en cendres en 1 383 , elle a été restau- 
rée à partir de 1 45 o jusqu'à deux ou trois siècle* plus 
laid. L'abbatiale fut faite en 1 58 o , le clocher en 1 6 1 fi . 
In portail de l'église en 1780 , le cloître et le dortoir en 
1 7 4 o. Reauhec compta quarante-sept abbés, dont trente 
et un régulier* et »ci*e comraandataire*. Elle eut pour 
fille l'abbaye de i^nnoy ou de lirioslel , au diocèse de 
Beauvais. .Supprimé à la Révolution, ce monastère a 
été d* (touillé, vendu et détruit. On a fait table rase 
de f église , dédiée à saint Laurent, du cloître, des bâti- 
ment*. des jardins , des étangs, etc. dont on ne montre 
plus que la place. Du monastère il ne huIwbIc plus que 
le colombier, la ferme, le parloir, l'onrroir, h four, 
l’infirmerie, la grande porte construite sous Louis XVI , 
la chapelle de Sainte- Ursule, belle égdwe abandonnée , 
qui date du nu* et du xi?' siècle. On lit en effet sur son 
pignon celle inscription laissée par Ira derniers moines : 
« Bâtie en » «Cfi et réparee en 1 780.* A cette dernière 
époque on refit le plafond de la nef. Les murs laté- 
raux soûl peu importants et ont été souvent remanié* ; 
mai» les deux pignons sont splendides. Celui de l’est . 
qui forme chevet, rat perré d’une magnifique fenêtre 
de lu fin du xjii* siède, qui a gardé ses quatre me- 
neaux de pierre et ses trois ro*« rendra de remplis- 
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v»ge. I/- pignon do l'ouest présente une grande et hHI«» 
porte en ogive dont le tympan seul a disparu. Au-dessus 
mt une ro*ara ranimante du nv* siècle . surmontée 
■l'une niche où se trouvait sans doute sainte Ursule i 
et mi l’nn voit aujourd'hui une statue ftépulrralo du un* 
wéde. C’est une figure de femme dont les pied# posent i 
sur un chien ; une main rei sur la poîlrim*, tandis que [ 
l'autre soutient la robe. L»* menton et le front sont i 
enriwlrwi dam une luuwieletl*. U dalle tunuibure «te | 
Ihmfroy, médecin originaire de Neiifchétel. et la statue 
de Thomas «le Fréauville, évêque de Baveux, qui était 
mli une* dans le sanctuaire, ont disparu. Du tomle-au 
sculpte et colorie «le ce «lemirr il ne ivsle pins que le 
curieux deSMii de In collection Gnignières. Le dépôt des 
archives dèpartrimuitalr* «le la Seioe-liifiérienre con- 
serve deux registres, un plan et soixanbMpiAtre liasses 
«■rinlenant huit nuit cinquante chartes nu titre* sur par- 
chemin. Le tout m de taon à 1785.= L* Rotiiai. 

Kp. romaine. Trente-quatre vase*- antiques dont pli»- | 
sieurs étaient d**s urnes. trouvés au hameau de Vimel . 1 

anus un poiri«T, en février 1 85 g . avec do» verroteries, 
une petite hoche «1 fer et un joujou d'enfant sous 1 
forme «h* colombe en terre cuite. Au mois de juin de U 
même Année. M. Tabhê Cochet pratiqua une fouille 
au Vimel et dirouvril un cimetière romain h inciné- 
ration. Il jr constata le présence de cent quarante vases 
antique* «lisjMW-s par grvmpc# de «epnllurcs. Une cen- 
taine de ces viM étaient cinéraires; les autres étaient 
pour h* offrande*. Généralement l’urne avait la forme 
d’etfa ou pot au feu. Les autres étaient des assiettes et ' 
de petite pois. Il s'est trouvé une pelle en émail bien 
de forme côtelé*, deux ou trois luminaire «le bronze du 1 
Haut- Empire placer* au fond d'une urne, une chai- 1 
nette en fer et dre dous provenant d’une raifue funèbre. 
Tou* rc* objet* ont été dépo*és au mimé d'antiquités 1 
de Rouen et à la bibliothèque de NeufrhéteL \ A/ujvn 
*»*'c. L* nom de Hwûèrt indique que re village fut au- 
trefois rempli «le roseaux. Des tourbières s'y trouvent en 
effet où l'on rencontre d'énormes troncs d'arbres, dont 
pliihÛMir* sont encore debout. Le plus grand nombre 
est couché et gît parfois à A imi 5 mètres au-dessous du 
sol. — Eglise soi» le vocal de do Snint-Ouen et de Saint- 
Barthélemy, construit':' en grès ferrugineux au xu' 
d au xm* siècle. L’ogive primitive y domine. On r*- i 
marque, dans les vieux murs, des blocs de riment ro- I 
•nain provenant d édifie»* antique*. La nef a beaucoup 
de caractère: mais le clneur est moderne. I a chaire, ! 
sans abat-voix, est une tribune *n bois du xvi* siècle. 
Verrières détruites et croix processionnelle en cuivre 
émaillé du xii* siècle, aujourd’hui aliénée. — Ancien* 
droits de haute justice d«w»t on montre encore 1« lieu 
sur U Ferme de la fat MM. Les deui sceaux ( grand cl 
petit) de la vicomte «le Gaillefontainc, réuni* par nue ! 
chaîne d’argenl . ont été trouvés wms un nrhre en 1 856 . 


Ils «ont aux armes «h' Louis II. comte de Dunois et 
doc de Ixmgno ville, «le i5«6 à *537, et au nom du 
vicomte J. Rellet : conservé* au musce de Neufthâlel. 

|| Kp. larorfmac. Tradition de «lenx églises transférée* 
et tradition de ville détruite. Sur b* Moni Grippon, 
qui domine la Rosière, et l'un dre points h* plu* élevés 
de In vallée de Hrny. M. Guilnielh assure avoir vu une 
motte et une enceinte fossoyée, Suivant une Iradiliou 
populnire, la colline doit *ou nom à un général Gnppou 
qui a livré une bataille en cet endroit. Un ancien iné- 
moire «le l'abbaye de Boaubec parle «l'un (Ad (eau Grip- 
pa* 1 comme existant au si* siéde. Des tilrra de 1 &00 
l 5 oo l'appolkuit Grippant-Ctulrl. Une chronique, un 
pci faim leu*?, m attribue l’érection au duc Grippon. 
amhas*adet!r de Clotaire, roi dre Francs, auprès de 
Maurice, empereur de Constantinople, en 588 . 

BKaUSAL’LT. Ép. franque. Sépultures merorin 
giennes plan**» dan# dre fosse* «le craie, trouvère en 
» 85 t au hameau de la FonUine-du-Puite. Plusieurs 
objets «l’art sorti* de ce cimetière sont entrés au musé* 
de Ncufehàtel; entre autres, deux va»** en terre noire 
et une curieuse fibule de brunie de forma ansée. plu* 
Scandinave que franque. Vers la même époque on dé- 
couvrit aussi, dan* le même champ, deux cercueil# 
de pierre, l’n troisième a été reconnu en 1 867. J Moyen 
Age-. Ruines d'un vie»ix chiteau foruiaul une grande 
enceinte de morotllos encore fort élevées, échelonnée 
de tour* rondes et carrées, dont le plan et les mur» in- 
diquent clairement le xm* siècle. Dans une de* tours on 
montre de* oubliettes, et dans une autre un souterrain 
«pii allait, dit-on, jusqu'au Moulin de la /Vvnirré. Dre 
foasés profocxl# , encore remplis d’eau , entourent cette 
curieuse fort»-re**o dont l’entre»: et b? donjon «ont encore 
tréo-recoiutaiMablra. — Prieuré «oua le vocable de Saiut- 
Maur, dépendant de l’abbaye du Bec. romlmitdu temps 
de saint Lvuis; car Kude Rigaud, qui le visita quatom- 
ou quinie fois, parle en is68 d’urie maison neuve, 
uoi'iim dema in . On en montre encore un bètimail du 
xm* siècle, devenu aujourd'hui une simple luibitaiiou 
rurale. L /• Moulin du Prieuré <*4 au hameau de Tout- 
/Vm. — L’église, dédiée à saint Germain, devait être 
romane dans sa nef, démoli*! en 1 865 . L« clocher, place 
alors i*ntre choeur t-t nef, est devenu le portail. C'est 
une construction du xu* siècle, à en juger par les ogive* 
qui )tup|Mirtent la tour. Le clnirur, deveuu la lef, est une 
conslrurtion grossière du 1111" siècle , dont les fenêtre* 
ont été refaites au xvm*. Le Urnau en bois rat du xvi* 
ou du xvii* siècle. Dans le nouveau sanctuaire, où elle 
sert de marche, est la dalle tumnlaire de Jean Biville, 
dit de Burette, maître de forgea de Beausault , «lrêédé le 
sA septembre i 5 ao, «t de sre doux fiUre, décédées eu 
octobre i 5 iô <ki 1 5*0. Cette inscription «si la dernière 
trace des forges de BeniiMult, où rindiislrie ntétallur- 
gique fl«*uril au «i* «l au xvn* siècle. Dans Je choeur 
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m trouve f inscription luuiulaire et obi tuai re d'un curé 
de 1619. Coffre d a trésor et bel uslrades en bois du tvn* 
siècle. — Ancienne* chapelle*. Celle de Saint-Louis , 
qui existait en 1611, a disparu; edle de Graltenoix 
remonte au xi* siècle, avec retouches de 1 7^3. Un ta- 
bleau sur bois donne l'inscription himulairo d’Antin- i 
nette de Nouvion , décédée en 1307. 

UKLLIKRK (LA). Mcy*n «jp. bginn dédiée a nint 
Laurent, martyr. Construite en pierre du pays, elle ! 
u été élevée au ni* et au xui* siècle. Maigre des mo- 
difications récentes, elle « consmé au pignon de l'miret 
un aotéfixe du »n* siècle. Jolie statue en pierre de sainte 
Herbe et bas-reliefs en haï» provenant d'une ancienne 
l'auu .« du ni* tiède. Dans le chœur est gravée . sur une 
petite pierre carrée, l'inscription lu in nia ire dr Charlre 
Monture, cure de la BeJliére, mort en 1797. 

COMPAINVILLE. %n 4 g«. Église dédiée à saint 
Pierre et à aairit Marr ; elle est en pierre du pays et 
date du 111* et du nu’ siècle, tnais elle a subi des mo- 
difications et des remaniements en 17&&. La tour du 
clocher est placée au côté méridional , i la hauteur du 
chevet, La base appartient au nu* siècle, le sommet au 
x«il* et au xix* siècle. La foudre a frappé ce clocher en 
it»8o et eo 1807. 

FERTK-SAlYr-SAMSüN (U). Formée de* deux 
ancienne parente* de la Ferté-en-Bray et de Saint- 
Saruann. — La F«t«. Moyen dge. Appelée d'abord la 
Ferlé-en-Bray, puis de son 11 oui actuel , à cause de sa 
lorterease considérable , qui appartint |iendaul plusieurs 
siècle» aux vaillantes familles dea Hues de Gournay. 
Cette forteresse apparaît dan» l'histoire ver* l’an 1000 
MHifomenl , lorsque Turold y apporta le corps de saint 
Vulgain , qu'il avait volé à Lens; elle était située sur 
un tertre inexpugnable serni- naturel, semi-artificiel , 
qui subsiste «meun- aujourd'hui , entoure de coupure» 
énormes faites de main d’homme. Le plateau de U motte 
u près de 1 00 mètres de diamètre ; la profondeur du 
1 hIIum est de ùo i 5 o mètre*. Ce tertre domine tout le 
pays de Bray, depuis NVufcbàlel jusqu'à Beauvais. Ce 
château fut assiégé par Philippe I**, par Henri I", par 
Henri II Plantagenet a» 1 » 5 i et par Philippe- Auguste 
en 1 ao 3 . Un de ses derniers propriétaire!* fut la célèbre 
rbirhesae de Ixmguev ille , dont le nom ae lit su r la cloche 
de l'églûe. De celte redoutable forteresse , démolie pièce 
par pièce, il ne reste aujourd'hui que d'énorme* iiicri- 
««•ment* de terrains couvert» d'herbe*, que le peuple 
appelle la Céts des Chdtenus, De q 83 à 996 , Gautier 
de Gournay fonda , près de son château , une collégiale 
qui dure jusqu'en 1067 et dont le* religieux furent alors 
transportés à Sigy. Ses patrons devaient être saint 
Pierre et saint Paul, sous le vocable desquels l'église 
rat placée. De l’édifice du t* siècle il ne subsiste plus 
•que l'ahaide circulaire qui termine l'église actuelle et 
un appareil irrégulier, véritable apu» incertum, que ! 
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l’on remarque au cùté méridional d«- la nef. Le reste dr 
l’église a été refait de 1Ù80 à 1610. A l'intérieur elle 
offre trois nefs séparée* par des poutres , et une char- 
pente grossière. Dans la chapelle nord , une inscription 
luimilaire et obiluaire de 1Ù88 à 1Ü9*. Dans la cha- 
pelle sud , deux inscription» lumtiLaircs de 1 6m i 1(1-16. 
Le bourg mt le type d’un bourg normand du moyen 
ége. On croit y remarquer encore trace d'une enceinte 
murer. Haute justice d'où relevaient cinquante-cinq 
paroisses du pays d«- Bray ; aussi exiate-il encore le tri- 
bunal, la prison, la maison du lieutenant criminel, le 
tertre où Ton brûlait et le Muiit-ù-Fourquc* ou Mont- 
aux-Fourclies, où était la potence- — Suiit-Siimi. 
Morjm âge. Lïglise de Sainl-Smnsou fut toujours une 
succursale* de In Ferlé, L'édifice actuel est de deux épo- 
que* : la nef, avec le porlad et le* fonétre*, appartient 
au xiii* siècle; le choeur ne date que du xrt*. Le bap- 
tistère, octogone, «Ht décoré de coUki orties remaniant 
presque au temps de saint Louis. 

FORGES-LES-KAUX. Ép. mcerlame , présume* g«u- 
iasêe. Grande enceint*- fosaoyé*:-, d'environ 700 mètre» 
de longueur, à 1 kilomètre du bourg, au sein «le la 
forêt de Bray. au triage de* Minières; le creux de* 
foraré a A mèlre* de profondeur sur une très-grande 
largeur. Lu coupure et le retranchement sont surtout 
visibles d'un côté; de l'autre, l'enceinte était protégée 
par des marais. jj Ep. romaine. Tuile* à rebord* et (lo- 
terie* antique*, souvent au milieu de scories de fer. 
sur tout le territoire, dont le* mines, les terres et les 
eaux minérales étaient connues et exploitée* au lénifia 
des Romain s. Le nom du lieu témoigne de l'existence de 
forges antiques, qui ont laissé leur souvenir aux lieux 
dits ici Minières, b* Ferrvret , le» FtrgtUet , U Bont- 
d' Enfer, etc. Le terrain y est recouvert d’une croûte de 
scories de fer et de monceaux de minerai , mêle* avec 
dr* tuiles à rebords, dre tuyaux en tarte cuite vitrifiés 
et de* monnaies, parmi lesquelles on cite des Auguste , 
de* Néron, dre Trajan. des Anlonin», des Domitien, 
de* Lucile, des Gordien, de* Tëtricus et des Constance. 
Petite montagne de scories de for mélangée* de tuile* 
antique* derrière la place de l'ancienne église. — Lu 
voie romaine qui allnit de Honeu à Amiens traversait 
Focgra, suivant M. de la Mairie, et passait ensuite par 
le PieiTcment et Criquier* — Bue de* Fée», sur le 
rnrupte de laquelle le public raconte de curieuses his- 
toire*, citée par M. l’abbé Decorde. — Bulle du Don- 
jon , placée dan* le boi» de ce immu , en face de la source 
des eaux minérale» et à peu de distance de la route im- 
périale n* 1 5 , qui va de Paris à Dieppe ; elle est parfai- 
tement ronde et compte Go pied* de diamètre ; le terras- 
sement a 1 o pieds d'épaisseur ; le fossé en a 1 H de large , 
et sa |Hn»r«indiur actuelle est de 7 pieds ; mais il a été 
comblé ver* i 83 a. Le donjon et les terrains environ- 
nanti, sondés par M. Pernel, avocat à Neufchitcl, ont 
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donné tint grande quantité dp Utile* à rebords, Hnnl 
pluinin sont su mire-" de NraMilM. Cet njilor»leur 
assure que des habitations antiques s'étaient groupées 
autour de opI établÛKment, surtout du ré lé de l'ave- 
nue dus Capucins. M. l'aUié Coclurt y a encore reconnu 
dre loilat et de* poterie* en i 865 . — Tuiles â rebords 
trouvées au soin de la forêt , au lieu dit le FiqM- 8 
.Moyen aVr. L'église, dédiée A saint Kim et à saint Ni- 
colas, était mtnnne à plein cintre, «ter appareil en 
arêtes de poisson; elle a été démolie en |8*Â. La place 
qu'elle occupait est devenue le marchéau Beurre. L'église 
aetuelli* «ai une cuiwlruetioti de i 8 » 5 . — Chapelle de 
-Saint-Éloi, qui est moderne, mais d'origine ancienne; 
c'était l'église des forgeron* et des ouvriers en fer, dont 
l'industrie «Hait considérable. En 1S0 1 , le principal éta- j 
bluAçmenl liil transféré â Besuaaiill. — C.aslel assiégé et 
pris par le duc de Ctareooe on octobre i h 1 8. — Cou- 
vent «la Capucin* fondé en if« 3 o, dont le salon servit 
de salle de spectacle au roi Louis XIII. Plus lard il devint 
un salon de conversation rt de j«-u pour les baijinmir* 
et les buveuis d'ean. La maison, qui sobsirto encore, 
est devenue une école de frères de la Doctrine chré- 
tienne. — Eau j minérales ferrugineuses. Une tradition 
prétend que la reine Blanche d’Kvreiix, veuve «le Phi- 
lippe de Valois, est venue en prendre dès le uv' siècle, t 
Ce qui pamll constant, c'est qoo ers eaux furent dé- 
couverte* en s 5^3 par le chevalier de la Va renne. Dès i 
lora on appela la source la Fontaine de Joutenee. En 
■ 578 die était captée dans un pHil bassin «m brique 
de -V pieds de longueur sur a ou 3 de laigeur. Au com- 
mencement du xvi 1* siècle elle jouissait d'une grande 
célébrité. En 1 63 1 , Gabriel Dumoulin, dans Sun His- 
toire Je Aomuiadte, constate qu'il y avait foule de ma- 
lades. Cousinot dit la même eboao en 1 63 *. Otto mèttie i 
année Louis \ Il I vint prendre Ira eaux avec la reiae Anne 
d'Autriche cl le cardinal de Richelieu. La cour arriva k 1 
«1 juin et repartit le 1 3 juillet. Le roi avait envoyé son 
fon lai 11 nt Fronrtiini pour préparer le* source*. Ce fut 
lut, mob doute, qui le» distribua en trois bassins de 
grès comme elle* sont aujourd'hui. La plus petite 
est appeler la (loyale, la plu* forte la Cardinale et la 
moyenne ta Reinette. Depuis celle époque, nombre do 
personnage» de distinction ont pris ou visité les eaux de 
Forges. On cite, dans le nombre, M 11 ' de Montpensicr, 
en 1661; la duchesse «le Bourbon, en 1 734 ou 17&0; 
le «lauphin et la dauphine, «m 1749; la duchesses de 
Chartres, en 177a; le* duchesses d'Àngouléme et de 
Berry, Napoléon 1 *' cl le roi I^uts-Philippe, Voltaire, 
BulTon, Marivaux, M"“ de Sévigné, du DeAant eide 
Gonlis. Depuis des siècles, ces eaux ont en leurs poètes 
cl leur» historiens, parmi lesquels i.Coosinot, en i 63 * ; j 
La Bouvière, en 1609; Linand, en *696; Marteau de 
Grand villiers, en iyfvÔ, et MM. CÎMeville père et fil*, 
en t 8 o 5 et iHAfi. 


FOSSÉ (LE). Moyen dgr. Tradition d’église traro- 
férée. L'église actuelle . dédiée i saint Pierre et à saint 
Paul , a de* parties do 1111* siècle avec retouches du xvi*. 
Elle a «Hé souvent réparée au itii* et au xviii* sièrie. 
La partie la plus monumentale est le berceau en Loi* 
avec poutres et corniches sculptées, exiVuté, dit-on, 
m iôi 5 . ! Ep. incertaine. Source appelée la Fontaine 
Saint- (Serre , dans nn herbage voisin de l’église. On y 
allumait un feu la veille des fêtes de Saint-Jean et de 
Saint-Pierre. 

GA 1 LLF.FONTAINE- Formée des trois anciennes pa- 
roisse* de Gaillefontaine, de Saint-Maurice et de N avers. 
— GAiu*ro*Tii*t. Ep. franque. Un vase m terre con- 
tenant soixante pièces d’argent, qui toute* portaient la 
légende Karl ut Franrontm Rex, trouvé vers t8bo. || 
Moyen dgs. Château construit en io 5 o, d’nprè» une 
charte do Guillaume le Conquérant- De cotte forteresw’. 
qui joua un rftle dan* l‘ histoire, il reste une triple en- 
ceinte formée par d'énormes fossés et liériseéc de tron- 
çons de muraille*. Comme tons les châteaux normands , 
celui-ci occupait b* flanc de la colline, dont le donjon 
couronnait le sommet. Les fossés, dan* l'enceinte, ont 
encore près de 3 o mètres de profondeur. Les murs de* 
tour* ont une é|«its»**ur gigantesque. La UMitlt; du don- 
jon a bien 4 o mètres de hauteur et 5 o de circonférence 
La tradition du pays parle de aooterrain* allant jusqu e 
la chaprüe Sain (-Christophe et d'une ancienne chapelle 
«lile de la Itnne-Rlancke { Blanche «l’Kvreux).— L'églisr . 
dédiée à la sainte Vierge, située au bord de l'Epte, pa- 
rait tout tnfjère du xm* sièda; elle dut avoir primiti- 
vement la forme d’une croix. Le chevet présente deui 
lancettes et une rose du xm* siècle. La docker, placé 
sur le transept nord , est une tour carrée à base du xm* 
et i sommet du xviii*. I/ 1 transept du midi est du temps 
de saint Louis. La nef est p ut- être de la même époque . 
peut-être aussi du temps de François l* r . Le pignon oc- 
ridenlalest du xvi’ siècle, sauf la porte, qui est de 1800. 
l/e* vantaux viennent de Résultée. Dana le chœur est un** 
piscine du temps de Philippe le Bel. La contre-table, 
belle menuiserie à colonne» torses du siècle de Louis Mil, 
provient de l'ancienne abbaye de Saiot-Àubin, près de 
Gournay. Titre seigneurial vu en » 86 a . Les fragment» 
d'une ancienne Pattion signalé* par M. Decorde, et Ire 
deux inscription* tumulairo» de U chapelle Saint-Hoch , 
dont l’une «‘tait «le 1 j 5 7'et l'autre de 1 57b, «fini détruit*. 
— Chapelle de Saint-Christophe, au bas du château . 
sur la roule de Gournay, dépendant de l'ancitmnc lépro- 
serie; c’est une construction en pierre du pays, datant 
du xm* siècle, «pie termine une remarquable fenêtre i 
double lancette : devenue une propriété particulière. — 
Abbaye de Clair-Raissd , fondée au Val de la Bataille 
vers le milieu do tu* siècle, par Uugue* IV de Gournay 
et Métiseode, sa femme. Elk fut soumise à la maison de 
Foutevraull , dont elle suivit les règle*. Ce monastère 
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dura jusqu'à la Ré» filiation ; mat» il fui toujours pauvre. 
L'église a disparu; niai* Ire Ulimenb claustraux uib- 
sttJenl toujours. Ou reconnafl |>»rfu il* I** vieux 
cloître on Un» du xvu* siècle. Tous le* bâtiments 
paraient du temps de Louis Mil, maigre quelques 
trace» de IVpnque de saint Louis. La ferme, conügue ! 
au monastère , est de i Üfi8. On a conservé les mur» 
tir clôture de fenroinlft, ainsi que le* portes tnaje*- i 
tueuses du monastère. Dre peinture», des inscriptions 
iH de* dates gardent, avec la tradition , la mémoire des 
religieuses. Le grand et le petit sceau en argent de la 
'munie de GailMbntainc ont été trouve» «ou* un arbre, 

A la Rosière , en t 85 f>. Il* ront aux armes de Loui» II, 
duc de f)unni»*|^)ngiieville(ifi9/i-iu37) • artmslkm- ut 
au musée de NeufrbâUl. SiiinMiiiici. Moyen tige. 
Eglise «jus le vocable de Saint-Maurice; construction 
du ti' siècle, eu pierre du pays, A laquelle on a ajouté 
un chevet en 1760. Au cAlé méridional du chœur est 
iinediapelli'du xin'iuèdr, pcolwblcmcnl seigneuriale, 
qui sert de sacristie. Calvaire en trois* , qui parait du 
xi»’ siècle, au lias de l'église. Ckmtr**- laide du temps 
de Louis XIII, dans le c im-ur. ; Nnttns. Moyen âge. 
Église dédiée à saint Jean-Baptiste, construite en pierre 
•lu pays. La nef «si du au* tiède et le chœur du un'. 

Au chevet sont trois fenêtres accolées, emblème trini- . 
taire. Ilertrau en Ikm* du vvi* sièrle, et baptistère en 
pierre du un', cantonné de colonnes avec chapiteaux à 
feuilles lancéolées, comme au xn* siècle. 

GHUMKSML. Moyen ége. Église dédiée A »ainl 
Pitm , avec partie» dit xm* siècle dans la nef et du iv 1* 
dans le chœur; r* -maniée au uni*. Le dorber, tour j 
carrée placée au jiortail, est xiai” siède à la base et xm* 1 
au sommet. Le liaptisU're, en pierre, du xnt* siècle, nd 
formé d'une cuve ronde cantonnée de quatre coJonuetlc* 
élégantes, qui en sont détachées. Contre-table en bois à 
« donnes corinthiennes de l'époque do Loub XV, venant 
d‘une (Us églises de Gournay, Saint-Pierre on Notre- 
Dame. — Chapelle de Saint* Pirrre-Mi-Chès-Gampi*. 

Le cimetière n'est jms autour de l'église, mois û a kilo- 
mètre», au milieu de la campagne et au versant d’un 
poteau, suivant In coutume mérovingienne, autour 
d’une rlwpelb* dédié* à sain I Pierre et pourcHn appelée 
.Soiaf /Verre- jWi- Ckàa-Camp* (au milieu de ces champs). 
Cesl une véritable église, faite avec la pierre du pays 
et remontypl au xi* et au xm* siècle. I*a nef ret romane 
«S le chœur, voûté , est ogival. Deux autels de pierre du 
xiu* ou du xvi* riède, A feutrée du dwrur. Le pavage 
fut autrefois en carreaux Ternis, dont il ne reste que , 
quelque* traces. On y retrouve aussi quelques fragment» j 
de dalle» tumulaires en terre coite'du xvi* siècle, 

II Ali COU RT. Fonde (les deux ancienne» paroi»**** 
de llnurourtetde Ville Dien-lo-Monlngne. — liai un s». 
Moyen tige. Église dédiée A saint Léonard; Hle a été 
construite primitivement au xn* et au xm* siècle avec la 


pierre du pays; mais elle a été Ire* -modifiée au xvf et 
au mi* siècle. Le xti a siècle a ajout** a la nef deux udla 
téraui en brique rouge. Baptistère formé d'une belle 
cuve de pierre du xm* siècle, que quatre colonne* sup- 
portent en cantonnant un fût central. Dalle funéraire 
de fun des Mail)). I,a sacristie est dan# une ancienn»- 
rhapHle seigneuriale pla«*e nu midi , qui communiquait 
avec le chAteau au moyen d'une porto spéciale. Elle re- 
couvre un caveau. — Château brûlé par Charles le Té- 
méraire; inanoir en brique du xn* et du xru* siècle, 
d'unr grande hauteur, et pnssrêlé jadis jjar la fauiilte 
de Mailty, dont il porte le nom. — Hatpaau de Picrre- 
tnrni, ou il y eut une chapelle prieurale d>-dié»- A «oint 
Di ni», brûlée |«ar b* Bourguignons en 1679, rétablie 
depuis et démolie après la (Violation. • \iu.k-|)iiv- 
x«-MokTAasc. Moyen tige. Ancienne rnaisou de Tem- 
plier*, qui devint une commander»»» de Malte, dont le 
nom a été roux-né |«*r la ferme qui la remplace. On 
y voit encore une construction hexagone en Inique H 
piern* du xvi* Merle, qui (h*vail être lu salle de» cheva- 
liers. — L’église, dédiée à saint Jean-Baptiste, est une 
comtroction du xn* cl du xm' siècle. I.e clocher, classe 
comme monument historique, est une belle tour carrée 
romane, construite en tuf entre nef et chœur, percé*- 
de huit rinlres élégants aindescus de quatre n rendre 
ogivales. La nef est «•gaiement romane, avec unr rose- 
du 1111* siècle au pignon de l'ouest. Le chœur, du uf 
ou du xm' siècle, a cnMné ses fané très, une piscine 
a double cuvetb» et les arcade* pratiquées dans le tnm 
jiour servir de âityesaux cel* ; lwrants et aux assiManfs. Le 
berceau , en I10U, est du xvi* siècle. Dan» h* chœur .sont 
de» carreaux ayant servi de dalles tiiniulaires à Gurl, 
greffier de In commanda rie de Ville Dieu en i 63 ». Le 
baptistère en pierre, du forme octogone, recouvert 
d'arcade» trilobée», peut remonter au xiv* siècle. Sta- 
tues m pierre «le saint Génie et de saiut Damien , repré- 
senté» en costume de docbntr «m» médecine «le la faculté 
de Pari». 

HAUSSEZ. Formée dre deux anciennes paroi»*’* de 
Haii*M»x et de Gottrcdles- Rançon. — Hausses, Ky. gatt- 
lt/i»e. Beau bracelet d'or en fomu' de torvjue. de 0"“. 1 14 
de circonférence, pesant 80 gramme* et valant *#«« fr. 
dp nuilal . trouvé en 1 8 Û7 et vendu A Par». Moyen 
dge. Église dédiée à Notre-Dame; elle date, pour la 
fond, du xn* et du un* »iède; mais elle a été beaucoup 
modifiée au xvi'et au «vu*. La nef est appareillée eu anèlr 
de poisson du vu* ««le; mai» le haut a été reroustmil 
sous Louis XIV; le chœur montre de*» ogive* du xm', et 
l'abside, A trois pan», a été refaite «ou* François I** ou 
Henri 11 ; il pu««s<éde encore , de ce temps , de# fragments- 
île verrière# «H uiw> charpente sculptée. Parmi le» sculp- 
tures on reconnaît six statue* d'apôtres. Le clocher, 
plan* en saillie au midi d« l’église, est nm 1 ! tour carrée 
ancienne, mai» reconstruite au Win* siècle. Dans la 
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nef sont le* inscription* tiintulom** cl obiUudre» de dt-ux 
prêtres de U paroisse: l'un est LharlâsdeYuanconMaiu», 
décédé après quarante-cinq an» de cure; Tanin* ml 
VI. Au laine de la Boutie, son frère, décédé en |665. 
Porche «mtanu par dm colonnes de pierre. — Ancien 
château an sud de l'élise, qui en i83o appartenait 
encore à M. Us Imroo d'Han***-!, ancien ministre, *■»■ 
Cwi acKLLta-fURços. Moyen dgv. Eglise dédiée à saint 
Valéry, type de l'Igint rurale du ci* et du «iT siède, 
composée exclusivement d‘un choeur et d'une nef. A p- 
parvil en irdUl de poisson mêlée* avec quelque» tuile» 
à rebords. Petite» fenêtres «n plais cintre. Belle pierre 
fi miulaire du xvm* siècle, appliquée contre le mur de 
la nef. On y lit la fondation d’une école par Pierre 
l-auné t natif J,. Coimvlles , mort le ai septembre 17*4, 
qui avait fait fortune à Paris. 

LONOMESML. Moyen tige. Église dédiée à saint 
Martin, construite du tu* au xiii* siècle, eu pierre du 
pays. La tour carrée du cIocIkt, placée au nord de ta 
nef, est de la construction primitive; mais Je berceau, 
le» fenêtres et le» comiche» de l'église ont été refaits 
en 1704. — Deux croix de pierre du xu* siècle sur le 
mur du cimetière. 

VI AUQtJKMlHY. Ep. romain?, Croyance populaire 
d’une ancienne ville du nom de Houon- — Nombreuses 
ruines antiques au hameau de Lilïremonl , où l'an trouve 
souvent de» monnaie» consulaire» et impériales, dont 
uu Sexlus PiMiqiée conservé au musée de \t*ufriuUi*i. — 
Dans un de» contre-forts de l'église est uue bose de co* 
tonne en marbre blanc , pruluibtaun'iil antique. \\ Ifejwn 
tige. L’cgHsc. dédiée à saint Martin, est romane du xi* 
siècle dans la uef. Le c lueur conserve de» rontre-fort» 
et des fenêtres eu pierre du xm* siècle. Au xuu* siècle 
ou boucha le» petites fenêtre» de ta nef pour en ouvrir 
do grandes, appareillée» en brique. A cette même 
époque ou refit éguleim*nl le (wrtail. Dans le choeur est 
gravée une fondation pour l’entretien de ta lampe, da- 
tée do 1686. 

MESML-M ALtiKH ( LE). Fomiêodestrois ancienne» 
paniiur» du Meanih-Vlauger, de Louvimiiip et de Tref- 
torest. — Le Mmml-Mai c.su. 1 Moyen dge. Eglise dédiée 
à NotnvDame; elle n’a gardé d'ancien que la nef, dont 
l'appareil en feuilles de fougères , formé dti grès rouge 
et ferrugineux du pais do Bray, indique le xj* siècle. 

Le clocher, au portail, a été construit entre 17a» et 
17a 4, En 1860, M. Tabhé Lochet y n fait encastrer ta 
statue sépulcrale d'une grande dame du xm* siècle, 
provenant de Togbw démolie de Louricamp, dont elle 
occupait le milieu du chœur. Le chœur date de 173g. 

On assure qu’il y avait autrefois deux chapelles dont on 
a perdu lis* traces. — Loi viciai*. Moyen âge. L'église, 
dédiée à saint Jc-an-ltaptisU*, a été démolie en i83a; 
il n'eu reste plus que ta statue de pierre du tui* siècle 
d’une dame autrefois inhumée dans le chœur, encastrée I 
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aujourd'hui dans l'église du Mesuil-Maugcr. = Tiir- 
roaavT. Ep. romaine. Tuiles à rebords, meules à broyer 
Si moulures auliqin» dana le cimetière et même encas 
trt'c» dans tes murs de l'ancienne église Moyen âge. 
L'église, dédiée é saint M*ur, tombait eu mine quand 
elle a été achetée , vers 1 8 60 , par M. de TrefTorest , qui 
Ta entièrement restaurer dan» le style du Xlll* siède. 
L'ancienne nef, dont il resta le» murs, devait dater au 
moi U» du xi* siède. Dan* *a conalniction on rmiunait 
des tuiles à rebords, des meules à broyer cl do» mou- 
lures en pierre «le liais. -- Fontaine vénérée au bas «lu 
cimetière. — Deux vase» de brome présumé» du xiv’ 
ou du xv' siècle, trouvé» sou» ta chapelle, au boni de ta 
Bothuue eu 1 864. 

POMMEREUX. Moyen âge. Église dédiée à sailli 
Pierre et à saint Paul, construite en pierre du paye de 
Brny, nu tu* et au xm* siède. La charpente, qui «• com- 
pose de deui beaux berceaux de chêne sculpta . date du 
xtl* siècle. Le mobilier, fort iiiLn-wanl, ut coinpm* 
d’un lutrin hexagone en bois, porloul ta date de iôA4; 
de banr»- stalle* du xvi* siècle, placé» le long do» mur» 
du chœur: de la contre-table principale, œuvre déh 
rieuse du touip* do Louis Xlll , ornée de colonnes corii» • 
Ihieimes creuse» et à jour. De chaque cèlé du chœur mjuI 
«leux jolis aulols sculpté», déroupés à jour et surmonta» 
de baldaquin». L’un d’eux renferme un très- vieux ta- 
bleau du Rot aire. 

RONCHERüLLES-KN-RRAY. fc>- g**l‘*”- M«m- 

ixaie en or trouvée on i84*. conservée au musé* de 
Houon. } Ep. romaine. Murs, piems* taillée», tuiles, 
jjoteries et monnaies trouvées partout, mais surtout au 
hameau de LilTn-fiiont, situé sur la plahvo. F.*» ruina* 
antiques y sont si nombreuses que les paysans l'appellent 
le Vieux- Rouen. — De grand» et beaux édifice» ont été 
détruit* dans un taillis eu 1 866. L’uu d’eux parai*.sait 
| être un fort et l’autre un temple. Autel «n pime de 
1 Yeigedé, trouvé per un cultivateur en i846, dans un 
cliiiuip rempli de» plus belle* construction». Cet autel . 
haut de i",o4 et large de o",4o, est sculpté sur trois 
deæ* lace». Sur lu lie, Vénus lient d’uue main un miron 
et de l’autre* une mèche de cheveux. A se» pieds est uu 
enfant qui lui présente un peigne. A droite cl à gauche 
sont le» images de Mais et d'lh*rctde. — Vomer en far 
de charme romaine (reproduit dan* ta Ret ue de la JVor- 
uumtlie de 1867, p. |63). — .Monnaie» impériale-, tu 
or, en aident et en brunie, en quantité considérable, 
de Xéroo, Trajan, Nerva, Adrien, Sabine, Aiitouiu. 
Doruilien et Fansiine. — Ossements, muraille» et di 
bri* prêt d'une épine que l'on voit dan» la plairn-, dan* 
la direction de Mauqueuchy . — L ue voie ruinai m- aurait 
passé au hameau do Liffrrtnont. | .Moyen dgt. ÉgliM 
dédiée à suint Pierre et à saint Paul. L'époque romaiK 
n’a laissé dans ce monument qu'une porte rebouche»- ; 
le xv T siède lui a légué le clocher, intre chœur H uef. 
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dont la Italie en hache doit dater de 1 600. De grande* 
arcade* ogivales soutienne!}! sa tour carrée, don! la 
charpente sculptée forme berceau. La nef ci te choeur 
*ont de* constructions du im* et du iviu* siècle. Dan* 
te clocher es! une inscription du iti* siècle. Au milieu 
du chœur e*l U dalle tumulaire dKlicimc de Gratau- 
val, curé du beu, décédé en 1 7^7. Dans la sacristie 
e*l un joli Ubemade ira trais du mi’ «iède. M. l'abbé 
Delamanv, cura de RoncheroUes, a écnl récemment 
ïllirtotre de la paroi*** H delà roMmunede Hoftekervll**- l 
m ftray, in-H'de 3 ôfl page» ; Rouira , 1 865 . Ghajtelte 
de Saint-Gilles, au hameau du Mesnil, reconstruite en ■ 
1761 : hul de pèlerinage. i Ep. inrrrtminr. Koeeinte 
antique de forme carrée et butte circulaire nommée la 
Motte -mi-tau, où fou soit de grandes pierres et d«* 
entrées de souterrain». 

ROUVRAY-CATILLON. Formée des dirai ancteniww 
|nroias«*9 de Ruuvrey et de tatillon. — Rouait. Ep. ' 
tranaine. Poteries trouvée* en construisant la mairie et 
l'école en i 855 . — Une meute i broyer en poudingue 
di^ou verte en 1 863 . — Fosse* et motte dans le Boit de 
Houvray où , en 1 836 , on a trouvé de* tuile* à rrlmnls 
et de* monnaie romaines. i| Moyen Age. Yieu* château 
ri-mplacé par une construction du un' siècle. — L’é- 
glise, dédiée à saint Martin, possédait une uef romane 
démolie en 1837. ta chœur actuel a été construit en 
1737. (J Ep. incertain e. Fontaine vénérée de Samt-Snm- 
•un, dans un bois. On j vient en pèlerinage. La cha- 
pelle est moderne. — Ou a signalé un camp A M. Deville 
clans la direction du Hosc-Kdctine. - Camixos. Moyen 
âge. L'église est dédiée à la sainte N ierge. La nef a été 
démolie en i 838 - te eborar, construction de 17*0, 
reste seul avec un autel de pierre et la belle dalle tuinu- 
laire d'Élis Martel, fille de Guillaume Martel, sire de 
Banque* ilte , morte co 1 ig 3 . Cette dalle, semée d'ecus- 
Kins, présente l'image d'une grande dame couchée 
main* jointes rt enradeee dans une auperbe ogive du 
nu* siècle. 

SAINT-MICHEL- D'HALESCOURT. H *ym Age. Trn- 
dilion d'église transférée : de la vallée 00 l'aurait trans- 
portée sur la bouteur. L’église actuelle, sous te vocable 
de Saint- Michel, composée d’une nef, d'un clocher et 
d'un dueur, est en pierre du paye. La nef, par son por- 
tail , »e* fenêtre» et son appareil, semble appartenir au 
m* siècle. Le docker et te chœur sont du un* et sont 
recouvert* de voûte» qui semblent de U même époque; 
mai» ce dernier a reçu des modifications au ivi* et au 
vvill* siècle. Selon M. Dconrde , l'église aurait été consa- 
crée de nouveau 1 e 7 mars lüaa, par Jean De» Pieur», 
évéque de Tordre de Saint-François et vicaire général 
de Beauvais. La contre-table est une sculpture du temps 
de Louis XIII. Dans te charar est la dalle tumulaire 
d’une dame de .Sam», du m'aiècte. 

SAUMl LNT - L* - POTERIE. Formée de* deu* an- , 


donnes paroisse* de Samnoril la Poterie et d’Akancourt. 
— SiiaosT-Li-PoriaiL. Ep. romaine, Tuiles trouvées 
en i 83 q. { Moyen dge. L'église, dédiée à saint Denis, 
parait appartenir, pour le fond, au xvi* «iède, mai* 
avec beaucoup de retouche* modernes. La nef date de 
i 63 <» cl de 1 yüg. Le berceau du chœur est formé par 
une charpente sculptée du ni* siècle. Chapelle seigneu- 
riale du «vi* siècle, A présent sécularisée, au midi du 
chœur. Trou» qui révèlent l’ei latence de poterie* armi.«- 
tiques. A l’entrée du dumr est une dalle tumulaire de 
1 5 8 o ou environ, ta contre-table est une hell* iwûrrie 
Louis Mil. — Ancien chileau, jadis pré* de l'église. | 
Ep. incertaine. Tradition de fabrique de pot* au hameau 
de la fVbrir. — Pont appelé te Amf-ds-Coy , auquel w 
rattache une légende un pru diabolique. — Aasncotat. 
Moyen âge. Eglise dédiée a Notre-Dame, démolie ver» 
181 a: elle avait une belle ronlrr-teble du temps de 
tanis Mil. 

SERQUEUX. Ep. ramarâ*. Tuile-» et poteries Iron- 
vét* auprès du pool, lors de l'établissement du chemin 
de fer de Rouen A A mien*, en i 864 . Ep.Jromfue. 
Appelée tiau» les anciens titres Sargnenx et Sompkagii, 
iioui qui doit lui venir de la présence de sarcophages 
fréquent* A l'époque mérovingienne, || Moyen Age. L’é- 
glise, dédiée A saint Martin, renferme dans te chœur 
des traces du tn* siècle, ta reste est du un' et du uni*. 
Iterœau avec poutre* et charpente sculptée» dans le style 
du ui r . Au portail est une inscription latine de 1770. 
indiquant que M. tabbey, cura, a fait Ira murs, Binet 
le comble, et Demandes la tour. 

TIIIL-RIBERPKK(LE). Formée des deux ancienne» 
paroi**'* du Thil-en-Bray et de Riherpré, réunies ver» 
1 8a V. — Lr Thil. Moyen agir. L’église, dédiée A Notre- 
Dame, appartient au 1111* siècle, ta clocher, formant 
un corps eu né , est placé A l'entrée. U fond de la nef 
a été très- modifié au uni* siècle dans ses portes, ses 
fenêtres et sis corniche», ta rlrarar est intact , ainsi que 
l'autel, qui se compose d’unt- dalte de piem punk* *ur 
unir luaçounerie. ta contre-table en bois , à colonnes can- 
nelées, de 1 700 ou environ , vient de l'ancienne abbaye 
de Cinir-Huimel, près de GmltefonUiine. — R'asarai. 
Moyen «g». L'église, dédiée à saint Gilles, ancienne 
Kiircunuilc du Thil, a «té démolie au commencement 
de ce siècle; elle renferma il un admirable tombeau du 
un* siècle, «huit Gaigniéres a conserve 1 e dessin, re- 
pn-v-ntaut , sous une arcade, une alaluo de femme cou- 
r liée sur te dos, l«* mnins jointe* et lu tète sur un oreiller. 
l.‘inNrtiplioii, gravée sur une lablelte, indiquait ma- 
dame Claude de Montigny, épouse de Nicolas de Muuy, 
seigneur de Riberpré, morte le » juillet 1697. Ce mo- 
nument. qui devait être de marbre, a été détruit avec 
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CA3TO* DR GOIRSAY. 

(CImMw : Gmmav.j 

AVRSNES-EN-BRAY. Èp.franque. Cercueil en pierre 
de Verdir qui , d il -on , ne contenait que de» ornement* , 
découvert nu triége du Camp- Yaquter en 1 866 , et re- 
connu pour appartenir à l'époque mérovingienne par 
M. l'abbé Cochet, qui pratiqua une fouille où l'on mil 
au jour trots rangs de sépulture» étagée» dans le sens de 
U colline. Douze fosse» placées à o*,Go du sol ont donné 
cinq vases pincé» nus pieds, un sabre, un couteau , des 
rlurfneltes, de» boudes et de» plaque* de ceinturon» en 
fer, dont plusieurs étaient damasquinée*. On a nuwï 
recueilli de» perles de verre formant bracelet , une fibule 
en brunie «t une autre en or et argent , avec verroteries 
rouges et filigranes, une bague ci» bronac et deux boudes 
d’oreilles du même métal avec pendant» en orgenldore. 
Tou» ces objets sont entrés au musée de Itouen. — Huit 
à dix tombeaux de pierre, rencontrés en *68» dan» un 
labour nommé le Qo» wgiai* , situé au hameau du 
Cottentray. Moyen Age. L'église, délice A saint Mar- 
tin, est uni récente, sauf deux contre-fort» du xm* 
siècle que l'on voit dans la nef. La nef, construite «mis 
Louis XV* a encore quelques trace» du xn*. Le chœur a 
été construit en 1771. Jolie statue en pierre du tri* 
sièHe représentant sainte Barbe. 

BEZA.NCOURT, Kp. gaulai*?. Monument connu ami» 
le nom «le Pie rre y«qi- Tourna* sur les limites de Betan- 
court et de Bexu-la-Forét, a*rx prés d'un village ap- 
pelé la Fontaine- behoux ou (a Fontaine du l faux. Kn 
1 868 , un garde forestier a dérangé celte pierre pour 
en fouiller le terrain. — Hadietle de bronte, flèche et 
poignard de bronxe, torque» et un ornement de cheval , 
trouvé* dan* la forêt de Lyon* , au triége du Calrlûr, 
non loin delà Feuillie. } hp. romaine. Tuile* à rebords, 
monnaies de bronze, dont un Gordien , et d'argent , dont 
un Auguste, et petit cerf en brunie haut de o",og, I 
trouvé* nu lievf dit Je Catelier, où il existe, dit-on , de* 
puits rebouchés. I| Ep. franque. Sépultures avec »*»•*, ' 

foudre et anneaux demirre, Irouvéesâ la Fontaine-du- | 
Houx an i 84 ü. {{ ftenaintmc*. L’église, dédiée à saint 
Aubin , du ti 1* et du ivn* aiéde , a été remaniée au xviit*. 

U* chœur a été construit en grés cl en silex en 1 600 ou • 
environ, ainsi que b diapdle seigneuriale placée au 1 
midi. La nef, en brique et cailloux, peut dater du xvi* 
ou du xvii* siècle. Le* entrait» de aa charpente sont in- 
léremanb. La contre- table , bdle boiserie sculptée du 
tfii* siècle, provient des anciens Capudns de Goumay. 
Dans la chapelle de la Sainte-Vierge, In contre-table A 
colonne» torse» est du temps de Louis XIV. Dans la oef, 
on lit l'inscription obi tua ire d'un curé de Rezancouit 
de 1 66 1 . — Ancien château , qui n’est plu» aujoui d'hui 
qu'une gentübommerie en brique du xvii* siècle , prés 
de I’ ég|i»r, — Vem*n> du Landrl, qui porta autrefois J 


j le nom de la Haye, Tune de* plu* ancienne» du pays: 
quelques-uns la font remonter jusqu 'A i 365 . On a de* 

I preuve* régulières ch* son existence A partir de i6'iA. 
j — Chapelle de Saint- Antoine, qui dépendait peut-être 
de la verrerie détruite à la Révolution, au humram du 
LandeL [ Ép. incertaine. Puib public sur le Garreau . 
où de temps en temps l’eau moule de manière qu'il 
s'établit une fontaine courante. Cest sam doute b 
source intermittente de la Léwtêrr. Sa présence, dit-on 
dans le pays, est un signe de cherté. 

BOSCH YONS. Ep. r oma ine. Tuiles A rebords trou- 
vère en i 85 o. || Moyen Age. L'église, dédiée A saint 
Michel , doit dater, dans son ensemble, du xu* et du un* 
siècle. La nef présente un portail ogival et des contre- 
fort* du xm* sièclo. Le reste du vaisseau a été remanié 
à une époque assez rapprochée de nous. Le clocher, 
entre chœur et nef, est une tour carrée de tu* siècle. 
Quatre arcades aigue* b soutiennent au dedans, tandis 
que la tour carrée est percée de cintres romans de b 
transition. Le chœur, voûté ainsi que les deux tran- 
sept» . est du xn* siècle pour le fond ; mais le» deux cha- 
|>elles qui l'arrompagnenl doivent dater de Louis XIII 
ou de Louis XIV. Au dedans et au dehors sont les 
écus de» seigneurs patrons. Dalles tumubire» Kciees pat 
morceaux reconnue* en i 85 i. — Groix de cimetière 
dont b base sculptée doit dater de b Renaissance. Sur 
deux côtés on voit deux saints personnage» seul] viré en 
haut relief. Sur deux autres faces sont des écusson», 
dont l'un appartient A une demobelle et l'autre à un 
abbé ou à une abbesse. Sur le fût on lit la date de 
17&9. — L'important hameau des Carreaux a été 
rendu A Boschyons en 18x7. Pendant deux siècle» il 
avait fait partie de Gournay : depuis que le curé de 
Notre-Dame s'était dévoué en i 63 o pour en «courir 
les pestiféré*. || Ép. incertaine. Pierre» que l'on croit 
apportées , placées dans b pbine et rangées en cercle. 

BRÉMONTIER-MKHVAL FotmAtdn Iroi. •nci'o- 
nos paroisses de Brémontier, de Merval et de Bellotane. 
— Bb»«i>vtixs. Ép. gauloise. Hache en silex. || Ép. fran- 
que. Duplessis conjecture que saint Guilmar, abbé du Jn- 
utiéges et de Sainl-Rsquier, mort en 750 , a clé enterre 
dans b collégiale de Brémontier (de Braü monaMtertum). 
i| .Moyen Age. Ancienne* fondations découvertes autour 
de l’église , confirmant une tradition , recueillir par plu- 
sieurs auteurs . d’aprfr laquelle il y aurait eu A Brémmi- 
lier de* chanoines, transférés A G ou ma y au xn* siècle. — 
Église dédiée A saint Martin. Le chœur, construit en 
1733, présente le* voûtes plate* de ce temps. Aux clefs 
sont dre écussons et des devises. La nef, modernisée au 
dehors , offre au dedans un remarquable berceau en bots 
du ivi* siècle, les poutres sont écaillées comme de* ser- 
penta, et sur te fond sont dos étoiles, des fleurs, des 
croix, des écussons et des attribut»; les murs ont été 
recouverts, A diverse* reprise», de peintures murales 
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disparues Pools laptismaux en pierre du xm* sièdr, 
formé* d*une cuve cantonnée A* qun tr>* colonne* ronde*. 
Hao-relic-f* en bois sculpté du itiii* siècle et divers 
meuble-» rl ornements venant dr l’ancienne abbaye «b* 
Itidloxanr, apport** par M. Delamare, bibliothécaire 
dr ReHoume, qui est mort curé dr Clère» vers 18S0. 
Dans h t**f sont quatre groupe* provenant pcobalde- 
mrnl d’un Juftetn<-nl dernier : ce sont la Reliftnm . la 
Mort , la Ili'iHi rtvSviH rl le Ciel, bu petit* autel* , placra 
prè* die transepts , les bas-rvlkds montrent un saint 
évêque (saint Norbert, sans doute) et une Au*tmpùtm 
qui pinte la date »|« 1780. Doits le clmur H dans b» 
sanctuaire wml des luw-relieti, esjièce de grands ta- 
bleaux de bois npnxntant 1rs scènes dr la Passion : 1 
au cMé de l'évangile, c'eut J'**i éUrr m croix et Jèavt 
dr*c*ndtt dr la endr ; au côté de i’épilre, on toit Jetai 
ut jj an tombeau e>| Jrtiu retaurcite. Dans le sanctuaire . 
de# ange* soutiennent les attributs de h Passion : puii 
figurent le* vertu* tb«idojfales et cardinales, la Foi, la 
O Unie', U Forer, b Juthcr , b Prudence et la fWicn/r. 

La chaire, les stalle* et Parc du mirifit prm tronmt 
•paiement de 1 'ihhaye de Rellozane. Misrai,. .Moyen 
lifte. L’église, dédiée h saint l>*m»«rd . aujourd'hui très- 
délaissée, présente dans sa nef quelques traces du xitl* 
siècle ; mal* l'ensemble du vaûœau a été reconstruit au 
un* siècle. Le chœur. qui doit dater de 1 fi** 4 , recouvra 
un caveau dont la Révolution a enlevé le* cercueil* de 
plomb. Deux dalles funéraires sont restées : l’une «4 du 
ni* siècle i *4 Pautre du xvu\ \u dehors de l’église sont 
lu litre et les croix de consécration; au dedans, un Imis- 
relief de saint Léonard « diacre, et une dnulde mesure ! 
de pierre servant de Ivénitier. — Château immense | 
et grandiose, en brique <4 *luc, élevé en 1(199 par 
Louis Panier, de même construction que le chœur 
de l'église II est accompagné de commun* priant la 
date de i 63 o, et d’un colombier de 1659. = Betto- • 
x***. Moyen âge. De 1 1 90 à 1 1 98 , Hugues de Gmirnay 
fonda, dans b forêt d<* Bray et au bord du ruisseau 'le 
IMbnane, une abbaye de Prémunira», nom le vocable 
de Notrn-Dwne; die prit bientôt le nom du lieu de sa 
fondation et «Me subsista jusqu’en 1790. Les rdigieux 
qui b peuplèrent venaient <b* l'ile-Dien, abbaye voi- 
sine, assise sur les bord* de l’Anddle. L’aHvajf* *e trou- 
sait comme une Ile an milieu d'étangs, parmi lesquels 
on cite l'Ktang de Bray. qui avait 900 arpent*, et 
VKtmg du Mont I s> tiret , qui en comptait 1 , 5 oo . qu’elle 
contribua à dessécher, en même temps qn’dle opérait 
le défrichement des forêts. Pendant b* «ai vin-h* de 
«a durée elle a comjdé trrnfo-dnq abbés, parmi lesquel» 
on en distingue trois qui ont brillé dan* les lettre*. Ces 
abbés. qui vécurent successivement au tu* siècle, de j 
»544 à i 564 , sont Valable, \myot <4 Ronsard. L'ab- 
baye, bien que protégée par Henri V, lor» de l'invasion 
anglaise. n’en était pas moins tombée en ruine au xr* 
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et au xvi* nivelé ; die ne *e releva qu’au xtii*. Le prieur. 
Henri Bbvetle, la fil refleurir sous Louis XIV, «4 l'abbé 
i rhain Robinet sous Louis \ V. Pillée et vendue de 1 79 1 
4 1 793, die fui entièrement démolie à b fin du «lemier 
siècle et su commencement de celui-ci. Le* seules épave* 
qui en soient restées se voient dans les église* voisines , 
notamment à Argueit, à Sa in te- Marguerite et à Rré- 
mnntier. Un «bâteau l’a rempbrée en 18*7. En creu- 
sant le* fondation* on s rencontré de* dnllra Intitula ire*, 
des caveaux et des wpullura* mnnadiqura. En «844 
existait encore un saule plusieurs foi* séculaire qui 
avait près de T» mètres de circonférence , d sous lequel 
s'endiarquait , au xiv* siècle , b reine Blanche d’Évreux , 
quand elle allait en barquette de Forges à (iouraay. 
Liasse de litre* de l’abbaye, députée aux archives dé- 
partementales. el allant de 1 aS6 n 1 78#». — L’égtiae 
paroissiale, dédiée à sainte Marguerite, qui subsiste 
enrnre ntiiuue chaptlle du château, avait « te construite 
par les rdigieux à b fin du xrin* siècle; elle a été dé- 
font* par eux dans le cours du xviii*. On y remarque la 
chaire, le lutrin et trois bas-refief», qui sonl de bonnes 
sculptures modernes. Dans le chœur rat un caveau 
creusé 00 ( 838 . En i8fiR, on s trouvé une cachette 
renfermant plusieurs pièces d'or du xiv'sjède. Elle était 
dans un vaw de terre qui a été l*ri*é. 

Cl Y-SAINT- Fl ACRE. Moyeu dge, Église dédiée à 

saint Mariin: die apfNirtient, en majeur** partie, au 
xii* siècle. Dans l'apparail extérieur on remarque de* 
arête* de poi*<«m. Le» arnulra qui (Miutienneut le do- 
rher sont des ogive* primitives. I.a voûte seulement 
jaratl du vvi* sièdv. La tour, ayant été ébranlée en 1 5 9* 
et en 1 5 . 33 , reçut des réparation* à ces deux époque*. 
Le liant d'** mur» de la nef a été refait ver* i 65 o; le 
chœur doit être du tvi* siècle. Ihqilistère en pierre dont 
h* lias rat du 1111* siirle, tandis que le haut est mo- 
derne. Dans le sanctuaire, au cèlé «le l’évangile, est 
uive ouverture qui fut un ancien «ocrai re Sons le clo- 
cher rat une dalle tumulaire du xti* siècle, autrefois 
dans b chœur. — Belle croix de cimetière en pierre . 
haute «le li mètre*. A sa base, qui est carrri*. on voit 
sculptée P histoire d’Adam «4 «PÉve. Sur le fi’H sont des 
armoiries »*l des instnimcnl* de la Passion. An souunel 
sont les images du Sauveur, de la sainte Vierge, de saint 
Jean rl d<* saint Martin. — La cloche rat de «7«n, mai* 
dleen remplace onede» 576. — Le» archive* de l’égliv . 
qui se coniposcul de cinq volumra, vont de «338 à 
1693. - \ nejeu prieure U : n**dii’tin de Saint-Fiacre . 
déjwml.mt de Saint-Farun de Meaux. Il appralt pour b 
première foi* en i«Ao ( pour durer jusqu’à lo Révolu- 
tion. Il était pré* d’une haute colline appelée le Moml 
Lourd ou le * .MWj Ij >«rri«. Il est devenu une fertile. 
I.11 chapelle , lieu de pèlerinage pour les jardinier*, qui 
ii\* pas de caractère, a été transformée en grange, ou 
Mof restées le» stalura de» saint». L’étang du Mont 
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Lauvri , d’une étendue considérable au xn* siècle, mois 
depuis longtemps desséché, alimentait un moulin qui 
forgea du fer au moyen Age cl dont on montre encore 
les restes. j| Ep. ÙKvrfStm. Fontaine Saint- Martin, que 
l'on viMlait [mur la guérison des fièvres intermittente. 

DAMPlEIMîE-EX-BRAÏ. Formée des 1 HC H I WH» I*a- 
roucies de Dainpirnv cl de Beuvreuil. — Diarisme, 
fcp. rooNunr. Tradition d'une ancienne ville, né«? sans 
doute des découverte» nombreuse* que Ton a faites dans 
tous les temps. — Monnaies trouvées rn 1833 dan» un 
champ appelé le Uiamp-dr* \furli , et situé au hameau 
de la Vieu ville. Une taupe ayant ramené à la surface 
des deniers d'argent , on lit dm recherches et on décou- 
vrit un vaw de bronze contenant environ six mille pièces 
qui, partagées entre 1« taupier et l« cultivateur, furent 
portées à Italien , à Neulchdlel cl ailleurs. Dix-neuf font 
entrées au musée départemental, quelques-unes sont 
à to bibliothèque de Neufrhdte!. M. failli Jacquemot, 
curé de Oanpierre en 18*7, en recueillit encore deux 
cent vingt. Dan* la suite qu’il »V»l procurée ne trou- 
vaient sept Gordien, trois Philippe père, une Otarile, 
deux Philippe (ils, quatre Dèce, un Étruscille, deux 
Hoslitieii , dj/uxTrélKiaLo-Gaiio, quatre Voiu»ieu, huit 
VaJérien, une Julia-Donmi , un M,i*iinien. douze Gnl- 
iien, neuf Sa Ion in, sept Valérie» et cent quaraute-lnût 
Posthume A soixante- neuf revers différents. Ces mon- 
naies étaient en argent, en brunie et en billon saucé. 
Malbeuri'UHmrnt le vas»* n’a pus clé conservé. — Mon- 
naies en argent et en bronze recueillies dan* le cime- 
tière piiMti.wial par M. JacqucmH : celles d'argent font 
de César. d'Auguste , de llercnnius Elruscu* et de Pos- 
thume; celte* de brunie, d'Adrû-n, d'Anlonin, <TAuré- 
lii'n , de Télricus, de Gallicn et de Probu*. Sur tout 1 c 
sol de la commune on a recueilli de* poteries cl des 
tuiles A r. bonis. Drux vases en bronxc : un plateau cl 
un pot en forme de bouilloire, trouvés nu heu dit le 
Cimetière , en 1893. Tuiles, débris de poterie en grand 
nombre et ornement* aperçu* en 1 843 près de la rivière 
qui vient du 1 / on Itn-de-Bray. Ossements et briques ren- 
contrés dan» b cour et dan* le jardin du presbytère. 
Tuiles et pierre* d’apparv il qui indiquent de belles hahi- 
talion* antiques, trouvée*» flur du sol dans un herbage. 
Ikilium en lerro cuite renfermant une urne en verre, 
remplie d’os brûlés, trouvé dons un herbage en i 833 . 
Enorme quantité de tuiles à rebords, de poterie* anti- 
ques et des murailles en tuf, qui doivent provenir d’une 
villa, aperçus en 1867 et *868 par M. l'abbé Cochet 
au hameau de Cimpulcj, au lieu dit le* /taubvuux, dans 
b coupe d'un chemin qui conduit à Méiierval. j) Ép. 
j rmq ut. Belle plaque de ceinturon en bronze, décou- 
verte en i 845 dans le cimetière qui entoure l'église, 
cl consume par M. Jurquctncl, ctiré de I.imeay. Cer- 
cueil* de pierre ou de plâtre, qui contenaient un stra- 
maaaxe et un va*e franc, trouvés au même lieu en 1 867. 


On pourrait peut-être attribuer à l’époque franque- 
mérovingienne, ou plutôt carlovingienne, la tradition 
qui veut qu’au Pont- Bouge, sur la route de Gouniay à 
I Forges, on ait vu, jxmdaut plusieurs siècles, des bra- 
1 ceîets rt des chaînes d*or suspendus à un ariire que l’on 
' «aluail avec rcspocL ; .l/uy*™ âge. Eglise dédiée à saint 
! Pierre. Le clocher, entre chœur et nef, tour carrée 
j romane de l'époque de b transition , est porté sur dos 
j arcades ogivales, tandis que ses fenêtres sont romanes- 
l;n seul côté (celui do nord) a gardé ses ouvertures 
[ primitives; les trois autres, celles de l'est, du sud et de 
l’ouest , ont été refaite* au xv il* siècle. Toutefois la cor- 
niche a conservé ses vieux modi lions. La nef et Iro deux 
transept», appartenant au tvi* siècle pour le fond, ont 
éproovê des remaniements ultérieurs. Porche eu bois 
du xvi* siècle. Le chœur, du x»i* suide, est recouvert 
pair un limnu en bois vraiment admirable, formé de 
poutre* et do lambris sculpté* et peint* avec grand soin. 
On y remarque des médaillons en bois représentant le 
aolril, la luno, tes étoiles, le* apôtre*, dm croix, des 
iis, des images, des châtelains et des châtelaine*. Une 
longue inscription sculptée dit que «L'AN * 5 o 4 , le 
«*5 octobre, cest œuvre feusl achevée.* Trois «biles 
| luinubire*. dont une entièrement effacée; la deuxième, 
i du ivi* siècle , présente d«* télés , de» mains et de* pied» 

1 en marbre blanc; b troisième offre une longue ins- 
cription en prose et en vers; c’est la tombe de Marin 
I de Francon ville, seigneur du lieu , mort en 1 64 a , et de 
! Jane Leinarrhrr, décédée en » 633 . Chaire en bois 
| sculpté, du xvii* siècle, provenant de l'ancienne ab- 
( baye «le Saint-Aubin, près de Gournay. Fonda lion de 
lampe datée de 1 666. — Croix de cimetière, en pirrre, 

; du xvi* siècle. — Au manoir de Marignv était une cha- 
pelle seigneuriale, disparue comme l'ancienne mab- 
drtTie située au hameau de la Yieuville. — Manoir 
de Itamburcs avec son rolumbier. auprès de régfim. =* 
Buvreiil. Moyen rfgc. Église dédiée â saint IHerre. 
construite d’altord au xi* siècle, dont elle a gardé l'ap- 
pareil en feuilles de fougère; elle a été retouchée par le 
xvi* fiée le . qui refit le sanctuaire et le berceau du chœur, 
et par le uil\ qui remania, ou â peu près, Unîtes le» 
ouvertures. Porche en bois garni de briques émaillées 
de vert et de jaune, du vvi' fièfle. Baptistère en pierre, 
dont b base avec scs colonnes sont du un' siècle, tandis 
que la cuve a été retaillée au mi*. Bénitier de pierre, 
œuvre charmante de b RennUwance. Autel de pierre du 
même temps, placé à l'entrée du chœur. Tombeau logé 
dans le mur septentrional du chœur, â a mètres au- 
dessus du sol. Sous une arcade cintrée on avait placé les 
images sépulcrales d'un cliâtelain et d’une dtâti bim- 
de la lin du tu* siècle; tou* deux étaient agenouillés 
Sur un coussin de pierre et devant un prie-Dieu, qui 
existent encore. L’homme avait ms gantelets et son 
casque pbcés à terre auprès do lui. Ces belles image» , 
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ayant été luiwft 4 ia Révolution , il nVn reste que dm ' 
fragments. Duo* le fond «le ia niche m>mI peints déni 
|NTHmniijj<*, également agenouillés. Des peintures, de* i 
band erolJes, des iuscriptiom et des armoiries complètent 
relie décoration funèbre. — Viras château dit le Chi- < 
fen-i tCt Hugtfn&U , IrauslWtué eu ferme, près de 
l'église. Ce cltaleau, construit en pieire du pays, au 
tm* siècle, se HHiijt» d’tm corps carré long, tlauqué à 
chacun de ses quatre angl< s d'une tourelle circulaire 
placé- en «ocorbollesneiit sur de* nmlre-focl* éuorriH'S. 
le ■s façades, cuitiiiie les pignon», sont soutenues par des 
roiitrc-forla gigantesques; rem do chaque bout renfer- 
mant deux rbi-ininée* circulaires, dont une est double. I 
O grand et austère bâtiment est encore éclairé par 'les 
fenêtre» ogivales, dont une a garde se» meneaux de 
pierre. A droite ot à gauche de ce castel s-.nl de vieux 
bâtiments vu ruine, qui reuionli-nl également au nu* 
siècle. Il *’y rattache de* Ir.idilmu» et des l-.'geud«S 
mystérieuse*. 

DOUDKVlVILLE. Moyen é/re. Comprise dan» les 
f rtJiÿu. r* lluvtl Gournay et epèeianUei du fitoitreut*. — 
L'église, autrefois dédiée » saint Aubin, l’est uujour- 
d'hui à saint Etienne; elle est provpjo entièrement mo- 
derne. I-i nef est du mu* siècle, sauf U- portail, qui <ot 
du tn\ Le clocher, placé au côté nord du chœur, est 
du même temps, ainsi que le chœur. Reste» de ver- 
rières. deux bas-rt-liels provenant d’une ancienne /' m- 
iroa du moyen Age, plusieurs inscriptions *nr pierre, 
ron tenant des fondations faites en iflâ8 et i 654 . Deux 
rhunnan!» autels en bois, avec rrlaMe» et l»;dd.«i|iiin* 
de la Renaissance. — Sainte Clotilde est ici l'objet d'un 
»i grand pèlerinage , qu'on lui a élevé, sur la roule, une 
rhn|>el!« particulière. 

ELBKIF - E\ - 1UIAY. k'p. gmwl aise. Hachette en 
silex trouvée en 1 83 1 cl conservée au mutée de Neuf- 
cliâlel. ’ Kp. roui a lue. Tuiles à rebords et monnaies de 
* iord ion et de Télricus. Moyen «gr. L’cglisc, dédiée 
à saint Pierre, fut construite avec de la pi< rre du pays, 1 
dan» le grand mouvement du vu* et du xm* siècle. De 
celle époque il reste, dans l'appareil de la nef. des 
feuilles de fougère et de» contre -forts. !>•# transepts 
ont également ganlé des contre-forts | 4 ats. Le choeur 
olTrc «le plus des vm'ile# soutenues par des ndonncltes 
du temps de saint Louis. Le mi' siècle a fait le ber- 
ceau de la nef, et le mu* a refait le portail et presque 
toutes les fenêtres. — Croix du pierre du cimetière, 
du un* siècle. — Onad château construit vers 1730, j 
ayant, dit le peuple, autant de fenêtres qu’il y a de 
jours à l'an; démoli en 1793. — Petit château cons- 
truit et» i Soi ; jolie construction eu brique rouge ovee 
tourelles et fossés remplis d'eau. — Nombreux étangs 
desséché». 

ER N KMO NT- LA- V I LLETT E. Formée dm deux an- 
ciennes parois**:* d’Ernemont et do Liuuay. — K»»s- 
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«ont. ,1 toyeu âge. Église dédiée à saint Martin, mon- 
trant dons sa nef une Ira cl- du xi* siècle, et dans le 
choeur dos indices du tin*; construction récente de 
brique et silex pour te reste. Ou lit au portai! la date 
de 1 0 3 8 ; dans la nef est celle de 1766. Inscription 
minutaire de 17K&. — Croix de cimetière en pierre, 
dont le fût est une colonne cannelée du mi* siècle. Sur 
sa lias».* octogone sont gravé** deux inscriptions luimi- 
(aires du uni* siècle ; l’une est de J. an Mignot, euro 
d’Krncinont H dunoiiw de Gournay, mort en 1 7C& ; 
!’aulrc «»l celle de sa mère, decedee en 1 766. = Lar- 
nat. Doyen tfgr. Église dédiée à saint Vincent, rons- 
truction en bauge et en bob du siéric dernier. Tout 
près d’elle est le château, qui «-8 du inéme temps. 

FERRIÈRES. Kp. gauloie*. Ce lieu parait tirer son 
nom des ferrières ou mima de fer »i communes dans 
ce pays au moyen âge et aux temps gau lob 8 romains. 

| Moyen âge. Ferrières faisait partie de* (Àmquèla Hue 
de Gournay et tpédault: du Beauiouit. Les vingt-quatre 
villages connus sous ce nom relevaient «lu sénéchal «le 
Ferrières. — L’église, dédiée û saint Martin, a été en 
grande partie renouvelée en s 864 - A cri le époque, 00 
construisit le clocher, U nef et le» deui transepts en 
sty le roman . Le choeur seul a été épargné : il est en pierre 
du paya et remonte au xvi* siècle. La partie démoli* de 
l'ancienne église de Ferrière* «liait romane du xf et du 
111* siècle; dans la nef, toutefois, il y avait de* fenêtres 
du xm*. Tableau du Notaire, du xm* siècle, dont le 
donateur est un prêtre. En 18G0, il existait dans cette 
église deux dalles minutaire* qui ont disparu ; l’une 
était de 17G3 et l'autre de 1786. — An hameau de 
Lauden court (était un château entouré d'eau , qui a été 
démoli en i 83 t. La chapelle «la ce manoir avait dis- 
paru dès 179*- ~ Près de Laudencourt eal le hameau 
des Épinet», où Lahire battit le comte <f Anindel sous 
CbarlfO VIL Au châlenu naquit, au xv* siècle, Henri 
Polliin de Ferrières, archevêque de Philadelphie, coad- 
juteur Je Georges d'Amboise, q«ii bénit et fit construire 
la Tour de Beurre à la ralhédreh* de Rouen. 

GANCOLRT-SAINT- ÉTIENNE. Formée «les trois 
anciennes parobac* de Saint-Martin -de • Gancourt . de 
Sainb-Étsenne-dao-Préf et «le Bouricourt. — Gàicoiiv, 
Moyeu âge. Compris dans les Conquit* Hue de douma y 
et tpeciaulv: du B vau roui*. Go n’etail d‘abor«l qu'un 
hameau dépendant de Saint- Étienne ; mai* les guerres 
ayant rainé celte dernière paroisse, on y conatruisil une 
église. La première avait été élevée an xm* siècle, la 
aeronde eu 1707; relle-d n’avanl pas dure, on la re- 
construisit complètement en 1776 ; enfin cHte demiere 
no tenait plus en 18A1, quand on la rebâtit avec le* 
démolitions de la nef «le S^aint-Élieonc. De I église du 
xtni* siècle il ne rate que le mur norel do lu nef. 
L'église, primitivement dédiée à saint Martin, I est au- 
jourd’hui à saint Étienne. On inhume le* mort* autour 
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«le l'ancienne Saint-Étienne. = S-MirT-ÉTixssr- | 
asa-Pais. Ép. franque. Cerrnefl de pierre recouvert 
d'uno dalle d’nn seul morceau, trouvé eu i8Au, Umts 
de h dtmolition de la nef de la vieille église Saint- ! 
K tienne» la plu» ancienne du pays. Dans le tarOOphaga 
un n’a rencontré que des MMnKftlL La tête était au* 
pieds, ce qui «’obaarve beaucoup k l'époque franque, 
époque probable de celte lépolture. Un caractère spé- 
cial à la période mérovingienne, c’est que la cimetière 
servait à plusieurs paroi w*, et que l’on y apportait 
le» mort» de très- loin, par exemple, de» proL-tae* de 
lleauvoir et d'Eseamcs, en Picardie, situées à 8 cl 
10 kilomètre*- Dans ce cimetière, d’une vaste étendue 
et do* do murs fort ancien?, una place était réservée h 
chaque porobac, dont le* limites étaient marquées par 
des croix de pierre. Il en reste plusieurs, du xu* flkle, 
fichées enterre et eu forme de croix de Malte. || 
Moyen dge. L’église , sous le vocable de Saint-Étienne, 
a perdu sa nef et son clocher, qui étaient en style roman, 
démolis en 1 86o ; il n’est resté que le chœur, qui sert 
de chapelle, Il est en pierre du pays et parait remonter 
au xu* siècle. |>ra carrelages rouges du un* siéde dé- 
corent le» murs. Dalle tumul.iirc préoenUnt deux pr- 
aonuages gravés en creux : Ton d’eux est Pierre Til- 
lard, seigneur du lieu, décalé m i 53 o; l’untre est 
Jeanne Interne, ilécédée en i 56 V — Grande ferme 
féodale, qui peut remonter au xti* siècle. — De» habi- 
tation» nombreuse* ont dù autrefois entourer l’église , 
car dans les terres labouras qui IVnvironnent la diarruc 
rencontre de* tuiles et des charbons qui annoncent un 
déplacement de population. = Boi iuoocst. Moyen tige. 
L’église , dédiée à saint Médard , bien que plusieurs fois 
remaniée, garde des trace» du xu* siècle. Inscriptions 
tnmulairvs et ohituairea du xrn* et du xvm* siècle sur 
les murs. 

GOUBNAY-EN-BRAY. Formée des quatre anciennes 
parois»».* de Cour no y, d’Algra, de Sainl-Gbir et de 
Saint- Auhin-en-Bray. — Goiavif. Ép. pantoise. Mon- 
naie d’or trouvée en « 808 . — Carrefour de ta ffoirge- 
Pierre, qui sc rattache peut-être 1 une tradition cel- 
tique. I Ep. roimn'»e. Traces probables d’une voie dans 
la Chaussée de Ferrières et In Chausser CantewrU. - . 
Jardin de la Salle, près de t'anrien chapitre de Sainl- 
Hildevert , dont le nom semble indiquer des reste» au- 
tiques. { Ep. franque. Squelette (peut-être un soldat 
franc) |ur» duquel était une lance, trouvé à la Porte 
Canteméle , lorsque l’on détruisit une tourelle, en i RTiq. 

Moyen Age. Gournny fuld’almrd une forteresse destinée 
À garder les frontière* de la Normandie contra la Picar- 
die, le Beauvnisis et la France. Aussi son premier chà- 
leau fut immense. Au i‘ siècle relie citadelle, entourée 
d’on triple fcuaé et munie d‘un donjon appelé la Tour 
Hue, couvrait b moitié de ce qui fui la ville mi moyen 
âge. Celle-ci , formée des demeures groupées k l'abri du 


château, ne communiquait avec lui que par une porte 
appelée la Porte de ïlhrtopr. Fondu plus tard îoiis un 
seul nom, l'ensemble fut environné d’une ceinture de 
fortification» qui ne faisait défaut qu’au nord -est, où 
deux grand* nuirai», connus sous le nom de Grand et 
de Ptat-l'irier. Tonnaient des défense* naturelle*. \s* 
reste était dos de mur» épais en pierre de taille, garnis 
de tours ronde» au nombre de vingt , le tout entouré île 
fossés larges et jorofond*. Ces fossé» et huit à dix de ces 
lours sub*i>lent encore, du moins en partie, drpui» b 
tour du Cote! (l'hôtel de ville actuel ) jusqu'au pont des 
Plnnqudlra. Deux, qui sont assez bien conservée* , sont 
d'une architecture qui indique le xui* ou le xit* siècle. 

A celle époque quatre porte», flanquées de tours et de 
put* Irvis, laissaient pénétrer dans la ville. Celaient 
la porte de Ferrière», la porte Ibert, la porte Cante- 
mde cl b porte de Yotre-Dam«\ qoi ont duré ju»quVn 
lyoo. la renie qui ait subsisté, mais transformée au 
xviii* siècle, rat ln porte lhert on de Pari?, qui , aujour- 
d’hui sur une place de la ville, montra encore ses dont 
pavillon» cl se* deux grands piliers de brique et de 
pierre, qui furent élevés en 1781; ils portaient h*» 
orme* de» Montmorency, que 179a n effacée». !.<’« 
chaussées de Ferrières et de CnntennUe élai ni précé- 
dées d’une tour énorme qui faisait tète de pont. l.e d»A 
tenu de Goumay eut pur premb-r* seigneur* les Hues 
ou Hugues, qui conquirent vingt-quatre villoges en 
BcauvoÎMS, apph's le» Conquit* Une tir Goumay et 
•permute: du Beauvoùü, dont il* obtinrent b confinn-v 
tion de la prt des rois de Fronce. En Angleterre, le 
vieil Hue de Goumay, ri vaillant k la babille de Hos- 
ting* , obtint le comté de Norfolk, où se» draceiwbnU 
vivent encore, b terre et châtellenie de Goumay a 
compté trente-deux srignetirs depuis Bubon jusqu’à 
Louis XV'L Le rliàiean H la ville furent awêégé* et pris 
tour n tour par Ixniis YII et Henri II en 1160; pr 
Pbilipp-Auguste en isos; pr les Anglais en 1619: 
pr Mayenne en 1 &8y et pr Biron en 1&91. — Col- 
légiale do Saint-llîldevrrt, foudré ver* 990 et sup- 
primée Mi i7go.— L’église, tout à la foi* collégiale et 
paroissiale, a été surtout construite depuis |? commen- 
cement du xi* »i«V|«* jusqu'à b fin du xii*. (.a langueur 
totale de l'édifice e»t de 68 mètres et sa largeur de 1 9. 
I.n longueur de* transepts est de 07 mètres cl leur lar- 
geur de 8. La façade de l’ouest, qui apprtient tout 
entière à l’ogive naissante du xu* siècle, se coin [-ose 
d'un priai! qui s’abrite sons une donnante voussure 
formant porche, et de deux tour» preées, A Unir base, 
de prtra scmbL-ihle*. Au-dessus de charnue d’elle» sont 
trois ogives égales, triple emblème de la Trinité. Les 
tours, qui n’onl jamais été achevées, sont courtes et sans 
corniche, rouverte* par uu toit carré en cbarpnle et 
| anb»i*e, dont b duchesse de Longue* ille donna le bot* , 
de ifiâo à ifiGu. b nef, longue de *8 mètres, se com- 
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pesé d'un vaisseau principal , qn« *ix *rra<les mettent ] 
en communication avec de» colla l.'raiii étroit» et pen 
élevé». Cinq de tes arcade sont cintrée»; une Mille cal 
en arc aigu : c’wl celle du ha» de l'église , où le style 
ogival a tait une très-jolie galerie que cache le buffet 
de l'orgue. Le» voûtes, addition du m* siècle, reposent 
sur des pilient earros et montrent , sur chacune de leurs 
fore», une forte colonne ronde dont le chapiteau pré- 
voie loua le» ornement* de la période fianque : ce sont 
des damiers, de» entre-lac», des serpent* , de» dents de 
scie, de» cône», de* fer* de lance, de» croix de Saint- 
André et «les personnages. Le» deux tranwpl» apparte- 
naient an stylo ogival, sauf la (Toisée. Cependant le 
transept nord a conservé deux cintre* romans el «me 
abside circulaire du n* siècle; mai» le» voûte* ci le» 
chapilcaui de» colonnes appartiennent au tu’. Celle 
chapelle, dédiée à la sainte Vierge, était, avant la Ré- 
volution, toute la paroisse de Saint- Hildevcrt, Là étaient 
le baptistère et l'autel où le vicaire perpétuel célébrait 
pour le peuple. Le reste de l’église appartenait aux cha- 
noine». Le transept sud Mt éclairé par une belle ogive 
du xih* et du xit* siècle, de la même époque que celle 
qui termine le chœur. Sur la croisée s'élevait, au tv»* 
(tiède, un doeber en bois surmonté d'une flèche en 
|4ontb, détruite en i fit 7; celte flèche fut remplacée par 
une lanterne qui disparut eu i64g. Le chœur, loog de . 
1 h mètre», se compose de trois travée* du x* el du xi* 
siècle, qni posent sur de» colonne» dont le» chapiteaux . 
symbolique» ont pour principal emblème deux paons 
ou colombes qui boivent dans un calice, sujet qui se I 
retrouve dan* le» catacombes de Rome. La partie ro- 1 
mime doit remonter au commencement du x»’ siècle el ! 
avoir été construite par Hugues l", {tour recevoir lr* | 
relique» de saint ilihlevert, évêque de Meaux. L'église I 
lut beaucoup souffrir de la guerre allumée sur le* bords 
de l'Kpte, au milieu du xn* »iède, entre Louis le Jeune 
ri Henri II. Ce fut après ce» trouble* que l'on avait élevé 
toute la partie qui , vers 1 a 0* , fut consacrée par Gau- 
thier de Contancc», archevêque de Rouen. De l'église 
primitive il reale ha cinq colonne» carrée» de chaque 
ré té de In nef cl le» arcade* cintrée* qu'elles supporten t ; 
les muraille» des bas cités avec lr» pilastres et les co- j 
lonae» modes qui les garnissent ; les trois arcade* qui 
mettent In nef et le* ha» cité* e.n communication avec j 
le» transepts; les deux voûtes sans arceaux de la cha- 
pelle du Sacré-Cœur de Mario; le mur et le» deux pi- ! 
laslres du cité sud de cette chapelle; les deux «rendes 
cintrée* qui communiquent avec le chœur ; une colonne j 
et le pilastre qui termine In chapelle dii Sacré tireur de I 
Jésus. Le xii* et le tm* siècle ont greffé »ur ce* débris j 
du il* le portail et le» deux tour», le* voûte» de la nef ; 
cl de* bas cités, le» deux transept», le clocher, la cha- 
pe! le de* font*, celle de la Sainte- Vierge, k chœur. In 
chapelle du Sacré-Cœur de Jésus, la première voûte de 


la chapelle du Sacré-Cœur de Marie « t la première ar- 
cade qui la met en communication avec le chœur. Dé- 
bris de» nombreuses dalles tumulaire* «pii formaient le 
pavé de l'église. G*» dernière» ont été sciées, il y a en- 
viron quarante au», pour former le» marche» de l’autel. 
Une d'rilc* recouvrait peut-être le cour de Rlancbe 
d'Évreux, qui , mort* ou 1 3<>8, légua son cœur à Snint- 
llililevert <l« Goumay. Dans le sanctuaire , on voyait, 
en l85i, abritant le maitrv-autid, quatre rnlonnr* en 
nuire , «l'ordre composite , venant «h* l'abbaye de Clair • 
Rut*-* I, maintenant au ildtcau de Gaillriontain*. Au- 
d«s»a»i* de» stalles, deux bas-rdu-Ts en bois sculpté re- 
présentant r.luampUun et une Dntttti* de croit, œuvre 
du ivih* nèfle venant «le l'abbaye de Relloxaite. La 
chaire et le banc d'œuvre ont été faite par Brade!, «m 
1 7 3o . et donné* par la famille G’pctit. G* buffet d’or- 
gue», belle boiserie de i538, vient de l'église suppri- 
mée de Noire- Dame de Goumay. L'égliœ, primitive- 
ment dédiée à saint Etienne, ti’a pris le nom de Soinl- 
Hildevert qu'à partir du xi* aiècle, le* relique» de 
l'évèqtie de Meaui étant arrivées le ay nui 990, G» 
Hugues «le Goumay , après letir avoir fait subir l’épreuve 
du feu, les conservèrent ebex eux et le» «mi fermèrent 
dan* «ne rhiW «l'argent. De* rois «l «le» pontife» véné- 
rèrent ce* relique» : entre autres Jean sans Terre, saint 
Louis, la reine Blanche, qui le* enferma dans une 
cltàaat* d'or, Louis XIII, Hubert, artlievéque de Can- 
lorbéry, et Eudes Nigaud. archevêque de Rouen. — 
('.[lapHbt de Votre- Daine-tleo-Rui», f«in<bV au Xlt* série, 
transformée vers i«3o en une belle église paroissiale, 
dont il ne reste qu’un dessin publié par M. Daniel Gur- 
ney, dan* son llreorj, et une description donnée par 
Nicolas Cordier. Ce chroniqueur local «lit qu'elle était 
en pierre, voûtée partout, garnie do bons arcs-boulanta 
et ornée de vingt-quatre piliers à rinléricnr. Sur la 
croi»(>e s'élevait une tour de pierre surmontée d'une 
flèche en plomb, ce qui donnait au dorber une hauteur 
de itio pied*. Celle flèche étoil accompagnée de quatre 
clocheton» haut* de 9 b pied* ri muni* d'une guérite où 
un guetteur veillait la nuit, répétant d'heure en heure 
l’invitation de prier pour le* trépassé*. G* jubé fut dé- 
moli en 1 7a*. I.a chapelle elle-même, vendue en i7<>«, 
fut détruite peu «le tempe après. — Lliûpital , mentionné 
dès 1 1 *8 et 1180, était desservi par de» frète» et d«u 
sœurs, lorsque Rigaud le visita au milieu du xni'siède. 
Rasé dans l' intérêt de la défense lors du siège de 1 5y*. il 
fut rvbili « n 1667, au lieu dit le lUtrbaeme, là où il te 
trouve aujourd'hui; il s’appela alors lr Bureau de* yan • 
rrç«, nom qu’il a donné « la nie, aujourd’hui appelée 
Bue «lr l’ihtpice. — La léproserie, «gaiement connue 
dè* 11*8, fut démolie en 1 55o. Sa chapelle, dédiée n 
sainte Madeleine, n’eut sa nef démolie qu'en 1781 • 
mai» il reste le chœur qui , par sc* ouverture* cintrées 
et 9on appareil en silex. indique une- construction ro- 
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roane du xi* ou du xn* siècle. Ce quartier t'appelle en- | 
cure Ira Malade» ou la Ferme de» malade». — Prés de là 
est ia fontaine de Jouvence, source minérale connue 
dès i 685 . — Les Capucins» établis de i 64 s à i6»8. 
Leur maison, brûlée en i66|, fut achevée de rebâtir 
en 1 70a. La chapelle a été bénite en 1671, Ce couvent 
subsiste encore aur la (date d' Aimes : il est devenu la 
gendarmrrii*, la prison et lu trihuinl de rwnroerre. 
Cent une grande construction de style monastique, dont 
les bâtiment* forment un carré. — Les GofdHières , arri- 
vées en 1 5 au . s'installèrent à l'hôpital comme servantes 
des pauvres et y restèrent jusqu'en 1 ügs. Fin se réfu- 
gièrent dans la chapelle de Saint-Julien , située près de 
Saint-llildeiert, K qui était, «ans doute, la chapelle du 
château. De 1690 à 1698 elles fonderont une nouvelle 
maison an faubourg de R mien , où , nVlant plus bnspi - 
laliércs, mais purement contemplatives, elles restèrent 
jusqu'à la Révolution. Leur maison, vendue en 179a, 
se voit encore sur la roule. Les bâtiments claustraux 
sont devenus des maisons d'oui rien. La chapelle sert 
d'écurie. — Les Ursulinra, venues de (jisorsen 1616- 
1698, Bprès avoir habité divers points, se fixèrent rue 
de Heauvai», près de la porte de Pari». Leur maison, 
vendue à la Révolution . est devenue la place Bourbon , 
l'hôtel de VÉcu de France et les aultergcs du Léon d'or 
et du Cheval noir. De leur chapelle il existe encore le 
berceau en bois de chêne. Cet ûtahlûacnieul a laissé au 
dépôt départemental une liasse d’archives allant de 1 fi 8 1 
à 1754. — Les Filles de Saint-Joseph ou de la Coo- 
grï^linn , établies entre 1rs années 1 61b et 1 63 1 . dans 
la rue des Moulins, près de Saint-Hildevert. Cette mai- 
son s'aQilia en 1 (533 à U congrégation des Augustines 
du P. Fourrier de Mattaincourt, et fut canoniquement 
supprimée vers 1765. De Cette institution il reste aux 
archives départementales une liasse de papiers allant 
de 1719 à 1754. — Cimetière du vieil hôpital, où se 
trou» oit encore, en 1 738, une croix en pierre, sur la- 
quelle étaient sculptés six personnages en bas-relief*. 
Dans ce champ se trouvait aussi une chapelle bénite eu 
1677 et aujonrd'hui disparue. — Cimetière dit de» 
Fntiferè», qui fut complètement abandonné en 1637. 
Sans aucun doute il avul servi dans les postes si nom- 
breuses du xvi* et du xtii* siècle, notamment dans les 
années 1681, i 583 , 1687 et i 588 « i 6 a 3 et i 65 o. — 
Fontaine publique de la place Royale : pyramide hexa- 
gone en pierre terminée par un globe que surmontait 
nne couronne. Elle a été élevée entre 1780 et 178*. 
Sur chacune des quatre faces de la base on lit une ins- 
cription sur marbre noir rappelant l'historique de la 
fontaine et les noms des hommes qui ont contribué à 
sa confection, parmi lesquel* celui de M.Thiroux de 
Crosne, intendant de ia généralité de Rouen. — Au; as. 
Moyen âge. L’église, dédiée à saint Onen, remonlant 
au 11* siède, dit-on, a été supprimée à la Révolution; 
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il non reste plu* la niutridre trace. — ■ Sovr-Cuia. 
Moyen âge. L'église, sous le vocable de Sainl-Gluir, a 
été supprimée «t vendue en 1799. Démolie quelques 
années après, elle a été remplacée par une chapelle en 
1899. = SltST-At IUS-ES-Brat OU St S-Gol «S AV. Moyen 
égt. La paroisse, du ai* et du xn* siècle, fut, à partir 
de noo, fusionnée avec l’abbaye de Bernardines que 
fonda en ce lieu Hugues III de Goumay. b » religieuses, 
au nombre de treixe, venaient de Rival, abbaye de 
l'ordre de Oleaux. iligaud visita souvent cette m.-tivm 
au xin* siècle. On connaît Ira noms de vingt-quatre 
prieures. Ce cornent était surtout destiné u f éducation 
dw jeunes filles. Supprimé et vendu en 1 79» , il a été 
successivement démoli dans son cloître, son monastère 
et son église. Aujourd'hui ce n'e*l plu* qu’une ferme 
composée de bâtiments construits ou xvii* siècle. — Le 
pnuionnat, du xvhi* siècle, est devenu une maison ou 
l'on reconnaît encore la grande parte, le puits et le» 
murs de clôture, qui remontent au moins nu xvi* siècle 
De ce monastère il existe aux archives départemental*-» 
trois liages contenant des litres allant de 1 *37 à 1767- 
ME NERVAL. Fp. franque. Oreueil de pierre d'une 
seule pièce, brisé par le frawuur qui l’a découvert. 
Moyen âge. LYgÜM, dédiée à Noire-Dame, une des 
plus importantes et des plus monumentale du pays, 
a la forme d'une croix. Le choeur, qui est lieouroup plu* 
large que la nef, paraît une addition du xiu*, ou 
plutôt du xvi* siècle. Les deux premières fenêtres 
sont bien des ogive* du temps de saint Louis; maiv 
celles d<l fond semblent appartenir »‘i tempe <le Fran- 
çois I". En tout cas, leur remplissage date du xvi* siècle. 
Sur l’une dra fenêtres rat un écusson surmonté d'une 
crosse. Le clocher, entre chœur et nef, est une tour 
carrée du xit* siècle soutenue au dedans fur dra ogive* 
primitives et ornée au dehors de cintres romans acco- 
lés. La corniche a disparu; puis, au côté nord, le mur, 
qui avait été mutilé parle tonnerre dan» les premières 
| années de ce aiède. n été restauré avec de ia brique 
rouge. Comme l'église avait d^i souffert au Xn’, et 
peut-être au xiu* siècle, elle fut munie, aux quatre 
angles, de contre-forts d'une puisrance énorme. Le* 
deux transepts sont insignifiant», b* jKirtnil, nppariMl 
en arête de poisson, est perré d’une porto en ogive, 
ornée de dents de scie et d'aulrra mol ils romans. 
La partie haute des murs de la nef. refaite data ce* 
derniers temps, présente encore quelque* fenêtre* 
primitives , qui ont été rebouchées en 1 84 1 et rempla- 
cées par de grande* ogives daut le style du xn* siècle. 
Le berceau du chœur, en chêne ci très-beau , est sou- 
tenu par deux poutre* élégamment travaillées; sur une 
d'dles on lit celte inscription singulière : «L'an XVI 
«cent (1600) fust livrée celle enivre présente.» La 
contre-table du moJtre-aolcl, ornée de colonnes torses, 
est une belle sculpture du xrti* siècle Sur le tabernacle 
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«l une grossière statue do Notre-Dame de Bamonlié, 
fort eu vénération dans l<* paye. On «I |»orté à traire 
qu'elle provient d'une ancienne rgfise ( Rasmonlîcr), 
qui existait autrefois don» le améliore et qui aura dts- 
paru. — U lapilli* de Notre-Dame-du-Vivicr ou des Vi- 
vier*, ainsi surnommée à cause d’un seigneur du uum 
de D-es Vivien, on Immeau de Cimpuley ; aujourd'hui 
détruite. 

SIOUCiMES. àfojftm rfg». LVgKa», dédiée à saint 
Manvieu, garde des vestiges du un* siècle; mai» il« sont 
tinvés au milieu de renumieinents moderato. — Ancien 
manoir ogival . qui doit remonter au moins an u* siècle, 
situé près de l'église. Outre la grand'porto rn pierre , en 
y remarque une rave voûtée qui va jusque sou* l'église, 
i*l dans une chambre dns carmin vernissé* du moyen 
âge. — Crois expiatoire d'un assassinat, édifiée au «tuf 
•âède au hameau de Ifiunerxnont. |i F.p. metriaimt. 
Quatre fonte* , à peu près carrée*. dont chaque ouver- 
ture était retou verte d’une grand • dalle de pierre con- 
tenant . diboti , de* ov»>tn«»ls et de* objets en fer. trou- 
vée* sous le pavage de In mairon du fermier du manoir, 
au hameau de Hiimerinoiil, en iRüo. Une porte, qui 
«l/itMvait entrée dans une cuve pist e sous la cuisine, fut i 
découverte en mémo temps. 

MONT-ROT Y. Èp. g a ni™**. Drus hachettes polies 
en grès noir, J Moyen dg*. L'église, dédiée à sainte 
Madeleine, présenta une nef construite «n 1753. Le 
chœur 1 1 les Irarw’jd* ont été élevés en 1 858. Sta- 
tuette de *ainl Jreo-du-Temple, objet d'un pèlerinage. 

— Ancienne maison do Templiers nu hameau de Re- 
ptltipiy, qui fol «imwiiltle llq > en ! igny-fe- Temple . Sup- 
primée, comme toutes les autres, au 11 v* siècle, elle 
passe à l'ordre de Malte, qui l'a potsédée jusqu'à U 
Révolution. Dans le* dernier» temps elle dépendait do 
la coMmandrrie de \ ilicdîen. La chapelle de Sainl- 
J«an, objet d'un grand pèlerinage où venaient plus 
de sept cent» parois***, dit-on, n'a été démolie coin- [ 
plotement que «W> 1801 à 1857. • - La grange, fondée 
par Étienne, abbé de Murtftuer, pour y remiser le pro- 
duit des wqsl charrues qu'il installa dan* ces landes in- 
cultes, n’eiisle pin*. 

NtlFMAKCIIK. Formée des iltirt anciennes pa- 
roisses de Neufinarrhé et île Wardes. — XtmiARCHé. I 
Kp. rematme. Monnaies rreueiltic* au hameau de Cam- I 
pâdon ou Compadan. Tuiles à rebords A ta cèle de I 
Sainte-Hélène, et voie qui de Lyon* allait i Espsu- 
bourg (* lise), j] IhyM égr. Netifmarché était limitrophe 
de France et de Normandie : de là «ans doute le nom 1 
de AfsrrAe ; le titre de Are/" aura été ajouté au t«*mp* I 
de la reconstruction du château par les marquis nor- 
mands. Ce château appvmil dès le temps de Guillaume 
el il a pour gouverneurs Turque! il et Geoffroy de Neuf- J 
marché. Gérald le sénéchal et Hugues de Gnu» ternes- ( 
nil. l’un de* plus grand* seigneur* anglo-normands. [ 
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Ver* 1 1 15, Henri I", dit ItenurUrc, reconstruisit 11 neuf 
la forteresve r*t en donna la garde à Guillaume do Rou- 
mare. Kn 1160, l'année même oè le château fut pris 
par les Français de Louis Vil et rendu aux Angto- Nor- 
mands de Henri II, un concile fut tenu dans se* mur*. 
Tous les évêques, abbés «I barons angle» - normands 
furent convoqué* par le roi Henri 11 pour se prononcer 
entre ire pnpre Alexandre III el Victor III. L'assemblée 
m déclara en faveur d’Alexandre, qui sortit triomphant 
de la lutte. En 1 193, N sa (marché redevint français pour 
toujours, excepté pendant les deux invasions anglaises, 
heureusement temporaires, d'Edouard 111. eu i346, 
et de Henri V, en 1619. Le magnifique château cons- 
truit par Ire Anglo-Normands du in* «ré le n'est plus 
qu'une ruine, qui sert de carrière de matériaux jtour 
les roules rl le chemin île fer. Le* mur» et les I ponçons 
dre tours ont gardé l'appareil de pierre du ni* siède. 
Kn 1760, Duplessis reconnut et paremmilla MUpkure 
d'Armf , aujourd'hui une prairie , un labour et des jar- 
din». Il vil les trois portes, défendîtes chacune par Iroiu 
tours. — Les seigneurs normands de Neufmnrrhé, à 
l'imitation de tons leur* collègues, construisirent prés 
de leur château une collégiale pour quatre chanoine* 
réguliers. Cette fondation eut fieu au ronimcnmnenl du 
xi* siréèe. Mai», à la lin du même siècle, les choses te 
modifièrent : Hugues de Grentemesnil donna In maison 
a f abbaye d’Oitrbe ou de Saint- Evrould, qui y envoya 
<b* moine* bénédictins. En 1 1 *8 , le prieuré (Hait com- 
plet et régulier pour arpl rdijpsn. Au un* siècle, Eudes 
Nigaud visita souvent te prieuré et l'église. La maison 
de* religieux élsit située an nord de l’église. CW au- 
jourd'hui une ferme contiguë au monument et qui te 
gène comme toujours. L’un des derniers prieur* do 
Neofmarché est Michel- Antoine Boudrand, auteur d’un 
dictionnaire géographique, mort en ce lieu en 1740. 
— L’église, dédiée à saint Pierre , fut longtemps prieu- 
rs»!*? et paroissiale. C'est un très-curieux édifice roman 
remontant probablement an xu* siècle , qui n’a rien de 
normand dan» sa physionomie , étant élevé et Irès-dair. 
Le (dan est une cruix lutine. Le chevet se termine par 
une abside: circulaire, probablement la cancrlJum men- 
tionnée par Orderic Vital. Le chœur et les transepts 
ont un caractère très-élevé. Ce* derniers sont perrés de 
quatre fenêtres cintrées, dont deux sont rebouchées. 
Au côté nord on voit encore l’entrée el le regard des 
moines. Le clocher, entre chœur et nef, est soutenu 
|ior quatre ri ni nu ramons, qui s'appuient sur de» pi- 
lastres plutôt que sur dos colonne*. La nef a été entiè- 
rement refaite au midi, en 1887 et 1 868. Le côté nord, 
resté ancien, n'a que trois fenêtre* en assex mauvais 
état. Le portail , tri 1 » -mutité , est flanque tic colonne! le» , 
dont tes chapiteaux sculptés de sujets, notamment de 
colombe» binant dan» un calice, supportent une vous- 
sure â plein cintre décorée de feuillages et de motif* 
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roman*. Le tympon représente un homme qui met sa 
main dan* la gueule il'un lion , image probablement de 
Stinson » au-dessus est IMgniu />«. Les registres de la 
fabrique remontent jusqu'en ifxj6. Une confrérie de 
charité, érigée en i 53 o, possède un registre allant de 
i 66'j i i 6 g 5 .~— Une seconde église, connue mus 1 * nom 
de Saint-Aubin de Louai ou de Court al , supprirmfe dès 
1660, Tut démolie presque immédiatement. K > J <>78, 
elle fut remplacée par une chapelle dédiée i la Minte 
Vieqjo, cpii était la chapelle du manoir de Cornai. — 
Léproserie de la Madeleine. Réunie à thôpilal de Gour- 
nay en i 6 g 5 , elle limitait en ruine eu 17A0. U n'en 
reste plus que U place dans la me de la Madeleine. — 
Hôpital Saint-Louis, existant au xv* siècle, qui a dis- 
paru depuis longtemps. — Vieilles mations dn un* 
siècle. — Pont des Montds, construit en pimr, avec 
quatre arches, an hameau des Boula rds. — Ternisse- 
ments et restes du camp anglais de 1 6 1 g. — Verrerie 
fondée en 1687 dans nn hameau qui porte encore le 
nom de Verrerie- Neuve. *— WtancK. Ep/ranrjur. I)c 
l'an 000 A 54 o, pendant qu’il administrait les deux évé- 
chds d'Arras et de Beauvais, saint Woast vint à Wardco 
et ttggge* le seigneur du lieu à bâtir un hôpital et une 
, dont lui-méme lit la dédicace. A la (in du vi* ou I 
du rit* siècle naquit au château de Wardcs, de Rigo- 
hert rt d'Agé, seigneurs du lieu, l'illustre Saint-GiT- 
miT, qui fut fondateur et abbé des monastères de Pcn- 
laie et de Flay. Cette dernière abbaye a porté le nom du 
saint et le pays le conserve encore. Le château est une 
intéressante construction en brique et pierre du milieu 
du xvn* siècle, jadis 11» tou ré de fossé* aujourd'hui 
presque cotnhlé*. Do l'ancien château, habité par les 
Bec-Crespiu , marquis de Wardea, on trouve dans les 
fouilles des blocs de marbre, et, dans de» greniers et 
des celliers, des dorures et des peintures du ni* siècle. 

— LVgliso, dédiée à saint Pime, n'exisle pins. Aban- 
donnée â la Révolution, elle tombait en ruine quand 
elle fut vendue «t dépolie «1 18*7. 

CARTON DR LONDIRlftlIKS. 

(Chef Uni ; Lonuthn. ) 

BAILLEUL-NKUYILLK. Formée desdeux ancienne* 
paroissex de Baillcol-sar-Éaul ne et de Neuville. — Hiil- 
uccl-ai n-Ku'Lva. Ep. romaine. T uile* rt poterie*, suivant 
M. GuiJmrth. || Moyen dp. Église dédiée â saint Waast. 
f^e clocher, tour carrée romane placée à Feutrée, est appa- 
reillé en arête do poisson et porté de cintres rebouchés, 
très! une consfruction rustique du xi* siècle, un peu 
défigurée. Iji nrf, qui doit être dn un* siècle, présente 
encore deux rangs d'arcades ogivales, qui ont été rebou- 
chées, mais qni semblent indiquer l'existence d'anciens 
collatéraux, supprimés vers 1660, cor les fenêtres sont 
de ce tempe. Au côté nord , à la seconde arcade, existe 
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une maçonnerie *-n silex du xi* ou du xu* siècle. LA est 
une ouverture carrée longue qui dut être un ancien 
confessionnal. Le chœur ost un beau morceau du xm* 
siècle, édairé par d'élégantes fcnélres sur Iw côtés rt 
surtout au chevet. Au midi du sanctuaire se trouve une 
piscine rt au nord un ancien sacraire. Dans une des 
fenêtres du chœur est un vitrail représentant deux 
personnages i-n prière, qui «ont Jean de BailJeul. roi 
d‘ Écosse, et son épouse Marguerite d'Angleterre. [boni 
près d’eux I» croix de Saint-André, armes de l'Écosse. 
Leur tombeau était autrefois au milieu do chœur, élevé 
sur une maçonnerie do 60 centimètres de hauteur. 
Ko 17x0, un curé de Baillent le plaça le long dn mur 
au côté de l'évangile. Vers i 85 », M. Mathon t'a fait 
lever de terre et appliquer contre le mur de la nef. 
(iette dalle de schiste, longue de s",66 et large do 
i"‘, 35 , représentait deux perronnaijw. un homme e| 
une femme, encadrés «Un* une double ogive. La frmrar, 
mieux conservée, a la tête couverte et les mains juin 1rs. 
Une croix de Saint* André est sur ses jauibes. L'inarrip- 
lioii, recueil lie m i8«o, était déjà incomplète : elle 
indiquait la mort de Jehan de liailleiil en 1 3 s 1 ou 1 3 e g, 
et celle de Jçlnuine, «a femme, sœur du roi Édouard , 
en i 3 o 3 . Ver» 1730, ou itihuma M. de Bmc-Gedroy 
dans le cercueil de Jeta do liailleul, qui est en pierre. 
Bénitier formé d'une ancienne mesure de pierre, qui 
était quadruple. Cloche do 1657. — Château «les sei- 
gneurs de Bailleui-tur-Kaulnù, près de l’église. C'est là 
que s était retiré Jehan Bailbul , apri* avoir porté 
quelque temps In couronne d'Éro*»>. Vers «86s, on » 
trouvé de nombreux carreaux émaillés provenant du 
castel du moyen âge. ■= Neuville. Ejj. gua/oôe. Ha- 
dvrtte en silex trouvée an Moni-Jem en défrichant un 
Lois, [j Efi. nrnaine. Joli vase rouge trouvé «1 «853 ou 
*803 au lieu dit In Corrihn, conservé nu irnisée de 
Neufchâlel. Fragments de tuile» à rebords rt de pote- 
rie* reconnus par M. l'ablié Cochet. Un sondage de 
quelques heures a donné un joli VM« ronge, des tuile* 
et des poterie*. Un nouveau sondage, ru i 865 , • fourni 
une charmonte coupe». j| Mvym dp. L’église, dédiée à 
Notre-Dame, appartient i deux prt-iadr* : â l'ogive pri- 
mitive et â l'ogive flamboyante. La nef et une jiartie du 
rlxeur sont du un* siède. Le sonrlunirr rt rarrode du 
crucifix sont du xti*. Autrefois le clocher était i l'inté- 
rieur et placé sur le pignon d»i l'ouest. Le chœur pe*- 
sède une voûte rt une piscine du xili* siècle. La contre- 
table est de 1700 environ. Dam le chœur sont deux 
dalles du xvi* siècle, tria- effacées. En haut de la nef est 
une dalle tumulaire anr laquelle tnt figurée une femme 
courbée, voilée et mains jointes. L’inscription, en par- 
tie effacée, laisse a peine lire des noms rt la date (h* 
1607. 

BAILLOLET. Ep. romaine. Tuiles trouvées dans 
un herbage en s 8^0. Maçonnerie en pierre rt silex. 
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• •puisse de o m ,8o et formant un carré d«* b mètres dam 
tous lr* sens, «'rouverte sous un tas de cailloux , dans 
les défrichements d’un toi» voisin de la Croir dre trait 
Frrret, en 186a. Dans un des angles de telle cons- 
truction se trouvait un dépôt de lucJveltr* en silex À 
peiiM? dégrossies et ébauchées. l'armi les débris de celte 
ruine antique, M. Mathon a reconnu d-i vawmuwins, 
dutil un c-vi déposé au musée de Ncufchôtei. |] Ep. 
franque. Cimetière mérovingien de Itaillalrtum , dému- 
vert par M. Dupont en abattant un épauiementde terre, 
••n iH 53 ; il renferme des squelette* humains uefum- 
jugné* de vases, de sabres, de couteaux et de boucles 
en fer. j \f<<ytn ége. 1 ,‘eglise, dvdiré a saint Martin, 
«»t en très-grande partie du in* siècle. Le chœur. dont 
le chevet et le mur du midi |rtv*entenl de jolis érhi- 
«piiers en pierre blanche et en brique rouge et noire, 
trois arcades de la nef, qui ronunimiquent avec le col- 
latéral du nord, sont de celte époque. Le reste est mo- 
derne. Inscription de « 5 l 3 , qui atteste que Jehaune 
Godard , veuvg de Laurent Godard , a donné ses biens à 
celle église, à la construction de laquelle die a pml«a- 
bieinent contribué, lia»- relief en bois dans le chœur, 
de i Goo environ , represwilanl saint Hubert et son cerf. 

BOSC-GKFFRUY. Ép. gaHlmte. Deux hachettes en 
silex trouvée* l’une ail hatm-au des Callenge*, l’autre 
à celui de Gallengeville. || Ep. romaine. Tuiles à rebords 
et constructions que l'on dit proveuir d'un ancien cjii- 
teau , trouvée* dans le champ du Moulin. — Monnaie de 
brume du Haut-Empire ,s trouvée en 1609 pré* de U 
motte appelée la Tour. — Ferrements, tuiles à rebords 
«H monnaie» impériale*, recueillis au hameau de la 
Goudroie. J Moyen ugr, L'église, dédiée à saint Lau- 
rent, est du ivi* siècle. Entièrement construite en iuo« U 
fon dans le principe, elle a été raemmmodée avec de la 
brique rouge au xtii* et au xviit* siècle. Elle a la forme 
d’une croix, avec le clocher sur la croisée. Le chœur, 
terminé en abside A trois pan», est couvert par une 
voûte dont de* anges, porteurs d«-s instruments de la 
Passion, sou tien lient 1 rs nervures. L'arcade du crucifix 
«'si très-ornée. La nef, du xvif et du îvm* siècle, est 
plu» Imsm; que le chœur et hiiu d'être monumentale. 

J Ep. incertaine. Moite de terre presque circxilaire et 
entourée d’un fu**»’*, au carrefour du PotU commun. .Sa 
houteur, prise du fond du fossé, est de 5 à G mètres. 
Dan» so plu» grande largeur, le diamètre a ho méfie*. 
On la nomme la Tour et l’on dit qu’on s'y est battu. — 
Uivc moite scuiMablr, détruite il y a quelques année», 
existait au hameau de Ihimbures. — Pied d’une lampe 
en brome trouvé, en »8fi» au hameau du Goudroy. 

BLUES. Formée des deux andeooa* paroisse* de 
Bures et de Burettes. — Buass. Ep. ramai ne. Monnaies, 
tuiles et (tôlerie?, ainsi que de la verroterie antique si- 
gnalée par M. A. Deville. | Ep. franque. Bures «lut être 
un lieu important i relie époque, puisqii’aa un* siècle 


' c'était encore un de» sept doyenne» de rarchidxaeooé 
d'Eu. |i Moyen âge. Gbit eau qui fut toujours la pro- 
priété d«* nos premiers duos , qui , au x* et au xi* aède , 
en faisaient un repu* de rha»e. Ou cruil eu reconnaître 
lVinpbrcinrnt dans la Ferme de la finir. — Siège d'un 
prieuré depend-ml du Rec-IMlooin, qm; Migaud visita 
plusieurs fui* au ans" siècle. Il «it pro] vaille que c'était 
là une fondation et une donation des ducs de Norman- 
die. On croit que les moine» étahml établis près de 
l’église, dans in tue Soias-le-Mouslier. — L’église, dé- 
dire à saint Aigaan, rondniite au m* et an xm* tiède, 
est classée comme monument historique. La nef (4 le 
portail appuriii-nnrnl à l’ogjvc primitive. Au bas de 
la nef, vers le nord . on remarque deux cintres rebou- 
ché» d'arcade* qui communiquaient avec un baptistère 
j ou des chapelles disparues. Une tradition prétend que 
1 là était b chapelle île* ducs de Normandie. Le clocher, 
entre chœur cl nef, est un beau corps carré ogival 
soutenu (Kir quatre arcade* pointue* du meilleur style. 

1 Les pilier» sont flanqué* de colonnetle» dual les chapi- 
teaux sont «nié* d>* cressc*. Au dehors , |» tour n'a gnrdc 
intacts que les côtés est et nord. L*.s murs du sud et de 
l’m irai , mutilé» par le temps, ont été réparé* avec de b 
brique rouge en 1783. Une flèche en ardoiw.de forme 
octogone, couronne b tour. Le coq s'élève à Go mètres 
du sol. Le* transepts wml du 111* siècle. Le chœur ap- 
partient, dan* tou» se» élément», au * 4 vie ogival entiè- 
rement développé. Cependant dans son mur septentrio- 
nal «*»t une inscription du an* tiède qui déebre que 
l'église a été consacrée en 1 1 66 par Rotrou de Warvick, 
archevêque de Rouen : «Annoah Inrarnatiuiic Domini 
rM C LW III, dedicata est ha*c ecclesia a Rotrodo 
cRotnm. archi*qiii«r(i|»d xi kal.juiiiî, etc.r La fenêtre du 
chevet cal uue grande ogive encadrant quatre comptr- 
tirneuU, avec nrnpliwwge d * 1 ru*e*. Des arcade», qui ont 
été détruites , devaient accompagner des sièges de pierre 
qui ont disparu , ainsi que la piscine et b jubé- Sépulcre 
composé de trois preotmage* de grandeur naturelle, 
en pierre , du xvi* siècle dan* le transept nord. Il i*»t ren- 
fermé dans une double arcade que tapissent le* écus- 
sons drs donateur*. Bas-relief du x»i* siècle, derrière 
l’autel, représentant Passomption delà sainte \ierge. 
Statue de pierre de saint Étienne et bas- relief qui en 
décore le rode. Couvercle de* fouis haptiMiiaux. pyra- 
mide de bois découpée à jour, qui dut surmonter un 
tabernacle du xfi* siècle. (Hoche de 1791, en remplace- 
ment d'une dr i5i> 7, qui venait d'Hesdin, dit-on, et 
qui aurait été donnée par Henri IV à Gabrieile d’Ks- 
I trie*. — Fied de croix en grès de IU&7, au haut du 
| bourg. — Magnifique manoir de b Renaissance, on 
face de Péglise, remarquable jiar ses cheminées de 
pierre, par ses fenêtres, ses ferronneries et »e* sculp- 
ture* sur toi*. Démoli en 1 866 et transporté, «Lu» m» 
| débris les plus intéressants , à Gaillafonbine. Le peupU 
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appelait ce manoir seigneurial la Mttùon du gênera/ 
/Wirwrrelj. Charles Dcsmarcts , capitaine de Dieppe au 
sv* siècle, qui conquit cette ville sur les Anglais en i Ü 33 , 
partit on effet du château de Bortl pour livrer l'assaut 
décisif.— Maison de brique, que M. Dcnrdc attribue 
au 11* ou au svi* siècle. — Manoir de Tottrpca, vieille 
demeure féodale, devenue une ferme, mais où l’on re- 
connaît encore U chapelle, la galerie et de* lambris 
•sculpté* du XVI* sièdi*. Une tradition locale rapporte 
que ce manoir fut habité par Gabrielb* cPEstrécs, qui 
y recevait souvent la visite de Henri IV. On prétend 
même que ce fut à la demande de Gabriellc que ce 
prince donna à l'église de I turcs les cloches de la ville 
d'Hcsdin, prise par lui. Ce qui est certain, c'«*st que 
Henri IV *'«l liai tu dans le bourg de Bures et aux en- 
virons en 1&91. On cite même quatre engagements de 
royaux et de ligueurs à Bure» et aux environs. Bures, 
autrefois lieu important, portait le litre de bourg et 
avait une haute justice, ilonl on montre encore la cour 
et les potences. || Ep. incertaine. Motte circulaire entou- 
rée de fossés , et qui n'a pas moins de 1 0 A 1 a nièlres 
de hauteur, dans la cour de l’ancien //««i tel du general 
DetmareU. Chandelier de* bronze possédé par le musée 
de Rouen. — Bcrkttcs. L'église a été démolie en 181 5 . 

('LAIS. Ep. gauloise. Hache en silex. |j Bp. romaine. 
Tuile» à rebords. Voie antirpie de Dieppe à Beauvais. |j 
Ep. frarujue. Donnée au chapitre de Rouen par l'arche- 
vêque Ricalfe, do 87a é 876. — Sépulture» trouvées 
à Boonorue en 1 H .'»<.* , on démolixiant une butte, où 
l’on reconnut un grand nombre de squelette*. |j Moyen 
iigr. Eglise dédiée à saint Martin. Le chœur et le» 
clocher qui le précède appartiennent au si* et au xii* 
siede. Duh l'appareil extérieur on voit du tuf et trois 
fenêtre* terminales rebouchées. A Tiulérieur on trouve 
des chapiteaux romans fantastiques et « personnages. 
La nef est moderne. Deux inscriptions tumulairc* : Tune 
de Jehan Vallogne, tnnnrlumd et laboureur do Clées, 
décédé en 1 5 1 7 ; l’autre, de Jehan Nellon ou Villaiii. 
curé de Claix, mort en l 5 ùo. Sur celle dalle le person- 
nage est représenté vêtu de la chasuble et ncrumpagité 
d*un calice et d'un chandelier. — Deux chapelles : l’une 
à Hainhnres, sert aujourd'hui de grange; l'autre, i 
Franoy-cn-Val, est û présent démolie. 

CROIX DALLE. Ép. romaine. Restes d’une ri//a trou* 
vés en traçant le chemin de grande communication de 
Londinièrex aux G ramie»- Ventes, au haut de lu râle. 
Ces restes consistaient en maçoniterii* et suhstruclions 
trés-reconoamablcs , en tuiles é reborda, eu meule» A 
broyer et en poteries. — Metih-s en poudingue et mon- 
naies de Trajan et do Commode dans les bois de M. Le- 
long. On en a rencontré également du cèle de la ver- 
rerie du HelleC j! Moyen tige. L'église, dédiée à suint 
Étienne, est moderne dans la nef, maiB le chevet en 
pierre blanche est du xih* siècle. Il eat percé de trois 
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fenétm ogivales à deux compartiments. C’est tout ce 
qui reste de l'église construite par les archevêques de 
Rouen et consacrée par Eudes Rigaud , au temps de 
saint LouU. La cloche est de 16Ù6. — Verrerie du Hd- 
let, élnblie en i 656 et supprimée vers 1800. g Ep. in- 
certa ne. Non loin «le l’église, on l’on honore* particu- 
lièrement saint Fiacre, il existe une mare qui porte le 
nom de ce solitaire. l.e peuple préu-nd que saint Fiacre 
l’a creusée lui-même d'un seul coup de louche! , et les 
pèlerins y affluent toute l'année. 

FRÉAliVILLE. Èp. gauloise. Atelier d'outils de pierre 
au hameau vio» Marottes, dont une partie est comprise 
dans la commune de Loudinières. On y trouve de nom- 
breux fragments de silex taillés ayant formé des Itaches , 
des couteaux, des flèche* et autres instruments, j Ep. 
romaine. Tuiles et poteries, dont plusieurs en km 
rouge , à la ferme de l;i Motte et au bord de la rivière. 
] Moyen âge. L’église, dédiée à «iol Pierre, possède 
un chœur voûté du m* siècle, dont le* fenêtre» ont été 
refaites au xn*. La cloche est de » 5 ot. — Nombreux 
carreaux émaillés du xui* et du xiv* siècle, trouvés il y a 
quelques années dans le cimetière. — Le v illoge a donné 
vin nom à Thomas de Freauvillc, évêque de Rayent en 
ia 33 , cl inhumé à Beau bec en 19 36 ; et é Nicolas de 
Fréumille, jacobin de Rouen, confesseur de Phili|ipo 
le Bel, mort archevêque de Lyon eu i 3 » 5 . Son cœur 
fut inhumé aux Jacobin» de Rouen. 

FRESNOY -FOLNY. Formée de» trois ancienne* pa- 
roisses de Freanoy, de Folny et de Boilly-en-Cnmpogne. 
— Fkkwov. Ép. gauloise. Une harhctle en silex trouvée 
en 1869. ] Ep. romaine. Une ni (a existe au hameau de 
Touffro-Écalcs. On y a rencontré des tuiles, des pote- 
ries, des monnaies de brome, de» constructions ara- 
sées,' des eu liant et des conduits en terre cuite. — A 
Doumesnil on trouve aussi beaucoup de tuiles à re- 
bords. — Un caillou trouvé à K tri mont en t Kt»6, prè» 
de Bailly -en -Campagne, formait une tirelire renfer- 
mant douze dénier» fl argent, de Trajan et de Vrepa- 
«cn. | Moyen âge. L’eglisc, dédiée a Notre-Dame, est 
aujourd'hui renouvelée. Autrefois elle présentait dan* 
» nef de» fenêtre» du xn* siècle et un appareil en 
feuille* de fougère. U chcw a été reconstruit eu 1 8 a 3 , 
avec les démolitions de l’église de Railly-en-Cam- 
pgm*. Dans ce chœur renouvelé, on a conservé deux 
inscriptions tuniulairrs et obituaires venant de Bailly. 
La principale, de i“,fto de hauteur sur i mètre de lar- 
geur, wl la fondation de Louis Fixetier, prêtre docteur 
en droit, trésorier de l'églixe Saint* Paul de Paris, faite 
le a 3 octobre i 658 . L'autre est edle de Jacques Brug- 
land, et date du 11 janvier 1507. — Magnifique dalle 
du xn* siècle, qui était dans le chœur et qui provenait 
de l’ancienne chapelle de Touffre-Écalc» , encastrée dans 
le transept nord par les soins de M. l'abbé Cocbet eu 
i 853 , Gcttc pierre est celle de Jeban Limonier, sire de 
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Touffre-Éc-ales, qui trépassa l'an »3 o 3. Le personnage, 
vêtu de la roi*- longue des bourgeoi», r*t encadré dans 
une belle ogive; w* pied» reposent sur un lévrier, sa 
Mi aw «-si sirronipagnée d’anges céroféraire*: quatre 
écussons, jadis émaillés, décorent celle dalle. = Folsï. 
Voy*ti dgr. L’église, dédiée à sain! Martin , est mo- 
derne. Joli bas-relief représentant le martyre de «inte 
Barbe, daté de «5i h. — Bvillt-ss-Campaon*- Moyeu 
dgi. L'église, déliée à saint Servais, a été détruite eu 
1 839. La roule départementale n° jo passe dessus. En 
démolissant l’église , on a trouvé la pierre sépulcrale de 
Jean do Crény, écuyer de la reine au un’ siècle, qui a 
été transportée dans l'église de Framoy. 

GRANDCOURT. Formés des anciennes paroisses de 
(i ru ml court, la Pierre -sur-Yèrc, Deville, Pierrepoot 
et Écotigny. — Gansent ht. Ep. gmtlmtt Hache» en 
silex, polir* et ébauchée», trouvées en 1 Hé 3 et »H<>8 
dan» le tertre qui entoure f église et que l’on nomme la 
Motte du charron, et conservées an minée do Rouen.— 
Instruments en os et en aile* recueillis dans la forêt 
d'Kti, au triége de .Sainte-Catherine. |j Ep. romaine. 
Quantité considc^ralde de débris reconnus en » 863 
par M. l’abbii Cochet dans la Motte du charron. Déjà 
M. Dergny y avait recueilli de» tuile* à rebord*. — 
Vu 1res débris, en grand nombre , rencontres dans un 
tertre placé jadis au bord de PYére, démoli pour le 
passage de la route départemental' n" 3a. — Amphores 
et autres débris antiques au Moût l>vm , trouvés lor* 
de la démolition d’un monticule. — Constructions ro- 
maine» mise» an jourau Mont Gosselu 1 par M. l’abbé 
Derurde en »8tii. j Ep. franque. Cimetière mérovin- 
gien autour de l'église et notamment dans la MoU* du 
charron. Depuis plitsicur* année* on y a renronlré des 
vases et des armes. En «8G3 on a recueilli deux plaque» 
de ceinturon en hronsr: en «864, 1866 et 1868 des 
vaaiüt en terre*, une boude en bronxe et deux lances en 
fer. Toutes ces pièces sont entrées au musée de Rouen. 
\ Moyen d , . Vieux château situé sur le bord de PYére, 
reconnaissable à des rnoiivermnl* de terrain et à de vieux 
murs qui subsiab.-nl encore. La motto de sou donjon , qui 
existait en 1 HÛo , a été démolie pour le passage de la 
roule départementale ni* 3s. — L’n château plus ancien 
se voyait près de l'église , sur la Moite du charron , anté- 
rieurement à 1 5o3. — L'eglise, dédiée à saint Martin , 
présente des tufs du xi* siècle et des traces du tin*. Les 
arcade* de la nef «ont du un* ou du «n*. Le reste de 
ce vaifsesu est du iflli*. Le clocher, entre cliccur et nef, 
est du xvh*. Lu* deux tmiurpt* ont été construit* en 
1 853. A i’enlree du chœur, où il y trace du \vi* siècle, 
on ht l'inscription commémorative île la dédicace, qui 
fut faite le 16 juin i&H» par Robert Clément, évêque 
d'ürppone et religieux augualin de Rouen. — Verrerie 
au hameau de Sainte-Catherine en 1776, aujourd'hui 
disparue. » L» Pixsas-ses-Yisi. Moyen âge. L'église, 
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dédiée à sai nt Pierre , a été démolie vers 1 8 1 o. =* Dk- 
v ntic. Moyen âge. Ancienne baronnie, dont le château cl 
l'église, dédiée à saint Waast. ont disparu vers 1800. 

Pibjiriwvt. Moyen dge. L'église, dédiée • saint 
Wandrille, et située au bord tle I* Y ère, garde une belh- 
arcade de pierre du xti* siècle Le chœur a été démoli 
en i835 ou en 1 843. Le reste du bâtiment est moderne. 
Dans la nef est encastrée une inscription rimée du xvf 
sièrle , relative à la dédicace qui <*ut li*-u en 1 5 1 o et fut 
faite par l'archevêque de Thresalonique, nu-saire Tous- 
saint Varin. — Château aujourd'hui disparu. = Éco- 
tigst. Ep. romaine. Deux broutes de Faiuline trouvés 
vers 18O0. ’j Moyen dgt. Vieux château avec fossés, lou- 
relles et pont-levis. On voyait sur le mur une inscription 
de «645. Le rhitaau a été détruit en i85o, ainsi que 
Il rire du baron ; inuis h-* souterrain* sont demeure** 
célèbre» — L’église, jadis dédiée à .Notre-Dame, sert 
aujourd'hui de grange. Elle fut bâtie en silex au un* 
sièrle. Son rlocbcr, placé au portail, semblerait roman. 
Dan» la nef vont de» retouche» du xti* «ède — Au lieu 
dit Ut Crmjt d' Écotigny, où l’on dit qu'il y eut une lépro- 
serie, on a trouve de» sépulture*. 

LONDIMKRES. Formée des deux anciennes pa- 
roisses de Londinières et de Bm*»ay. — LovDreiiass- 
Ep. gaulois*. Atelier d’instniments en silex, du temps 
de U pierre polie, sur le territoire de* MareUe*. Lo» 
fragment» de hachettes, rebuts ou ébauches, à peine 
préparés pour la plupart , qui en sont sortis , sont innom- 
brable». Le* pièce* police sont presque toutes cassées. 
Outre tes ébaudie», on rencontre aussi de* nweinu, ib*» 
gouge», de» couteaux et des pointes de flèches. Hache» 
de pierre lisses et polies trouvées dans h* bourg et con- 
servées au musée de Neufcbâtel. Poignard en bronit- 
recueilli en s 85 1 par NI. Havard et conservé au musée 
de Rouen. ,| Ep. romaine. Voie antique de Dieppe à 
Beauvais. — Tuiles, poterie», médailles et muraille*, 
sur tout le territoire, notamment dan» le bourg, au 
Prô-dct-lhreattjr; à Kpinay, sur le» bords de l'Éaulne . 
comme sur ceux de la lléanne. — Petit lion eu broute 
recueilli dan» le cimetière en r836 et acquis |*r le 
niustc de Rouen. — Restes de viUa sur le territoire 
de* Fomcs, où M. Cahingt a recueilli fréquemment 
de» vases en terre et de beaux fragment*, qui «ont » 
NnifcInUcl. — Le musée de Neufibâtd po»ède un 
Domitien en or et une suite de bronxe* impériaux qui 
en proviennent. $ Ep. franque. Cimetière mérovingien 
des plus importants, placé mi pied du Mont Blanc, 
au lionl de la roule dé|wleaieütale n* 1 0 , et autour 
du cimetière actuel. Ce fut en «8*5, en creusant 
b*» fondation* des murs du cimetière, qu'on en eut la 
première connaissance. En tHh’j et t85o. en *83* et 
en «865, M. l'abbé Cochet y pratiqua quatre fouille* 
consécutives, qui lui permirent de l’explorer n peu près 
dan» son entier. Il n’a pas moin* de 70 à 7b mètre* 
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dans ton* les sens. On en o extrait quatre cent vingt- 
cinq squelettes de tout âge, de tout sexe, de toute con- 
dition, qui étaient orientés est et ouest; les fouis al- 
laient du nord au sud. Parfois il y avait plusieurs corps 
l'un sur l'autre ; quelque -uns avaient été assis; la plu- 
part étaient habilles. Plusieurs inhumations avaient été 
violer». M. l'abbé Gochel a recueilli cent cinquante va** 
en terre et dix en verre, tous placé* aux pieds; dix à 
douze taches trouvée* aux pieds; vingt sabres, trois 
épée» sur Ica enté»; deux boucliers et des couteaux sans 
nombre. Le fer était encore représenté par «lixanU*- 
quiuxe lance», presque toutes pré» de la télé; par des 
boudes de ceinturon, des plaque* ci des contre- plaque» 
damasquinées. des anneaux, des alênes et de» pointes 
de flédies. Le bronze constituait de» boude» de ceinlu- 
roos et de lanières, de» plaques ciselée» pour la cein- 
ture, des fibules ornées de verroterie» coloriée», de» 
bouton*, de» anneaux, de» bogue», des bracelets , des 
boudes d'oreilles, des aiguilles, des thainettes et dis 
pinces à épiler. Enfin, il a trouvé des pierres à feu et 
des pierre» à affiler, de» perle» de verre ou de pdlc de 
verre pour colliers et bracelets, et nussi dés perte» plate» 
ou hémisphérique* d'un usage inconnu. Il s'est truuvé 
parfois des fibule* antiques décorées d'émail et quatre 
monnaies romaines, dont une de Té triais. (Voir sur 
tou» ce» objet», déposé» en très-grande partie au mutée 
do» antiquités de Rouen, les différents ouvrages de 
M. l'abbé Cochet, où il» août reproduit*. ) j, Moyen âgr. 
L'égUa o . dédiée à saint Pierre, » la forme d'une croix 
latine. Le rbordr, par sa voûte, daté du khi* siècle, ainsi 
que le transept du nord, avais il a été retouché ultérieu- 
rement. Le clocher, entre choeur et nef, a été construit 
en lui B et donné par Binet Maussieu et ses enfanta, 
connue l’indique une ancienne inscription. Le COTp», 
carré , fut refait en 1 6 g 3 . Le transept du midi est du m* 
siècle. Deux cUapelhr» latérales au chœur sont de 1 600 
ou environ. La nef, ayant croulé pendant l'hiver de 
1 683 , fut reconstruite en 1 GH H et 1 685 pour la somme 
de 6,009 Itérés. Dalles turaulaires et inscriptions ohi- 
luaires du xiv* et du xvi* siècle. Tombe sdée portant la 
dote M CGC LXI 11 . Dai» le chœur est l'obi l de Tho- 
mas Mouilliard, vicaire, décédé en *54». Dans la cha- 
pelle de la Sainte-Vierge ert l'obit d'AnÜioiacTrocbe, 
sergent, du l** septembre » 6 a 5 . Sou» le clocher sont 
In trois inscriptions turauloirc* et obiluaire* de Thomas 
Maussieu, vicaire, en i 5 i 3 ; de Pierre Levasseur, en 
i 65 y, et de Guillaume Maussieu, recteur du lieu pen- 
dant quarante-deux ans, décédé le su décembre 1661. 

— Lundinièrva, donnée au chapitre de Rouen en 670, 
resta sa projwiété «H sa prébende jusqu'à la Révulutum. 

— Lieu nommé It &ût 9 reste de la haute justice du 
chapitre, et Grm tgt de* dune*. *— Cercueil en pliüv et 
caveau pris de la nef, trouvé» dam le cimetière en 
1 8 A 4 , où Ton a recueilli des vase» à charbon et à eau 


i bénite. = Boissat. Ep. romain*. Restes antique» aiwn- 
I dont» au hameau de Botaelel, où de» poteries et de» 

I armes en fer auraient été trouvée* en 1 8so. — Pendant 
| bien de* années M. Cahingt a recueilli , au bord de la 
route dé|Mirlementale n* 5 , de* poteries rongea, noire» 
«t blanche» , dont beaucoup sont déposées i NeufchAteL 
Moyen 4 g». L'église , dédiée s saint Mclainc . a été re- 
I construit'* de 1 708 i 1 768 , sauf pour quelques partie* 
en pierre lutteuse et pour une porto en pierre de la Ité- 
naimiKs. Le dicaur a été démoli en 1 8*6. En 1 7&3,on 
< voyait dans le sanrUiaire une très-ancienne verrière re- 
présentant saint MMne, «véque et patron de la paroisse 
I nu xvi* siècle. Le* seigneur* de Boissay embrassèreat 
la réforme et établirent dan» l'enceinte d<* leur château 
un prêche <•! un cimetière. L n ministre venait de l>îep|ie. 
Une tradition prétend que In paroisse, qui était devenue 
: réformée, sc convertit ver* 1 697, à la suite d'un grand 
; orage. 

PREUSEVILLE. Formée de» deux aiiamnr* pa- 
| roUaes de Preusevnille et d'He6my. — Paxcsami.s , Ep. 
j gauloise. Hacliettc en nilex trouvée en 1861. |j Ep. ro- 
I maint. Charbon et tuile* à rebords dans les terre» qui 
: entourent le cimetière. — Col de va*c , *ix cuiller» d’ar- 
gent , une chaîne et deux anneaux en or, trouvé» par un 
berger, dans un labour, en 1 84 o.— Monnaies, maçon- 
nerie* , ferraille» et tuile» à rebord» , é Coqueréanmont. 

| — Anciennes fondations aux approches d'un petit boi» 
sur le chemin de la Leoqunie. — Villa trouvée en 1 85 o, 
en traçant le grand chemin qui conduit à Koucarmont. 
Lr* rtamp* étaient remplis de murailles, de meule* à 
broyer, d'ossements humains, de défend de sangliers. 

1 de tuile* à rebord», de dous, de poterie* rouge» et 
noires. || Moyen tige. Église dédiée à samU^u-Baptiste. 
ta nef date du triii* siède. Le chœur a été construit en 
tB&fl. = IlasaT. Ep. franque. Au ix'siède, une femme 
d'Htwmy fut guérie par l'invocation de saint Wandrille, 
au monastère duquel saint Wandon avait donné le 
ff«f d'Ilesmy en 696. j Moyen rlge. L'église , dédiée à 
Notre-Dame, fut d'abord construite au xiu* siècle, qui 
y a laissé de» trace». Mai» la nef a été remaniée. Le 
! chœur parait modem**; toutefois il contient une piscine 
: du xvi* siède. Au midi du chœur est une chapelle de 
pierre du xn* siècle, sans doute seigneuriale- Croix 
processionnelle en cuivre émaillé du nv* ou du iv* siècle. 

PL'ISEN'VAL. Moyen à g*. L'Oise, dédiée h saint 
Nicolas, fut construite au xi* siècle. Il reste encore de* 
luf* , des contre-forts et des fenêtres de oc temps. Le 
clocher, au rèté nord de f église , est une tour carrée du 
xi* ou du xn* siècle. Le resté de l'église est du xvm*. 
Belle dalle Inmiibire du xvi* siède d'un prêtre vêtu de 
la planète , antique ; le» main» , In tété et tés pied* étaient 
; eu marbre. Autour on lit l'inscription cité Jehan Le- 
| 0 brasseur, curé de Puiscnval, décrié m i 5 . • * 

SAINTE- ACiTHK-U'AUKliMONT. Ép. nnw. 

t5. 
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Tuiles à rebords (rouîtes en 1 83(î du eût»* de Lasse - 
MON, et en i 8 âo du côté de la Proue. ! Moyen âge. 
L'église, sous le xtcaldi* de Sainte- Avilir, et du «ni* 
«iècle, fut consacrée le s 4 août i *6- par Eudes Rigaud . 
archevêque de Rouen. Elle est construite en silex et en 
pierre du pays, terminée par une abside 4 trois pans et . 
perré»* de douze fenêtre* en ogive primitive. Dans le 
sanctuaire ast une délicieuse piscine à double cuvette 
dotit l'encadrement , formé par une double la nretle et 
surmonté d’nne rose . est orne de colonnrttes et de cha- 
piteaux élégant*. Baptistère nn pierre de la Rrnaiswnre. 
ta clocher, refait au wi* siéde , a été remanié ver* 1710 . 

La cloche, de i’>84, a été donné»* par bu paroissien*. 
Inscription iutn daire et obituaire d’un laboureur de 
i 6 â 6 , dans la nef. * 

SAINT-PIERRE- DES-JONQDIÊRES ou LES JON- 
IJLIKRKS. Moyen âge. Formée dos trois anciennes |>a- 
roisscs de la Trinifé-dre-Jonquières , do Saint-Pierre- 
d' 9 -Jonquière* rl de Parfondeval , fusionnées en 1 8*3. 

— La TamriL L'église a été démolie «» »834. ; - 
Subt-Pium. L'église . qui ne se trouve séparée de sa 
voisine que de la largeur du chemin, e*t une construc- 
tion du itu* et du xvin* siècle. = Piwbintu. Ep. 
frmaqne. Cimetière mérovingien découvert en 1 84 A ,lor* 
do l'établis ement de la roule départementale n* 3o. 

Eu enlevant des terres, on rencontra de* sépulture* 
accompagnées do tuiles à rcbonU , de vases eu terre , 
d’agrafe* en bruni. . d’une lance eu fer et de deux 
haches de fer d’une forme étrange : le tout fut déposé 
au musée de Neufcfaûtel. la vue de ce* objet* décida 
M. l’abbé Cocliet à pratiquer à Parfondeval une fouille 
tuéibodiipie en 1 8 b 1 . Il y constata la présence d’envi- 
ion cent cinquante corps rangés par lignes de cinq 4 
vingt fosse» par rang, où il recueillit trente vases de 
terre, truîa sa lire», trois tache*, douze couteaux, deux 
ciseaux, une alêne, cinq anneaux, trois boucles et plu- 
sieurs pJaqu** damasquinée», b.* tout m fer; des boude* 
de ceinturon, des boudes d'oreilles, des styles et de* 
fibules en brome , un poigne eu o», une boude d'oreille 
en argent , une plaque d'argent et deux admirables fi- 
bules ronde* en or et argent , décorées de verroterie» 
rouges ci de filigranes d'or. Ces objets ont été transpor- 
tés au musée de Rouen. (Voir la Normandie irmUrram* , 
où ils sont représentés.) j| Moyen âge. Dans la cour du 
château, qui est du «fin* siècle, ae trouvait l'église dé- 
diée ù saint Pierre, dont une partie a été démolie en 
189 4 et le reste est devenu une habitation. 

SAINT-VALERY-SOUS-BURES. Formée des trois 
ancienne a paroÎMCa de Saint- Valéry , d'Ounoy et de 
Maintm. — Suxt-Valut. Ép. gauloise. Hachette eu 
brome , hache en pierre éhlPtbéo et fragment de tache 
polie, trouvés au hameau de la Yolouine en 1863. [] 

Ep. ruinai ne. Monnaie de Gordien III, en argent, don- 
n v en 1 648 au musée de Neufchâlel. ij Moyen âge. 


SEINE-INFÉRIEURE. ^ 332 

L’église, sou* le vocable de Saint-Valéry, nVxisle plu*. 
Construite au xvi" siècle, die possédait un chœur roo- 
munentid en pierre de taille. Elle fut démolie en 1866 , 
après avoir servi de grange {vendant trente-cinq ans. A 
rentrer du ducur on voyait une magnifique Passion 
sculptée sur bois, avec une vingtaine de personnage» 
fiirt intéressants. Le tout a été vendu 4 vil prix ver* 
iH3o. Croix de cimetière dont il n'existe plu* que la 
base et le fût en grès couvert d'ornements, au milieu 
desquels on distingue des lis, des croix , de* coquilles, 
des dauphins, une coupe, de* raisins, ci surtout 
les instruments de la Passion, tels que le flambeau. 

I le marteau, les dot», le coq, la tunique, etc. ta 
base, de forme octogone, est également décorée de 
lis, de lions, de syrèaos, de dauphins et de fleurs, 
i Outre le nom de Jacques l'ournel , qui doit être relui 
du donateur, on y lit la date do la donation, i55o. 

' *» Oxaov. Ép. romaine. Petit brome de Maxenre trouvé 

| en i83i. Meule 4 broyer en poudingue. Squelettes ac- 
compagnés de vase» et monnaie «l’or, trouvé* de 1 H 60 
4 i85» sur le bord du chemin de grande communica- 
tion n® *. de Dieppe à Gisons. M- l’abbé (vochet a re- 
marqué dan* la rntij* du terrain des nnw remplies 
d’os brûlés. J Moyen âge. l/églire, dédiée 4 Notre- 
Dame , jadis eu forme de croix » appartient 4 deux ahrtea 
bien tranchés : le plein cintre roman et P ogive des der- 
nier* temps- l.o grand |iortail est un très-beau cintre 
roman constrtiil en pierre blanche du pays, et, 4 cause 
de cela, trè*-altén ! . On y reconnaît parfaitement les 
dent» de scie , les billeltes et le* frelle* du xi* siéde. La 
nef, également ancienne, possède des ogive*, et a dû 
être remaniée. Le docher, entre clwrur et nef, est r»r- 
man. La tour, carrée, portée sur quatre arcade» dn- 
I trrés, est percée de fenêtres circulaire» bien caractérisées. 
Sous une dre arcades on lit , en cinq lignes , l’inscription 
suivante, qui n'a pas été achevée : ANXO : AR IN- 
CARNATIONS : DM : M' I C’LXX’ DBDICATA • 

( EST :) HBC X ECCLESIA : VI* : KAL ! MAU i IN : 

! HONORE ta chœur rel du un* siècle, mai» les 
! voûte» otil été faites au xvi\ Les chapiteaux sont décorés 
d'animaux et do chimères de style bjnantin. En 17 A 0 , 

! on supprima le transept nord; au transept sud, du xvi* 
siècle, on a ajout» 1 , dans la direction du chcrur, une 
chapelle en pierre avec voûtes, clefs pendante* et fe- 
nêtres ornée*. Raptrilèro 08 pierre du xiii* *ièd«, re- 
connaiasable aux chapiteaux qui le décorent, malgré 
une fhcmwc de plâtre moderne. Sur la port»* de U sa- 
cristie on lit l'inscription lumulaire de * Loy* Bourgoyæ, 
natif et curé de réans», mort ca *^ 97 . C’est sans doute 
le (tarent de ce prêtre qui, trésorier en 16 *3, a fait 
restaurer la lonr du clocher, — Grange des dîmes, prè» 
de l'église. — Mimai . .Moyen âge. L'égiire, dédiée à 
saint Léger et à saint Martin , est uiodorne; cependant 
on trouve dans la nef et au portail quelques (races du 
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ntt* siècle. Sur 1 rs murs «ont de* croix de consécration 
rt des armnirint, restes d«* litre féodale. Dalle fiiwfrtiw 
du itii* nèd& — Manoir de la l irfoui'nr . construit en 
i6o« p«r les sires de Rienrrille, possédant encore sa 
loun-llr , son perron , son escalier, orné «le colonnes de 
pierre, et l'ancienne chapelle. 

SMERMKSNIL- Formée des quatre ancienne* pa- 
roisse* de S mer me* n il, de Lignnnaro, et de la Leu- 
queue. — Sskrumsil. Ep. romaine. Tuile* à reiiords 
et poterie* en terre rouge dans le cimetière cl autour 
de l'égli*o. j J/oyen égt. L'aUcienne église , dédiée à 
sainte Madeleine et démolie en 1867, contenait quel- 
qi*« parties du iti* siècle. On a conserve dans la 
moderne les deux transepts voûté* de h Renaissance. 
Dam la nef ancienne existaient plusieurs pierres gra- 
vées, qui ont été replacées dans la nouvelle. On y lit 
do* obi I* de iGsa, s (vaü et i6sô. Ce dernier, doté du 
10 février et fait par Adrien P altier, était le plu* im- 
portant. Baptistère en pierre avec coloniMite* et feuil- 
lages sculpté* du si 11* siècle. — La veille de la Saiui-Jean 
un allume uu feu de joie qu'un appelle I «/eu «f «r. — 
Pierres tunmlaires venant de l'ancienne uhbaye de Foo- 
rnnnnnt, servant de seuil et de perron au château. Sur 
l’une d’elles on lit la date au. oc sa (isqt). — Cfw- 
pellr , aujmin rl'hut détniile. au hameau d'Kcaquelonde. 
— Lii.se* ist- iV«jm âfje. LVglise, dédiée à saint Mar- 
tin, paraît <lat*r du xvn* et du xvm* siècle; cepen- 
ilarit le rheve! peut être du xiu*. Le maître-autel e*l 
formé d’une dalle de pierre. Au milieu du choeur est 
une lom!»* en schiste; devant l'autel «le la sainte Vierge, 
une dalle tumulain- du xvi* siècle , ri dan* le mur «le 
la nef, l'inscriptiofi tu molaire et ohituaire de Jean 
et Anthoiiie «lits Veimmhrr , portant la ilate du 8 jan- 
vier 1 58 1. — Dans le cimetière est la moitié d'une an- 
cienne pierre d’aubd de «*97, portant l'inscription de 
sa consécration. = L* Ltiortre. Jfepa <%f. L'église, 
dédiée ù saint Jean-Baptiste, est du 1*1* siècle. 

WANCHY-CAPVAL. Formée des deux anciennes 
poroisses de Wancliy et de Capral. — Wivcht. Ep. 
Rnufarte. Hachette en pierre polie trouvée au Vont 
Lamina en i86n. fi Ep. romain*. Voie allant d*> Dieppe 
à Beauvais. ! .Vr/y*n dge. Motte qui dut être la base 
d’un château dans la vallée do PKaulnc, près du jwnl 
de Waririiy. || v a quelques années, on y a trouvé des 
carreaux émaillé* du moyen Age, — Prieuré dépendant 
de Saint-Ouen de Rouen, établi nu xui* siècle autour 
delY-gHs*. — L’église, dédiée à saint Pierre, fui pri- 
mitivement construite au xi* et au 111' siède. Des tufs, 
uu appareil à feuilles «le fougère et des ouverture* en- 
core visible* l'indiquent assez. Dans le* murs sont deux 
dnirr* roman* rebouchés qui signalent de* du pelles 
supprimées. Le clocher est un corj» carré roman qui 
date du xi* siècle, mai* qui a éb* mo«lifié. I.« portai! r*t 
de la Renaistuinre, ainsi que le porrhe. Iji nef est du xvi* 


ou du xvn* siècle. — Croix romane en tufdu xi'ou du xii* 
siècle, <lan* !«• cimetière; la fonne en est grecque, le fût 
se compoœ de quatre colonne* rondes cantonnées.—- il y 
avait autrefois trois rha pelle* : celle de Fumechon , celle 
| «b* Brrtel «•! celle «!•• Malvoinine. ('*»•» n_ Moyen Jgr, 
LYgtise, dédiée à fainl Mi-laine, appartient en grande 
partie nu xi* et au xii* siècle par *0* fenêtre* étroites et 
cintré* s et fa porte ogivale. Fondation obilunin- du 
s o septembre i 64 g. Deux jolie* sculptures sur boi* de 
la Renaissance. L'inscription de la cloche jiorte U date 
de 17A9. 

CAflîOÜ DB NBüFCHjITRL. 

(ChfMvca : 5njrcnim.) 

AUVÏLLIKRS. Ép. r o mamt. Tuile* à rebords, en 
, grand nombre, trouvées en *834 en creusant un famé 
à la côte dite le Mont-i- Caillot . qui descend d'Auviliier* 
à Mortemer. Tuile* et poteries reconnues par Al. De- 
ville. Vryew ôge. L'eglise. déditie à saint J < -an -Baptiste . 
a U forme «T une croix et appartient rnüèrcmen t au siècle 
dernier, probubienieut A l'année 17.I*, date qn’on lit 
sur le plafond. Dan* une chapelle est un bas-relief 
représentant saint Hubert et wm cerf mystérieux. — 
Château dont l'entrée en brique rouge date du xv»* et 
du xvn* siècle, pris de l'église. — Léproserie dont on 
| montre encore la place. |) Ép. incertaine. Motte signalée 
par M. A. Deville. 

ROUELLES. Ép. gmJtiaê, Yavs découverts de 1 84 a 
à 1 854 dan* la fintjuftm* dtt lialiau . voisine de U 
.Wttûun ramgr, au bord do la roule impériale n* 99, at- 
tribué* à l'époque gauloise, mais à des temps voisin* et 
même contemporain* de la conquête romaine. Fendant 
douxe ans, des Lriquetiers n'ont cessé de rencontrer, A 
fio centimètre* du sol, des groupe* «le vases funéraires 
enveloppé* dans une couche de cendres et «le rbarboo. 
O* groupe*, placés à 9 mètre* do distance le* uns des 
autres , se composaient de quatre à cinq »**os réuni* 
ensemble. Plusieurs avaient la forme d'une écuelle; 
d'a litre* ressemblaient h Patia. En juillet 1 85 4 , on d«>- 
couvril une urne rassemblant à une soupière, ayant cou- 
varde et contenant des 0* brûles, de* perles d’os, des 
perles de filex et dos rondelles en fer. Près du vase *e 
trouvait une grande épée en fer, longue de o",8o «*t 
large de 4 à 5 . avec fourreau en métal. Le tout an musée 
«le .VeufcWlcL [1 Ep. romain*. Débris de vase* et rrab* 
de veroterriea trouvé* parmi 1rs groupes cinéraires. 
Tuiles à rebords dans J« terres voisines de la route 
1 impériale, j Moyen dge, L’église, dédiée à saint 
Martin, fut d’abord construite au xi* et au xtt* siècle, 
dont il reste des trace* dans le mor nord, bu grand 
portail et dans une arcade rcbottclnV. Le re*te rat 
l’œuvre du xtF et du xrm* siècle. An m' siècle appar- 
tient surtout le berceau en bois, soutenu par de* bile* 
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*1 des ornemenls srulpt*-*» , et «léoore de jointures for- 
mant des monogramme» qui peuvent dater de id'io. | 
Clocher à tintcrelb** du xi* »nVk* #ur le jtortoil. Statues 
de pierre du si i* et duxtll* fiiéde, jjarmi les»i joellra sainte 
Barbe, sainte Catherine cl la sainte V ierge. dont l’en- 
ia ni Jésus lient un <>i m-jii. Grande et »lalue de la 
Vierge venant de Bcatibec. — Charmante croix de ci- 
metière de 1600 ou environ. Hk re compost- d'une 
colonne cannelée et ornée do lierre sculpté et d'une 
Iwse carrée sur laquelle on voit en haut-relief le* quatre 
évangélistes. — L’ancien château , récemment délaisse, 
date du ni' et du sru* sîêde. On y remarque trois tour* 
en briques rouget et blanches, un coluuihiej- appareillé 
en marqueterie, et rentré d'un souterrain. [] F.p. w- 
rwrtainr. Molle circulaire, haute de A à 5 mètre» el de 
100 mèLrts de circonférence au moins, dans un taillis 
sur la Cdte tU Corwei»rr«iV. près du luunean de ce nom. 
Kilo est entourée d’un fusse profond fait de main 
d'IwHiime. Au milieu de ce termsseinent on a trouvé 
une muraille carrée, détruite «buis ces derniers temps. 

On dirait Camblle d'uu ancien château. 

BILLY. Kp. prékUioriqut. Hache eu silex trouvée 
dan» un ravin , qui re-wemble beaucoup à celles de Sainl- 
AcbeuL Jj Fp. gowiou.-. Hadu-llc en «Ici recueillie en 
ihîn. Hoche» en aiki trouvées aui environs du Ont- 
Uuu du Flot . — Monnaie en potin, appartenant à la 
Gaule Belgique, remontrée au lieu dit le* Gtvuellra , en 
l 848 . || Ep. romaine. Tuiles il rebords trouvées an ha- 
meau «k Bourgün en 1 8.’* 5 , et jioMerteu rement avec 
de» fragments de poterie oup v-t d’une fontaine. — Fon- 
dations, meule» à lira», tuile» à rebords. reste* do uv» | 
de terre ou de uw dans les envi rom du ChAteaa >ia j 
Flot. j| Moyen àgt . L’église, dédiée à saint Éloi , appar- 1 
tient à «leux iqtoqnes principale* : le tièck de saint Louis 
et le siècle di- François l* r , dunl le raccordement ne choque , 
pas la vue. Le cl «pur et les deux chapelle» qui rac- 
compagnent, i droite et à gauche. sont du style 
ogival primitif du xui* siècle, ainsi que leur» voûte». | 
Le chevet, à trois juins , est éclairé jwr trois lancettes 
primitives; seulement le» deux chapelle* ont eu leur» ■ 
fenêtre» refaite» au ivi* siècle. Le reste de l’église, c'est- 
à-dire le clocher, Isa transepts, la n«f »>t le* collatéraux, 
a été construit en pierre et en grè* au xil* siècle. Lr» 
voûtes, appareillées avec grand soin, sont souvent enri- 
chies «le dc6 pendante» ou décoré*** il'arinoirit», «le 
dauphins, de syrènefl et d’un saint Lloi, patron de 
l’église, etc. Le» transept» sont porc*** jwr <hf grandes 
fenêtres munie» de meneaux et de rosm flamboyantes. 

Le transept du midi, remarqoabk par b rowicn «jui le 
termine, garde dm restes «b vmièr» où l’on distingue 
de» actes de la vie «k saiut Julien le Batelier et la date 
*MIL V* XXXV» (i& 35 ). On y voyait autrefois b vie 
de saint K loi. Le transept nord priante aussi des restes 
de verrières. Huit fenêtres éclairent chaque cotktcrai, j 
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que de* arcades avec colonnes rondes mettent en com- 
inuiiicalion avec b nef. Au boa dm; vaiswau on lit celte 
inscription : * L’an de grâce rail cinq cents uni , le un* 
jour d’avril après Pavjud, Nieobi* de (.oqoinvillii-x» , 
par b permission de Dieu , évêque de Vérin , rorma- 
cra et bénit ortie nrf.* I n benu porche en bois, décoré 
«le jolies sculptures et de statue* . qui portait sur un listel 
f inscription «l'an do gidre 1637 fut bit ce jmrche," 
émoli depuis s 8 %7 . Saint -Sépulcre du xvi* siècle, 
rompu»*- de six pefKiuuag»* île pierre. Dans le transept 
nord, b Vierge tient soif fila dan# se» bras, et elle est 
accompagnée de sainte Madeleine, de saint imn et de 
deux ange». — Clbtran autrefois pri» «k* l'église, 
dont on ue runnaft plu» que b place. Il fut Umgtrmp» 
onexipé par une famille de l'Kstendart , célèhf e dans ce 
jw y». PUMÎear» «h» l'Rstendart furent gouveraean de 
Noufchili-1, et on possède encore l'oraison funèlire de 
l’un d'eux, prononcé dan» l*<*gti*e Notre-Dame «le 
NeufchAIel le 6 septembre t 6 g 4 . I n «h* re* seigneur» 
IranxjHirb son chètoau vers 1700 au hameau de Mar- 
ti ncaïup. Le chancelier Muujm-ou |iav*eda ce château . 
qui a disparu à khi tour à b tin de ce même siècle. — 
(.bâteau du Flot, construction en brique et pierre «b* b 
Remiis-HUMO. à un ml étage. Deux cités, le nord et 
lest, sont «ans ornement; mai* le pigruoi «k* l'oued et la 
façade du midi sont Irès-Jécore». La façade se compost* 
de deux portes cintrer» d'onlre dorique <?t de deux fe- 
nêtres carrée» en pierre blanche, « drtaclunl sur de# 
mars en brique nuancée, avec cartouches de pierre, 
dont qiit'lquea-une* font saillie. L ne corniche en brique» 
mouke* rogne autour du premier étage, b-v fenêtre» 
de cet ébge mut eu jiierre et d’ordre ionique. Le tout 
est couronné «le deux lucarnes ornée» de bas-reliefs, 
lin de ce* bas-relief# présente de» navires voguant wr 
les flots agites Je b mer. allusion au projiciélatre «lu 
château , qui se nommait Pharamoud Du Flot. Le pi- 
gnon de l'ouest e*t décoré de pilnulr.-s duriqura, ionique» 
et corinthiens. LVraeinentation, faite en briques mou- 
lée», e*t «b» (il u» intéressante* : on y lit b date «k 1 Ô60. 
A l'intérieur, trois belles cheminée» «le pierre à caria- 
ti«ks surmontées de lintiMux et de Irxiinraiix des mieux 
sculptés. Lu cour ou cmirtil, encore valourri* «k mur», 
|mv«-iiIc un p«iits, une grande porte et des communs 
fort beaux. Sur une fenêtre de b cuinine, on lit, gravée 
à b pointe, l’inscription suivante : «Kn l’an de r grâce y 
1111x1 et «ut (». r » 8 d 7 ) le logis «le céan» fust teste par 
Tons-ainl Soobret et «k Luvi* L< a goix et Caterine Bal- 
lon, «bine «le Méncnal. Pnes Dieu jxuir eulx.» — An- 
cienne verrerie exisbnl en i 5 g 4 , et jvrolwblement 
autérieure dr j>lu» d'un siècle. Supprinke dejutis long- 
temps. 

ESCLAVKLLES. Êp. guuJowr. DéjoU de muniwie» 

or qui fut vendu 19,000 francs vers i 8 o 3 , cité par 
M. I junhert dan* snn w*cond \ twr la numinmutitjue 
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fravlniw. 1 Ep. romain*. Antiquités et nw-dailles trou- 
vée* en grand nombre au liamrau de Môrimont «I con- 
servées au musée de Noufchà tel, cuire autre* un vaae en 
terre noire contenant trois cent quatre-vingts monnaie» 
d’Antonin, de Faustin*, de Marc-Aurêle, de Trijm, 
d’Adrien, de Commode ei de Sepliine-Sévère. décou- 
vert en i 835 , cl quatre rent trente-huit .mounaira de 
broute d» Haut-Empire renfermé** dam un vase, dé- 
couvenes la mémo année. (Voir Vtxho tlu monde tarant 
du 19 juin * 835 .) La plus curieuse de toute* ce* mon- 
naie» est un grand brun** de (téta , pièce très-rare. — 
Tuile» o rebords remarquées en 1 853 , prè* de la roule 
impériale n* J9, en telle quantité qu'on a cru à l'exis- 
tence d’une briqueterie antique. Moule A broyer re- 
cueillie aux //ayons en |$6i. |j Moyen dg>\ I. ‘église, 
dédiée à Notre-Dame, est pleine de retouche* modernes, 
dont lea jJus importantes sont de 171». On y reconnaît 
un fragment d’appareil du xi* siècle et des fragments du 
xvi". [)•» menottes et des chaîne* de fer, inslruinrnts de 
l'ancienne justice , étaient suspendues jadis à la contre- 
table de l'autel. On prétendait que ces fers provenaient 
d’un ancien seigneur revenu de la croisade et qui avait 
rapporté l’attirail do » captivité chet le» Turc». Le» 
pièce» intéressantes sont A présent gardées dans une ar- 
moire. — Le rhAlnvu, situé près do l’église, mmuite au 
xvi* siècle. C’est un corps carré en brique, présentant « 
l'extrémité des tour» circulaires. Du ridé do U façade, 
un mur «avançait pour former la tour et était flanqué 
de tours rondes dont on a démoli lu dernière en * 863 . 
Des épi» on ploinh ornent le toit ; des carreaux émaillés 
pavaient les salles que décorent encore de» peinture» et 
du cuir doré, — I,* presbytère, construit en 17 1 a , est 
nno oeuvre d’art. — Église ou chapelle avec service pa- 
roissial , existant . dil-ou , au hameau des Soivng»; dis- 
parue depuis longtemps. — Doux nbautiin* eu bronze, 
charmants canons oriogmn*» du in* siècle, trouvé» dans 
l’enceinte du chAteau des Hayons on »8f»6. — Au ma- 
noir des Hayon» existai! une chapelle aujourd'hui sécu- 
larisée. 

FESQUES. Èp. pnlrn. Monnaie» trouvée* A la 
(Afte dt Caubourg, près du Kof-oiu: -Moines, vers iK »5 
et signalées par MM. Ferai, Deville et Lamleert. — 
Hache on silex et baeJve en bronze trouvée* au hameau 
de la VieuviUe par M. Boulenger, en » 658 . j| Ep. ro- 
maine. Bourdes d'oreille» et épingles A télé d’ivoire, an- 
neaux on cuivre creux, monnaie* en grand et moyen 
bronze, tuiles et poteries , recueillis sur U Ci fc de Gau- 
bourg et A peu de distance de la roule impériale n* »8 , 
sur un espace de trois liée ta res, En seplemlMv 1 83 » , 
M. Farad y pratiqua du» sondages et découvrit des dé- 
bris de tout genre. Les habitants rattachent à ce* ruines 
une tradition d’alihaye. — Irne romaine, meules A 
broyer et luiim à rebords, trouvée» au hameau de la 
Vieuvillopar M. Boulenger, en creusant des fondations. 
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en » 854 . >| Moyen âgr. L'église, dédiée à saint Martin . 
appartient A plusieurs époques. La nef, r-n brique, «4 
«le 1 760. Le chœur montre au nord le xu* tiède, comme 
le prouvent deux fenêtres et l’arcade qui communique 
avec la nef, an chevet le i»i\ au midi le xviii*. Ia sa- 
cristie remplace une ancienne chapelle. Sous nn autel 
de bois de 1700 est un autel en maçonnerie de i 55 o. 
Carreaux en lerre cuite de 1 C»oo avant servi de dalle» 
lumulaire». Contre-table en chêne de 1690 A 1700. 

FLAMETS-FRÉTU-S. Formé* dos quatre ancienne» 
paroisses de Flamel», de Prêt il», de Sauwcnzemore et 
dr Port-Mort. — Flinet». Moyen dg *. Kglise dédiée è 
saint Pierre. La nef, construite en «Ici , peut remonter 
au xii* ou au un* siècle. Le reste es! moderne. 
Chaire de saint Pierre du xn* siècle; vieux coffre en bois 
ayant servi dn trésor, stalb-s, coutre-Uhlc et lalw-nwclr 
de l’ancienne abbaye de Dirai (xtii* siècle). — Très- 
ancienne verrerie, l’une de» premières du comté d‘Eu, 
depuis longtemps abandonnée. = Fret il». Moyen dp*. 
Kgtiao ou plutôt chapelle dédiée A saint [purent, cons- 
truction du xrin* siêde en bois et brique rouge, ediliér 
au milieu d’une forme qui lut un prieuré do l'abbaye 
de Foucaruvont. || Ep. incrriüi me, U* célèbre lerra»»"- 
menl connu au moyen Age vous le nom de Fossé du 
/foy devait longer FrétiU. Vers 1 i 3 o, Henri l" approuve 
la donation faite par Guillaume de FrétiU (de Kretiaro) 
à l'abbaye de Foucarmont, de terres placées près du 
Fossé dn Boy (ad Kossatum llegis). — Samsci zemasi- 
ex-Bmy. Moyen dge. L’église, dédiée à saint Valéry, est 
moderne: la nef date do 1 7& » et le rlunir de 1778. 
Statue de saint Valéry, du xn* siècle , et ancienne statue 
île sainte Anne. — * Post-Mort. M«ym dgr. (.bapdle 
dédiée A Notre-Dame, située un peu au-dessus d» 
source» de rÉnulne. C’est une construction romane du 
xi* et de xn* siècle. Le long des mur* intérieur» on re- 
marque des rilUt ou liane» de pierre, reste» de la cou- 
tume de prier debout. La porte a été faite en 1 76-1 , et 
le clocher, en abaanlr, rel de 1775. Le nom do Port- 
Mort, donné A cette chapelle, indique qu'elle fut cons- 
truite »ii Ih»H d’un étang dont il y a tradition dans le 
pays et qui allait sans doute jusqu'à Mortemer. — Tra- 
dition d’crroilc» et d'ennitages. 

F II ES LES. Bp.frtawpit. Sarcophage en pierre d’uu 
seul morceau, trouvé en i £33 dans un rluimp dépen- 
dant de la ferme de Brou^Sohil. |f Moyen dgf. Eglise dé- 
diée à Notre-Dame, appartenant A l’ogive du *111* siècle, 
avec se» transept» et son chœur : ce dernier, éclairé per 
cinq ogives primitives, possède des voûte» anciennes. 
Celle du clocher s'appuie sur quatre tètes de pierre, 
dont deux rejrtréenlenl un jeune couple et deux un 
couple de vieillards. Peinture* monde* exilant en 1 8A7. 
surtout au clocher et dan» les deux transepts. Piscine 
du un* siècle. Dans le choeur, trois vieilles statues de 
sainte Madeleine, de sainte Marguerite et de la Trinité 
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Cette dernière vient de la chapelle de l'ancien manoir 
de Frcsle*. Pied de lutrin 'n Ihmb sculpté, dans le style 
de la Renaissance. Cuin jui émaillé ayant fermé des 
dalles luruuiaines. Sur une de ces lombes, on lit le com- 
mencement d’une inscription du an* siècle. Tableau de 
saint François d’ Assise et des «cènes de la vie de Jésus* 
Christ, peinture» fort anciennes. Admirable l\u*im 
en bois du xv* ou du m* siède, en forme de triptyque 
à volets mobiles, ancien retable du maître -autel. 
Instrument «le pan du u' *hVI«* Tonné avec un mitre 
émaillé du xm* siècle, trouvé dans la nef en 1HG0 et 
déposé au musée d'antiquité» de Rouen, Inscription 
obiluaire de Jean Mander, de iù 85 , au-dessus de la 
porte de lu sacristie. Ancien manoir détruit qui pos- 
sédait une chapelle et avait droit de haute justice. — 
Autrefois k* curé de Frcslcs desservait une maison de 
Pomniervol, à la suite d'une peste, dit-on. *’ Ep. incrr- 
taine. .Monticule Itoisé qui |*irte le nom de Au de Car- I 
gantua ou Au du rhetal de Gargantua. On dit «pie ce 
cheval faisait des pas de sept lieues. Ou prose que c’i 1 *! 
le même endroit qui est appel.- le Mm il Gargan dans 
un acte de *337 conservé ou Trésor des chartr*. 

CR A VAL. Ep. gauloio*. Hacbette on rik-x trouvée on 
1 837, conservée au musée de iV-ufrliih-J. |j Ep. franque. 
CiTcne.il de pierre d’un seul morceau, trouvé vers 1 8 1 4 ; 
il contenait un squelette, un sabre ou épée et une boucle 
de ceinturon en brunie, jj Moyen dge. L'église, dédi.-e 
à saint Pierre, est enlièreineut du \tm* siècle, proba- 
blement de 17A7. — Au siècle dernier, il existait mie 
haute justice dont la cohue et les prisons étaient pris l 
de l'église. — Boit de la I igné , souvenir de vignobles 
du moyen ige. 

LL'CY. Ep. gauLitr. Statèrcs recueillis en grand 
nombre à la Queue-du-Moul en 18*7. Les orfèvres qui 
k* fondirent en qj* tinrent un marc dur. Slatèn» trouvé 
au Manet ou Mancrrl en 18JÎ7. Slatèrc rerueilli à la 
Queue-du-Mont en 18S0. [| Ep. romain*. Les terres de 
la Qrtt'ueihi-Munl wml mêlée» à des de-bris antiques. — 
Une charte d’un archevêque de Rouen de i a 17 men- 
tion uc* le passage d’une voie antique par Luc y ( Luria- 
cum). |j Ep. franque. Squelettes accompagnés de vasef 
et d’armures trouvés, dans un champ par ,M. de Suce- 
ment en 18M. — Cimetière mérovingien rencontré an 
même lieu par suite de fouille* méthodiques pratiquées 
par M. l'abbé Cochet en i 85 i. On découvrît Irvnlc 
squelettes déposés dans de* foMè* de craie. Aux pieds 
des morts, orientés est et ouest, étaient des vases en 
terre noire ou grise; à la ceinture se trouvaient des 
couteaux et des boucles; sur la poitrine reposaient des 
fibules, un style en brome, des monnaies romaines 
frustes ; trois fers de lances placé* prés de la tête ont 
été recueillis. La découverte la plus importante a été 
une plaque de ceinturon en bronze sous laquelle étaient 
placés cinq triens d’or, allant de G 4 o à 700, sur le* 


SEINE-INFÉRIEURE. 240 

quds on lisait les noms de* monétaires Alenttmdnt , 
llercMea, Ihmmpule H Ado ou lifon. L» villes où 
avaient été frappées ce» pièces étaient Rurdigala ( Bor- 
deaux ),Turonu (Tours), InfiiMeiMt, Passe r et Anse, 
fies monnaies et la plupart des objet» provenant de U 
fouille de Lucy sont entrés au musée de Rouen. (Voir 
une notice de M. Thomas et de M. l'abbé Cochet sur 
c-s cinq monnaie* d’or. ) jj Moyen âge. Égltae dédiée à 
Notre-Dame. Le choeur, démoli il y a quelques années 
seulement, était du xm* siècle. Au midi du choeur est 
line chapelle en moellon du in* «èrle. La nef est du 
mil* sièck. Au portail on remarque une jolie suite de 
statues en pierre srulpt. »• du xvi* siècle. Vases à cliar- 
bun du mi* siède et chapelet en verre bleu du xm\ 
li ou v i-s eri reconstruisant le r lueur. 

MASS Y. Formée des deux ancienne» paroi*»*-» de 
M*si) et de Rrémnnlicr. — Mxssr. Ep. romaine. Tuiles 
trouvées en certaine quantité au haim-an du Quesnay, 
en pratiquant un drainage dans une prairie en 1860. 

Il Ep. franque. Orcueil» de plâtre trouvés en traçant 
une roule dans le cimetière en i 8 G 4 . jj Moyen dge. 
L'égliw*, dédiée h saint Pierre, présente comme spéri- 
mens de rarehileclure romane l’arcade qui met le 
chrifir en coniinumcation avec la nef, la fenêtre ter- 
minale cintrée qui encadre de» lancettes du \u' siècle 
et l'appun-il île la nef. Cette église avant été bridée, ou 
peut attribuer A cet accident les retouches modernes et 
le portail de 1747. Ras-relief représentant l'assomptiuii 
de la sainte Vierge, placé au sommet du pignon de U 
cba|>elle de la Vierge, construite en 1H16. Stalle», 
chaire et lambris provenant de ! 'ancienne église de 
Saint-Jacques de .NeuftbA tel. — Vases à charbon du 
xiii* siècle, trouvés en i 864 , en traçant une route, le 
long du cimetière. = B*ii«o»m»t. Ep. romain*. Fa- 
brique de tuiles et de poterie, selon M. de lu Mairie, à 
cause de l'abondance des débris qu’on y rencontre, fl 
Ep. franque. Fief do l'mf/mui ou Yinllanc, qui, ver* lu 
fin du vu* siècle, fui donné à saint Wundrille par Wa- 
rnllon, maire du (valais, où le saint abbé bàlil un ora - 
toire et plaça des moines, selon le Bénédictin |)u Plessis , 
qui se fonde sur le nom de Montier, que porte encore 
le pays, sur le voisinage d'un ruî*si < wii , sur le vocable 
de Saint-Pierre resté à l'église, et sur la poMession de 
plusieurs terre* et églises dan* ce pay» par l’abbaye de 
Saint- VYamlrilk*. Cette opinion, très- probable, était 
sans doute traditionnelle Hwx les Bénédictins, car la 
carte du Galba ehnttiana , dressée en 1767 par Nolin, 
sous les yeux de La congngalion du Saint Maur, place 
I intima sur la Béthune, près de Neufcli&tel. |j Afsym 

I dge. L’église, dédiée à saint Pierre, est romane à la l*asc 
de la nef, où l'on voit un appareil en feuilles de fou- 
gère. Le r lueur appartient au xm* siède par sa piscine 
et t* feuétr* terminale rebouchée. la partie haute 
de la nef avec les fenêtres est du xti* siècle. Carreaux 
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émaillés lia xvi* siècle dan» le chœur. Deux petits autels 
de U Saint©- Vierg© rl <kt Saint-Nicolas, où l’on voit de 
curieux bas-reliefs représentant U vie du saint évêque 
«le Myre, du ui* siècle. 

MKNONVAL ou MÉNOUVAL. Ép. gaalstiae. Hache 
eu silex conservée au musée de NeufchâteL J Ep. ne 
marne. Tuiles ù rebonis metlIréH au lie» dit Trtmoni , 
Haulremont ou llautrimonl , en 1860. Meule à braver 
en poudingue recueillie en 1 804 . || Mtpm 4 ge. Église 
dédiée i saint Nicolas. Ij nef est moderne, Mufle mur 
du nord , qui pourrai être du xtn* siècle. Le chœur, éga- 
1-iiK'nt récent, présente au clievet une belle fenêtre de 
pierre du it* ou dit xvi' siècle. — Vieux château , auquel 
s© ml tache une histoire romanesque , situé près de 
l'église. 

M ESN (ÈRES. Ép. romaine. Ferme des Muraille», à 
la limite extrême de Meunières, ver» R tire» et Frralra, 
aii») appelé© à cause de scs substrnetions an tiques. 
M. l'abbé Dcrurde j pratiqua une fouille en i 80 a ri 
y reconnut des carreaux en terre cuite, des piliers de 
brique , des tuile» à ivbords ri de» mur» courant dans 
tous Ica sens. Dans les champs qui entourent le château 
do Mrenières on trouve souvent des tuiles à rebord», f 
Ep. franque. Sépultures nimivingiçnnrsavçc des amies 
rencontres à diverses reprises dans le parc du château 
de M< snièrra, soit en abattant des arbres, soit en creu- 
sant les fondations de la nouvelle chapelle. Hache trou- 
vée au château, en i 855 î au muai© de NeufchâteL 
Squelette» et sabres en fer trouvés dans un herbage. 
■Sabre franc recueilli en i8(>o dans une fus&e ovoïde 
avec des détritus «le toute* les époque*- jj Moyen dge. 
I/église, dédiée 4 saiol Pierre et À saint Paul, faite de 
pièces ri d«> morceaux, garde dan* m nef, refaite au 
WJi* ri au xtiii* sièrie, des diimierB roman» du xi*. 
Au cèle nord «ri un collatéral terminé par iiiiq chapelle 
du xiii* siècle, à chevet polygonal, dédiée à U Vierge, 
la; clocher, placé entra chœur et nef, ce qui prouve 
l'antiquité de l'église, a etc détruit, sauf son escalier, 
ri remplacé par un Hocher modéra© sans caractère, 
placé au portail. La cloche actuelle est de 1761. Le 
chœur, originairement du Xlli* siècle, a été refait en 
1618. C'est à cette époque que l'on fit la jolie arcade 
de style ionique, sur colonnes cannelées, qui le met en 
communication avec la chapelle de la Sainte-Vierge. 
Chapelle Soi nt-Hubert sur le flanc méridional, cons- 
truite au xvi* aîède par l«s« teignrurs, qui y avaient leur 
hanc ri leur caveau sépulcral. Leurs tombeaux eu plomb 
furent viol»* ri enlevé» à la Révolution. On n'a épargné 
«pie leurs dalles tumulaires. dont plusieurs toutefois 
«mt été dispersée* soit au portail de l'église, soit au 
presbytère. Une seule rat restée en place : ©lie reproduit 
«leu» belle» ri grandes figures, qui sont celles de LouU 
de BoUaay, mort en 1 Soi , ri d’Hélène Jullicn de Mar- 
ville, son épouse, morte en i 5 i 5 . Dans la nef l'ai U 


doik» lumulairo. «*n grande partie effacé©, de Peron- 
nrile de Lamberville, décédée vers ia(»o. fiera lltmo 
«la 11» la chapelle de la Vierge, remplaçant une statue 
seigneuriale ri tumulaira agenouillée, (/était évidem- 
ment la stqMiltura d’un Mgneor «b* Meanièm au xni* 
j siècle. Son altitude de prière a fait croire au peuple 
I qu'il faisait p«'nil«*iic<*dn meurtre du euro, commis dan» 
un accès de colère. Celle église , assis© dans U© avenue* 
du château, garde ©nrore la porte seigneuriale que la 
Révolution a fait boucher en 1 7g 1 . La veille de la fêle de 
Sain l- Pierre, patron de l'église, cm allume enraie un 
feu de carrefour. — Chapelle de Saint- Amador ou Ama- 
teur sur la cAle «le ce nom, et chapelle de Minvmeftiiil : 
toute* deux disparues. — Deux grands vases en terre 
Liant lie avec mira de sanguine du xu* ou du un' siècle . 
trouvés en 1 860 et consen t» ou musée de Neufcbâlel. 
— Château : admirable construction du xn* siècle, 
dans le stylo de la Renaissance , entièrement en piraw 
blandx- du pay». Il se cnuqxjse d'un cor}» ram 1 long, 
! flanqué à chaque angle d'une tour circulaire munie 
| de mâchicoulis et terminée par un toit aigu. Uu pé- 
I nètre dans le château par un p«rrron de vingt- cinq 
marches, qui conduit i une galerie dite Galerie Jet 
I Cerf», ajmi appelé© parce que l'on y voit six cerfs de 
1 pierre sculpté* et sortant tira mur». Les principaux ap- 
pariements portent le* nom* «le Henri IV, de Galerie 
1 Hetui IV, de Chambre des quatre tambour», tlVJu- 
bliette», etc. Dans une de* tours, relie du nord, ©si 
In chapelle, élégant© construction de la Renabsam©. 
couverte de belles voûtes ri qui fut pavé© de carreaux 
émaillés. Elle rri éclairée par riuq fenêtre*, dont plu- 
sieurs ont conservé des verrière*, pour la plupart muti- 
lera. On y reconnaît encore Jésus en croix et la Résurrec- 
tion ou Jrâus-Ghrisl aux enfer*, la guérison de l'hydro- 
piqu© et le char «TÉlie emporté dans Ira doux , la Trans- 
figuration ri la Trinité. Six admirablra statura dt; gran- 
deur plu* que naturelle décorent le sanctuaire : ce sont 
celle» du Sauveur du momie , dt» *00 saint précurseur ri 
j dra quatre évangéliste*. Celle chapelle, que fon pour- 
rait attribuer à Laurent ri à Charles île Buisuay, aurait 
été dédiée le 4 avril t 545 par l'évêque d’Hippone, suf- 
fraganl ri vicaire général du cardinal Georges d’Ani- 
boise II, suivant une inscription que M- Mathon dit y 
avoir vue en 18*» ©I qui serait conforme à la Iraditiou. 
D'un autre côté, M. «b* In Mairie affirme que la dédi- 
cace aurait été fuit© le 6 avril 1 4 99 par Henri Potin, 
évêque d© Philadelphie ri suflraganl de Rouen, lus- 
triplions du xvi* siècle. Dans la chapelle neuve qui sert 
1 aux élèves et aux orplvelins instruit* dans I© châloau, 
i on voit de belle* boiserie» sculpté»-* du xvu’ siècle, ve- 
nant de l'ancienne abbaye de Préaux, près de Pont- 
Audetner. Ce château, construit ponr être un© forte- 
reste, était autrefois entoure d'eau, dans de gigan- 
tesques fosorâ qui to voient curare. Ixi* ligueurs I** 
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prirent «*t le m tl g i f a t de 1689 À lâqs. A U Révo- 
lution française, il servit «h* prison cl’ÉUil : on y ren- 
ferma I» noble* et le* prtHrv* «b* la contrée , qui »y 
trouvèrent réunis au nomlun de den cent* personne*. 
En .Wr», il est devenu un orphelinat et une maison 
d'éducation. jardin*. on étaient magnifique» . ainsi 
ijim! le* avenue*, dessine.-» par U* Nôtre. 

Ml tRTKMER-SURK \LL\K. Kp.gmdoi*. Hachette 
en silex gris et barbette pu serpentin** , entrée» au 
iiiuvi: <|e MoufcMlrl. Fnnuest de hachette conservé 
par M. Joly dans sa colle*lion du cbétasu. Monnaies 
en or trouvées sur le plateau qui douuno le château 
normand. L'une d'elles est au musée de Rouen, liras 
poudingue appelé U l'ierrr, sur la cote du château , qui 
poumiit être une pierre vénéré*. || Kp. Mon- 

naie» trouvée» à divers»*» reprises, ün a nj.tlement 
rencontré des vases dnérairr» en i 83 ;*. En «839, on 
a recueilli no grand IxrottM de Clodiu» Albiuu». i| 
Moyeu égt. llortsuMir posséda autrefois deux églii«s : 
l'un* dediéo à Nobvllam, et l'autre à saint Martin. 
L'église .Notre-Dame est détruite depuis déjà plu- 
sieurs siècle», et l’on en montre encore le cine îicre 
dans un herbage situe rue Notre-Dame. La croix et le 
La pliai èir feraient longlrxnp* resté» sur place, au dire 
des vieillards. — L'église Saint-Martin suhasle scuta 
aujourd’hui; elle n été construite ver» 1700. Lo bap- 
tistère, cuve en pierre du 1111* siècle, fil orné à chacun 
dus quatre angles d’un laisceau de trois colonnc-tto*. — 
Ferme du Prieuré, autour de l’église, dernier vestige 
d'un prieuré de l'ordre de (Juny. visité en m 55 et 
on mtit» par Itigand , qui y trouva praire n ligiem. 
Un archives dejwrlemciltatas vu possèdent un plan et 
une liasse de pièces allant do lidi à 177a. Llw- 
loau , siège do l'illustre maison de Mort.- nier, ai célébra 
eu Angleterre ot en Normandie. Des unir» épais en 
pierre, portant U» caractère* du tu* el du xm* siècle, 
Miljsinlr ut «nrorv sur de gij;anb*-qnes mouvement* de 
terrain , molles el fossés, qw domine ieiloujun. NI. Joly , 
pro|»rvétaire, a formé sur place une petite collection 
comprenant de* Ter* de florin*, «h*» epeious, «le* clefs, 
des boudes, une lance, des monnaie» el une portion de 
i baudièn* en cuivre, trouvés «buis les ruina*. M. Joly 
a offert au musée de Rouen plusieurs objets provenant 
dr res fouille». — Terrassement énorme pré* du «Jià- 
teau, dont on ne p**ul déterminer ni U forma ni le 
IniI, «J qui doit l 'mouler » une Haute antiquité, lue 
tour ronde, qu'il croyait antique «t bien an le rieur»? au 
duiteau, a été signabe par M. Mathon. Tradition de 
rillv, i cause «les mines nNiiainç» d'hptnay. -• Lieu 
probable de U bataille do loâ 5 , entre le» Français ol 
I«m Normands, 

NESLK-HOUENG. Formée des deux auciemut» pa- 
roisse» de Ne* le d de liodong. — NmtUL t/». raiwiw. 
Tuiles è rebords, |wé* de l'église. |j fy. Au- 
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c tenue» poteries attribuées a l'époque franque , dépo- 
sé?» au musée de Neufchâtei en iMfis, — Cimetière 
découvert en 1 808 sur la roule qui conduit dr Nesle à 
Rouelles, dans un champ appelé U tout pré» 

d'uu carrefour où se trouve un caltaire. A peine entrevu 
ù celle époque , U a dooné depuis huit à dix sépultures, 
dont plusieurs ont fourni de* vase* de terre, «Ira cou- 
traux eu fer, deux lames, une bâche francisque*, des 
perles de verre, une fibule et un collier de brome, ainsi 
qu’un Ivean plateau de Itronse avec oreillons. t ’o* rime- 
tière a été fouillé en ortobre 1 869 par M. l'abbé Cochet , 
qui y a roconnu dix rangers de fm»*** ayant reçu «le 
qui me à riugl-drux eorps, toutes orienté)'» du nord au 
sud, tandis que les foM«-s le sont «le l'«s*l À l'ouest. Sur 
deux cent* sépulture*. les deux tiers environ avaient été 
violées. Ont été recueilli* : quarante vases de lem* rouge, 
nuire ou blanche, dépo*u*s aux pied» des mort»; deux 
cotqies de verre , d« fornw* allongée et «ans pied ; |»rmi 
les objets «le fer : trente-quatre couteaux . dont «leux av er 
garni jure 'l'argent ; quinte boucle* , un poignard, huit 
burin*», qui 11 1<* lances , un faucha ni , un boudier, quatre 
fl ce lu.**, deux vrilta*, quatre fermoirs «k* bourse et lo* 
cercle*» d'un seau de hui*; parmi le* objets île bcvicur : 
huit boucles de lanière, dis boudes de ceinturon, do» 
iJdij» ou orn**ru.*»U de «vinluran , «leux bagne*, huit 
fibules «b’-c orées de verroterie*, cinq monnaie», dont 
une d'Adrien et Irai* de Tel rie us; l’une d’elle* était per- 
cée et l’autre coupée; pxrmi les objets d'aigimt : un style 
•*i um- fibuf * phi«|ui*r d’or, une luqpie et une petite mon- 
naie do Thood)*!icrt ( 33 A s .V18) frappée avec I, ly t « 
impérial ; parmi ceux «for : un anneau dont leduton est 
grave d'uue croix, sept lamies de cellier, une épingb* 
à dieveux 11 vih* létc eu lapis-laxuli, un style et deux 
magnifique** iibub-s circulaire» décorées de grenat» el 
de lihj'rauvf , un lier* «le sol «l’Anaslcu* (Ù18) d’uut* 
excellente conservation. I>e» bracelet* el des collier* de 
verroterie, dr jais el d’ambre, et de grosse» perles de 
j*ix «M d'ainlk-* se «ont ajoutes aux fruit* île celle fuuilb' 
qui ont été dijposcs au musée de Rouen, i Moyen ligr. 
L' ^IÎm*, dédb-oA saint Pierre, a|>|iarltvnl rntièronveot 
à l’ogive primitive du ui* et du xm' siècle. Elle est *-n 
pîein.* femigincirw du pays «le B ray, l/i doclicr, ai» 
portail, est une tour carréi? de ce teiiqvx. La nef qui 
suit a des ogives du xm* siècle. Lo dueur se lonnii)*- 
par une superlit* frnéti« ogivale é quatre ruinpsrti 
ment* surmontés d'une rose à quatre fcuilb*. Sur l’un 
do* côté du cbieur «ni une dvajielk* «m style ogival pri- 
mitif. dont la fenêtre terminale est occupes par un 
groupe «lu sculpture sur pierre r» présentant un acte 
d«i la vie d- saint Eustadie. la? baptistère est une cuv«* 
ronde en pierre, avec «xdonurs rrulptrcs «lu xm* séde. 
Uuiire de Saint- Piem* du vv ou du îvi* üièrle. Jolie 
dalle tamulaire dans le clneur, sur laquelle est gravé 
un |wvlr<- main» jointes et vêtu de la planète antique , 
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«|«ii est Jehan Nollant , curé du lieu vers le x? r siècle. — I 
Devant l’églisa est une charmante croit de pi«*Te du 
xii* *ièrh>. Elle *e compose d'une colonne corinthienne , 
dont le chapiteau offre trois Ic i— a m effacés, — Ancien 
hôpital du nom de Saitil- Emiuche. Ancienne abbaye 

de Bival , monaslèro de femmes de Perdre de Cltttmx , 
fondé vers 1 1 4o par lemn-igneurs dit lieu. Ce fui d’flboni 
un simple prieuré soumis i In direction des mninrs «le 
Beauhec, «élément f.i»trrri«t»; «nais en «175 Par- 
chevéque de Rouen prit le* religieuses sous sa protec- 
tion et les confia à la direction dm moine* de Fouear- 
inont. La maison alors devint une abbaye, qui , an 1111* 
«iède, compta jusqu'à tronlre-lroi* n ligum»»** et qui 
lut mère de* ahhaves dslerciennes ou bernardin»'* dn 
Bonde ville , do Sainl-Saéns, de Ncnfrhilel . d'Ytelol et 
iPArque*. Après avoir Itçauroup wuflert d**s guerre* du 
x»* sâède et des troubles du xvi\ elle fut entièrement 
«opprimée en 1791. Quehpw* années après on démo- 
lissait révise, ecnslmile en pierre, dont la tour ivo- 
ftîrmait deux dorhrs. Les stalles fuirent enlevée* et U 
tabernacle porté à Plumets. Une pnrlie du cloître . cons- 
truit en ho»#, existait encore en 18A6. La mile capitu- 
laire est devenue un rallier et le bâtiment monastique 
une grande. On ne voit plus que quelques statue* do 
bois de .Notre-Dame, de saint»* Madeleine et de saint 
Bernard. L’horlge et le poils subsistent encore. De 
toutes les constructions monastiques on a (ait deux corps 
•le ferme on Ton distingue parfaitement 1rs vieux murs 
de clôture et le* grange* dlmeresses, avec leurs ogives 
et leurs contre-forts du xu* siècle. — Un plan ci trois 
liantes de pièces allant de iitU 1770 ««• conservé* 
unx archives départementale*. = llooesc. Moyen dgt. 
Église dédiée à saint Denis. U nef et le rlunir sont 
modernes; mais le clocher, placé à côté du cbtriir, est 
une construction romane faîte av»*c la pierre du pays. 
Deux inscriptions relatent des fondations de 1770 et 
de 1606. Cette demuTC demande qu'on sonne les deux 
dodies matin et soir pendant deux heures. 

N EU FCH ÂT KL- EN - B R A Y. Formée de la ville de 
N'nfrhiHel et de l'ancienne paroisse d« Saint- \ inrent- 
de-NogenC— NtrrcnlTXL. Anciennement nommée Drin- 
rourt, D rien court, Driencort et LincourL Kilo a reçu 
au xu* sièHfl seulement son nom actuel , qui n'avait pas 
encore entièrement provalu au xiv*. Drienronrt alors 
possédait un tout petit château en boia placé au l*>n( 
de la Béthiinr, a*w*x près do l'église Saint- Pierre. 

En 107A, ce château reçut Robert Courte-lleuse, un 
instant révolté contre *on père. Le nom de D ri— co u rt 
appnrnit dans l'histoire dès 9A f i , quand les habitants de 
ce bourg prirent parti pour le jeune Richard I" contre 
le roi d*' France Ixmi* d’Ûutremer, et qu'ils s'uniront 
aux habitante de Rouen pour le faire prisonnier dans 
les murs m>!m«s de la métropole. | Ep. gauloise. Trois 
monnaies en brome portant , l’une le nom de \ IRlUI, 


et Paulre celui de R.ATVMA avec relui de SVTICOS, 
qui indique une monnaie de Rouen et de* V« ; b<c*ases : 
conservées au musée d»* Rouen. Quart de slatèrr d’or 
trouvé au bameeu du Bout-du-Monde en 1 Hfig. Dix ou 
on«t* monnaie*, dont une nflro h* nom d'ATISTOS. an 
initiée «le NcufchAtd. — (Quatre harht* de pierre polie 
trouvée* sur rem pincement du prieuré do Saint-Tbnmnp 
le-Martyr, sur fa CéUrdr .Soiaf-dnt«wi»c, lorsde la reetifi- 
■ cation de la route, e| sur d'autre» points. — Cinq haches 
j de silex entière* ou fragmentée*, trouvées en 1868. — 
Couteaux et ffèrlte m silex recueillis â la Ottê dr Sninl • 

\ Antoine par M. Mathon, f Ep. romaine. Tuile* A rebords 
| aperçue* an pont qui conduit vers Rouen, à * mètre* 
au -devoir, «le la rivière, en 1888; dan» l’enceinte du 
| pricoré-hôpilal de Saint-Thomas, «m 1 K5o t et enfin, en 
1 1 8611 , sur le plateau qui domine la ferme «le Saint-An- 

; toine. Monnaie* recueillies à differente* époque* et sut 
divorA points : Fam.line en brunie du Pont rie Ilotien , en 
1 *536 î monnaie impériale sur le plaira 11 «le Saint-An- 
toine, «m» »8fia; grand hronte d'Antcmin près du châ- 
teau. en i8ft3. Meule â broyer en poudingue recueilli»* 
an Mont liicard en 1860. Orne monnaie* d'argent, qua- 
lorte grands bromes et trois petit» broute*, acquis par 
le musée de Rouen en 1 886 J Èp.frnnqne. Le doyenne 
de Driencnort comptait <|aarnnio cinq paroi»** an xm* 
siècle et cinquante-trois au xviii*. — Cimetière méro- 
vingien trouvé près du calvaire qui boni»* la route dé- 
portemenlale n" 5, de »85o à i85s. Les premiers tra- 
vaux ont donné une centaine de corps : quelque* aène* 
sont au maté* de Neufdiâtri. Ce imbue musée a re- 
meilli, dans cette circonst-nc»*, rinj^ vn»e# en terre 
grise, noire cl blanche, de* sabre*, «h*s rouleaux, dr* 
fers de lance, de* boudes, de* plaques do ceinturon en 
hronte ciselé et en fer damasquiné. Il |Kisa»*de aussi an 
bouton en broute encadrant un verro coloré en bleu , et 
une trousse composée d'un cure-oroille, d'un cure-dent 
«t d'un»* petite passoire, le tout en bronxe. Une fouille 
pratique»* par M. l’abbé Cochet en i855 a donné un 
1 vase de terre, une clef en fer, des boucles en bronxe, 
I d»*» perle* en verre et en pâle de verre. Enfin , en 1 863 
| et *864, de nouvelle» constructions ayant été faites 
| dan» ce cimetière, on a trouvé une doutai ne de »quo- 
i b it s, dont plusieurs étaient accompagnés de vase*, de 
haches , de lances «l d<* rnutcaux en fer, de boude# , de 
Filwilr* et autre» on vw ccU de brome. j] Moyen dg e. 
Chiteau construit par Henri l*\ dit Beauclerc , en 1 1 06. 
«hm* le haut du bourg, rpii en a pri» son nom nouveau. 
Sa vaste enceinte foeroyée et pnliasadée ae roronnait 
encore aux profonde* «mdabilions du terrain. A peint* 
terminé, ce puissant cartel prit ane part active aux 
guerre* du xu* siècle. En 1 aoi et i*o4, il fut nwiégvi, 
pris et repris par Jean sans Terre et Philippe- Auguste. 
En 1 à 19 , le* Anglais *’rn emparèrent, et »m 1I&9 le» 
Français b? reprirent. Charles le Téméraire le brûla en 
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i A7» , ri le duc d«* Parme rMstégen en 1 59a. Ce fnl « 
tin. car Henri IV le fit dén»anU?l*’r en i 59#>. De 1 6 » A 
à 1616, Louis Mil en donna Ire pierre» aux Pénitents 
de N«*ufrhltel. Aujourd'hui le donjon ^ devenu nue 
promenade pohlupe*, M, récemment, et» plantant de» 
arbre», on a trouvé des carreaux émaillé» du an»* siècle. 
On admire encore riinwemte profondeur du fossé qui 
tfole la molle de l'enceinte. — Église Notre-Dame, 
monument de pierre qui garde les tnires de plusieurs 
architectures, dont la plus belle mi celle du xm* siècle. 
D’après l'histoire, que continue l'archéologie, la pre- 
mière ronslruriioo de Notre-Dame remonterait à t « 3 o. 
De celle période, resta il le dorlier, tour romane plac«>e 
entre c lueur et nei. supporte.- par quatre ares en plein 
cintre qui ont été modifié» en iH6â. l-a inot-aille ex- 
térieure, en tuf, percée de cintre» romans, existe en- 
core. Le chrrur est une *| 4 endide construction du un* 
*iècle. Voûté sur areadre ogivale» que rapportent «Dus 
colonnes ronde», il e*l acrotnpagne de deux collateraux 
formant chapelle. L'abside, à trois pris, est éclairée 
par trois étage* de fenêtre*. Au premier sont de» «givre 
- doubles laacelle», a roc remplissage forme par trni» 
trèfle». Au second sont de» ogive» simples |*Trce* der- 
rière une galerie focrorè d'ogives j>orlére sur de» colon- 
ie 'tics, qui «e prolonge sur le» coté» du clurur, où elle 
est aveugle. Le troisième clage est fora»* de longues 
ogive* » double» lancette», surmontée» de trèfle» qui 
éclairent «•gaiement 1rs côtés du clia'ur. I >•* voulez re- 
nouvelée* ne datent que de 1&6A. Le» deux transept* 
portent une date différente. Criai du nord, püt H 
obscur, appartient au 1111' siècle, reconnaissable à ses 
voûtes, à ses fenêtre* , mai* surtout au piriail relxiurti" 
qui le termine. Le transept du midi, grossièrement 
construit en grès, présente sept fenêtre* de la fin du 
xv* ou du commenreinenl du xti* siècle. La nef, avec 
vt dent udlaléraux, put appartenir pur le fond au 
xiii* siècle; mais elle a été telhunenl modifiée au xvu*, 
«jit’rile doit être considérée comme de ce temps. File *0 
compose de quatre travée» ogivales, dont le» arcade» 
joui supportée» pr de» colon»* •* ronde» comme celles 
«lu rlimir. Se» fenêtres sont arrondies dans leur foron- 



arcade ogivale encadrant d'abord un tympan à jiwir, 
puis une votisHure tapissés de feuille» de vigne ri déco- 
rée de six nirh-s 1 entérinant autant de slatuc» assisre, 
mois mutilées. .A droite ri à gauche riaient des si .1 lues 
dont Ire niches sont restées vide*. Au-dessus du portail 
est une rosace flamboyante encadrée dans un grand ré- 
seau de panneaux de pierre tapissant de» murs sur- 
cbargé» de sculpture*. Le clocher, placé au priait , est 
une jolie tour en pierre du style le plus orné du xvi* 
ùèd*. Elle n’a ps été terminée cl est surmonte»* d’une 
flèche octogone eu ardoise. Des contre-forts hardis et 
élancé* la soutiennent, ainsi que deux tourelles dre- 


I tiiiée» i des esnilien». Saint Sépulcre logé dans le mur 
oriental du transept sud et composé de cinq statue* 
d’une belle «-xpresiion , en pierre pinte ri dorée. Sur 
la frange de l’une d'elle* on lit : L’AN M CCCC XXXX 
ET \l (ou XV) FI T FAICT SK SEPULCRE (*491). 
— L'église Saint- Pierre . la plu» ancienne ri la seule 
jusqu'au 11 il* siècle, riait située au bas de la tille, asseï: 
pré* «Je la rivière, dan* la rue qui porte encore le nom 
de rue Saint-Pierre. Supprimée à la Révolution, elle a 
été en partie démolie au cemaNueemsal de ce siècle. Il 
en reste encore l'abside et un collatéral, qui remontent 
au xvi* siri’le. Dan» le* avises le* plus profondes de la 
m>f on a trouvé une statuette en fer ou eu potin. — 
Église Sainl-Jocqure , aluée priife nie Saint- J arque». 
Elle ne devait pi-. rire nncionue , car U chronique locale 
t «retire qu’en 1691 elle fut démolie par Pnlierbeul , 
gouverneur du rlultnau, sous prétexte qu'elle gênait la 
forteresse dont elle «Hait voisine. Supprimée à la Révo- 
lution, elle a été démolie au fOIMMIUMMnl de ce siècle. 

1 On en a tiré une inscription funéraire limée du xvi* 
siècle, qui «*1 maintenant an musée de Nenfrliitei. 
Olle église possédait autrefois de bon» tableaux , parmi 
lr*i|uels ou cite une A utilité du llaosan ri une Lnronrt 
•um d«» Jean Boulogne. M. Ilorcholles, curé de Saint- 
Jacques, a «Hé en relation avec saint Vincent de Paul . 
car on a deux lettres du saint adressée» é ce curé. — 
Abbaye des Bernardine», fille» de Rival, installée» en 
ifi.’j» dans le prieure- hôpital de Sainl-TItomas-Ui-lllai- 
! tyr, fondé au xu* siècle par Roliert l«* Bourguignon , p*»u 
de temps, sans doute, après la mort ri la canonisation 
do Thomas Ueckri, ri desservi d'aliord par de» cha- 
noine* réguliers. I/ 1 * religieuse» , Bernardines au début , 
suivirent bientôt une autre règle, et alors appelées Bé- 
nédictine», dorèrent jusqu'à la Révolution. I~i chapelle 
a possédé longtemps le tomlHreu du fondateur, dont 
la trie seule existe aujourd'hui à la bibliothèque. L’ab- 
baye est occupée actuellement par l'hôtel de ville, le» 
«■rôles de» Frère» ri la gendarmerie. Dan» le» divers 
travaux hit* à la gendarmerie «H aux écoles on a trouvé 
des bas»* de colonie-», dre moulures et des sculpture» 
de pierre, de» croix ri des médaille» porlalivp», une 
méilaiitc dite dr Saint Hmuil , des vases funéraire» chré- 
tiens foré» ri remplis de charbon, qui vont du xiii* au 
xvi* siècle; enfin, une bague d'argent avec devise : le 
tout conservé ail mutée de Neufcbâtel. De cette mai- 
son il reste aux archive* ihqtarteuicnlal» un plan et 
quatre liasses d«* pièces, dont trente-deux sont sur par 
rlu-min. Le tout va de 1*17 à 17H9. — Prieuré de 
Sainti'-Radegonde , de l’ordre^de Sainl-Rcrndt, au ha- 
meau du Mrenil , dans une prairie voisine de la Btilhum*. 
C'est aujourd'hui une ferme, dont le cellier est installe 

dan* l'ancienne chapelle. Les Pénilenta, établis dès 

i 38 q dans le voisinage de Quiév recourt, au bord de 
la rivière. Une nouvelle église fut construite par eux et 
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dédiée en i 5 » 6 . Les assemblée» provinciale* de l'élec- 
tion de Nonfchâlri s’y tinrent en «787. Ce monastère 
ayant beaucoup souffert des guerres de ta Ligue , les reli- 
gieux le rriiàtirent , vers 1616, avec lef débris du vieux 
château acronlé* par le roi. Leur maison a été transfor- 
mée en une lia lutation particulière, qui porte toujours le 
nom de /V m tenu. — Le» Cordelières on religieoaea du 
liera ordre de Saiot- François arrivèrent û Netifcbâlel 
en 1607. I/Cnr couvent, i-tabli sur la paroi»** Notre- 
Dame, d disparu. Il ne reste dVHe» qu'une liasse de 
titras au» archives de In Seine-Inférieure. — Maludreric 
de Sain l- Jean- Baptiste, jadis près do In porte «le» Fon- 
taines, qui s’appela plus tard la Porte de la CAatueêe. — 
Chapelle et ermitage au haut île la Cite de Saint- Antoine , 
connus sous le nom de .Soi«l-/ 4 iU<WNe-/a Mon (agw* et dont 
la fondation remontait jusqu'au 111* siècle. Il n'en reste 
plus que des bitine-nts ni ram sans caractère; mais on 
y trouve beaucoup de sépultures. — Cliapelle Sainte- 
Anne, qui fut détruite, dit-on, au trti* siècle, et dont 
on montre la place «Unis l'auberge «Ica Troi»-Eto*Ut. 
Maisons de bois, mais en petit nombre. ta plus impor- 
tante est du xvi* iiièdc; elle appartient à M. de Bontte- 
ville, et est située en face de la gendarmerie. Sur la frise 
on lit le verset d’un pnume : Am Oonraai irdifrareiit 
demnm . L’intérieur était pavé avec de* carreau» verts et 
blancs. Dans la Grinds-Rae, nu eèté gaurbe, nuisoa 
appartenant à M u> Cb&brolle, que Ponapprife In Cha- 
jffUe dee Templier*. En face do l'église Noire- Dame, au 
coin de la nie du l’ot-d' Etain, maison fort ancienne que 
l'on croit un édifice religieux transformé en habitation. 
Dans la rue des Fontaines , jurés do l'ancienne porto de 
ce nom, est l'auberge de PEea de France, qui passe pour 
avoir été une chapelle ou bâtiment dos Templiers. Dans 
la rue Barbe, une maison que l’on dit avoir été habitée 
par la reine Blauched’Évreu». Ép. incertaine. Enceinte 
foMoyi-e appelée JValrajf, qui ressemble à un ancien 
camp, auprès do l'auberge de la Grirede I>ieu.=Siitrr 
Vivaurr-oS'NiMixvT. Ep. petit loue. Sépulture découverte 
en face de l’ancienne église Saint -Vincent , en no- 
vembre 1 8t»9 , sur le tracé du chemin de fer de Paris à 
Dieppe. Cette sépulture se composait de quatre ou cinq 
beau» vases en terre grossière et épaisse ayant forme 
<le vases à fleurs, comme ceux de Mouliueaux. L’un 
d’eux est un grand bol épais, comme Ira vases de 
Boue lira. Le boni est décoré d'un cordon saillant for- 
mant une grecque. Déposés au musée de Houen. { Ep. 
romaine. Tuiles h rebords et chapiteau antique de pierre 
trouvés en i 834 , lorsqu'on détourna ta rivière pour 
construire un moulin. ,| Ep. franque. Cimetière franc 
trouvé par M. Levarlrt en bâtissant une maison sur 
le bord de la route, en i 838 . Le* va**» de terre, les 
rions, les boudes cl le* anneaux de brome qui en sont 
sortis ont été déposés au umsée de Neufdiâtrï. L’un des 
vase* contenait un denier d'argent de Dioctétien. Dix- 


’ huit squelettes inhumés dans la craie, presque tous ar. 
compagnes d’un vase, trouvés au bord du même che- 
min par M. Ika tirai n en i 8 l 4 , L'un d’eux présentait 
un denier de Domitien foré au-dessus du buste. [ 
Moyen dp. Nommée Noeientum au xi* aède, — Baron- 
nie et église : l'aoe supprimée et l'autre démolie à la 
Révolution. On montre encore la place de F église dans 
l'ancien cimetière qui horde ta route. 

NEUVILLE-FERRIÈRES. fy. gmblu. IliKho en 
, silex fort polio trouvée dans le bois rie b Hatrrlle , sur 
la cèle qui regarde Brémontior, et conservée dans le 
. arasée de Neufchâlel. J Ep. romaine. Soixante- cinq 
médailles consulaires trouvées par un laboureur eu 
1 76 1 . Elles appartenaient aux familles Julia. Pumpeia. 
Cassis, Marcia, etc. Ce» pièces, aujourd'hui perdura, 
étaient enfermées dans une tirelire en silex bouchée 
I avec du ciment. || Ep. franque. Belle fibule en brome, 
«lécorée de verroteries, trouvée dans le jardin du pre»- 
j bytère en i 84 o. Squelettes au nombre d'une diiaine. 
accompagné» de boucle» , do vases et de couteaux, trou- 
vé» en creusant la cave d'une maison voisine de l'église . 
en 1 863 . Cercueil» de pierre, contenant des corps avec 
sabres et lance* de for, trouvé» sur la place publique 
dès 1810 et 1811. |l Moyen d<j*. Église dédiée à la 
sainte Vierge. Le clocher, placé au portail, est une tour 
carrée qui peut être ancienne pour le fond, mais dont 
la majeure partie ne remonte puis au delà du xvti*s>èclr. 
La nef, construite en grès rouge du par* de Bray, ren- 
ferme de» portions du xm* siècle. Le rlumr, entière- 
ment du xm* siècle, pnvtèdc encore ses voûtes, ses fe- 
nêtre* et se* colonne»; mais au midi on remarque deux 
arcade* rebouchée* , qui semblent indiquer une cha- 
pelle disparue. Chapelle de 1767 au nord de la nef. 
Belle dalle de marbre portant l'inscription iumulaire et 
nbitunire de Louis-Armand Baudon , seigneur du lieu . 
fondateur d'une école de filles . décédé le *3 mai 1731: 

| eiwatfrée dans le mur nord du chœur. Le presbytère 
présente un pignnn du xm* siècle et une cheminée du 
XXI*. — L'ancien château est encore entouré de murs 
plusieurs foi» séculaires; «leux porta* du »iu* siècle, 
une grande et une petite, y donnaient accès. Toutes ces 
vieilles constructions sont en grès noir ou rouge du 
paya. — Chapelle de Saint- Eulrope au Ijnesnay ou 
! fjuetnel. Chapelle de (a Trinité au inanoir de Houpil- 
lièrea et chapelle de Sainte-Madeleine dans b ferme dr 
Darmillicrv Toutes trois disparue*. 

QliTÈVRBCOURT. Ép. romaine. Vase* en terre* de 
toute esjièce, notamment en lent» rouge, à la source 
ferrugineuse du GrvmmUn. j| Ép. franque. Saint R»- 
bert . disciple de saint Valéry et évêque régionuairc, a 
évangélisé le pays au ?n* siècle, suivant une tradition 
locale. ;] .Moyen dgt. L’église, dédiée â saint Ribert. 
appartient povrr le fond bu xii’et au 1111' siècle; mais 
elle a été remaniée dun* ce» derniers tempo. ta nef. 
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percé** de fenêtre* cintrée», doit appartenir au xi* ou 
au tu* sièrle. Elle a pasacde aub-efoi* de* collatéraux 
dool Ira arcade, visible* au tAle non) , ont dù üln‘ re- 
touché*» au itm* ahVb. \r. clociier, «mire rhreur ci nef. 
cal soutenu [Nir du «irmU c-givalra du tu' ou du tin* 
siècle. Au dehors, i) n conservé ma lancette* uui nitrâ eut 
«•t non) ; mais il a été refait au sud **t à l'ouest , peut- 
être on 1677, «p ia ml la foudre fut tombée sur IVglistf. j 
Le riartir, l«*s deux cliqn-llra latérales qui IVrow- j 
pagnenl, et les deux Irauy pl>. qui ont conservé l«mg- 
t«!in|n (uni leur car nr lè w, wnt du un’ siècle. — Débris 
de verrières, contre- lai do* du ifii* siècle, s«x le# d« «la- 
ines bien sculpté*. coffre do TWmr fort ancien, jolie 
iKiiserié du tu* siècle «*ncaiirant la vie do saint Ribert, 
patron do U parois*», vérité on carnct< res gothiques. 
SAINÏE-BEli' K-E\- RIVIÈRE. Formée dra dont 

anciennes paroi*»*» de .Sainte-Beuve et d’Kpinay, — 
Stista-liti va. k'p. gnulotst. Ynsra.quo Ira ouvriers l»ri- 
sèrenl, (routes on 1860 i la Mer* dos Ctmhter», lieu 
dit renfermé dan* la bais» foret d’Eu. Dra fouille* «*Xe- 
I*** on rot endroit par M. l'abbé Cochet en i 863 amè- 
neront la découverte <k dent groupes do sépultures à , 
incinération. L’un æ composait de quatre vaara on l'-rre j 
grossière : l'autre consistait en une seule coupe surmon- 
tant un dépôt d'fvwinriil» incinères et d«*po*râ dans le 
vol , sans doute dans une raisw de Ihms. Quelqvn* autres 
vases ont également été vus dans la tranchée, jj Ep. ro- 
matnr. Reau chapiteau do marbre blanc senant do l*é- 
nilior dnn* I église et provenant «au* aucun «Ionie des 
ruines romaine» d'Kpinav. j Moyen dg*. l/églue, mhm | 
le vocable de Sainte-Beuve, «**t un monument do pierre 
en forme «b* rroi v brandies prraq ik* i^alra. Lrtiocmbk 1 
date du tu* et du xim* siècle. avec légère» additions du | 
tvi*. Le portail <«t une arcade en tul du tu* siècle; la 
nef est delà méftie é|«que. Le docW, placé au centre, 
est soutenu par quatre arrad* * iigi*ale* de l'opoquo 
primitive. l,c c ( h*j» rarré qui s'élève au desaus offre des 
ogives du nu* siècle, an milieu de raccommoda;;*» on 
brique rouge. l<o transept du midi est ancien et date de 
l’origine de l'église; rosi* celui du nord est du xu' 
Mode. Le chœur, qui est du ans* siède , a subi qindqura 
ro 4 <mdies au xti'. Ainsi, son collatéral nord a été ajouté 
à cotte époque. Crtni du midi a disparu. Dans la cba- 
pellenlu tr.insi'pl nord, rrales d’une fkuw* en boU 
sculpte du xv* ou du tvi' uiSde, miisistant en quoique» 
has-relicfs , avec b* couronnement qui surmonte b* la- 
hermtdc adu«L Huit statuette» d'apôtre* du ivi* siècle, 
|*irtant avec elles l'article du symbole qui leur est ntl ri- 
bué. — Croix de pierre «b» la Renaissance dans le cime- 
tière. -o Épisat. Ce hameau, situé aux Bourres de I 
rÉaulnv, renfuinr nue Idle quantité do monomenls 
antique», que l'opinion publique y pla«v une ville dis- 
parue. que la tradition appelle fc Firaix- AVij/cAutW. 

|, tp gnnl'i ii-. Monnaie» anépigrapbos filés» par 


M. Deville, une monnaie do bronxe avec la légende 
Ail SR», et une autre de b ville de Rouen avec les 
noms do SV TI COS et de RATlfMACOS. Onze mon- 
naie» on broute conservée» au musée de ViifdiàU-L 
Quatre pièce* en potin décrite» «I reproduites dan» son 
Srcowl Estai put M. lxiitib.-rt. qui Ira attribue à b pre- 
mière (.dtique. Cinq monnaies do Inouïe, parmi Ira- 
quelles m* trouve le type YIRIC 1 V Kp. ruMiarao. Quatre 
mille monnaies de bruoto environ , Imim-ra vers 1 8o<| , 
selon VI. Vlatbon , dans des vase» qui lurent brb-s. EIL* 
appartouaieul aux «mperuurt AiqpnbN Tibèro, Néron, 
Vespasien, Domilien, Trajan, Adrien, Æliu», Anto- 
nin, Marc- lurèln, Lurius Véro* , Commode, S' ptiine 
Sévère, tjela. Corn* a» la. Vlaumieu, tes doux Philippe 
et Ira impératrice» Sabine, Kaustine mère et tille, Lu- 
dle. iulia Damna, Julia S*-* cm ci Jvdia Vlnmmsea, et 
ont été reoieillios par b*s imm - s de Rouen rt de Nevif- 
rli.il"!. V pnrtîr «b* 1 8*4 surtout , l'attention sY*t portée 
sur les antiquité» d Kjunay. grâce aut effiirt* tootra par 
AIM. Errnel, avocat, Mathon, bibliothécaire, et Car- 
tier. smis-pivfr-t d* NruffliAlel. Le 10 avril i8aA, b 
eocnmi^HNi dautiquiU 1 » t o^xit, pour le mu»ée déjuirte- 
innitul. un l>enu plat • n l>ronze, ainsi qu'un vaso trouve 
avec des médailles du 11* et du 111* siècle. En i8Ao. b 
Société dra Anlbpiairr* de Normandie puldia une not*' 
de Vf. Kennal ou il e»t rapporté que. le 8 mai i 83 » , 
dan» une pièce de terre nommée les Champ» de* 
Tombeau*, on a trouvé des tuile» romaines, un style 
bien conservé, de la poterie ronge à rebel» et un frag- 
monl do coupe en venre. l ue moule en poudingue fut 
reoieillie diras un autre rliamp on M. Kernel fit des 
fouilles on i 833 . Il rencontra des poterie» noires, des 
uuenienU d'animaux, dra Iwi* de cerf», de» os d'au- 
roch*. des oasemonto bumain». des monnaie* do brome 
du haut Empire et un tréjurd on cuivre, brisé. Le» 
débris antique» se trouvent sur un rapace de plus do 
s kilomètres, et l’on atonre que le propriétaire de*- 
terres s’rat enrichi avec Ira mmraaira d'or antique* qu’il 
y a trouvV<es on abondance, Dos monnaie» romaines en 
or, en argent et en broute . des |M»t«Tira rouges avec 
marques de fabricant, telles que : COS... et MAN- 
SV KTIO. sont entrée* au musée de Rouen. Déni buste» 
de Silène en brome . haut» du o*.o7 j , et une fort belle 
sbliiotti* du mémo métal et de o",i 4 de baulonr, rv- 
ptéMjntjnt Alercuro ailé et conronué de roses osais sur 
un rocher. Los yeux sont incrusté» d'argent. Ce» trois 
figurines, trouvées en iHYa |»ar M. Di»quinemare |»ri» 
d’une muraille antique où ôtaient pratiquées dos niches 
braire*, ont rté arquée» par k musée de Rouen 00 
1 846 , au prix de s 5 o francs. Canal et rulie* de mosaïque 
jmvant un appartement signales par M. Dnsquiacmare. 
lira fuuillra exécutées par M. A. Deville ne rapportèrent 
que quelques débris cl des nom» de potion. Ferrure* 
qui semblent avoir été destinée» à garnir des portes 
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antiques, recueillie» surtout en 1 83 o cl en 1 83 • . Suite 
de tuile» à rebonis alternées de tuile» convexes ijui 
•eoiblent se raccorder entre elle». Meule» a broyer 
eo poudingue. Parmi de* poteries eu grand nombre, 
un fragment de vase ronge offrant le nom de MISS I ; 
deux fonds de aoocenpe qui répètent le non» do SE- 
> KHI v et un autre qui donne celui de CACAVA, déjà 
apparu dans la forêt de Maulévrier. Plat eu terre noire 
à t'ouverte ardoisée, au fond duquel on lit trois fois 
l' estampille de MEDI. line belle paasoire eo terre Han- 
che, nsteuiilo très-rare en cette matière. Une la Welle 
à écrire en schiste, malheureiremenl mutilé»*, Cinq 
clefs cl plusieurs styles en fer au milieu de doua de 
toutes sortes ot do lotîtes dimension». Une patère un 
(M'U brisée, une jolie anse et une charmante def de 
co tiret . le tout en brume, el deux médailles de 
1 feuslantin fourrées en or. Quatre ou cinq plaquettes 
d'os carrée», triangulaires ou Ititangouft, ornée» sur la 
surface de doubles cercle» gravés en creux, fréquentes 
dan» Ira slatious romaines, et ayant été brûlées, «ont 
eonaereées dam le musée de Neufcliiiel. La Comrau»ioa 
des Nuliquilé* possède dans scs cartons do beaux devins 
coloriés de» statuette* «TÉpinaj. j| Moyen âge. Église 
autrefois dédiée à Notre-Dame, bâtisse du nuf siècle, 
et aujourd'hui à usage de grange. 

SAIN T-43 K HM A J N-SU R-ÉA U LN E. Ep. remania. Dé- 
bris de tuiles cl de poteries trouvé» à plusieurs reprises 
non loin des Imnl» de l'Kaulne, sur la ferme de Tivhau- 
mont, de i8a5 à ittfît. Au milieu de ce» cliver» débris 
antique» on a remarqué dra marbre* et un brome de 
Mart-Aurèlo. Moyen tige. L'église, sou* le vocable de 
Saint Ueruiatu, garde du xi* siècle un cintre roman 
orné de ligiag*. lai nef, le eberur et le» transept» doivent 
•Uler du mi* siècle, peut-être do it>8o, comme les 
bordure* peintes qui déçurent Ira fenêtre*. Le clocher 
e«t un corps carré du siècle dernier. Lu contre-table est 
une Imiserir sculptée du un' siède. — Château cons- 
truit sous Louis XV, dans le voisinage de l'église. Une 
(turle ou corp» avancé muni d«* tourelles aux angle», 
construction probable du wf siècle, a été conservée. 

S A J NT-M AHTI K - L’ORTI BR. Formée des deux an- 
tienne» paroisses de Saint-Marlin-l'Ortier el d'Aulage. 
— Üiiu-Minm. Ep. romaine. Tuiles à rebords, coiw- 
I motion» et débris ancien» en abondance dan» le cime- 
tière cl dans les terrain» «ntiromuuil», sur un espace 
de doux hectare. Des tuiles , des mortier» et îles meules 
à broyer *e trouvent employé* connue matériaux dan» 
le» mur» de l'église actuelle, bette» tuiles à rebords con- 
servée» du il» le mnséi* de Neufchùlel. Autre* rratra an- 
tiques recunnus sur un autre point de la commune par 
M. MuLbun eu iH3». y Moyen tige. Eglise aoua le vo- 
cable de Saint- Martin. Posée sur un tertre probablement 
antique, elle dut être construite primitivement au xi* 
siècle, nu moyen cfe matériaux antiques trouvés sur 
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place. !jx nef a subi des remaniements en » 638 , époque 
où Ton fît le bf ireau. Le chœur c*l moderne. Au rnidi 
de l'église . le xuf siècle n soudé une cliapelfe ogivale 
en brique. Une antre chapelle placée nu nord a disparu 
dan» real dernier* teni|*. I.i contre-table rat une belle 
menuiserie à colonne» torves, probablement de 1639, 
époque où l’archidiacre d’Eu ordonne que le «taber- 
nacle soit placé sur l'autel.» Cloche de Saint-Martin 
de 1778; duché d'Aulage de 107a. Enrenvoiren ruîvn* 
du tvi* siècle, lira ml nombre de fer» à cheval cloués 
sur ta porte de l’éjjliae par Ira pèlerins jour appeler la 
protection de saint Martin sur leurs chevaux. = At> 
LACK. Ep. gaulois*. Hachette eu silex trouvée «n 181», 
et entrée au musée de NeufcJiitel. || Ep. romaine. Nour- 
breuM** lui Ira à rebords au lieu dit ta firvjurlme . au- 
près du bois nommé ta Queue du HeHet. [ .Moyen dgv. 

Le rhitrau et l'église ont dispur n loua «feux. L'église, 
dédiée â Noire-Dante, a été démolie au commencement 
de ce siècle, l a cloche, datée de 107a, rat à Saint- 
Martin-TÜrticr. 

SAINT- S A IRE. Ep, gimlmm. Monnaie trouvée en 
i838 «t acquise par le musée de butu-n. Hachette de 
pierre* polie recueillie por M. Conrtin, de NenfehAIel, 
en iHtiR. | Ep. romainr. Monnaies en or, argent et 
brome trouvées en *838. Sépultures i incinération, 
compofèra de vase» en terre et en verre, trouvées vers 
la même époque, où l’on a recueilli encore un gobelet «n 
verre, un style en argent et une broche du même métal 
• décorée de pierre* fine*. Tuile» nu Menai- Sag’it. ’j Ep. 
Jrmuj m . Saint Soire on saint Salve, natif d'Au^tuta 
(Ouate), devenu au vu' aiùrfe évêque d’ Amiens, selon 
les uns, evéque d’Alby, selon le» autres, n retira à 
Saint - Sain? (tour n’y sanctifier, suivant une tradition 
locale recueillie par le* agiographra. Son ermitage, 
placé au lieu uw'ine on rat l'église, serait «fevenu un 
monastère après sa mûri. Un aMiire au>ei que Saint- 
Saire avait pris son nom de la sépulture de l'évéque, 
plaofe «fous |.i cryptes cûlé d'un poils vénéré qui le rap- 
pelle toujours. Ce qui rat certain, c'est qu'à Saint- 
SairiMn-Bray il exista un monastère auquel An«égis<*, 
abbé de Fonteoelle, lit un legs daim son célèbre testa- 
ment de 83 1 ou 833. Ce monastère fut détruit par 
le* Normand* du u* siècle. Au 11' «acte lola donna au 
chapitre de Notre-Dame de Rouen une preltende et 
dus Im-jis qu’il a garde* jusqu’en 1789. | Moyen âge. 
L'église, sons b* vocable de Saint- Suive, en forme 
de croix, possède trois nef» et dos rhapollra latérale» 
au ctia*ur. La porte est un cintre roinun décoré dan» le 
goût du xi* siècle. La nef. qui n gardé des partira an- 
cienne» appareillera eu tuf, appartient au xvi* et au 
xvu* siècle. La tour du clocher, placée en «vaut <fe « 
l'église, construite comme elfe avec le grès noir ou fer- 
ru^neux de la vallée de H ray, peut remonter au tu’ 
siècle, comme elfe peut descendre au xc»*, le caractère 
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n'en étant pas Iréo-accusn. Lee transepts, le chœur el le» | 
«lc<u chapelle» qui le flanquent pnratucnl appartenir au 
xvn'iiéde, j * «ïc n-Utuci* » plus modernes. I41 ronslrurlion 
«le ce* dernières e*t altriluiée à la famille des Üoolain- 
villier*, seigneurs «le Suint -Sam* au nu* et au a nu* 
siècle. La dvnjdle placée au nord. dédiée à Notre- 
Daim* dr-Lieinr , était la chapelle ieigmmriale. et con- 
serve encore plusieurs dalle* et inscriptions luruulairas , 
parmi lesquelles celles de Marie de Pn-ideval, ou de 
l’restrfVal , décédés eu 1609; de bannie] de Houlnin- 
villiers, mort en • 0 r 4 6 ; «le François de Roubutnil- ' 
liera, décédé en 1697; de Jean de Boulai milliers, 
maistiv «le c*nnp d’un régiment «l«.* envatork* , tué «lovant 
Arras le s ï juillet ifiuft , avec des stances sur la mort 
•|ui ne comptent pas moins de wiie tors. Verrière de | 
Kir.:, roprodunanl des écuvsons, et sur une bonderoh* j 
«•es mots , qui dénotent U» limites prvtentions nobiliaires 
«le* iloulainvillim : «Gcv*a, roi de Hongrie. * Statue 
do pierre de Notre-Dame, qui remonte peut-être au 
sv* siècle, et inscription lurnulnire et ohituaire d’un an- 
inûuierdc Samuel de Boulainvilliers , décédé en i6t>ü, 
«lans le transept dn nord, dédié à la sainte Vierge. Le 
chœur piAM'du autrefois des stalles, des Itoiserie* et des 
coffres du moyeu âge, qui oui disparu en 1779- Il n'v 
reste pins «pie quelques verrières du xir* siède, représen- j 
tant saint îiairr oi les rbâlebiuis donateur». — La crypte , 
qui doit être une église primitive construite sur rem- 
placement de U cellule do saint Saire, powède un puits 
qui porto le noui du saint. Elle fut transformée en cba- • j 
pelle lumuiaire au in* et au ivu* siède. La structure 
actuelle n 'indique guère* que le wi* siède. L'autel est 
encore uue table de pierre. Son |Mivnge renferme des lo- 
sanges de pierre , sur lesquels 00 lit !<** noms de Jean «le 
Boulaitivillicr*, iGûû; de Gaston Jean-Baptiste de Bou- 
lainritlier», 1678; de Marguerite de Pardieu, 167.',; 
de Suranné de Manne* ille, 1 A 85 ; de Marie-Anne Hé- 
rault. 1696; et sur une pierre plus grande, l'inscrip- 
tion lumuiaire de Claude-François de Stomaisans, dé- 
cédé le 6 février 1779. Enfin, sur le mur, un morceau I 
do cuivre dooonpé en forme de cœur indique le lieu 
où repos*, depuis 17a* , le cœur de Henri de Routain- 
eillicrs, l'historien, auteur de quatre ouvrage* histo- 
riques sur la France. — Le château, séjour de tint de 
|»nionnngc5 importants et célèbres, situé prèsdr l'cglise, 
a été détruit de 1816 à iK-jo. |j Ey. meer faine. Uiuu- 
coup de squelettes, auxquels on ne peut allribiHT nno 
dat«*, ont élé trouvé* en 1771, en creusant la cave qui 
«•»t sou» le f«uir «lu presbytère actuel. 

VATIEliVILLE. Ép. gaulait*. Médaille on or trouvée 
«•n 1 8 'j 8 , conservé»? au musée de lloiien, | J/« /yen Age. 

> Égii** dédiée .« suint Pierre. Clocher, tour romane entre 
cb<eur et nef, ornée de autre» crois*» formant des ogi- 
ve* «ir sou massif carré construit en tuf. Au-dessus sont 1 
di's fenêtres à plein rinlre surmontée* d’«u»c curniclie- 
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\«*f moderne, riunir mhm-x mal caractérisé, jwxivaut 
appartenir nu îvV el au ivii* siècle. Au cèle méridional 
du chœur est une rhapdb* wignen riale du xu' siède, 
éclairée par une belle f mètre. Carreaux émaillé* et Inis- 
relid* on bois «lu xvi* siède, provenant d'une ancienne 
AurinH. Suivant une tradition, le cuiv célébrait avec 
boite» et éperons, ri cheval sellé à la porte. 1 Ep. incar- 
itutte. Terrassement circulaire dit Ut Huit* aux Anglais , 
élève de 3 i V mètre* au-dessii» du sol et entouré d’un 
fosaé profond de a mètres, au hameau d«- Urémont , sur 
le liord de la bas»** forêt d’En. La circonférence «le cette 
molle |.n*e au fond du collant est d'environ 1 00 mètre» ; 
son diamètre en a plu* «le 3 o. M. l'abbé Cochet y fit 
une trancher «n » 8 lî 3 et n’v rencontra que du charbon 
de bois. — Enceinte à peu pré» earree que les gens du 
pays appellent le O» tirent, signa hr j»ar M. Mathon au 
même hameau de Brémonl, J as murs, épais d'environ 
s mètres, se composent d’une maçonnerie en pierre 
sèche . ayant Oo métrés de long sur 3 o de large. 

CANTON DE S.ll M-SAÉKS. 

(Chef-lkm : Sun-Sun | 

BOSC-BÉRENGEB. Nuym Age. Église dédiée à la 
sainte Trinité, la wf , en silex, du xi' siècle, a été re- 
touchée an xviu*. Chœur en pierre, du xvi* siècle, avec 
quelque* diihns de verrière» el de» > la tues de la mène 
époque. Pierre lumuiaire du président de la Rocaille et 
de » femme (171s) dan» h* chœur. Leur» tombeaux, 
en plomb, ont été violés à la II solution. Belle dalle 
tumuloiro d'un seigneur du Buse- Béreugsr, datée de 
1^39 et encastrée «lans ta nef en 1 808 . Inscription 
ohituam* de i 64 i. — Cave et murs que l’on croit être 
leu notes d'uue léproserie, trouvés sur te chemin qui 
conduit à Critot. — Tenet de /'nèfré, dernière trace de 
lu |Ht>pri« : ti l «h* l'abbaye d«* Jumiég«*s, qui puc>s«'<Uil 
l'eglise depuis 1081. 

BQ 5 C-MKSML. Formée des deux anciennes pa- 
roisses d«* BobC-.Mesnil et de Perduville.— Bgm>Ms*!vil. 
Moyen Age. Eglise dédiée à «vint Oucu. Le chœur en 
pierre Manche, avec voûtes, piscine et fenêtre termi- 
nale, doit dater de 1O00 à i6so. La iwf, eu lirique rt 
silei, est de 17O0 à 178". Il (irotiabJe qnTdle a été 
construite par M. Varangue, curé de cette paroisse, 
dtkédé en 1776, dont la dalle tumuLaire est dans l« 
chœur. *= Pcrdctille. Ay». romains. Grand vase conte- 
nant de* monnaie» «l'argent «1 grand nombre, trouvé 
vers 1780. Le musée de NritlVhètel en poavède plu- 
sieurs «'-clianlillons. : Moyen Age. L'«*gli>«*, dédiée ù 
Notre-Dame, se conqiose d'une nef en silex, du xi* 
siècle, avec porte en pierre du ivf, L«* chœur reuA-mu* 
au*»i <!«** trace» du xi% du 1111* el du xn* siède. 

RRADIANCOÜRT. Moyeu âge. L’église, détbéo à 
saint Martin , a été «mstruîte «1 style roman en 1 86 1 . 
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De l'ancienne il ne reste qu'on bas-relief on pierre du 
xt* on Ho xvi* siècle , représentant saint Martin à choral 
ù U porte d’Amiens. Squelettes d’iui homme, d'une 
femme et d'un enfant, trouves dans le clwnir de Fan- 
tienne église. 

CRITOT. Moyen àff*. L'^itt. dédire A saint Martin , 
appartient aux doux derniers siècles, mais le portail est 
de 178*. Statue de sainte Catherine on pierre, du tri* 
siècle. Autel en pierre, baptistère on pierre, du xiti* 
siècle, mais mutilé au nu*. Dalle liimulaire d’un curé 
iln xri* aiède dans le chœur. 

FONTAINF.-KN-BR AY. Ep. jrmrnps*. Squelette ac- 
compagné d’une épée de fer, trouvé dans un cmn«l de 
Vergeté, Alu Fontaine au khgW,m 1860. Il Ep. Iiifflr- 
taiMie. Tradition d'église transférée. Elle était, dit-on, 
sur la C 6 U de Fontaine, dite parfois Cto ds Saml- H'on- 
dnüt , parce qu’elle était possédée par celle abbaye. | 
Woyrn àgr. L'église, dédiée à saint Su I pi ce, conserve 
dans la nef des traces du xi* siècle, telle* que dis fe- 
nêtre» étroites et un appareil en feuilles de fougère. Le 
reste est moderne. Peintures du temps de Louis Mil 
sur le plafond de la nef. Petits autel* du xvi* siècle, 
autre foi n .Hununnlé* de baldaquins en bois sculpté, qui 
se trouvent à présent dans la sacristie. Deux dalles tu- 
inuburr» du xvCetdu xvii* siècle, un peu effarées. Deux 
statues de pierre de la Renaissance. Débris d’une belle 
rroix en pierre , du xv 1* siècle , dans le cimetière. Le fût , 
formé par une colonne corinthienne , porte les noms des 
■lonatiiu*. Les croisillons se terminent par des chapi- 
teaux corinthiens. 

MATHONVILLE. Èp. incertaine. Squelettes humain* 
trouvés au lieu dit l» lioe- Robinet vers | 84 A. J 1 Moyen 
^.LVglw, dédiée A saint Vaast, date du xi* siècle. 
Elle a été fortement retouchée dans ses murs, mais la 
porte, admirablement eouservée , est abrité** pr quatre 
voussures décor»** de dents de scie , de doubles xigugs 
de têtes de béliers, de têtes de dons, do télé* hu- 
maines, do fleur» et do guirlandes. Dam l'église . plu- 
sieurs statues de pierre, du xvi‘ siècle. 

MAUCUMBLE. Ep. mttrtamê. Mois du Delfends, où 
durent exister d'anciennes fortifications. |l A /©yen doc. 
L’église, dédiée A saint Ont, pnrsrnte dans le chœur 
do» restes du xm # riède. La nef, en hriqm, silex et 
pierre, est de la fin du in* siècle. — Ancienne verrerie 
dont on montre l'emplacement. 

BONTÉROLLIER. fy. romaine. Édifice assex im- 
portant trouvé sur la ferme de Reilevuc m 1 8 - 63 . 
M. l'abbé C.ocbrt a dégagé cel édifice , long de 1 s mètres, 
dont le» murs avaient u",6!» d’épaisseur. Dans les dé- 
bris il a rencontre de* tufs et des pierres taillées, des 
tuile» A rebord*, de la poterie, de» monnaie» et un 
fragment d'inscription sur vergeté, line monnaie con- 
sulaire en argent, de Sexlu* Pompée, avait été décou- 
verte antérieurement et recueillie par le musée de Neuf- 
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chilel. 1 Èp. franque. Plusieurs sépulture» mérovin- 
giennes trouvée* on 1 863 au milieu des ruines romaines 
de Rellevue. Elle» ont donné do» vnws. do» sabre*, dos 
plaques de ceinturon en fer et on bronte. des boucles, 
de» couteaux, etc. Plusieurs auteurs ont cru que b* 
monnslère do\ar«*nna un Varinna, où saint Rihert fut 
enterré au ni* siècle, avait existé A Montérolier, qui 
est situé aux sources do In rivière de* Vnrenne. Le nom 
do ce village qui, an xt* siècle, était celui de tfMNtr* 
ns wj i/oo/sni ou ArfoUru , v-inble indiquer l’existence 
d'une très-oncionne église. |; Moyen dgr, Tertre élevé, 
entouré d’un foaaé drculaire, autrefois ram paré de mu- 
reilb-s, dans la ferme du Monl-Mognct. Le diamètre de 
la motte a fio métros et sa circonférence 1 5 o. La pro- 
fondeur des fossés est de r i A 5 mètre». C'est pent-ètre 
l'ancien château d'Osbrrne et ifAniMdt, qui portèrent 
leur» bien» A l'abbaye de Saint- Wandrillc quand iis s’y 
firent moine» en tosü. On parh* aussi d'un autre cbâ- 
tehudanBleboisdesCbAteaux. — Troisième château près 
de l'église. II en mtc de* mur» arasé» et une tourelle 
en brique du xvi* siècle. — L’église , dédiée A Notre- 
Dame, a la forme d’une rroix. Le clocher, placé au cèlé 
oriental, parait de 1700. Le reste de l’édifice semble 
•voir été construit de 1 fiqo A 1 700 , sauf quelque» mo- 
difications faite» en 1 7 A7 et en 1818. Toutefois dans la 
nef on remarque de belle* poutre» en bois sculptées 
dans le style Louis XIII. Cotte église fut brûlée en itiqft, 
ainsi que l’altrale une médaille en cuivre, récemment 
trouvée dans le clocher, (’ette médaille , large de o“,o8, 
a été frappée au nom de Leroux de Tilly, restauraleur 
du monument. Amwiiptioii de Jean louienel datée de 
t7i3, dans le chœur. Toml»eaii en marbra avec ins- 
cription du xviii* siècle, et près du clocher une ins- 
cription sur cuivre de 178». — Belle croix en gré» et 
pierre, haute de h mètres, dans le cimetière. C’est un 
travail élégant mai» mutilé du xvi* siècle. — CtMpell» 
de Saint-Désiré, aujourd'hui démolie. 

NEUF- BOSC (LE). Moyen âge. Tertre rirculaira 
qui fut autrefois le siège d’une tour ou d'une forteresse . 
dan* un laill» nommé le Rois dm vieux Châtra». L'élé- 
vation du tertre est de 3 mètres: m cîrconférenra de 
1 ao et son diamètre de 4 o. Il est environné de foasé* 
profonds de 6 A 5 mèlre». En i 863 , on a démoli le» 
épaisses muraille» de celle tour. — Église dédiée A saint 
Jeon et A saint Nicolas. Chœur avec Irece* du xi* 
siècle, retouché au XVUI*. Nef du xn* et du xvu* «iècle. 
Poutre» srulptée» do i»i* siècle. Porche remarquable 
eo bois sculpté du xvi* riède. Dalle luraulaire d'un cura 
mort en 1760, dan* le chœur Obit d'un autre curé 
fondé en 1867, appliqué contra le mur. 

ROCQUEIIONT. Formée des «leux ancienne» pa- 
roisse* de Hocquemont et de Beau mon l-Reuie-Moudtel. 
— Rocquisost. Moyen dge. Eglise dédiée A Notre-Dame. 
La nef, construite an u* riède. a gardé de celle époque 
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«U prtiU» fenêtre» rebouchée* «I une porte dflârdt or- I 
irê do xigiag*. Le chœur. en pierre , remonte A U Iran- | 
«lion du xii* sièdr. Curufusr charpente sculptée vl'aa ! 
mil cinq cm» trente-deux. n Le baptistère, de forme I 
oclogotir-, doit dater do Xlll* siècle. C'mil la que fut ré* I 
génère, le 3 u mers 17*8, Jean -François (Lmtescard, j 
le traducteur de la Tir de» Saints J ' milieu Butler. Il était 
né aû hameau du Frmocau, dans une maioon qu'on 
montre encore. **= Bbaiuori-Biizs Mot uiil. fy. m- 
rtrUUhi. Tertre nommé la Voila de grand part sur le 
tracé du einemiu de fier de Rouen à Atuiem, aujourd'hui 
disparu. Moyen Lgliw dedioe •« uuit Arnould et 
û saiul Clair. La uef «-t du xti* siècle et le chœur du 
1VII*. L'autel en pierre pourrait dater du temps «le b nef. 

SA 1 MKÜE.NLV lt\ KKNBRAV. Lp.reWnr.Tmk» 
à reborda trouvée» a plusieurs reprivs, au hameau du 
Canxif'v, du iH'm à |j Kp. franque. Cercueil» de 

pierre trouvé» au sied*' dernier au huiueau du Carougo, 
sur l« bord du vieux ÜIcmi» de» Mareyeur, qui coo- 
dui*ait de Dieppe à Paris. Cea sépulture», qui sont dr* 
auge» eu pierre de Vwjrlr, ont été reconnues par 
M. l'abbé Cochet eu i 863 . Cellm que k'ua a wix-rln* 
contenaient de» ossoawaU et de» anses. ii >/»« »*». 
L'église , sous le vocable de Sumle4H4M*tèr«, a |N*rdu 
son «metère ancien à force do r»iiM nieti «la. Le pignon 
oriental qui la termine «U du sut* ssèele, ainsi que : 
le clocher, placé au cdle nord de l'église et surmonté 
d’une flèche en ardoise du itn*; mai» le pignon occi- 
dental .ainsi que b* porche cil l*ois sont du xvi*. Tombe» 
en carreaux •■maillos du ivt“ et du xvn* tiède. Dalle 
tunmluirc du nu*«ièdc au »euild’* la porte. L'a marbre 
noir, placé dons la nef, connerie la mémoire duscijpicur 
du lion. Vincent Slruuy, de l'ancionn*' famille floren- 
tine d «* St roui, et de suri Ut», dorade le »H novembre | 
i$ou. jj Ep. incerta me. lemu«cnieriD qui ressemblent j 
à des fprlilicaUoas. appelé» le Ca^p d e la crUe du Ca- 
rouge. — Tradition de translation dVgtiae, qui était 
autrefois au Carnage, lu où sont les tond «eau v. 

SxAlNr-MAMTl.N-OMO.NVlLLL. Formoe de» Irai» j 
antienne* psivuuu s de Saint-Martin , d'Omouvill* et tic j 
la Prw. — • Smi-M»ni>. Cp. romaine. Monnaie» du 
Uaut-Kmpire trouvées au hameau do Bréquigny en 
1 8S7. On rite dans le nombre Auguste , Faïutine , Lu- 
cius Verxia et Uidia Clara. Objets antiques trouve» Mu- 
les liamuaiu de Mauraj et de la Salle, jj Moyen mg». 

Kg lise mus le vocabkde Saint-Martin. L'ancienne, de- ! 
tnolie ver* i8->o, était romane du 11* et dsi su* siècle. I 
La porte était formée par un cintra orne d» xigugs «t 
d« dents de scie. Le clocher, entre chœur et nef, était 
une tour carrée de IVpoque du plein cintre. Toutefois 
une partie de r* > giu».’ avait été rciute au xi* siècle, car 
011 a conserv é dans U nouvelle l'inscription coniUK-mo- 
rativode la dédicacé qui fut laite le *8 janvier 1 $7!» 
par lôvâquo d’Hîppone, auffregiml et vicaire général 


du cardinal d'Estoutlr ville. Dalla» tumuUire* dans le 
chœur et dans les transept», notamment celle d' un curé 
de 1 ô'i*. Ijc baptistère . an pierre , de 1 7$ S . porte lea 
arm e« et le» insigne» de l'ahbMM de Fontaine G uùrord. 
Dan» la nef, on a ramené deux bas-reliefs en martre 
on albâtre du xv* siècle, provenant d’une andanne Am- 
«<**. — » Ovoaviu.1. Kp. 1 acvrlasnr. Squelette» hu- 
main» trouvé» à diverse» reprise» en t'iT*»*ant «trieur 
du château. — ' Tcrraaoeuw.nl* que l’on appelé le Part . 
et auxquels se rattachent de» tradition» de guerre, en 
face U ferma du Fontenil, sur le coteau qui est ver» 
Mau ray. j Moyen dge. L'cgliso, dédiée à saint Vincent, 
et »ihk<e> pré» de U rivièra de Varan ne, a diapsru aa 
ratniueucetucnl de ce siècle. — Croix de cimetière. » 
Ls Plia. Moyen âge. Kgliai* dédiée à saint Marti». 
Chœur du xiu* siècle, remanié au mu*. Nef en brique 
et silex cxmatnute rn 1 700. Doux jolis retable» eu bois 
sculpte de la Mèuoiasanœ à l'entrée du chœur. Dalles 
tumulairo» un peu effacée» dans le diauir. — Dan» 
l'élise de Sainl-Saens on voyait la dalle lumuUira de» 
seigneur» de la Prée (xxitl* «èdr). 

SAINT-SAKNS, Ép. gmatoiee. Monnaie» décrite» par 
M. Lambert dans m.*» ouvrage». Ihitanm et hachette» rn 
silex raiKontréi'*» sur différant» point», notamment 
au M»*>t«iMU*w»iwd. Qudiptes-nnes sont (•ntréraau mu- 
sée di* Nrulchàt'-L j hp. fuite» a rabord» re- 

cueilli*! en abondance du câté de l'Abbaye, au hord du 
rhernio do grande rosninuairatiaa n * 38 , <pii va de 
hoiut-Saem à Noih-val , au fhtdwr et autour de l'a®- 
cii'nne verrerie du U bu. Branxi-s du HauCLmpirr 
ramaasés au Liés, à Piàâsyc et on Cafetier, Débris 
de construction» constaté» par MM. Caillant , Déridé et 
üuilmelh. llippoeandale de ferrvcueilhe dan» de» defri- 
chemenD pratiqué» au Hme de C Abbaye on 1 KA 1 , et don ■ 
uée au musée de Roueu par M. (.bemax, de BaKme»- 
nil. Mruh*» n broyi-r en pomiingue à l’état d ébauche» 
et de rebuts trouve*» dans le» bois de l'Abliaycct dan» 
ceux de M. «riiaiMM'i , au milieu de fosara énormes et de 
mouvemrnts do lorrain considérables fonué» par d’an- 
d'Mine» camèrv». — Aivrimne» furges qui ne remontent 
peut-être pas à l'epuque romaincL — Stibstnvdioo» de 
cinq ou six maisons dans |a forél d'Êawy. pré» du Ltku . 
au In ego de la Sallnsdriére , autour de la Vora verte , 
bous de» ondulations de terrain, bmilli-es en 18G9 par 
.M. l’abbé Cocbvt. La première n’a donné que de» murs 
interronq»!» et une couHrarlio» m partie d« truite- las 
deux autre», pins importante», ont montré de» mure 
construits ou moellon du pan, (aillé en petù appareil , 
assemblé »vor le plus grand soin aax aagh». Leur époko- 
wur varie de o",go à 1 mètre, et leur hauteur a>iud)e 
de o“,r»o à »“,*<>. La longueur d'uoc des maisons ut 
do to métra» et sa largeur do 8 mètre». \x loti s'était 
affaiaas sur son aire en bétoa battu . car elle était re- 
couverte de tuile» é rabord» et de faîtière*. La second* 
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maison , qui mâture 1 9 mètre* sur 9 et aur laquelle le 
toit s'élait également affaissé, était bAtia ans aitjçl*** 
avec de petites tuile* carrées, au milieu «lesquelles huit 
011 dix soupiraux , sans doute pour le dégagement du la 
fumée , avaient été ménagée au pignon et aux angles du 
nord et de l'ouest. Un petit vasr de liroote, de* vase* 
de terre et de* poids en gré* de forme ovale ont été re- 
cueillis dans ces (baille*. Lee poids, qui montrent des 
attache* pour des anneeux de fer qui ont disparu, 
pèsent de i 5 *,o 5 o A 7^,760. Ce dernier porte la lettre 
numérale X avec traces de* chiffre» XV qui ont dis- 
paru. |] Ef/./mnijut, En 670 ou 676 Sidonius, moine de 
Jumiége* et disciple «le saint l’hilbe-H, fonda un monas- 
tère d’hommes au lieu dit U Camp-S*wimn ou U Camp- 
Sovwrmùt. Il fut aidé par Thierry I", par saint O uni de 
Rouen et par saint Leufroy, qui fut son compagnon jus- 
quVn 686. Saint Saéns mourut le lA novembre 689 
ou 696, et fut inhume dans son église. Son monastère 
fui détruit per b* Normands du ix* tiède. De sa fon- 
dation et de son passage il reste des traditions et dee 
monuments qui sont la ferme du (unnp-.SoMNnttn , la 
Vers du puilt mer reiRrux et la b'»ntai»r du l/trnhnrrtix 
taml Sont sur In colline du Cat+Utr, qui est le but d’un 
pèlerinage très-fréqoenté. En 781, saint Lendon ou 
Laudon, abbé «b* Konlenetle, gouverna comme prieur 
vcclla Saneli Sidonii.» — Cercueils de piètre qui pro- 
hablrmcnl remontaient à l’époque franque, reconnus 
par MM. A. Deville et Gnilmeth. || Moyen dgt. Château 
fort sur la colline qui porte le nom du Cair/ûr, dont les 
terrassements n’ont pis complètement disparu. Guil- 
laume C.litou y fut enfermé en 1 106 et échappa aux 
poursuite* des gens de Henri Beauderc. Au ira* siècle 
il en existait encore de vieilles murailles avec, molles et 
fossés. — Cliiteeu an hameau de la Botte, dans la prai- 
rie de la Salle, dont en ifis6 et eu 1777 ou montrait 
la place — Au 11* siècle, le* seigneurs de Saint-Saëns 
fondèrent près de leur cliAleau une collégiale de cha- 
noines réguliers qui, au xn* siècle, devint un prieuré 
bénédictin soumis A l'ubbuye de Fontenelle. O prieuré 
dura jusqu’à ta Révolution. Le bâtiment principal qui 
existe encore près l’église est du iti* siècle. L'église e*l 
devenue parowdale. Sur le seuil de la maison «4 la 
dalle tumnloire d’une prieure du m* Méfie. Au com- 
mencement du «11* siècle, lino abbaye de femmes do 
l'ordre de Clteaux fut fondée au (Ai»p-SouPtrain , à la 
place de Tandon monastère de Saint-Saëns. En 1 167, 
l'impératrice Mathilde la reconstruisit dans la vallée de 
la Varennc , où sont aujourd’hui les bAtiments de l’an- 
rienne abbaye. Visitée par Eudes Rigsud , elle fut rava- 
gée par les Anglais an xv* siècle et brûlée par le* Bour- 
guignons en 1A7*. Le» bAtiraenU actuels furent cons- 
truits de 1619a 1699 par de» abbesses illustre* , parmi 
lesquelles 00 compte Anne Leldlier et Madeleine Colbert 
dp Saint- Puangc. Supprimé en 1791, ce monastère rat 


devenu une tannerie importante. — iSaufRarara conte- 
nant sept cent quinze chartes ou litres sur parchemin, 
allant de 1 s 9 b A 1 789 , et relatifs A cette abbaye, exis- 
tent aux archive* départementales. Une liasse de titres 
de l'ancien prieuré du Coitij:-.Sowt<rr«ii , allant dn xn* 
! siècle à 1 607, se trouve on même dépôt. — L'église , sous 
1 le vocable de Saint-Satin», Anciennement prieure!*, 
rat hAlit» en croix et poraède, outre ara transepts, une 
chapelle parallèle au chœur, qui fut l'ancienne église 
paroissial' 1 . Le dochcr, mire cbarur et nef, est une belle 
tour romane du 11* siècle, surmontée d’une flèche d'ar- 
doise du xvi*. Le rha*or et Ira deux transept» sont ro- 
mans du 111* tiède. La nef rat du xm* siècle. Chap 9 Ue 
latérale su chœur, du xiv* siècle. Verrières du xiv* et 
du iti* sièdr. Ceifoa du xn* siècle représentent la lé- 
gende de saint Louis, roi de France : soo enfance, h 
charité pour Ira part* ira. son départ pour la croisade, 
sa captivité en Egypte et sa mort devint Tuais. Il expira 
sur un navire chargé de chevaliers et qui porto des 
canons sur son pont et dans se* hune*. De narine 
inscription* riméês accompagnent ces tableaux. Loi Ira 
du xn* siède reproduisent des scènes da In Ptsrion et 
des actes de la vie du Sauveur. Il y avait autrefois des 
verrières du x»* siècle, où l'on voyait Ira Douglas, eé- 
lèbni Écrasais, chAtrinin* de Saint-Saëns. Reliquaire 
en bois et argent en forme de bras, renfermant dra re- 
liques do saint Soèns, dans U sacristie. Dalles lumu- 
laires el inscriptions. Dbim le cbarur, on voTiil naguère 
la tombe d’une abhraae du xir* siècle et la pierre de 
MM. de la Prée, seigneur* patrons du village de ce 
I nom. Sous le dwber rat l'inscription commémorative 
d’une dédicace de l’églieo faite le 6 mai 1 667 par Mi- 
chel, évêque de Mai-gue ou Mégare, vicaire général du 
cardinal d'Estoulloville. Dans le transept du midi, in*- 
criplion toxnulaire et commémorative de Charles de 
Yaldietx. curé de Saint St ère , mort le 6 août 1 6*8, au 
service des pestiférés de la paroisse. Trois inscriptions 
ebituaires de 161 H et de i 6*5 dans la nef et dan* la 
chapelle de la Vierge. Trots belles contre- tables en pierre 
du xvu* siècle. — Corporations de drapiers, de «ardeurs 
eide foulon niera, qui avaient donné A l'église une ver- 
rière qui subsistait encore en 1809. — Forge* dont les 
mines se voient encore, ainsi que d'immenses dépôts de 
scories qui attestent l’existence «T anciens fourneaux dans 
la rue des Forge* , la rue «l'Enfer et le moulin de la Fonte. 
En 1.I99, les usines de Saint-Saëns comptaient cinq 
cents ouvriers forgeron* un maître*.-— Fabrique* de po- 
terie* révélées par un épi de colombier fabriqué à Saint- 
Saéns en 1799 pour M. de Limoge», marquis de Saint- 
Saëns. — Au xvi* siècle il dut y avoir une poterne au 
Camp-Tiilou. — La verrerie du Uhu , fondée en 1 699 , 
n’a ersaé d’exister que depuis 1809. — Deux an- 
ciennes chapelles : celle do Saint-Martinet, qui était, 
dit-on, une ancienne léproserie, dans la vallée, sur le 
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chemin de Bellenrombre. Le hâtinn-ui, sécularisé, «I nate* gauloise» el romaine*, percée* ou rnrhâwée», de* 

du xvti* siècle ta seconde e *4 celle de Saint-Louis, au style*. de* hache* et fies lances de toute* proportions: 

Mesnil- Resnard. Construite eu *679. elle ne sert plu* un seul cercueil en |ûerre de Vergeté a été rencontré. Le 

aujourd'hui. D'après le* archive* dr Jinniégoa, le M»- troiuènie cimetière a «Hé reconnu en 1 H 65 au hameaudu 

nil-B**-«iianl aurait été autrefois une paroivæ — Source* Vieux-Bled par le* ouvrier» qui travaillaient au chemin 

sacré»* de Saint-Martinet, pré* de l'ancienne chapelle de de fer d'Amieus. Ils y ont trouvé un squelette, un vase 

ce nom , et dr Sainte-Marguerite, pré* l'abbaye de» Ber- et un sabre, j] l/oyca dgr. Kglise dédiée à saint Waaat. 

itardine» el de Saint-Saen», sur la colline du Calelier . — Le clocher, placé au portail, rot une tour carrée du 

Ciu du petit Jeudi, ainsi appelée parce qu'on y tenait «ni* siède, construite avec le grés ferrugineux du pays 

le marché du jeudi en temps de peste. Il y a aussi le de B ray. Elle *e termine par une flèche do temp» de 

Laiwp-duger, le (Âunp- Ttllou el le Ikmp' AruntM , dont Louis XIII. Tout le rode de l'édifice appartient aux deux 

on igoore le* origine*. dernier* wède». 

^SOMMER Y. Ep. paulwtr. Deux hachette* de pierre VENTES-SÀlNT-RKMY (LES). Kp. ro marne. Mal- 
polie trouvées en 1 83 » ri eu 1 809, et entrée* au mu- son découverte dan* la forêt d’Éawy, au triége du (lump* 

mit de Yeufchâlel. Monnaie en potin recueillie en 1860. Svureeotn , le king de ia voie nommé* le Otemn des 

Vases gaulois servant d'urne* cinéraires, trouvé* près de /.nnnusiiu et fouillée par M. l'aldié Cochet en 1 Httrj. ta 

l'église en «867. || Ep. ro ma in e. Groupe de monnaies corps principal, long de i 5 ", 3 o, large de 8“,8o, en- 

romaines trouvé vers 1^80, lorsque l'ao trahit la route ceint de mur» épais d’un mètre et* devant à i*, 3 o, était 

impériale n* 1 5 , àe Dieppe A Paria. Dom Bodin, auteur encombré de matériaux, moellons, mortier, tuile* et 

d’une histoire de Neufcb&lri et alors procureur â l*ab- faîtière*, mêles à des rendre» et à des elisrimiiN. Une 

baye de Beau bec, en recueillit la plus grande partie. — perle râtelée mi verre bleu , une épingle i cheveux de 

Tuiles à rebords et mur* antique» au hameau de Télé». broute, dont la tête était revêtue d'une feuille d'or, un 

|| Ep. franque. Deux ou trois cimetière» francs. Le pre- oroeinenldrlwonieincnistéd'argpnl.yontriéreaieilli*. 
inier, situé aux Grundt- Mont», au bord de la route ’ Il Ep. franque. Trente s<|nelvlles trouvé* inhumés dam» 
n’ 33 qui va de Rudiy ù Senarpont , n’a pas été exploré l'enceinte de la maison romaine et n^ulièreniont orien- 

corupld-ment. Toutefois, en 1 85 g , M. l'abbé Cochet y tes, appartenant peut-être à la période carlovingienne. 

a trouvé dr» ossements, des sabres el des couteaux de Trois sabre* ou scramasaie*. dovit l'un était coupé par 

fer, des InHide» et antre* ornements en broute. Le se- le milieu, des agrofesde fer plaqué et damasquiné, une 

rond, beaucoup plu* important, *e trouve au lieu dit plaque de ceinturon avec sa contre-plaque, quatre 

fs Parodie , sur l<* tard du grand chemin qui conduit de de terre noire, une coupe de verre verdâtre, ont cte tr- 
ia station à Neufchélel, Aperçu pour la première foi» cueillis outre b*» jambe» ou aux pieds de* squelettes. — 

1866. lor* de I» fondation d’une maison, il a été Cercueils de pierre contenant des ossements et de» objet* 

fouillé «m 1867 et en 1888. On n'a pas compté moins d'art découvert.» sur la Cét$ de F Kpinette vers 18Y0. |] 

de cent fosse* alignées ri orienté**; toute.» ont donné Moyen dge. Kglise dédiée à saint llemy, construite en 

des squelette» entier* ou bouleverse» qu'accompagnaient style roman, de 1867 à i8 f ig. Klle remplace une église 

de» vase», de» sabres, de» « ! pée* ri *l« couteaux en fer, en boi# du iri* siècle. — Caveau dan* le cimetière, où 

de» boudes et de» plaques de ceinturon en fer et en fut inhumé en novembre « 85 i b* baron d'Houssei. au- 

brotue. de» fibules en brome, argent ri or, de» collier» rien ministre de la marine de Charles X , signataire «les 

ri de* bracelet* en perles de verre «t d'ambre , des mon- ordonna uce» du »3 juillet 1 83 o. 
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CASTOR DK 1008 . 

| Clirf-IWu : 8 »m. j 

AMF RE VILLE-LA-M 1 VOIR. Ép. rpmmm. Objet* de 
luxinie et monnaies dont plusieurs étaient en or, trouvés 


au lieu dit le Clot-Madame , en 1 Rofi , dan* un trou cou- 
vert d’une pierre, à rexliémité de l'avenue du châtra u 
de M. de NeuvillHle. Monnaie* antique* pesant *,700 
kilogrammes trouvées en 1869. Six de ce» pièce*, a cita - 
tée» par M. le curé, portaient le* noms d'Autouin et de* 
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deux Fauatinc. || Ep. franque. Sépulture* ancienne*, 
franque* Irès-prohabbnneiit , trouvées h plusieurs re- 
prises. On en cile aux ttouf;e*- Foute et aux Mal-Fran- 
qqt*. Mai* les principales ont été rencontrées ou Monl 
Hnguet. Deux ou trois cercueils de pierre, plu* étroit* 
aol pieds qu'à lu tête et contenant des os et des sabres 
de fer, y ont été découverts en i 846 et >8 4 g. !)« 
vase* provenant de sépultures ont été recueillis sur les 
flancs du Mont Hagurt. jj Ep. incertain*. Ou raconte 
que l'e^ise fut d’abonl commencée sur le mont Saint- 
Julien, mais que la nuit la maçonnerie était transportée 
sur le mont Saint-Remy. i>ii elle est aujourd'hui. || 
.Moyen âge. L'église, dédiée à saint Reroy, présente des 
trace* imperceptible» du n* tiède. Après, la parlie la 
plus ancienne date de 1600 à i 65 o. La nef est mo- 
derne et sait* caractère. 

AUTHIKÜX- PORT- SAINT- OÜEX ( LES ), .Moyen 
âge. Église: dédiée à saint Salumiii. Le chutur, d’abord 
construit an xm* siècle, comme le prouvent l’apporril, 
la cornir.be «A le» lancette* , a été remanié sous Louis \ V. 
L'arcade du rruciûx est aussi du XUI* siècle. La nef est 
une charmoute construction du in* siècle, pumêdant 
de chaque côte quatre fenêtres à trois compartiments, 
toute» remplie» de verrière*. Ces vtfrièn*, fini lionnes 
par elles-mêmes, sont de plus intéressantes par la re- 
production de» images et de» groupa de donateurs. On y 
voit toute la paraisse du xvi' siècle, tes gentilshommes 
et les vilains, le* bourgeois et le* manants, les coweib 
1 ers et les laboureurs. Ces vitraux lepréaentenl : t* saint 
Pierre et saint Michel; j’raint Saturnin, saint Nicolas 
et sainte Marie; 3 * sainte Anne et sainte Cécile; A" saint 
Laurent, martyr, et sainte Gertrude; 5 * sainte Barbe, 
saint Sébastien et sainte Catherine ; 6° Noël et l’ Assomp- 
tion; 7* l‘ Annonciation; S* saint Jean l'Êvangeliste et 
l’Adoration de* mages. Le baptistère doit remonter à 
ifloo. Dan» le cimetière on remarque, sur la tourelle 
du clocher, la date de 17*1,0! l'inscription rimé* d'un 
tomlirau qui doit être du in* siècle. — Prieuré on cha- 
pelle de la Madrieine.dëpendanlde l'a bl «axe de Bon -Port, 
et andeu hôpital, encore connu en l ifiget en 1 A99 , au 
hameau de Porl-Saint-Ouen ; aujourd'hui détruit». || 
Ep. incertaine. Grotte longue de 3 oo mètres, creusée 
dans le flanc de la colline, à t’entrée d’un petit vallon 
au liaim-au du PorUSaint-Ouen, ouverte en 1768 et 
en 1810. et découverte par de* («•mooient en 186 k. 

RKLHKUF. Formée des deux ancienne* paraisse* de 
Belbeuf et du Becqnel. — IIm.*m r. Ep.gaulew. Pierre 
druidique, à Cf qu’on assure. [ Moyen âge. Église dédiée 
à Notre-Dame. La nef est en pierre et du x»i* siècle. 
Le* feviètre», garnie* de meneaux, sont élégante*; don» 
ce* derniers tcoips, elle* ont reçu des verrières en style 
du «ni* siècle. De* poutre* ornée* soutiennent la char- 
pente. Le cl) teur eut de 1 706. Belle cuve baptismale en 
pierre du xm* siècle, posée sur quatre. oolomieUc* et 


orné*, aux quatre angles de télés saillantes, et, sur deux 
faces, de feuillages sculpte*. L'anlai,en marbre, de style 
Louis XV, provient de Saint- Laurent de Rouen. — Lr 
château est une construction de 1760 ou environ. Il est 
mtourë de belle* avenue* dr hêtres plantées en 1 646 . 
Le colombier, en pierre el brique, doit daler de i 58 o 
à i flou. — Chapelle tfc* Saint-Adrien-la-lloqiiette, pro- 
1 priétë de M. le marquis de Belbeuf, sénateur, taillée 
dan» la craie *ur le flanc des escarpements qui bordent 
| la Seine. — Autrefois et dès lr xm* tiède, le* roches 
I île Saint- Adrien étaient le séjour d'ermite* dont on 
voit encore les grottes taillées dans la craie. La chapelle 
«Ile-même est peut-être un ancien erniilage; nu mo- 
ment elle a été un prieuré. Ce qui y reste d'objets d'art 
indique lo ivti* siècle. Ou lit sur un dm banni de con- 
frérie la date de 1 65 t. La centre-table, les colonne* 

1 torses et à glanes d'oignons indiquent la même date. 

; Inscription timuilaire d’un prieur du itii* siècle. C'est 
un lien de pèlerinage encore Iris-frequente, mais qui 
le fut bien davantage au xm* siècle, lors des terrible» 
pestes qui affligèrent Rouen et toute la rentrée. C’est de 
là qu'elle a pria»* naissance et son développement. { Voir 
une notice de M. le marquis de Bdbcuf dan* le HnUe- 
tui de ta Société de* Antiquaire* de Normandie, I. 1 ", 
p. 47a à 5 o 8 .)= Lx Bec<jiet. Moyen âge. L'église, 
. dédiée à vtinl C, respin, a été démolie m 1 8*7. Il reste 
I encore le cimetière el la croix. 

BLOSSEN ILLE- BON SEOOÜRS. Ép. rawn». Mon- 
1 nain de Dioclétien trouvée nu faubourg d’Eauplet en 
i 836 . Tuile* à rebord» recueillie* en grande quantité 
pris do l'église rn 18A6. |j Ep. franque. Teri Msement 
considérable que le peuple appelle Thuriuge, au nord- 
! ouest de l’église, sur une colline qui regarde Rouen. 
■ Ce retranchement est accompagné d'un fossé profond , 
qui se reconnaît aisément sur le plateau et sur le flanc 
de la colline. C'est le reste d'un ancien camp qui ligure 
en entier sur de vieux plan* de Rouen. Suivant les 
chroniqueuis normands, le château de Thuringe aurait 
ët« occupé au viii**ièclc parle terrible Robert le Diable , 
fila du doc Auber. A l’époque franque, pcul-ëire même 
à l'époque romaine, il dut exister un ratebrr ou château 
sur la cèle du mont Sainte-Catherine, que Gosselin lr 
Vicomte, dans sa fondation de l’abbaye de la Trinité du 
Mont, mentionne ainsi : "Fartent de (.'astdlarin qup 
| "noslrn» emptioni vicina est.* Nous croyons qu'il faut y 
1 voir le camp de Sainte-Catherine occupe par Honn h 
en 1 59» et qui aurait déjà existé à unepériode-ausai re- 
culée. Tout lesjourt la culture démolit le» terrassements 
et comble le» fossé* de cc-Ue virile enceinte. ; ] Moyen âge. 
La nouvelle église de Noire-Dame de Bonsecours est 
une belle construction en pierre dsus le style ogival pri- 
mitif, comtMiwfe en 1860 cl terminée avant 1860. 
L'anrieniM! chapelle, démolie en iHAa, était un |>rlil 
édifice du xvf siècle. (Voir une notice publiée en 1 846 
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dans la Iletne de lUmm.) Dans la nouvelle »-gl in» 1 il ne 
rrele plu* d'ancien q«e l'image vénérée de NolreJtanie , j 
laquelle «I en bois et pourrait dater du ni' siècle. 1 
\a'. pèlerinage à Notre Dama de Bonsecour* remonte à ■ 
plusieurs nèdes et est toujours bés-fréquenlé par les 
habitants de Rouen , du diocèse et intW du reste «k* la 
Normandie. Il est probable qu'il a surtout pm faveur 
après la destruc lio» do l'abbaye de Sainte - CalUerine 
en *097. 

BOOS. Fortuit des deux anciennes paroisse* de Boos 
*1 de FnoqaeviUcilC' fusionnée* en 1 H si. — Boo.%. Ep. 
gaulait*. Ilncbette en silex trouvée dan* le lw»i* de itoos 
en 1 K 03 . |j Kp. incertaine. Dan* le même bois m* voient 
les resln. d'un ancien ebiteau fort. composés d'une 
rouit' , ainsi que d'un puits. Le chemin d'alentour a 
conservé le nom de CÀctvmi du l'uiu, || Mvyrudgt. A dHé 
de l'église, manoir dea rtligiMM de Saint \ nu nd de 
Rouen , devenu une ferme et un pavillon. La détore con* 
aisteen mur* de brique* de différente» couleur» formant 
de* compartiments limailles, comme au xvi* siècle. Lu 
manoir, dont une partie est du xvn* siècle, «pparlienlau 
xui* dan* la portion en pteroi *d silex munie de runlre- 
forts, et dont le» portes en ogive, les fenêtres a doubles 
lancette et les cheminée* surit du temps de saint Louis. 

Le* murs i>nl gardé leur carrelage , et le berceau en bois 
est une jolie charpente fort MtiiuBi Dans la courvwl 
une mutgelle de puits qui doit remonter au xm* siède , 
ma» qui a été retravaillée au in*. Colombier du xtt* 
siècle , construit eu pierre et en briques de plusieurs cou- 
leurs sur un plan octogone avec corniche derrière. — 
H«i-de-cbauw<e eu damier perce d'une porte scutpU-e 
dans le style de la (tenaissanre. — Premier étage, au- 
dessus d'un bandeau à moulures prismatique, décoré 
de nervure* saillantes formant des a rca lu rr* remplies 
de panneaux de Inique colorée. — Carreaux de terre 
cuite émaillés représentant des bustes et des ornements 
sous U corniche. ( Voir ÜMigrs* arrheolngujur de France, 
t. XXIII.) — Église dédiée à saint Il y a quel- 

ques traces, à peine nisissaUes, du xm* sii’d»*. L'en- 
semble a été refait au xvi* et au tvn* siècle, dont l'œuvre 
a été altérée dan* des temps postérieurs. Six stalles du 
chœur, ravissant travail de la Kenaiuaure, montrent 
sculpté* sur leurs miséricordes : la Samaritaine, un 
moissonneur, un moanajeur, un couple à cheval , etc. 
Elles passent pour venir de l'église démolie de Fraoque- 
villette. Portraits de cinq religieux venant des anrien* 
couvent» de Rouen. L’un d eux représente Paul René de 
Beodelièvre, ramie déchaussé, mort à Dieppe à l'âge 
de fis «OS. *“ F*A*u<.xviLLCTTt. Ep. incertain*. Fusses 
limitant la forêt du Longboel , qui exilait jadis, suivant 
M. Caillant. Celle assertion est basée sur une infor- 
mation faîteau parlement de Normandie en i 633 . |j 
Moyen âge. L'église, dédiée à Notre-Dame, servit do 
grange jusqu'en i 8 » 5 , époque de sa démolition. Elle 
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possédait de jolies* stalles de la Renaissance, qui sont 
dans l'égtiae de Beos. I jt cimetière a été conservé. 

FRESXE-LK-PLAN. Moyen dg*. Lgiwo dédiée a saint 
Pierre et à saint Paul. On y trouve un peu du xm* siècle; 
mais le reste «si moderne. J* n«f doit dater de 1 760 i 
1770. Le chœur rat de 1780. Six ou sept dalles en pierre 
de liais. In plupart effacées. Cependant dans le cbirur 
on lit l'insrnplioD rimée d'un curé mort en i$ 5 *. Une 
autre est ctjli d’un vicaire décédé an 1 7*0. 

GOU Y. Ep. incertain*. Camp signalé a la Commisnon 
d'antiquités en 18*6 par M. de Saulcy, aujourd'hui 
membre du Séoat et de l'Institut , et visité par M. l'abbé 
(ioebet en 1 884 . R est entoure d'un retranchement et 
de deux fosst*. On l'uppelle la Côte iTIncmm Ur, Quel* 
qncs-uns attribuent ce camp à Henri IV. Dans une 
terre ap|jarlenanl a la fabriquir, on montre un cercle 
foasoyé où l’on dit que fut une batterie de six canons 
dressée par Henri IV. — Cite de Im Vient «t hotte» 
d* U Vigne, enceinte carrée de 6,oou mètres, suivant 
M A. Deville. |j Ep. franque. Hache et nngon en fer 
trouvée, dit-on, sur le plateau du Piesai*. || Moyen igv. 
L’eglim, dédiée à saint Pierre «i à saint Paul, présente 
un peu de {'architecture de tous les temps. Le chœur 
fut d'abord bâti su ni* siècle. II en garde des feuilles 
de fougère. L'arcade du crucifix est de ce temps, ainsi 
que le portail. Ia> porche et le pignon de l'ouest sont du 
xvi* siècle. Lee mur* du chœur et de la nef ont été re- 
maniés au xni* et au xviii* siècle, surtout dan* leur* 
ouvertures. Dans le chœur est un petit vitrail daté de 
1 U99 représentant une Réturreetum et l'ecdésiastique 
I qui t'a donné. Dans la nef su trouve une inscription 
tumulsire et obiluairc de îâoi. 

MESNIL ESNARD (LE). Ép. «rtn». Petite tu- 
luette de bronte. Squelette dont aucun objet ne déter- 
minait la date, trouvé en 1 8*8. Moyen Age. L'église, dé- 
diée é Notre-Dame, conserve dans le chœur des contre- 
forts du xm* siècle. Le reste de cette portion de l’église 
est du xvii* siècle. La nef, avec son collatéral nord, s 
été construite en 1 03 9 ; le collateral du midi a été ajouté 
en 1 833 . Le clocher, au cAté droit du chœur, ne remonte 
pas au deU de François P r , mais quelques parties sont 
plus récentes. La forme en est octogonale, chose rare. 

MESNIL-RAOUL (LE). Ép. romain*. Voie romaine 
allant de Rouen i Radepont. Un*' cuiller en bronte, 
entrée su musée de Rouen, y a été trouvée eu i 835 . 
| Moyen âge. L'église, dédiés à saint Jean, présente 
dans sa nef les Iran* de quatre siècle* bien marqués. 
Le 11* a fait le riotre du portail et nne partie do Pop- 
pareil de* mura, et le xm* le* contre-forts; le xvi* a 
charpenté les poutre* oraéee de gurrres, d'instru- 
ments do la Passion , et de* écussons de* donateur* en 
t L'AN M V* XXI* (i 5 *i); enfin le xviii* a refait la ma- 
çonnerie et agrandi les fenêtres. Le chœur «si moderne. 

MONTMA 1 N (LE). Ép. gatUo***. Pierre druidique. 
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autrefois dans le» bei», à ce qu'ou assure, j Ép. ro- 
maine. Voie romaine de Rouen à Raris par Darnetal. 

| Mi-yen âge. Terrassements cl anciens mura ronGr- 
tnant la tradition d'un chileau dans une cour sise au 
hameau de la Haute-Motte. — L' église, dédiée à saint 
Nicolas, ne remonte pas au delà du ivii* siècle. C’est 
une pauvre maçonnerie eu «Ici et lyrique. — La d range 
de Beaulûm . grange di mière dm prieur de Beaulieu. 

NEIYILLE-CHAMP-D'OISEL (LA), km» mr les 
défriehemcfila de la forêt du Loog-Boel , ce village ae 
cooi|>o^e principalement d'une rue qui fut autrefois 
une voie antique, comme l'indique encore son nom de 
chaussée, ci qui conduisait de Rouen à Paris par Rade- 
pont. || Ép. ga«Iowt. Trois haches en silex recueillir*, 
l'une au Bruit», les deux autres au (Jioà-Ouipitrt, en 
i863 rrl en *864. || Ep. romaine. Monnaie» m grand 
nombre. Les noms de CAoumm et de Chemin du lioy 
attestent le pamago d'une voie antique, qui du reste a êta 
reconnue en iH3o au Clee-Ckapilre. lies tuiles à re- 
bords se trouvent à peu près partout. On en a recueilli 
surtout à la Mars de* Carpe m»(i , au Parqvtl et au 
Cia e-Madam*. Tirelire en pierre remplie de pièce* an- 
tiques, trouvée en i83o, Carrés de murailles décou- 
verts en défrichant les bois du Puryml en i864. |j Ep. 
franyne. Inhumations mérovingiennes avec vases aux 1 
pieds , reconnues dans le* défrichement» d'un bois ru 
1 86 1 . D Moyen dge. Égiôe sous le vocable de Notre- 
Dame, dont la nef, du uu* siècle, est d'une lionne ar- ; 
ch i lecture. Lee piliers de l'intérieur et h» arcades ont I 
du caractère. L'ancien dorber était è l'entrée du choeur, 
ainsi que l'indiquent de* piliers flanqué* de cofooneUre. 

Le «dvcmir, également du xm* tiède pour le fond, a été 
remanié an \vi* et déformé an xvn* et au xun\ Les 
stade*, au nombre de diiquanUxinq , sont en dténe et 
du tvin* siècl e . Mies proviennent de l’ hospice Sainl- 
iacques des Andety*. Le baptistère, en pierre, a été 
retaillé an xvn* siède, mais il doit dater du iiu a . Dans 
le choeur est un beau tableau de iénu apparaissant à 
•saint Aerra, peint pur Seequespéc , de Rouen, en 1667. 

— Jofce croix de pierre de la Reaaisaaore au carrefour 
do* deux grands chemins, — Deux grandes mares que 
l'on dit avoir été donnée* par Knguerrand de Marigny, 
jadis seigneur du lien. — Ancienne chapelle de âaiul- 
A ugnstin , devenue une étable , au hameau da !a C tapellc- 
d«- Saint- Augustin. — Ancienne léproserie au triége de 
la Maladrerve. — On appelle Clan- (Jutpttre on lieu ayant 
appartenu an chapitre de Rouen, décima leur de la pa- 
rausc. C rel la qu'il tenait ans plaids. On a trouvé au- 
près dix salut* d'or de Henri V et de Henri VI. 

N0TRK4)AMK-DE-FBAN<)UEVILLK. Moyen âge. 
Eglioe sous le vocable de Notre-Dame. Au milieu de 
réfection* modernes on distingue encore, dans la ma- 
çonnerie, des traces du u* aièdr. line autre partie de 
l'édifice remunir au xtii* seulement. Une daüe lumu- 
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laire du xm’, qui existait en 1 8 AA au seuil de celle 
église, n’a plus été retrouvée en t&65. 

QUÉVREVILLE-U-POTERIK. Ép.Jr.*,.,-. h-puj- 
turcs anciennes rencuntrées dan* un taillis appelé la 
Vente de Themor * . vers la fin de 1 803 « par les ou v ri er» 
du service vicinal occupé* à tracer le chemin de com- 
munication u* |3, de Grand-Couronne à Forge*. De» 
rases accompagnaient les squelettes. Une vingtaine de 
corps, ayant pré* d’eux des vase» franr», furent trou- 
vé* eo 186A. M. de Giruicourt et 11. fabbé Cochet 
pratiquèrent une fouille en innra 1 861 et rencontrèrent 
deux corps avec des rases aux pieds, et, sur la poitrine , 
deux libulre un* 1 ** tu brame liée» par une chaînette 
de même métal. Squelette accompagné d'uu grand 
brome de Posthume , trouvé sur la colline qui fait face i 
La Ira te-de- Ikmmre . (Jtiinaire eu or d'Anastaae recueilli 
eo 1867 et poarédr par le musée de Rouen. $ Moyam 
dge. L'église, dédiée à Notre-Dame, remonte an si* 
«ùcie, mais elle a été complètement défigurée au iri* et 
au xvu*. Au midi du chceur n il une chapeHe que fou 
croit être edi» dre moine* de Saint-Coco , dont la ferme 
voisine passe pour avoir été l’ancien prieuré. Descente 
de croix, hts-rctiaf «1 lois du xvi* siède et deux sta- 
tues de saint Antoine et de asinle Aune. 

SAINT- AUBIN -CELLOYILLK. Autrefois nommé*» 
Saint-Aubin-la-Campagne , eJJea pris l'aflixe d« OUoviiW 
depuis la réunion de celle andenne paroisse en i8*3. 
— Sunt-At s», fy. inrrrtmne. LVxistenre d'un camp 
fut signalée à la Lommissien des antiquité» en iR3* 
par le nuire *b- Sainl-Aubiis-CeUoriUe. |j Ep. rv#>ame. 
Meules è broyer, dont une est au arasée de Rouen. 

)j Moyen dgt. Kglise «vu» le vocable de Saint- Aubin. 
La nef primitrio datait du u* siède ; mais, au xvt* et au 
ivii*, en a refait le* contre-fort» et le» fenêtre». La grande 
porte date de 170A ou de 1780. Le chanir est no 
derm», ayant été rcuwlruit rn style roman de »86* à 
186S. Baptistère du xm* siècle, retaillé au xvn*. L* 
croix de pierre du cimetière fut érigée en 1608 et res- 
taurée en i85». ■*» Ccixovillk ou Silovillc. Moyen 
dge. L'église, dédiée i saint Pierre, est moderne. Êlli* 
ronscnc un vitrail do »6i3- An siède dernier, eetle 
parois*- eut deux curés célèbre* comme médedns, 
MM. Delarue et Sury. Le portrait de M. Delarue a élé 
reproduit par la gravure. 

SAINT-AUBI.VÉPINàY. Formée de* deux andenne* 
pamimra de Saint-Aubin-b-Rhrièra et d'Épimresur- 
Aubetle, réunie* en i8*3. — - S*i*T-Avsn. Ep. gau- 
loise. Hachette en silex. |j Ep. franque. Cercueil» de 
pierre contenant de» eorpa , dre vaare et des armes, dé- 
couverts en 1 83a dam le bois prêt du chemin qui con- 
duit à Saint-Jacques. Sépulture» franques trouvée» à la 
côte Je Sn in (-Aubin en i863 en ouvrant le chemin de 
grande communication u* 7 , de Dentelai à Snnarponi. 

( Moyen agi. L’église , sous le vocable de Saint-Aubin . 
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« été refaite A neuf «I en style roman d» iHbg à 1 853 . J 
Il non reste plus que le Itaplblére qui est au tntiwV <i« 
Rouen. C*«rt une cuve de pierre de forme carrer, garnie 
de petites colon net les qui indiquent parfaitement le 
Ml* «Me.*— EriMTsra-ArsmB. Moyeu égt. L'église , 
dédiée à In sainte Vierge, est une rotiUritrlion nmii* n> 
ractère qui remonte au plu» au »?n' siècle. 

SALVr-PIKRHE-OK-t'RANQUKVILLE. Moyeu dp. 
Église sous le vocable de Saint-Pierre, entièrement 
construite au xvu* et au afin* siècle. Le clocher, 
élevé au portail, est de s 855 . Inscription obilunire et 
sépulcrale, probablement du xtii* siède, dans la nef. 
Dans le chœur, dalle de marbre de Toussaint Quenet, 
chevalierseigneurdu liru, conseillerai! parlement , mort 
eu 1 7 1 o- Chaire en boit sculpté , du temps de Loub XI V, j 
provenant , dit-on , de» Andely*. La contre- table, à co- 
lonnes torses, et les autres boiseries portent la «lut*- 
de i 65 a. Le baptistère e*t une a-wci jolie sculpture 
sur pierre du même temps. Cesl sur ce baptistère qu’a 
été régénéré, en 170.3, l’abbé Saas, célèbre biblio- 
graphe normand. Grand triptyque représentant l’adora- 
tion drainages, la messe Ho saint Grégoire, avec costumes 
du temps de la Ligue, et les docteurs de l’ Église. — 
Château du xvu* siècle qui ne manque pas de caractère. 

Y MARE. Ep. incertaine. Table de pierre, posée sur 
deux autres placées de champ, sur les limites d’Ymare et 
de Pitres, près d uo carrefour où se croisent plusieurs 
chemins. On aswre que ceux qui pifeent dessous gué- 
rissent de la fièvre et de la morsure des chien» enragé*. 
Cette croyance ferait supposer que cette pierre en rem- 
place une plus ancienne. ; Moyen dge. LYglbe, dédiée 
à saint Aubin et à sainte Anne, n’est pas antérieure | 
au xr u* siècle. Le portail même est de 1767. Cepen- 
dant près do ce portail est une inscription gravée sur 
pierre au siède prerédeut. Bas-relief en albâtre on en 
marbre du xh* ou du «f* siède. — Dans le cimetière 
est une croix de pierre de 1 667 portant une inscrip- 
tion rimée de reltc é|>oque. 

CANTON DR BP CH Y. 

( CbfMjfs : Bccrr. ) 

RIERVILLK. Moyen dge. Jolie croix de pierre dons 
le cimetière, haute dç fi ou 7 nvètre* et pouvant dater ; 
de 1610 i t fii o. — L'églbe, dédiée à saint Pierre et ' 
À saint Paul, est du itiii* siècle. 

BL UN VILLE-GRE VON. Formée des trob anciennes ] 
paroisses «le Blainvilie , de Cm on et de Saint- Arnould- 1 
sur-Ry, fannnnée* en t8«fi. — HuiNTii.i.e. Moyen dge. 
la* vieux diiteau, longtemps ronnu sous le nom de 
(Juitrau d'Ae, n existe plus depub un siède et demi; 
mai* il en resle d'excellents dessins «lan* la collection 
Caignière*. Quelques-uns ont été gravés dans 17 /rê- 
Unre du ehdtwni et Jet arm de lllaitmllf, par M. Bou- 
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quel. — Sur le penchant d’une de* deux collines qui 
entourent Blainvilie sont les fondations des épabaes 
inuraill-*# qui ont formé les tour* el le* fossés profonds 
qui enrrignaient autrefois U forteresse d« Mauquen- 
chy, des Kstouleville, de» d’Allègre et des Colherl. — 
L'églbe paroïssinle de .Saint-Germain, qui était impor- 
tante, est également disparue. Abandonnée A la Révo- 
lution, elle p*t tombée en raines el a été démolie ver* 
1 8 1 o. (J ne dalle tumuloire , qui en provient sanB doute , 
vient d'èlre trouvée dam la démolition du pmliytére. 
Elle est du xiii* siècle et a recouvert un Mouton, sire 
de Rlainvillr. — L'ancienne coHéginle, devenue l'église 
paroissiale, commencée en janvier 1 488 par Jean d’Es- 
toute ville , a été dédiée sous le vocshlede Saint-Michel , le 
s q septembre i 4 $ i , par l’arrhevèqne Robert Croixinare. 
L’édifice est en forme de croix à brandies presque 
égal™. Il a 3 n mètres «le long «or 8 de large; mab le» 
deux croisillons ont ao mètres. L’appareil de* murs est 
en grès et silex formant damier. Le* fenêtres, les portes 
et les contre-loris sont seuls en pierre blanche. Le grand 
portail est élégant et ouvré. Las fenêtres sont garnies 
«le réseaux flamboyants, celles des transept* ayant jus- 
qu'à trois meneaux. La flèrbe élancée sur le rhevet est 
décorée d’une balustrade en plomb. La nef est pavée 
de Mira dalle* de pierre. Chaque transept renferme 
□ne chapelle avec nue pbrine. La chapelle du midi 
ronserve encore son autel de pierre. \r- clurur, A abside 
polygonale à trob pans, est voûté sur nervures prisma- 
tique* avec clef» chargée* d'rénssons et edairé par sept 
fenêtres flamboyant»-* garnies de reste* de verrière». 
Jolie piscine dan* le chœur. Charmante porte de sacris- 
tie. Stalles des chanoine*, nu nombre de quarante-deux , 
dont Ira miséricorde* sont sculptée* avec grande origi- 
nalité et abritées sous un dais continu, «ouvre de buehe- 
n> du xv* siède. Peintures : le Christ en croix , accom- 
pagné de saint Jean el de sa sainte mère ; nu-deiaus ib- 
is mise an tombeau et do* figures de saints : saint Jean- 
Baptiste, sainte Anne, sainto Geneviève, saint Jacques 
le Majeur, clc. Statue en pierre de saint Michel, patron 
de la collégiale , vêtu comme le* chevaliers du itVriècb-. 
Trois Iwl Ira dalle» lumnlaire» du chœur ont été sciées 
en 1 836 pour daller la nef. Un beau retable en bob 
sculpté dans le style du xv* siècle, enlevé en i H 33 . e*l 
aujourd'hui la propriété de la famille de Hellegarde . A 
Rouen. Il représente la Peisvion. — Cinq chapelle*, qui 
toute* sont disparue*, étaient celle* dr- Sainte- Cathe- 
rine, de Saint -Étienne . de Saint- J arques, de Saint- 
Jean- Baptiste, de Notre-Damododa-Délivrande. Cette 
dernière était située au hameau de Maillommab. = 
Canon. Moyen dgv. L’égtiw, dédiée A saint Pierre, a 
été détruit» au commencement de ce siècle. = Saist- 
Aasoci.a-Ni.a-RT. L’église, sou* le vocable «le Saint-Ar- 
nould, a * 514 ? démolie en i 83 o. Elle avait été aliénée 
avec le cimetière en 18*9. 
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BOIS-GI'ILRERT ( LE). M*ym égt. Ejti* dédié» i 
saint Pierre. Chevet offrant quelques détail» «lu xm* 
3*iècK*. Tour du clocher placé** au cillé nord entre la 
nef et le chœur, du in* siècle, ainsi que la chapelle qui 
en occupe la beat'. Le rrefo ne remonte guère qu’au *tu" 
siècle. 

ROlS-HÉllOULT (LK). Ép. Iieuaueance. L’église, 
dédiée 4 Noire-Dame. ne contient d'ancien que deux 
contre-forts, une corniche en Uns sculpté dii ni* siècle 
et un joli petit porche , également en bois, du ui* siècle, 
qui a été transformé en cinijteile des fonts. Le reste de 
l'église est du xrill* et du six* siècle. Dans le mur sud 
«le b nef cal une inscription gravée sur pierre, relatant 
une fondation de 1 545 . — Un a transporté récemment 
dans te rimeliére la dalle lu molaire d'un seigneur de 
173Ô, précédemment dans le rhirur. 

BOISSAY. Moyen âge. Kgt ise dédiée ù saint Martin. 
Dans l'édifice, renouvelé au xvii* et au sim - siècle, il 
('liste quelques débris du 1111’, tels que lu portail, les 
contre-fort*, l'inadl du nmdfis, reste d’un ancien clo- 
cher placé entre chœur et nef. Le baptistère. CO pierre, 
i*sl une ancienne cuve du temps de saint Louis, retail- 
lée MH» Louis XIV. Le bénitier de gré» porte la date 
•le 1578. Jolie statue de sainte Barbe, en pierre, du 
\»i* siècle, i Ep. incerititnr. Tradition d’église transfé- 
rée. On dit qu’dle était au haut d’une côte. 

BOSC-BORDEL (LK). Ép. r*main*. Poteries grises 
«*t tuiles à rebords trouvées jarndant la courectiun du che- 
min de grande cotninunkalioii ir 7, de Bnrhy à Se- 
nârpont . dans la (rai erse d'Ksquinemare. |, Moyen âge. 
Église dédier à saint J«*un-Ruplisle. Kl le se compose 
d’une m*f et d'un cWur, entièrement du lui* siècle. 
La contre-table, en buis sculpté, date de i 63 g. [ Ep. 
Henautant?. Porche on tiois tris»- richement sculpté, 
soutenu par des poutres ornées «t décoré des statues de 
saint Nicolas, de saint Michel, de saint Jean, de saint 
Sébastien, de sainte Aune, de sainte Catherine, etc. 
Sur le fronton de la porte on voit un Jugement damier, 
où «ont figurés Noire-Seigneur, ta Vierge, le paradis, 
l'enfer, les démons avec leur chaudière et le nocher 
fbmn qui | tasse les morts dans sa barque. Ce porche «t 
rla»é comme monument historique. 

BOSC-ÉDELIVUt (I.K). Ép. gmhm. Suière d’or, 
selon M Ed. Lambert. Silex creux ronlenanl plus de 
quarante monnaies gauloise* . luab l*iuibées comme des 
boulons et présentant des croissants cl des dvcvaui, 
trouvé vers i8«o par un cultivateur, selon M. liuil- 
melb. | .Woyra âge. L'église , dédiée à b Saiolo-Trinilé , 
a conservé, au chevet, an fragment du xm* siède. Pour 
le reste, elle est du ivu* et du mu* siècle. La contre- 
table préfeoto une singulière image de U Trinité, pa- 
tronne de cette ancienne paroisse. 

ROSC- ROGER (LE). Ep. Hennieenuee. L'église, dé- 
diée u Notre-Dame, offre quelques détails du xti* siècle. 


notamment le portail. Le rosie de l’église appartient au 
i? i* et an ivii* sièdi*. Dans le chœur, un fragment de 
peinture du xvi* et des pavés émaillés représentant Mer- 
cure et Janus. Contre-Ubtes du temps do Henri III et 
de Louis Xlll , tableaux des deux derniers siècles, et 
«bile lumubire dYnfant de tfioo ou environ. Autour 
des deux (hapcllos latérales sont dre cam'oux émaillés, 
mi l'on remarque des tètes d’homme cl de femme , des 
génies, dos dragons et autres fantaisies du xvt* siècle, 
gravés en creux. — Jolie croix de cimetière sculptée en 
1639. — An hameau de b Frenajc était une chapelle 
de Saint-Christophe , détruite à la Révolution. 

BU Cil Y. Moyen âge. L’église, dédiée à Notre- Daine, 

1 a été entièrement construite dans sa nef et dans son 
clocher pendant les années 1860, 186s et i 8 (» 3 . Mai* 
le rlurur, construit en moellon du pays, avec lequel on 
s'est raccordé, appartient au style de la Renaissance et 
remonte au tu* siècle. G« chœur, termine par une 
abside è trois pans. est accompagné do deux chapelles 
latérales» «pii aujourd'hui terminent Ire lias côtés. Le* 
contre-forts, élégamment sculptés, sont amortis par 
d«-s cambilabrre. Les fi-nétrre, à plusieurs meneaux . 
sont de style flamboyant. Le# voûtes sont construite» 
avec élégance. Le* verrières du chœur présentent au 
f«Hid b Hreurrection ; au côté de l'évangile sont l'incar- 
nation , In \ai$Miiro et l'Epiphanie du Sauveur; au côte 
de l'épltre, la Pentecôte, T Ascension ou l’Aieomplioo ; 
Ire donateurs occupent le bas; au haut rat b data de 
i 55 i. Les verrières de U chapelle du nord, d«*diée i 
la sainte Vierge, représentent la Vision do l'Apoca- 
lypse, b Rôle 4 sept tètes, la Grande Rabyhme, avec 
Ire portraits dre dnnalcnr*. Celles de la chapelle du sud , 
dédire 4 saint Jueuqdi, figurent, en grisailles datées «!«• 

1 554 , dre scènes de b Passion , telles que le baiser de 
Judas, b Aagelbtion, la chute sous b croix et 1 r cru- 
cifiement, A côté rel un magnifique Jugement demter. 
surmonté d’une Trmiiè. — Il y avait autrefois une cha- 
pelle an hameau de la Loge ou de la Grande-Loge. 

CATENAY (LE). Moyen âge. L'église, dédiée à 
1 Notre-Dame, a été fort retouchée au ivii* et au xviii* 

1 siècle ; mais malgré cela elle garde dre traces du xm*. 

| notamment dans deux portes rebouchées. Le rloriier, 
j avec sa liante flèche d’anloim et son énorme charpente 
{ qui remplit b nef, dote du tvi* siècle, ainsi que le fier- 
j ceau de la nef, quelques verrières, l'arcade du crucifix 
j en bois sculpté et plut , deux rharmaub au fols à l«l«b- 
i quin diknré» de la» reliefs et de sculptures à jour, «lont 
j l'un renferme quatre bas-reliefs en aibdlre du xv* siècle. 

I Chœur de 1 700 , conservant «les croix de consécration. 
Fondation sur marbre noir de Guillaume Folenfant, 
curé en 17^6. 

ER.NEMONT-SUH-BL’GHY. Autrefois Kraecuont- 
1 des-Essourds et plus anciimnement Ernoldi Mon». Ep. 
I incertaine. Tradition d'église transférée. On assure 
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qu'elle était dans le» terre* ap|M*lées les Toiletta. |] 

Kp. Itmaissmee. Dans I» direction de Bucfay est un 
manoir üir lequel on lit ('inscription , tracée avec de 

la briquet et&97. VIVE LE ROY HENRY MI.» — 
L’égüse , dédiée à saint Martin, a quelque* partit» du 
itu* siècle; mais, généralement, elle parait avoir etc 
reconstruite de 1700 à 1710. Dan* le choeur «-sa l'ins- 
cription du fondateur, M. Barthélemy de Saint-Ouen 
d'Ememont, seigneur du lieu, décédé le 9 J tuai 17*0. 

— A et! té do celte église *r trouve nu charmant hôpital 
pour le* pauvre* et pour le» malade*, fondé au tvn* 
siècle par la famille de Sainl-Oucn d'Ernemont. C’est 
Ih qu’a commencé la cougré|'aU<jn de» religieuse* dite» 
lia Capotes ou d'Erneinonl , dont le centre cul à Rqurn 
depuis 1710 ou 1790. — Château en Inique construit 
de 1730 à 1775. 

ESTOUTTL V J LLE-ÉCA LLES. Formée des trois an- 
1 tenue» paroisses d'EstouKevilic-sur-Bucby, d'ÉcalIca et 
do Saint-Martin-du-l'Irui*. «— EsTOimtlU-K. Moyen 
tige. L’église, dédiée à la Sainte-Trinité, est générale- 
ment noderat. ayant été rteotulruil» ven* 1760. Ce- 
pendant on y remarque au midi une porte romane et 
au nord un appareil du xi* saède. Le» entrait* et U 
corniche du liereeau de la nef portent des sculptures du 
tv r »iècle. Les stalle* en chêne , charmante création de 
la Renaissance, montrent sur leur» miséricorde» un 
inoiasmmcur, un boulanger, un harpiste , de» anges , etc. 

On pense qu'dles viennent d'un ancien couvent de 
Rouen. ÉcAtXES. Moyen tige. Eglise dédiée à saint 
Sulpiee. Le chevet présente deux ogives du xiii* siècle. 

Le reste du chœur est du xtiii*. La nef doit dater du i 
xvi* et du zvii* siècle. Dana le choeur, entrait» sculpté» 1 
du temps de François 1 **. *■> Saist-Martm-h Plxmi». j 
Kp. ineertaine. T<rra*M'iireut circulaire i inilant le Grand- j 
WW, qui est sur Sainte-Croix , et appelé à cause de cela ' 
Je Petit- IM. f Voyro tige. L'église , sous le vocable de ! 
Saint-Martin, est du xm* et du xtih* siècle. 

HÉRONCHELLES. Formée dro deux anciennes pa- [ 
misse s de liéronchelles et du Chef-de-i'Eau. — llènos- | 
CHU4.K*. Kp. franque. Cimetière franc trouvé en »866 j 
»ur le bord du chemin de grande communication ! 
n* S6, de Burliy à V «cas* il. On eu a extrait sopl tètes 
et une fibule en furrne de double croix. Cette fibule est 
dm M. de Saulcy, sénateur, ij Kp. Henoitwce. Le ma- 
noir, voisin de l'église, est une charmante construction 
«m brique rouge loMMgéo cl en pierre Manche dans le 1 
.style de lu Renaissance. L’ ne tourelle octogone caractérise 
net élégant castel. — L'église , dédiée à sa i nie Geneviève 
et à saint Nicolas, doit dater du xm* et du xrui* siècle. 
Mais dan* le sanrluaire on remarque deux ou trois dalle* 
tumiilairvsdu xn*(io 4 i).— Le Cncr-DK-LËn . Kp. mo- 
derne. Egiiiedédiér A sainte Geneviève. Dan* le chœur rot 
la dalle lumulaire d‘un curé de 1399. Quant à l'église, 
elle a été entièrement reconstruite de. 1770 à 1780. 
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LONG li EH L' K. Kp. lUnaisumet, L'église, dédiée à 
Notre-Dame, rot une construction du xvi* et du ivii* 
siècle, avec traces du xvm* dan» le chœur. Caveau sei- 
gneurial dos Dufour de Longuerue, dont l'inscription 
lumulaire se. trouve au liaut de la nef sur une pierre, 
et dans le rbœur sur un marbre. Le célèbre abbé de 
Longnerue était de oc village. On conserve sou portrait 
dan» le château du lieu et son souvenir n'est pa» perdu 
dan* le pavs. 

MORGNY-LA-PUNIIERAYE. Formée des trois an- 
deonro poroisN* de Morgny, de la Pommeraye et de 
Yirnoiit — Moar.Ni. Èp. franque. Cercueil* de pienv 
en grand nombre trouvé* bu lieu dit la Cite aux Morte . 
pré» du château de Mondétour, par M. de Morgny en 
1 85 «, en défrichant un boi*. Chacun des cercueils que 
Ion brisa contenait de» corps et un certain nombre 
d'objets en terre et en verre, que Pou négligea de 
recueillir. I Ép. Iteno taanee. L'église, dediée à Notre- 
Dame, parait onlièronMint do i 65 o A 1705, sauf dro 
addition» plus modernes encore. On y voit deux sta- 
tue» de pierre du xril* sied*?. L'une rot celle «le sainte 
Anne, venant de l'ancienne église de la Pommeraye, 
détruite depuis la Révolution. L’autre est celle de «ainte 
Madeleine, provenant de l'ancienne église de Vimont, 
qui est aujourd'hui transformée en grange. Dnn» !*• 
chœur, on lit sur une pierre celle inscription du xriif 
siècle : r Tombeau de Messieurs les prélrro et runu de 
Morgny. SM La Pnamrur*. Moyen lige. L'église, dédiée 
à sainte Anne, a été démolie au commencement de ce 
siècle. «-tViaosT. Moyen âge. L'église . diidiée a sainte 
Madeleine, rot devenue une grange. C’eut une ronstrur 
lion du xtii* siècle. 

IMEIUlE\ AL. Moyeu rfg*. A ppdée dnn* les charte» 
du xi* siècle Pétrir valût. Elle possède une petite 
église dédiée A saint Martin, dont le fond rot du un* 
siècle, mai» qui a «uhi de oomlreux remaniements au 
xvm*. 

REBETS. Ép. franque. Deux rercuriLsde pierre trou- 
vés veto 18Ü0, lors de la construction de IVgli.se. L'un 
contenait un couteau et une boude de ceinturon , l'autre 
renfermait deux jeune» sujets de treiie i qiutlorxe un», 
accompagné* de p-Hrs et de vasro noirs. — Quatre cer- 
cueils trouvés en i86'i en labourant un champ de 
M. d’Arboval. L’un était en pierre de Saint- Cou , les 
autres en pierre du pays. Un ou deux seulement ren- 
fermaient de* ossements, mais dm rroles humain» gi- 
saient autour des autres. [ .Moyen dge. L’église, dédiée 
à saint Denis, a été construite en 1860, mais on a su 
conserver i'anden grand portait, qni est un cintre ro- 
man orné de iigxag*. Le porche en pierre qui précède 
l'église et soutient le Hocher est une charmante cons- 
truction de la Rriuwancr, portant la date de 1367. 
Porte en boi* sculpté du xii* siècle, ainsi que le bap- 
tistère en pierre et le bénitier en grc* sur lequel est 
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gravé |«* i»«> 4 n de RK|RE|S. j| Ép. incertaine. Enceinte 
circulaire entourée de retranchements. 

SAINT- AIGN VN-SUR-RY. Moyen âge. Église son* le 
vocable de Sainl-Aignan. Le clocher, placé au côté nord 
dn chœur el de U nef, «il une four du ni* el du «in* 
siècle. Le < hœur est du sm* siècle , remanié au u t*. La 
nef est du xthi*. A Penlrée du chœur rat une (fait tu* 
miliaire du xm* ««Vie, el «lans le mur est encastré un 
marbre relatant nne fondation de i 646 . 

SAINTE- CROIX- SIJR-BUGHY. Formée des deux 
anciennes paroisses de Sain le- Croix el des Anthieux- 
«ir-Burhy. — Saivti -C aotx. Ep. incertaine. Terrasse- 
ments considérablra qui onl une forme circulaire, A I» 
naissance d’nn vallon. Ce sont des retranchements «•le- 
vés, aecotupvgnré de fowés profonds. La hauteur des 
fortifications élait de *9 A iS mètre*. Un corps ai ancé 
we remarque du côlédn midi. Dans le pays on nomme ce 
termsemenl im|>oHnnl le (irand-Rtl on U CA 4 fr*N du 
IM. Ce nom peut venir d*un ancien ehAfeau aussi bien 
qne d'un petit camp. I Ep. romaine. Tuiles k rebords 
trouvées, dit-on, nu Bel. [| Ep. Reruut tance. 1 /égltse, 
sous le vocable «le Sainte-Croix, a été reconstruite vers 
1735. Cependant on n respecté quelques parties de la 
Fin dn ivi* siècle, telles qnc le transept «lu midi el le mur 
non! de la nef. Jolie statue de pierre de saint Adrien , 
habillé comme un guerrier dn temps de la Ligue. — 
Vieil if et croix de gré» du xrii* siècle dans le cimetière. 

— Croix dite la Croix du loup , élevée n l'endroit où un 
loup mangea un homme. On assure qu’un loup est 
grevé sur le pied de la croix. = Lss ArTHinrx-sis-Bc- 
cnr. .M»yo» âge. Église dédiir A saint MréLard el à saint 
Godard. Fenêtres du un* siècle. Le reste de l'édifice est 
du xvii* et du xvm\ Cuve luqitinmole en pierre du xvi* 
siècle, et lutrin du même temps. 

SAINT-GERMAIN - DES - ESSOURDS. Formée des 
trois anciennes paroisses de Saint-Germain-des-Es- 
sounU, de SalinonviUe-la-Rivîère el de Fontaine-CbA- 
tel. — S.u*T-(«saatis. Ep. Rmaiteance. Jolie croix de 
cimetière en pierre, haute de 0 mètres, «pii peut «laler 
de Henri III. — L'église , sous le vocable de Saint-Ger- 
main , Ml dmkL rne. Elle a élé entièrement reconstruite 
depuis cent ans. Dans le pavage on remarque des restes 
de dalle* lumulaires du xvii* et du ifiil* siècle. =■ Su,- 
■osrtLU-Li-Riviàae. Moyen âge. L'église, d«l»éeâ saint 
Denis, a «Hé démolie en i8i5. =■ Fomm-CilirL. 
Moyen âge. L'ancienne église était dédire & saint Sul- 
pice. Il ne reste plus aujourd'hui que le chœur. qui 
forme une chapelle dédiée à sainte Auslreberte. C’est 
une coielnidion du xvii* siècle. — Source révérée sons 
b* nom «le Saintc-Auslrrhcrtc. 

VIEUX-MANOIR ( LE). Formée des deux anciennes 
paroisses du Vieux-Manoir cl do Saint-Aubin-sur-Cailly. 

— LiViui-Mivoir. Ep. franque. Deux écrivain* con- 
temporain* de Charles lo Chauve, Joseph et lléric, ra- 


ronlenl doux miracles dont furent f*v<iri*réle roi Charles 
et ses sujets dans un pahis nommé Yrtue-Uomti» , Refera- 
Ikunu* el Yetrrri-linmns , situé près de Rouen. Des écri- 
vains du siècle dernier, MM. Clérol,de Rouen, et Fabbé 
LelxeuF, ont clierché remplacement de ce palais earlo- 
vingien, et l'un d'eux a proposé le Vieux-Manoir ou 
Cailly. Le nom de Vieni-Monoir semble en effet une 
traduction littérale el naturelle de Effara- Dm* va. Mais 
jnsqu'à prévud on n'a pas trouvé «le ruines antiques au 
! Vieux-Manoir, tandis qu'elles abondent à Cailly et à 
! Saint- André-stir-Cailly *- Seulement il y a près de l’église 
I une grande place nommée le Panpitl, où dut être au- 
trefois un manoir. Ep. Rmaûtance. L'église, dédiée u 
| Notre-Dame, présente une nef construite vers la fin du 
j xvi* nèfle ni marqueterie de gré» et «le silex. Le chœur 
! est une construction en briqne de 1788. Un boulet de 
pierre est encastre ilans le mur méridional de la nef. 
| A l'entrée du chœur se trouve la dalle liunulaire de deux 
frère» Turgi», décédés en 1 5 t h. *= Saist-Acwv-*c*- 
; Cm lt. Eglise sous le vocable de Saint-Aubin, démolie 
au rnimwncrnvenl de ce siècle. 

CANTON DE CLKRBS. 

I Cbf f lii-u 1 f.iim. ) 

AN'CFAl MKVILLE. Ep. franque. Deux cercueil* en 
pierre de Vergdé trouvés en i 85 i sur une côte voisine 
de la tranchée du chemin d«s fer de Dieppe. Ils ne ron- 
1 tenaient que des ossements, mais é côté étaient «les 
restes <ie vases, qni semblant francs. ( Revue de /foire 11 , 

1 année 1 Hj» 1 , p. 1 g 1 .) |j Ep. Renatetance. Eglise dédiée à 
| la sainte Vierge et A saint Martin. La nef renferme des 
1 partit* du xti* siècle. Le chœur, en grès el en sikx . 

! est de 1600. Le portail el le pignon sont de 1781 . Le 
baptistère, en pierre, est une cure du xm* siècle, re- 
taillée sens Louis XIV. L’égli*; possède un |«èleritMig» 
de saint Gilles. Devant le portail est la dalle «l’un curé 
«lécédé en 1 7 a 3 . 

A UTEHEl) X -R ATI R V ILLE ( LES). Formée dm deux 
anciennes pnroissM des Autbieux et do RaliénUe. — 
Lis Acraieix, autrefois appelé* M Autel» ou le » dw- 
ihiruJc-wur~Qèm. Ep. franque. Quatre cercueils en 
pierre de Saint-Leu, contenant chacun deux corps, 
(rouvre en 1867 sur In Côte de* Fredeaux. Cra tom- 
beaux, comme ceux de Cou ville, ctoicnt plus étroits 
aux pieds qu*A la tête. Vers le même temjM, on en dé- 
couvrait trois on quatre semblables au hameau de Cres- 
sieussemare. !| F.p. tten aiuance. L'égîûe, dédiée à saint 
Thomas de Cnnlorbérr, e.*t du xvii* siècle. Deux retables 
en bois avec baldaquin dn xvr* siècle. Charmante cha- 
pelle seignniriale el sépulcrale de 1 666. On 5 trouve un 

1 SI, TibW Lftwurier [►!•« ce |i»lai» «le Vtitrtt- IMmiu • l'iln*» 

( .Innneirr «ta liêperfrmimt 4 * t'E*n ptmr 1 9 $J, p. A*-A 8 -i 
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obit de i65i. = Ritiév iLl.t. L'église, dédiée à saint 
G«?rtai* rt i saint Prtjlni*. a été démolir à U Révolution. 

BÛCASSE -VAL- MARTIN (LE). Formée des deux 
anciennes paroisse* du Bocasse et du Val-Martin. — La 
B oc as si. Ep. liennixtanc*. L'église, dédiée à Notre-Dame, 

«I du xi i* siècle. Une longue inscription dons la nef dit 
qu’elle fut commencée en lôai et terminée en 1 5*8. 
Dans ledtcmr, don bas relê-fs en Imis sculpté , du »u‘ 
siècle , avant fait partie d’un retable qui n’exislc plus. 

• Lr Vu M «utin. Ep. romain?. C.krmm ferré et Chemin 
des fée*. Monnaie de Ilomulus, tils de Maxence. j; Moyen 
âge. Église dédiée à saint Geotyp*. Clnrur du xii* siècle, 
très-altérc. Nef en grès et porche du xv i* siècle. Verrière 
du même temps. — Manoir cm grès du xti* siècle. 

BOS-G U ER A R D-S A I NT- A DU I EN ( LE). Ép. romaine. 
Tuiles à relexds trouvées en 1 854 au lieu dit le CauuNau. 
Jolie clef de brome, au musée de Neufehètel. -j Ép. 
Henmuaoce. L'église, dédiée i saint Pierre et à saint 
Paul, ne remonte qu’au in* siècle. Le damier du 
portail et une fenêtre du chevet l'attestent, ainsi que , 
fa tour du clocher, au cèlé nord. A l'entrée du chœur j 
est une belle dalle de pierre de i5*g, présentant les ] 
images du chAtdain et de la châtelaine. — Château 
du llos-Theroulde , au hameau de ce nom, construit 
probablement de 161 6 à 1 63*. — Chapelle de Saint- 
Adrien. au mémo lieu, construction qui semble du ‘ 
vi in* siècle, objet d'un pèlerinage renommé, où les 
paroisses du Bos-fîuerard, du Mont-Cauvaire, do Fon- 
taine-le- Bourg et de Sainl-Georgcsesur-Vivier n ieummt 
en proeewion pendant la semaine de l'Ascension . en 
soutenir d’ancienne* pestes. — Manoir du Plessis, au 
hameau du même nom , construction en brique qui doit 
dater de if»3a. On y voit une chapelle de Notre-Dame 
et un colombier do xvi* siècle. — Chapriks au Bois- 
Gonnor, à Piinonl et au BotoIsamberL — TnVjoti 
manoir à appareil en mnrquetorie formant losanges, 
construit vers i fit * , au Bowf-lsambert. 

CAILLY. Rp.frauloùt. Monnaies, dont plusieurs por- 
laient le nom de Togirix , trouvée* en i 8 * i et interpré- 
tées par M. Lambert, de Baveux. Monnaies en potin et on 1 
bronze à l'image du sanglier, acquises en 1 83ti «l 1 837 i 
par le musée de Rouen. |! Ep. romaine. Cailly fut une sU- ! 
lion romaine i laquelle il faut rattacher Saint- André , 1 
son annexe. Le* monuments antiques sont si communs 
.i Cailly, que l’on en trouve chaque année et sur plusieurs ! 
(tuinls. l/s» construrlion* y sont également si nombreuses 
qu'on les > rencontre à chaque pas. On signale spécia- 
lement le vieux daleau du moyen èg>* que Ton nomme > 
le Capitole. De* voies antiques y passaient venant de ! 
Rouen, de Dieppe, de Rwhqiont rt d’Amiens. En 1 8 * i , ' 
on trouva au hameau du Ménillel, à la cèle dite de* { 
Hétm itx. un vrai trésor, qui a été dessiné pnr M. Lan- j 
gloïs et décrit par M. Lévy dan» les flullrtiiu de la | 
Société il' émulation Je Rouen (année i 8 aa , p. 35). Il 


se composait de vingt-sept pièces d’or de Yespsxicn , 
dLEtiii» César, «b . 1 Commode, de Lucius Ve rus , de 
Marc-Aurèle et de Fausline, sa mère. Avec tes pièce» 
était un joli collier d’or, long de o ",«7 et composé de 
trente-six amande* d'or, bombées d'un oftlë, plates de 
l'autre. Près do ce dé]>M étaient des brome* de Nerva , 
d'Adrien, de* reste» de vase* â reliefs, uu petit cheval 
en terre blanche, un petit vbsc de bronze de forme 
quadrangulaire et une balance romaine «n bronze avec 
« 4 !» crochets, qui est aujourd'hui au musée de Rouen. 
— En »85H, en traçant le chemin de grande commu- 
nication n* 4 A , de Cailly à Paviily, on découvrit, dans 
la direction de Saint-Germain, un ciinHièrc à inciné- 
ration de* trois premier* siècle*. Malheureusement les 
objets en prt» enaut furent dî*|»er*m. F.n 1 8 6 1 , M . l'abbé 
Cochet racheta à des habitants de Cailly six à huit vases 
trouvé» dans ce cimetière. Ce sont dm umn pour tes os 
brûlé* et de petits vases pour les offrandes. — /Mium 
rempli d’os brillé», recueilli en i865 par M. do Glan- 
ville. |j Ep. frawftu. Un des huit doyennés du grand 
arcliidiacnné de Rom-n. Au vu* siède, saint Lcufroy 
ayant quitté saint Saéiu et le monastère de Varenm* 
pour fomliT cHui de la Croix, jonva jwr Cailly et y 
logea chez un nommé Berlran. — Il serait possible 
que k» monnaie* mérovingienne» qui portent les noms 
de COLLKNÛ et de COLL1ACU VICO se rappor- 
taneiit n Cailly. || Moyoi âge. L’ église, dédiée à saint 
Martin , a la forme d’une croix latine, avec clocher sur 
lr* transept*. ITuî portion date de l'époque romane . 
mais il n'en reste de bien accusé que l'abside. Ij tour 
carrée du clocher, construite en pierre blanche, date 
du lut* siècle, ainsi que la nef, avec addition du ivn*, 
cl un portail de « 770 . Elle a été brûlée plusieurs 
Fois. Dalle* tumulaires du stt* «éric, notamment celle 
de François de Mailloc, baron do Cailly. Bas-reliefs et 
contre-laide* du xnt’ siède, dont plusieurs proviennent 
des égÜM* de Gouvillc et do Saint- Gcrmain-«>uf-G»illy. 
Caveau seigneurial qui a été visité 4 la Révolution. On 
dit qu’on y a trouvé «eue cercueil* de plomb, notam- 
ment celui de M'^de Caumartin. Chapelle* supprimée*, 
dont une aurait appartenu à la famille de Joyeuse. — 
Bulte énorme portant de* mur* auxquels on 0 donne 
le nom de Vieux Château, jj Ep. incertaine. Souterrain 
nommé la Cure au hiaUe, qui aurait un kilomètre de 
long. On assure qu’il va jusqu'au Buis-bleu. — Mon- 
naie* d'argent dont on n’a pu donner ta date, trouvées 
sur b cote du FloqucL 

CLAYILLE-MÜTTKVILLE. Formée de* deux an- 
ciennes paroisse* do Claville et de Gouvillc. — Cuhiik. 
Ep. gaulniie. Hache de pierre trouvée ver* i83o, con- 
servée au maséo de Rouen. [ Moyen âge. L'église , dé- 
dier à saint Martin et à sainte Marguerite, est une 
construction du xvi' siède. Toutefois dons le clurur ml 
me double cuvette du xui*. Retable* cl statues du xvu r . 
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Ancien baptistère du un', aujourd'hui dans le cime- 
tière. — Croix de cimetière en gré» de i 55 o. — Le 
chAleau du la famille de Molterille a etc construit au 
xuu* siècle. * GoiflUS. Ep. franque, Trois cercueil» 
en pierre de Vergeté, trouvés en i S6i on défrichant un 
champ situe à U Cèle aux /Wm , près de l'église dé- 
molie. Il» contenaient dee squelettes et des vase* noirs; 
aux pied», *e trouvaient une diainctle de cuivre, des 
perles d'ambre et de pile de verre. ( Voir une note de 
M. l'abbé Cochet insérée dans la lU vnt de la A or mendie 
de janvier i 863 .) I Moyen âge. Luglwe, dédié»* « saint 
Martin, a été démolie vers 18*©. Deux contre-laides 
sculptées ont été transportées dans l’église de Claville- 
Mollrville. 

U.ÉKLS. K ’orniéc des trois anciennes paroisses de 
CMrWt du Tôt cl «le Cordelleville, fusion rué-» ru i8««. 
— Clsheh. Ep. g au ! m te, Hachette eu aha trouvée en 
i 83 i. IlarheUe de bronze possédée par k musée de 
llouen. | Bp. rvmaute. Moule à broyer, figurines en 
terre cuite , monnaie» d'argent et de bronze, à cequ'oii 
amure. : Ep. franque. Cercueils de pierre trouvés en 
1 838 à In Cèle du Gibet. C'est pout-étre de b» que pro- 
vient un vase mérovingien du musée de Rouen, indi- 
qué comme venant de Clore». | Jloym âge. L'église, 
dédiée i saint Waasl et à saint .Nicolas, a été déiigtiree 
en 1 8 a 3 , lorvpie l’on conslrtiisit le clitror actuel. Ce 
t Iwnur nouveau u remplacé l'ancien portail et Ton entre 
aujourd'hui par l'ancien chœur. La porte eu plein riniro 
transférée semble être du u* siècle, mais le reste de !a 
nef actuelle est du xvi* et du tvn* siècle. Dans le mur, 
l'inscription tumulaire de Guillaume Manguier, sei- 
gneur de Dermonvillo et capitaine de Clèrea, décédé le 
st> novembre i ’»o6, « après avoir fait plusieurs sa inc l* 
^voyages de Rome, de Jérusalem et de Saint-Jacques 
r eu Galice.»* Au côté nonl de la nef, qui était autrefois 
le choeur, est une chapelle seigneuriale du xvi* et du 
\vu* siècle couverte par un joli hercoau en bots, ornée 
d’un autel de pierre et de plusieurs statues de pierre; 
au-dessous est le cavesu sépulcral des barons de Gère*. 
Une dalle Uimulaire porte la longue inscription latine 
d’un baron de Cléres décédé en itisfî.— Ancien châ- 
teau fort, jadis entouré de fusais énormes coup**» à 
même la colline, et donjon bâti sut une motte très- 
devée. Communs construit» «n pans do Iwi* au ivi* 
siècle, dans le style gothique, sur des caves voûtées en 
Iwrceau sur arcs-douhb roux qui aeaMeot «lu xm* siècle. 
A côté, rhiieau du xv* au an* siècle, entièrement res- 
taure par M. le comte de Béarn. La partie ancienne *e 
compose d’un corps de logis comprenant l'entrée voû- 
tée; le» fenêtres , h*« cheminée* et surtout les lucnmrs 
ont le plus grand caractère. Il renferme une jolie 
rbnmlin* lambrissée, peinte cl carrelée dans le style de 
In Hennissante. Ce thdleau, où l'on dit *{Uf Henri IV 
a couché, appartint autrefois à Fontaine-Martel , le chef 


I de la ligue cauchoise. — Chapelle dédiée à saint Syl- 
I v astre , aujourd’hui abandonnée et convertie en grange , 
i dan» le vallon qui conduit vers Caitly et le Boac-fe- 
Hard. Cette vieille construction en silex , couverte eu 
r baume, «omble du xm* siècle. C'était autrefois un 
prieuré dépendant do l’abbaye d«* Tiron. La Tor. 
Moyen âge. Église dédiée à la sainte Vierge, gardant 
des traces du ifi* (ièds.«« Coaaau.au txz. Moyen âge. 
L'églis*», dédiée à saint Sauveur, n vu son clxeur dispo- 
| raitre vers ië*A. Il oe reste plu» qu*- la nef. construite 
en grande partie en grès et silex du ni' et du xvii* siècle. 
Cependant on y remarque deux on Irois fcneslrelle* ro- 
manes. Cette n* f a 7 mètre* de long sur a de large. 

ESLETTES- Ep. romaine. Pierre portant l'inscrip- 
tion MAR. VIC (.Marti viclori) recueillie à la CâtetUe 
AUetirt ver» iHib. Petit godet de verre irisé trouvé 
au hameau du Boul-de-la-b ille en i8ftt». — Cimetière 
découvert en 18&7, lors de la confection du chemin 
de fer de Dieppe. Parmi les objet» sorti» du cimetière 
d’fcletlc* et entre*» au nausée de Rouen, se trouvent 
de» monnaie» de bronze d'Adrien et de Maximien , un 
tube en os, Panse de fer d’un rollret, une unie de 
verre pomifonne , un vase de verre de forme carrée «t 
deux barillet» do verre marqué» FRO et FRONT S.C. 
enfin une bd le éj*ée en fer, avec fourreau de métal . 
ployé*' en deux. |) Ep. franque. Iæ même dmetière, étu- 
dié par M. Deville, contenait des sépultures franques. 
KH» consistaient en douze cercueils de pierre de Ver- 
gelé. Chocun d'mn renfermait deux coq» avec des vas»-* 
en terre placé* aux pieds. Une coupe de verre, une 
hache, doux sabres, trois lances, des couteaux, de» 
1 «ou de* et de» plaques de ceinturon en fer, recueilli» 
pour le musée de Rouen. (Voir lr»de*ins de M. A. De- 
ville dans les cartons de la Commission d'antiquité.) 
|{ tfoym âge. L'égl»e, dédié* û saint Ouen et à saint 
Remy, ne subsiste plus; elle a été démolie depuis la 
I Révolution. 

i ESTE VILLE. Formée des deux unrietines parut***-? 

I d'KsteviUe et de Touffrevillo. — Eatiiuu. Autrefois 
succursale de Toufïre ville. Moyen âge. L'église, dédiée 
i sainte (.lotilde, est une construction de la fin du un* 
siècle, ou du CMMMBCaMal du xvii*. La nef en silex 
alterné de grès forme une marqueterie assez curieuse. 
— Château r|ui doit remonter au xvii* tiède, près de 
l'église, ■« *. Toi rrnniUK. Moyen âge. L'église, dédiée 
à saint Sulpice, bâtie probablement au xm* aède, a 
été reconstruite au xvi*. comme le prouvent l'appareil 
de gré» et une inscription qui relato la dédicacé faite h* 
10 moi t 58 <j. Piscine du xm* aiède. Retable en chêne 
sculpté et doré, du xvi* siècle, représentant tout le 
l drame de la Paasinn ootuervé intact. 

FONTAINR-LE-BOURG. Formée des deux ancienne 
! paroisse» et commune» de Fontaine- le- Bourg et il« Ten 
do9 , fusionnées par ordonnance royale du a h décembre 
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»8*3. — Fo<iTii9t-LC-Bori«. Ép. romaine. Meule à 
brojer et deltri». On parle do passage d’nnc voie antique 
et de tombeaux en pierre. jj Bp. franque. Ancien cime- 
tière franc , où l’on » trouvé un squelette avec un couteau 
et dos quinaire» d'argfnt ; il » été remplacé par le cime- 
tière nctiael. j] Moyeu dge. La baronnie de Fonlainc-lo- 
Buurg dépendait de l atilwy- de Fécarap. Mure, tour» et 
vieux bûlrmenls de l'ancien château, dont l'architecture 
indique le XTi* siècle, dan* la vallée H pré* de i'églbe. 
— Kgl»se dédiée à Notre-Dame. Abside circulaire ornée 
a l'intérieur de colon ne» de pierre, remontant au moins 
ou «* tiède. La nef et le clocher ne doivent guère dater 
que du m* tiède. De dunir a été refait en f 855. Bap- 
tistère du xm* siècle. — Le long du* nuire de l'ancien 
cimetière rel une vieille fontaine île pierre qui doit re- 
monter au moins à iftoo. File te termine pur on groupe 
représentant une Mater doior*\*a, — Sur les câlines qui 
entourent Fontaine on trouve heaitcotipde petits boulets, 
reste de» guerres de la Ligue, ji Ep. incertain*. Frag- 
ments de colonnes et de mosaïque» recueillis, dit-on, 
dans l'ancien cimetière. =TrviH>t. A Ifeyevi âge, L'église, 
dédiée i Notre-Dame, a été détruite en partie eu i pj3. 
Le chœur et h sacristie ont été démolis en itt.Vi. 

FRICIIKMESNIL. Formée des doux ancienne* pa- 
rouoe* de Frichemesnil et d'Onnreuil-sur-Cailk. fusion- 
nées par ordonnance royale du 3o juillet 1 8*3. Fni- 
r.iBMESSll. Moyen âge. L’église, dédiée à saint Jean cl é 
saint Nicolas, a des partum du xm* siècle, notamment Je 
pignon de l'ouest. Mais le reste de l'édifice a été refait 
au xti* et au xtii* tiède. Contre- table im lioi* du i?u* 
siècle, ainsi que la chaire, qui peut remonter à Henri l\ . 
Dans la nef est une dalle tumulaire dn temps de 
Louis XIII et une Mie inscription sur marbre noir du 
règne de Louis XI\ , sur la sépulture de Robert Auber, 
-conseiller du roy et et relu de T élection de Rouen , e de 
sa femme et de ses deux filles. ~ OnasssiL. L'élise, 
dédiée a saint Pierre, a été démolie vers i8i5. 

(JRUGNY. Mnym âge. L’église, dédiée à saint 1 A vote 
ou sainte Hedwigc, remonte par son ensemble on xm* 
siècle ; mmiîn elle a été profondément modifiée au xm* et 
au xvin* siècle. Litre seigneuriale et croit de ronvera- 
lion. Pèlerinage de Sainte- Avoy? très- fréquenté. 

HOliSSAY Ê-BKRENGER (LA). Ép. romaine. Puits, 
mares, moules à broyer et diverse* antiquité* dans Ire 
bois. fl Moyen âge. L’église, dédiée à srint Pierre, offre 
des trao?s du m' siède. Le chœur rel moderne. Au mi- 
lieu «le mur* en grte du tvn* siède, porte en bois de 
îfilfi. Inscription tumulnire d’un ci*n* du tvi* on du 
xvii* aièdt. — Croix de cimetière en grès du mémo 
temps. 

MONT-CALVAIRE. K P . romaine. Meule A broyer et 
monnaie de Néron, conservées an musée de Rouen. | 
Ep. franque. Cimetière découvert dans un défrichement 
pratiqué en ibAfi à la Gâte du Toi. Il en a été élirait 
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plusieurs corjo et des cercueil» de pierre. Ce» sépulture* 
ont donné douze vases en terre, trente sobres, sept cou- 
teaux , huit lionric* «le ceinturon en fer, Imu en bronze . 
dre agrafes, des plaques ciselées, deux fibules, de» 
perles de terra et de pète do verre, conservés dans lu 
collection de M . Lepel-Jiointet , à l’abhaye de Jutniégre. 

•Moyen 4gf. Le nom de ce village vient probablement 
| d’un calvaire dont M. Foret de Neuville assurait avoir 
connu le tertre. Fouillé vers i8i5, il ntrrsil donné un 
! ducat en or de Venise. — L’église, dédiée à saint Mar* 
! tin, renferme des pnriire du in* siècle au milieu de 
nombreux remaniement* modernes. Relie dalle kitno- 
laire de *533, destinée à nn bourgeois de Rouen dé- 
j cédé en j Dus. j Ép. irncrrlmnt. Enceinte fossoyée sur la 
j QUr de* Châteaux , en face dn Toi , que Ire gens du pays 
croient un camp romain et à laquelle ils donnent le 
nout do CatA. 

MON VI LL B. Ep. romaine. Monnaie* romaines, fr»g* 
, monts de poteries rouges et beau vase de cuivre conte- 
nant dre os brdlé* et dre anneaux do ruivre et de silex , 
! découverts par M. le baron de Monville en 1817. |] Ep. 
franque. Tombeaux vie pierre d’un seul moires u conte- 
nant trois corps, signales en i8*s par M. le baron de 
Monville. Cercueils de pierre à la ('Me du Boogntrard , 
1 trouvé* en «838 dans un Ikhb et au bord de la vieille 
; route. Sarcophage* rn pierre île Sa i ni- Leu trouvés en 
1 858 dan* le* fondements de la nouvelle nef de l’église. 
Dans le sol étaient dre vaare.de» sabres, dre couteaux, 
! des haches de fer, dre boucle* de fer et de borne. || 
Moyen âge. L’irise, dédiée A Notre-Dame, conserve 
au clocher de* tufs qui doivent remonter ou xi* siècle. 
Le chœur, construit en gré* et pierre, ret an assez joli 
monument du xvi* tiède. Nef moderne. Les sept fenêtre* 
qui éclairent le chœur possèdent une vitrerie coloriée 
|Kirtant Ire datre de i 5*7 et de lâ*#. On y remarque 
les vies de Noire-Soigneur cl de saint Jean , Ire saints et 
Ire saintes honoris dan» la contrée. Belle inscription sur 
pierre, jadis placée dans le pocclic, aujourd'hui sur le 
mur de b sacristie. Celte inscription tumulnire, formée 
de seixe vers français, est colle do Pierre Cboiin t v mé- 
* divin aslrolngmi du roy très-chrétien,* décédé en 
1A76. — Le vieux château, autrefois placé au milieu 
de la vallée, sur le cour* même de la rivière, a été dé- 
moli définit ivement en 1789. 

QUINCAMPOJX. Formée dre deux ancienne* j*a- 
rois*re de Quinrarapoix et de Soint-Nicola<w)n-VertlK)i*. 
reonire vers »8*3. — Qi iacauroix. Éft. romain*. Ifo~ 
hum en terre ente contenant une urne carrée en verre, 
au fond de laquelle était marquée en relief la lettre I) 
trouvé au hameau de Grèrecœur eu janvier i8fi5, dan» 
Ire défrichements d’un bois. Cette urne était remplir 
d’os brillé*, j] Moyen âge. Église dédiée à sainlr Mar- 
guerite. L’ancien édifice a été démoli m *865. Il se 
composât de quelque* partie* do tvi* siècle noyées dans 
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une moçnunoric du mu*. Le baptistère cal iiik; cuve de 
pierre du mm* siècle, retaillée *ous 1 /iuis XIV. — Gnb 
du cimetière . en pierre . pouvant dater de 1 56 o à 1 &8o. 
On remarque à la base les instrument» et attribut* de 
la Pas* ion. — SxiRT-NicoLis-ai-VxnTsois. L'église, sou* 
le vocable de Saint-Nicolas, a élc démolie, I» cimetière 
même e*t aliéné. 

RUE-SAINT-PIERRE (LA), fy. lUnakum*. L’é- 
glise, aou» le vocable de Saint-Pierre, date du m* ci 
du ivii* siècle. La partie U mieux caractérisée de la 
première époque consiste en trois poutres transversales 
do la nef , qui toute* trois présentent en relief le millé- 
simede 1 53 Sur une poutre il est en dii lires romnins; 
sur l'autre , en chiffre* arabe* ; sur la IroioiùtiK! , en écri* 
turc. Le choeur et le jwrüiil sont modernes. — Cha|M:ile 
de Nolr^-Dame-de-ia-ConwIoüon. jadis au manoir du 
M esnil -4 îoilefmy. 

SAlNT-ANDRÉ-SUR-CàlLLÏ. Foraiw d» irai, 
ancienne* pamisws de Saint- André-mir-Cnilly, de Pi- 
bcsif et d»; Saint-Jeau-sur-Cailly. — Sais r-A»DDï-siH- 
Cxillt. Êy. /;««/«**. Ont vingt pièces eu bront* re- 
cueillît» eu 1 8 48 , que M. Lambert a expliquées et dont 
lia publié qualoruo exemplaire ; vingt-ci n<| monnaies du 
mémo mêlai acquises en r 85 o par le musée de Rouen ; 
quarante pièce* environ de potin à U marque du san- 
glier, vues en «863 par U. l'abbe Cochet. Outre les 
pièce* de brome, une innnuaie d'argent à l'inscription 
ATEVLA \LATOS fut acquise par M. A. Deville pour 
le attisée de Rouan, jj £p. romaine. Les antiquité* ro- 
maine* Mini uotubretues A Saint- André. De* mouuaies 
y sont trouvée* chaque jour et tout le inonde eu pos- 
sède. On signale surtout le* découverte» de 171 & et de 
18&7. Il existe aussi tradition de ville détruite. En 1810, 
M. l'abbé Rastou, de Rouen, découvrit une villa, de* 
mosaïques et d<» tombeaux co pierre. En 1817, MM.de 
Kergarimi «I l/ymttl liront de* fnuiUr* et trouvèrent 
un grand unir long de soo mètre», ainsi qu'une belle 
mosaïque. O» a cité de* plaques d'airain, des la blette s 
«le marbre, etc. En t 84 a, des «léblais opérés sur une 
butta firent découvrir de* pavés blanc* et «le* canaux 
en terre cuite. Eq i 848 , M. de Valori, propriétaire du 
château , trouva «iau* un bos<|uiH de son jardin nn bel 
édifice romain, mqni de colonnes, d'bypocauale . de 
salles pavées, de dalles de liais, de canaux, d'inscrip- 
tions, etc. que M. l'obi»*} (Uicliel a visité en i 863 . En 
186# , dans le Champ Je la Huit*, tout rempli de restes 
antique*, «m a découvert un nMgniiM|ue hypocauslc. En 
t86â , on a recueilli dan* un labour un pavé de marbre 
grevé en creux représentant Mercure avec non caducée. 
— Théâtre romain au hameau du Uoutlevé ou du Boul- 
levey, dan* la ferme du château. M. l'abbé Cochet a 
commencé l'exploration archéologique de ce théâtre eu 
juin 1 870. Au moment où co Répertoire est sous presse la 
prédnctioo toulenüère a été reconnue; elle* 1 5 u mètre* 


de pourtour. L*‘» murs, épais de 1 " , , 3 o , sont eu silex 
et en tuf do polit appareil. I.e» d«:ux poJiiem de l’entrée 
ont été mi* à jour : «l'un pilier a l'autre, l'ouverture «*t 
de 79 mètres. A chaque mur «l'entrée on a reconnu uu 
grand rtui'V* ou loge, accompagne d'un vomi loir*. La 
cavéc supérieure semble tout «l’une pièce- Un devait 
entrer et sortir par le milieu de la production. Ce 
théâtre, adossé à l'est, s ouvrait ù l'omwt. En Ciisaul 
le* fouille* ou a rencontré, dan» un vomiloire, un cer- 
cueil franc en pierre do Verge lé. O» a recueilli des 
plaques do marbre et de* luonnaire de brome de Né- 
ron, de Dumi lien, d'Anton in et de Marc-Aun 4 e. || l'.y. 
franque. Cercueils de pierre ont tenant pIcuMum tètes 
«H un j «et il p«»t, trouvés eu 1810 par M. l'abbé Ras- 
Ion contre le* murs romains de la villa. |, Moyen âge. 
L'église, sou* Ik vocable de Saint-André, bien que mo- 
dernisée, garde quelques trace* anciennes. Ail eborur il 
y a un contre-fort ««n tuf du m* siècle. Au docker et au 
cIieviH sont des contre-forts et des lenélnw du xm\ La 
nef parait du xvi*. Le pignon de l'oued et !«■ portail sont 
nuidt-rncs. Inscription lutnulairo de i 53 j dans la net. 
Devant la porte «l servant de «uü «I une dalle du 
xiii* siècle. — Croix de cimetière en pierre, du xvi* 
siècle. On voit sculptés sur U baw* l«* attribut* d# 1 la 
Paarion. «= Puai r ou Pister. Moyen âge. L’église, dé- 
diée ù saint Sauveur, a été démolie ver* 1 800.*^ Saut- 
Jain-svn-CxiLLV. Moyen âgf. Eglise sous le vocable de 
Saiut-Jean, démolie en 18**. 

SAINT- GEORGES -SUR - FONTAINE. Moyen âge. 
L'église, placée aiMu le vocable de Saint-Georges, est 
généralement récente. Il faut en excepter quelque* 
ogives du xvi* *iècb}. 

SAI NT-GERM AIN-SOUS-CA 1 LLY. Moyen âge. Église 
mus lo vocable do Sainl-Geniuin, démolie i la Révolu- 
tion. — Dans la vallee «t au bord de la Cailly on voit 
mrnre l'enceinte fo**oy«*e d’un vieui château du xni* 
siècle. De* pans de murs asvez élevé* témoignent de l'im- 
portance «le celle Gsctertuae disparue. — Le château ac- 
tuel, placé au pied de la colline, est une construction 
on brique du xtu* et du ttiu* siècle. 

SIERY 1 LLE. Moyeu âge. Église dédiée â saint Phil- 
liert. Choeur présentant quelques trace* du xi* siècle, 
tnaré appartenant au strie ogival priaiîtif du xn* siècle, 
ainsi que le portail elle doeher. O dernier est une tour 
percée de fenêtre* ogivale» et plante «mire chrrtir cl nef. 
I je reste d«» l'édifice , dan* la nef et le ciweur, sont de* re- 
tondu» du dernier siècle. Baptistère de forme octogone 
en |Merre sculptée du xv* aède. Bénitier de pierre et 
1 Christ nu Umiboau, placés au Ims de la nef, du xvt* siècle. 

— Épaisse* muraille* en biset, avec de belle* ouicrturr* 
j ogivale* du xtu* siècle, qu'on dit être le» restas d’une 
prison, dan* une cour voisine du presbytère. Sê'rville 
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voit des masses de pièces provenant de celle baronnie. 

— Grange dtmeresse à trois nefs séparées par de belles 
colonnes de pierre, brûlée e« 1860 et démolie en 1 863 . 

— Chapelle du xm* ou du iviii'siède au hauu-au de 
la Meilleraye, sor le bord du chemin de Pavilly.— Pa- 
pier» en grand nombre provenant de la baronnie, oui 
, Archive» (léparlecmMibilp*. 

YQl'EBELF. Formée des deux anciennes communes 
et paroisse* d'Yqueheuf et de Cullemare. — Yyi tsii r. 
Ep. gnttloitt. Monnaies, d'après M. Deville. Ep. t'o- 
rna mm*. Bracelet d'or et monnaies d'or d'Adrien, d’après 
le même antiquaire. J Ep. modem*. L'église, dédiée à 
saint Étienne, a été mn «traite en 1769. — Cnu.«u«MK. 
Moyen dgt. Eglise dediée A saint Laurent, diarre et 
martyr. Il ne reste plus que le c lueur. La nef et le do- 
cher ont disparu dans re siêde. An fond du «actuaire 
on remarque deux fenêtres cl un** rose du xm* siêde. 
Le n'aie est une construction en brique, silex et gros 
du xv h* «t du xviii* tiède. 

CANTON PB DABNRTAI.. 

tClef-lira : Dinnu.) 

Al-ZOlJVILLE-Sl'H-HY. Moyen Age. Kgtbe dédiée à 
b Mainte Viarge. I/O chœur est en silex et pierre avec nx>- 
■1 il Ions romans du xi* siècle. Les fenêtres ont été refaites 
au xtu\ La nef, en brique et caillou, date de 1760. 
Six belles dalles lumuhiire* transporte** en iB 3 o. par 
M . Qoesue! , de l'abbaye de l'Isto-Dieu , foiwlee en 1 1 87 
par Rcnauld de Pavilly et transformée par M. Quesnelen 
filature. Quatre de ccs pierres, richement gravées, ont 
•Hé placées dans le choeur et deux dan» la n«*f. Toutes, à 
l'exception d'une seule, qui est du xvp siècle, paraissent 
appartenir au xm* était xi«* siècle, b plupart «uni rela- 
tives aux sires de Yasrueil , châtelains de Beauvais. Sur 
deux d'entre elle» on lit les nom* de Guillaume, châ- 
telain de Beauvais, soigneur de Vascueil et de Saiut- 
bittis-le-Thibousl . mort le 3 juin t *9(1, et d'Éléonorv 
Crespin , son épouse; de Guillaume de Beauvais, mort 
•m i 3 *g, et de Jeanne d’Estoutteville. 

BOIS-D ENNEBOURG ( LE). Èp. moderne. L'église , 
dédiée à «ainl Martin , est en brique et du xviu* siècle. 
Le baptistère, en pierre, a été retaillé nu \vu*siède; 
mais pour lo fond il doit appartenir au tui\ d'après les 
quatre têtes restées aux angles. 

BOIS-CIILLAL'ME (LE). Èp. gaulotoe. Flèche en 
pierre trouver en 1870 dans le quartier de Sainte-Ye- 
mMe. Monnaies de bronze recueillies vers i 8 a 5 au ha- 
meau de Bmud'Abbé. On rite dans le nombre celle qui 
porte la légende GEMI AN INDVTILLU. (Mém ». d* U 
■Soc. dn imiiij. de A arm. de t H» 5 .) Monnaie en or trou- 
vée en l 869 vers la nouvelle église de .NolroT>aine*dc*- 
Angcs. Elle «I entrée au musée d« Rouen. {J Ep. rvmmme. 
Mounaies des Antonins, en or et en argent, découvertes 
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j en i 85 o dans le quartier nommé la CoU/otn*. . Jfaytn 
| âge. L'église, dédiée à la sainte Trinité , conserve ou che- 
vet trois lancettes du xill* siècle. Le reste du chœur evt 
de 1600 ou environ. Le doeber, placé entre chœur et 
nef, est un** tour carrée du x»i* siècle commencée avec 
des proportions assez importantes, mais non achevée. A 
droite et à gauche de la tour sont deux dupelle» for- 
mant transept La nef est une élégante construction de 
pierre du xvi* tiède, percée d’une porte en ogive fort 
gracieuse et de fenêtres de bon goût. Deux jolies pis- 
cine* de pierre dcconpée* avrr grâce dans 1«» transepts. 
— Ancienne léproserie arec chapelle de Sainte- Vcoissc 
0*1 YeroniqUf, qui n'existe plus. — Ancien manoir de 
Hihorel possédé par le» moines de âainl-Oucn , devenu 
une ferme gardant dans se* murs des traces du moyen 
âgr. — - Ancien manoir Iticn conservé que l’on nomme 
If (joU> miner, sur la roule impériale u° *K, de Rouen 
a NiMifdiâtel . au quatrième kilomètre. L'ensemble de 
celle construction de pierre, devenue une ferme, semble 
avoir été une balrilation «In xm* siècle, que le xvi*. pris 
lo xfi»*, ont remaniés. Le* pignons, les cheminé*» «t 
! le* doux porte» d'entrée conservent encore beaucoup de 
• caractère. 

BOIS-LÉVÉQUE (LE)- \l»y*n dgt. L’êgli». mu- 
trefois dédiée à sainte Barbe et aujourd'hui à la sainte 
Vierge, est une construction eu silex et brique mu» 
grand caractère, entièrement renouvelée dans notre 
siède. Toutefois ou conserve, enrastré dans le* murs 
intérieurs du rlurur, un ancien n iable du xv* ou du 
xti* siècle, bas-relief très-remarquable représentant In 
Paarien sculptée sur pierre. Dans la nef est une belle ins- 
cription sur marbre noir, encadrée dans une sculpture 
du temps de Louis XIV. Cette inscription est la fonda- 
tion obituaire de Jean Dsshayas, chanoine des quinte 
marcs de Rouen, faite en 1661. Ce chanoine, étant 
mort en 1677, a été inhumé dan» l'église dtl Roi* l'É- 
vêque, en face de son inscription. — Prieuré de Beau- 
lien fondé en 1*00. C elait une maison de chanoine» ré- 
guliers venus de Saint-L6 de Rouen. Le fondateur était 
JeaD , châtelain de Préaux , qui y fut inhumé «on» une 
dalle de schiste présentant une épée en saillie. Celte mai- 
ton fut supytriinée canoniquement en 177a, et l'église, 
beau monument du xiiî* siècle, dédiée à .Nolrr-Dame , 
fut démolie pour aider à reconstruire l'église de Préaux. 
C'est là que le* dalles lumutaires de* fondateur» et de* 
bienfaiteurs ont été transport*!*?* plu» tard, Le nionas- 
1ère, supprimé, fut donné au séminaire de Rouen en 
177a cl aliéné par lu Révolution en 1793. U en reste 
toute la déluré murée et de nombreux bâtiment» mo- 
nastiques , devenu» une ferme. On remarque l'habitation 
des chanoines, partie en pierre du nu* siècle, (tarife en 
bois du xvi* et eu brique du xvm*. Lo maison du prieur 
présente de belle» fenêtres de pierre avec meneaux du 
itt* riède. Mais le» partie* les plus inléraunntes «ont 
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□a bout da cloître en bob remontant au un* siècle et 
surtout la *all« capitulait!?, testée complète mai» trans- 
formée «n grange. Elle rappelle relie» de Saint-Georges 
de Rocher» il le et de Saint-Victor on-Caux. Elle est en 
pierre, voûtée et terminée rn abside triangulaire qu'é- 
dairaient des lancettes aigues. La porte qui donne sur 
le cloître est une ouverture en ans»? de panier. Elle se 
trouve entre deux ogive* que partagent des colonne» de 
pierre. Ces ouvertures n'ont jamais été vitrées comme 
à BocherviUe et à Saint-Victor. A côté du chapitn* était 
la rliapclle de» fondateurs, dite de Prraux ou de Sainte- 
Auelriberte, dont il reste dos murs et des arceau*. Kn 
moi 1870 , M. l'aldié Godai a fouillé cette chapelle et y 
a trouve deui fosses maçonnée du sait* et du xiv* «Me. 
Ces fo»es, violées depuis longtemps, contenaient de* 
iMsemeuls. L’une d’elles était double. Elle a donné deux 
têtes et une douzaine de vases à charbon du nv* siède. 
Tool porto à croire que c'est la sépulture de Jean de ! 
Préaux, mort en i 3 o 3 . el de Catherine Mallet, m 
femme, décédée en ■ 33 1 . Quelque* sondages pratiqué» 
dans la salle capitulaire ont donné un vase du un* siècle 
et un fragment d'inscription du tiv*. 

DAK.NET AL. Èp. Roulotte. Le beu dit la Table de | 
pierre, au-dessus de ta rôle de Suint- Jacques? .A répiwjue 
féodale , cette pierre servait à recevoir le» plaids et le» 
hommiqp* do* vassaux. j| Ep. romaine. Voies conduisant 
de Rouen à Pari» et à Beauvais. Cercu>'il* de plomb, ac- 
compagnas de va**-* de terre , trouvés en juillet et octobre ( 
1 865 sur le bord d’une de ces voies. Trois urne* M 
terre grise do forme otlaire trouvées avec un bronze de 
Posthume dan» le* même* terrain* par M. J. M. Tbau- j 
rin , en 1 86t». Ep. normande. Station dans le quartier de 1 
Lnngpaon, ajqx-lé alors Longum Pedmmm ou Long? /V 
teuti» Villa . pour les reliques de saint Chien ramenée» de 1 
la Flandre le 1" février 9 18. Rolton et F rançon vinrent [ 
y chercher ces reliques pour les potier sur leurs épaules. ; 
Pendaison au ntnw lieu, par ordre de Bol Ion . d'un pay- I 
san eide sa femme, qui avaient simulé le vol d'un aoc 
de fer de charrue. Sur la Cite du Houle on montre la ! 
Huit? du Paul* . la Car* et te Château du Houle. || Moyen 
dge. L’église de Saint-Pierre de Carrille ne remonte | 
pas au delà du xvi* tiède. La partie la plu» monumen- 
tale est la tour du clocher, à présent isolée du corps 
de l’édifice, mmI par la chute de la nef tombée de vé- ! 
tusté, soit par suite d'un incendie occasionné par la j 
foudre. Cette tour, construite en 1 5 1 0 et 1 5 1 4 , sur an 
plan carré , avec contre-fort* en saillie , est en pim»? de j 
taille couverte de sculptures sobres et dans le style du I 
temps. La hase est assez une; la décoration ne cora- 
mcnce qu’il la hauteur dot niches qui abritent les statues : 
des douze apôtres. La corniche, formée de belle* feuille* 
ouverte* et supportant une balustrade, est très-mutilée. 
Elle est munie aux angle» de quelque» double* aiguille* 
bien amoindrie*. A la base est une porte d'escalier sur- 
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montée d'une inscription effacée. Une légende prétend 
que, pendant le siège de Rouen de 1099, Henri IV 
monta plusieurs fob jusqu'au sommet de cette tour, et 
qu’un jour qu'il y était soit fi dîner, sent à observer, un 
boulet dont on montre encore la trace tomba prés de 
lui et faillit le tuer. L’église actuelle , un tronçon de celle 
du xvi* siècle, construite en pierre, avait trois nefs et 
un clireur. Le chevet a conservé le caractère du temps 
de François I", mai» le corps de l'édifice a dû *ubir de 
grande» modifications sous Louis XIV, car nous voyons 
que vers 1707 un dépensa 99,000 livre» produites en 
grande partie par une loleric autorisée. Du reste, à 
cette époque, on se conforma très-bien à l'ancien style. 
U* fenêtre* avec leurs meneaux , les piliers avec leurs 
prisme», le* voûtes avec leur* arceaux, tout dénote le 
genre de la Renaissance bien observé. Le portail seul 
fait tache, et on y reconnaît aisément le stylo du règne 
de Louis X\ 1 ou de la fin de Louis XV (1770-1780). — 
L'église de Longpaon r>t dédire à saint Oaen , évêque 
de Rouen , parce que le corj* du saint pontife y reposa 
en 918. Le monument actuel est entièrement du xn* 
siècle, sauf le chœur, qui, étant resté incomplet, a été 
terminé dans un style parfaitement concordant de iB 55 
à 1860. F.lle i»t A tmi* nefs couverte* de berceaux en 
lavis sculpté et peint, sans transepts, mais avec deux 
charmant* portail* latémux. Un de ces portails, relui 
du midi, pouvait s'appeler portail des sibylles, à cause 
des statue* de ce* propbéteMC* sculptée* dans la vous- 
sure. I-i façade fut autrefoi* précédée d’un porche 
très-orné qui a disparu ; elle n’en reste pas moins très- 
décortfo, surtout dans sa grande porte ogivale, partagée 
en deux par un trumeau et dont la voussure est chargée 
de niche* et de statuettes. Le* deux vantaux, en bois 
sculpté, portent le» dates de 1697 el 16A8. Le Hocher 
est plan* à l’angle nord-est du portail, situé nu nord-, 
le chœur étant «u sud. La tour, bâtie sur un plan carré, 
avec contre-forts, haute d'environ .Ho mètres, est cons- 
truite en pierre et dan» un style qui »e rapporte assez 
011 X?U* siècle. Ses fenêtre» ont presque toutes été gros- 
sièrement rebouchée*- Sur le» fan»* du nord ri de l’est 
e*t sculpté sur pierre un paon à queue épanouie précédé 
du mut : LONG, rébut que l'on considère comme les 
Bim-'s parlante» de la paroisse. Cette église renfermait 
autrefois beaucoup de verrière* du x?l* et du xvu* 
siècle, représentant notamment le» a|*\tre* et h* saintes 
femmes de l'Evangile, la légende de Job, la construc- 
tion et la dédicace du temple ou de l'égtm dle-méme . 
la vie de la sainte Vioge, celle de saint Ouen, pain» 11 
de la paroisse. Dans le etwrur «listaient deux douzaines 
de pierres tumulayt», presque toutes mutilées et effa- 
cée*. La mieux conservée était celle d'un bourgeois et 
d'une bourgeoise, portant les date* de 1 58 o d de 1 087. 
— Chapelle de Saint Gilles «le Répainvjlle, jadis suc- 
cursale de Saint-liiloire de Rouen, saluée dan» la rue 
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SainMlilles, qui en a conservé le nom. Elle est aujour- 
d'hui démolie, mai* on en montre encore la place au 
n" t6; au n* »5 était l’ancien presbytère. Des jardins et 
des maisons se sont élevés sur l'ancien cimetière, où 
l’on trouve encore d*» nettement». 

KLBEL’F-SUH- ANDELLE. JSp. iwArw. l/église. 

dédié» A saint Pierre et à suint Paul, a été complète- 
ment reconstruite en i 845 . C’wt une bAlissc en silex 
et brique «ans aucun caractère. 

ÉPRKV 1 LLE- MARTAINVILLE. Formée de» deux 
anciennes paroi**** d'Kpreville-sur-Ky et de .Martain- 
ville. — Ki-Rcmut. Moyen âge. L’église. «k*di«V* à saint 
Oued, o»t une rJiarioanle comtrortion en brique rouge 
avec quelques ouverture* do pierre du milieu du im* 
•aède. Elle cal encore entourée de sa litre seigneuriale. 
Le baptistère est une cuve du un' siècle , retaillée sons 
Louis XIV. — Mvimmai.x. Vqn âge. L* château, 
encor» entouré d'une enceinte do murs do brique du 
«vi* siècle flanquée de quatre tour* rondes qui, mer 
des fossés, durent faire partie de son système de dé- 
fense. Le uunoir, hilti sur un carré long, flanqué «i 
chaque angle «rune grouse tour dreubire, est en brique 
et pierre. Il se compose de deux étages à fenêtres n 
croisées, vumontc* de lucarnes à pignon accompagné 
de deux clochetons, et de hautes cheminées en hnqoe* 
de diverse* nuances, travaillés* avec boaocoup de soin. 
A l'est il y en a trois, et deux seulement à l'ouest; les 
deux dernière» sont plus ornementées que le» trois 
autres. Sur le milieu d'une des façades fait saillie une 
tourelle à pan* pour P escalier. Au milieu de la façade 
opposée s'ouvre la porte, nu -dessous d'une tourelle en 
encor bd binent à deux étages, dont le premier renferme 
la chapelle, terminé par une corniche à mâchicoulis 
L> porte en bois qoi introduit dans le château est une 
|uèee de liurherie du x?i* *iède. Le vestibule est formé 
de cinq travées voûtées de pierre du ivi* siècle; sur 
le» cinq clefs 000 1 sculptés «les instrument* et attribut* 
de L Passion. A b cheminé de b cuisine pend une 
crémaillère en fer «lu xvi* siècle, très* soigneusement 
travaillée. Sur un cartouche de pierre de b façade mé- 
ridionale on voit le millésime de 1 485 on chiffres arabes, 
téîlte date doit avoir été gravée au xvii" siècle, proba- 
blement en «66s , lorsqu'on fit l'addition du pignon de 
l'ouest. L'ensemble du cbdteau ne j»eul être que du xvi* 
siècle. D’après le» recherches de M. de Glanville, il fut 
«ou.-ilruil [Kir une famille Lepelletier, anoblie en 1 570, 
laquelle avait acquis le fonds de b famille Peloquc. Dans 
une de* salle» on voit le» portraits des anciens seigneurs 
do la terre; daus une autre est un plan terrier du xtii* 
*iède; ailleurs sont des lapiwenes d'Aubusaou et de» 
glaces do Venise. (Publiée par M. Sauvagrot dans ses 
/lofais H ctuileaur Je France \ et par U. de tbumunt 

1 Voir, twi le même «ir«wg» , le rHiUmi de» lf* *1 U> elitlrsu 
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dans le tome XXII! de se- Gmgrès oreh+tlogvyti** Je 
France.) || fcp. moderne. L'église, dédiée à Notre- Dame, 
est en grés et silex , mais les portes et les fenêtres sonl 
«n pierre. La forme de* fenêtre* r*l aigue, lai«*n que 
l'église appartienne au xni* siècle, comme le prouve 
l'inscription suivante placée au portail : CONSECR. 

I OCTOB. 167©. Contre-table en tiois de i6fi(» dan* le 
chesirr. Deux jolies châsses du xtii* siècle. Sur le* mur» 
on lit le» fondation* de Henri Dergny, prêtre, eu 1G81, 

• i t de Louis de Martin» allé, chevalier, en |68.’L On re- 
marque encore dan» l'cgiU* b socle d'une *btue de 
No 4 ro-l)ame-de-b-Paix. Sur ce socle on lit : rfiette 
véglise, Ulie par m'adiré Louis de Vartinville, chevo- 
«lier. seigneur, patron honoraire de la paroisse, fui 
-dédiée, auu» le titre de Notnvl)ame*k>b-P»ix, n saint 
«Joseph, son époux, le i*'uct«>bre 1870.*’ Puis viennent 
le* noms du curé, du vicaire et des trésoriers. Li «lnt« 
de la ronstrurtion est 1 660 . 

FONTAINE- SUR-VIVIER. Êp. romaine. Hron/«* 

d'Auguste trouvé en 1818. j 1 Mm/en Age, L’église, dé- 
diée 4 saint Martin . a été démolie en 18^7 et relevée In 
mémo année ru style ogival du un’ siècle. 

GRAIKVELLE-SOR-RY . Mtymdge. I ,, m . dédiée 
é saint Pierre et à saint Paul , renferme dan* la nef et 
au portail des details du tf et du «»* siècle. Le portail 
actuel est du xvh' siècle. Le reste est plus modern» en- 
core. Dan» l'église *•» trouve b dalle lurnuloin? d’un 
curé «le (irainviile cl de Salmonviile-lo-Sauvagn, «lé- 

eédéen «770. 

HERON ( LE). Ep. lacrrtoiar, Butte ou motte signa- • 
L*! eu « 83 * par M. de SlabenraLh A la Coiiiniiüriûn de* 
antiquités. |! ,W#yN égf. L'église, dédiée à Nolrc-Domr 
et à saint tiiile», uppm tient 4 la (telle période romane 
du 111* siècle, avec remaniements dans la nef au mi* et 
au iviii* siècle. La jtocte est encadrée j>ar deacoloiii jette* 
supportent une voussure. Le clocher, tour carrée placée 
mire dxrur et nef, est |«ereé sur chaque face de d<*r- 
bles ouvertures malheureusement rebvuehéee. Rose et 
aiguilles, qui ne «mi pa» sans valeur, au pignon de 
l'ouest, lias- relief «lu xn' siècle dans la nef. — Le châ- 
teau. voisin de iYglise, est une grande nutteirdii- 
teetnrai? du xvin* siècle. — Manoir de Mnlvorsint- dans 
la vallée de l'Anddle, tout entouré d’eau et de f<v*»i*, 
semblant être du temps de Henri IV ou de Louis XIII. 
Sur le mur de clèture, percé d'une porte élever, sont 
échelonné** dwq tour» circulaire». 

ISN EAlJ VILLE. Ep- frmujne. Tombeaux en pierre 
avec vase* H ossements, trouvé» vers 18 *5 «w la e«‘ 4 »* 
pré* de l'i'-glise et de la nouvelle école. On a compte 
cinq ou six etreueils contenant de* Imudi^, de* sabres 
et dea vase*. — Trois sarrophnges de pierre, placés côte 
4 cèic , trouvés eu 1 8 1 4 4 l'entrée du Itoi» de la Muette, 
ver» lloupyieville, dans une carrière à cailloux. Tou« 
renfermaient d«-* corps , notamment odui d’un guerrier 
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«*t celui d’un jeune homme. On a liré de l’ut) de çr« 
sarcophages un sabre en fer et deux vases eu terre. || 
Moyen dgr. L’^iin , dédiée « saint timiMin, rat un 
hwi monument du xvi* siècle, à une Httlencf. Elle 
«4 extér •ioiirenient bâtie en pim de laille, sauf an 
Hocher, qui est une ancienne construction du xi u* siècle 
placée entre chœur et nef, modifiée à La hase au xvi* 
siècle et refaite en Inique au sommet sous Louis XVI. 
Le pignon occidental, en silex et pierre, est |wrcé d’une 
jwrte ornée d’un fronton qui setuhle de la tin du xvi* 
dède, tandis que U nef et le rWur pondsttlll du rom 
meure ment . Les fenêtre» à meneaux , jadis munies de 
verrière», en gardent encore quelques détins, où l’on 
reconnaît le Sacrifie*? d’ ibraham cl le Jugement de Salo- 
mon. Lo r lueur, construit en pierre et lot miné en abside 
à trois pan*, e*l éclairé jtar de bdl©* fenêtre* à trois 
compartiments garnies de verrière» datées de i 558 , 
dont il ne reste plu# qu'un Arbre dr Jcué, une JVnftra* 
t» on de \otr*-Seitfn*w manié dont une barque, une t«- 
noneiaUc-n et la S ait t m te du Sauteur. La charpente est 
du xxi* siècle, reconnaissable à ses poutres ornées de 
dragon# rl d'întdriuneitU de la Passion ( 1 535 ). J iwcri ju- 
lien rimé© d'un cure mort en 1707, dans le cimetière , 
derrière le dnw»r. — Ancien cl curieux rliAleau du tvi* 
sied© , appelé aujourd'hui le* Ouq-Ootmett . à cause des 
magots coiffé# qui le décorent, mais qui autrefois por- 
tait un autre nom. 

PRÉ UN. Kp. romaine. Nombreux débris au hameau 
du Bout-de-la-\ ille. [ May h <ige. Reste# imposants dr 
l'ancien château . dont tes seigneurs tirent en 1 900 la 
collégiale de Beaulieu, qui fut supprimée vers» >779. 
— L’église est dédiée à Notre-Dame. Elle a été re- 
construite en brique rouge en 1 776 avec 1rs débris de 
IVglise prieurale de Beaulieu et complétée en 1 936 . 
Dans le clunir sorti deux inscription* relatant de» fon- 
dations : l'une, sur marbre, est de i 685 ; l’autre, sur 
cuivre, date de 1734. Stalle* en l»i# sculpté du ni* 
siècle de l’andenne collégiale de Beaulieu. Elle* pro- 
son lent sur leuns miséricorde* une gargouille, le fort 
Ssmson. un ange, un homme, Adam et Eve dans le 
paradis terrestre. Dalles de pierre qui pavent la nef et 
qui proviennent do l'ancien prieuré de Beaulieu, oà 
«•lies couvraient autrefois les reste* des châtelain* de 
Préaux inhumés dans le chapitre ou dan* IVglise et 
d’où 011 les a apportée» après la reconstruction de 
l'église ot b supp.nsaicm de la collégiale. Il en existe 
dix , dont cinq seulement sont encore remarquable*. La 
première est celle de Rirhard Foobcrf, île 1090; la 
deuxième, longue de 9®, 17, est illisible; la troisième , 
longue de *“.96, est celle de Rnlierl de Préaux, arebi- 
diacro de Rouen , mort en 1 SA 1 ; la quatrième est celle 
de Jeanne Malet, dame de Préaux, morte en i 33 o; la 
cinquième et la sixième sont effarée*; la septième, un 
peu fruste, indique lo xir* siècle; la huitième, longue 
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de 3",95 et large do i’*, 58 . est très-belle; c'est celle 
de Robert de la Chapelle, bourgeois de Rouen, décédé 
en i 33 o, et d’IsabeUe, #a femme, décédée en i 3 io; 
U neuvième, sciée en trois, e#l celle d'un chevalier du 
xm* siècle; la dixième enfin est presque usée. 

RONCH KROLLES-S U R-V I V 1 BR . Kp. m> *nw. Église 
dédiée n la sainte Trinité. Elle a été en partie refaite en 
1 85 o ; malgré cela , elle a consacré quelque portions du 
xm* et du xviii* siècle. Petit vitrail du xvi* siècle et ta- 
bleau représentant saint Romain, de Rouen , de la même 
é-poque. 

RY. Ep. franque. (> bourg, dont le nom est tiré de 
son roimenu mémo, dut exister vers l’époque franque , 
puisqu'il est le litre de l’un de* huit doyenné* du grand 
arehidiaconé dont Rouen était le centre. En 17^0, le 
doyenné de Ky comptait encore trente- deux paroune*. 

] Moyen dgc. Église dédiée à saint Sulpice. Le clocher, 
outre cbirur et nef, est une roiwlruclion du in* siècle, 
rrronnaissable » ses cintres et à sa corniche, qui est 
lrè*-ciiri«ii*e. La nef est du xvu* siècle en partie, nui fl© 
pignon de l’ouest , qui offre des ogives du temps de saint 
Louis. Los transept* sont du xti* siècle et présentent 
des poulet* sculptées et des inscriptions do ce temps. 
Porche en bois, placé au portail du midi cl orné de 
statue* et de relief#. Un remarque au dehors le» stature 
de sainte Véronique, de saint Matthieu, de saint Jacques- 
le- Majeur et do saint Baril Mdemy. A l'intérieur sont 
cellts de saint Pierre et de saint Philippe, de saint Jean 
et de saint Sulptce. Une partie dre motif* d© décoration 
ont été enipninlé* aux instrument# de la Passion étaux 
fin* dernière» de l'homme. Ce porche ret un vrai chef- 
d'œuvre de la Renainunce et un modèle du genre. Dan# 
le chœur de IVglise o#l une belle dalle du xiv' siècle, 
dont l'inscription e#t étrange. En 1 844 , il y existait une 
dalle du xvi*siède, qui a disparu. L'autel rat décore 
de boiserie» sculptée» du xvi* siècle. 
SAINT-DEN 1 S-LE-THIB 0 ULT. Ép. nn«r. B«u 
1 doLurn en terre cuite renfermant une urne en verre de 
forme cariée, haute de o"\39, contenant le» os brûlés 
d'un adulte, trouvé dan* une prairie en 1 835 ; déposé 
au musée départemental d'antiquités. A côté du doiiitm 
ou a rencontre une autre urne en terre qui a été brisée 
prie# ouvriers. Il est probable qu'il y a là un cimetière 
â incinération. [| Moyen dg*. Reste* d’un vieux château 
placé presque en face do l'église. — Grand* mur# dan# 
U vallée qui paraii*çul remonter au xm' siècle. — Motte 
île * 5 o pieds de circonférence, au milieu de laquelle 
rel un puits rançonné, snr le penchant d'une colline. 
— De l'autre côté de la rivière rel une tour en ruine 
j appelée ta HoutMye. Tour ronde de 5 mètre* d© cir- 
conférence, démoli© en 18 A 3 : on l'appelait Malteaien 
ou le Vaudtckvn. Cercueil» en pierre trouvé* eu 1 838 
par M. L. Qurencl, de Rouen, en faisant reconstruire 
son château. — Dan* l'enceinte de l'aucieu château était 
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une chapelle, aujourd'hui détruite, où l'on a trouvé nu 
chapiteau du Mil* siècle. — L'église paroissiale , sous le 
vocable do Saint-Denis , fut primitivement construite au j 
xim* siècle, mats elle a été récemment défigurée. Les 
poutre* de l'intérieur ont conservé des sculpture» et des ! 
peintures du ifi* siècle. Des écussons décorent le porche | 
et le portail. Trois dalle* effacées à l'entrée du chœur. 
Inscription ubituaire d'un curé du xvi* siècle. — An- 
cienne chapelle de Sainl-Lnurian, démolie de i 83 o à 
t8Ao par M. le baron Boullenger, qui a trouvé alors 
itcaucoup d’oOMiuenls, et aussi lorsqu'il a reconstruit 
la nouvelle. 

SAINT- JACQUES-SUR-DARXKTAL. Formée de» | 
deux anciennes paroisse* et communes de Saint-Jac- ■ 
ques-sur-Dariiftal et de QnévrevilUs-la-Milou, fit son- 
nées en * 8 * 5 - — .Saivt-Jacoiss. Ej>. modem*. Église 
sous le vocable de Saint-Jacques. Elle a été démolie en 
i 853 , et une nouvelle a été reconstruite alors en style 
roman. — Croix du cimetière en pierre et du u t* siècle. 
(Reproduite en 1860 dans le tome XXIII, p. iiau, des 
Congrue arekeotogû/ues de France. ) = Qi kvxeville-la- 
Mnoa. il foym 4 g*. L'église, dédiée à Notre-Dame, est 
tombée d'elle-méme en 179! pendant une fête déca- 
daire. Los matériaux en furent vendus en l’an tu. Le 
presbytère fut aliéné en 1806. En 18*8, on a construit 
une chapelle sur l'emplacement de l'ancienne église. 

SAINT- LÉGER- DU -BOt RG-DENIS. thym 4g** ; 

L’église , sous le vocuble de Saint-Léger, appartient pour 1 
le fond au xvi* siède; elle fut construite en pierre. Le 1 
clocher, an bas de l'édifice, ort une tour carrée dont 
la !w«! seulement a conservé son caractère. La nef a 
gardé au dehors des (races marquées de fa primitive 
architecture , ainsi que le chœur, dont l‘ah*ide est A trois 
paus. L'intérieur a été complètement déformé en 1 837. 

A relie époque, on vendit le* verrières au musée de 
Rouen pour la somme de i 5 o francs. Belle dalle tumu- 
lairo d’un habitant de Sainl-Lég*r-du-Bourg-Deoi* et 
de sa femme, de 1 5 89, près de la porte. — Croix de 
pierre de la Renaissance dans le cimetière. — Autre- 
fois il y avait une chapelle de Sainte-Marguerite, qui a 
été transférée dans l'église. Elle continue «T être un lieu [ 
de pèlerinage pour les femme» enceintes de Rouen. — 
Dans le cbalcuu existait autrefois une chapelle de Saint- 
Jérôme. 

SAINT- MARTIN -SUR-VIVIER. Moyen 4 g*. La 
source de la rivière de Kobec , Flurwlam Rodoboch , qui 
a pu donner ou emprunter son nom à V Idole de llolh. j 
— L'église actuelle, «ous le vocable de Saint-Martin, 
est neuve et construite en style roman. L'ancienne avait 
de* partie* du xi* siècle, lys voûtes de la nef et du 1 
chœur avaient été ajoutées au xvii* siède, ainsi que le l 
clocher placé au portail. Dans la nef était une verrière I 
de saint Nicolas, datée de 
SERVAVILLE-SALMONVILLB. Formée des deux 
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anciennes paroisses de Servant)* et de .Sabnonville-U- 
Sauvagr. — Sun va ville. Moyen â gr . Autrefois surnom- 
mée Servaville-sur-Ry. — L'église, dédiée û saint Clé- 
ment, fui primitivement bâtie au xiii* siècle. On en voit 
des traces au nord de la nef. |y clocher ælurt est du 
m' siècle. |y roule appartient au xviij*. — Dans le ci- 
metière est une croix de pierre de ttioo ou environ. ■=-> 
Salhowillk. Moyen 4 g*. l.'égUse, dédiée à saint Pierre, 
a été démolie depuis la Révolution. On en montre en- 
core la place auprès du pavillon du colonel de Root. 

VIEUX-RUE ( LA). Moyen d;;e. L'église, dédiée ù saint 
Martin d composée d'une nef ci d'un chœur, njqtartient 
au xiii* siècle, avec des remaniement du un*. Le por- 
lail est du xri* siècle, ainsi que le joli porche en bois 
qui le précède, lacroiumodé en 170a. Piscine et doux 
portes du Uni p» de saint Louis, dan» le chœur. Baptis- 
tère on pierre du même temps, cuve polygone assr* 
irrégulière, qui prcMtfttc sur te* trois face* principales 
une suite de personnages non encore expliqués. — Trois 
épine* ancienne* qui forment la limite de* anciens di 
mages de Préaux , de Morgny et de Servaviile. 

CAATOS DE DCCLAIH. 

(Chrf-IUu : Pooilt.) 

AMROURVILLK. Moyen 4 ge. Église dédiée à saint 
Reroy, h saint ilnsne et d saint Damien. La nef, cou- 
verte par im berceau de bois, r*l entièrement du «ri* 
siècle, quoiqu'elle ait été souvent mutilée plus tard. 
Elle garde encore deux débris de verrières représentant 
saint llemy, saint Eosine et saint Damien. Le chœur, 
primitivemc-nt du wi* siècle, a clé refait à 1.» fin du 
6iède dernier. Dalles tumulaires et inscriplion» dam le 
chœur. Dalle circulaire d’un enfant , du xvi* siècle, dont 
l'inscription est presque effacée. Grande dalle d'une 
dame d’Ambourvîlle, décédée en 1681 . Inscription sur 
marbre encastrée dans le mur nord du chœur, relatant 
la fondation faite en 1626, par Robert de Ralxac, sei- 
gneur de Montaigu et d'Ambourville. Retable en bois, 
très-vermoulu , du commencement du i?i* siècle, re- 
présentant la Passion , dans la sacristie.— Jolie croix de 
pierre du xn* siècle dans le cimetière. — Le château, 
vieille construction de pierre du xiii* siècle, qui a con- 
servé quelque» ouverture* et sa charpente , que l'on dit 
une ancienne maison de Templier*. La tourelle do IV»- 
calior est de la tin du xv* siècle. L’entrée de la serrure 
cal un écu aux arme» de» Mallet de Gras» il le. 

ANNEVILLE-SLR-SE 1 NE. Ép. ramamo. Snbstruc- 
tion» cl tuile* à rabords rencontrée» près du village ver* 
18A8, lorsque Ton fit le chemin de grande communi- 
cation qui conduit au Rmirgnrhard. En face de ces dé- 
bris on voit daus les champs un tertre d'une certaine 
élévation , *ur lequel on trouve des fragments de mar- 
bre et de tuile» à rebords. En 1 860, on y recueillit une 
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pièce d'or de Tréhonten Galle, [_ Mrytn âge. Église dé- j 
diéo à Noire-Dame et à saint Jean , à une Mule nef, de» ■ 
première* années du xvi* siècle. Nef couverte par un ; 
berceau ogival BUT charpente apparente el éclairée par 
huit fenêtres A réseau. Portail percé d'une double j*orte 
en arc surbaissé sou* un arc en plein cintre encadrant 
une rosace. Clocher entre nef et chœur, supporté par 
quatre arcs surbaissés à moulure» prismatiques, flanqué 
latéralement de deux petits transepts rudimentaires. 
Tour percée sur chaque face d'une baie en arc aigu , sé- 
parée en deux |*or un meneau central. Flèche d'ardoise. 
Chœur terminé par une abside à trois pans, voûté sur 
nervun**i priMnatujues avec défit pendante! de la Re- 
naissance, éclairé par sept fenêtres à meneaux et Â ré- 
seau flamboyant. Devis piscines, l’une dans te chœur, 
l'autre dan* le mur sud de la nef, pré* de l'autel élevé 
â son extrémité. Petite armoire poar la réserve eucha- 
ristique avec «a porte sculptée, dans le mur du chevet. 
Verrière du iti* siècle représentant la Crucifixion dans ; 
ta maltrc**c vitre du choeur et fragment* dans bu autres 
fenêtres. Autel «lu xviu* siècle, en menuiserie sculptée j 
et dorée, portent cinq grandes statues de Icnre cuite do- r 
rée, représentant la Vierge entre deux anges adorateurs, 
saint Jean-Baptiste et sainte Véronique. La main de la 
Vierge soutient une couronne qui servait à la suspension 
de la réserve eucharistique. Croix processionnelle en ar- 
geai de la confrérie de la Charité, achetée parcelle confré- 
rie en 1 603 . ( Publiée par la Gazette d*t Braux-Art * . 

L. X.) litre funèbre extérieure aux armes de» Mouret, 
rieurs Dupont. — Croix de cimetière do la Renaissance. 

— Manoir do Grand- Hâtel, au bord de te Seine, petit 
château en brique et pierre du îru* siècle, portant les 
armes des Mourrl, jadis accolé à une ancienne cons- 
truction du xiv* siècle, qui possédait une cheminée ex- 
térieure, aujourd'hui disparue. — Chapelle «te Notrc- 
D*me-de-&on- Port attenante nu château et de même j 
époque, avec litre aux armes des Mouret. Plaque de ! 
cuivre de la fondation, en 1661, renouvelée en 1717, j 
de rente* pour h* pauvres, encore payée» aujourd'hui. 

— Colombier du même temps. — Manoir Breeey, mo- 
deste habi talion en pans de toi» qui doit dater du com- 
mencement du xvi* siècle, avec puits â marelle de 
pierre armoriée. — l-a GKemiuée-Touruantc , petit châ- 
teau du xvii* siècle, au hord de te Seine, ainsi nommé 
à cauw} d'une girouette qui dominait une cheminé*', 
portant les armes de Mouchard , conseiller au parle- i 
ment, ci remplaçant une maison en pans de bois avec 
escalier à tourelle, du xvi* siècle, aujourd'hui démolie, j 

!) Ep. inet riamo. Lieu dit le Ci ms litre dn UtigumnU , ! 
voisin de l'égH*e. On y a trouvé des ossements lors de la | 
construction «le la maison d'école. (Voir, pour l'histoire I 
d'Anne ville, tes mifinoircs publiée par M. Mouret, sieur I 
Dupont, â propos de «s démêlés avec M. de Brcsry et ! 
l'abbaye de Jumiégcs.) 


UARDorVILl.F.. Moyen ttg*. L’élise, sous te vocable 
de Se int -Michel , appartient au xi* et au xiii* siècle. 
La uef, do xi*, a conservé quelques parties anciennes, 
mais a «Hé refaite «latin le mémo style en i 853 . Elle eri 
couverte par un berceau de bois. Le chœur, voûté en 
berceau , est flanqué de deux petites rhajvefle* voûtée* 
en «teiiit-lierceau qui communiquent avec lui pnr des 
arcades portées sur de* pilier* massif* et très-courts, du 
xiii* siècle. La fenêtre terminale du «net noire est une 
magnifique ogive à trois compartiment*, «lu xit* siècle. 
— Pie«l «te croix du xvi* siècle dans le cimetière. 

BER VI LLE-SL'R-SEINE. Moyen dge. L'église, dé- 
diée à saint Lubin, est un intéressant monument du 
xvi* siêcte, à une senle nef, A chevet carré. La nef, qui 
montre à son pignon une l»Hte rosace â doux»* rayon», 
«t «|ui est éclairé»! latéralement par des fenêtres A ré- 
seau, est construite en damier o« échiquier c om p osé 
de carré* en brique rouge et rn pierre hlauche. I<ea 
fenêtres gardent les restes des verrières dont elle» furent 
remplie*. Ou y reconnaît le* traces de ta iVrhe nuracu- 
t-ute, de saint Jean -Baptiste, (te saint Lubin , de sainte 
Anne, de saint Joachim, «te la sainte Vierge, etc. I/» 
«.lueur est une construction d'époque un peu antérieure, 
on pion du pays. Les sotfos «le l'ancienne nef se voient 
encore sur te mur qui domine l'arc marquant l'enter»* 
du chœur. Un petit clocher en bois , avec épi en plomb , 
s'ctevail au-ib-sMi* de la charpente du chœur. L'en- 
semble est éclairé par cinq belles fenêtres jadis garnies 
de vitraux de routeur et dont il reste un Christ en croix 
avec sa mère et saint Jean , sainte Anne, saint Déni» , etc. 
Trois autel» de pierre , appuyé» contre le mur du chevet, 
portent des croix de consécration. Elégante piscine du 
xxi* siècle ri carreaux incrusté» reprvwntanl une ancre. 
Sur te* marrlies du sanctuaire est une inscription obi- 
tuaire du xvi* siècle; ri parmi le» pavés on remarque 
une te'lte «laite tumulaire de 161 ». Litre funèbre inté- 
rieure el extérieure aux armes des BrévedenldeSahur». 
Inscription latine effacé*', de vingt-cinq ligne», remon- 
tant nu xvi* siècle, au-dessous d'une image disparue, lin 
clocher on pierre ri Inique construit contre 1e pignon 
d'enüêe, en remplacement d’uu petit porche en pans 
de bots, coche celle inscription. — Croix de pierre du 
xv* ou du xvi* siècle A la ba*«, dans te cimetière. — 
Manoir en bois avec escalier «îxtérieur. Une fenêtre en 
Iwi * i réseau flamboyant ériairu, au premier étage, 11 m* 
chapelle abandonnée dont la couverture est ornée d'un 
épi en plomb, an hord de la Seine. — Chapelle aban- 
donnée, du xvii* siècle, dépendante d'une maison voi- 
sine, Sur le montant de la porte, è i",»o environ au- 
dessus du sntü, cri la mnr«pie d’une inondation d«* 
17A0. Autre maison avec nne belle cheminée dont te 
manteau «n plâtre, déenré de statues, doit dater du 
commencement «lu xvii* siècle. 

DUCLAÎR. Formée des deux ancienne* parois*** 
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Je Diidsir et du Vinrwly. — Dkuw. Êjj. gaulmn». 
Hoche en silex et hache en serpentin*. [| Ep. romatnt. 
Monnaies trouvées à différente* reprise* , surtout oui en- 
viron» «le r«fgh»e. f n Cnoimoiie conservé au musée de 
Rouen. Kondatioi s qui décèlent de* construction* im- 
portante* dan» le* jardin* qui entourent l’église. (Quatre 
ou cinq colonne* monulitlie» en marbre rouge ou gri* 
<*mplojéea dan» la construction de l’église, (les colonnes 
supportent des chapiteau* roman* et rantoonenl U» 
piliers qui supportent ou arewiiienl le clocher. Leur 
hauteur varie de i",8o à a",io; leur diamètre eut de 
u*. 35 . Ce sont de très-belles pièce* provenant de 
quelque édifice antique. Deux de ces colonnes sont en- 
core couronné»?* de chapiteaux corinthien» de marbre 
h la ne sculptés dan* le style romain des lias temps, dont 
l’abaque est interrompu par un petit disque |x>rtanl 
une croix grecque. (Dessinées par M. A. Darcel , dan* 
te» (.«Migré» orthéolofiifiut r/e Prm M», atatict* Jt 1HG0 , 
p. fioa. ûo. 1 .) j| Ep.Jruwj ut. Il se pourrait que les co- 
lonnes et les ch*pit«*#ux ri -dessus provinssent de Pan- 
cienne abUye de Duclair.qni existait du temps de saint 
Ouen , de saint Wandrille »*t «le suint l’hilbert , et qui fut 
détruite par le» .Normands du ix* siècle. En O7 », un par- 
tage fait par saint Ouen, do Rouen, entre saint Phil- 
berl, do iuuiîéges, et saint Lambert, dp Fontonrdle, 
nous révèle l’existence de l’église? et de l'abbaye do Du- 
Hair. G*» parties n’ayant pas été satisfaites de ce | nr- 
tage, 011 en fil un nouveau, et l'église de Duclair profita 
de plusieurs excédant*. Au il* siècle, les relique* de 
«ainl Riquier, de Centule, guérirent miraculeusement 
un enf.iril de Dueiaïr. — Squelette d’un soldat frime 
avec son salin? et le reste de son équipement, trouvé 
dans les travaux d’un chemin eu iHtii. || Ep. inrertoMif. 
Le Cotti, sur la côte du cimetière actuel. j : Moyen Jgr. 
Égli» dédiée à saint Denis, à trois nid» d’fait* hauteur 
-t à chevet carré. Clocher à l’entrée du ehanir, porté sur 
quatre pilier* cantonne* de colonnes, jwniii lesquelles 
sont le* deux en marlire de l’époque romaine, avec base 
À crocheta; l«s autres sont du il* siècle, ainsi que les ar- 
cade* ornée* do dent» «le sck? et de fret tes crénelée*, etc. 
qui |Mrteiit une voûte sur nervure* en lioudin. La tour, 
perréc sur chaque face de deux fenêtres, à archivolte 
décorée de rigiags, subdivisée en deux par une colon- 
nette, est couronnée prx une corniche à roodiilous gri- 
maçant*. Une flèche de charpente la surmonte. U nef 
centrale communiquait avec h» ho* côté* pur deux ar- 
cades eu plein cintre, sans moulure*. |*»rUnl sur de» 
pied» d mil» cantonnés de colonne* antiques de marbre 
à chapileoux du xvu* siècle. Les nefs latérales ayant été 
prolongée», on a percé de nouvrile* ouverture* dan» 
le même style, en laissant subsister «le petites fenûtra 
en lancette qui devaient j*«li» éclairer cette nef, alors 
unique. Le chœur appartient , par se* arcade* et par sa 
fenêtre terminale, au commencement du xiv* tiède. II 


«Mit eu u a ert jar un herren 11 de Irai» substitué à dc6 voûtes 
dont il existe encore les arcs formeret*. Le* deui iM?fs 
blende» , ^«iUm 1 » en bercent r wir charpente, appar- 
tiennent toute» deux au xvi* tiède. Portail latéral de lu 
Reitar tua un*. Le» fenêtre» de» rollatémux, qui, chose 
remarquable. n’ont pas «le meneaux ni de réseau et 
paraissent n’en avoir jamais reçu , renferment une suite 
<b? verrières bien mutilées, mai» qui ne vont pas sans 
valeur. L’une d’elle» représente le martyre et la légende 
de saint Denis, de Paris. Ih» l'oit bidle* statues en pienv 
du xm* siècle, qui pour la plupart représentent les, 
apôtres, son! placée* sur de* console», le long de» murs 
des nefs latérales. Dalles tumulaines frustes ou muti- 
lées, où l’on reconnaît encore le mi* siècle. Au has de 
In nef, on lit sur pierre l'inscription de » Maistre Jeun 
* Candie, vicomte, tabellion nrrv«?ur de iiwime ir» de 
JumM'ge», mort en rtiôo.» Dalle de liais av»?c inscrip- 
tion obituaire et tumulairr de 1760, sou» le clocher. 
Six inscriptions tumulaire» des avoine» de Jiuniég*». 
provenant «U? l'ancien clnitre cl allant d«? 1 lîfii i 1 739 , 
autour «le l'église. ( Voir b iVatr sur de» inem'pltoru tu- 
muluire* Je min net Je lu congrtgotion dt Saint -Mettr, an- 
Irrfms n Juimegea, ù prêtant à Duclair, à VattrviiU, «»lr. 
iu-H*, par M. l'abbé Cochet. Rouen, t S 6 n . ) — Trè»- 
betle cave en pierre avec voûte» et colonne» du xm* 
siècle, sous le presbytère. — Château «lu Taillis, au 
hameau de Saint-Paul, ancienne propriété des Dnfay 
«lu Taillis, bailli* de Rouen, construction de b fin «le 
b Renaissance. Dons h? jardin est conservée b «Inllc lu- 
mubire de Guillaume Défont, abbé de Juiniéges. qui 
gourania le monastère de laAy n i*A8. Celte pierre, 
remarquable parla croix sculptée «|ui b décore, n été 
trouvée avec d’autres, vers 1839, dons Ponrienne cha- 
pelle de la léproserie Iransfifée de Jurniégrs au uionl 
DavileUe ou côto Suint-Paul. L’hor-pice, oujourd hui 
détruit , dura jusqu’à b fin de In maladie de b lèpre , 
et b chapelle suhûsta jusqu'à la Révolution. ( Voir Jc- 
uiéuxs.) — Sceau du xiv* siècle en alliage de plomb et 
étain, sur lequel on lisait : S : LLPftOSARIAE : DI : 
NICOLAI : G, trouvé dans b même feuille, suivant 
M. J. M. Thaurin. Marmite* «?n fonte trouvée» en i 85 a, 
et restes d’un four à potier d«i xii* ou du un* siècle. 
(Journal Je Rouen du *9 juillet i 8 G 3 .) Un tuyau de 
terre cuite enveloppé d’une épaisse chape de riment . 
qui longe b côte derrière: Duclair, i 3 mètres environ 
atMleasu» du niveau de b rivière «le Sainte. Austre- 
berte, jmw pour avoir conduit le» eaux à la lépro- 
serie de Saint- Paul, au-dessus du b>urg de Durbir. 
— Manoir Je (a Cour-Ju-Mont. Sa chapelle, dédiéi' 
à sainte Vuslreberte, est aujourd'hui Iramfonoré < »i 
fournil. C’est uue construction du xvu* siède, qui h 
gardé un autel de pierre plus ancien. Dan» le manoir 
sont un cellier et «ira bâtiments du un' siècle. Le* 
moines «le Juniiéges y tenaient leurs plaids. — Chapdle 
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de la Trinité au Mc&nü-Vflrin, disparue, -• I.r Vac- 
ant r- Moyen J»#. LVgUfte , dédiée à la sainte Vierge, 
«*t moderne; l'antienne a disparu en *866. DtW In 
uouvelle on a conservé les inscription» lutmiliiires et 
ohjüuiro* de 1 778 et 178G. — Le château, qui est voi- 
sin , est une construction de Louis XV ou «le Louis XVI. 
On y conserve une inscription obilnaire de 1 760, venant 
de l' église. Il y a oussi un registre terrier do la seigneu- 
rie du Vaurouy, «le 1781 à 1787. — L’n curé du Yau- 
rouy, du iviii* siècle, a rédigé sur les registres de 
IVglise un journal de# faits locaux «le *636 A 1767. Il 
a «‘té publié ni 1 8G8 par M. Paul Raudry. { Rente de la 
3 « rmaudie, 186H.) 

ÉPI V A Y -SUR- DULL Al R . May* 4 g*. L'église, dé- 
diée ù saint Martin , 0 été brûlée en 1 81 4 on 1 8 1 5 . La 
nef a été refaite en 181 7, ainsi qu'une partie du chœur, 
dont une ]«ortion remonte an x?i" siècle, ainsi qne le 
portail, le porche i*t le clocher, qui subsistent. (> clo- 
cher, en pierre blanche , est une œuvre de lo lin du xvi r 
siècle , comme le prouvent les pilastres et la tourelle «le 
l'escalier. La porche en pierre, avec pilastres et bancs, 
rit une ouvre charmante «h* la Renaissance. La porte, à 
deux vantaux, est sculptée dans le même style. On y re- 
marque te Martyr* de saint Ktie me et oaint Martin à U 
noria «fdmtrtU. AmhIosmmiis sont représenté* des fers de 
cheval, allusion à la dévotion populaire qui invoque 
saint Martin dans la maladie des chevaux et lui offre le» 
fers de ces Animaux. — Belle croix de pierre du.xvi* 
siècle dans le cimetière. Il n’en reste que le pied, haut 
de 3 *'. 4 o et présentant sur chaque face carrée des niches 
vides parfaitement sculptées. 

HÉNOI 1 VII.LR. Éf. gu. hi~. DU monnaies gad- 
luises, homltees et lisses d'un cété, présentant un che- 
val du côté concave et renfermées dans une tirelire en 
silex, trouvées par un cantonnier en 1860. [] £p. ro- 
mmne. Murs chaînés de brique*, au lonl «te la roule 
départementale n* 4 , au hameau de la Cahoterie , dans 
la coupe «lu chemin. Depuis un siècle on trouve des 
mors de pierre dans ce hameau, Une tradition, peu 
jnstiliabte, prétend qu’en 177b on y a vu des anneaux 
de fer pour attacher les navires. L'me «le terre pomi- 
fonne, toute remplie d’os brûlé* , trouvée par on labou- 
reur en i 845 . . Ep. franque. Deux cercueils , dont un 
« n pierre de taille et l'autre en pMtrv gâché, trouvés 
par un laboureur au hameau de la Cahoterie, le 
3 o tnars 1770. Ils contenaient chacun un corps avant 
un vase noir aux pieds. Outre te vas*, te «rtopliage 
do pierre donna une bague en or et deux plaques de 
ceinturon en fer damasquiné et «lécorées «le clous de 
cuivre. {Voir nue note de l'Académie de Rouen dans 
les Peitte « ajfi'het de haute ri bâter Xormandte do s h no- 
vembre 1770, et une première annonce du 7 avril di- 
te même annéo.) j| Moyen 4g*. L’église, dédiée à saint 
Michel, a été construite en pierre au in* siéde. Nef A 








‘ 


charpente apparente, éclairée par cinq belles fenêtre» 
de style encore gothnpie, p récriée d'un clocher for- 
maril porche et éclairé de deux étage* de fenêtres A ré- 
seau flamboyant. La tour est terminée par un dème * 
huit pan», do forme camponuléc, orné de crochets sur 
1e* arêtes et terminé aujuurd'hui par a ne calotte de 
plomb. Chœur moderne, du style de la nef. Font» lmp- 
lisrnauv formé» d'une cuve ortogum* flanquée de quatre 
colonnes cl posée sur un massif central également flan- 
qué de colonnes, à l'imitation du xin* siècle. Fondation 
et dalle lu mulâtre en marbre noir de l'alite» Legendre . 
curé d'Ilénouvilte, mort à te lin du un* siècle, encas- 
trée* «Uns te chœur «mi i 858 et A l'entrée do l'église en 
1 L'abW Legendre, auleurd'un Traité but let arbres 
fruitier*, était intendant «les jardins de ternis MIL II 
avait établi un vignolde dan* un lieu qno l’on montre 
l'iK-on» H que |« roi terni» XIII lui avait donné au boni 
de la foiêt de Roumare. — Pied «te croix de cimetière 
sculpté d'attribut» funèbre*, du xvi* siècle. — Vieux 
pre*hytére de pierre portant sur te linteau de la porte 
d'un colombier la date «te i 63 *. P. Corneille, ami «te 
l'abbé Legendre, l*a célébré sous te titre : le Prethyt/r* 
ff NenouviU* , a Tyrei* 1 in-i s. Rouen. ifi 4 *).— - \n - 
ci mi manoir construit en pans «te bois, aujourd'hui 
transformé en innison «te terme, possédant ime grande 
cheminé** en pierre sculptée «te lu fui du xvi* siècle. — 
CMteau du Itelte), grande construction de brique et 
pierre ideiée en i 63 o pur Jean Du Resud, conseiller 
du roi, aujourd'hui abandonné. (Voir dans te Rertn- 
de Noraumdie , l. VII, p. 117, te ChiiUa» du Bellay, par 
M. l’ahhé Faye. curé d’Hénou ville.) 

Il LU RTA IJ VILLE. Ilartauvillc ou Ileurtanvilte, an- 
ci enoe section de Jumk'grs, située d«* l’milre rAb* «le la 
Seine, a été érigée on commune le 4 orptotnlire 186H, 
Ep. gauloise. Ome ItacheUc* de brome trouvées en 
1 83 0 dan* te tourbe, à 3 mètres «te profondeur. Hache 
«te brome , vase do brome do forme circnlarn*, bout «te 
laine d'épée en broute cl javelot bien ronoervé du même 
métal, trouvés en i 835 . La plus grande partie do r«* 
olijcis sont entrés an musée départemental de Rouen. 
E/>. romaine Plaque en plomb affectant lu forme d'un 
I mu w -col. trouvée m » 835 . Celte pièce, qui prétrtle 
en relief trois poissons ou dauphin* qui semblent mqp r. 
0 «Hé acquise po«rr le miwé do Rouen, (te lieu tout 
uuiriV&geux était autrefois connu sou* 1 e nom «te lia- 
relie. Il fut donné aux moines de Jnmidgeaen 10* 4 pur 
le dur Richard II. De bonne heure une chapelle fut ''le- 
vée en cet endroit pour satisfaire la piété des marins 
qui remontaient ou descendaient te fleuve. Plu» lard «m 
appela cet oratoire la CEapttt* du bout du sent. On 
commença à y faire 1e service dirin parce «pie quinze 
personne» du hameau s'étaient noyée* «m Inversant la 
Seine pour aller A l'cglise de Jinniég.*. f Ép. modem*. 
L’égliac ac tacite, dédiée A saint Simon et à saint Jmte, 
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fut construite en pierre par les moines de Jumiéges en 
i“ 3 o, date invente sur la porte, par suite d*une déli- 
bération du i 5 août 1797. Au-deaui» de la porte est 
une jolie sculpture du tri* siècle, espèce de balustrade 
provenant dre démolitions de l'abbaye. — Chapelle de 
Sainl-Philbcrt-dii-Torp, ou bord de U forêt de Bro- 
ton ne, jadis sous le patronage de saint Waost. Motion y 
aurait dépose b* corps de sainte Hennaulrtidr. Donnée 
aux moines de Jumiéges par Robert, coude de Moulait, 
en 1 i 83 , sous la condition d*J entretenir deux reli- 
gieux; déundie par ordre de Tairhevéque de Rouen, 
lors de In construction de la chapelle actuelle. 

JÜMIÉGES. Ép. e aMn. F omis* nombreuses dans 1 
les bois, surtout du côté du Mesnil. Dans l'une, que 
l’on nomme la Fout Piquet, esonl, dit ou, cachet * de» 
-duc! ire?- — Excavations peut-être naturelles dans la 
côte qui borda la presqu'île, et que b** haletants ap- 
pellent Troue de Jrr «mi Trou» fameux, h cause des va- 
peurs qui paraissent en sortir en hiver? Quelques-unes 
fiassent pour renfermer des trésors. — - Long terras- 
sement de l'isthme qui isole toute la presqu'île, com- 
jMeié d'un creux et d'un rejet «le terre «|ue h> temps 
n'ont pu combler ni abattre. (Voir Yaimim.il) — Il t- 
teau chaîné de bois rencontré à 5 moires de profondeur 
dans la vase du bameou de Canihont? | Ep. romaine. 
Traces d’un camp, dit-on , dans les bois. Dans la vie de 
saint Philherl on rapporte que ce saint abbé fonda son 
monastère Hans un lieu où le* ancien» niaient établi un 
ryufrtM» : -Ibidmi cnstrtfm condideruiil uiiliqni.- — 
Vers 1867, en abattant an rhéne dons le bois de J11- 
miégr», on trouva un vase conlrnanl des brunies, dont 
qwlques-uns sont entrés dans la collection il ■ M. Lepel- 
Cointel, de Juiniéges. || ftp. franqnr. I.e nom do Jn- 
Oliégre. Dans les Arles des suints de l'ordre de Sarnt- 
flenoit recueillis par Mabillon (I. [|, p. Sifi-* 5 )d dans 
les A nnalrs de fet ordre célèbre , collection* puisées aux 
sources contemporaines, on trouve «Gcmclifiun in 
epago Rotomagrvuu.v Des trieni mérovingien» frappés 

i jMiniéjjfjt portent GbMEUACO et GEMEDICO CAL 
(Caletomm?). Une donation de Charles le Chaîne A 
l’église de Rouen porte rGenirialo.it Dadon de Saint- 
Quentin écrit rGcmegift* et Gimrias.e ( /V Mar. rl Art. 
\ormtsn. tib. il et 111 .) Guillaume de Jumiege» écrit 
lui-même a Geromcticuni." C’est aussi l'orthographe 
d’Orderic Vital. ( //lit. écrit tins t. lib. Il, c. 1; lib. V, 

C ix.) — Abbaye. On ne sait au juste en quelle année 
fut fondée l'abbaye de Jumiége»; b** uns placent cette 
fondation sous Dagobert I", dés 638 ; d'autres sous 
Clori» Il , m 654 ; quelques-uns daccndmt jusqu'il Clo- 
taire III , en 660 ; mai» le plus grand nombre se «léler- 
mincnl avec raison pour 654 . Ce fut dan» les ruine» 
d'un établissement romain que saint Miilheit assit son 
monastère. Suivant un? coutume cennbilique il éleva 
trois églises : une au nord, à saint Denis et à saint 
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Germain; une au midi, A saint Pierre, avec chapelle 
à saint Mnrtiu ; celle du milieu à Noire-Dame. 11 cons- 
truisit ensuite un ensemble de bùliuuiil* murins t ni nev 
dont les dortoir» avaient 990 pied» do long 6ur 5 o de 
large. I.e tout était entouré «le murs chaînés de petite» 
tours. On assure qu’il y avait neuf cents religieux A Ju- 
miege» sou» le succeaMur de saint PIhIIhtI. Un jour 
il en périt quatre cent soixante -deux en c|itelqui* 
heure»; ta rhrnmque allirme qu'ils furent inhumés 
dans des cercueils de pierre. L'abbaye fut détruiCr par 
le» Normands en 84 o et 84 1 . Plusieurs fois encore elle 
fut brûlée ou rançonnée «le 85 » à H 76. Relevée de ses 
ruines on 998, par Guillaume Longue-Épée, elle a 
dure jusqu'en 1790. Pendant oui? rr»| vingt-six ans 
d'existence elle a compté quatre-vingt-deux abbé», tant 
régulier» que romincndataire». Cinq d'entre eux sont 
inscrits au nombre dos saints : saint Philberl , *»int Ai* 
cl mire, saint Hugues, saint Thierry, saint Gontard. 
Trois moines ou aldiés montèrent sur des sièges i : pi*co- 
paux : saint Eucher A Orléans, saint lingue» a Rou. \ , 
Robert Champart à Londres cl à Caotorbéry . Parmi lis 
rammendaüiires nous signalerons Ire «l'Amboisc, les 
Ronrbon , Ire Hailuy, les Lorraine. Parmi Ire hôtes et 
» isiteurs célèbres d? celle ntabon , on cite sainle Austre- 
! bi rte, >aiut Saens, saint Sturme, abbé de Kulde, en 
Allemagne; Tossillon, duc de Bavière, qui y mourut; 
les dure Hoilon, Guillaume Longue-Épée, Richard II 
! et Guillaume le Bâtard, Ire roi» « 1 ? Franco Charles \ Il 
et Charles IX, les rois d'Angleterre Edouard le Con- 
fesseur, qui fut élevé ù Jumiéges; Harold, sou succès- 
v'iir, qui y prêta serment ù Guillaume, et enfin Jean- 
Casimir, ex-roi de Pologne. — Trions et deniers franc* 
perlant le» blendes suivante» : GEMEDICO CAL. — 
4- SCO FILDER = 4- GEM . . M. — G RI M BER . YM. 
~ + GEMELIACa — AVSONIÜS MON 4-- GEM E- 
1.1 ACO F. RECTA RI US M. Quelques- unes de ces pièce* 
M trouvent A la Bibliothèque impériale; toute» ont été 
décrite» par Bonteroue , Cartier. Conhroine et M. A. do 
Longpérier. — Fragment de b partie de» ruines qui 
porte le nom d’égtise Saint-Pierre, consistant : 1* en 
un pignon occidental percé d’une grande porte cintrer 
entre deux massifs en saillie, base |Marelde de deux pe- 
tites tour» qui contenaient do» esrali*>rs dont le* pre- 
mière» marche* subsistent encore, auxquels 011 accède 
de l’intérieur par une porte cintrée placée de chaque 
côl«; de l'entrée; une baie cintrée, depuis hiogh-tnp* 
Itoucbée , est reconnaissable nu-dessus de l’entrée; »° en 
1 un pan de mur au non!, percé au ret-de- chaussée do 
deux nrradre en plein cintre portant sur de» pilier* car* 
ré», et ou premier étage de deux area en plein cintre 
correspondant», chacun étant xuhdivisé en deux arc* 
|»orté» sur une colonne monobthe , galltêe , A hase, A cha- 
piteau et à abaque très-évaaés. Ces arcatures devaient 
1 donner le jour à des galeries où l’on arrivait par Ire 
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««scalier* des tours. Dca disque» cran Ornent le tvinpan 
des ores inférieur», le mur du pignon et une partie da 
mur bléf*l du sud; ils portaient des lnntr* joints d« 
style grec dont on reconnaît I»** Iran**. l.e mur du pi- 
gnon était également orné de sujets qui doivent avoir 
été recouverts successivement de «leux autres coueb«*fi de 
peinturr» «LVoraliv***. Ce fragment jwul remonter à la 
reooiistriH'tiondetMiillaunH 1 Longue-Épée* au x* siècle. 

( \ oir Ut Congrès SitWlfifui, I. XX I II : note et drnsiu 
de II. Alfred Darrel.) ( Moyen âge. L’église Notre-Dame. 

A trois nefs, plan e« croii. C ha rôle et chapelle* rayon- 
nante autour du c lueur. D’après le* douuré* de l'his- 
toire, la grande nef de Jumiégea aurait été commencée 
en i oûo par l'abbé Itohert IL dit Cbnpurt, «t consacrée 
le i" juillet 1067 par l’arclH!»iwjue Maurille, en pré- 
sence de Guillaume le Conquérant et de quatre évéqvCS 
normands. Ce qui en reste ne dément point ces asser- 
tions. ta grand portail se compose d'un avant-corps en 
«aillie sur le pignon et de «leux tour» carrée* en aligne- 
ment a» ce ce dernier. L’a wml -corps est jx-rcé au ret- 
rb*-dinu.W , «! d’une grande arcade son* moulure*, dont 
l'archivolte porte w»r de* colonne* jumelées à chapiteau 
lisse. «I de deux » tage» de trois fenêtres *an* orne- 
menta. Au-dessus règne la corniche, portée sur des 1110- 
dillons en extrémité de poutre et ornée de hillcttos. En 
arrière s'élève le pignon. Les deux tours, percées à lu 
t>a*e d’un grand arc aveugle, sont carrées et presque 
sans ouvertures jusqu'au niveau du juignon , où elles 
sont décorée* d'un premier rang de petites a rca turcs 
aveugles et d’un second rang d’ouvisiuiv* accompagnées 
de adonnes; U tour du sud est, de plus, munie de co- 
lonnes d’angle. AuhIckw le plan change : celui dé la 
tour du nord est à moitié polygone, A moitié circu- 
lait*; celui de la tour du sud est octogone. Deux étages 
de fenêtres, A archivolte tisse portée sur colonne* à cha- 
piteau cubique sans feuilles, les décorent sou* la oor- 
niche portée par des inodilLon». Des flèche* de char- 
pente recouvertes d'arvloiwî le* winnonlaient et ont été 
détruites, l’une vers 1 83 o , l’autre vers 18A0. Quelque* 
archéologue* croient que la base de» tours appartient 
à une reconstruction du xi* siècle. Deux escalier» de 
deux o nt quatorze marches conduisent au niveau de 
la cornu lie, qui est à 5 » mètres au-dessus du sol, 
selon Duplessis. Un porche voûté en lierreau donne 
accès A l'église par une large port: en plein cintre qui 
*e trouve à l’aplomh «l’une Inliune qui occupe toute la 
profondeur de l'avant-corps et do chaque loar et qui est 
ouverte sur toute la lat-gcur de la nef par une arcade 
voûtée en berceau, la«|uelie porte le pignon. Les trois 
fenêtres du premier étage «le la fuçade «Viairrnl celle 
tribune. Au-dessus régne une deuxième tribune qui 
communique par trois arcs ouverts dans le pignon avec 
une chambre échur ré per les trois fenêtres du «huitième 
étage, b nef, juwpi’à la croisée, se compose de quatre 


doubles travées, un pilier carré flanqué de quatre co- 
lonnra alternant av«*c une colonne ronde portant «h*» 
arcs en plein cintre son* moulures, mai* A doubb* cla- 
veaux , l'inférieur «-tant en retraite. I.es bas côtés , large* 
i de 3 ",Ao, sont voûté* d’arête sur arc-doubleau trés- 
laig<’ et poitcnl des galerie* voûtées de même qui pre- 
naient jour sur la nef par «le grands arcs corrwjwindant 
à ceint du rex-«le-cliau8sré, suhdiviaés en plusieurs ar- 
ratutvs intérieures qui sont détruites. Le lias côté *ud 
, n’i'xisUj plus, l a daire-ewe est formée de huit fenêtre* 
de chaque côté, A l’aplomb «h* chaque arcade. La toi- 
ture, couverte de plivmh , 0 été démolie en 1 79S , ainsi 
qui* la cltaqiente; la nef est aujourd'hui entièrement à 
jour, elle semble avoir été voûtée au xiv* Mèdc; mais 
plusieurs d«?s colonnes , qui, partant du fond, montent 
jusqu'au niveau inférieur de* fenêtres, au droit des pi- 
liers de la nef, possèdent «hvs bases romanes, bien que 
leur elinpileau soit gothique et à deux rang* dq, feuille* 
et qu'elles aient été en jau-lie profilées on moellon re- 
; couvert «le piètre, avec accompagnement de «leux colon- 
net U;» latérale* pour porter le* are* formerets. Une Iran* 
d’un arc ogive et d’un formerai existe «-ocore sur le 
chapiteau d«- la dernière colonne au nord. De* vide* 
dans l«« murs, nu niveau des chapiteaux , «lan* l’entre- 
deux de* fenêtre* et dan» le* angles, semblent indiquer 
la suppression de consoles destinées à supporter la re- 
tombée du faisceau des arêtes intermédiaires. ta trodi- 
! ünn veut que ces vide» marquent la place de figure* 
i d’évangéliste» qui auraient été emportée* en Angleterre, 
j Le* colonne* primitives, qui ne montent que de deux 
: en deux travées, semblent donc avoir dan* l'origine 
porté un arr-douMoau allégeant une charjH?nt«? appa- 
rente, ta nef est arrêtée ù l’est par un grand air en 
plein cintra sans moulures, porté par une colonne en- 
gagée et soutenant le pan ouest de la tour central*-, |r 
seul subsistant . lequel bute au nord contre la tourelle 
ronde d'un escalier. Ce mur porte le solin de la der- 
nière toiture, qui radiait en partie deux ouvertures, 
et montre au-dessous la trace du solin de la toiture 
romane, plus surbaissé, et peut-être un troisième solin 
encore pin* surbaissé, A moins que ce ne mil la trace 
d’une charpente encastrée dons ce mur. Au-dessus «b** 
deux ouvertures inférieures régne un diniième étage 
I de trois ouvertures subdivisé** par une colonne een- 
j traie au-dessous de la corniche, portée par des mo- 
«lillons unis ou en damier. D'après Duplt-sai», la tour 
centrale avait A 1 mètres de hauteur. Elle supportait an- 
ciennement nos flèche de plomb «l’une hauteur déme- 
surée, «pie Gabriel Leveneur, abbé roniniendataira, a 
fait descendre m t S&7 . ta» deux murs ouest «h-» tran- 
sept* appartenant A la ronstniL-lion primitive, «pii sub- 
sistent encor» 1 , portent, au niveau de la comiche des lut* 
côtés, une galerie fornwW* d'nrca tnres lisse* sur pieds- 
droit* carré». Tout le reste, qui est en ruine, appar- 
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lient à la fin du llll* siècle et au xiv* sâède. Les colonm 1 * , 
disposées par om««h et encastrée*) dans U conslructioh 
du »i* siècle, recouvrent de» cotaunes courte* «|ui in- 
diquent qu'une arcature basse detail réguer au-dessous 
de» grand» arc* latéraux île U lour centrale. De» Iran'* 
de peinture sa voient sur les chapiteaux de la nef , no- 
tamment sur relui de la dernière colonne du »ud-r»t, 
où lea trois ligures des |«ropliétes Daniel. Moïse et Jé- 
rémie ont été exécuté» au xn* siècle, au milim d'or- 
nements feuillages polychrome*. De rivème sur le mur 
intérieur de la tour on »oitdcs Iraces d'une composition 
où Hyariulhe Langlois a cru rvcnnnailre une Heturrrc- 
lton, ainsi que de» rinceaux et du 1 » colonne» de feuillage 
en ocre rouge. De» peinture* décorative* du x»i* siècle 
subsistent encore dans certaines partie» de» las côtés de 
In nef. Dan» lo transept nord, dédié à la sainte Vierge, 
était autrefois le mausolée qui {«couvrait te co ur d'A- 
gnès Sorel, Dan» Je transept sud sont entassés de* fût» 
de c-otann», de* aiguille*, de* sodé», des dai», de» 
statue* et autre» épave* de la grande abbaye. Du choeur, 
terminé circutairctarnl , il n« w*lc plu* que Ica sou- 
hassermiils des colonne». Cette portion de la grande 
église est ta plias mutilée. 0*1 «u* doute relie que vil 
élever K mi es Migaud dan* le coure de »e» visites de 
» *48 à i *G8. De la chapelle de ta Sainte- Vierge, ter- 
minée par une ahside polygone et qui devait dater du 
xiv* siècle, on IM distingue plus, ta long des mure de 
soubosrement , que ta* hasts des taîsceuiix de* colon - 
nettes qui soutenaient les voûtes, tas bancs de pierre 
qui régnaiont le long des mur* ai lu» peintures rouges 
qui tas décorèrent. Le cbtrur cl ta chapelle de la Vierge 
mesurent 33*,6o. Si au nord les chapelles sont à peu 
près arasées, au midi trois d'entre elle* sont parfaite- 
ment conservées jusqu'aux voûtes. Chacune d’elles ren- 
ferme la place de l’autel, OIM piscine et une fenêtre à 
réseau. Les totales, le» moulures et tas clefs, les colon- 
nette* et leur» chapiteaux indiquent ta fin du xm* siècle 
ou lo commencement du ut*. Ces chapelles paient, 
à tort, pour être l'antre dess abbés Guillaume IV et 
Guillaume V (de iu38 à iaA8). Des débris de toute 
espèce jondicnl ta Sid du rlnrur, dr* transepts et des 
chape île». Dan. a ta première des chapelle* , dont les ner- 
vure» sont tannées par une def élégante, on voit sur 
les mure des peinture* décorative* du ivii* siècle, où 
figurent des ange* adorateurs. Dan* la deuiiéme cha- 
pelle «ni peinte une Annomnation fnisiiiil face 4 l’dng* 
gartlte n. Dans ta troisième figurent saint Pierre et saint 
Paul et un religieux agenouillé. — Église Saint-Pierre. 
Cette seconde église, parallèle à ta première, dédiée à 
Notre-Dame cl placée au midi, communiquait avec clic 
par une galerie voûtée partant du transept et postant 
derrière ta salle capitulaire. (Voir à f Epoque franque 
pour ta partie carlovingicnne «ta cette église.) Au-demus 
du mur d’entrée primitif s'élève un pignon percé d'une 


1 ouverture du uv* siècle , à réseau. Le mur nord, ou delà 
de la partie du x* aiècta, est percé de quatre arcades du 
xiv* siècle communiquant avec un ha* côté voûté sur 
nervure et cou vert en terrasse. Au-dessus s'ouvrent trois 
fenêtres à réseau, ta uiur sud, au delà d’une partie qui 
peut appartenir a ta construction primitive , est percé 
de quatre arcades ogives, hante», rhanfreimta», qui 
communiquaient avec un bas côté dont on ne reconnaît 
(dus la trace et «tant il est diQirilc H’aualy»*T ta cons- 
truction. Trois fenêtres à réseau *onl (wrrées au-dessus. 
Entre la troisième et ta quatrième arcade , an nord , est 
jeté un arc-doubleau qui porte un pignon percé d’une 
fenêtre à reseau. La partie de l'église comprise entre 
le» deux pignon* de l’ooest «I de frai n'était couverte 
que par un berceau en charpente. Les qiiBlre travée* 
au delà et ta chevet polygone «tant on aperçoit les sou- 
bassement* devaient être voûté* sur nervures. Dan* le 
mur sud , vb-ù-vi* de In quatrième Invita du nord 
fi’ouvTe ta chapelle de Saint-Philibert. élevée, dit-on, 
sur l'emplacement de ta cellule du saint n qui elle est 
dédiée, et qui abritait le tombeau de* * Énervé».» Cette 
chapelle, ainsi que ta bas côté et la galerie de commu- 
nication avec l'église de Notre- Dame, sont mnpli* de 
débris de colonnes, de clef* de voûte, de statues, de 
mesures dimiores en grès, etc. appartenant à toutes le* 

! époques. — Salle capitulaire, su sud de l'église Notre- 
Dame, au-dessous de ta communication avec l’église 
Saint- Pierre. Composée d’un* grande travée dont la 
voûte sur norv lires surbaissées était portée sur des fais- 
ceaux de rolonnette* du xm* *iècta, et d’une abside 
circulaire dont la voûte reposait sur nervures portéi'* 
sur des consoles araota* à la naitoance do* voûte*. — 
Salta de* Gardé» dé Otarie» VIL Longueur, 35*,8o; 
largeur, 1 1 mètres: liautcur sovi» clef, 7’*,3o. Soudée 
au pied de la tour du *ud, a angle droit avec l’église, 
composée aujourd’hui de six travée» voûtées sur ner- 
vures à boudin du su* an xm* siècle, portant sim de» 
faisceaux de trois colonnes i chapiteau garni de large* 
feuilles retournée» en dornua. Un»; fenêtre cintrée est ou- 
verte sous chaque arc. Ces fenêtres semblent antérieure» 
à la ronstructinn intérieure , qui aura utilisé un ancien 
mur roman et qui montre du reste dans scs nervure» 
des remaniements d’époque postérieure. Plusieurs de 
cri fenêtres sont carrée* sou* un arc trilobé orné d«* 
hillettes, de xigxag», etc. avec tète sculptée dans le tym- 
pan intérieur, lui mraiclie «rst également romane. Un 
porche, dont In corniche est formée d'ares ogives sub- 
| divisé» en deux, portant sur consoles, fait saillie à l’ouest 
et donne accès dans ta Mlle par un grand arc mu-bainé 
dont les deux rangs de claveaux sont appareillé» avec 
pénétration de l’un dans l’autre. ( Voir le» Congréa ar- 
ekéiAogttfue» , t. XXIII.) Les voûtes sont à des degrés 
differents de ruine. Au sud s'étendaient tas l «Alimenta 
' claustraux entourant un doflre qui donnait accès à 
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l'église Suint-Pierrre, à U salle capitulaire et, latérale- 
ment, à la grande église. Le (nul est ruiné et arasé; une 
partie du cloître a, dil-on, été transportée en Angleterre. 
Une wrile de raies profondes et voûtée» règne sous cette 
salle des Gardes, sous le chapitre, mmm l'église Saint- 
Pierre et U chapelle Saint- Philbcrt, et même sous les 
jardins. On en compte jusqu'à vingt-huit. Une de ces 
caves porte le nom de SoWc d'intjttuibon. Elle est <lu il* 
siècle. Des piliers séparent les deux allées «oulerrainre, 
qui forment comme des galeries. On parle même d'un 
HOiilerrain qui irait jusqu'au manoir du Mrenil-sous-Ju- 
miéges. — Logement de portier et commun*, devenu*, 
au moyen d'addilinn* dans le style du xiv* siède , le loge- 
monl de M, Lopel-Coinlel. l'intelligent et libéral pro- 
priétaire des mines. La partie ancienne de ce bâtiment 
est percée de deux passages juxtaposé*, COOTpOMt cha- 
rtm de deux travées sur nervures. On y accède, sur 
chaque façade, par un arc ogive pins grand pour l'une 
que pour l’autre. Une fenêtre à croisée est ouverte au- 
dessus: uu arc surbaissé port* la corniche et une gale- 
rie. Une tourelle d'escalier prismatique s'élève à l’inté- 
rieur près de la grande entrée. — Maison des hêtre. I)e 
l'autre cèlé de la rue , petite maison du shi* siède, 
composée d’une rave au rra-de-chaunsée et d’un pre- 
mier étage éclairé de petites fenêtre* carrées, où l’on 
avait accès par un rscalier extérieur, contre le pignon , 
démoli vers i865. — Murs de déluré du pare entou- 
rant le* IdtimenU claustraux, m grande partie du xit* 
au xv* sirde, garni* de mntre- forts, avec chaperon en 
pierre. — Manon abbatiale. Construction de iGfto à 
1670 , élevée par les Harlay. — G nmd puits d« moines 
et restes de la juridiction judiciaire, tels que l'ancien 
pilori, consistant en uu poteau de fer avec anneau du 
même mêlai. — Tombeaux , sépultures et objets d’art. 
Sur les raines du sanctuaire, inscription du siècle der- 
nier qui rappelle la place où fut la sépulture de Robert 
Ghamp-irt , évêque de Ixmdre* ot archevêque do Can- 
lorbénr, ablré de Jumiéges, où il mourut le aG moi 
ioû*‘. Le ceaueil de Robert, exhumé vers i83&, 
montre reutaille pour U tête si commune ail xi* siècle. 
D'autres ttrtucili du tu* et du nu* aède se voient 
dan» la salle capitulaire et sur les ruine». Un de» tom- 
beaux de la satlo capitulaire a une entaille circulaire 
pour la tête. Les deux autre* tombe» «le» ruines sont 
plu» étroites aux pieds qu'é la tête. Dam la «aile ca- 
pitulaire M. Deville a compté onre tombeaux d'abbés. 
L* sa octobre i83è, MM. Deville, Taylor et Orimir 
Gaumont y exhumèrent deux abbés ayant encore leur» 
r rn**o* de cuivre, des reste» de vêlements sacerdotaux, 
des bottine» de cuir et d'autre» ornement*. Le» corps 
i’-taicnt enfermé* dans de» cemteils composés do pierre» 

1 Robert Ckamparl nuit rapparié va twiuel el au ptnrÿCraf un 
i;U-Munw écris d»n» l'rMujc Je fcrwmirnter, b Wiodjratrr, de 
ÿSo i , conservé* à U hib(iolbêt|M 4e Rouit». 


piale» en plusieurs morceaux, comme le» sarcopltage» 
du xii* ou du xin* siècle. Pendant longtemps res cu- 
rieuse* *?pa! lure* oui été conoervêe» sous verre dans le» 
caveaux souterrains de l’abbaye; mais depuis les objets 
qui y lurent trouvés ont été réuni* cbci M. LepcLCoio- 
tet. Otte collection , précieuse pour l'étude du moyeu 
âge, *e compose principnfriumt de* objets suivants: 
six crusse* d'abbé* du xi* au xiii* siècle, trois en plomb 
el trois en cuivre doré; quatre bouleroHee, dont deux 
en fer, me en plomb et l’autre en cuivre. Un# dos 
cros*es de plomb est attribuée à Thierry 11 , abbé de 
101 h à ioa&. l,re criwses de cuivre, enroulée* avec 
beaucoup dégoût, paraissent toutes appartenir aa nu* 
riède. Vases provenant dre (onille* de 1 ahhave et presque 
tou» de sépulture*. L'un est un calice en plomb inhumé 
avec un abbé. Le» autres sont en terre, du xiu* an xn* 
siècle. Une (Mile de fragment» proviennent de ce* cas- 
solettes ù charbon usitées dans le» funérailles chré- 
tienne* du moyen âge. Qudqure-unre ont gardé à l’in- 
térieur des trace» du feu qui y brûla. La terre de plu- 
«mrsre! blanche et fine, la forme élégante, la décoration 
riche et recherchée ; le vernis est rouge , jaune ou vert, 
mai» toujours brillant. Fermoir», bonde», style», four- 
chettes de fer, dite» fittrtkrtte* de» ni mW». Bouteille de 
verre marquée aux armes do l’abbaye *. doux tra- 
vée* «le la petite entrée de l'abbaye sont transformée» 
«m un musée lapidaire, où sont déposé» une foule de 
débris ld« que chapiteaux , colonne», rlefs de voûte, 
statues, bas-reliefs mutilés, fragments d’inscription*, 
d'effigies et de «lallre tiimulaire*. Le» «leux elTigire lu- 
mulaire* de* » Énervés," statues du xiu* siècle qui re- 
couvraient, dit-on, la sépulture de deux Ris do Gloris 
abandonnés, suivant la légende, bu courant de la Seine 
après avoir été mutilé*, et qui furent recueillis à J 11 - 
mieges. La dalle de marbre qui recouvrait le cénotaphe 
d'Agnès Sorel et su partait son image est longue de 
a",3G et large de Sur trois eûtes de la tranche 

on lit , admirablement gravé* en caractères du xv* siècle, 
l'inscription suivante : - Gy gbt noble dautoisellc Agnès 
1 « Sourdit t On son vivant dnmo de Résulté, de Roque- 
1 "femère. d'Issoudun, et de Vernon-sur Seine, pileuse 
* entre tou(tc* gens) et qtii largement aurnosnoit de *e* 

| t biens aux eglysrft et pou ure*, laquelle lre*pa»«a (te 

1 I jt cabinet orelirélofiqu 4e M. Lepet-C'-oraUl r»n£-rn>r de* 

1 «nliquXé» g*uloi*e« qui m foaipc*eot Je du birbetlv* de braille 
I inrnnbira en Normandie, de c*ïni «n brame Irontré à Qnltrrtille 
( V-urli* | , d'un hntcrtH , d’en» hnncV «n hraoie- H d'on poiMoa 
! «n ambre j*«na ; d'anUqiutd* mnnimv eaaiprananl principalement 
! *rpl Soin ta Terre , tii épingle* en a» . neuf Obole» de lirnara, de» 
petite* cuiller!, ils tara* cl aor aine de monaij** itnpràieli-a; 
d'anliqaiUr frtnqara qui pruo-nonvl à pea prè* loolet du eiaae- 
liéri' du Tôt , entra OHm el le M«nl-(kuT»ire , rxpîoré en 1 8-W> . 
et eoufUtant en doue von* île Utt* , truia ubm . aepl couteau* 
et bu» bonds 4e ceinturon en fer. Irai* boucle* de b/sai». Irai» 
iqnfn *»pc plaquer , deux fibule* de brooir et dra perte* de rerr* 
»t de pile de verra. (Voir Curare et u MosT-Cvrruvr.) 
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-ocuvième jour «le f«in**r) en l'an de grâce M . CCCC. I 
«et XLIX. Prie(s Dieu pour elle). Dalle en pîerra de | 
Nicolas Leroux , cinquante-neuvième iMd de Jumiég»-*, ! 
qui gouverna le monastère de i 6ig û i 'i.'Ji et fui un 
de# juge» de Jim une d*Arc. Sur «a dalle. ndmirahlcnRUil 
décorée et gravée, il eut représenté mains jointe» et en 
costume de prélat. D’apièa l'inscription , très-lisible, il 
rel mort le 17 juin 1 r i 3 1 . Superbe dalle de marbre 
noir, jadis encastrée dans les murs de la grande église, 
de M. Pierre Leguercbois, célèbre procureur général 
du parlement de Normandie, l'un des bienfaiteurs du 
monastère, qu'il aimait bt'aucoup, ditrédé le s février • 

1 tiit a belle dalle tumulaire de « liuiUaume de Lime», 
«recuycc, sieur dre \ ieai , décédé en 1 698 , et de Allia, j 
rde Courcy, son épouse,» provenant de l'église des | 
Vieux, dans une ferme voisine de l'abbaye. Colle «lalle, 
longue de *",47, laige de i*,9fi et épaiittt' de o*,lo, 
représente couchés sur le dos un châtelain et une rhi- 
IcUiue richement cmtumés et encadré», — Eglise |*a- 
noiaaiale. L'église paroisaiolc , pnmilmimut «lédioe à 
saint André, est, depuis le *11* siècle , sons le vocable de 
.Sai ut Valentin , qui , invoque au nf siècle pour délivrer 
Jumiéges d'une invasion de mulots et de rats, força 
ceux-ci à se précipiter dans la Seine. Nef « collatéraux 
du xi* au xii* siècle, en jvetit apjwn-it. Portail À petites 
ouvertures en plein cintre, sans colonne» ni moulures, 
surmonte d'un campanile plut. Ouvertures latérale» 
étroites et simples. Nef séparée des 1ms côtés par de» 
piliers carrés, non voftlée. A la HenaiMance. de 1 53g 
à 1Ô7S, dates inscrites sur un contre-fort et sur un 
chapiteau «lu eberur, on entreprit une magnilique re- 
rouvlm-rliuu du chœur, qui n'a point été achevée. Un 
clocher fut commence à l'extrémité de la nef. Le chœur 
fut entouré d’arcades cintrée» qui portent sur de* co- 
lonnes romk'S d'ordre dorique. Huit chapelles, dont plu- 

1 De* pitras Uxnalaim . au^-anlbui «cite» «'*« pliMfirr» roor- 
«oiui . Jt-riiii-ol l'ocatirr «Tua* «b C-MukUr . -«)*«* n>«*5e 

4 'lntol . n*' >5 cl 97. I.'uac dVIt*» l»i»w lu» fintrnption en 
i|«r»lrv 1*1* Uonin» d<- 1 -bnn «lu Toi. q<iarant»'Mf 4 ièn)e »bè*< d« 
Jniaàég» . qu'ri pruiv-ruv de i»B6 » 1 * f*«> . Teuies m *:-ot 

rubmicai ornée* e« gn>«» «n trrev. Ktl** o«i« £»'*«nili-»nr»t j“, 5 o 
•Je lonfiKnr *ur tn*» larjnir J*» »**,»«». Tnul» iqnnulrnl an slibé 
■bru 41 m ecaCn«>r itc |ir>vl*t, Plittwur» du nul remuer «b* iarrsvta- 
liom de plomb oa dr pèle colorer. lia* nuire •laite d'abèé ét Ju- 
miégre «listel Caad'brc. dan* vue bmmm -A» U ni* de la Vicomté . 
a* 1 . Le ctoilr» «t* Jtjwiéges ar»n( retu le* retigtan «te la nmgrt- 
gatiun de üoiot-Maor qui dtcddéirnl A l'oWmjr* dr a6*t A r^ija, 
me «impie m-rripUin» grstré «tar pinrre doutait le mois «X l'on- 
née. Doit d'enlfw rites « treuvonl A présent dans ti fenue des 
Cotelwr*. A Vrllnilk ; qaalce «wl A 1 'aaWer, dan» un» nwiMB 
de b plate SaialdSerre cl dans «ne autre de U twsle d'Yveun. 

11' ig. aii aolnr* m vœnl k DarULr. demire l’église lie ce fourg. 
(Voir vue ee* demiéres une noAic* de H. l’aidé Goeb« 4 . «Utu U 
Iteeu# irt Svcuiré h* 4 aU* , S* série, I, lit, p. 6t 6-611, et dans le 
/iteut it U jVonMudi*, t. U. p. «SS- 36 *»; et mr le* premières, 
une noUce de M- Caéruult de CrwVWr , qui a paru doe* 1 rs Vr 
■mira lut A ta .SkeivSEM tn tStS, el <lani le ButlrUn de te Stw, At< 
enfcq. de Vmueudir, I. lit. p. 976-18A.) 
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sieur» sont à «leux «urnclrs , rayonnent autour du clwcur, 
«khiir«‘C9i par «lé largirs fenètrin * plusicum nir-neaux, 
aujouitl'hui d« ; labrétf». l.cs voûte* du rbotir et du la 
ch vole, dont les arrachements m*iiI* existent, sont rem- 
placées |ar dn* i bai |H*nlf!s et «h** bem^aux de Isoïs. Plu- 
sieurs d« chapelles occujjée» par des confréries ont 
gardé leur» autel» de pierre et de* fragments de ver- 
rières, principalement in Mort de la $amit Purge et une 
liaton dt l'ApM-atyptr, portant la date de t^ô. tn 
vitrail de U sacristie est de i -Vu g. Dans le pavage 
I xivtfiit quelques dalle* i't fnijpiient* de dalle* tumu- 
luirv» : l'un est du tin* siède et l'autre du ivi*. Ce der- 
nier provient do la tombe de* * Pierre hcrougi*, preslrv* 
«natif de ituuiége* et en son vivant curé de Saint- 
« Jehan d’AMcM.» A l'entrée mène de la aacristie e*l 
la pierre tumulaire de rllaoulin Levesque, qui ti'es- 
» passa Tan mil V** XL- (t54o). — CbapcUo de la Mire 
de Dieu , située dan» le bots, surin route de Duclair. 
Elle porto la date de 1787; mais elle put remplacer 
l'ancienne chapelle de Sainte- A iK*tretM.'r1e , qui était 
0 uses 1 dans un bois. Ce «pii nou» le fait croira, c’est que 
près de là est le Chêne A Vaut , auquel se rattache la 
légende du hwp wrf. Cette chapelle de la Mire de Dieu 
e«t un lieu «le pèlerinage trè»-(inéijuer)té jwr le» gens du 
pays qui ont la fièvre intermittente. En entrant ou en sor- 
tant de la diapcUe. ils ont soin de «nouer leurs fièvre*» 
aux genêts «les taillis. — Chapelle «le Saint-Amateur, 
qui porta aum le nom de Ifsft n Jw w Juttice. On ignora 
juwju’au lieu où elle était située. — Chapelle de la Ma- 
ladrerie, qui fut déditïé à saint Michel, puis à saint 
Nicolas et à saint Julien. La première léproserie de Ju- 
miége» fut placée à l'entrée du I *0*117; «duel , sur la route 
d’ Vainvilb-, On montre encore la place du cimetière et 
de la chapelle dédi«ie à saint Michel. De temps en temps 
on y rencontra «le* muraille* , dre oeremenl* et «les vase» 
funéraire». C'est là qu'avait été inhumé en 1 a 48 l'abbé 
Cuiliaume Deforc, qui «aimait Ire pauvres et qui le» 
e servait.'* En *338, lu léproserie fut transférée au 
Mont Darillet te, nommé oussi h Oite Saint-Paul , sur le 
territoire «I«î Duclair. On y transporta aussi le corps et 
la dali<> tumulaire de Guillaume Defor*. Dan* le* acle* 
et Ire dornnrimtts ancien», celle diajidle porte tour à 
tour lu» noms de Hainl-NicoUs, d«* Saint-Paul , «le Saint- 
1 Julien, du \f«nt Darillrtle «‘t du liout-du-lloù. (Voir 
Dtrxxia.) — Lieux dits la KignoWr, la Couture, U 
Cnurtil, lr Part, U Yieamtd , l'Kpinelte, la Pierrette , la 
MalebrètfNe et le Hout-de-la- ViUe. — Quatre cartuUiirre, 

! «font doux «lu «ni* siède. un «lu xiv* et le dernier du 
1 xvii*. — Se««* plan» terrier» , seixe registres ou volume» 
! «H cent qun nmle-sepi liaree* ou carton* «>ù l'on remarque 
| plu» de deux mille chartes ou pièces sur parchemin , 
, série d'ocles du n* siècle à 1 790, conservé* aux archive» 
départementale». 

MAUNY. Hp. romaine. Maison au lien dit le Catrlier. 
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suivant M. Gaillard. ![ Bp. franque. Cercueils do pierre I 
rl squelettes sans cercueil, trouvés «tans 1rs déf rit be- 
rnent* d'une colline au I nf-dcs-Lcur , m 1 8&i. On croit 
que ce» corps étaient accompagné» d’objets d’art et on 
assure dans le paya que le fermier s'est enrichi rapide- 
ment. H p. incertaine, Fuji» «Uns b foret de Matmy 
reconnus par If. Goillard. || Moyen dge. L’église, dé- 
diée à saint Jean et à saint Martin, est une construction 
du ivii* sied- ; sa us aucun caractère. Dalle» qui ont dd 
être liumibires, dans le pavage. On dit qu’une rl Viles 
ayant été levée r-eenunenl recouvrait un corps avec ins- 
cription sur cuivre de 17^6. Dalle tuiiMibirç de Jehan 
Test 11. mort en 1607 chapelain de Saiot-NieoUs de 
RiMiilieu. — Chapelle de Saint -Nicolas, à Beaulieu, au 
bord de U Seine, construction de 1700 ou environ, 
aujourd'hui sécularisée. — !>.• château de Mauny, dont 
b terre fut érigée eu baronnie en 1 16 4 , est une cons- 
truction du avili* siècle. — Ferme appelée la Cohue, 
entre la croit de Mauny et l'église, renfermant une 
vieille maison connue sous le nom de llàiimen t rie la 
juridiction. — (Arriéres du Val-*let- L*us , d'où sont 1 
Mirtû» presque toutes lo* pierres des églises de Rouen 
et des bmis de b Seine au xvV siède. 

MESNIL-SOUS-J l : MIEGES (LE ). Moyen dge. L’é- 
glise, dédiée à saint PhUbort, qui était du tvi* siècle, 
a été presque entièrement renouvelée de iH.'it* à 186a. 

Lu nef conservée est de 1710. Bas-relief en pierre daté 
de 1007. représentant la mort et le couronnement de 
b sainte Vierge, encastré dans lo mur nonl. Belle sta- 
tue de pierre do la sainte Vierge du temps de Henri IV. 
Ancien baptistère et bénitier de pierre du xiti* siècle, ] 
l'un dans le cimetièro. l'autre dans le presbytère. — 
Manoir d'Agnè» Sorti, construction de pierre du un' 
siècle, qui n’avait fias été devée pour la femme célèbre ! 
qui lui n donne son nom. t’e manoir, bien défigura au- j 
joui d'hui, consiste encore en deux corps de bâtiment j 
formant angle droit, dont l’un sert do grange et l’autre ! 
•le maison de fermier. Dans le premier bâtiment, l’en- 
trée principale est formée de lieux portes ogives du 
si 11* siècle, dont une grande pour les voilures et l'autre 
petite pour 1rs piétons ; de* fenêtres cam*es à croisées de 
pierre avec bancs dans leurs embrasure* et de vaste* che- 
minées dont le» foyers sont faits arec do la tuile nrtis- 
tement ménagée. Dans b partie devenue la maison du 
fermier, des pignons percés d'ogives, une pièce recou- 
verte par nue magnifique charpente, qui fut lu chapelle. 
On y voit, en effet, une jolie piscine de pierre à double 1 
cuvette, une enfonce encadrée de tores et de colon- 
□elles; en face, le tabernacle ou taeraire et le banc sei- 
gneurial dans l'embrasement du mur. Toute cette par- 
tie vient d’ëtrc profondément altérée. Ijn petit bâtiment i 
placé «n face présente trois archicrcs en forme de croix 
de Malte. 

QUEVILLON. Ép. jr m yn >. Squelettes an nombre 


d’une vingtaine trouvés en 1 858 «H plantant des arbres 
à b Côte du Moulin. Sépulture* trouvées en i 85 i rn 
creusant les fondations de l’école. Suite de sépulture» 
creusées dans la craie d’un coteau . trouvées en 1 8*0 à 
b Naee-deSe*] uence. || Ep. meertame. Puite aux Anglait 
du ns le vallon qui va du diétrau de In Rivière- (lourde! 
à CanteUu. Le Emit Eperon dans b forêt de R ou mare. 
Murs arasés qui semblent les restes d'un parc ou d’une 
garenne, sur b Cote du Jtfouiia. Ossements humain' 
trouvés evi i 854 an lieu connu sous le nom de Itellaetre. 
|j Moyen ti;;e. L'église , dédiée à saint Martin , n’est pa* 
ancicnne. Le chœur a été construit vers 18*0 avec une 
chapelle sépulcrale pour les habitant' du château de la 
lUtière-fhwdet. Parin omure dans son Hùtoire d» Rouen 
(t. Il, p. S 3-44 ) que dans le chœur de cette église on 
voyait lo tombeau de nvessire Étienne Roiinh-l , cheva- 
lier, mort en 1 * 83 . 0 » disait qu’il avait été tué sur le 
pont d« Rouen. La nef est une construction de 1600 et 
de 1 780. Le liaptiskre et le bénitier semblent du xvi* 
siècle. — La croix du cimetière, jadis décorée d’éru*- 
son* et de millésimes «Bacés, rat une jolie colonne co- 
rinthienne en pierre de 1 600 ou environ. — Le château 
de Quevillou porte le nom de ta Ricièrt-Bpardet , d'un 
ancien proprietaire et d'un liras de rivière qui est voi- 
sin. C’est une construction du tvn* siècle, œuvre des 
Maignard de Bernüres, en pierre blanche, avant de joli* 
front on* décorés dre arme» dciddldlÎM. l/s decuière* 
placées sont celles des Choiseut-Gouflier et des FiU- 
Jamea. Ou remarque «h? belles cheminée», dre «ni* de- 
bœuf et de jolis épis en plomb. Ce château est célèbre 
par le séjour qu’j fit Voltaire, par les lellre* qu’il y 
écrivit et les ouvrages qu'il y composa. — Colombier 
contemporain du r bâton 11, construit en it>68. 

SMNTK-MARGl ERITK-SLH-ÜUCLAIR. Ép. gem- 
fiusr. Hache de silex trouvée eu « 85 ». || Moyen dge. 
L'église, sous le vocable de Sainte-Marguerite , est cons- 
tniile en pierre blanche du pays. Le clocher, à l'angle 
nord de In façade, est une tour carrée du ni’ siède. 
percée de plusieurs fenêtres à meneaux et à ré-seau 
llainboyatil. L'ensemble de l'église se compose de deux 
nefs, dont une renferme lu chœur et l’autre In chapelle 
de b Sainte-Vierge. Les deux allée» communiquent 
entre elles par des arcades cintrées du xvn* siècle. L'al- 
lée du nord semble du xvri* siècle, et celle du midi du 
temps de Henri IV. lai chapelle de b Sainte- \ ierge, 
plu* remarquable que le r tireur, renferme de b iles 
ogives flamboyantes qui possédèrent autrefois d»* ver- 
rière». La mieux conservée est de i 5 io et montre h 1 » 
images de b sainte Vierge, de saint Pierre, de saint 
Antoine, de sainte Anne, de sainte Borbe et de sainte 
Catherine. Statues d’apàtre* et de saints du xin* siède. 
qui doivent provenir des abbayes supprimées de J11- 
miéges ou de Frontenelle. Dalle fnmubire «lu xm* 
siècle et doux inscriptions obiluaires appliquées sur Ira 
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murs. L'une est la fondation de Werre Pavjuier, curé 
■ie «elle paraisse en 1 535 ; l’sitlrr cdk de J«mn Craie, 
arpenteur, décédé le 3 avril L’entrée de l'église 

e-t précédée d'un porche de pierre de 177a. — Croix 
de pierre du \vi*siède. replacée eu i8. r >ft, au lien dit 
Ua Hanitrr». Ancien manoir du xvi* siècle prw do 
l^lise. Les mur* de clôture, antérieur» h in Ligue, 
sont munis de meurtrières formées de boules de pierre 
percées d'un trou jtour le passage du ranon du fusil et 
mobile* dans une cavité circulaire. — Quelque*, histo- 
riens ont prétendu que ce fut à Sainte- Marguerite-sur- 
Juiniégra que Harold jura fidélité à Guillaume le Bâ- 
tard. 

SA13T-MARTIN-DB-B0SCBEHVILLE. Èp. »*o- 

nurnw. Vases antiques renfermant «les os brûlés, tramés 
par M. Corner à une certaine prolradevr^wts i85o. 

A côté des urnes était un javelot en fer. || Ep.frmtqni. 
L** nom de Saint-George» fut le titre de l'un des huit 
doyennés du grand archûltaroné de Rouen. Il est pro- 
bable que ce titre venait de plus loin que l'époque nor- 
mande. ■ A Im/m 4 gr. L'église paroissiale de Saint-Mar- 
tin, dont le nom est resté i la commune, a disparu 
depuis la Révolution. Avec elle a disparu le beau mau- 
solée de iiiarbre noir do l'abbé d'Oriéarvv-Ixmgiwiille, 
lit* do la célébré duchesse de Longueville, mort i l'ab- 
baye en 169A et inhumé dam l'église parotiMÛde après 
un procès qui dura pré* d'une année. — L’abbaye de 
Saint-t îrorgra fut fondée entre 1 0G0 et 1 060 par Raoul 
de Tanranille, rhanibclJan et gouverneur du duc Guil- 
laume, qui devint plu* tard roi d'Angleterre. O mo- 
nastère fut d'aliord confié à des chanoines réguliers, 
qui y restèrent jusqu'en 1 1 1 A. A cette époque il |Kt*aa 
entre les mains dra Bénédictins, qui y demeurèrent jus- 
qu’à la Révolution. Celte mniw>n de Rmchervillr, qui 
» dura sept cent trente ans, a compté trente- trois 
obi** régulier* ou commendatnires. L’église abbatiale, 
devenue paroissiale à la Révolution , t«4 à trois nefs 
terminée* chacune par une abside , avec transepts ter- 
miné» également jmr une abside , dan» le aeus do* irai.* 
autres. Dédiée antérieurement à l'année 1066, elle 
présente, sauf quelque» détails, une grande unité «h* 
style. Longueur totale, mètre*; largeur, »o mètres; 
liaukur do la voûte, »<j“,6n; longueur des bras de la 
croit, 91 *.60, largeur des bas côtés, 8", 60; hauteur 
du clocher, 60 mètres. La façade, d’une grand* sim- 
plicité. est percée d'une gronde porte à quatre rang* 
de voussure* ornée» de frottra, de rigtags, de dent» «le 
scie, de télés, etc., portant «ur des colonnes à chapi- 
teaux historié». Deux arcade» «mutée» l'accompagnent. 
Deux rang» d’ouvertures, composé* de trois fenêtre» 
cintrée», d’une grandeur à peu près égale, «ouvrent 
au-dessus, surmontés par ie pignon. Deux tourelle* 
carrée», légèrement en saillie, encadrent celte partir 
centrale, line lanterne percée de quatre arcades ogi- 
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raie» et surmontée d’une aiguille hexagone en pierre 
flanquée de quatre clocheton», termine chacune de ces 
tourelles et est une addition du xii*»iède, la aeule qu'ad- 
mette celle église. Le» pignon» rampant» de» deux colla- 
téraux sont ornés de deux antres aveugle» que surmonte 
une fenêtre romane. A l'extérieur, le» bas côté» sont per- 
rés de huit fenêtre» cintrée* romane» entre de» contre- 
forts décoré» de deux colonne* d'angle et vous une cor- 
niche très-saillante supportée par de» modifions en forme 
de tètes d'hommes et d’aoimaux grimaçant». Quelqdés- 
une* de* fenêtre» d# la nef ont été refaite» an Xiu* siècle 
et sont en arc aigu. U en a été de même de quelque»- 
u n» dra contre-forts. L’nncienne corniche, tou» le grand 
comble, a été enlevée. Aux transepts ou retrouve de» 
contre-forts aplatis onvrà de relou nc-j d'angle et nnc 
corniche supports* par de* figure* grimaçante», ainsi 
qu’au chevet, qui présente Irai» abside* apparentes; 
celles qui terminent le» ha» côtés, quoique circulaire» à 
l’intérieur, étaient carrées à l' extérieur. Le chœur, ter- 
miné en abside circulaire. rat orné au rei-de-rhaus«ré 
d'arcade* aveugle», au premier étage d'un rang de fe- 
uélre9 cintrées et d’un deuxième rang de fenêtres ornera 
de colonne* à chapiteaux carré». L'un de» chapiteaux 
de l'arratiire I«mu- nqwràeiite un monnayenr frappant 
d’un marteau «n flan placé sur un U*. Le clocher, qui 
s'élève »ur la croisée, est une tour carrée présentant *ur 
chnque face un premier rang de six cintre» aveugle* et 
mi second rang de Irai* grand» antre» subdivisé» cho- 
cun en deux petits. La corniche e»t en pierre plate ou 
Sculptée. A l'angle nord rat une tourelle rirrulaire con- 
tenant l’escalier. Une flèclw en charpente couverte d’ar- 
doiae mmuonle le tout. U nef principale est mite en 
communication avec les collatéraux par huit arcade» cin- 
trée*. Le* pilier» carré» «mt flanqué* de quatre colon - 
nette», celle de In nef montant jusqu'à In grande voûte. 
Le» chapiteaux »ont orné* de télé». d'enln4aca, de grif- 
fons, etc. Au-dessus règne dons tout le pourtour une ga- 
lerie dont le» antre» portent sur de» ruUmnelIra et en* 
cadrent des ouvertures recta ngulnirroqui donnaient jour 
«mu Ira romblra e*i ap|HMitia de» ha» coté*. Aujourd'hui 
ces ouvertures sont bouchées. Au même niveau une ga- 
lerie règne dan* l'épaisseur do mur de façade derrière 
le» première» fenêtre». Les voûtes sur nervures sont pot- 
lérieurw à la construction primitive, et semblent dre 
premiers temp» de la période ogivale. Ainsi les colonne» 
qui partent du sol de la nef et portent Ira arra-douhkaux 
moulent de dp«x en deux derrière Ira voûtes jusqu'à 
la cornirhe. Klk** ont été coupée» au niveau de* chapi- 
teaux du xi* Mècle de» cotonne» intermédiaire» ; un dia 
pileau du mi* siècle y a été lancé avec deux corbeaux 
latéraux. Deux corbeaux ont été également lancés contre 
le» chapiteaux du XI*. Le tout pour supporter Ira reton» 
bée* de* arrs-vloubleaux et des ogives «Ira voûte». H n’y 
a point de formerets. La disposition primitive présentait 
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donc drt colonnes de deux en deux d'inégale hauteur et 
supportait peut-étr* une charpente np parente soutenue 
par un arc en maçonnerie alternant avec une ferme à 
entrait- II y a de» peintures d'ornement on ocre rouge 
pour marquer les claveaux du grand arc soin le docker. 
Le* voulrs de* bas côté* sont d’anHr «an* nervure* ni for- 
merel» et doivent appartenir A la construction primitive. 
\a cIocIut e*t soutenu par quatre IkI le* arcade» cintrées 
ornée* de dents de scie et de fret te» circulaire*. De* pein- 
ture* fleuronnéc* du un’ siècle en ocre rouge marquent 
les claveaux de l'arc triomplial. La voûte, sur huit lier* 
vures qui oIhui lissent à une clef annulaire pour le pas- 
sage de* cloche* et portent sur huit tûtes d'homme, m; 
fenno au-dessus de la lanterne. Les deux transepts, san6 
bn* côté*, sont ornés an premier étage d’une galerie de 
passage au niveau de la galerie de la nef, et darcalurus 
encadrant de* fenêtre* ou niveau de la clair* voie. Les 
v oûles , sur nervures, coupent ce* arcalure* et indiquent 
un duuigemcnt du pian primitif, qui no comportait 
qu'un* charpente. 1 M tri hune, supportée par deux 
travées de voûtes d'arête |>ortant sur une gross o co- 
lonne , occupe chaque transept. Lin bas-reliel incrtislé 
au-dessus de chaque colonne représenté d'un côté un 
évéque assis, de l'autre deux cavalier» en costume du 
h* siècle oomballant. Le clurur, a**cx petit, comme il 
se construisait couitnunémenl au xi* siècle, se compose 
de deux travées couvertes par deux voûtes d'arête com- 
muniquant par deux arcades avec les bus côté», d'une 
troisième travée couverte en berceau , et d'un*? abside 
circulaire voûtée en demi-coupole sur nervure» demi- 
cylindrique». La galerie de» transepts se prolonge dans 
le clurur et passe dans Tabsiile derrière de» colonne* 
qui, ou niveau du second rang de fenêtre», séparent 
eeUea-d et supjiortent le* tores de la demi' -cou pôle absi- 
dalc. Piscine avec crédence du un* siècle au côté de 
Tépltre. Piscines semblable* dans le* transept*. De» an- 
ciennes verrières il ne reste plus qu’une Conception qui 
porte la date de 1^99, dans la fenêtre du chevet. Un 
auto! de pierre cl des peinture* qui pourraient bien 
dater du xii* atède occupent l'ahsidale de chaque ha* 
nUé. Un ton rosé qui colore à l'intérieur la pierre de 
tout l'édifice peut faire supposer d'ancienne* peintures, 
que l'on peut encore observer dans le transept du sud , 
où la décoration polychrome du 111* siècle, notamment 
sur le chapiteau lisse de la colonne qui porte la tribune 
«H sur les clef* de voûte simulées, se combine avec 
d'autre» décoration* du xvu* siècle. Deux duipiü-aux 
provenant de l’ancien doilre du un* siècle, démoli au 
xtt\ On voit sur l'un de* scènes de la vie du Sauveur 
et de la sainte Vierge : f Annonciation , la \ Lutation , la 
naissance de Jésus-Christ, l'adoration des mages, le 
massacre de» Innocents et la présentation au temple; 
sur l'an Ire est un chœur de musiciens jouant de la viole , 
de la rote, de ta flûte, do la lyre, du psaliérion, du vio- 


' Ion , des grelots, du carillon , etc. ( Au musée dé|>arti>- 
! mental d'antiquités, à Rouen.) Deux pierres décorée* 
de bas-relief» de la fin du xm* siècle sur chaque face . 
représentant des scènes de lo Passion et provenant sans 
doute d'une anoieuit** clôture du clurur, trouvé»» en 
1 869 sou* le mavdfcbt l'autel. ( Voir une notice de M . A. 
Darcel dan* le liuli. de fa Corntn. d'mituf. L I , p. 996- 
| 3 oi ; et M. Deville, Notice tur de * chapiteaux- de Vah- 
haye dr .Saint- firurgra de Itoschcrcille , in-8* de h page* 
| avec i pl. Rouen, tHafi.) Dons leclioriir sont inhumé» 
le» fondateur*. On se souvient de deux statue» de che- 
valiers couché» dan* le sanctuaire. Un 1896. une fouille 
pratiquée *00* l'arcade indiquée par lu tradition lit trou- 
ver une fosse de maçonnerie longue de 9 mètres, large 
de o“,66 et haute d'autant. Celte caisse était pleine d'os- 
sements, do cuir lanué et de restes d'un cercueil de bois. 
Il y avait ainsi un far «Topé*. Le» mu ruinaient recouvert» 
de peintures représentant dus ange* tenant de» torche» 
ci Jé*m Chri»l portant Time dan» non sein. A côté, une 
fusse pareille . séparée do la première par une cloison en 
piètre, contenait au»i de» oMenurnU d'homme et de* 
rosies du cuir qui avait enveloppé le corps, h* peintures 
décorative», du xm* siècle comme 1rs fosses, étaient 
accompagnées des armes des Tanearvilie. On pensa qiw 
c’étaient le» sépulture» do Raoul IV (1976) et de Guil- 
laume V (i * 83 ). Dalle tuinulaire de marbre noir d'An- 
toine Leroux, dix-neuvième alibé du monastère (1Û06- 
1 535 ), figuré en costume pontifical , retrouvée en 1 896. 
La doebe, qui os! du xvi* siède, porte lo nom de l'abbé 
Antoine Leroux. (Voir Ica vue» donnée» par dom Ger- 
main dan» le Viwiasfiçum G alite a nnm , par le» auteur» 
des l o pagv » iY>manii(jHci et piltomijoei dont l'ancienne 
France, II. N. L II, et enfin la monographie publiée 
I par M. Deville en 1 8*7, vjus le titre d'Aanù hûlarûjur 
*t JetcripUJ sur l'êgUee cl Vabhofe de Samt-George» de 
HatrhrrviUr , prêt Houcn, in-P de i i 3 page* et l 1 plsn- 
■ cives.) Salle capitulaire en style roman, construite par 
l'abbé Victor de 1 » 5 7 à i aoo , surmonté d'uuo cons- 
| Iruclion de 1 690. Aliénée ru 1 799 , comme le reale du 
1 monastère, elle a été rachetée en t8*s par le conseil 
| général de la Seine-Inférieure , qui la clanée et l'entre- 
j tient comme un de m-s muiiumeul» historique*, l.a porte 
j d'euirée en plein cintre, dont l'archivolte Irèa-omée 
. est supportée par des colonnes, est accompagnée de 
! deux fenêtres de même ouverture et de même style. A 
trois des colonnellc» «ont adossés des personnage» : l'un 
représente saint Benoit portant ces uiota sur une ban- 
décollé : FiU ananpr diteipUmm ; le second semble une 
femme ii long* cheveu v liériW», «1 coupant la gorge et 
portant l'image de deux poignards sur sa robe, avec 
1 celte inscription sur une hauderollc : Kg u mon hamt- 
nem jugulo; le troisième porte une discipline avec ce» 
mol» : Yita (>cala rveor. Plusieurs des chapiteaux sont 
Jrialonés ou allégorique» : sur l'un on voit Daniel dan» 
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la fo«r ain lions: et sur l'antre l'arche promené son* 1 
les unir* «la Jéricho. Quatre nuire* représentent : ici , un 
roi sommeillant , prés duquel vaillent dre hmnm ar- 
nuis ; là , un saint Hubert agenotiilk devant un cerf. etc. 

I» salle rel voûté* de trot* travée* sur arcs-doubleaux et 
sur nervures, portant sur consoles placées ail niveau 
d’une corniche d’une grande riche*». Trois fenêtres en 
are aigu récîairent au fond. L’ancien dollre, dont cinq 
ou six pilier* du vit* siècle viennent d'étre démoli*. pa- l 
raft avoir été eu bois , comme celui de Beaulieu. Dans ce 
doltre ou «la r>s le chapitre était inhumé Guillaume de 
Tnnrarvilk*, dont la tombe saillante était décorée d’une 
é|»ré*. Celte pierre a disparu ainsi que k* pavage, com- 
poaé de carreaux émaillés du un* siècle. Les murs de i 
dit are de l'audenac enceinte monastique présentent i 
des caractères de l'architecture du n\ du xm* et du xvi* 
siècle. — Maison de Templier* cl chapelle de Saint- j 
Gorgon, au hameau de Genetey, au bord de la forêt de 
lloutnare, devenue* une propriété particulière. La mai- 
son, qui est à présent une ferme, est une construction i 
eu |Merr«! blanche «tu iiii*sic>cle. L<‘* fenêtres et le* ebr- 
minées ont conservé tout le cararlére du temps. L’es- 
calier rel renferme «Un* une tourelle carrée formant 
éperon derrière la demeure. Une cave supérieurement 
voûtée descend sous celte (ululation toute chevale- 
resque. La clin pelle de Saint-Gorgon , autrefois célèbre 
par une 'assemblée* où se rendait tout le peuple de 
Rouen r-t où l'on vendait encore, au commencement de 
ce siècle, des représenta lionsd'orgn nés sexuels d'homme 
♦H de femme en verre émaillé, que b 1 * fille* et les garçons 
portaient suspendues à un ruban , est une construction 
du i U* siècle, dont la charpente est ornée de sculptures 
et surtout do peintures. C'est d'abord la statue «le saint 
Gorgon en «ostium- de chevalier, puis In image* de 
saint Laurent , de saint Vincent , diacre , de saint 
Geofge» et de saint Martin à cheval. Ire litanie* de la I 
sainte Vhtft avec leur» divers emblèmes . le* douxe [ 
apôtre» et Ire doun* sibylle* accompagnée» de» phrase» 
prophétiques qui leur sont attribuée*. Toute* cc* pein- 
ture*. qui u'oul d’outre mérite que leur originalité, 
ont été exécutée* de ifii i i i 6 i 3. — Au château de 
Genetey, construit pur M. de Lilli vers i6»o et démoli 
ver* «8*o, H existait un écho célèbre , mentionné par I 
Duplessis ( Deorr. géogr. et hm. de la haute iYorm. I. Il , 

P* *77 )* ^nlé par \ igneul Manille «Uns *re Mélange t 
d'hittvire et de ht teinture (L I", p. a 1$), ci décrit 
par dom Qucitel «Uns le* Mémoire* de l' Academie de* < 
*ciencvt (supplément, t. X, p. *8“ )- Cet écho, «ouvre 
de M. de Lilli , n'existe plus; il devait provenir de vases 
ucou*tîi|u«*» placé* «Un* le* mur* de clùture. lin de ces 
vases a été recueilli pour k* musée de Rouen. — Sept 
registre* ou volumes cl cinquante-quatre portefeuille» 
ou carions contenant neuf cent cinquante pièce» sur I 
parchemin «lu vu* sièck* à 178», et concernant fahliaye | 
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| «le Rnwrhcrviiie, sont conservé* aux archive* départe 
I mentale*. 

SAINT-PAËR, Formée des trois ancienne» paraisses 
«le Saint -Paér, d«*» Vieux et de l’Aunay. — Saint - 
Psia. Moyen âge. Eglise *nus le vocable «le Soinl-Puèr. 
Cintre roman du xi* siècle dnu* la chapelle norvl du 
eturur. Nef foncièrement ogivale, du xm* siède, en 
grande partie transformée et remaniée an xvif siède. 
I Chomr «*n entier du temps de saint Louis, terminé au 
chevet par une belle fenêtre rayonnante. Le clocher, 
entre rbrrur et nef, ret une tour tronquée du x«l a siècle 
i voûtée sur nervure* portées par des culs-dc-lampe, et 
flanquée de petits tnuttrplâ du même temps. A droite 
i et à gauche du chaNir sont de» chapelle* d«a siède «le 
i François 1*'. Nef couverte par un lx'rreau en boia dont 
Ire poutres transversales sont sculpte*?* de dragons Irès- 
| remarquable*. Porte décorée d.in« k* style de la Renais 
sance, précéd«ie d’un porche en pierre du même temps. 
De «fiqt» h 1706, le célèbre abbé de Verlol, curé de 
i Sainl-Paer, n-sida au presbytère, où il fit et signa de 
nombreux Mie» de son ministère, un temps «mi il pu- 
bliait ses Hevolutiou» de Suède et de Portugal. = Le* 
V if.L v. Ep. romaine. Voie «k l.illelxHinçà Rouen, y Ira- 
ver sa ut la rivière d'Austreberte. L’ancieu gi»é, appelé 
au moyen Age l'ado, le» lire , le» Il <■*;,/«■* H t* ou 
le* ll «/*. a donné ton nom au village. || Moyen dg*. 
L’grlÎM*, tiédi ée à la Trinité, a «-|é aliénée et démolie 
à la Révololios. Il en re*tc une belle dalle tumulaire 
«b* «4Hi, qui »e mil aujourd'hui «lans nne ferme de 
Jumin^v voisine de l’iiurienue abbaye. Cette pierre, 
<|ui a fl’*.»7 de long sur i"Vi6 de large, montre gravée 
«•n creux ['image d’un châtelain et d’une châtelaine. || 

I Ep. incertaine . M. I louai, dans les Annale» de a C.auek ni» 

I ( 1. 1", p. 37 ) , signale un chéfli i : norme appelé P Arbre 
de * /cm. = L'Acasv. Moyen dge. Paroisse supprimé 
] par la Révolution ci commune annexée à Saint-Paêr 
| en «8*3. L'eglise, dédiée 4 Notre-Dame, bâtit* dan» 
Ire avenue* du château, dut exister dès k* ïti* siècle, 
«huit elle renferme des traces. Mai* elle fut rebâtie en 
16G0 et décorée en 1 753. Sur le baptistère de pierre, 
qui est du tnnj» de Louis XIV, on voit le chiffre dre 
L«; l.ornier de Gideville, famille dont un dre membres 
est demeuré célèbre pour avoir été l'ami de Voltaire. 
Dan* k château qui rel voisin on montre la chambre 
qu'aurait habitée Voltaire, suivant une tradition peu 
■ justifiée. 

SAINT-PIERRE-DE- V ARENGEVILLE. Formée de» 
deux ancicnnre paroisse» de Saint-Pierre et de Notre- 
Dame de \arengeville. L'agglomération totale était au- 
trefois connue sous le nom de Varengerille-la-Chmtttéf 
et «k* \ artt'genlle-etir-lhiclair. Aujourd'hui elle a pris 
le nom de Saint- PieiTe-de-Varc-ngeville. La paroisse 
I et la coimnune de Notre-Dame ont été supprimées en 
I «8a3 et l’église <k ; molïe la même année. [| Ep. gantoise. 
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Roc!»» naturelle» nui» légendaire* connue* sou» le non 
de Chaire on de Chaut dé Gargantua, placées sur le 
penchant de la colline qui Umle la Seine. (Voir U A'or- 
•imtuc/ic ronuiwMfue H mtrvnIUute de M ,u A. Bosquet, 
p. ig 3 .) Du» une charte du m* siècle ce» pierre» 
(Kirteut le nom de Curia giganti». — Vaste enceinte for- 
tifiée »«ir les coteaux qui bordent la Seine et que cachent 
les bois de Vareogeville. Ce camp est défendu du cAté de 
la plaine par un triple fossé; le vaUum est profond et le 
retranchement irés-élevé. Ver» l'ovin»! un seul retraiv- 
diemcnt borde le radon de fdnmf, et, du cAté de U 
Seine, la seule défense est l'abrupt naturel de la falaise. 
On assure que ce camp contenait deux rcnU ocre». Le» 
gens du pars l'appellent fc* Porte» tir la ni U. It Cafetier 
OU la Ville de* Cafetier». J Eji. romaine. Voie antnpie 
allant de Rouen à LiUebonne; le» trace* en subsistent 
encor*’, r.fnnnaissaldes â de groa silex rouge». Monnaie 
de brome d'Anlofiin. Un Néron trouvé dans un défri» 
chctncnl en 1 86» , au milieu de poteries et de mur» 
antique». Meule i lirnyer rencontrée au hameau de la 
Fontaine; au musée de Rouen. Lampe de terre trouvée 
au même lieu. | Moyen àgt>. L'église, mhi» le vocable de 
Saint-Pierre, possédait des parties romança bien carac- 
térisée*. Le» fendre» avaient été refaite» en 178A. Le 
pignon occidental , le joli porche de pierre qui le pré- 
cédait et la porte en Uns étaient de la Itriiaiwiauce. Sur 
le mur, à l'intérieur, était un dessin de carrelage du 
iti* siècle. Deux inscription* nu y inarbre noir : l'une «al 
la fondation d'un curé, au xtii* siècle; l'autre, l'ins- 
nq 4 iuij tunudain* d'un chevalier de Saint -Jcian-de- 
Jértisalem. mort en <673. L'église a été entièrement 
refaite à jtartir de 1861, «but» l« stylo roman. — jolie 
mnx de pierre dan* le cimetière, composée d'une co- 
lonne corinthienne cannelée qui peut dater du Icmps 
de Louis Mil. — Chapelle de Saint-Gilles, placée dans 
le bois, oratoire du xvii* et du x?ui* siècle, objet d’un 
pèlerinage. - - Chapelle de Sainte-Anne, au hameau de 
lu Fou laine, construite dans ta salle d'un ancien châ- 
teau fort dont il reste encore des muraille* en pierre 
très-épaisse» et l'eBCOrbdleneot d'une tourelle. Kl le a 
clé restaurée il y a une diiainc d’années. 

TRAIT (LE). Éfi. romaine, Débri* d’un vase ron»ain 
trouvé en 18-17 en arrachant un arbre dans La forêt du 
Trait, conservé dan» U collection de M. Lepel-Coiatet, 
d« Jumiégp». Ce vase contenait cinq cent quarante-six 
monnaie* en bronze et en lullon du n* et du m* siècle. 

| Moyen dge. Resta» d’un vieux château construit sur 
un tertre élevé et dont les mur* oui encore de 3 à 
ü mètre* de Iwuteur, en face de IVgli.se, entre la roule 
départementale et la Seine. Cm ruine» peuvent remon- 
t**r au xii* siècle. — L'église , désliée À saint Nicolas, se 
r uni pose de deux nef* en pierre du xvi* siècle. Le chœur 
primitif était du un* siècle, comme le prouve ta fenêtre 
terminale. Au coté du midi de la nef est une charmante 


I porte du xvi* siècle ; de ce même côté est un Saint-Sé* 

1 pulcre qui parait du même temps. Les fenêtres étaient 
garnies autrefois de verrières qui n ‘existent plus. Deux 
I fragments de retable* eu marhre ou en albâtre , pro- 
venant d'une ftwrifwj dn xv* ou du xn* siècle, dan* le 
chœur. Vietix banc de lnii* sur lequel on lit : « L'an de 
«grâce mil cinq cent» trente six le* Bourgeoi* de la 
"Berge mit faict parfaire rele assis, etc." D'après une 
charte de 1 1 5 o , l'église du Trait n'était encore qu’une 
1 ch»[M-lb* non hapliuiiale. Lrs habitant* devaient porter 
leur» entant» à Jumiéges pour les y faire baptiser, et 
eux même* devaient y faire leur* piques. 

V ILLE RS- ÉC ALLES. Formée de* deux ancieiuie* 
paroisse» dn VillervChambrUan et d'EralIes-aur-Viller». 
réunies vers i 8 * 3 . — Vuxias-Cazi»u.u». Kp , ro- 
maine. Squelette entier inhumé à un mètre de profon- 
deur, trouvé au penchant d'une colline en ■ 865 . Il était 
accompagné de plusieurs objet» dont quelque» - un» 
furent brisé*. On sauva on vase de terni, une jolie 
coup de cri liai blanc, une fiole A jmilimu en verre et 
noc petite cuiller en o», qui ont été offerts au musée 
de Routa. Celte sépulture semble du iv* ou du v* siècle. 
— Dohum en terre rempli d’o* brillé* , proluddcnicnl du 
* n* au m* siècle, trouvé au même lieu en janvier 1866 
{] Moyen dge. (V chilcau existait dès le xi* siècle, car 
Orderic Vital raconte qu'un diaml*ellan, sire de Tan- 
rurvilie, fut assiégé Hans son château de Villes» par 
Etienne «le Blois, en 1137. On voit encore sur le pen- 
chant de la colline la molle et le» fonté* de celle ma- 
jestueuse forteresse, desainée au xvn* siècle |»ar (iai- 
gnières et publiée par M. L. de Gianvilh? ainsi que par 
M. l'abbé Cochet. — L'église, située don* la vallée, fut 
démolie en 1 83 1 . } Ep. meortaine. Cercuril» de pierre , 
' au nombre d'une douzaine environ, sur lesquels on 
manque de renseignements, trouvrè ver* ( 836 , pen- 
dant la confection de la route départementale n* 3 i, 
de Duclair à fiarrnlin, sur rimipinremenl do l'ancien 
chœur de l'église. = Écxu.R»-ir»-ViiauR. Moyen dge. 
L'église, dédiée à «oint Jean, a été en grande partie 
renouvelée en i 863 . La nef de l'ancienne église était 
en tuf et de style roman. Le ehorar qui ro«1e est du »in 4 
riècle. line belle fenêtre l'éclairait autrefois et il était 
orné d'une piscine du teinp* de saint («oui». Ouverture 
senant d'ancien eoufeanonuL Belle dalle lumulain* en 
j pierre de liai» vouant de l'église démolie de Vider», pla- 
cée du ©Alé de f épi Ire. Elle porte l'inscription funèbre 
de mesure Charles de Gooel, dwvalier, châtelain de 
Ville**, décrile v«-n» le commencement du xvu*»ièrie. 
Inscription sur mariire noir de In fondation de «Cardin 
-Remy, marrscbal de U paroisse de Saint- Jran-d'K*- 
-ralles-sur-Vill r», faite le 1 1 avril i 64 ÿ,« dans la neh 
Baptistère en pierre sculpté dan» le style de l’époque 
de Louis XIV, mais peut-être du xm* siècle. — Croix 
du cimetière de 166 4 . 
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YA1NY1LLF Ép. tn&rlain*. CnranwocMnenl da iet- 
rassemcnl considérable connu soin lu nom de f'iW de 
Sami-f'ktUvri, O fossé, qui va dTYainville au Taillu , 
isolait autrefois la presqu'île, qu'il enfermnit comme 
«lan* un camp retraorh» 4 . Il est d'nne dote anterieure 
au il* siècle, puisque l’église d’Vainville , qui est de ce 
temps, wt construite dessus. Une partie a été coupée en 
1 86a , en traçant la route déportemen laie n" 4o, de Du- 
clair au Landin. On a remarqué alont dru masses noires 
et ebarbonnée*. Précédemment on y avait recueilli 
une hache en fer. ( NtemesiU et vases trouvé» pré* de 
l'église, mais qu'il est impossible de dater. [ V«y *n 
éff*. LVglise, dédiés! 4 saint André, est un monuraenl 
de (‘architecture romane du n* «ède, composé d'une 
nef qui, quoique restaurée en *845, a garde encore les 
caractères de relie époque ; d‘un Hocher, grosse tour 
rartée des plu» primitives, qui sert aujourd’hui de 
chœur; et d'une abside semi-circulaire où rat un autel 
de pierre contemporain de iVdifice. Celte église est en- 
tièrement set nid aivle à cHle de Newhaven, en Susses 
(Angleterre), (Voir la gromre de* deux églises sœurs 
dan* les Smmx arv/nrolofpeal f ilkti n i , vol. IX , p. ga.) 

Vase noir rempli de charbon, provenant prohable- 
ment d'une sépulture du nu* siècle, trouve dans le ci- 
metière en 1 8 ; j ^ . - — llretre d’un ancien canal commencé 
par Vanlnn pour couper l'isthme qui joint à la Urrc la 
presqu’île de J umiégea. Ce canal, encore reconnaishable 
an TmUu, avait 5oo mètre* de longueur environ. 

Y VILLE. Ep. romain*. Enceinte fortifiée reconnue 
en i833 par M. Gaillard, et appelée par lui un camp 
romain, parce que soixante monnaies romaines y ont 
été trouvée# et achetées par M. le marquis de Gu*» il le. 
j \loyrn ége. Eglise dédiée à saint Léger et 4 saint 
Louis. Le clocher, entre chœur et nef, est de la transi- 
tion du xh* siècle. On y voit le cintre allié à l’ogive. Le 
juinmet a été refait au mil* siècle. La nrt' et le clmrur, 
couverts en charpente, appartiennent pour t'ciiMuildr 
au xh* siècle, mai* profondément remaniés au xri* H 
au if h* siècle. Piscine et verrière. Dans le mur nord du 
rhfcur est l’intcriplion sur marbre du cœur de l’épouse 
île messire Charks-Jran de GaavUlo, décédée en 1759. 
—Caveau sépulcral des anciens seigneurs dans le cime- 
tière. Charmante croix de cimetière du' «il* siècle. - 
Le château, appartenant à M. le marquis de Gasville et 
voisin de l’église, est une construction du.sriii* sièrJe, 
d'un grand caractère. — Ancien manoir, curieuse mai- 
son de bot» du if* aiède, ayant conservé toutes ses 
distri butions et toute sa physionomie, f Publiée per 
M. A. Darcel dans r.trr/nWtnrc da »* «ra ir* de 
M. GaUbabeud.) Ia h bâtiment* de ferme qui l'entourent 
doivent être de la même époque. 


CANTON ft'ILBIUF. 

<<brf-lieu : ËLinv. ) 

CAIDEBEC-LEZ-ELBEUF. L'Vggû* des anciens 
itinéraire*. (Voir La» Stpultnrr» gau/ouM . rostOMM, 
franque» et normand *» , de M. l'abbé (hochet, p. 35- 1 a 1 .) 
| Ep. ganlo tir. Le* inonurneuls gaulois sont presque 
toujours mêlés à des débris romains. Monnaies en or, 
main surtout en brame. Sur deux d’entre elles on a lu : 
LEXIOYAT1S. qui indique râtelier leiovien, et GER- 
M INV INDVTILLIl, légende attribuée 4 lnduriomar, 
chef des Trévires, Hachettes de I ironie rt hache* de 
pierre. — Cimetière celtique contemporain de César, 
rencontré dans la rue Alfred en 186& et explore par 
M. l'abbé Cochet en décembre *865. On y a trouvé 
j vingt-cinq urnes, dont huit ou dix de type celtique, 
c'est-à-dire en forme de pot à fleur», exécutée* en terre 
grossière et mal ruite, et sein? de type romain . travail- 
lée* au tour, en terre choisie. De» miroir» mi métal , des 
1 fibules en bronxe , une barbe en fer, etc. accoaqiagnaient 
| le* urnes romaine*, tandis que les urnes gauloises ne 
contenaient que des fibule* en fer, avec de* ossements 
brûlés. |1 Ep. romaine. Dcptii» plu» de refit ans, etsur- 
I tout depuis trente, on ne cesse de découvrir 4 Caudebee 
1 dre marnes fie débris romain», lais plu» Mire et Ire 
plu* importante* construction? ont été aperçues près de 
l’égiisr ; mai» les quartier* de la Vignette, de In Mare- 
atti Rœuft , du Houi-du-Gard et du B"U<-d*-la-\ tlU en 
sont surtout remplis. M. Laltw, de Lniviro, s’est monté 
un petit musée de 1 84o à i844. H a recueilli six meules 
on poudingue, trois hqqioxandalre, soixante morceaux 
de poterie, des fragments d'inarription, une plaque dr 
bronxe estampée d'une figure «Ut femme et un seau en 
liront*' tiré «lu fonds d'uu puits. Les historiens d'Elbeuf 
ont enregistre des drérai verte* de qwlulre, dVpinglre 
à cheveux, de tube* en 0*, de styles, de bague*, d'an- 
neaux, de Main ailes en terre cuite et en bronxe, telles 
que Latour, Vénus, Mais, Minerve cl Mercure. De* 
milliers de v oses rt de tuiles «ont sorti» du sol , et on y a vu 
la série des empereurs dans une suite de cent soixante- 
dix-sept monnaies. En 1 866 , dans U rue Le Riche, on 
trouva un beau bassin maçonné et cimenté, au milieu 
de paît» tré»- nombreux. \a même année, on a ren- 
contré dan» un vase huit mille (Donnai'-* de billnn de 
Gullien, de Gordien, de» Philippe, rtc. Six luflJebuit 
ceuL» étaient dea Posthume. L’nc Cornélia Supcra a été 
vendue 5oo francs. M. Gustave Grandi» possède, entre 
plusieurs objet», une statuette de bronxe reprèscnUml 
une usHavc assise 4 terre «5t travaillant «le* tissu». Deux 
insmplions, l'une sur pierre, l'autre sur marbre, en 
l’honneur d’Adrien. I.es vases de terre rouge on autres 
ont donné Ire noms de potier* suivants : Cl N N AMI, 
G H AGI LIS, ASSVTA, LOGIRN1, DAMIMM. LVGE- 
TOF, OF M . . WOI, SV. . .IVIIN, CR AGI S AF. OF 
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N AT VG ..., 0 F MASCÏT, DOCOVS , . . . BVS FE , 
VOTOF, ALBVS, PRVOCI, GOUVI, CASSlGNETI, 

. . . VUGd M , DVHIV ou RVR 1 V. Sur dre ampbores 
on a lu : . . .LII , MKL, Q IMF. — Un édifice antique 
long de 5 a ,s 5 et Inrge de #“, 5 » fut fouillé par M . l’abbé 
Gocbet en 1 866 dans la rue Revd , non loin dn cime- 
tière gaulai». Un escalier drecendait dan* tine aalle dont 
le* mura étaient percés de onae niches pour des urn« 
ou de» statueltes. Quatre colonnes soutenaient le plafond, 
qui a dû être décoré de marbre* et do peintures. Un cou- 
loir fermé par une porte ou pille en fer forgé donnait 
accès dans cet édifice souterrain , qui doit être un tom- 
beau, une eelta ou |>eüt temple. Au milieu de débris de 
toutes sortes il s'est rencontré un fragment de statuette . 
reste de dieu. Le feu avait dévoré cette construction , qui 
n donné des monnaies d* Antonio et de Gordien III. — 
Lu soie allant de Rouen à Paria Ira venait Caudcliec, 
l'ancien Iggate, et était bordée de sépultures romaines 
••t franque* aux environ» de la fabrique «le M. Pelletier* 
Samson. On suppose que Ogga rf f fut détraite par les 
Salons dès U fin du tu' siècle, ta dernière pièce trouvée 
est de G ration, et la Table de Théodose ne mentionne 
plu* cette ville, — Lieu dit b» AhhmoNonIm, tout 
rempli de vases romains mêlés à des cendres, i dos osse- 
ments d'animaux, A de* coquillage», n dus ustensiles de 
fer, etc. j Ep. franque. Un cimetière a dû exister on bord 
de la rue de tauviera, ancienne voie romaine, cl aux 
environs de la me Alfred. En 1 Ha i , on trouva douze cer- 
cueils de pierre cl de piètre dans l'enclos do M. Pelle- 
tier. En i 838 , on en découvrit de nouveaux. Kn t8S6 
«•t en 1 860 , on rencontra d'autres sépultures avec vases , 
ornements et deux scramasnies. Plusieurs ont été aper- 
çues en 1 83 » et plus lard dans fendre du presbytère et 
dans la rue de l'Eglise. En 1 855 . lors de l'établissement 
du gai dans la rue de C Eglise, ou rencontra sept ou huit 
sarcophages presque tou» en pierre de Vergeté. Généra- 
lement ils étaient en deux morceaux avec couverde e«i 
toit. Plusieurs avaient été réoccupré au moyen Age, 
mais quelques-uns ont donné de* pièce» caractéristique* 
de leur période, ta plus riche de ces sépulture» a fourni 
une boucle en bronxe, un anneau de cuivre dentelé, 
dre pertes en pèle do verre, un cure-oreille, un cure- 
dent et une poire de jolies tibules ronde* recouverte» 
d'une feuille d or garnie de filigrane et décorée de ver- 
roteries rouges sur paillons. — Le creusement d’un aque- 
duc en 1 868 a encore amené la découverte de cercueils 
franc*. Dans les tranchées pratiquée* autour de l'église 
M. l'abbé Cochet a compté onze cercueils en pierre de 
Vergtlé ou de Caumonl, qui presque tous avaient été 
réoccupés bu moyen âge. Outre les cercueils de pierre, 
nn » constate la présence de quatre sarcophages en 
plâtre coulé. Le plu» bel objet franc sorti de ce» tombe» 
est un beau bracelet d'argent semblable, pour la forme , 
à celui de (’bildéric I". {Huit, de la Commit/. de* antiq. 


de ta SeÎHe- Inferieure , t l*\ p. *55-909.) |j Moyen âge. 
L’église, dédiée à Notre -Dam**, fut primitivement ro- 
mane. L'abside circulaire et le clocher, placé au midi 
du choeur, suhsbtenl soûls. Sa tour carrée, en pierre 
du pays, a conservé ses ouvertures cintrées, excepté nu 
sommet , où l’on voit dre ogive» primitive* avec de» rem- 
plissages du xn* siècle, ta corps de l'église est entière- 
ment du wi\»auf le jxirtail, qui ret moderne. ta» deux 
murs latéraux, la seule chose qui ait du caractère, sont 
construits avec élégance, percé* d'ogive» à roseau inté- 
rieur et muni* de contre-forts dont quelques-uns sont 
ornés de doubles niches pour des statues qui ont dis- 
paru. A l'extérieur, il 11 'existe plu* qu’un seul collatéral , 
celui du sud; le bas côté nord a disparu depuis près de 
deux siède*. Quelques débris de verrièrea, des croix de 
consécration et les dates tââo. i 54 a et i 5 & 3 . 

(ILÉON. Moyen âge. Église dédiée à saint Martin, 
en forme de croix , construction du xvi* et du xtii' siècle. 
Le clocher qui Mirmooto le transept non! ret une luur 
carrée inachevée. La nef et les transept» août de i 53 o 
ou environ; le chœur pourrait Lieu dater de 1600, 
comme le berceau de la nef, qui est soigne et décoré 
de peinture». Rretre de verrières portant la dote de 
1537. — Hases à charbon et à encens du xir* et du xv* 
siècle, recueillis en 1 86â dans le cimetière. Cercueil de 
pierre trouvé la même année, impossible à dater. — 
Manoir du Rasari, cunstruction du xvn* siècle, où fut 
autrefois une chapelK au bord de la Seine. 

ELBEIÎF. ta ville d'Elbeuf appartenait autrefois i 
deux pays et à deux évéchés différents. ta parais* de 
j Saint- Etienne était du diocèse de Rouen rt du |vays des 
1 VélocaBso»; la paroisse de Saint-Jean, au contraire, 
relevait de IVvtVhé d’Évreux et du pays des Aulerques- 
! Ébaitmques. L.gline et la paroisse Saint-Jean jurai h 
! seul être une création du moyen ige. Dans les temps 
reculés non territoire a dû faire partie de la ville romaine 
d’%st*, i laquelle a succédé le Caudehec des Nor- 
mands. — Bp. gauloite. Hache en silex recueillie ru«* 
de F Hospice en 18A6. Monnaie en argent et monnaie 
en or acquits en s 843 cl en 1866 par la musée de 
Rouen, ji Ep. romaine. Voie de Paris à Rouen par Me- 
| r halanum (Kvroux) et Uggate (Caudetiec). (T ret sans 
’ doute ce qui a engagé plusieurs auteurs à placer i'ggaie 
I à Elbeuf. De ce nombre sont dota Bouquet, .MM. Lio 
quel et E. Gaillard. — Monnaies de bronze et vases 
de terre et de verre trouvés dans la rue Royale en 1 838 
et en 1 83 q par M. Join-tamhcrt. Un dolmm renfermait 
une urne carrée en verre. Trois Dioclétien, dont un en 
aigcnt, recueilli» en i 8 a 3 . Bel n«m« de Nervo-Trajan 
j rencontré en 1866. j Ep. franque. Douze cercueils de 
pierre contenant dre ossements humain», trouvés lur* 
de la démobtion, en 18*0, de U chapelle Saint-Aurt, 
1 Avec eux étaient dre couteaux, des sabres, un vase de 
terri' et de» cbafueUe» de cuivre. Une cinquantaine de 
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cercueil» furent reconnu» avec de» vas», «le» agrafe», d«* 
nbm, etc. On Meure y «voir rencontré une monnaie 
romaine en argent et un brome d'Aritonin le Pieux, f 
Woi/m âfi*. Église Saint-Jean, à trois nef». rimMnirlion 
en pierre dont le* partie# le# jdn* ancienne» remontent 
à peine au xvi* siècle, tandis que la majeure partie ne 
«laie que du xviii*. O qu’il y a de plus uulique e*t le 
chœur, les déni collatéraux et le clocher, plaré au l«* 
du collatéral sud. Le chœur et les deux r bapelle» conti- 
guës oui conserve leur» frnélrc», leur» ronlre-forts et 
le» corniche* ornée» du temps de François I". Quant 
au doclier, c’eat une tour carrée, dont la Imac cal élé- 
gante et décorée , mais qui n*a pas été adievée el se ter- 
mine luntaquemeiit par un toit de pierre fort aplati , de 
1600 ou environ. I>e grand portait est de 1708, ainsi 
que lu grande nef qui le suit, avec m?» deux collatéraux. 
Une partie pourtant ne date guère que de 1774. Dans 
le* femHm* ancienne» subsistent plusieurs verrières du 
xvi* siècle. Dans les fenélr»* renom <*|i-rs de* nef» on n $11 
conserver plusieurs vitraux du même temps, provenant 
évidemment des partie# démolie# de l'église. On y re- 
marque un Arbrr dfjru* <-t de* scènes de la Passion du 
Sauveur. — L«-i morceaux du moyen âge les pins an- 
cien* que Poil connaisse à Kibeof sont deux statuette* 
de pierre du in* siècle, venant san* doute de quelque 
église de celle ville, placées depuis dans une maison 
particulière et aujourd'hui recueilli»*.» dau» le tmiVv 
rl’KIlieuf. — L’église Saint-Étienne, à trois nefs d'égale 
longueur, placée sur la pointe d’une colline, près de 
l'ancien château « a été entièrement construite sous 
François I", puisqu'elle fui dédiée le 3 mai t 54 o. Le 
doeber, insignifiant, a été relégué au portail. Le chœur 
et les deux chapelles qui raccompagnent «ml munis de 
contre-fort» Irèa-ornée, dont quatre à l'abakle portent 
de» kUiIih!» «l'apôtre», tel» que saint Pierre, saint An- 
dré, etc. Les fenêtres, trè*-«Hevéc*, «ont remplie* par 
un réseau. Le* colonne» intérieures, octogoMs cl ter- 
minée* par dis fleurons qui reMCmlilenl â de» eou- 
ronnes ducales, portent de belles voûtes ornée» de pen- 
dentif*. Le» m*f» oui des berceaux de bois du un* tiède. 
Le bufli-t de l'orgue, belle boiserie de la Renaissance, 
vient, dit-on, d'une de» églises supprimée» de Rouen 
(Saint • ÉtittMie-dea-TonndiersT ) , ainsi que fe porte- 
christ et le* lambda du chœur, superbe» wulplun?» en 
ebéoedu irili* siècle. Bas-relief de » 71*3 dnns la cba- 
pdle des fonts. Font» en inarbre ainsi que le* deux nu- 
tels latéraux, datant de 1 760 à 1 750 ; donné», à ce qu’on 
assure, par les duc* d'Elbeuf, qui les auraient fait faire 
avec de» marbres venus d’Hereuhuumi, dont ils firent 
le» premières fouille* eu 1718. Verrières très-remar- 
quable*. du x* 1* tiède , surtout dans le choeur : 1 * au che- 
vet , vie d’un saint évêque, que l’on croit saint Godard , 
de Rouen; vie et martyre de saint Étienne, le patron; 
a* au côté «le PévangBo : histoire ou légende du chef de 
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saint Jean-Baptiste; 3 * au côté de l’épître : invention 
de la croix, exaltation de la sainte croix. — Chapelle 
de la Sain li*- Vierge (collatéral nord); au chevet ; i* le 
trépas do la sainte Vierge, son a»souiptioii , mm couron- 
nement dan* le ciel ; •* au côté de l'épili* : rai nie A nne , 
la Vierge mère, fcvinlt* femme» de la faiiiille de la 
«ointe Vierge et apôtre»; -V au côté de levangile ; nati- 
vité de Noire-Seigneur, adoration de» mages, cirronri 
»iun, présentation ; 4 * arbr» de Jessé. visitation, bap- 
tême de Notre -Seigneur jiar saint Jean, décollation de 
saint J«*an ; 5 '* intérieur de la mnÎNon de Nnwrelh : 
6* sainte Catherine, saint Maurice, sainte Barbe. — 
Chapelle Saint-Loui» (collatéral du sud): i* au fond de 
l'ulmih-, vie «h- saint Nicolas; a* au côté de l’évangile, rie 
de saint Pierre; 3 * au côlédcl’épltre, vie de niai Rocb : 
4 * vie de saint Sebastien; 5 ° vie de saint KuMarbe ou 
de saint Hubert; fi* symbole de* apôtre*. Plusieurs 
dr ce» vemèrw» portent les date» de 1 5 * 3 , t 56 o et 
1 556 rt le nom de leur* donateur*. La verrière de saint 
Rock, donnée par la confrérie des tisserands d'KJbeuf, 
montre au lu» de* drapier» , des tisserand* et de» (abri- 
cant* du ivi* siècle exerçant leur état en costume de tra- 
vail. M. Guilusth cite dan* d’ne egtisi- une fondation de 
a & 1 7. — Chapelle «le Saint-Auct. supprimé** â la Ré- 
volution , démolie en 18*0; le plu* ancien monument 
peut-être de la ville. — L’ancien château de» due» d’EI 
beuf est entièrement ruiné; cc qui porte aujourd'hui 
ce nr»m «*t une construction du xtiii* siècle. ICIbeuf, 
érigé en comté dès i 338 , devint un marquisat , puis 
un duché-pairie en 1 58 1, en faveur de Chartes de l/>r- 
raine. Lp duché d’Elbeuf , qui a duré jusqu’à la R» 1 - 
volution, a laissé aux archive» départementales rit 
registres allant de 1 4 03 à 1 588 . — Prieuré de Béné- 
dictine» suivant le* constitution* du Yal-de-Grâce de 
Paris, établi en iG 4 o. Transporté en l 645 a Rouen, 
quartier Bouvreuil. Remplacé en 1 66 H par un courent 
dTrsuline», qui su!«si*ta jusqu'en 1790. l.<* bâtiment» 
du monastère ont disparu, mais h* soutenir s'en garde el 
on en montre la place dnns la me du Couvent. Ix? dépôt 
de» archive» conserve de ce» religieuse* deux volume» 
«I trois liasse* allant de 1 648 à 1 786. 

PRENEUSE. Moyen ligr. L'église, dédiée à Notre- 
Dame, en forme de croix, appartient entièrement au 
tvi* siècle , sauf b»s fenêtre* du chœur et de la o«T , qui 
ont été refaite# sou* Henri IV. Ixt charpente et le ber- 
ceau portent la date de 1 735. Sur le hra» septentrional 
est le clocher, tour carrée en pierre cominenrée sur un 
plan grandiose, mai* re*tée tronquée et inachevée, 
parce que, suivant une tradition, le bateau chargé de 
pierre» venant de Yemou a coulé on Seine devant 
l'abbaye de Bon-Port. Ü'apri* l’inscription comini- 
tnoralive qui est sur le» mur», cette égtUe a été dé- 
diée eu i 5 afi par Nicolas de la Coijuinv il tiers, évêque 
de Vorio in par tt but. Plusieiii* de se» tableaux pro- 
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viennent «les couvents du voisinage , entre autres le pur- 
Irait de M"' la marquise d'Harcourt, ambassadrice en 
Espagne en 1699, rvpréMaléft en sainte Marguerite, 
portrait ilonue par elle au monastère. — La Gif# et le 
Chdtean delà Vigne, souvenir des ancien* vignobles du 
moyen Age, «fui «Mil subsisté jusqu'à la fui du dernier 
siècle. — En 1 868, on a démoli Ica restes d'une ancienne 
r ha pelle Saint-Jacques, placée sur une colline qui do- 
mine l'église. On y a rencontré une dalle tomulairc , «Ira 
carreaux émaillés et un moule de pierre du tu* siècle. 
( Buil. de ta Gommiim. det antifj. t. |* r , p. » 5 .) 

LONDE { LA ). Fp. romaine. Meules à broyer. I| Moyen 
dffe. L'église, dédiée à Notre-Dame et construite en pierre, 
renferme des prtie* du xi\ du tu* et du xvi*si«)de. Ab- 
sitle circulaire du il* siècle qui a gardé h l'intérieur do* 
««louât* garnissant les murs. Chœur conservant des 
traces du tu* siècle, quoique retouché au xvm*. Tour du 
clocher au côté nord de la nef. Nef, collatéral du nord et 
transept septentrional du m* siècle. Côté sud souvent 
remanié, notamment «u» Heurt IV <-l *ous Louis XVI. 
Grand portail du dernier siècle. Pierres tumulaires 
scî.ms en plusieurs morceaux. Au drbnrs «ni encastrés 
Hans les murs des bas-relief* de la Renaissance. — Dans 
le cimetière est une belle croix de pierre en style de la 
ftènaiManre (i 56 o i tS8o). — Le diAleau des mar- 
quis de la Londe, en partie démoli A la Révolution, est 
(oui voisin de l'église, qui semble avoir été enclavée 
dans sou domaine. Tout ce qui en reste indique le xvti* 
siècle. La partie la plus remarquable échappée à la des- 
truction est la grande porto d’entrée, belle arcade ac- 
compagnée d'un corps avancé dans le style Louis XIII. 
Sur la corniche on voit les lettres A R entrelacées. Otto 
porto rappelle beaucoup celle de Sominosnil et doit en 
être contemporaine. — La terre de la l»iul<* fut érigé* 
en baronnie par Louis Ml et en marquisat par Louis XIII 
en tôift. 

ORIVAL. Ep. romaine. Voie de Rouen â Paris par 
Lggate. || Ép./ranifue. Sépultures placera dons la craie 
et sur le bord de la forêt de la Londe , trouvé** en 1 86 1 
au lloHle-Edtrin. Une d'ci les a donné un scranmant. 
Quinzcsquelettes couchés dans la craie, trouvés en 1 869. 
Deux fosses seulement ont fourni un sabre en fer et une 
bdle plaque de ceinturon en cuivre ciselé, j Moyen dge. 
Ghdleau de Hoche-Ornal construit dr 1 1 y 9 A 1 so 3 pr 
Jean sans Terre sur un des rochers qui bastiimneut Je 
cours de la Seine. Ce chAteau , auquel Je duc-roi vint 
quatre-vingt -quatre fois pendant sa construction, fut 
détruit pr mm fondateur mémo en 1 so 3 ou 1 soà. 11 
n'est ps impasible qu'il ail été rebâti. Aujourd'hui 
c'est une ruine où l'on n’accède qu'à travers plusieurs 
coupures ou retranchements destinés à isoler la cita- 
delle. Certaine» constructions indiquent le xin* siècle 
pr leur appareil. Ce château, qui prte aujourd'hui le 
nom de Château Fouet, était encore important au «ièrle 


1 dernier. M. Rondeaux de Sélry en a laisoé une bonne 
description. En 1690, un marquis de la Londe voulut 
le relever de ses ruines : le Parlement s'y opposa, sans 
doute pire qu'un liaron de la Londe, s’y étant retran- 
ché, pillnit Klimuf, ainsi qu'avaient fait en t 33 g um* 
bande «l'Anglais qui s'y étaient installé*. Un vase de 
hrnru« a et une croix de cuivre qui en provenaient ont 
été achetés en 18S6 pr M, Deville pour le musée. — 
L’église, dédiée à saint Georges, est en grande prtie en- 
gagée sous la ruche et taillée dans la colline. Celle exca- 
1 valion doit dater en majeure prtie du xvi* siècle, <■ jkm|u<* 
de la ronstruclion du rente de l'iigliso, c'csl-â-dire du 
chœur terminé pr une abside à trois pus et des pr- 
iiez hautes des Iws rétés. — Grottes qui prient le nom 
«f Ermitages, «xrupéra jadis prdcs«*rmiU*s que les mar- 
quis de la Londe pourvoyaient. — Chapelle de Saint) - 
Marguerite, située sur la rnuto «TElbeuf; aujourd'hui 
disprue. — Vieille construction du tetnp de Louis XIV 
qu'on applk iAndienre, souvenir des plaids cl de U 
haute justice. — Au quartier nommé le .Vottretttt -Monde 
on prétend montrer des tranchée* (jtt commencèrent 
autrefois les Anglais pur creuser un canal afin de dé- 
tourner le cours do la Seine et d'assécher Rouen. 

SAINT- Al; BIX -JOUXTE- BOULEXO. Moyen âge. 
L'église actuelle, sous le vocable de Saint-Aubin, est 
moderne et a «Hé construite en style ogival du xitt* 
siècle, de t 864 A i 846 et de i 883 à iM6'i. Il ne reste 
plus à l'entrée que le rioeber, qui «*st du xv«* siècle, 
j G’ est une base de pierr? surmontée d'une flèche d’ar- 
‘ doise. L'ancienne église avait de* partir* du *111* siècle , 

| mais l'ensemble «latait du ivi* et dn xvii*. Des verrière* 
I priant l«*«dalu*d>* 1 Î*AG et «le 1 fut» représentaient saint 
1 Aubin, saint Pierre, saint Nicolas, saint Paul, saint fto- 
j main , saint Hui* i l et la parabole du hou Samaritain. La 
! chaire était une belle boiserie de 1 tiüo. — Ancienne cha- 
pelle de Saint-Gilles, au milieu du prieuré de ce nom, 

| entre l'église cl la Seine, presque au bord du fleuve. 
Ce prieuré, dont on voit trace dès le su* siècle, «lépn- 
«lail d'abord «le l'abbaye de Saint-Ouen de Rouen ; pis , 
plus tard, il fut annexe au noviciat des Jésuites de la 
même ville. Il ne reste que «les commuai et de* cave* 
du xiu* et du *n # siècle, La chapelle, construite eu 
pierre de taille, remonte au 1111* siècle en beaucoup dr 
•PS partir.* : tels sont le chœur, la piscine et quelque» 
fenêtres. La nef et le priait apprii-mriwit nu xvi* siècle, 
ainsi que le berceau «1 plâtre, remarquable pr les 
peintures et In* monogramme» qui le décorent. Aujour- 
d'hui la chaplle rat sécularisée. — Sépultures et lam- 
beaux maçonné» en pierre et silex, trouvés A plusieurs 
repris» autour «le cette chaplle. — Les archives du 
prieuré de Saint-Gilles, à Sainl-Aubin-Ji'iivte-Ikmlleng. 
sont au «lépèt déprleinental, où elles constituent deux 
liasses contenant plus de cent pièces sur parchemin , 
de 1A75 i 1787. 
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SAINT-PI KHRE-LEZ-KLREU F. Nouvelle communs 
foruw'i* en grande partie «lu territoire de Gandehec et 
de l'ancienne commune île Saiiit-Pi«>rri*-«li‘-l,irroull, 
receuuiicnt détachée du département de l'Eure. — Ep. 
mrertaifu', .Marmite ru brofire à tri»» pi«*ds trouvée en 
i HC i . ( Voir la nolire «Je M. l'abbe t lodwL) Magen âge. 
lieu dit ta Hnieeqite, en souvenir protahlmir-nt d'une 
fnrtifiralion. — L’> jfliv: de Saint - Pierre -dir* Liéroult, 
qui dépend de cette commune, a été renouvelée eu 
style roman en «854 et i 85 û. — L'église Saint- Louis a 
été lh’itie de 1 853 à 1 863 dans le style du nu* siècle. — - 
Chapelle «le Sliot-Nireltft-du-Bec, appartenant autre- 
fois A la léproserie de Caiidriwc. Elle est surnommée 
du Hcr parce qu'elle dépendait de falibaye du Bee-Hd- 
louiu. CiMistniilc d'almnl au un* siècle, elle a «Hé rebâtie 
nu ifii*. C'est aujourd'hui un lieu de jièleriiwge. 

SOTTEV ILLF.SOI S-LE-VAL. Jloym âge. L'église, 
dédiée A saint llaudèle, est une eonslniriion du xi* et | 
du «il* siècle, «lont il ne reste guère que fopparril en ] 
feuille» de fougère et en arête de poisson. Les fenêtres 
ont clé agrandies au xviii* siècle. — Croix de pierre l 
dan» le cimetière qui semble dater du lu* siède. — | 
Belles colonnes de pierre avec chapiteaux. du xm* 
siècle, près de IVglisc et à rentrée de plusieurs cours 
particulières. Ce sont do* débris provenant de l'abbaye 
Je Bon- Port, qui cet en Tare, 

TOI. KYII.LL-LA-RIV 1ÈRE. Êp. nmame. Important 
cimetière des dentiers temps, découvert en »8Va, on 
perçant le tunnel du chemin de fer. J-*-* objets qui y • 
furent trouvés, négligés pour 1 b plupart, arrivèrent en 
petit nombre au musée «le Rouen. Pendant vingt ans, 

«les éboidoinenli et des enlèvement^ de sable Micro» if* 
ne cresèrcnl «le révéler l’existence de sépulture* an- 
tiques, parmi lesquelle* un ou plusieurs cercueils en 
plomb et des masses de quinaires de cui» re du temps de 
Posthume et de Tctriatt. Lu terrassier du |«ijh dier- 
rbii pour- lai-même et trouva un grand nombre de sé- 
pultures accompagnée* de vase* de terre et «le verre d 
d'objet* de métal, dont il Gt commerce et qui furent 
arqui» par M. de Girancourt, «pu le* posaidc et qui b** 
a publiée. M. de Girancourt et M. l'abbé Cochet ont fait 
«le* fouilles en t86s d ont constaté que ce cimetière 
ne mesurait pis moins «le soo mètres «le longueur et 
iSo de largeur. U était tout entier à inhumation d de- 
vait remonter au iv* et an v* siècle de notre ère. Sou- 
vent les mort* avaient été mis dans des cercueils de 
Imis et accompagné* de vase» de terre et «h* verre. Le* 
vase* de verre surtout étaient nombreux et ils se cvm- 
po-ei' nt do fioles et de oouptl. Une «h* ces confies con- 
tenait une pile de vingt quinaires «le brome de Pos- 
thume et do Tel liens. In mort tenait dan* u main trois 
monnaies de Gallium , «le Claude le Gothique et de 
Constautin le Jeune. Une femme avait nu poignet un 
bracelet de verre. Il s’rel trouvé un vase en f«*r et même 
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une urne remplie d'os brûlés, ce qui indiquerait mi 
pan l’âge de l'incinération. Il y avait environ cent cin- 
quante À deux cents corps «lans re cimetière, dont les 
épaves ont élu* recueillies par M. de Girancourt. (Voir 

la Notice tttr drt nèputturee romaine* du ft* et du r* 
riècle trou «ré# à ToarriUr-la-lUviàre , in-8 c de 1 3 page» 
avec gravures. Rouen, i 863 .) |j Ep. franque. Cercueil 
«Je pierre contenant un squelette trouvé dans un laliour. 
en 1807, sur la Cite de ta Callouette, aise au col de 
Tourville, en face du cimetière romain. ] Moyen âge. 
Église «lédiée à saint Martin, en fiinne de croix. Fe- 
nêtre romane an cèle nord de b nef. Sur les transepts 
est jetée une tour de pierre du tvi* siècle qui n’a |>a$ 
été terminer, mai* dont le* arcades de b Itenanaanro 
ne manquent pus d'un certain mérite. Le reste de la 
nef et des ben* de croix est du xvn* et du tvm* siècle. 
Le chœur a été reconstruit en « 83 s. Tableaux intéras- 
sanb, mire antres un de 1669, signé JOVVENEX 
INV. ET PIN VIT. — Jolie croix de pierre dan* le ci- 
metière, du temps de Loui* XIII. — Masure nommée 
la Cottr de Pllâpiiat. — Deux piliers a l'entrer d'une 
ferme formés avec deux colonnes de pierre du xm* 
siècle, venant «le Bon-Port. 

CANTON Dl CHAND-COUHONM;. 

(ChrMteu : L> Gin»-CsrM»ii.) 

Ht >L ILLE ( LA ). Èp. gatilotse. Épée de brome jaVW 
«•«» 1864 dan» b Seine, entre b Bouille et Gaumont, et 
entrée au musée de Rouen. f.a lame est épaisse de o a ,oi, 
large «le o", 65 . Hachette en silex trouvée en 1867 par 
M. le moire «le b Bouille. J Moyen dge. L'église* dédiée 
à sainte Madeleine, est b tronçon d’un grand édifice 
commence au xvi* siède. !>«• cette époque il ne reste 
guère que le chcnir et lr clocher. Le chœur n conservé, 
niais Irèn-altérés, se* long* pilier*, ses grande* arcades, 
ses gargouilles, *e» contre-forts couvert» de sculpture* 
Le clor lier a été terminé en 1 86X et 1 Hbâ. Quelques 
fenêtres ont gardé dre «trbri* de verrières ; une Cruci- 
fixion placée au chevet et Xolre-l)ame-du-Ho«aire dans 
la chapelbt de 00 nom , où lo rosaire fut institué en 17m. 
La «bile tumubire de Guilbuiu« de Thuaril, Imurgeot* 
de la Bouille, décédé en i 58 o, fut trouvée en i 846 , 
en dépavant cette chapelle- Un historien mure qu« le 
90 juillet ili 3 Jean d«* la Roc hetai liée, archevêque de 
Rouen , et le mnrqui» d'Élampes , baron de Mauny et sei- 
gneur «b la Bouille, posèrent b première pierre d'une 
église qui n’est pas rell* d'anjourd'lmi. — Le port de b 
Bouille est menliuimé dè> i 3 i 1. Eu t '177. b rotule de 
Warvick , «mlsttwkur d’Angleterre près de Louis XI, 
y abirda en allant à Rouen. On amure que b* corp» «l’An 
tburde Bretagne, jeté h la Seine, y échoua en mai 1 ao 3 
et y fut inhumé. On aÛirme «paiement que Blanche 
de Gastille fit un pèlerinage à l'église de b Bouille. — 
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Deux vieille» halles en lwi* qui remontaient an xv* siècle 
ont été détruites , l'une en i 85 o, l'iwlrc en 1860. — 
Ancien grenier à ed déjà en usage eo i 56 a, an bas 
de la cètt! du Bourg-Achord, -- fVwoir» et MMiÎNtre du 
marquis d’ÉUmpra, seigneur de la Bouille , au hanl de 
U cAte. — Le service des roche* d'en a, dit» tatoua 1 de 
Ihndle, qui conduisaient à Rouen , existait des 1 595 ; il 
n’a ce** 1 qu'en i 83 o, époque où il a été remplacé par 
les bateaux n vapeur. — Demeure du un* siède, nom- 
mée’ f Ermitage . sur le coteau qui domine l’irocien 
cimetière. Là vivait un «rmite Joui le souvenir sV*l 
«innervé. F ragramt do VUéUf Sawl-\ltrh*I où logea , 

en 16)9, le chancelier Seguier quand, à l’occasion des 
trouble» de Rouen et de Normandie, il 90 relira A la 
Bouille. Sur une poutre du xvi* *ièdr rat encore sculp- 
tée l’image de saint Michel. — Bue <jn> campait et place 
nommée le Champ tl$ bataille, en souvenir d'un conilut 
qui eut lieu entre le duc d’IInrcourl , le* Ivahilanl» de 
la Bouille et de Motilinenux, et l'arrière garde du duc 
de Longueville, qui entretenait In Fronde rn Norman- 
die. O tombal eut lieu en mars 1 649. On l’appela la 
gtaude affaire de la Bouille , l'occasion de la Houille , ou 
la fft terre de Maulmemtx. 

GRAND-COURONNE (LE). Èp. roman*. Voie an- 
tique de Rouen à Rrinnov, à Lisieux et à Baveux. | Êp. 
/rauque. Orcucils de pierre qui renfermaient des osse- 
ments humains , découverts en 1 8 1 5 sur la grande plan? 
située en lace de la mairie. L’un de ces sarcophages a | 
donné une lance en fer et un style en bronte , qui a été 
offert en 1 83 a au musée d« Rouen par M.Piuarvlde Bois- 
Hébect.j Moyen âge. Appelée CorJm el TtrAiUmuiN «Lin» 1 
des actes normand» du xi* siècle. — L'église, dédiée fl 
saint Martin , peut être ronsidéré* comme du xln* iiidt 
à pou près tout entière ; car à cette époque appartiennent 
le dvorur. édairé pnr des fenêtre* A doubles Lancet te*; le 
dodier, placé entre chœur et uef. tour carrée avec ou- 
vertures el corniche du temps de sailli Louis ; le portail 
«4 la rose qui le surmonte. Ia reste pu ait avoir été refait 
il y a peu de temps. Li sacristie porte la date de 1 878. 
Croix de consécration sur les murs et restes de verrières 
du xin* siècle dan* b* chœur. — Manoir royal qui a dé 
brûlé par Charles Vil. — Ancienne raaladrvro- et rralra 
d'un prieuré bénédictin nu hameau de PEssart. — Ta- 
bleau dtairant la Halle du conseil municipal, qui rap- 
pelle le dou de la priirie communal” fait aux habiLanU 
par la reine ou l'impératrice Mathilde. 

GRARD-QUEVILLY (LE). Mogm âge. Église dé- 
diée à saint Pierre, construite en pierre et du xvi* 
siècle; plan en croix. Le Hocher, entre choeur et nef, 
est une tour carrée de la Renaissance qui n'o jamais été 
terminée. L’escalier des cloche* est placé au nonl dan» 
une tour hexagone d'un bon effeL Le chœur a été re- 
construit en 1 85 1 . — Prêche célèbre construit on 1 600 
cl 1801, après la publication de Pcdit de Nantes, par 


les réformés de Rouen , et qui dura jusqu’à la révocation 
de l’édit en 168S. A cette époq«u», il fut rasé par arrêt 
du parlement. On en montre seulement la place. Ce 
temple, œuvre de Gigonday, était un très-bavu bâtiment 
de forme dodécaèdre. Il avait 86 pied» de haut, 370 «le 
pourtour «l pouvait contenir onae mille personne*. ( Voir 
l'ouvrage de Le Gendre , fhtUâre du prvieslamtmm.) Il y 
avait alors dans le temple de Quevilly une belle Inldio- 
thèqne, dont les livres furent confisque* rt réunit i la 
bibliothèque de* Jésuite» de Rouen , et une uupriraene 
d’où la reforme faisait sortir beaucoup d'ouvrage* de 
polémique ri de propagande. — Château du xvni" siècle 
encore occu|ié par les descendants de Pierre de Berdr- 
lièvre , premier président de la Cour îles compte* . aille» 
et finance» de Nunnaudie, en faveur duquel il fut érigé 
en uuinpiinit en mai 1 654 . — Guillaume le Bâtard 
était i chasser dans son parc de Quevÿly quand il ap- 
|Hril la mort d’Edouard le Confesseur et la trahison di 
Harold. 

HAUTOT- SUR - SEINE. Moyen dp. Église dédim à 
saint Antoine et i saint Thibmld. La nef est moderne, 
mai* le chœur est une jolie construction de pierre du 
xvi* siècle. Dans les fenêtres sont quelques débris de 
verrières, entre autres un reste de grisaille ci la repro- 
senUlîon d’un Templier du 1111* siècle. Cette image * ient 
sans doute de la chapelle de SainUvYaubourg. Sur b** 
murs sont des croix de consécration. 

MOULINKALA. Èp. gauloise. Cimetière du temps 
de la conquête ou du premier siède de ootir ère. décou- 
vert on septembre 1 855 , en comblant 1 rs rotor* du châ- 
teau de Robert le Diable. Il y avait des inhumations et 
de* incinération». Le* ouvrier! rencontrèrent au rooio* 
une trentaine de vases, dont quelques-uns contenaient 
encore de» os brûlé*. Une douzaine furent «aîné* par 
les habitants du pays. Ils sont en terre grossière, de 
forme Mirqde H affectent généralement le type du pot à 
fleurs, qui est essentiellement celtique. Il y avait aussi 
de* lwis ou éciicUra. Avec h** unira il a été recueilli une 
lance en fer, des épée* en fer repliées dans et avec leur* 
fourreaux «b* métal , des fibule* de fer, de» bois de cerfs 
el jusqu'à des cercles de fer. Ce» vases sont entrés dan» 
le musée de Rouen, f Ep. rmnaim. Vase* romains dans 
le cimetière antique du château de Robert le Diable. On 
y a trouvé une urne grise en forme de pot au feu et 
une teiine ou gotlelfe assez commune dnn» 110» ronlrée*- 
[| Ep. franque. Arme* «le fer cl vases de terre de type 
franc, qui provienueul d'un cimetière mérovingien, 
conservés à Elbenf. [| Moyen âge. Le rbAtrau de Robert 
le Diable, qui joue un grand rôle dan* no* tradition», 
nos romans de chevalerie et uos vieilles chronique», 
n'est plu» qu'une grande enceinte fossoyée, occujunt h 1 
sommet de la colline et commandant le cour* de la Seine. 
D’immense» fossés s'y voyaient encore il y a quelques 
années encrignant des murs énorme* dont l'appreit 
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pareil révéler le nu* siècle. A présent le* fossés «ont en j 
partie combles cl le* murs en partie ensevelis. U o graves 
historiens attribuent l'origine du château et son surnom 
infernal à Hubert Courte-Hetuc, due de Normandie de 
1 087 à 1 096 , et qui mourut captif en 1 1 34 . Ce qui est < 
très-certain c'est que Jean nom Terre lit construire, 
réedifier ou réparer le chàl'-au de Moulineaux pendant 
Ica années 1*0:* et iao 3 . Il tint quinte fui» à Mouli- 
iioaux, qu'il détruisit quand il eut perdu la Normandie. 

— Ér 1 Ue dédiée à saint Jacques le Majeur, ancienne 
chapelle royale et paroissiale , à une seule nef et entiè- 
nsnant du xni* tiède, ('.lueur à diesel polygone et nef 
voûtés sur nervur* s. Campanile pour tes tint relies sur 
le pignon. L'édifice est en pierre Idanrhe du htntun de 
la Seine. Le» contre-forts, la corniche, les lancettes in- 
diquent toutes 1 900 à 1 sîio. De* verrière* du xm* siècle 
d ne reste pin* que le vitrail terminal encadré de lis et de 
(ours de Castille, au bas duquel sont les trois donateur». 

On croit y reoem naître saint Louis. Marguerite du Pro- j 
vence , sa femme, et RUnche de Castille , sa mère. Car- 
relages du XIII* siècle cl pave» émailli-» du luénu- temps, 
le baptistère actuel est encore celui que dut bénir. > 
vers ia 4 o, Pierre de ColIc-micu quand il érigea cette j 
église en égii*e baptismale. Jubé on bois sculpté dans le 
style de la Henaiasonce . donne , dit- on , à la paroisse par 
la famille do Carudo», riches houigeois de Itouen. Il est 
porté en encorbellement sur une daine-voie de bois, de ; 
style tocore gothique, qui forme l'entrée du choeur. La 
pallie qui regarde b sanctuaire est décorée de médail- 
lon* et d'arabesque* de la Renaissance ; la partie qui fait 
face à la nef est ornée de fenestrages d'un joli gothique 
fleuri. Trac»-» d'appan-ït peint au mi* siéde dans le* 
'-brasements des fenêtres et images de» doiue apôtres 
peintes au xvti* siècle sur les murs de la nef. — Logis 
uu manoir des Carodaa ou Carado», nobles Espagnols 
qui étaieut devenus, au xvi* siède, d'importante per- 
sonnages de la ville de Itouen. Ce curieux hgu du xti" | 
siècle a disparu en grande partie, mais il eu reste en- 
core la chapelle, jolie création de la Renaissance, bien 
sculptée et encore couverte de peintures et d'inscrip- 
tions rnmmémoralive_s 

ÜI 5 SEL. Ep. gau/rrt»'. Belle épée en broute pêchée 
dans la Seine en i853; au musée de Rouen. || Ep. 
franque. Grand nombre de saimpliagr» de pierre trou- 
vés dons la rue Siunl->undrilli>, reste de l'ancien fief de 
i'ahhnyc de Saint-' Vandi-ille. ÜM177I, M. d'Ambonni..y 
découvrit des cercueïU en plâtre et en pitm. M. Ron- 
des tu de Sétry rédigea sur eux un mémoire resté ma- 
miscrit. Aucun objet d'art n'accompagnait tes corps que 
renfermaient a* tombes. Noël de la Moriniérv parte de 
sépultures trouvées en 1 78b. M. Hyacinthe Langlois en 
connut aussi en 1 8*0, et enfin on en a encore découvert 
•-n i 854 . Kn 1 86* . ou Hou Hit le Hoquet . près de la Côte 
du Moulin , il s'est innnlri , dons an lalmur, cinq uu six 
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sarcophages de plâtre qui déjà avaient été violés. Ou y 
a ct-jjendaiit recueilli uu sabre ti une coupe de verre. 
— Au siècle dernier, et aussi un peu dans celui-ci, 
une question intéressante l'td élevée au sujet d'Otsed 
et de sou Ile. Quelques savants ont cru y voir l'fle d’O*- 
eelle ou <!' ÜteeUue mentionnée dans les auteur* du 
ix* siècle romme une station très-fréquentée par les pi- 
rate» normands et où ils aureii-nt hiverné, notamment 
eu 85 1, 858 , 86 1 et 863 . La question fut soulevée 
en * 7 Ah par l’abbé Lcbeuf devant l’ Académie des ins- 
criptions et belles -lettres. Le savant chanoine tenait 
pour Oscelle, près de Rougi val ; il trouva un contradic- 
teur dans Al. Ronamy, qui prit parti pour Uissel. L'abbé 
Udimif répondit et kn choses en ratèrent là. ( Voy, Man- 
de l'Aiutd. det tntenp. et Ml. lett. I. XX, p. 91-108, 
io9-i 33, i35-i r 4(|.) De nos jours, la question a «-lé 
reprise par M. Auguste Leprévosl, qui lient aussi pour 
(tatelle, près de Rougirai. M- Deppiug, dan* ses Expédi- 
tion* de* \ormaml* , incline pour Otsscf . Eu se reportant 
aux texte» contemporain* et à certain* faite hhlorique», 
on peut opter pour Oi»d. Loup de Ferrièra semble 
indiquer l'fle d’Uscel, prés de MeUtlon. |j Migra tige. 
Château fort des ducs de Normandie, où probable- 
ment GuilUumc le Conquérant tint en 108* nu concile 
pour dérider la question du fer rouge et de l'épreuve 
du feu entre l'abbé de Fontenellc ri l'archevêque de 
Rouen. En 1 A 3 * , ce manoir s'appelait encore la Pruon 
et h Pare du roi n «lira tire. On en formait encore la 
place. Prieuré nu Iriége de ce nom, possédé par l'ab- 
baye de Konlem-lle ou de Saint-Yandrille. — L'église, 
dédiée à saint Martin, a été démolie ri en grande partie 
reconstruite de i 85 * 4 i 864 . Aujourd'hui la nef et le 
clocher sont de jolie* constructions dans le style ogival 
primitif. Ils remplacent une nef insignifiante de 1600 
et un cloriier entre rinnir et nef de 1 6*9 à 1 55 o. Il ne 
reste plus que le choeur, retravaillé ou xth* siècle, mai* 
où subsistent des traces de l'architecture romane. Ce 
choeur vu bientôt disparaître. — Manoir de la chapelle , 
construction du xvi* siècle, où l'on dit que Henri IV a 
couché. Dans l’enclos est une admirable pyramide de 
pierre, de la Rj-uaisMmce , soutenue par quake colonne* 
et haute de 8 mètres, qui couvre la margelle d'un puit*. 

PET n-CÛÜ RU N N B (LE). Êp. gauloise. Pierre le- 
vée, connue huis le nom de Pierre d'Etat, sur la bord 
de la forêt de Houvray, au fond 'd'un petit vallon. La 
forme en est irn'-gulière. Ce menhir raamre *"*.»5 vie 
hauteur. Sa largeur 4 la hase rat de a", 4 o; au sommet 
de i"\ 3 o. Son épaisseur vnric de o", 4 o 4 o"\ 5 o. Il y 
a cinquante uns, il existait une seconde pierre à côté de 
celle-ci. Elle a été enlevée «1 1 838 pour former le tom- 
beau de l'antiquaire Hyacinthe luiuglois, dans le cime- 
tière monumental de Rouen. ( Ep. incertaine. Anciens 
puits Hir le* colline* qui dominent le bussiu de la Seine 
ri que recouvre la forêt de Houvray. On cite surtout le 
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puita lUbrrt , U puita M.iaaon, U puita Guillemet. Sque- 
lettes anciens , dont on n'a pu déterminer la date, sur la 
côte où exista le moulin, j Bp. romaine. Instruments 
aratoires et monnaies de Trajan, d'Adrien, d'Anlo- 
n in et de Marc-Àurèle, ramenés A lu surface dans une 
fouille faite dans la forêt de Rouvray en 1760, suivant 
Xoél de la Marinière , dans ses Ruait. j| Rp. moderne. 
L'église, dédiée à saint Aubin, était autrefois voisine 
du vieil if du cimetière. L'édifice actuel est une cons- 
truction en pierre, «les ci brique du milieu du tvn* 
siècle. Il a la forme d'une croix avec abside à trois 
pan». Le clocher, placé au portnil , est une aiguille en 
bois revêtue d'ardoise. H est contemporain de l’église. 
Dans la nef est encastrée une inscription sur pierre 
contenant la fondation de Charles Livret, b ow g to it de 
Houe 11 , natif de dette puroisae, faite en MDtiL. Au bas 
de la pierre ligure le défunt entoun* de larmes et de* 
attributs de la morL Dans le chœur on voit un pied de 
iutri n en bois sculpté du ivi* sièdecl de* «tallftt eu chêne , 
arec miséricordes sculptées, au xviii*. Elle* viennent 
des anciens Chartreu x de Rouen. La clmire est une sculfe 
lurt du xviu* siècle. — Vieille maison en bob achetée 
en 1 608 par le père du grand Corneille, et vendue en 
1686 par l'oinê de ses fils. Le corps de la maison est 
celui-là ménve que (tosséda le grand tragique français. 
Les lucarnes, l'escalier Ci b» cheminées sont du temps, 
ainsi que le janlin encore entouré de ses murs. Le cabi- 
net de travail des deux Corneille , pincé au-dosu* de la 
porto d'entrée, est détruit, il n'en existe que de* pi- 
lastre* de pierre de 1610. Achetée par le département 
de la Soi ne- Inférieure comme monument historique en 
1868. Lithographiée dans la firme de la Normandie i 
en iHliA et reproduite par la gravure dans les Œuvre» I 
de P. Corneille éditées par Marty -I.ave.iux. — Pierre* 
fleurdelisées servant de limites dans la forêt de Rouvray. 

PETIT-QliEVILLY (LE). Èp. romaine. A areu $ de 
Justin rencontré on i8»8 dans k* parc de» Chartreux. 
Bronze d’Alexandre Sévère recueilli en t 836 , et denier 
d’argent de Titus en 186*. J Rp. fleTutinance. L'église, 
dédiée à saint Pierre , est en pierre de taille et entière- 
ment construite ou xvi* siècle. Elle se composte sim- 
plement d'un chomr et d'une nef, que l'on vient de 
rallonger en i 863 . Des croix peintes sur Ira murs in- 
diquent une consécration qu'atteste du resta une ins- 
cription de la nef. Celle consécration fut faite le t" oc- 
tobre 1009 par mesure Toussaint Tarin, archevêque 
de Thessaîonique et religieux de Rouen, line piscine 
et deux bas-reliefs en marbre ou en albâtre provenant 
d'une ancienne. /Auuon du xiv* ou du xv* siède. — Cha- 
pelle de Saint-Julien-dcs-Cbartrcux ou dra Bruyères. 

Le roi angio-iioruiand Henri II fonda, en 11 83 , le 
prieuré-maladrerio de SaintrJulien dans son parc de 
Querilly. Il le destituait aux Glles nohle* qui seraient 
atteintes de la lèpre. Cet hospice fut longtemps connu 


sous le nom de Salle mur pue lie t ou aiur puceUea. Cette 
institution dura jusqu'il U fin de lu contagion de la 
lèpre. En ifiao les religieux du Mi>nl-Sainte£atheriue 
s’y étaldirenl pour un dani-siède. Vers 1667 les Char- 
treux s’y installeront et y réridérent jusqu'à la Révolu- 
tion. De tous ces établissements monaaliqne* il ne reste 
plus que la chapelle, charmante construction romane 
de la fin du xn* siède. Elle se compose d’une nefet dun 
chœur sans trnn«epl« ni bas «Mds, voûlés sur nervures, 
longueur, *A mètre*; largeur, g mètre*. Le chœur est 
lerminé par une abside circulaire, dont les ouvertures 
sont toute* en plein cintre. A l'intérieur les murs sont 
décorés d'une suite d'arcades. Peinture» décorative* du 
su* et du xiu* siède sur le* voûtes, sur lee arceaux «t 
sur le* colonne». (Voir le* descriptions de MM- Deville 
et Leprevost et les densins de M. II. Langlois dans les 
archive* et les cartons de la Commission des antiquité*,) 
LcdépAtdca archives départementales conserve sur ce 
prieuré une liasse et trots chartes allant de 1 1 83 à 1 786. 
— Les Chartreux de Rouen s'installèrent sur cette pa- 
roisse de 1667 à 1680. Ils y venaient du prieuré de la 
Rose, autrefois dans le quartier Saint-Hilaire de Rouen. 
Leur maison est devenue une usine, l'habitation d’une 
foule de petits ménage* installé* dan* de* constructions 
du xvu* siède, et une ferme où l'on reconnaît Icdollre 
et une douzaine de cellule* bien conditionnées. Le bâti - 
ment porall avoir été construit de 1 770 à 1 780. La ga- 
lerie du cloître a disparu , mais il reste encore une por- 
tion du bâtiment. Le* archives de* Chartreux, allant 
du xiv* siède i 1789, comptent trente -trois registre*, 
cent dix-sepl liasses et deux mille soixante-quinze actes 
sur parchemin. — Les protestants de Rouen tenaient 
leur* assemblées au Petit-Quevilly. On ferma Jour* 
piêcbe* en 1691. 

SAHL'RS. Rp. romaine . Vase* de terre conservé* à 
Elbeuf. | Moyen Age. L'église, dédiée à saint Sauveur, 
fut primitiment construite au xi* siède. Il resta de ce 
temps un chevet circulaire et une partie de la nef et 
du chœur, fort reronnainable* à leurs fenêtres romanes. 
Dans tes murs on remarque des arcade* qui commu- 
niquaient avec des collatéraux disparu*. Le xvi* siècle a 
commencé la nef et n'en a fait que (a partie inférieure. 
Retable* en bois du xvn* «ède.— Le château de Sahurs, 
démoli en 1 781 , appartenait aux Brévedeot, qui avaient 
dan* le chœur leur caveau sépulcral. — L’ancien ma- 
noir de Soquence est devenu une ferme. La rhapeUe en 
a disparu. — Chapelle de Nolrc-Daroe-de-la-Paix, au 
hameau de Marbeuf ou du Marais, délicieuse construc- 
tion de pierre, attribuée à Louis de Bréié, sénédval de 
Normandie et époux de Diane de Poitiers, qui l'aurait 
élevée ver* inafi. Terminé# par un chevet à trois pan», 
die n'est composée que de deux travée* très élégamment 
voûtée*. I.c* fenêtre* ont encore leur* meneaux , mais 
elles ont perdu leurs verrières. Jolie piscine, lambris du 
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ni* tiède, d*Hc* Iwmant pavage et recouvrant un caveau 
sépulcral. Bn i635 cette chapelle, alors dediée à Notre- 
Dame- de- U- Pat», prit le nom du Vem à came d'un 
vœu qu'y fil Anne d’Autriche : U reine avait promis de 
donner à cette chapelle une statue d’argent s'il lui natv j 
mit un fils. L'image devait être du poids de l’enfant. 
Elle eut I/nm XIV et en i63R elle fit porter à la cho- J 
pelle une image pesant vingt-quatre marra, sur laquelle 
était celte inscription commémorative ; finit* Marte 
SalkuhfHMt de Puce dicUr. Celle image y est rratéo jus- 
qu'à la Révolution. Depuis cette époque la chapelle rat 
devenue un lieu de pèlerinage tréfr-fréquenté et de dé- 
votion révéré du voisinage. (Voir une brochure in- A* 
de 1 os page* intitulée : Le rtru de la rryne ou la fon- 
dation de la chapelle de \'>ttre-fiame-dc 4 a-l\vT, tize à 
Sahurt; Rouen, Laurent Maury, iG3q; voir aussi le 
Vermra de Cm lion.) l’ ne double porte et un Joli portique 
du tvi* siècle donnent accès au manoir détruit dont dé- 
pendait cette chapelle. ] Êp. incertaine. Dans le cime- 
tière, cercueil» de pierre bris* 1 * par le fossoyeur. 

SAINT- ÉTIENNE -DU-ROUVRA Y. Ep. gauLùe. 
Pierres druidiques signalée» dans la forêt de Rourray. 

Ep. romaine. Monnaies trouvées près des manoirs de 
la Chapelle cl de Banni vol, comprenant dos Auguste, 
de» Claude I”, des Dioclétien rt des Posthume, ainsi 
qu'une pièce consulaire en argent. — • Voie antique. J 
Ep. franque, Sépulture* franques découvertes en grand 
nombre depuis cinquante ans dans le rimeliêre , la pince 
et Ira jardin» qui entourent l’église et la mairie. Eu 1 8 1 y 
et en t6bo, en faisant le» fondations soit de nuinon», 
soit de l'école, ou a trouvé des sarcophage* en pierre. 
Sarcophage* eu pierre d« Vergeté et d'une forme méro- 
vingienne rencontrés dan» le rimeliêre en s 863 . En 
1 865 , en rrMMBl une cave, on a trouvé de* cercueils et 
des inhumations franque» ayant des vases noirs aux 
pied*, et à la ceinture des plaque* de ceinturon en brome 
décorées de croix. Ep. limai etance. L’église, sous le 
vocable de Saint-Étienne, appartient au xvi* siècle. La 
nef rat un bon travail en pierre du paya, avec dra fenêtres 
du tempe. loi charpente et le berronu sont de 1637. Le 
clocher, aussi en pi cm-, rat placé au portail et il forme 
porrhr ; c'dt une tonr carré* du temps de II «tri 111 ou 
de Henri IV, restée inachevée et qui est asses élégante. 

Le chœur est moderne. Dans la nef, deux élégante» 
piscines sculptées avec loin. Braie* de verrière*; quel- 
que* curieux la Idéaux du xni* siècle. — Le mouoir fut 
ItfiHéen 1 Ai 8 par des partisans, qui le savaient rempli 
d'Anglai». — Chartreuse, dit-on, dan» un des bâti- 
ment* du ehAteeu actuel de la famille Rondeaux. Il 
reste, en effet, sur Ira mura des insriiptions qui indi- 
quent le passage de religieux en cul endroit. — Croix 
de la fî*winr/i«*r, plantée en 1571 près du manoir de 
Hanuivcl, encore intéressant. La famille de ce nom, 
qui a donné des religieuse* et de» prêtres, avait un 
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caveau dans le chœur au xru* siède. En i 663 on y 
inhuma la femme d'un Langlois de Mollcvillc, premier 
président de la cour des compte» de Normandie. || Ep. 
incertaine. Foc*és <1 terrassements nommés le Fusse 
ttoger et le Fusse Guillaume. Ce* noms viennent -ils 
d'anciens Normands T 

SA I NT-PI ERRE-DE-M ANNEV I LLE. Èp. romaine. 
Voie antique nommée la Yieiie. Monnaie» romaines sur 
ses lxtnb. j Moyen âge. L'église, sous le vocable de 
Saint-Pierre, rat enivrement du xvi* siède. Iæ diarur 
rat insignifiant ; la nef rat belle et importante. Son ber- 
ceau e*l une bonne charpente du Xfi* siècle. La port* 
e*l dégante et décorée de sculptures. Le vaisseau est 
éclairé par six fenêtres à compartiments, dont quelques- 
unes renfermaient des verrières. Il n'en reste qu'uu 
petit nombre de fragments : un Adiré de Jrasé ; un 
saint Clément, pape; une Conversion de saint Paul et 
une Adoration dra berger». Dans la nef rat une naïve 
peinture de 1600, représentant le jugement de Notre- 
Sdgneur par Pilate. 

SOTTEV 1 LLE-LEZ-ROUEN. Tempe prekiêtonque *. 
Hachettes grossièrement ébaudiéra trouvera dons des 
sablières, 1111 musée d'antiquités de Rouen. { Ep. gan- 
loue. Hacbcttc en »il-x rtMMidl dans l'asile de Quatre- 
Mar» en 1 858 . | Ép. romaine. Cercueil en plomb en- 
touré de tuiles à retards. Il contenait un squelette avec 
drus anneaux de hnmtectdriix bracelet» en jais trouvés 
en 1 84 s pendant Ira travaux d'établissement du chemin 
de fer, dan» le voisinage du cimetière. — Maçonnerie* 
antiques, et dans le mur même, une monnaie en plomb 
de Flavius Vespraianus , trouvées eu i 85 a. Au milieu 
de* puteriraon recueillit des brunira de Tri ja 11 , d'Adrien 
et d’Antonin. — Voie antique. — Trois cercueil», dont 
deux en pierre et un en plomb enveloppé dans une bière 
de bois, découverts à Q 1» aire- .VI ares en i 843 . Un cira 
cercueils en pierre contenait uu homme et l’autre, dou- 
blé d'une enveloppe de plomb , une femme. 11 montrait 
aux pieds des vase» en terre et en verre, deux mon- 
naies de Couslantin , trois épinghs à cheveux «t un fu- 
seau co ivoire , un bracelet en jais et une semelle de 
cuir doré. Plusieurs de ces objet* étaient renferme» dans 
une boîte en osier revêtue de cuir et fermant à l’aide 
d’une serrure. Le cercueil en plomb, enveloppé de bois, 
contenait une finie de verre, uii bracelet de jai» et une 
monnaie de Tétricus, Tous cra objets, soigneusement 
recueillis por M. Deville , ont été déposés au musée dé- 
partemental. — Meule à broyer et poterie rouge sur 
laquelle on lit le nom de MOXIUS. || Èp. franque. 
Soamasaxeen fer trouvé eu pleine terreau hameau de 
Quatre- Mare* «*l acquis par le musée de Rouen en 
18A6. j Moyen âge. Denier d’argent de Richard l'T, 
duc de Normandie au x* siècle, au musée cl»* Rouen. — 
Ep. moderne. L’église, dédiée 4 Notre-Dame, est com- 
plètement renouvelée depuis 1861. (Test un bel édifice 
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m style ogival primitif, remarquable surtout parla haute 
floche de pierre qui le précède. L'église dont U démo- 
lition a été achevée on *863 était une ouvre insigni- 
fiante du xtii* siècle, La charpente du choeur était de 
i G A o. Dana le pignon du durur il a été trouvé plusieurs 
vase* de grès placés là comme poteries acoustiques pro- 
bablement au ivi* siècle. — Couvent de Capucins éta- 
bli vers 1 600 , qui durs jusqu'à la Révolution. Il reste 
encore quelques bâtiments qui ont le caractère des 
constructions du gfti* siècle. 

VAL-DE- LA-HAYE (LE). Ép. gauloise. Haches de 
brome, dont un spécimen est au musée du Houen, trou- 
vées dans la forêt de Houmare, au lieu dit la Ci leée-de- 
Biaaart. fl Ep. ineerlaù*. Marmite en brome a trois 
pieds recueillie en >867, au musée de Rouen, j Moyen 
dgr. L'église, dédiée à saint Jean, présente, au cèle 
non! de la nef, des lancettes du xm* siècle. Au côté sud 
les ouvertures ont été refaite# au ivn\ Le chœur, en 
piem; blanche, a été reconstruit au xn% H est terminé 
par une belle fenêtre à compartiments. Baptistère en 
piem», du xvi* siècle, et jolie statue de sainte Barbe, 
de 1 600 ou environ. — Conimandene qui portail le 
nom de Sainlr-Yauhonrg. D'abord fondée ver» n 3 o 
par des Templiers, elle leur fut confirmée en 1187 et 
1 i 4 o, Plus lard ri le appartint à Tordre de Malte. Alié- 
née é la Révolution, elle est devenue un château et 
deux fermes. La chapelle, consacrée par lligaud en 
1 a 64 , a disparu. La clôture murée existe encore, ainsi 
qu'une enceinte de bâtiments, où l'on distingue surtout 
une magnifique grange du xm* siècle. \* * pignons sont 
en pierre rl l'intérieur est partagé en trois nefs psr des 
piliers dn l*ois. Les archives de la commanderies* com- 
posent de dix registres et de vingt-sept liasses contenant 
cinq cents actes sur parchemin qui vont du xiv* siècle 
à 1780.au dépôt départemental. — Dans la forêt voi- 
sine, que Ton nomme encore b HoU de la Ctmunande- 
ne, on voit dos bornes de pierre portant les armes du 
commandeur. — C'est au Val-de-la-Ilaye que les restes 
nwrtels de .Napoléon 1 “ ont touché pour la première 
fois la terre de France , le 9 décembre 1 84 0. En souve- 
nir de ce fait mémorable on a élevé, pur smucriptiou, 
une colonne de pierre qui fut inaugurée le «5 août 
1 84 4 . Un aigle la surmonte et sur les anneaux de brome 
qui la décorent sont gravés les noms des plus gratuit-* 
batailles de l’Empire. 

CANTON II F. MA ROM ME. 

(Clivf-itMl : Minces»». ) 

BON DEVILLE ou NOTRE- DAME- DE- BONDE- 
VILLE. Ep. gauloise. Hachette de pierre recueillie vers 
1800. jj M/yen Age. Prieuré fondé vers 1 i 5 A par Ri- 
chard de Rouvres et Mathilde sa femme, élevé à la di- 
gnité d'abbaye de l’ordre de Cflcaui en 1607. Cette 


abbaye fut supprimée en 1790 et vendue 3 o, 000 livres 
vins 1791 . Transformée en filature , die conservait en- 
core en i 844 ses principaux bâtiments monastiques. 
L'église, devenue une sécherie; la salle capitulaire, 
affectée au service de la cbarrelterit» , avaient gardé des 
traces du xm* siècle. On y reconnaissait encore çà et là 
de* parties de constructions anciennes au milieu (ht* 
réedifioi lions de 1 64 g, de » 665 et même «le 1 7 80 apres 
l'incendié de 1778J.cs murs do clôture existent encore, 
mais ébréchés. Los dalles tumulaires ont disparu , à Tex- 
j ception de celle de LouL Leoorniand de Beaumont , abbé 
; de Beaupré , en Picardie , dikédé le ! 6 avril 1 656 . Il était 
parent de la première abbesse . François*' Lenormaml «le 
Beaumont, morte en iGgfi. — Eglise paroi»ialc «le Saint- 
Denis, supprimée et détruite ter» 1808. — Église de 
Notre-Dame, moderne et sans caractère, du ivii* siècle. 
Pierre tumukire d’un conseiller du roi mort en 1 5 ox. 

CANTELEU. Ép. romaine. Bulle couverte de liai liera, 
au sommet de ta coltine boisée qui dofüine Rapaume 
et Déville, fouillée par M. de Glamille «;n > 853 . On y 
a trouvé une construction carrée de « o mètres de face, 
dont les murs épais de 1 ",60 étaient recouverts de cré- 
pi* cul 0 rie*. Dan» l'intérieur étaient de# monnaies eu 
argent de Maximien et de Constantin. |j Ep. franque. 
Des corps et un vase noir de type franc ont été déçoit- 
verts dan* telle mine. Cercueil» «le piem* contenant des 
ossements humains, trouvés en i 663 sur le versant vers 
la Seine, sur la propriété de M. PnL I Moyen âge. 
L'église . dédiée à saint Martin , présente deux époques : 
d’abord le xm* siècle dans le chœur, qui fut remanié 
sous Louis XV «t qui vient d'étrc remplacé pur un 
nouveau à chevet carré avec Iranaepts, de même style 
que la nef. La nef est un beau monument de pierre 
de *1 y h gothique du tenqis de François 1 ", couvert 
par un berceau d«* bois enfavé eu i 844 . Le clocher, 
formant porche, est une tour carrée munie de contre- 
fort* sur Ira angles et ouverte au-dessus du faite de 
baies à meneaux , qui e«t nulée inachevée- Deux jolies 
piscines du xti* siècle. Une chapelle seigneuriale avait 
été élevée au uid «lu dueur, vers t 63 o, par ir* Lan- 
gtois, sires de Cour-Moulins «H de Canteleu, dont la 
Révolution viola tes lombes. Restes de verrières, du 
ICI* siècle : f Arbre de Jeu*, ta l'asiion, le Crucifie- 
ment, tic.; saint Fiacre, saint Papbnuce, saint Michel, 
saint Martin, etc. — Couvent de Pénitents connu sou» 
le nom de SamU^Barbe. Fondé en 1 679 , au hameau 
1 de Croisset , ce couvent a duré jusqu'en 1 790. La pre- 
mière église, taillée dans le roc, a été réconciliée h' 
1* mai iGo 5 par l’évéque de Damas in partilme. La 
detfxiènie fut dédiée le 17 avril 1730 par M. Leblanc, 
r-vèque de Jopp* 1 in parltbus. Il reste encore une mai- 
son importante construite vers 1 670, continuée en 1 690 
j et eo 1700, «vqc un ctoilre très-rtcounaissalde et la 
‘ chapelle. La contro-tahlc est une sculpture de 1G70, et 
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l'autel en chêne, «le 1 7A0, passe pour venir «le la dia- I 
pelle de* fonglnift. dan» l'élise paroissiale. Les caveaux j 
des fondateurs, dont Fario donne le» inscription», *e ; 
trouvent, dil-on, aoiis l’autel. Aujourd'hui pensionnat 
tenu par d<*v religieuse». — Plusieurs anciens manoirs 
du i?r et du tvn* siècle, dont quelque*-«in* ont con- 
servé leurs grandi**» et leurs colombiers . sur le» 

bords «le la Seine, «Jans la tnwrw? «le Croiatet «H «le 
Dîeppevhdle. 

DEVILLE. F.p. franqm. tiemieil «le pierre contenant 
un sipielelte, trouvé en 18AA dans la tranchée pendant 
r«-lahli*M*m«*tit «In chiinin «le fer de Rouen au Havre. — 
Etang appelé la M are de Suint linmnin , où l'on «lit que 
les grenouilles ne peuvent vivre, dans l'ancien manoir 
de» arche» «1qu«** de Rouen, Le manoir et la tradition 
doivent remonter ans tempo in«*rovingicn*. Le nom «ht 
Bme-T Ére/jiie , «l«»nné à un taillis qui domine Oéville, I 
semble intliqucr une poatsçseion antérieure au un* siède, 
••poque où les évêque* métropolitains de Rouen prirent 
le rmui d'archevêque*. — Fontaine de Saint-Siméon , «>ù 
l'on se rend en pèlerinage. Peut-étr© ce nom vient- il du 
célèbre solitaire Siméon , mort à Trêves au si* siède. et 
«lui vint du |,ihan à Rouen vrre l’an to 3 o. J| Moyen âge. 
■w îse dediée A saint PierTe , munie au chevet de contre- » 
forts du 1111* siède, avec additions nombreuses du sti* 
et du «vu* siède. Reste» de verrières «(Ut existaient en 
«855 et ik* * y voient plu» : c’daît un saint Michel , de 
1087; un saint Adrien, de itîoi ; et une ftatenteUoN 
•If Jeta* an temple. — Jolie rroii de cimetière en pierre 
et du xu* siècle. — Manoir de» anciens arcbcv«>ques , 
aujourd'hui la propriété de M*" Néron. où l’on recon- 
naît «le» trace* du 1111* et du x»i* siède. CI» manoir, donné 
par les rois, à ce que l'on croit, aurait eu saint Romain 
pour premier piMseaieur. Eudes Rigaud l'habilait plus 
son vent que Rouen. De 1 s A8 à 1 *88 il y vint deux cent 
soixante-deux fois. Il fit des ordinations dan» sa cha- 
pelle, dont on montra h,** reste» consistant en carreaux 
emnilléf et en «cultures. F.n 1 806, Guillaume de Kla- 
vurourt y tint un condle. George» d'Atnbuise le fil cm- 
hdlir en « 5 oo et m 1 5 o I - — Marteau de fer «Je la fa- 
meuse cloche <k* Rouen dit»' George* d'Atnimee . fondue 
en « 5 o«, ftHée en 17B6 et brisée en 1793, fouir»* la 
jtorie d'une ancienne fonderie «le Huches établie sur le 
Pure de fJrtdle. — Dans une maison de campagne «le 
ce village , Voltaire écrivit la Mari de (star tu 1 73 1 . 

HOULMK ( LE), h/». nnv/rriw. L'église , dédiée à saint 
Georges, u*a rien d'ancien, ayant ét«* reconstruite en 
«H »3 et eo «8»6. 

HOIÎPPEVILLE. Kp. incertaine. Tombeaux dont on 
ne saurait facileinrnl «lonner la date, trouvé» en *8»* 
dan» la forêt Verte. Puits ri rosir* de murailles dans 1 b 
même forêt, notamment au lieu dit la Barrette. Puits, 
vieux mur» et lernwaciwnl» au triége de la Grotee- 
IhtUe; on croit que ce sont les reste» d'un vieux châ- 


teau. [j Moyen dgc. Église dédiée à Notro-DaïUe, dont 
l'ifnsetnlde ne dépasse pas le xvi* siècle. I.* nef et le 
docker qui la précède ont été souvent remanie*. Le 
ch mur, bâti en pierre blanche , «t éclairé par sept belles 
Ogive» i réseau, t«»ut«** garni»** de vetnèrv» en général 
bien conservées, plus originales par la composition que 
remarquables par Pen-culion. FJIe» ^présentent : i* au 
chevet , J nu j en croix arrosnpvgoe «le b Madeleine, de 
la saint»? Vierge et de saint Jean : x* au côté de IVpllro. 
les i-lpéfre» entourant le Sauteur, espèce d'arbre aposto- 
lique; 3 * an rêté «le révangile, la Mort de la Vierge 
.Vu ne ; A* en descendant du cMé de l'évangile, le Juge- 
ment dernier (i 5 A 5 ); 5 * au l«a» du chieur du inéni** 
cêté . le Paraâi» terreetre ( 1 5 6 S ) ; 6 * du cùbi «le Pépltre . 
saint Christophe, sainte Barbe et saint Rocb , saint Sé- 
Imslicn ; 7’ la flcvorrerfko» générale, Croix de consécra- 
tion, sur les murs. Trois «lalle* tumulaires HTaore». 
dan» le pavage du chœur. Lambris de 1600 nu environ. 
Fondation d'un conseiller du roi, lieutenant «le la vi- 
comté de Rouen en 1 58 p , dans les archive» ; et un de- 
cret de Sa M»j«?*té l'empereur et roi , «laté de Moscou 
le il septembre 181 a. 

MALALN’AY. Formée d«* trois anciennes paroi»», 
dont une seule a sunéai. Moyen dge. Église dédiée à 
suint Nicolas. La nef a conservé de» trace» de l'archi- 
tecture du xii* siède, mai» les ouverture» et l'appareil 
ont «H é modifié». Le chœur garde une abside à trois 
pan» du xvi* siècle. Le r loche r, en brique et tuile, a 
été ajout« ; au portail «*n 1 785 et donné au cuîé par une 
personne qu'il avait soignée. Deux <lalb?s tumulaires du 
x»i* siècle, dont une est celle d'un curé. — Église Saint- 
Maurice, voisine «Je cHIe «le Saint-Nicolas et pUc**e au 
bord de la grande route de Diepjw*. Supprimée i U 
Révolution, elle a été vendue et détruite ver» 1 RAS. — 
Église Notro-DameHli-s-Champs, placée au pied «Tune 
colline, là où est aujourd’hui l'embranchement du che- 
min «le fer, démolie «mi 1 83 <L Le cimetière en est con- 
servé. 

BIAROMME. Êp. romaine. Voie de Rou.-u à Lille- 
bonn»*, depuis la Gdts de Saint-Aiguan jusqu'à la Ole 
delà -Uayiie . gagnant In Vaupalière. [| Moyen dge. LY- 
gliae. dédi«re i saint Martin , «Irinolie en « 85 A H 1867. 
conservait q«el«|UW traces du xiu* siècl»? dans le chœur : 
le reste offrait peu «le caractère. Elle a été reconstruit «■ 
«lan* le style du XI 11* siècle. — Moulin à piwulre, sup- 
priin* 1 en 1 83 A , qu'une inscription placée sur la porte 
semblerait attribuer à fleuri IV. si elle n'était la même 
«{u’on lit a l'Arsenal de Paris j 

Etna turc Honrico vulcania tels ministre! . 

Te ta giganUeo» «IritrtlaUira ftiror»**. 

Dan* ce moulin naquit , le 6 novembre 1 79 A , le mare- 
rltal -Pclwier, duc de MalakofT. — L«^ lioi* «b* la Valette 
étaient autrefois célèbres par les brigandages «pii a’y 
commettaient. 
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MONTIGNY. Moyen dgr. Église dédiée à failli Ouen. 

r.fia-ur «lu xti” ri du XTll* siècle. la nef date du «Tl* ; 
siècle: une partie «*sl en pierre de taille. Le* fenêtre*, ! 
qui ne sont pas sans mérite, renferment de* verrière* 
du temps «le Charles l\ et «le Henri IV, entre autre* 
celle* qui repcéwnlont saint Oimjo, de Rouen, ri saint 
Mal burin, de 1570 et 1Ü71, saint Rocb ri saint Nico- 
las, «le 1 &7 1 , saint Juan piochant dans le désert , saint 
Pierre, saint Paul et sainte Anne, de I 0 i 3 . Dans le 
rhtnir sont neuf magnifiques médaillons de b Renais- 
sance. représentant les travaux de* mois de janvier, fé- 
vrier, mars , avril . mai , juin , août , septembre , octobre. 

Il maoqiK juillet, novembre ri «lécembre, enlrvi : * de- 
puis le commencement de ce siècle. — Le château voisin 
«le f église «*l une construction du temps de Loub XV, 
qui ganle des partie* loMngécs co brique de l'époque 
«le Henri IV ri de Louis MIL 

M 0 NT- 9 MNT-A 1 GNA.N. Formée d« doux ancienne* 
paroisse* de Saint-Aignan et du Afont-oux-Malade*. — 
Suvt-Aicsas. -Moyen «g*. Eglise »ous le vocable de 
Saint- Aignnn. b' olbf méridional, le portail ri le clo- 
cher, construits en pi«?rre à l'époque de la Renaissance, 
sont n'st«*s inachevés. Le grand portail est surmonté 
d'une rose «I flanqué do contre-forts sculpté*. La tour 
carrée située à l'angle nord-ouest, commencée avec 
magnificence, n’a pas été termiwV. La tourelle octo- 
gone de son escalier est remarquable-. IJne jolie petite 
porte placée au midi est peut être un tombeau du 
temps «le François l". Le côté nord de La nef est mo- 
dem* , ainsi que le chœur. Deux obits gravi* sur 
marbre, dam le pavage : ce sont cptix d'un gentilhomme 
et d'un Ubourenr. — Pralri** rominunnlc dite la Monte 
mtr âne*, que l'on assure être un don de la reine 
Blanche, mère de saint Louis, qui serait venue *o bai- 
gner dons la jtforr anx Galrvx, voisine de cette peai- 
rie, -tt L* HoxMCk'Mtuiu. Ép. gautt/w. Deux ha- 
chette* de pierre trouvées au lin menu «lu Riwr. en 1 8fi 1 ; 
entrée* au musée de Rouen. [| Ep. romaine. Voie de 
Rouen a Lillrimnne, appelée le C.hrmin du Hny, (Jnr- 
iwrn le Roy, Ckemmmn regi* , Àriuiwwm «foininr njpi «fans 
«Ji-naelc* du xui*si«*!e. Monnaie* romaines du Haut ri 
du Ras-Empire, Adrien*, Alloaiv, liiil«ui rebonis ri 
construction* citées par AI. J. \l. Tlumrin. [j Moyen Age. 
Léprmerie qui prit lé nom de Vonf-de *- Lèprmr ou de* 
Malade*, fondé*! ver* 1119 par dit-neuf paraisses de 
Rouen suc le mont Saint-Jacques. t>t hôpital fut des- 
servi par de* chanoines rigulifT*. — Henri II . pour ex- 
pier le meurtre de saint Thomas de Canlorbéry. con»- 
traisil en 1 176 une église dédiée au saint archevêque 
et dév«*lop|Ki la fondation première. Ce prieuré dura 
jusqu'en 1 790 . où l'église devint paroissiale. Cest une 
construction romane, à trois nefs, dont les cintre* sont 
surtout * bibles à l'intérieur dan* le* arcades de b nef 
et du chœur ri dans le* petite* fenêtre* qui le* sur- 
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montent. Le xir* sièeb* a réédifié le rbevri en rempla- 
| çant l'abside par un sanctuaire éclairé par Irais fenêtres , 

! dont relie du milieu est un chef-d'œuvre. D’autres par- 
tie* forant refaite* dan* L? l»s cotés. Le xn” siècle 
construisit en pierre et voûta la chapelle de la Sainte- 
Vierge, puis il relit !«• portail ri le pignon de l’ouest. 
Deux briles dalle* tumuhires du xin” «*t du lit* siècle, 
encastrée* dans I*** murs : l'une «le M"' Melieiut , femme 
de Lorens le chambellan, morte en 199.I; l'autre de 
Laurent LeW et «le sa femme, bourgeois de IlnrÜeur. 
décédé* en 1 38 <j ri représente» tan* dnit d*ns un na- 
vire qui flotte sur la mer. Pierres tumuUire* des cha- 
noines génovéfaîns, «lu xvii* et du xviii* siècle, encas- 
trée* «Iniw le mur en 186A. I<a maison de* chanoine*, 
vendue en 179a. eut devenue en 1819 un annuitaire 
diocésain. (Test une construction du xvii* siède, qui a 
conservé en partie son ancien caractère. Parmi les 
{•rieurs célèbre* un rite Nicolas, du \f on Malade*, 
qui cari «pondait avec saint Thomas de Laotorbéry 
( Voir P /Affaire du prieuré du Mont-aux-Mttlade» , pu- 
bliée par AL Pobbé Langlois m 1 85 1.) — Église Saint- 
Gilles, construite au xn* siècle psr Rondin, chancelier 
du roi Henri II. Klle a «Ion- jusqu'au xvii* siècle. A peine 
en voit-on la place. — Ancienne église paroissiale de 
Saint-Jacques, du xi* siède, ayant conservé tout son 
caractère ; délaissée à b Révolution cl transformée en 
atelier «le menuiserie. — Derrière l'église, ferme du 
prieuré, «ni l'an trouve une helb* cave du un” siècle. — 
Cercueil* «le pierre avec entaille pour la tête, dan* les- 
quels on amure avoir trouvé- des cierge* de cire, «Ukmii 
vert* derrière l'église «lu prieuré en iBAa. 

NOTRE-DAME- DE- BON DE VILLE. Voir BON- 
DEVILLE. 

PI SS Y -PO VILLE. Formée de* deux ancienne» pa- 
roisses de Pi«J ri de Pnvïlle. — Pis*v. -Moyen dge. 
L’églUe, dédiée i «aint Martin, renferme des partie* 
du xm* siècle. Le reste a été remanié au m* ri au xvii* 
siède. Une belle Tenétre du xv 1* siècle éclaire le cheiet. 
Le baptistère en pierre, retaillé au stH* siècle, doit 
dater du xm*. Dalle* lumulnirv* du xti* siècle, dans L 
nef. U principale est celle do Guillaume Challangne. 
décédé le 99 août i 533 . — T«Trinc en grès du xv* ou 
du ni* sièch* trouvée dan* le cimetière, en creusant 
uno fo«*' en i8ûo. — Pied de I* croix au hameau de 
la Lroix-Roinpur. Château de M. de TriquerviUe. 
manoir du xti* siècle ayant encore sa prison cl m robin- 
en bot*. — Chemin d’irquei , qui allait de Durbir à 
Arque*. — • l’iinur. Ep. romaine. Villa d'une certaine 
importance, dont I» ruine* se voient «Uns un champ, 
demère le presto 1ère devenu une ferme depuis la Ré- 
volution. On y découvre «le* «Icbr» de |«if«, «le tuile* à 
rebords, do plaqwrt de riment rouge, «le poteries . et des 
monnaies de brame. Al. Deville y avait reconnu dès 
1 887 des poterie* , de* monnaie* «|.» lnnnxe, ainsi que 
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des vases provenant uns doute d’inci itérations. ] M»y*t t j 
âge. L'église, dédiée à saint Pierre «( A saint Paul, est 
détruit? depuis la Révolution. On en connaît seulement 
la place. EUe possédait des verrières du ht* siècle, des 
pierres lumulaires «l de» inscriptions seigneuriale» de 
1 3*6 et de 1 598. Farm , qui l'a connue sous Louis XIV, 
a laissé sur elle des renreignemenU dans son Hûtuire 
de flatton. — L'abbé Nicolle, confesseur de Louis XVIII 
et fumloteur du collège Sainte-Barbe, i Parts, naquit 
i Po ville le h avril >7&8. 

ROUMtRE. Formée des deux ancienne» paroisse» 
de Rouinare et de Saint-Thomas-b-Chaua&ée. — Hou- 
s»»k- Ep. gau hier. Dépôt de liacbeltcs «le brome, dont 
l'alliage a été analysé par M. Girondin , de Rouen , trouvé 
dans la forêt en i 845 . | fip. romain*. Sla luette de Mer- 
cure en terre cuite, trouvée dans la forêt et conservée 
au musée de Bonn, ij Ep. franque . Le nom de relie 
localité provient probablement du Franc Rotmarus, qui 
potUM-dait le pays au ru* siècle, quand saint Wandrille 
vint fonder le monastère de Fontetielle. | Moyeu a fit. 

Ce fut à un arbre de la forêt de Roumarc que Rolion fil 
*UK|M*ndre Ire bracelet* et le* chaîne» d’or qui furent 
respectés par tes Normands du a* siècle. Un chêne connu 
sous le nom de Ckrne à Leu passe pour être un témoin 
«le ceUo tradition. — L'église, dédiée i Nuire- Dame, 
fui primitivement romane du it* au m* siècle. De celte 
époque reculée il reste encore la tour carrée du clocher 
ornée d’un double rang de cintre* roman* et quelques 
vestiges dans la uef, au milieu de reconstructions du 
tti* siècle fl de remaniement* plus modernes encore. 

Le chœur est récent, mais les chapelles formant tran- 
sept doivent être du xv* siècle. La coolrv-table en bois 
est du temps de Louis XIV. — Léchai eau est une boom; 
construction de la lin du tri* ou du commencement du 
xui* siècle. La chapelle, de 1706, a été desservie au 
moment de la Révolution par M. d'Anfernel de Bures, 
mort martyr pour U foi air le Vieux-Marché de Rouen, 
te 7 septembre 179A. Une inscription commémorative 
de ce fait a été placée dans l'église de Houmare en 1 863 . 

=• Ssiirr-TiiiresK-Là-UiurMCR. Ep. romaine. Voie de 
Rouen à LiUebonne, d’où le surnom de Chaueeee donné 
A la paroisse. Dans Ire acte* du su* et du xm* siècle, 
ce lieu ret appelé Calcin et la Qunithée. \ Moyen Age. 
L'église, dédiée à saint Thomas, a été détruite depuis 
la Révolution. — Une chapelle fondée en v 338 n’exis- 
lait plus dès 1760. 

SA 1 NT-JKAN-DU-CARDONNAY. Moyen Age. L'é- 
glwc, sou* le vocable de Saint-Jean, est presque entiè- 
rement romane du 111* tiède. La nef a gardé ses mo- 
dillotu grimaçants de l’époque romane. Le clocher, entre 
chœur et nef, a vu retailler »■* arcade* au xvu* siècle, 
et dès le m* on l'avait doté d'une voule charmante. la» 
fenêtres ont été généralement déformée* au xtiu* nede. 

Le porche «al du tvn* siècle, mais la grande porte n’est 
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que de 1899. Bel encadrement de pierre, de 1661, 
d'une plaquede marbre noir portant une longue inscrip- 
tion de M. d’Herbouville , châtelain du lieu qui a fait 
plusieurs fondations datées du *3 juin 1661, encastré 
dan* le mur nord du chœur. — Base et débris d’une 
belle croix hosannnire de U Renaissance , dans le cime- 
tière. — Cliileau en partie construit sous Louis XIII 
et en partie à une époque postérieure. L'ne tradition 
veut que Henri IV y ait logé. — Chapelle de 1890. 

VALPALIÈRE (LA), Ép. romaine. Voie de Rouen à 
Lillehonnc. j Ep.frnmju*. Position probable de PoW- 
rnsciM, où s'arrêtèrent au vu* siècle Ire reste* mortel* 
de saint Ansberl. lorsqu’on les rapparia du Hainaul i 
Fonlcnelle. Le corps du saint y opéra des miracles, et 
Berthold i*t Radamaste, seigneurs du lieu, plantèrent 
une croix et m firent moines de Fontanelle. j| Moyeu 
Age. L'église, dédié*' à saint Léonard, rompu**! d'une 
nef, «fun clocher et d’un cltorur, «4 romane dans son 
côtier, sauf quelque modifications ultérieures du xvi* 
siècle. Porche en bois et baptistère en pierre. Detix 
Mies dalles tumubires des sires de la Chapelle, sei- 
gneurs du lieu à U fin du xiv* siècle, présentant deux 
image* chacune gravées au xt* siècle , dans les murs de 
la nef. — Dans le cimetière a été inhumé en t 85 p l’an- 
tiquaire Auguste Lvprevost , décédé an chitenu du Par- 
quet. — Manoir entouré de murs en brique et pierre 
avec pavillons en saillie pire de l'entrée, du tt 11* siècle. 

CANTON DB PAVILLT. 

(Chrt-lwa : Pvnixi.) 

BARENTIN. Ep. romaine. Murs appareillés en tuf 
entoure* de tuiles à rebords et do poteries antiques , 
trouvés sur la cèle de Rouen en 1 863 , lors de la recti- 
fication de la route impériale du côté de Rouen. — Ci- 
metière romain à incinération trouvé en s 838 sur la 
Cdte Je l'Eglite. Il se composait de va** de terre et de 
verre, dont quelques-uns contenaient de* M brûlés, de* 
fibules de bronte et d’argent . et de quelques autre* ob- 
jets; remis au musée de Rouen par M. Lalitri- Une 
fouille faite par M. Deville donna six vases de terre, 
trois vases do verre et une tablette de marbre qui ser- 
vait pour écrire; entré* au musée de Rouen. — Second 
cimetière romain décturvert en 1 85 y dan* le bois de la 
ForiertUe, aaset près de la ligne du chemin de fer. — 

I Constructions antiques qui furent détruites, et vases 
nombreux qui furent brisé* par le* ouvriers dan* un 
défrichement opéré au bas «le la Cite du Caution. Sept 
ou huit dre plus solides et des mieux conservés, commu- 
niqués par M. Lame, avocat à Bomleville, A M. l'abbé 
Cochet, furent reconnus comme vases romains prove- 
nant d’incroéraüous. — Fouille opérée à b Forterelle 
du 9 au *3 juin *858 par M. l’abbé Cochet , qui y trouva 
deux crut quarante vase* repartis entre quatre-vingt- 
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huit groupe de sépultures. Ces \mcs consistaient en 
treize i/o/nrm contenant des vases de terre et de serre, 
en ornes en terre grise sous forme d'olhi ou de pot au 
feu, en cruches rougeâtres, en flacons, barillets, bola, 
coupes, plateaux de terne et de verre. TU étaient accompa- 
gnés de fibules en bronze émaillé, d’anneaux de cuivre, 
d'une dodxcUe en fer, de miroirs étamé* et de b rouir* 
du Haut- Empire, Ces fouilles ayant été continuée* en 
186* et >863 par M. Lemarié , avocat à Rouen , 011 ren- 
contra beaucoup de vases de terre et de v erre qui ont été 
brisés , des monnaie* de broow et deux statuettes en terre 
blanche représentant Latone cl Vénus Anadyomène. Gw 
deux cimetières de Barentin doivent appartenir au 1" et 
au 11* siècle de Père chrétienne. j| Ep.Jranyue. Sépul- 
1 un» dont il rot resté un beau sernmasaxe en fer. trou- 
vées en 1847, lors de la confection du chemin de fer, 
sur la cèle voisine de b chapelle de Saint-Kellier. jj 
Moyen âge. L'église , dédiée à saint Martin , rot une seule 
nef construite en «Ici. Chevet circulaire garni de contre- 
forte plats, surmonté d'une corniche carrée soutenue 
par des modifions à tète humaine. Porte occidentale en 
plein cintre, accompagnée de deux colonnes a chapi- 
teau lisse supportant une double archivolte en plein 
cintre à boudin*. Fenêtres refaites en brùpic. Croix sur- 
montant le Hocher en fer à fleurons du x?u* siècle. Dé- 
molie depuis 1 868 et remplacée par une grande église 
de style roman. — Chapelle de Saint-Hdlier, qui a tous 
le* caractères du x»i* siècle, sauf le chevet, qui parait 
plus ancien. Elle rot toujours l'objet d’un pèlerinage et 
on y allume un feu de joie le 1 fi juillet , jour de la fête 
du saint patron. 

BEAUTOT. Ép. incertaine. Chemin de* Fée*. Moyen 
âge. Eglise dédiée à saint André. Primitivement ro- 
mane. Le Hocher, pbeé jadis entre cfaceur et nef, rot 
maintenant au portail, l'ancien chœur roman, aban- 
donné en 1764 et transformé en porche, ayant été 
démoli récemment. Des transept* ont disparu. La n**f 
est du ivii* siècle, et le chœur, construit à l'ouest, 
date de >764. Dalle tumulaire du xm* siècle, dans le 
chœur. Statue de pierre de In sainte Vierge, de 1600 
ou environ. 

BETTE VILLE. Moyen âge. Église dédiée à saint 
Ouen, peu intéressante. Au nord du chœur sont quel- 
ques traces du xm* tiède; mais le reste est du xv»*ei 
de 1700. La nef • dro fragment* du xrti* et du xviil* 
siècle. Le clocher, plocë ou portail, date de 1860. — 
Ancien manoir dépendant autrefois de l'abbaye de.Saint- 
Wandrille, dont l'enceinte carrée est formée par d’an- 
ciens bâtiments , la plupart en |derre et du xm* siècle, 
avec additions du xvi*. La chapelle, qui sert aujour- 
d'hui de grange, est une charmante construction eu 
pierre, conservant encore un rang de fenêtres ogivales 
et rayonnante*- — Un autre bâtiment 1 lirai contigu à 
celte église offre un beou pignon du xm* siècle. — 


Manoir de Bi ville, ancienne ferme de Saiot-WandrUle, 
dont >| reste une superbe grange du xm* siècle , à trois 
nefs avec colonnes formée* de grosses poutres de chêne. 

BLACQUKVILLE. Moyen âge. Église dediée A Notre- 
Dame, édifiée au xvi* siècle, rddtie presque en totalité 
à partir de > 83 o. Il reste encore du xvi* siècle le cAté 
méridional de b nef et b partie terminale du dueur. 
Dalle en pierre de liai*, longue de *",*o et large de 
1 mètre, servant de marche au sanctuaire, qui montre 
dan* un riche encadrement gothique une figure de 
femme noble. Cette dalle doit dater de 1 484 . Trois ins- 
criptions tumulaire* et obiluaires du xu* tiède, dan* le 
dueiir. Pied du lutrin, jolie sculpture sur hais «le la 
Renamance. — Pied de croix du xu* siècle dans le ci- 
metière. 

BOL VILLE. Formée dro deux anciennes paroisse* 
de fiouville et de* Ifs. — Boivillx. Moyen âge. Eglise 
dédiée à .Notre-Dame et à sainte Anne. Clocher enlre 
chœur el nef, tour carrée apparteuant à l'ogive primi- 
tive de b fin du 111* ou du commencement du bui* siècle, 
porté *ur arcades ogivales ci percé «Tourna en arc aigu. 
Chapelle* du Xlll* siècle h droite et à gauche du chœur. 
Chœur insignifiant défiguré par deux arcade» basse* 
de 16 Do ou environ. Nef, belle conslrurlion en pierre 
du xri* siècle, ècbîrée par huit belle* fenêtres et cou- 
verte par une cborjicnl- du même tempe, dont les en- 
trait* sont décorés do dragons, d'armoiries et de mo- 
nogrammes. Joli jxircbe eu pierre de 1 a Rcnaisnance, 
précédant la nef. Porte en bois sculpté , bénitier de 
pierre de 1600, et inscription de fondu lion de Noël 
Biset de > 664 . Dan* b nef, caveau stipulerai qu'une 
grande dalle indique , dans la chapelle du sud. Porte- 
Christ et contre- labié des doux chapelle*, magnifiques 
sculptures *ur bois du «Hll* tiède. Joli pied de croix 
de la Renaissance, sculpté sur ««s quatre faces, dans le 
cimetière. — Reste* d'un parc et d’un château du xvi* 
siède autour du cimetière- — Cliapdlc de Saint-André, 
aujourd'hui délruilo.— Vieille auberge en bois du xvi* 
siècle. = Les Irs-sia-Cxcntsic. Moyen âge. L'église, 
dédiée à sainte Croix , a été vendue et démolie en 1 86 1 ; 
il n'en restait guère que le cbœur. dont les débris indi- 
quaient le xvi* siècle. 

BUTOT. Ép. romaine. Monnaie, jj Ép. Renatesmce. 
Eglise dédiée à saint Wulfran, en silex et eu grès du 
xm* et du xvm* siècle. Statues «k? pierre et petit vitrail 
du xvi* siècle. Maler dotareta encastrée dans le mur du 
midi, donnée par Guillaume Le Boursier et sa femme, 
inhumés devant en >57* et >577. — Belle croix de 
cimetière eu grès, haute de 8 mètres, dont le fût est 
décore de dauphins, de têtro d'homme, de coquilles, 
de poissons, de croissants, de lleun» de I», de mono- 
gramme et surtout dw instrument.!! de b Passion. Elle 
porte au bas l'inscription : r Geste -f* a été fête du trrôor 
de céans. M . V*‘ LX ( 1 56 o ). * 
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CARVILLE- LA -FOLLET! ERE. Aulrefoi* nommée 
Garville-sous-la-Forestiére. Moyen fige. Eglise dédiée à 
saint Germain, isolée «■! très-loin des maisons. C al un 
édifice modrale qui, j»r IVraw-mblc, ne dépasse pas le ! 
xvi* siècle. encore les dwix siècles ultérieurs y ont-ils | 
grondement travaillé. La seule partie ancienne eut une 
diajielle formant éperon au nord de l'église, entre cbccur j 
•*t nef, qui parait i-emouter au un* siècle. 

CROIXMARK. Moyen âge. Vieux château qui fut le 
berceau de In famille dont est sorti Robert de Croixmare, 
archevêque de Rouen , à In fin du *»' siècle (16811-9 A). 

— Vestiges du w* et du tu* siècle sur un tertre en- 
toure de fossés, transformés en ferme. — Église dédiée 
à saint Aubin, (’.humr du un* siècle, ainsi que ir dodier 
relégué au portail; ils ont été rvmaniés ultérieurement. 
Nef du x»i* siècle, sans caractère bien tranché. Deux 
grandes dalles «le pierTr «lu un* siècle, malheureuse- 
ment bien effacées, «de Guillaume de Croiimare, che- 
valier, qui trespassa l'an de grâce M L CC et IV» et 
-d’irdtc dame Marcelle «le Croiimare, jadis daine de 
« Grotxmare qui U-rapossa Tan de grâce . « dans le < Wur, 
où U tradition prétend qu’il eiiste un caveau seigneu- 
rial. — Bâtiment du ivii* siècle au bout de l'église et ■ 
au-dessus de la sacristie actuelle, proliabtement l’an- ! 
cien IWser fit Grotx-**«*v. Ce trésor avait le privilège I 
de conférer à son trésorier le droit de siéger au parle- 
ment di* Normandie. Il possédait une bibliothèque assez 
importante, (huit plusieurs livres eiislent dans Ira 
grands dépôt* de Rouen. Elle était sans doute dans 
l'appartement du bout de l'église. — Château de Braau- 
voir, construit en 1738, qui possédait une diapclle de 
Notre-Dame. — Vieille aubeigo en bois du im* siècle, 
qui porte le nom de la Helle- Maur/n. 

ÉC ALLES- ALIX. Moyen âge. Église dédiée « saint 
Martin. Del* construction primitive du 111* sied*, il no 
leste que le clocher, tour carrée j»«lis placée en Ire chœur 
et nef, aujouni’hui reléguée à l'extrémité orientale 
de l'égliw et servant de sarrûtic. C’ait un coqs» carré 
de 1 a transition du ni* siècle, dont Ira arradra sont «les ; 
ogive* primitives et l«» fenêtres des cintras romans. La 
corniche est portée sur dra U} Ira grimaçante». l,e dweur 
a été recunstniil en 1763, la nef en 1768. Ancien au- 
IH do pierre du tu* siècle, dont tes coUmnéltra ronvane* 
qui supportaient la table étaient reléguera au bout de 
la sacristie en 1 8fio. 

ÉMANVILLE. Moyen dgc. Église dédiée à saint Vnast. 
Clocher roman , tour carrée du &11* siècle , [durée entre 
chœur et nef. Chœur avec trace* du mi* siècle, retou- 
ché au x?i*. Nef du m* siècle par ses murs, avec fe- 
nêtres reliâtes en Deux piscines et deui autels 

«le pierre, qui pourraient bien remonter au vu* siècle, 
dans le haut de la nef. Piscine du xiu* siècle «bns le 
chœur, Contro-tablc en bois de 1 C60 ou environ. Vieille 
cuve baptismale en pierre, du xjii* siède, récemment 


enlevée. — Chapelle Saint-Piorrc au hameau de la 
Recrue, aujourd'hui détruite. 

FOLLF.T 1 ÊRE (LA}. Autrefois nommée la Fores- 
tière. L'église, dédiée ù saint Vinrent, a été démolie 
vers 1898. 

FRKivQllIENNE. Moyen dge. Égtiat- dédiée à la sainte 
Vierge, entièrement du xv*r 4 du xvi* siècle. Nef en grva 
et silei, précédai* d'un porche en bois de 1 69a. Chœur 
insignifiant. (Clocher, entre dweur et nef, acronqiagné 
de deux petites «'liapellra formant transepts, a-uvre élé- 
gante de la Renaissance, décorée de colonnes et de pi- 
lastre» portant dea vuâtra sur nervures, t*l garnie de 
contre-forts. Une inscription en reporte la date à l'an- 
«tr 1Û77. Baptistère «.*n pierre sculptée du mii* siècle. 
Piscines el autels de pierre remarquable» dans les pe- 
tites chapelles dra Iniii.vpi*, dont les murs sont cou- 
verts de jolis lambris de bois sculpté du vu* siècle. 
Curieux retable «1 buis représentant la l'iutv/n , du 
1»* siècle, sous le porche. — Ancien château près «le 
l'église, démoli vers i 83 à; ta chapelle reste et sert de 
bâcher. 

FRÉVILLE. Ep. rommmt. Anciennes voira présumées 
romaines. J .Moyen âge. Église dédiée à saint Martin. 
Entièrement romane, sauf une partie du chœur com- 
plétée en 1 856 et 1807, dans le même style. Ancienne 
nef A collatéraux dont les cintres ont été rebouchés, 
pt-reée d'ouvrriurra en plein cintra, dont pluMcui» oui 
été remaniera â partir du xv 1* tiède. Contre-forts plats. 
Corniche à modifions en forme «le tètes grimaçantes. 
Clocher placé au portail, chose très-rare pendant la 
période romane; construit en pierre du pays, décoré 
d‘un rang de cintres aveugles, sumiunlé d'ouverture* 
cintrera, sous une corniche à tèlra grimaçantes. — 
Manoir du tri* siècle. Croix de pierre sur U roule de 
Gaudeboc, dont le croisillon du xrn* tiède provient 
de l’ancien cimetière des Ifs, dont l’cghre 0 été dé- 
molie en 1861. — Le célèbre abbé de Verlot, l'auteur 
des H&etÀMliont romaine*, a «Ré prieur- curé de Fréville 
en 169A. Plusieurs actes de celte «nuée sont signés de 
m main. 

GOl'PILLlÉRES. Formée de* deux anriennes pa- 
roisses de Goupillières et de Renfeugères. — Gihml- 
LiissB. Moyen âge. L'église , dédiée à saint Pi«*rre, a été 
démolir depuis la Révolution. — Joli pied et portiou 
de fût de croix de pierre de la Renaisaance , dans l’an- 
cien cimetière. Sur les laces du piédestal sont sculptés 
les instruments de la Phaion, avec une longue inscrip- 
tion de i 55 o, date de la croix. = niM-iicLiit». Moyen 
âge. L'église, dédiée à salut Jean-Baptiste, rat de 1775. 
Dalle tum utai re d’un seigneur du lieu, mort en 1778, 
«iam le dwrur. — Château du XVIii* siècle. 

GCELTTF.Vfl.LE- Êp. romain*. Loupe en terre cuite 
trouvée dans le porc du château. J, Moyen âge. Eglise 
•ht lire à la sainte \ i«g*. Nef et dodier «lu xm* siècle. 
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Chœur roman ci termine en abside, démoli en t 85 o. 

— Château du xnu* siècle. 

LIMESY. Ép. gauloise. Hache Ile» do silex recueillie* 
en i 85 a, en 1809 et en 1861 par M. le curé. Mon- 
naie* celtique* d'argent trouvé*'* eu grand nombre, eu 
i8ao, dan* le Chanp-du-Tntor. Trente-quatre sent de- 
venue* la propriété de M. Lambert, de llayeux, qui le* 
a décrites. ( Voir YEeeni «ur la numiewalûjv* gauloise du 
n ord-ouest de tu France, 1" partie.) On lit sur le plus 
grand nombre le* nom* de SOLIMA, ATEYLA VLA- 
T 08 , TOGDUX et SARTONOS TOGIRIX. il Êp. ™- 

mairte. Meule* à broyer en poudingue , monnaie* d'ar- 
gent et de bronsc consulaire* et impériales. Quatorze 
denier» d'argent trouvés en i 8 * 3 . — Tradition d’une 
ancienne ville qui aurait porté le nom de Lûnotur ou Li- 
Moiwe. On assure que dans le Champ-d «• Trésor est radié 
le trésor de (|uatre rois. Débris romains dans le Champ- 
du- Trésor. Les travaux exécutés pour une route, en 
1 848 , y ont fait rencontrer de» tuiles et d'autre» délwis 
romaine Une fouille pratiquée en 1 863 par M- l'abbé 
Cochet y a montré une muraille antique très-épiaoe. y 
Ep. franque. Cercueil* en pierre contenant de» corps et 
de» objets en fer, trouvés sur la ferme de M. Leclerc, 
pendant la confection de b route départementale de 
Pat ilJy à Wales, line tradition d'abbaye s'attache à celte 
tém*, indice de débris antiques. j[ Moye n âge. Eglise dé- 
diée» saint Martin. Primitivement coDslriirlion romane 
du xi* ou du m* siècle. Il en reste le clocher* tour car- 
rée sur le côté méridional, et quelques vestiges dans la 
nef, retouchée au xn* et au xtn* siècle. Chœur cons- 
truit en 1847. Ce village a beaucoup souffert d'incen- 
dies en 1 56 » , 1786 et 1787. — Sépultures chrétienne* 
avec vases à encens lié» remarquable* , trouvées devant 
le portail en i 85 g. Cea vases, ornés de lentille» et de 
pastillages , vernissés on rouge , devaient être jaune» ; il* 
appartiennent probablement au xit* et au xv* siècle. — - 
Ancien château dont les IcrrasscmenU sont encore vi- 
sible*, au hameau de Hrunville. La chapelle sert d'étable. 

— Château d'Êtcmarc, du temps de Loni* XIII. — Cha- 
pelle de la Compassion , au hameau de Jainviile, détmite 
en 1 843 . — Chapelles de Nolre-Dame-de-la-Déliv rance, 
au hameau de Franhosr , i-t de Suint- Adrien, ou château 
de Fallebon, détruite*. 

MESNIL- PANNEYILLE (LE). FomHfe de* quatre 
ancienne* paroisse* du Meanil-Durécu, de Panneville, 
de Cidelot et de llardouvîlle. — Le Messil-Di ;eéci . 
L'églue, dédiée à Notre-Dame, a été construite en 
•Ijlc roman , il y a quelques année* seulement. Pas- 
sa ville. Moyen dge. L'ancienne église, dédiée à saint 
Sulpicv, a été démolie vers 1780. Celle qui lui suc- 
céda , devenue la chapelle du château , renferme une 
belle dalle représentant un chevalier que l'inscription 
dit être Jeban d'Eamaüeville , seigneur de Calletot, 
mort le 9 mai 1 5 1 1 . — Commanderie de Saint-Antoine 


de Gratmont, ou point le plu* élevé du département. 

— Commanderie de l'ordre de Malle au vu* siècle, 
peut-être même maison de Templiers. Bénéfice de 
l’ordre de Saint- Lazare et du Mniil-CurtneJ en 1760- 
l-v chapelle, encore l'objet d'un pèlerinage fréquenté, 
construite à la fui du xii* siècle, a reçu de nombreuse* 
addition* au xvi* siècle. Elle possède beaucoup de sta- 
tues, dont plusieurs en pierre sont ancienne* et repo- 
sent sur île* socle* InVinlé-reafiautii; tel» sont le» socle* 
et les images de la sainte Vierge et de saint Antoine. 
Bas-reiiefs représentant de* scènes de chevalerie. Ins- 
cription tumulnirr gravée en caractère* du xv* siècle, 
dans le sanctuaire, -de F". P. Potier dit Confina», frère 
r prostré de l'ordre de chevalerie de Saint-Ladre de Jé- 

- rusaient , commandeur de céans et de la Londc-d'Aron, 
-en son vivant, et vicaire général de noble et puissant 
-seigneur F. J. Desmare*, chevalier grand maître gé~ 

I «néral de toute b-de*su* dite chevalerie deçà et delà la 
« mer, commandeur de la maîtrise conventuelle de Bour- 
egny ( Brégy) près Orléans, qui tresposaa l'an mil III*, 
-etc.-- Château , belle construction en brique et pierre 
de 1 700 ou environ. =*» Swetot ou Cieetot. Moyen dge. 
Église dédiée à saint Nicolas, détruite à la Révolution. 

I O11 y a trouvé un caveau renfermant dw cercueils en 
plunib. — Château aujourd’hui démoli , au hameau du 
Brun-Château ou Brun-Cale). = 1 lia 00c ville. Moyen 
âge. Eglise dédiée â saint Sulpice, construction primi- 
I tivemenl du 1111* siède , dont il reste surtout uu joli do 
cher à tinterellcs en pierre et en silex, remaniée au 
xvi* siède et surtout au xni* et au xviu*. Inscriptions 
Uimulaires dos deux derniers siède», dans le chœur. — 
Bn»e et débris de fût d'une belle croix de cimetière de 
b IfenaisKancr, qui portait une inscription gravée. — 
.Manoir de llardouvilfe, prè* de l'église , romtrudion du 
temps de Henri IV et de Louis XIV. — Fossés, terras- 
sements, mur* et grand poils où l’eau abonde parfois, 
débris d'un vieux château et vieux diemin ferr*f, an 
hameau de Baignaopuils. 

MOjVr-DE-L'IE (LE). 4g,. tfjÜK <Mdifc i 

b Trinité. Elle appartient par l'ensemble à l’ogive pri- 
milivi' de b lia du xii* siècle ou du commencement du 
xtii\ Le clocher ancien, pignon â tinterelles, 'du xm' 
siècle , a été réformé au xvii*. Les fenêtre* ont été élar- 
gies an mi* siècle. Baptistère de pierre du xm* siède H 
| deux petites contre-table* â baldaquins sculpté* du xn*. 
Contre-table du tvn* siècle. Statue* de donateur» à ge- 
noux , à l'autel de b Vierge. Dalle* t un» niai res do Jean 
Galle» et de son épouse, morts vers i 555 , bienfaiteur» 
j de l'église et donateurs «b b croix du cimetière. Ces 
deux dalle* forment le pied de l’autel. — La croix du 
cimetière, ha «de de 5 inètre», est un joli morceau de 
pierre sculpté do tô 53 . Le fût est décoré de télé* sur 
des fémurs en sautoir, line ioecription indique b date 
1 et fe donateur. 
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PAVILLY. Kp. gau loue. Deux hachettes de pierre 
trouvée» en 1 86 s . Monnaie* en argent, en hrooie et 
eu poli n, entrée» au musée de Rouen- ( l'p. romain *. 
Pièce* du Haut et du Bas-Empire. — Voies de Rouen à 
Fccarap et de Dodair A Sainl-Saéits, Arque* et Dieppe. 
ffy. Jranqur. Monastère de femme» fondé en 66a ou 
664 paraaiut Philibert, abbé de Jumiéges, A /Amiiomui 
ou Rtu/iacus, sur un terrain que lui avait cédé un vi- 
gueur franc nommé Amalbert. Aure ou A urée, fille de 
cc dernier, y fit profession vers 663 cl y mourut en 
odeur de sainteté. La première abbesse fut sainte Aus- 
Uvberte, fille de sainte Fmmcchikle , qui vint du roo- 
najJèio de Port-Jo- Grand , sur la Somme. Sainte Aus- 
treberto fit bâtir trois églises : Tune dédiée à la sainte 
Vierge, l'autre A saint Pierre et la troisième A saint 
Martin. Elle mourut le io février 7©3 ou 70S et fut 
inbumce dans l'eglise Soinl-Pieire. Son tombeau fut 
levé par saint Hugues, archevêque de Rouen au vin* 
«Ado, sur la révélation d'un ange. Le premier monas- 
tère avant élé détruit par les Normands du 11* siècle, 
on eu construisit un nouveau en 1 090 , pour quatre re- 
ligieux bénédictins : celui-ci dura jusqu'en 1717.— Un 
des doyennés du grand archidiacooé de llouen. — Trois 
cercueils de pierre de Saint-Leu découverts en » 85 o 
devant le portail de l'église paroissiale, dont deux étaient 
pris sous les fondations de l'église, qui est du xi* siècle. 
Trions portant l'inscription PAYUACO VICO. i| Afojps» 
4 gt. Église dédiée A Notre-Dame. Plan en croix. Trois 
nefs. Chevet carré, la nef «■#1 composée de six travers 
«ur piliers carré» massifs, cantonné» do colonnes romanes 
supportant des arcs en plein cintre sans moulure. La 
croisée, les deux transept* cl le elodver, sur la croisée, 
*aùté* sur nervures, sont du xm* siècle primitif. Des 
fenêtre* A un meneau surmonté d'un oeuha éclairent 
ko transepts, dont la corniche, faite de calcaire très- 
grossier. v compose d'arcs aigus subdivisé* sur modif- 
ions. l*i tour du clocher, trèo-hassc , repose sur quatre 
colonnes. Le chœur est formé de deux travées commu- 
niquant par de* arcade* sur colonnes avec deux collaté- 
raux d'égale laideur, le tout terminé par un mur droit, 
voûté sur nervures reposant sur des consoles. Le chœur 
«et éclairé par la fenêtre du chevet et par celle* de* bas 
fêtés, qui sont sans meneaux. Une nrcature sur colonnes 
garnit les mur* inférieurs de ce* collatéraux , qui tom- 
bent au milieu des fenêtres orientales de* transepts qui 
ont été rebouchée*. Deux pilier* de la nef ont été refaits 
au xt* aède; les murs ont été surélevé* pour recevoir 
une charpente apparente , et le portail a été refait. Une 
insrri| 4 ion de la nef constate que Robert Clément, reli- 
gieux augustin de Rouen cl évêque d'Ilipponeoro, ac- | 
compagué du prieur de Pavilly, dédia l'église le 3 oc- 
tobre t&73. Le xvn* siècle a retaillé et réformé les 
arcade» du chœur, le haut du clocher et le transept du 
nord. Enfin le itiii* siède a refait en brique les drux 
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collatéraux de la nef, les stalles et lion nombre d'ins- 
criptions. Sous le chœur, caveau fermé par uoe dalle de 
marbre, qu’on croit être celui de* Leroux d'Esoeval. 
Quatre inscriptions gravées sur marbre et encastrées 
dans la pierre ou le marbre garnissent le* murs du 
chœur. Ce sont celles : t* de Robert d'Esncval , ambas- 
sadeur en Portugal et en Pologne, mort en 1 693 ; a* de 
Mario-Marthe Lemarchand, épouse de Claude-Robert 
Leroux , baron d'Esncval , morte le 6 juin 1 768 ; 3 * de 
Robert-Esprit Leroux d'Eaneval, mort le 3 août 17S1 ; 
4 * de Marie-Françoise de Morant, baronne de Fonte- 
nay, épouse d' Esprit Leroux d’ Fanerai, morte le *6 mars 
«760. Deux dalles lumulaircs frustes, sou» le doeber. 
Pierre tumulaire dan* la chapelle placée au nord du 
chœur, et sur le mur inscription de Robert et de Jean 
Leroux d'Eroe» al, décédés, l'un le *0 juin 1 478, l'autre 
le 1 4 juin 1 498 , inhumé* d'abord chet le* Dominicains 
de Rouen , d'où il* furent transférés en 178s. Cœur de 
marbre portant une inscription qui constate la présence 
du cœur de Robert Leroux d'Eaneval, ambassadeur en 
Pologne «ton Portugal (1693). Deux inscriptions sei- 
gneuriales ; tune A la mémoire d’André de Tournebut, 
inhumé dans le chœur en t€ 58 ; et l'autre en aouTenir 
de M“* Clérd de Rampen, épouse de M. Leroux d’Ac- 
quigny d'Eaneval, morte en 1 763. Reliquaire» de sainte 
Aurtrebcrte et de suinte Julienne, dans le chœur. Croix 
de consécration sur les murs extérieurs. — Chapelle de 
l'ancien prieun 1 bénédictin de Sainte-Aurtreberte fondé 
au xi* siècle par les seigneurs de Parilly, construction 
de l'époque de la transition du su* siècle, abandonnée 
A la Révolution, sécularisée en 1806 ri transformée en 
maisons d’habitation et en ateliers. Elle a été rachetée 
en 1 860 et rendue au culte. La tradition prétend qu’elle 
dépendait du monastère de Sainte- Au streherte et que la 
sainte abbesse y fut inhumée. — H épila I de construction 
récente , qui a remplacé une ancienne léproserie. Sta- 
tue sépulcrale du xm* siècle d'un ancien seigneur de 
Pavilly, qu’on dit être A mat Sert , fondateur de la lépro- 
serie ou du monastère. Q Kp. inerrUnne. Fontaine sacrée 
près de l'église de l'ancien prieuré. 

SA INTE-AUSTREBERTE. Êp. mesrtamr. Fontaine 
vénérée «le sainte Austreberte, abbesse de Pavilly au 
vu* siècle, sous l'église paroissiale. On y vient en pèle- 
rinage toute l'année, mai» surtout le lundi de la Pen- 
tecôte, où l'on y allume des feux de joie. Une tradition 
prétend que le» religieuse» de Pavilly y lavaient le linge 
de* moines de Jumiéges. Une autre tradition assure 
qu’un ange y est descendu visiblement, j Moyen dgn. 
L’église, sou» le vocable de Sainte-Auslreberte, garde 
J à son chevet un fragment roman du xi* ou du xit* siècle. 
Le reste du chœur a été refait au xn* siècle, surtout la 
belle fenêtre terminale. Le* deux lranse|its sont du xvi* 
siècle et ont de belles fenêtres de re temps. La nef, peu 
intéressante, doit dater du même siède. — Pied de 
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croix de cimetière en pierre, sculpté dans le style de U 
Renaissance, ba» octogone portant deux rangs de bas- 
reliefs. Au premier rang sont des scènes de la Pmti'm 
du Sauveur : i • le Jardin de» Obiner» ; a* le Rawr dt 
J ad a * ; 3 * la Flagellation ; 4 * F Erra komo ; 5 * le Forte- 
ment de croix ; 6* la Dctcmi* de la croix; 7* la Mite au 
tombeau ; 8* la Peteenle aux enfer» ; 9* la Bêturreetion. 
Au second sont : (“ Sa* ni Luc peignant U» totale Vierge ; 
s* le M me langer*; 3 * Saint Marc et ton lion; 4 * le 
Ckriti opparaituotl à sa mère ; 5 * Saint Jion dan» Plie 
d» Patina» ; 6* Apparition A taint Tkamat ; 7* Saint j Mat- 
thieu; 8* les Ditctple» d'Emautiu. Ce monument, d‘un 
grand intérêt, est malheureusement très usé et très- 
motilé. — Vieille construction du sm* ou du xiv* siècle, 
prés de la fontaine. 

SAINT OU EN - DU -BHKl'lL Kg incertaine. Dans 
les bois, terrassements ressemblant à un ancien camp, 
à ce que l'on dit. [j Moyen âge. Eglise aous le vocable 
de Saint- 0 uen , construite au 1111* siècle, remaniée au 
xvn*. Chapelle en brique et silex de 1700 ou environ, 
au côté nord. Inscription obituaire de 1668, dans le 
mur de la nef. Gercueib de pierre du xu* et du im* 
siècle trouves au bas de la nef, vers le nord, en 1800 
et t8Co. — Chapelle et utanoir jadis au hameau de 
Mallot. 

CANTONS PB ROI B!*. 

(Cbcf-tivu : Rom.) 

ROUEN. Sur les monnaies des Vélocasses, Rouen 
jiorte le nom de Ratuma et de Ratumacm. A l'époque ro- 
maine, on trou* e ifoloNUgua dans Plolétnée, Rotomogum 
et Roiotnago dan» l'Itinéraire d’Antooin, Rothomogu* sur 
la Table Théodosien ue, Bolomagi dans Atnmicn Mar- 
cellin, Rotemago dans la Notice de» dignité» de l'Em- 
pire, et enfin Rotumagvm dans une lettre de aaint Pau- 
lin de Noie. Au temps des Francs, ce nom présente de 
nombreuses variant*», soit dans les auteurs, soit sur les 
monnaies. 11 faut lire, depuis le n* siècle jusqu'au x* : 
Roi bouta guro, Rolliotno, Rolotnagum, Kodonias, Ro- 
thomagie civil», Rothomo porto, Roi orna go urbe, Ro- 
domo ci vitale, Rodomo, Rotomacu et Rotomagus; les 
monnaies, plus variées encore, portent les titres de : 
Rolotno, Rodomi, Rotomum, Rotonmd, Rodomagum, 
Rotomagus, Houmacus, Rolhomagns, Rolumacua, etc. 
Pendant la période normande, ce nom, altéré encore 
davantage, se Ut : Rotomagus, Rodomus, Rodomo, Ho- 
tomo, Rotoneut, Rottom et Roino. Sur lot monnaies : 
Rototnalis, Rotomagus, Rotomo, Rotomoio, Rotoma, 
Rotornng , Rolotn-Civilas. Au xii* ci au xm* siècle , au 
momeut où la langue française se forme, Wnee écrit, 
dans le Roman de Bon , Raen , Roen et presque toujours 
Roem. 11 va jusqu'à dire : Roen eut nom Roturaa. Les 
Cran» chronique» de Saint-Déni* écrivent Roen, Roem , 


Roaem, et enfin Rouan. A l'orthographe près, c'est 
bien le nom actuel. — Ep. goulot»*. Haches au nombre 
de quatre, dont deux en silex et deux en bronte. Vases 
en plus grand nombre, dont deux seulement sont bien 
conserve», provenant en grande partie d'un cimetière 
placé rue Impériale, jicès de la Gendarmerie et de la 
Caiaac d'épargne. Va» et hachette en serpe 11 line, ren- 
contrés rue Saint- Nicolas en 1870, par M. J. M. Thau- 
rin. Monnaies au nombre de huit, dont une en rleetrum , 
quatre en potin el le reste en bronze. Quelques-unes 
portent la légende : Germain Indutillii. Conservés dans 
le musée rouennais de M. J. M. THaunn. Belle épée de 
bronze trouvée dans la Seine en 1 860 ; actuellement nu 
musée départemental. Monnaies des Vélocasses. répan- 
dues dans tout le pays, avec les légendes : Ratuma, 
Ratumaen», Eliacah ou IVfiorati, et enfin le nom du 
chef Soticos. Jj Ép. romaine. — L'enceinte de la cite. 
Comme toutes les grandes ville* de la Gaule, Rotoma- 
gu» sc di rirait en deux parties, la cité, dont le nom ne 
s'est pas perpétué, et les faubourgs. L'enceinte était 
carrée. Du côté du raidi , la ville avait pour défense les 
murs construits sur la berge de la Seine, qui devait 
couler à la place de la rue des Charrettes, dans l'ali- 
gnement dm églises Saint -Kloi, Saint -Vincent , des 
Cordeliers, Saint-Martin-du-Pont cl Saint-Denis-de- 
la-Vieille-Tour. On cite même comme existant alors les 
trois lies de la Roquette, Sainl-Cléimnl et Saint- Éloi, 
qui » seraient ensuite soudées à la terre ferme. A 
l'orient, les murs étaient baignés par la rivière du Ro- 
bec. Ils commençaient à la Plaoe-Ean de Robce ou porte 
Saint-Léonard, et descendaient par les rues du Père- 
Adam ut de» Prêtresses, ligne presque représentée au- 
jourd’hui par la nie Impériale. Au septentrion, l’en- 
ceinte parlait de la rue du Petit-Mouton, suivait la rue 
Géricault, ancienne rue de l'Aumône, et celle des Fos- 
sés Louis VIII jusqu'à la Poterne. Dans ce quartier, la 
cité possédait, outre les murs, trois fossés qui ont sub- 
sisté jusqu'à Philippe-Auguste. A l’occident, le ruisseau 
de la Renelle ou fontaine de Gaalor longeait l’enceinte 
par les rues de la Renelle, de la Poterne, du Tambour 
et des BeUes-Femme», que remplace à peu de chose 
prés la rue de Jesnne-d'Àrc. Des tours rondes ou carrées 
étaient échelonnées te long des mars, dont on retrouve 
encore les bases à 5 , 6 cl 7 mètre* au-dessous du sol 
actuel. Les quatre portes principales étaient 1 a porte 
Cauchoise ou Massacre, là où s’élève aujourd'hui la 
Grosse-Horloge; la porte Orientale ou de Martainville, 
près de l'église Saint-Maclou ; la porte de la Roquette 
ou du Pont, donnant sur 1 a Seine et au bas de la rue 
Grand-Pont; la porte Beairvoisino ou de Sainte-Apol- 
line , au carrefour de la Crus» ou di-s Carmes. I>« portes 
moins importantes étaient la porto Saint- Léonard , près 
de» boucheries Saint-Ouen ; la porte de la Poterne, près 
de la rue de ce nom, et la porte aux Fèvrcs ou du Quai, 
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près de l'élite Saint- André-aux-FèvnMi. (Voir le* Mé- 
moire* «le MM. Rondeaux «le Sé<ry, GowwniM, Lic- 
quel, (Théruel, Rirhard ei Fallu*.) — Lra m«, Voie 
«le Rome, qui no rendait à la capitale «lu momie par 
ftitumagu* ( Hadopont ) , fVtroflMfttafan ( Magny ), I.h • 
Mil (Pari*), dugiutotama (Troy«*), Agrdiev m ( Sens) 
el Lugdunum (Lyon). Elle quittait Rouen par In porte 
Orientale ou «le Robec, longeait la chaussée devenue la 
rue Martainville, passait par le NiddoChka, Onnilta 
el le Mont-Main. — Voie «le ta Mer, prolongement en 
•en* inverse «le ta première, conduisant A IViuliouchure 
de ta Seine par lettum (Caudebee-cn-Cau*), Juliobona 
(Liltabonne) et Carmcotmtm (Itarilcur). Après nvoir 
traversé Rouen par ta Cwade Hm ( noui qui s« re- 
trouve «tan* presque Imitas ta** ancienne» ville*, elle en 
«ortail par ta porta Massacre ou Cauchoise, continuait 
ta rue «le la Groase-Horioge, mi «m l'a récemment retrou- 
vée, traversait le Vieux-Marché, longeait 1c» nies Cau- 
c boise el Saint- Gémis. toutes bordée» de sépultures, 
pour gravir enfin ta côte du Vtml-aux-Malad r», «ù de* 
cercueils se montrent tous tas jours. — Seconde voie 
«ta Rome par Paris, suivant ta rive gauche de ta Seine 
et passant par Uggate (Caudebcc-lcx-Kllwiif) et .1/r d»n- 
tanM»i ( Kvreuv y. Elle sortait de Rouen par ta rue Grand- 
Pont, ta porta de ta Roquctlc, Inversait ta Seine sur 
le pont de l*o*s qui précéda le pont «ta pierre du xn* 
siècle, et «tant résistance, révélée par les auteurs car- 
krringiens, ne saurait être révoquée «*n doute pour 
l'époque romaine. — Voie de ta l«*sso Normandie, sor- 
tant aussi de Rouen par ta pont de la Seine et ta fau- 
bourg d'Émcndreville, aujourd'hui Saint-Sever. Par 
elle ta métropole communiquait avec les cités «ta Cro- 
rtaJi.iiHm el d'd/flwwn . par A ug uatodnrum (Raynix), 
Armgtnau (Vieux), iïoiiomagva (Lisieux) «?t Hrr r«V>- 
durvm (Rrionue ou Pont-Au«lemer). Cette voie bifur- 
quait près de l'église Sainl-îtaver <-l passait par ta Grand- 
Couronne et Moulineaui, où les anciennes sépultures 
ne manquent p«. — Vota «h* Beauvais par Ry et Neuf- 
Marché. On a supposé qu'elle sortait de Rouen par la 
porte Beau ««usine, A cause même du nom de ta rue; 
mois il est prvsmnahta qu'elle quittait ta dlé antique 
par ta porta Saint-Léonard ou de Saint-Chien, qu'elle 
longeait ta nu* des Faulx , ta rue Saint-Hilaire, où l’on 
trouve de* urnes à ossements romaines, et enfin ta 
bourg de Darnrlal ou de Longpaon. C’eut la roule que 
dut suivre ta corps «1e saint Oueti, quand il rentra à 
Rouen sou* nos premiers duc*. — Vota de Picardie, sor- 
tant par ta porte de Sainte- A|*>lline. au ram-four de ta 
Grosse. Elle servait pour In Picardie cl pour relie por- 
tion du Ri’Jiuvoiai* «|ui prit le nom de payB de Bray. 
Connue sous le nom d’d»i4**-Fe»»( Alba Via) dan* toute 
la travers*- du faubourg romain , l'antique «NAttrtauw , 
elle était alors bordée d'urne» ù ossements et de sque- 
lette». Elle montait ta côte par Bihorcl pour se diriger. 
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par le Roisguiltaume, fsneauville et Quiitrampoix , sur 
I la station romaine «ta CeBly rl «ta Saint-André. LA elle 
devait se bifurquer pour se diriger, d'un côté vers Dieppe 
rl la mer par ta ( Jmmin dra fie* ; de l'autre ver* Amiens 
et Boulogne par NcufrhAtal el ta station romaine d'Épi- 
I nay. — Des chemins s«*condaires pouvaient exister qui 
conduisaient : l'un A Pari*, par Gany el l« Andrlys, la 
roule que suivit saint Niçoise ; l'autre à Oisael , par Saint- 
Ettanne, Quatre Mure» et Sotteville, localités remplie» 
«le sépulture»; un troisième A Durwlurum (Durlair) et 
A Gmuiie u m (Juroiéges), par la rue du Renard, toute 
bordée de tombeaux romains, par BapAitme, Cantetau 
et la forêt «ta Roumare. Cf* voies, reconnue* depuis 
quelques années sous les rues de la Groaae-Hodoge, de» 
Carmes , Brauvoisine rl de l'Hôpital , sont fi*nn«'*s «l’un 
véritable béton composé de cailloux cassés du volume de 
gros*** noix el «nvHoppé de laitier «mi mslchefer mêlé A 
de» parcelle» d«' cuivre et A d«* c* d'animal , mélange qui 
forme un mastic plus dur qu'une maçonnerie et que la 
pioche ne peut entamer. — Epigrapkâr. Rom«* milliaire 
qui, en t <>68 , était conservée dm M. Bigot, doyen de 
la Cour de* Aide», "homme curieux el intelligent de 
» l'antiquité," nu rapport de Farin. Elle avait clé trou- 
vée endroit trente ans auparavant (vers i64o) et en- 
voyée A Rouen, Mais aucun auteur contemporain n'en 
indique ta provenance, «pie M. Lambert ri*vendi«p>e 
aujourd'hui pour Rayent ou le» environs. Celle pierre, 
qui était cylindrique comme toutes celles de son espèce , 
avait de 3 à 4 pieds de haut. Ce n’était pu le piédestal 
d'une statue, comme on le rrwyail A Rouen an xvn* 
siècle, mais une simple borne milliaire dresata au 
temps de Tétrieus, portant l'in!«rri|>lion : G. PESVBIO 
TETRICO N0B1LISSIM0 CÆS.P.F.A L.I; c’esU- 
dire ; -Caio Pesubio Telriro, oohitiv-iino Ca-sari, Pio, 
«rFelici, Auguste; Lux» prima," ou, comme le veut 
M. E. Lambert : * Augustoduro ( Bayeui), Iauco prima. * 
Perdue aujourd'hui. — Inscription de qtialn: «tu cinq 
mois latins en lettre» onciales, environ de ta même 
grandeur que celtes de l’inscription qui e»t dan» le ci- 
metière d'Angers, sur l’un «ta* trois rereurita de pi«*rre 
trouvé* «lans ta cimetière «le Sainl-Gervais vers i66o. 
lors de la construction du mur qui le ferme au non! . 
suivant Lebrun - D«!9inarrlli*. — Inscriptions décou- 
vert** A U fin du ivii* siècle, suivant Rervin dans son 
HttUnrx' de /fou en. — Sarcophage Inné «tans la rue 
Roullaïui, sur ta c«\l« «ta Sainl-Gervais. en iH33, lung 
de a",4A, large de o“,fi8 et haut de o".65, ne pré- 
senlant aucune décoration, sauf sur la (arc extérieure 
ce» quelques mol» mal lien rauMmral incomplets 
KVER1N1 EVER1 FILI, ce que M. Devilta complète et 
Induit ainsi ; <* Aux dieux mAm* d'Everinus, fils d’Ev*- 
tru.» — Cippe carre, haut do a mètre» et large de 
o", 77 , employé, au iv* fièrle, dans ta muraille mili- 
taire de Rotomagua , où il a été retrouvé en 1 83g , *ur 
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la place de* Carme*, à l'angle de la rue GMcinli, dans 
celle partie qui a pris le nom de rue des Arsins. Sor 
un cA 4 é est figuré i'ojc-ui , sur l'attire est tracée en beaux 
caractère* l'inscription suivante : 

DM.M 

CASSIOLÆ 

PATE UN VS 

mar.posyit. 

Le* cendre* étaient enfermée* dons une niche carrée 
creusée dans la pierre nu-d«»oi» de l'inscription, ei 
cachées derrière une dalle maintenue par des crampon» i 
de for, dont la trace mute, encore. Conservé au musée 
d'antiquités. Deux vases trouvés on j 8 ad dan* un loin* 
beau de la me du Renard, portant les mots: AVE et 
M 1 SCE. — Noms des potier» inscrit* *ur dro vase* et j 
des fragments de vases, en outre de ceux que M. J. M. j 
Tbaurin a recueillis au nombre de deux cents environ : 

C 1 NNAN . . .. VQIIP, GUTA 1 LA 0 , MOCXINO, P\R- 
Nl, CACAB 10 F, MASCITOM, CINNATIM, PRIMVSF., 
OF. MICA ou MICAR , CU . . . , OF. SEYKRPVD , ; 
. ..BRICCOl.M. CRÀCISAF, LDPPAF, OFM ACCAR, 
IIVIN, SA..., MOX..., NATO., MOUDS, PA- j 
TERCLIM OF, RDRDO. — Cachet d'oculiste trouvé ! 
en «863 par M. J. M. Tlwurin. — Trois anse* d'un- ! 
phore portant une inscription moulée en relief, en par- > 
tic effacée, où l’on peut lire: C-IMILT C.M. ..SS.? 

P MIS .SV P. T que l’on croit provenir de Rouen, et ap- 
partenant au musée d'antiquités. — Anse d'amphore 
portant l'inscription : M . . . SSI DIOR? à M. Paul Beu- 
dry. — CtWtiérM et tejmlturet. L’inhumation romaine 
se partage en deux modes : celle des ittsenieiiU prove- 
nant d'incinérations ; celle de* corps. Le premier mode, ! 
qui parait le plus ancien , se montre dans les faubourgs j 
et aux portes de la cité, tondis que le second s’étend | 
jusqu’au pied de» colline*. — Vase* ou terre et en terre , 
deux monnaies romaines et ornements, dont un Qacon de 
verTC parfaitement conservé, au musée départemental , 
trouvés en i Ha 3 en creusant une cave rue Saint-Hilaire , 
n* i os , le long de l'ancienne voie de Beauvais. — Urne* | 
de plusieurs sortes et cruches renfermant des ossements 
brûlés, recueilli* le long do 1 ‘ Aube-Voie, dans l’ancien 
couvent de Saint-Louis, par M. J. M. Thaurin. — Vases 
de terre et de verre accompagnés de monnaies, notam- , 
ment un IHiogabale, trouvés dans le même cimetière en 
1 8Ao, rue Besuvoksîne, n* 5 o. — Poteries et verrerie», 
dont un flacon de terre contenait encore du liquide, 
rencontrées avec des monnaies du Haut-Empire. — Ci- 
metière romain du iv* cl du »* siècle trouvé rue d'Krne- 
monl, dans l’enclos du coûtent, en 1 85 s. — Le long de j 
l' Aube-Voie , à o", 5 o ou o*,t»o du sol , on a reconnu , au i 
milieu de tuiles à rebords et de moyen» bronzes romnins, 
doute ou quinte squelettes sans sépulture, et huit ccr» ! 
eueib en plomb orientés est et ouest , dont trois grands , 
deux moyens et trois petits, ayant été enterrés dans des 


coffres de bois dont on retrouva les clous. R* conte- 
naient de» ossements d'hommes, de femmes et d’en- 
fant*. I n de ces romicil* offrait cinq méviaillons en 
plomb K l’autre troue; tou» représentaient des têtes de 
Méduse. Une croix de Saint-André «tait tracée à la 
pointe vers la tète de l’un des trois enfants. Conservé» 
au musée d’antiquité». — Squelette humain inhumé 
dans un coffre de bot», ayant pré» de la tête une iiole 
de verre qui contenait un petit bronze de Tétricus ou 
de Victorinus, trouvé en août i8fio rue Impériale, au 
nofxl de la Gendarmerie , dans un terrain dé|i*mhml du 
cimetière Ssinl-Louia. — ■ Cimetière irès-iropHirlont le 
long de U voie de la Mer, dnn» le quartier de Cauchoise 
et sur lo cAte de Saint-Gervais. — Poterie» H veireries. 
parmi IrsqurJle* un vase en forme de barillet, rencon- 
trée* en 1 84 o sur le boulevard Cauchoise, au nord de la 
Préfecture. — Fragment» de vase en terre cuite trouvé 
sur l'emplacement de la porte Cauchoise.— (Hla en terre 
grise rencontrée rue Porte-aux Rais, en décembre 1 86s. 
Ce vase, en forme de pal nu feu . conservé par M. Thau- 
rin , est k> type de l'urne cinéraire dm Calèleset de» Vé- 
locosaes. — Cercueil* sou» tonne d’auge, vides, quoique 
formés d'un couvercle aplati , trouvé* à Saint-Gcrvais en 
1 78», lorsque, par Mite de la déclaration de LouisXVI, 
on commença à inhumer eu dehors des villes. — Tom- 
beaux de pierre découverts près du cimetière Saint-Ger- 
vaix, signalés par M. Périaux à l’académie de Rouen 
en 1806. — Tombeaux d«* pierre en grand nombre , qui 
se voyaient autour de la cry pte de Saint-Gervnis et de 
remplacement du château dm duo*, signalé* par M. Aug. 
Le Prévost en 1 8 1 3 . — Squelette aux pieds duquel était 
on vase blanc très- mince, trouvé s 3 mètres du soi, dan» 
la rue Saint-André-hors-la-Ville, près de la nie Sainl- 
Maur, en i 8 s 5 . Dan» les jambe* du mort était une pile 
de vingt-sept quinaires en bronze. très-minces et agglo- 
mérés. (le* pièce* étaient du Bas-Empire et presque 
tonie» de Constantin le jeune; quelques-unes portaient 
le nom de Coiw/<m/ût«/xJj*. Il est probable que U sépul- 
ture était du iv* siècle. — Plusieurs cercueils, dont un 
renfermait un squelette qui , parmi les ossements de ses 
michoirv», possédait cinquante quinaire» en bronze, 
deux de Tétricus, trouvé roe du Renard, n* so , en 
18*6. — Cercueil* en plomb qui fi iront jugé», avec 
raison, appartenir au iv* siècle de notre ère, trouvé* 
en 1897 et en 1898, lors de la construction de In mai- 
son qui, dan» celle même rue du Renard, est voisine 
du n* 90. L'un d’eux, conservé au musée «k? Rouen, 
était le tombeau d’un enfant , renfermant des vase*, de* 
perles, de* colliers, des bracelet*, de* monnaie* de 
Julie Mantmée, des deux Posthume ei de Té Inc us. 
(Voir la dcvriptinn et le dessin de ce» sépulture* par 
H. Langlois.) — t'.ercueils de pierre et nn cercueil en 
plomb, contenant desoaumenls, découverts vers i83o, 
dit M. de la Qncrière, dans la cour de l'ancien près- 
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bytère de Saint-GervaÏ 9 , aliéné à U Révolution. — Cer- 
cueil en plomb renfermant le* ornement» d'une femme, 
avec des monnaies de Té tri cas et deux ta se* de terre, 
l’un à la tète et l'autre aux pi<*U, trouvé n»e Sainl- 
Genais en 1 83 1 . — Deux tombeaux eu pierre avec cou- 
vercle demi-cylindrique rencontrés au d‘ is de la nie 
Roulland , en a 633. ta face do l'un est décorée de deux 
têtes, de boucliers et d'enseignes entrelacée*. L'autre 
porte seulement cette inscription incomplète : 
...EVERINI EVERI FILI. 

Ces deux grandes auges, longues de 1 1 Â «“,&&, sont 
large* de o “,68 i «“,76 et hautes de o*, 6 o à o",65. — 
Deux sarcophages placés l'un à côté de l’autre, (routé* 
rue Roulland, n* ta, en 1837 . L'un est en marbre 
rouge, l'autre en pierre do Vcrgelé, tous doux d’un seul 
morceau, creusés en auge et fermé* par des dalles. Le 
cercueil de marbre , long de a mètres «l large de o", 7 », 
proiicnt des carrières de Thorigny (Calvados). Il con- 
tenait une femme nyunt des fioles do verre de chaque 
côté de fa tête, et des gobelets blancs et fins au-dessous 
du crâne ainsi que prés des hanches. Le cercueil de 
pierre, do 1 mètre de long seulement et recouvert de 
dessins en renfermait un autre en plomb orné de mouds 
et de bâtons brises. Il contenait le corpa d'un enfant. 

M. Deville attribue ces sépultures au tv* ou an v* «ède. 
Prés d'eux oui été recueillis un flacon de verre à cou do 
cygne et d« épingles en os. — Sarcophage de pierre 
trouvé à s mètres de profondeur, dans la rue Louis- 
Auber, en juillet i84i. Il contenait le squelette d'un 
homme, avec une fiole de verre à parfum*. A côté do 
lui étaient deux sarcophages en plomb accompagnés de 
doua en fer indiquant une enveloppe de bois. Comme 
le précédent, ils étaient orientés est cl ouest. (Voir le 
dessin du cercueil de pierre dans les archives de la Com- 
mission des antiquités.) — Mur romain, probablrment 
du temps de saint Victrice, fondé sur des sarcophages 
de pierre , trouvé en 18 A 6 dans les fondations de l'ex- 
trémité occidentale de l'aile droite de l'église Saint- 
Pierre. — Cercueils de pierre anx abords de la même 
église , coupés en 1 Kf>3 pour l'installation des conduites 
do gai. — Deux cercueils de pierre, qui paraissent an- 
tiques, le long do la chaussée de la rue Taburet, conti- 
guë à la rampe Saint- Gervaii, cl qui annoncent que la 
nécropole s'étendait de ce côté. — Deux sarcophages 
de pierre entièrement vides trouvés dan* k méiue rue 
on i 86 â. — Sépultures trouvées pendant les travaux 
de déblai opérés dans le Clut de Campttley, prés de k 
ruo de k Makdreric, do s 86 a à ibfii. ta, U* coq* 
avaient été mis en terre dan* des cercueil* de bois dont 
on retrouve las longs clous, le* pentures et le* couplets 
de* couvercles. — Un sarcopliage on pievre et une mon- 
naie d'argent de Caracalla découverts, suivant M. Thau- 
rin, prés de ce* vestiges de bière», semblent b» ratta- 
cher à l’époque antique. — Cercueils en bois, en pierre 
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et en plomb trouvés à Sollovitle et à Quatre-Mares en 
1 8 Aa et en 1 843 bordant une ancienne voie. (Voir l'ar- 
ticle Sorti vils, k Nomcndié eintUrrame, U lUnte de 
/loue n et le» jYoücrs de M. Deville.) — Monnaies. On ne 
saurait douter que Rouen n'ait possédé un atelier mo- 
nétaire à l'époque romaine, surtout pendant les trois 
derniers siècles que celte cité était érigée en métropole ; 
mais . jusqu'à présent , on ne connaît aucune pièce por- 
tant le différent de Rouen. Les monnaie* de brunie sont , 
comme partout , les plus commune». Elles se rencontrent 
sous toutes le* formes : grand, moyen ou petit modale. 
Los quinaire» sont egalement attendants ; il s’eo e»i pré- 
senté plusieurs dépits, notamment dans les sépulture*. 
Los monnaies d'argent s’y trwuv entasses fréquemment, 
surtout les pièce* altérées et à bas litre dee tyrans gaulois 
du 1 1 1 * siècle. L'or y est fort rare. Les monnaies des empe- 
reurs et des impératrices sorties du sol de Rouen donnent 
les noms suivants, rangés chronotogiquemenl : Auguste, 
Claude, Néron, Vcsparien, Domilicn.Tnijan, Plutinc, 
Adrien, Autuuin, Faustiue, Lucius Venu (un médaillon 
en or), M arc- A urèle. Commode, Septiine Sévère, Julia 
Doiuna, Cela, Caracalla, Héliogahalc ou Ekgabalc, 
Alexandre Sévère, Sallustia Orbtaoa, Gordien 111, Phi- 
lippe père et fils, 0 tari Ile, Trajan-Dècr, Élniacillc, 
Hen-imius Klruscus, Trébonien-Galle , Volusien, Va- 
lérien, Gallicu, Posthume, Vidorin, Tétrieu* père et 
fils, Quintillus, Auréiien, Dioclétien, Maximien, Ca- 
rausiu» (aSy-sÿ-l), Constance-Chlore, Constantin le 
Grand, Crispus, Gralien, Justin (5 1 8 - 0 * 7 ) d’or 
aux Cluirtreux). Ceux dont les noms reviennent le plus 
souvent sont, pour le très-haut Empire : Adrien, Tra- 
jan, Antonio, Faustine et Marc-Aurèle; pour le temps 
de* guerres intestines du m* siède : les Gordien , les 
Gallien, b» Volusien et les Valérie». Enfin, comme 
dans le reste de 1a Gaule, aucune image n'est plu» pro- 
diguée que celle* des Posthume, des Philippe et des 
Tétricus, qui ont dû habiter Rouen et y posséder un im- 
portant ateln-r monétaire. Les monnaies de Constantin , 
de ses fils et de leurs successeurs du iv* siècle sont éga- 
lement communes. Mais k période qui va de Commode 
(iga) i Gordien (s38) en fournit peu. ta série impé- 
riale s'arrête à G ration ; les Césars qui suivent ayant à 
peine régné sur ces contrées , leurs monnaies de b retire 
ne s'y trouvent plus, bien que l'on rencontre leur or, 
qui était une marchandise. Les monnaies de Carousius, 
usurpateur gaulois qui, en * 87 , revêtit la pourpre dan» 
la Bretagne, et régna quelques année» sur les deux 
rives de k Manche, se trouvent en plusieurs dépôts. U* 
points sur loquets ont clé recueillis tes principaux 
groupes monétaires sont : la rue des Cannes, où l’on 
en compta quatre-vingts en 1789; la rue Saint-André, 
où l'on remua une pile de vingt-sept quinaire» de bronze 
en i8»3; k rue du Renard, où des tombeaux présen- 
tèrent, eu 18*7 et en i 8 a 8 , de» monnaie» éparses el 
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des bronzes percé»? ta rue Beauvoisine, en 18A0 et en 
» 848 ; l'abbaye de Saint-Arnaud, qui donna en i 85 R 
trente-six pièces d'argent, des brome* en »856 et (rois 
cents bronus en i8 r iG{ U me de l'École, en 18*17; la 
place de T Hôtel-de-Ville, en a 853 ot en 1861 ; et le 
Vieux-Marché, en 1 86 1 ; U nie Joanne-d'Are, qui fournit 
en 1 86 4 un tssc de métal contenant quarante- trois belles 
monnaies, dont quatre en brome cl trente-neuf en ar- 
gent, toute* parfaitement conservées. La série commen- 
çait A Trnjan («17) pour finir à Volusien ( *54 ) , époque 
probable de l'enfouissement du trésor. Plusieurs de ces 
pièces appartenaient A des impératrices, et quelques- 
unes d’entre die* étaient rare*, IdU* que Plotine et 
Satluslia Bnrbia Orbiana. Avec ce trésor monétaire se 
trouvait an joli miroir en argent encore poli ot muni 
d’une anse fort élégante. — Document* hitloriquea H 
mamummti archéologupuet. Les document* historiques 
nous apprennent peu de chose sur le Rouen gallo-ro- 
main. Ptolémée donne seulement le noru de la cité des 
Vélocawra. La AWr# de» dignité* de l'Empiro place dans 
cette ville le préfet du corps dra soldat* U rsa ri en*. Rouen, 
converti an christianisme dans le cours du ni* siècle, 
devient le siège de l'évêquc métropolitain de la soconde 
Lyonnaise. A* i tien, son second évêque, assiste an con- 
cile d’Arles en 3 1 4 ; Ëusèbe, son quatrième pontife, au 
concile de Cologne en 346 . Saint Viclriee , ami de saint 
Martin de Tours et de saint Paulin de Note, dont Ica 
lettres montrent Rouen rempli de monastères et d'é- 
glises, nous apprend, dans son traité Dr la gloirt des 
•aint* ( De lande sancturum ) , qu'il construisit l'église 
d« Sainl-Gervatscide Saint- Protais. La cryptode Saint- 
Gervais, primitivement un martyria mi , est un parallé- 
logramme terminé par un demi-cercle, long de 1 i“,ûn, 
large do 5 *,«S et haut de 5 “, 3 o sous une voûte en ber- 
ceau. Elle est construite en un petit appareil chaîné de 
hriques qui, en grande partie, disparut au moyen Age. 
K droite et à gauchi; du prrehgterium sont des ouver- 
tures carrées, espèces d'armoire* ou aacmiree, et de 
chaque côté de Centrée, deux arcoeolia en plein cintre 
où étaient placés 1 rs Imnboaux de saint Mellon et de 
saint Avitien, premiers évéque* de Rouen. L’ouverture 
percée dans l'abside et postérieure A 1 a construction. 
On pénétrait autrefois dam relie crypte par un passage 
voûté en tuf qui venait du chœur. Cette entrée a été 
bouchée ol détournée wi 1680. Au-dessus s’élève l’ab- 
side de l'église , flanquée de quatre contre-forts en Tonne 
de colonnes surmontée* de chapiteaux. L’un est eorin- 
Ihico, l'autre figure un aigle nui aigles éployées; Ira 
deux derniers sont d'ordre toecan ; ils portent avec eux 
leur astragale. -= La Ciré. — W art de lu Cathédrale, 
ancien parvia. Mur eo brique cl pierre signalé à 7 roèL 
de profondeur, sous la tour de Beurre, par M. de la 
Quérière, en février 18*9, lorsque l’on emmit les fon- 
dations d'un contre-fort destiné A consolider le portail. 


Monnaies de Néron et de Donatien recueillies parmi 
dee débris de mars par M. Deville, A *0 mètres de 
profondeur, n la hase de la même tour. Restes de fon- 
dations antiques trouvés en septembre 1 83 o, lorsqu'on 
établit, au côté nord du portail, un contre-fort symé- 
trique près de la tour Saint-Romain. — Une Suint-Ro- 
main, enclave de P archevêché, Tnilra, briques et petit 
bronze du Has-Kmpire , portant le nom de Contlantin&- 
polu , recueillis A 8 mètre* de profondeur, en » 8 * 5 , 
pendant qu’on creusait le puits du paratonnerre de la 
Bêche de pierre. — Passage Saint- llerbl and, angle de* 
me* de 4 Carme* et de la Grau*- llurlo /; e. Murs appareillés 
de pierre et chaînés de briques, percés d'ouvertures en 
foique , trouvés A une profondeur de 6 mètre» , en 1 8*8, 
dans les fondations de l'hùtel Saint-IIerbland. { Dessiné 
par M. H- Langlois pour Ira archives de la (fommÎMiwi 
des antiquités.) — Rue de la Grosse- Horloge, n* ii. 
Débris d’archi lecture, tuiles A rebords, plates ou con- 
vexes, mortiers et monnaies frustes, trouvés en 1861 
dans les fondations d'une maison. — Rue Mattacrr . 
pria de la rue de la G roete- Horloge. Débris recueilli* en 
1 81 a. — Rue Saint-Eùenne-dee-Tonnrliere , »** i 4 et i 5 . 
Hypocausle placé au sud d'une construction, signalé en 
1 8s# par M. de In Quérièro a «me profondeur de 4 mot. 
Une portion fut détruite , nuis une grande parLie passe 
soi» la rue et n’s pa* été entamée. S.*cond hypocausle 
dans la direction de l'ouest, avec conduit en ciment et 
cil terre cuite, briques et grande» dalles de (tarage. 
Cinquante ou soixante monnaies, parmi lesquelles ou 
distinguait un Gallien en argent et deux (kmstantin en 
brome recueillis aa milieu des déblai». L'opinion qui 
veut que le sol de Saint-Étienne-des-Tonwliers ait été 
autrefois une lie ou sous les eaux , et qu'il n’ai t été réuni 
à la terre ferme qu'au temps des premier* ducs, rece- 
vrait ici un premier démenti. — Rue Impériale , précè- 
ilemmcnt me de* Prdtrmem. Très-belle construction si- 
gnalée par M. l'abbé Cochet au priulemps de 1 8 46 , lor» 
de la confection de la nouvelle rue Impériale , aux abords 
de l’ancienne rue des Prétresses, au niveau des eaux 
de Raber el A * ou 3 mètrv* du sol; c'était une maison 
particulière, dont on reconnut une Mlle longue de 
A*\l 5 et large de 3 *, 85 . Ses murailles, hautes d’en- 
viron * mètres, étaient encore décorées de peintures 
bien conservées représentant des lambris et des pan- 
neaux de marbre simulés. Le pavage se composait de 
carreaux en terre cuile de o“,6o de long sur o", 4 o de 
large et o",o 5 d'épaisseur, reposant sur les piliers d'un 
hypocausle. Des conduits sortaient du calorifère et gar- 
nissaient Ira murs. M. Deville attribue celle maison au 
m* siècle de notre ère. Les matières colorantes analysées 
par M. J. Girardin ont été reconnues pour avoir été ap- 
pliquées A la rire. ( Quatre MU-* plaochra peintes en 
couleur par M. Deville, et représentant les mura, te 
pavage, le cbsuffoir et les peintures de cette curieuse 
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habitation , rxûlent dan* I™ arrimes do la Commission 
de* antiquités.) — Rue Impérial», aur aleordt de la rw I 
Saml- \n-olat. Fondation» d’une habitation, avec des | 
tuile* ot ild poteries reconnue» au bord du ruisseau do j 
Robec. Tuiles à rebord* trouvée* en 166 1 entre la rue 
Sa i ut- Ni rida* et la rue Saiul-Rutuuin. — /tue Saint - 
MiaJas, en fart de la rue de la Croix-de-Fer. Mur* et 
vases rencontré» «n 1870. Ce lieu, voisin de l'élise, 
était l'ancien college de Darnetal. — Une de la Chaîne , 
en face de la n St Arwre-.SomMuiflisd. Tuiles et brique* 
signalé* en 1899, par M. de la QueYière, dans le jar- 
din de l'andenno abbaye do Saint-Arnaud. Tuiles à 
rebords, grandes brique* «t conduits de chaleur ex- 
traits en présence de M. J. M. Tbaurin, en 1868, uu 
n* t» bit de la même rue. — Hue l ru [tenait, hôtel Saint- 
Amand. Trente-six monnaie* tu argent et en billon des 
Philippe. de Gordien père, de TndKinim-Galle, de 
Trnjan-Dèco , de Volusien, d'ileliognbale, d'Hérennius, 
d'OUcilte et d'Ktruscille, remontrera en i 858 et cu- 
ire** au milieu de Rouen. — Impatte Saint- Arnaud. 
Grandes et loties brique* et mur épais d'un mètre, 
rompu*»- ds fortes pierre» alterner* d'a**i»cs do brique, 
trouvé en juillet 1 H 1 8 , en creusant un puits , i à mètres 
de profondeur. — Rue Impériale , prêt de Saint- Aman J. 
Vases, tuile*, poterie* à reliefs. Ironie d'Anlonin, 
d’Adrien et de Tétricu* , trouvés en 1 SôG. — Rue Impé- 
riale, prêt de la rut du l'eht-lxup. Muraille se prolon- 
geant tous l’encointe de l'abbaye de Sainl-Amand , aper- 
çue rai i8\G. Un vase de terre, trouvé près de ce mur, 
contenait trois cents monnaies de bronxe de Gallien, de 
Viclorin, dcTétricus et surtout deCarauMu-v — Hue de la 
Bouekeric-Satnt-tïuen. Murs, claveaux et briques tiouvés 
en 1 834 , en établissant un aqueduc.— /Wr det Carme t. 

A différentes reprise» , celle place s’esl montrée féconde 
en découvertes. Fondation» en briquet d’une très-grande 
épaisseur, «opporlaiil la façade de la maison n *3 1 , cons- 
truite en 1 8 1 8. F ragmeul décolonisé gigantesque trouvé 
prés de là. U répi* colorié* et épais mortier* rencontrv!» 
vers i 83 o et recueilli» par M. Jean Rondeaux. Épaisse 
muraille que l’on considère comme l'ancienne enceinte 
militaire de ItuiurnagH» , dont la base était faite avec de 
fortes pierres sculptée* provenant d'anciens édifices, 
notamment do tombeaux, trouvée en i 83 <) dans la di- 
rection de la rue des A rsins pendant la démolition 
d'un bâtiment conventuel. C'est là que se trouvait le 
cippe funéraire de Guaiota. (Voir U* Sépulture*.} On 
recueillit dans cette rouille une quantité considérable 
de pierre* taillé**, de tuile» à rebord» , de poteries de 
tonte sorte , de monnaie* de broute du Haut comme du 
Bas-Kmpire. Statuette de Mercure trouvée le 6 *ep- 
ternbre i 83 g. Cette figurine de bronxe montre le dieu 
du commerce vêtu de la clamyde et la bourse à la main , 
debout sur son piédestal aussi en bronze et de fortbc 
hexagone. Acquise en i8oà par le musée de Rouen, 
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pour la somme de 5 oo franc* , de M. Tbaurin, qui l’avait 
s*u> ée. — Hue det Carme», n’ 85 . Forte muraille greffée 
sur une plus ancienne encore et qui courait dan* le sens 
de la rue, trouvée en 1789 par M. de Torey, architecte, 
à 6 mètre» de profondeur. C'était un mur en petit ap- 
pareil chaîné de brique*. La porte, haute de 3 mètre», 
était à 10 pieds de profondeur. A 90 pied* se voyait 
une Mille jiovée en pierre de Cbiquart, du bassin de 
Paris. G.* mur se prolongeait sous l’bôlel de France. 
Sur son tracé, .M. de Torey crut reconnaître la forme de 
deux tourelles. Un autre mur, placé à 7 mètres du sol, 
m dirigeait vers Saint- Lô. Celte maçonnerie avait i", 5 o 
d'épaisseur. L’u troisième mur, enseveli à la même pro- 
fondeur, paraissait *e diriger également vers l’b&tel de 
France. On remarqua, enrore en place, une grille de 
fer maille d'environ 9 mètre» de largeur. Au milieu de 
te» ruines, on distingua un rubc en pierre de Saiol-Leu, 
qui était sculpté, et où l'on crut reconnaître l'image 
d’une crois. Il s’y (miivail aussi de» cImHioiu en abon- 
dance et du blé brûlé, restes d'un vaste incendie; une 
couche très-épaisse de côte» de cheval, tan» autre* os- 
sements du mémo animal ; un vase en terre ci des épin- 
gle» en ivoire. (Voir le mémoire de M. de Torey, im- 
primé en 1 8 1 8 par l'académie de Rouen. ) — Ancienne 
abbaye de Saint-L 6 , centre important de débris an- 
tique*, emplacement, à ce qu’atoure la tradition, de 
l'ancien Rtaiplc de Rotb, dont les autel* furent renver- 
sés par saint Mellon. Suite d'appartement» et fragment» 
d'inscription* trouvé* au milieu d’un amas de tuile» et 
de poteries antique», en 1817, dan» de» fouille» pra- 
tiquée* sou* l'administration de M. de Kergarion , et 
signalés par M. de la Quérière. Aqueduc et mur» colo- 
riés, dont M. Jean Rondeaux a conservé le* crépis, 
trouves en 1818. Paille brûlée et ossements de cheval 
trouvés à 5 mètre» de profondeur, en 18*0. Belles cons- 
truction* antique* se reliant à celles qui furent trouvée» 
en 1789 dans ta rue de» Cannes, suivant M. Licquet, 
qui Ira a vues en 1 8 a 4 . Cercueil de pierre au milieu de 
sarcophages de plâtre, découvert en 18^7 dans l'école 
normale, qui a remplacé le monastère, Grandes et bel!» 
luilra épaisse* de o"\Ao, largra deo“, 3 » et longues de 
o“, 4 s , extraite», en février »8A8, de la rue Sainl-Lô, 
n* s6, à l'angle d'un mur soigneusement travaillé, sui- 
vant M. A. Deville. — Rtu Socrate , n" t 3 e 1 iû. Squelette 
d’un horume , accompagné d'une lance et d'un casque, 
et squelette* d’nn cheval et d’un cerf, trouvé* ver» 1 8»5 
dans les fondations. — , Verne rue, n* » 6 , à r encoignure 
de la rue det Fottét-Lmiu FJ//. Murs couvert» de pein- 
ture et va*c* dans une demeure adossée à la muraille 
militaire, recunnu» en avril 1 803 . — Ru» det Fosset- 
Ixmit Mil. Restes de colonnes et de muraille» solides et 
épaisse», restes probables de l'enceinte militaire, vus 
en *85 1 par A. Poltier. — Ru t Saint- I m et rue Rnudm. 
Voie pavée, à & mètres du sol, arec débris de vase» et 
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3 e monnaie* trouvés en 18 A 4 , lors de l'achèvement du 
palais de justice. M. Deiille a lamé le rédi de ce* dé- 
couverte#. — Seat bru ■ o«i ru aoi Mis oc n cité. — 
Quartier Smàti-ilaclou. — Hue Molpalu. Fragment do 
gobelet en verre bien trouvé en 1 8Ao et défMsd au 
musée. — /fur rf .Imiro* , pré# de l'aueùmne ru e Pïffeon. 
Piliers d'un hypocausle et tuile# à rebords «a fourni 
nombre trouvés on 1 86o dans le# fondations d'une mai- 
son. Autre# rosies d'un hypocausle, nu n* 19, trouvé# 
«n i 858 . Statuette en brome , monnaie do brome de 
Lucille, fondations do murs ot hachette on *ilex recueil- 
lis en i 858 . Nombreux débris constaté# on i 85 S dans 
la nio Pigvon. — /fur du C h em in N euf, nu pied de la 
raté Sainte-Catherine. Pietl de vase en verre blanc très- 
irisé recueilli vers t&Ao. Toiles, poteries ot mortiers, 
avec monnaie* do Marc-Aurèle ni grand nombre, dé- 
terrés en |864 près du cimetière du mont Gargan. — 
Cite Samte-Catkerine. Tuiles trouvées en 18 38 j»rès de 
l'ancien fort; brome do Posthume, en 18A1 ; tuile* et 
monnaies impériales on brome et en billon. en t 85 *. 

— Hue Sont t- lltlaire , n* 103 , d l'hôtel Sain l- Fr a titrât , 
Vase# et monnaies trouvés en i 8 ® 3 . (Voir .Sé/m/turra.) 

— Quartier Saini-Oaen ou lira ueoûme. — Marc et jar - 
•Un de l'Hôtel -île- l'iUc. Tuiles et poteries signalées pBr 
M. R. de la Quéricre «bns le# excavations nécessitées 
pour la plantation de* mât# de jalonnement de la rue 
Impériale. Meules à broyer trouvées sur la place en 
• 835 . Deux meule 1 » A broyer rencontrée* pré# du pa- 
pillon nord de l' bétel de ville par M. Deville en 18A7 
et pincée* au musée d'antiquité#. Poterie# en grand 
nombre rencontré^ en i 853 dans la construction d'un 
■aqueduc. M. J. M. Tlunirin y recueillit vingt nom# ou 
marque» de potiers sur des vases d« terre rnugo. Mon- 
naie» de bronze de Domilii-n, de Trajan , d'Adrien , de 
Fausline. de Jolia-Domna et de Posthume découverte* 
dans la rue des Mûre-Saint Ouer», de 1R61 è i 863 . 
Poterie*, vase* rongea, épingles en os recueillis sur In 
place de l'HAtcl-de-Ville par M. Paul Baudry . Construc- 
tions bien conservée*, avec poteries rouge* et noire#, 
A l'angle de la rue de la Cigogne; tuile# à rebords, 
défense* de sanglier et objets en 0#, rue de la Perle, 
reconnu# en 1863 par M. P. Baudry. Tuiles h rebord* 
dans la rue des Faux , en 1 831 , et traces d'une voie an- 
tique et pot frira romaines de toute couleur, monnaies eu 
brome de grand et de petit module, à S mètre# du sol, 
dans la même rue. Amulette do brome et monnaie# 
-mtiqufA recueillies dans le Qot de» Marqueur», prè* 
de Saint-Niraîse. Tuile* ù rebords et autre# débris, en 
i 836 , plan* l'hàtrl «le la recette générale, rue de la 
S fille , et vase en terre grise avec fragmenta de Terre 
blanc dans la même rue, en 1 8A0. — Une et pince Brau- 
rmeine. Ancienne voie ; poterie# cl monnaie» appartenant 
à dos cimetières par incinération des premiers siècle*, 
au n* no, en l 84 o, et paquet de monnaies en argent 
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et eu billon du i?* siècle, «le Philippe, Gordien, Tra- 
jftO-DécO, OlariUe, Étroscille, Herennius, Trébonien- 
Galle, Volnsicn et GnlHen, en 18&8. Poteries, verre- 
ries et bromes qui devaient provenir de sépulture , sur 
la place Beauvotrinc. Monnaie# sur 1 m hauteurs de Bi- 
horel . — Quartier floutreuil , »ur l'emplacement du châ- 
teau de l*hilippe~Au(puie. Muraille en petit appareil 
chaîné de briques, reconnue dès 1 838 dans l’enclos de* 
dame# ('routine#. Elle descendait jusqu’à 7 mètres do 
profondeur et courait est et OuesA. (Voir le dessin dan* 
les arrimes de la Commission des antiquités.) Muraille 
construite sur pilotis et prenant naissance è 8 mètre# 
du sol, au pied du donjon. Là passaient les eaux de U 
fontaine de Gaalor. devenue plut tard le ruisseau de ta 
nielle. Débris en grand nombre exhumés 00 i 84 i, 
lorsque Ton perça la rue Alain-Blanchard et que Ton. 
démolit la tour Bigot. On trouva un puits tout rempli 
de tuiles et de poteries, un vase en terre grise, un 
moyen broiuc de Commode et un vase ronge à relief# 
représentant une femme nue dans la pose de la Vénus 
de Médias. Muraille# en moellon chaîné de grande# 
briques, à l'entrée de la roe Jeannc-d’Àrc, à la hau- 
teur do la rue Morand, en 186a. Amphore* brisée# 
recueillies entre In rue Morand et la place Solférino. 
Monnaie# de Néron et d'autres empereurs, vne# en juin 
1H6* au bas do la nie Bouvreuil, tout près de la nie 
Soint-Lourenl. Tuiles, poteries et monnaie*, conduit 
d’eau en pierre et base de colonne qui est entrée au 
musée, trouvés en 1869 dans l'ancien presbytère de 
Saint-Laurent, rue de l’HAtel-de- Ville. Goulot d'am- 
phore, tuile faîtière et fragments de creuset recueillis 
en i 84 o dans la rue du Coquet. Construction* antique# 
et débris divers reconnu# dm» b rue Saint-Laurent. 
Mur antique de 3 à A pieds d'épaisseur, se prolongeant 
ver* U rue Bouvreuil, au n* 3 de la rue de l'Ecole, 
découvert en 1810. Ce mur était compose d'assises de 
carreaux en terre cuite, d'un pied en carré, maçonnées 
à bain de mortier. On eti démolit 3 mètres. Mur épais 
de o“,66 et appareillé do moellon à chaînes de brique» 
trouvé en i 83 i, au n* 1 A hit, i l'angle «le la petite rue 
Saint-Laurent. Auprès se trouvaient de# monnaie# «Tan- 
gent et de brome. Monnaie* de brome du m* siècle 
trouvée* même me et auprès de la petite me Saint- 
Laurent, en 18A7, et vendue* à M. do b Quérière. 
Mur en petit appareil chaîné do briques, au n* 97 de la 
me Saint-Patrice. Meule, poterie* et tuile# près de 
l’ancienne église mérovingienne de Saint-Martin . sur 
son emplacement même. Monnaies de bronte, tuiles à 
relvnrd* et poterie# ranges au même lieu, en 1 8 6 A , par 
M. l'abbé Cochet. — Quartier de la rue de» Bon»-En- 
fants, toiiin de la rue Jeanme-d'Arc. Construction* 
en 1861 «I en 186#. Trois puits entre le# rues Per- 
rière et de la Renelte. Meules à broyer, poterie* et 
monnaie* de Vcsparien, en face d« b me Dinanderie. 
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HiJoti* an bon de chêne, environné de débris, en face 
de l'bètel Fromentin , près de l'ancienne Reneüe. Mur 
tout entouré de poterie* apparu aux approches de U rue 
Saint-Lè , à 3 mètres de profondeur. — Quartier de l'on- 
tenne e/f lu* Saint Jean. Voie antique d«l» le voisinage 
de U rue Massacre, ainsi qu'une pièce de Trajan-Dèce, 
Poteries A reliefs en terre rouge et lampe portant en sail- 
lie te nom de C RESTES, au Marché-Neuf, en 186 *. 
Monoaiee de brome sous l'église Saint-Jean. Poteries de 
toute couleur, dan* le cimetière où il s'est rencontré 
des boules de verre , des épingles en métal , dis lampes 
et surtout un beau pendant d'oreille* en or, imitant un ■ 
poisson, probablement du iv* ou du T* siècle. Masses 
de débris antiques, hjpocauste et salle découvert* en 
« 864 , lors de* fouilles fai 1 rs pour fonder de» maisons 
de la rue Jeanne-d'Arc situées entre les rues Roi Ion 
et Guilfaumo-le-Conquérant. Monnaie, poterie», épin- 
gles antique*, belle lampe avec un nom et un sujet en 
relief, acquise psr M. Tbaurin , vers la ru* de la Gnure- 
Horioge. — Rue d* fa Grosse- Horloge. Plusieurs couches 
de voie antique composées de mAchefer, dans la travers 
de la rue. Le long de la voie, on a constaté la présence, 

A 3 mètres du soi, de murs romains avec leurs crépis 
coloriés de rouge et de bien, des conduits de chaleur 
et de* fragment* de poterie. En juin i 86 a , M. Tbaurin 
y a recueilli une statuette en terre cuite représentant 
l’Abondance. Le 1 9 juillet de la même année, il y a été 
trouvé un grand vase de hrooxe de la capacité de 3 A 
n décilitres. Les monnaie* reconnue* dan» cm débris 
vont de Néron , de Vespasien , de Titus , de Docnitien et 
des Au tourna. — Quartier Saint' André. Pilions d'bvpo- 
csuate , avec de la poterie et une monnaie gauloise , entre 
la me de la Grooae-Horloge et la rue aux Ounu Pein- 
tures murale» et conduits de chaleur devant la tour 
.Saint-André-aux-Fèvres. Assises de chemin, raèdaiUe», 
poteries rouge* et moule* A liroycr, A 5 ou 6 métré» du 
*ol, i l'angle de la rue aui Ours. — Quartier Samt- 
VmemL Fragment de poterie rouge avec nom de fabri- 
cant, ramassé eu 186 a à l'encoignure de la rue Saint- 
Vincent , autrefois surnommé car Rit * , et moyen brome 
de Maximien, « i863. Fond do barillet de «erre, avec 
fa marque (P) ROMEO EVS F (RONTIN7) recueilli 
près de l'église par M. J. M. Tbaurin, au milieu d'une 
foule de débris. — Quartier Samt - film. Petite tête de 
femme m marbre blanc, aujourd’hui déposée au mu- 
sée d'antiquités, rue Saint-Eloi. L’on croit que ce 
quartier était *ous l'eau A celte époque. — Quartier 
du Vmue-MarcJtê. Tronçon de voie antique, tuiles A 
rebords, stucs coloriés, chapiteau de colonne en pierre 
et poteries de toute sorte, découverts «n > 8 €t, A 
l'entrée de ta rue Sainte -Croix -des -Pelletiers. On y 
remarquait surtout de b» -aux restes de vases rouge* 

A reliefs qui, outre une grande variété de sujets, ont 
fourni a M. Tbaurin les nom* de trente-cinq A qna- 
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rente potiers romains. Dos bromes de Dotmtien, de 
Trajan , d'Adrien , d’ Anlonin , de Marc-Aurôle , de Yen» 
et de Commode étaient mêlé* A ce* débris. Médaillon 
en or de l’empereur Vérus, recueilli dans la rue d<- 
Létnery, «n 1 84 o. — Quartier Saint (iervau. Grand- 
nécropole de Rotomagus. Vases de tore et de verre, 
que tout porte à supposer avoir été de* sépulture» . 
trouvés en 1 848 , lors de fa fondation d’une maison du 
boulevard Cauchoise, au nord du jardin de fa préfec- 
ture. Fragments de vases en terre mite reconnu* sur 
l'emplacement de l'ancienne porte Cauchoise, prove- 
nant peut-être de sépultures par incinération, ainsi que 
des monnaies impériales et une statuette d'Herculs en 
brunie trouvée* en 1 838 en creusant une fosse dans fa 
rue Stanislas- Girardin. Voûtes et cave* entières recon- 
nues, dés le 1111* siècle, dans le cimetière Saint-Ger- 
vais, dont Farin d Lebnuv-DejtinareUre nous ont gardé 
le souvenir et dont l’origine n est peut-être point funé- 
1 raire. Fondations qui pourraient se rattacher A des édi- 
fices antiques salant qu'a l’ancien prieuré de Saint- 
Gcrvaw, reconnues vers 1887, lorsque l'on construisit 
l'aile septentrionale do l'église Saint-Gervai*. Chapiteau 
provenant de relie fouille, corner* c au musée. Mur* en 
petit appareil chaîné de briques , reconnus en 1 846 par 
MM. Deville et Cochet , au bo* de l'église Samt-Gervaia , 
et provenant sans doute de l'église primitive Utio par 
ssint Victrice. L'assise de ce* muraille* sur des tom- 
! beaux antiques semble démontrer leur origine reli- 
gieuse. — Quartier SainiSerer. Monnaie d'or de J ustin 
recueillie aux Chartreux, commune du Petil-Quevilly. 
Chaussée reconnue en i 84 o dans le jardin do M. A. Pub- 
lier, rue des Emmures. Il a été recueilli dans la même 
tranchée de* monnaie* de Constance et divers débri» 
antiques. |j Eji. franque. Deux tiers de sol d’or frappés 
à Rouen, trouvés en 18A6. Sur l'un d’eux ou lisait le 
nom do RERT (CH A) MMO. T rien? sortis de» atelier» 
monétaires de Rouen et tilé* par les numismates avec 
Ire nom* «avants : PECCANE, WLZOLEMIS, Cl- 
NOALD ... A . . . NEM , TMISVS8VDIT ( Bouteroue ) , 
MELRITO (Leblanc), ANOALDO ou AIGfALDO. 
BAVDACHARIVS , BERTCHHAMNO. CHAGNOAL- 
DO. CNILOAC, DESIDEB 1 I), ERNKBKRTO. S 1 L- 
LON M, SAVELONE MONETA , TAVDOUNUS, 
WIZOLEVS et WLZOLENVS (M. Cartier), MKLETO . 
PECANKM , ANCOALDO , PONAR . TOAL, M ACOAL- 
DOMO, VERR 1 CHILAM 0 (eolleetioo Le Carpentier). 
Deniers carlovingiens trouvé» en 1887, en 1861 et 
en 1860. Le premier est de Charles le Chauve et 
a été frappé A Rouen. Les deux autres, recueillis nie 
Jeanne- d'Are, sont de Louis le Débonnaire , et ont été 
frappée A Avignon. Jusqu'A rt jour on ne connaît do 
I atelier cariovingien de Rouen que de* pièce* d’argent 
de Cbarierangne, de Louis U Débonnaire et do Cbsrie* 
le Chauve. Il «t certain que cet atelier avait une grande 
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importante. puisqu'il eut mentionné dans le célèbre ! 
édit de Pitres. || Ep. normand* , Deniers d'argent de 
Guillaume Longue-Épée , de Richard I**, de Richard II, 
de Robert le Magnifique, et enfin de »n fils Guillaume 
le Conquièrent. Pile de monnaies normandes «n argent 
du z* ou du ii* siède trouvée en 18A7 dans l'enceinte 
de l'ancienne abbaye da Saisit -Ivà. Achetée d'abord par 
M- Thomas, «Ile a été ensuite acquise par la ville de 
Rouen. Cercueil en pierre contenant on homme et un 
enfant, rencontré en 1867 dan* l'enclave de l'ancienne 
abbaye de Saint-L6. (Voir un dessin de M. Deville 
dans les archives de la Comaiisshm de» antiquités.) 1 
Cercueils de pierre dans la rue Tabouret, prés du 
cimetière Saint-Gervabî Plusieurs sarcophages de U 
nécropole do Sain t -Grevai» î Hache et épée en 1 er, bou- 
cles et agrafes de brouie trouvées près de la crypte Saint- 
Gervais, possédées par M. Louis Leclerc. Cercueils de 
pierre de Vergeté contenant des squelettes accompagnés 
de vases, de sabres, de couteaux et de haches de fer, 
de boudes et do fibule» de brosse, rencontrés «11861 
dans la rue d'Eibeuf et À peu de distance de U Mare dm 
Parc. < lercueil de saint Romain , évêque de Rouen , mort 
«n 63 g , en marbre rouge provenant des carrièree de 
Thorigny (Calvados), maintenant sous le maître-autel 
de l’église Saint-Romain de Rotant. C'est peut-être un 
varcopliage antique que l'on aura utilisé au vil* siècle. 
Vieux mur que l'on croit un débris de U prison où fut 
enfermé saint Pbilbert en 6 7 4 , rue de U Poterne, dans 
la maison qui porte le n* s6 et qui fut l'ancien bétel 
de Juraiégee. Agrafe de rein luron en brome trouvée en 
creusant une cave , en 1 838 , dans Panrien presbytère de 
Saint-Ouen, contre le flanc sud de l'église; donnée au 
musée. Dix cercueils en pierre de Saint-Leu , de Ver- 
geté et de la Roche visités par M. l’abbé Cochet, dans 
le cimetière Saint-Génois, en 1 869e! 1 870. L'un d’eux j 
avait pour couvercle une colonne antique cannelée et 
rudenlée. Deux d'entre eux sont su musée d'antiquités. 

( Bail. de la Cemm. des antuf. de la Set ne- Inférieure , 1. 1", 
p. 4 00.) — Principaux événements des temps mé ravin- 1 
gienset cariovingiens : Fondation de l'abbay e des SainU- 
Apôtres par sainte Clôt dite en 5 a 4 . Assassinai de l'é- 
vêque Prétextât en 585 . Destruction des temples païen» 
et comblement du grand amphithéâtre par saint Ro- 
main ver s 63 o. Seconde fondation du monastère «les 
Saints- A pâtres en 638 par saint Oucn, qui, [dns tard, 
lai donna «ou nom. Visites des rois Sigébert, Chilpé- 
rk I** rl Pépin le Bref, d es empereurs Charlemagne et 
Louis le Débonnaire. Conciles de Rouen tenus en 584 , 
656 , 68g, 8 a 4 , 900 et 99a. Arrivée dm Normands 
conduits par Ogier le Danois en 84 1 . Descente de Roi- 
ton s ta porte de U Roquette en 876. Pris* de poevam- 
stoo de La Neustrie. Captivité du roi Louis d’Outre-Mer 
eu 945. Baptême de Rollon en 91e, et de saint 
Obv«, roi de Norvège, en ioi3; enfin arrivée du 


moine Simeon «t fondation du monastère du mont 
Sainte-Catherine en io 3 o. — - Listx orra. — Fontaine 
de Saint Filleul, rue du Renard, en souvenir du bap- 
tême administré sut idolâtres par saint K taie. Funtan* 
dt Samt^Martom , souvenir du passage des relique» de 
ce saint 4 Saint-Sevcr. /V* de la Bataille, en mémoire 
do la victoire gagnée vers y 3 1 par Guillaume Longue- 
Epée contra Riulf, comte du Cotentin , et la Rouge- 
M« rv, où Otbon, empereur d'Allemagne, fut battu en 
g 53 par le duc Richard sans Peur, j Moyen dg* et ep. 
de la flenauMonce. — $ P*. As ai iss, relatai*, covtmt» 
■r 00* se s s tri*. — Abbaye de Saint-Ouen. Ortain» 
auteurs attribuent à aainl Denis, de Paris (111* siècle), 
ta fondation du monastère des Saints-Apùtres dans un 
faubourg de Rouen. Ce qui parait plus vraisemblable . 
c'est que celle fondation serait l'oeuvre do saint VidlÎM 
(393-417), qui établit â Rouen plusieurs monastère» 
do femme». Ce qui semble encore «»se* bien établi , c’wt 
que sainte Clotilde l'aurait restauré de 5 a 4 é 53 o. Enfin 
comme monastère d’hommes et de l'ordre de Saint- 
Benoît, l'abbaye doit sa naiamneeà saint Ouw. qui la 
constitua sur do nouvelles lutte* en 63 0 ou 638 . Le 
saint évêque de Rouen y ayant été inhumé , elle prit , à 
partir du xi* siècle , le nom de son fondateur. Détruite 
par les Normand* en 84 1 , elle fut rétablie par la piéte 
des ducs. Consacrée de noaveau en 1 1 «6 , elle n’a garde 
de cette époque romane que l’abside circulaire qui porte 
le nom de Ckambrt-<m.r-Cierrt . Brûlée en 1 1 36 et en 
1 * 48 , die se releva chaque fins de ses ruines. Le mo- 
nastère, demeuré dans le» faubourgs jusqu'au xui* 
tiède, occupait le jardin et l'église connue sous le 
nom de Saint-Ouen, b place et le terrain de l'hôtel 
de ville. De vieux murs en marquent encore l’enceinte 
çâ et là. Supprimée en 1791, l'abbaye fut cédée à la 
ville en i 8 o 3 . Veta 1810, on démolit l'abbatiale, ad- 
mirable édifice du xvi* vtécie, où logèrent la rois de 
France. Le dotlre, qui formait carré sur b pbee, avec 
l'abbatiale , l'église et les dortoir» , fut abattu 4 b même 
époque, sauf b partie accolée à l'église, construction 
du xv* siède. Dans b galerie basse de b mairie, on re- 
connaît le dottre du xvu* siècle. De toute l'abbaye il m* 
reste que le bâtiment de l'hôtel de ville, dont le dessin 
est dû à M. Defrance, et l'achèvement à M. Leb ruinent. 
Ce dernier est l'auteur des deux escaliers que l’on y ad- 
mire. Ce qui subsiste servait de dortoir et de réfectoire. 
La façade sur le jardin est de l'époque de Louis XV. La 
façade sur la place, avec ses trois corps avancé», a été 
remaniée de i 8 » 5 âi 8 *g. — Abbaye de Saint- Amaad, 
dan» U rue et sur b place du même nom. Cette ab- 
baye fut fondée en io 3 o par Emwdine, femme de Gos- 
selin , vicomte de Rouen et d'Arqaos, sur l’emplace- 
ment d'une église de Saint-Amand et de Saint-Léonard. 
On pense que le saint évêque de Toogros et d ‘I troc ht 
y célébra sur un autel qui lui fut plus tard consacré. 


Hiofced by Google 



375 DÉPARTEMENT DE L 

L'église et l'abbaye. du xi* siècle, furent brûlée» en 
1 1 96 et en i 948 . L'église abbatiale fut rebâtie en 1 * 54 , 
ainsi que le monastère. Il reste encore, rueSainlAmand, 
11* 8, un pignon dont le» contre-forts, l'appareil et le» 
ogive» indiquent parfaitement le xm* siècle. Ce qui reste 
«le» bâtiment» monastique* est du xvi* et du un* siècle. 
I-» partie la plus remarquable pst une façade en lioî» 
sculpté osh-i déganta du temps de François J". Dans le» 
appartrine nUsnntdes peintures et de» sculpture» du 1 vu* 
siède. La porte d’entrée qui est «lato la nit Saiut-Amand 
doit (Mn* aussi du Innp* de Louis XIV. Le* boiseries 
du 1»' siècle qui lambrissaient la diambre de l'abbesse 
ThouuixM! Daniel ont dé enlevée» en »8*8 et trans- 
portées en Angleterre. La jolie (ourdie à encorbdlé- 
menl de Marie d'AnndMull fs 533 ) «a été enlevée en 
1 855 par M. Grironux et réédiftée dans une maison de 
la rue Bouquet, ainsi que lu diambre de Guillemet!*; 
d’Aasy (1 5 1 8 ) , avec «1 belle cheminée. Cette abbaye 
royale, qui a dure jusqu'en 179 1 , a compté quarante- 
trois abbesse», lesquelle* avaient le privilège de douner 
l'anneau aux archevêques de Rouen lorsqu'ils prenaient 
possession de leur siège, et de recevoir leur corps 
•Uns leur église quand on le* transportait de Sainl- 
Ouen à U cathédrale. La crosse en cuivre dore d'une 
abb&ur du xiv* siècle a été trouvée dan» son tombeau 
MM» l'alignement de la rue Impériale, en 1806. Con- 
servée au musée d'antiquités. — Abbaye de Sainte- 
Catherine-du'Morit Ce monastère fut fondé en io 3 o 
par Gosselin, vicomte de Uou- n et d’Arques. H porta 
d'abord le nom de SaintreTriuité-du-Moiit-dc-Rouen, 
jwiis relui de Suinte -Catherine. Ce dernier nom lui 
vint des relique» de la célèbre martyre d'Alexandrie. 
La châsse qui les contenait fut apportée â Rouen ver» 
io 3 o par Siméon, moine du Siuai, et placée dans ce 
monastère. La première égliw fut coudrai te en 1 o 3 o ; 
la deuxième en 1107. Celle qui fut détruite en 1098 
était romane et eu croix. Un» tour carrée s’élevait au 
centre; les voûtes étaient basres, K 1 » fenêtre» étroites, 
les mur» épais et orné» de peinture*. En i 3 x», E«- 
guerrand de Marigny Bl un bel escalier de pierre pour 
monter de Renie 0 à l'abbaye, qui était furtifiée comme 
une citadelle. Lesbiens de l'abbaye, régulièrement sup- 
primée sous Henri IV, furent réunis à la Chartreuse 
de Bourlvon-W-Gnillou. GMtre, église et bâtiments 
furent détruits en 1598. Une Iradiüuu de trésors ca- 
ché* subsiste pour rphhaye et la chapelle de Saint- 
Michel. En i 85 t, de» fomlle» y furent faites par des 
spéculateur» qui y rencontrèrent plusieurs tombeaux 
do pierre jadis enfermé dans l'église abbatiale. On y 
reconnut celui du chevalier Picard, mort au siège do 
1 09 1- lôtja. — Abbaye de Sainte-Claire ou Clarisse», 
rue Saint- Hilaire, n** 64 et 66, et aussi dans une rue 

1 OU» tbUsie ik*p**>! i prwat de U communs de B|i)i*rril>- 
Btuttenri. 
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|«rcéo sur rétablissement même et qui porto le nom 
de rue Sainte-Claire. Cette communauté fut établie par 
Jehan d'Estoutterille , de 1A81 à t 485 . L’église fut 
bâtie vers cette époque. Elle est devenue un atelier de 
Irisage et occupe U* n** 9 rt 4 «le la rue Sainte-Claire . 
tandis que I® couvent occupe le n’ 9 de la même rue 
L'église est une lionne construction en pierre avec bdle* 
fenêtres ogivales du iv* siècle. L** monastère est un bâ- 
timent de pierre du même temps. Ou y pénètre par 
une belle porta du it* riéclr. — Abbaye de Sainte- Bri- 
gitte. Ancienne maison de religieme» anglaises de l'ordre 
•le Saint- Augustin. Chassées de leur pairie par la reine 
Élisabeth, die* *r réfugièrent à Rouen en i 58 o et s'y 
établirent présde Saint-Là. Trop ardente» pour la Ligue, 
elles lurent supprimée* sut» Henri IV. — - Abbaye de* 
Gravdinc* ou dames anglaises, rue de Joyeuse, n* 4 . 
et an haut de la nie de Maulévrier. C’était une abbaye 
de Claris**» ou de Cordelières de In réforme de sainte 
Coldta. Elle était surtout composée de danves anglaise* 
qui, chassée* de leur pairie, étaient venue* s'établir à 
Gravelines ( Flandre). Le* guerres frequente* entre la 
France et l'Espagne les ayant forcées de venir à Rouen . 
elles y furent connues sou* le nom de la ville qu'elle* 
avaient quittée. Le nom de GriveUlMB resta à la maison 
voisine des remparts où elles s'établirent en 16I6. Ib- 
conuue* par la reine mère «ti i 65 o, élire fondèrent en 
* 65 i leur chapelle, qui fut roiwacree par l'évéque de 
Fiuibûr en 1667. Chapelle et innnualère ont le cachet 
du XTii* sièdo, mais sans mérita architectural. De nom- 
breuses dalles tunmlaire», avec inscription» anglaise, 
forment le pavé de la chapelle. Supprimée cl tendue 
en 1799, cette maison fut achetée per un négociant de 
Rouen qui, vers iHao, la céda aux religieuses de la 
Visitation, qui en ont fait leur premier monastère. 
Pain ata. — Prieuré de Saint-Michel-du-Mont-Garg*i). 
élevé en souvenir du l'apparition de l'archange Saint- 
Michel sur le mont Gargan , communiqua le nom de 
mont Gnrg&n à la coltine tout entière, l'ne partie seu- 
lement le garde aujourd'hui. On croit re prieuré con- 
temporain de l'abbaye du Monl-Sainl-Micbd au péril 
d* la mer (fin* siècle). Toutefois il ml mentionné nu 
x* siècle par un des ducs Richnrd. Cette maison, sou- 
mise 4 l'abbaye de Sainl-Ouen, fut supjxïinée au xvi* 
siècle. Devenu® simple chapelle au xvii* et au xvm* 
tiède, elle fut aliénée à la Révolution et détruit® au 
commencement de ce siècle. — Prieuré de Saint-Ger- 
vatB, donné en 10*0 à l’abbaye de Fécaaip par le duc 
Richard II. Après le xm* siècle, il n'y eut plu» que de* 
prieur* sans religieux. Guillaume ta Conquérant y mou- 
rut en 1087. — Prieuré de Bonne-Nouvelle, fondé «n 
1 o 63 par Giiillauuie le Rélard et surnommé de Boiui»- 
Afoorel* par la reine Mathilde, «pii y résidait lorsqu'elle 
•apprit U victoire d'ilavtings. Soumis à l'abbaye du lire 
en 1099, ce prieuré en dépendit pendant sept cent» 
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an*. Les murs fie clôture, en pierre, sont du tin* et du 
«vi* siècle. Dr monastère «t une asaei belle construction 
«le 1700 à 1740. On y reconnaît Iracc du dolüne. L'é- 
güae , dont la majeure parti»* subsiste, a été déformée 
jKHir l'installation d'un quartier de cavoforie. Au chevet 
on remarque une ogive du un* siède. Il rata sur les 
côtrà quatre contre-forts de ce temps. Le dodicr, plan* 
au centre de l'édifice, et trois chapelles du côté nord 
sont abattus. Le pignon do l'ouest, fondé en i 655 , et 
qui porte la date de i6f>6, est décoré de colonnes io- 
niques et de pilastre* corinthiens, portant un fronton 
rempli par un bas-relief représentant rAnnonnaffon. 
Entre b 1 * colonne* de la base, des niches enfermaient 
les statues de saint Benoit et de saint Maur. Lerâ»>au de 
la fenêtre qui surmonta».*! une bdfa fleur de lis. Enfin la 
porte en chêne est une œuvre du s» tu* siècle. Le sommet 
du pignon a été abattu en » 8 a 5 . Les resta* de Henri I** 
furent inhumés à Bonne- Nous elle en 1 135 . On assure 
que l'impératrice Mathilde y reposa un peu eu 1 167. 
Arthur de Bretagne y fut eulctTé en iao 3 . — Prieuré 
de Sainl-Lô, nie Saint- Lô, n* a*, aujourd'hui l'école 
normale primaire delà Seine-Inférieure. L'église Sainl- 
I.ô porta d'altord le nom de Saint-Sauveur ou de la 
Trinité. En giô, Tbéodoric, é»éque de Cuutaoces, 
chassé de son siège par le* homme* du Nord , so réfu- 
gia à Rouen avec ta corps de saint Lô. Rollon et Fran- 
con donnèrent ou pontife réfugié l'église «le Saint- Sau- 
veur, où il diqxna ta» saintes reliques. Bientôt cette église 
prit le nom du saint évêque do Coûtante*. De 9 1 6 à 1 o 56 
« Ile devint la cathédrale du siège de Coûtante* A cause 
«ta la résidence de* évêque* jusqu'au temps de Guil- 
laume. Depuis eHc resta toujours dan* leur exemption. 
Eu 1 1 hh , un évêque de Coûtantes fonda une collégiale 
de chanoine* régulier* kiu» la conduite d'un prieur. 
L’église était tout à b foi* prienrata et parniMÎata. Cet 
• lai de rhuw* dura jusqu'à la Révolution. Dans l'église 
lurent inhumés dent évêque* de Coulante*, eu *370 «I 
en 1 h AA. Aliénés à la Révolution , le* bâtiment* monas- 
tique* ont disparu ou changé de face pour devenir une 
école normale on 18s a ou environ. (Voir Eglun.) — 
Prieuré de Sainte- .Madeleine, rue de la Madeleine, rue 
du Bac et plan* «ta la Catande. Dan* l'hôpital de la Ma- 
deleine qui , comme llêtel-Dieu , remonte jusqu'oui pre- 
miers temps du christianisme, fut établie en 1 1 54 une 
collégiale «ta chanoinrs régulier* pour le service de* ma- 
lades. Au ai n* siècle, on adjoignit i ces religieux, pour le 
service intérieur, des dnnoroewes que noue y trouvons 
constituées dès 1*96. Elles ont subsisté jusqu'à la Ré- 
volution. - Prieuré de Templiers. En mGo, le* Tem- 
pliers * 'établirent h Rouen . où ils fondèrent deux mai- 
sons, l'une près des Cordeliers, U où est aujourd'hui 
la maiwtti dite «ta* CvnauU [ bourse rl chambre d«* com- 
merce). La me de U Bourse a remplacé la rue du 
Temple. En 117s, Henri II donna aux Templiers son 


parc «le Sainte» Waubourg. Au xm* siècle, ils se cons- 
truisirent une mabon dan* la rue de* Ermitast, pré» de 
Saint- Mortin-9ur-Renelle. Cette maison, qui subsistait 
encore eu 17A0, a complètement disparu aujourd'hui. 
— Prieuréde Grand-Mont ou Gmmmont, transformé en 
poudrière , pré* des abattoirs , sur la limite de Sottavilfo. 
Ce fut d'alxird un prieur») de religieux de l’ordre d« 
Grand-Mont , fondé vers 1 1 56 par le duc-roi Henri 11 . Ce 
monastère* prit le nom de Notre-Daiw-du-Parc, parce 
qu’il était dans le porc royal de Quevilly et de Ronmy. 
Détruit en porttapar tasNuvarrais au xiv* siècle, et au xvi* 
siècle par la Ligue , il fut restauré o«» temps d«* Itanri IV . 
La chapelle qui rate se termine eu abride circulaire et 
’ moutrv de* trace» du xii* siècle. Les bâtiments rnonas- 
tiquee sont du «en* siècle. La grande porte en fer est du 
iv m* siècle. Sur le mur ♦•xtérieur de lu dnq»el 1 i* sont trois 
1 lignes indiquant ta niveau des inondation* de la Seine 
en 16A8, i 65 i et 17A0. Çi et lu on trouve quelque» 
dalles tumulairvs et quelques inscription* du xv* et du 
1 xvn* siècle. On ne sait plus où gît Geoffroy, archevêque 
1 d'York , 61 s naturel de Henri 11 , inhume à Grararoont. 
— Le* Emmurée*. Monastère de Ifomimcaioe* fondé ou 
faubourg Saint-Sever par mini Louis et Eudes Rignud 
en 1 a 63 . Auprès était un prieur 5 de Dominicaine poui 
le aervice de la maison. Ce monastère eut beaucoup à 
souffrir en 1 381 , 1 6 1 8 , 1 56 a et 1691. Chaque fois il 
se releva de *«•* ruines. Les d«*miéra construction» 
datent de 1 666. L'enctae d» Emmurée» était autrefois 
i fort vaste. On en a pris une partie pour faire le marché 
1 aux bestiaux ; on y a , en outre , ouvert la rue qui long» 
l’égliae, et enfin on a transformé ta monastère et son 
1 église en une rasera»! de cavalonc. Le couvent formait 
autrefois un carré d»* 14 li niants dont il ne resta pli» 
que les côtés est et nord , qui pourraient bien étae du 
xvn* siècle. L'église est uri long bâtiment soutenu dr 
contre-forts nu midi et percé d'ogive* , praltaldeiucnl 
du xv* siècle. Il n'est pas inipowihle que rut édifice soit 
! celui qui fut consacré ta 1 1 juillet 1 A79 |«r Robert 
Clément, évùque d’Hippone. Le chœur se termine en 
abside à Irais pane, et sur le toit de la nrf s'élève une 
1 élégante flèche hexagone en bois couvert d'ardoise. Au 
nord de l'église existait un élégant cloître du xv* ou du 
xvi* siècle. Deux de ses côtés ont disparu presque entiè- 
re meut. Chacun des deux qui restent ,v* ramposc «ta six 
Invitas dont lus arradw sont garnies de meneaux. Leur» 
piL'u sont flanquées de contre-forts et dira aliritanl d» 
niches, des statues, un ukagni6qu<! foroôo en pierre, 
ta puits de Saint-Marrouf où l'on puis»» de l’eau inysli- 
riens»*, »*t eufiu une longu»? série d'inurriptions lutmi- 
lairr» r c lu tant la mort d»«* religieuses •■mmurées uu 
leur dopoflit ion dans ce cloître depuis 1Ô60 jusqu'en 
1789. Sur c<! cloître s'ouvrent trois portas, entrée pro- 
I vaille de l'ancienne salle capitulaire, «|ui renferme de 
nombreuses inscription*. — I jt% Dominicains ou Jao- 
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bins, aujourd'hui l'hôtel de U préfecture, ru* Fou- 
icoeite : estait déjà avant la Révolution l'hôtel de 
riateudaace. L*x Dominicains, établis d'abord à Saint- 
WaUhtvu, ver» 1 as8 , s'installèrent dans leur nou- 
'«au monastère eu ia&7par la faveur de saint Louis et 
•l'Eudes Migaud , qui consacra leur église en 1 afiy. OUe 

• giise, transformée plus lard en magasin et récemment 
démolie, était un édifice du un* siècle, ainsi que le 
dollrc j attenant, couvert par un berceau de charpente 
refait au x?n* tiède et orné de sculpture* et de pein- 
tures. Elle était terminée par un chevet dont ta fenêtre 
du pignon, qui donnait sur la rue FonlrneUe, était 
garnie d'un réseau fermé de deux vastes ogives accolées , 
«ubdivisées chacune par trois meneaux surmontés de 
trois rose* à six feuilles, le reiiqdissagt) au-dessus étant 
tonné par une grande rose. Des fenêtres existaient seu- 
lement à l'oueat. tandis qu'à l'est était le cloître à deux 
rangs d'arcades. Ce cloître , quoique trfes-déligurv , mon- 
trait cependant les traces de ses arcades et de ses voûte*. 
Deux inscription* tumubiros du xui* ei du tu* aièrfe 1 
(11180 et i 34 o) dans le dotlre. Le cœur du cardinal I 
Nicolas de Fréauvitle fut déposé dans legliseeu i 3 itî, 
ainsi que le corps de plusieurs «•véi|ut , a m pariilwM do xt* ! 
et du m* siècle , religieux de la maison. La construction j 
d’une partie de U préfecture , en 1869. a fait découvrir | 
dan* l’église de* Dominicain* doux jolies dalle* luauH ! 
bires d'enfants, du un* siècle, et plusieurs fragments 
de dalles de 1 afio ei de 1 336 , des vases funéraires du 
moyen ége et six inscription* sur plomb de 1619 à 

• 6* 1 . Tous ces monuments sont entrés au musée dan* 
tiquîtés de Rouen. — Les Cordeliers , rue des Corde- 1 
lier*, n~ a , 4 et 6 , et rue Nationale, n* 4 . Fondés en 

1 9411 , dans le quartier nommé <lt Donjon, par Eudes 
Rigaud et saint Louis. Leur église, Utie a lo place de 
celte de Sainl-Clétnent, fut consacrée eu t s f ig. Ce vaste 
iiionoatère allait de 1 a nie des Cordeliers à celle dos 
Charrette*, puis remontait par la rue do* Iroqnois et 
•a petite rue Nationale. Vers 179a, la rue Nationale fut 
|<rcce ù travers son enceinte. L'ancienne chapelle, 
devenue un entrepôt de vint et un magasin de décors 
pour le théâtre, suLâûte principalement. L’est un ma- 
gnifique vaisseau du xiif siècle, dont le* fenêtre* sont 
parfaitement conservées sur les côtés. Le chevet, placé 
<lans une cour de carrossier, rue de» Cliarrvttn , n* 46 , 
est éclairé par une haute et belle fenêtre du xiti* siècle. 
Deux arcades mcadienl trois lancette* surmontées par 
trois oeulut. La contre-talde , du îfiu* siède, est dans 
l'église de Saint-Vivien. — l-è* (Larmes, dits Grwds- 
t.annn , roc et place de* Carme», rue de la Chaîne et 
rue Neuve-dv-s-Arsins. Los Carme», introduit» à Rouen 
«lès i960, s'installèrent d’abord au faubourg Saint- 
Sever. En i 336 , Pierre Roger, depuis pape sous le nom 
de Clément VI, leur donna la chapelle de Sainte-Apol- 
line el un terrain prêt de la port* Beauvouin». Lecelèbr* 


Bedford fut un de leurs plus grandi bienfaiteurs ( t '138). 
Ce fut lui sans doute qui fil reconstruire l'église, la 
quelle avait une nef a vue berceao «n bois, an clocher 
élevé et un beau portail. On y voyait la aépultune de 
Thomas Netter, dit Waldrmn * , théologien célèbre, mort 
«i t 43 o. En i 5 ot, Henri Potin de Ferrières, arche- 
vêque de Philadelphie, y fut inhumé. Les quatre pre- 
miers présidenia du partemenl de Rouen, du nom de 
Faucon de Ria, y furent enterré* en i6s8, 1647. 
i 663 et 1691. Église et monastère ont totalemenl dis- 
paru pour fermer ce que l'on appelle b [àaee de* 
Carme*. — Les Béguines, rue de* Béguine*, n“ 1 6 , en 
face de l'ancienne église de Saint-Vigor. D'abord éta- 
blies pair Maint (.oui* , dan* b rue Saint-Eloi , les Bé- 
guines furent transférées sur leur emplacement actuel 
en t 466 . En s 63 1 . Louis XIU et le pape donnèrent 
leur maison à de* Bénédictines qui , en 1 676 , se Cran» 
portèrent sur b place de b Rouge-mare. On leur donna 
alors le nom de Saint-Louis. En i 853 , l'église, deve- 
nue un magasin de carrosserie, fut démolie an partie. 
On y remarquait des murs de pierre et un berceau 
orné du xvn* siècle. — Le» Filles-Dieu, rue du Vieux- 
Pabis, n* 3 . C’était une maison de chanoine**»* régu- 
lières, qui commença au xm* siède et fut constituée en 
* 345 . L'ensemble de ce couvent était une curieuse 
construction du sui* et du xiv* siècle, en grande parte* 
démolie en i 85 o. Ce qui reste est une ma&on de 
commerce et un magasin de liquides. i)n y rrtrouve 
de* ogives, des restes de chapelle, des fenêtre* du temps 
de saint Louis el de Philippe le Bd. — Les Augustin* 
ou Grands- Augustin», rue Malpalu et rue des Grands- 
Augustin*. Las Augustin* commencèrent à Rouen avec 
le xj v a siède. Établis d'abord à Biborel . ils ne tardèrent 
pas à s'insbller rue Malpalu, dans un ancien couvent 
de Sachets, que leur accorda Philippe le Bd. Il reste 
encore de ce monastère leur maison «le venue une au- 
berge pour la* voilure* connue son* I* imiiq d 'llôul dn 
.fuguai lits. Cette maison , où l'on remarque le* arcade* 
du doltre , fut construite au xt ni* siècle. La chapelle sub- 
siste presque entière; le bas a été transformé «n maga- 
sin de vins , et le haul en salle de réunion pour la Société 
d'émulation dirétinnne. CVt un vaste vaiaaeau rwUn- 
gulaire du xjv* siècle , à chevet droit , percé d’une grande 
fenêtre à six meneaux. Il est divisé en dix travées ruar 
quée* per des corbeaux «aillant* formé» par des demi- 
figures de personnage* destinées à porter les entrait* 
de b diarpcute , aujourd’hui remplace* par un comble 
plat en bois et an fer. Sur le mur sud . six d<* travée* 
sont percées de grandes fenêtres presque jointives, en 
arc surbaissé portant csléricumnent b comidte «t en- 
cadrant un réseau rayonnant. Lu quatre dernières sont 
aveugles, mais percées à leur extrémité inférieure de 
grande* ogives, aujourd'hui bouchées, qui devaient com- 
muniquer soit avec des chapelle# , soit av ec tea bd liment» 
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claustraux. Au nord, les trois premières travées sont 
semblables « collas du midi , puis viennent trois travées 
aveugles et lisses ; dans les quatre dernières s'ouvrent dm 
fenêtres en plein cintre, do dimensions irrégulières et 
de la fin du xiv* siècle. Une porte percée dsns le pignon 
occidental est précédée d’un porche en pierre ajouté au 
xtii* siècle, formé d'une arcade m plein cintre entre 
deux colonnes accostées de deux hautes consoles peu 
prononcées, et surmonté d'une niche accompagnée de 
deux consoles très -accentuées; le tout inachevé. Au- 
dessus on voit apparaître dans le pignon du xiv* siècle 
l'extrémité d'une grande fenêtre à réseau rayonnant et 
une petite fenêtre abritée par un arc saillant porté sur 
cqnaolcs; le tout encadré par deux tourelles circulaires 
à toit conique de pierre- Dans cette chapelle furent 
inhumés plusieurs religieux évêques, suffragants «t vi- 
caires généraux des archevêque* de Rouen. Ce aonl : 
Matthieu Sylvestre, évéque dliippone en j 4 a 4 ; Jean 
Fabri, évêque de Démétriade en i& 53 ; llobert Clé- 
ment, évéqne d’Ilippoao en 1 48 y ; Nicolas de Coquin- 
villiers, évêque de Véria en i 53 a ; Jehan de la Mas- 
Nonnaye, évéque d’Hippone en * 55 A. On croit ansiii â 
1 inhumation de Jean Lesley, évêque de Ro*s , on Écosse, 
mort â Bru telles en i 5 gt>, célébré légat et artisan de 
la Ligue à Rouen. — lai* Sachet* ou frère* de la 
Pénitence de Jésus-Christ étaient établis rue Malpaiu , 
là où eut la chapelle des Augustin*, lia disparurent de 
Rouen en i 3 og. — «Le* BiHeltc*, ancien couvent de 
religieux hospitaliers fondé pour treixe pauvres et qui 
existait à Rouen au xiv* siècle. U commença eu i 3 s 3 
et parait avoir pris fin en 1 3 g ». Il était placé rucSaint- 
Intoine. — — Les Antonins ou Saint- Antoine, rue Saint* 
Vntoinr, cuire le Marché-Neuf et la rue Senécaux. Ce 
couvent, semi-religieux et semi-militaire, fut établi à 
Rouen en i 3 g» et dura jusqu'en 1785, où il fut sup- 
primé. C'était un hôpital pour recueillir las «malades 
«et oflolex de la maladie de iuoq dyt seigneur aaint 
« Antoine. * La maison et la me n'existent plus. — Les 
Chartreux. Le* Chartreux ont eu deux établissements à 
Rouen. Le premier fut fondé sur le fief du jVûfde-L'Awn, 
près le Pavé-Saint-Hilaire , aujourd’hui nommé la Rouit 
dt Damtlai. Ce couvent, qui porta le nom de lu Rot, 
fut fondé en i 384 par l'nrdievéque Guillaume de l'Es- 
t ranges, qui y fut inhumé en 1 38 g. La maison , termi- 
née en 1 3 gs , fut abandonnée de 1 G67 à 1 68*. I)« la 
Chartreuse de la Rote il reste, dans la rue de la Petite- 
Chartreuse , de* murs de clôture en pierre et une porte 
ogivale du sti* tiédi». L’endos, devenu aujourd'hui une 
•écherie, présente de vieux bâtiments, do* traces de 
cloître. Une niche, une statue de pierre et une dalle 
turaulaire du xiv* «Me, qui est probablement relie 
de Guillaume de fEstrangea. Le second établissement 
dra Chartreux se fil sur la paroisse du Fetit-Qnevilly, 
dans le quartier dit de Saml-Jahm. (Voir La Prm- 
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Qcxtiu.t. ) — Les Célesti», rue Eau-de-Robee, n* a 1 1 
et i 5 , au bout de la rue des Célesti n*. Les Célestm* 
furent appelés à Rouen par le duc de Bedford en t A 3 o 
et installé* définitivement au lieu dit Joymr-Repot. 
palais de Bedford. Leur première chapelle, construite 
en bois en i 445 , fut remplacée vers t Ago et dédiée 
par Georges d'Amboiso. Dans roi te église étaient de* 
sépultures remarquables, notamment celles de G fou- 
lard et de sa femme {1 599-1607). Le monastère et 
l’église , supprimés vers 1 785 , ont été réunis A l'hos- 
pice généra] ou veodas à des particulier». Dans l’an- 
cienne %iiae 011 fait les écoles do l'hospice- L'édifice 
était une belle construction de la &n du xv* siècle. La 
maison en retour d’équerre e»l un bâtiment rei pierre 
du xvi* et dn xru* siècle. — Les Capucin», rue des Ca- 
pucins, 0*07. Les Copodns arrivèrent À Rouen on 1 58 s 
et s'installèrent au pied du mont Sainte -Catherine. 
Chassés par les travaux du siège en 1 5 gt-i 5 ga , ils se 
réfugièrent au Yisux-Château, puis à Soltoville en 1 fioa. 
Um colonie de Sottevillo fonda le couvent de Rouen 
en i6is-i6i 6, dans un vaste terrain de la parois»*; 
Saint-Vivien. On a morcelé ce terrain â la Révolution 
pour y élever des habitations. Les principaux bâtiment» 
qui appartiennent â la reconstruction du tvn* siècle 
•ubswtenl encore et sont occupés par les petites sertir» 
des Pauvres. La chapelle , dédiée en 1 65 H , a disparu ; il 
ne reste rien du Calvaire célèbre que le* Capucins y 
avaient su inu* siècle. — Les Jésuites. Collège et no- 
viciat : i* le collège, rue du Grand-Msulévrier, n“ 6 
et 8. La Compagnie de Jé*u«, reçue en France en 1 5 (» 1 , 
pénétra à Rouen dès 1 56 g par la prédication du célèbre 
père Possevia. De ce moment le cardinal Charles I" de 
Bourbon songea n fixer res religieux dans sa ville épis- 
copale pour l’enseignement et la prédication. Seconde 
par Charles IX , il pressa les autorités rooennaises en 
■ 57001 en 1075. Enfin lui-même acheta en i 5831 'bôtei 
du Grand-Maulévrier, où il installa le* religieux. Exilés 
en i 5 g 5 , ceux-ci revinrent en i 6 o 3 et ouvrirent dre 
écoles qui durèrent jusqu'en 1 76* , époque de la sup- 
pression de l’ordre. (Voir ColUjfet.) La chapelle, que 
l'on prendrait pour une église, eut sa première pierre 
posée en 1 6 1 4 par la reine Marie de Médias. En 1 6 1 5 , 
le roi Louis XIII accorda tes pierres du château Gaillard, 
aux Andriys, pour sa construction. La première béné- 
diction en fut faîte le ai août 1 63 s . Toutefois die ne 
fut achevée qu'au commencement dn mil* siècle , et la 
dédicace en fut faite le ai décembre 1704 par l’arche- 
vêque Niçois* Colbert. Cette église est à une seule nef, 
sur plau en croix, les absides étant terminées latérale- 
ment par trois pans, nomme le chevet. La nef se com- 
pose de trois travées, dont les larges pieds-droits sont 
ornés de deux pilastres corinthiens soutenant un lourd 
entablement qui encadre une grande arcade et supporte 
I une voûte sur nervures d’après le système ogival. Lre 
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pilastres partent du dessus de solides consoles décorées 
d'une télé de chérubin, dtatimta» sans cloute « porter 
dre statues. Des Ggnra d'anges s'appuient sur l'archi- 
volte des arcades, acceptant soit des cartouches, soit do 
figure». lai première arcade rat meugle; la seconde 
donne accès dans une chapelle, et U troisième dans un 
collatéral qui communique par une arcade semblable 
avec les transept* ci est couvert par une tribune. Des 
piliers décorés d'un seul pilastre corinthien supportent 
la croisée. Le chœur se rouip«MC d’une travée a ver cotlalé- 
mus, semblable à colle qui précède les transepts, ot d’un 
chevet à trois paru» éclair»; jtar deux étages de fenêtres 
en arc aigu ot à résoau , de même que lus nlwidre laté- 
rales des transepts et leurs collatéraux. La nef est éclai- 
rée par des fenêtres on arc aigu |>orréra iOUS les fomiorels 
de la voûte, ei par une fenêtre on plein cintre peccéo 
sur la porto d’entrée. A i’eitérieur, des contre-forts ornés 
A leur hase de lourds motifs d’arrhttorüire encadrant une 
niche sont terminés par des console* et flanquent 1rs 
niurarl lus arêtes des alwidra au droit do* nrra-douldeuux 
de l'intérieur. La façade, élei ce au-dessus d'un haut per- 
ron , rat décorée au centri; de deux colonne» doriques 
cannelées ot rudenlées sur de* des très-hauts, supportant 
un lourd eolabtanvenl qui se prolonge en retraite sur le 
reste do la façade, où il eut mu tou u par doux pilastre* de 
même six le. Entre les doux colonnes louvre la porte d'en- 
trée. Entre chaque colonne et le pilastre adjacent , une 
niche renferme uno statue : celle do Charlemagne d'un 
côté, celle de saint Louis de l'autre. Le second ordre, 
formé de pilastre* ioniques, encadre uni* fenêtre et deux 
niches contenant les statues de 6aint Ignore et de saint 
François Xavier, et supjKirte un fronton où rayonne 
uni* gloire entourée de télés do chérubins. Dan» un ca- 
veau fut déposé eu ifiiih M. Potrrier d’AmfreviUe , pré- 
sident au parlement de Normandie. Dans un autre ca- 
veau aperçu en i8M repos»* sur un lit de fer b? cercueil 
de plomb d»; Cille* du Fay, inhumé au noviciat en i66fi 
et transporté aux Jrâuitos en 17G3. a* Le noviciat, à 
l'angle des rues du Gril et d'Amiens. Le bâtiment du 
noviciat fut commencé »*n ) fioo et l'églkie achevée en 
i6ao; elle était dédiée à la Sainte-Trinité. En 176a, 
il devint une maison de force et de correction connue 
sous le nom de lUeêtnr ou H inckctlr*. A présent, c’est 
une caserne d’infanterie. Il reste trois corps de Mtinient 
construits en pierre. Celui du nord est formé par la 
chapelle, qui présente à l*OU«»l une port»; et une fenêtre 
de 1610 A tfi»o. Elle est en croix et couverte par trois 
ou quatre travées de voûtas et ornée de heliet corniches. 
C’est on élégant débris du \vn* siècb’. Le* autres cnn», 
tractions sont du ivm* siècle. — Les Minimes, ru»; des 
Minime* ot rue Bourg-l'Abbé, n** 10 et i*j. L**s Mi- 
nimes s'installèrent definitivement à Rouen et derrière 
l'abbaye de Saint-Ouen en 1600. ils y coinuiencùrent 
un» grande chapelle qui subsiste encore et appai tient 
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| aux dames du Saint-Sacrv>ment qui, vers i8o!u ont 
acquis cette communauté. Celte construction appartient 
an style hybride du temps de Henri IV et de Luui» XIII , 
où quelques ogives et des fenêtres A meneaux se trouvent 
combinées avec l'architecture gréco* romaine, qui pré- 
domine. On y remarque encore qudqura verrières où se 
I Ut le millésime de 1610. L'église, toutefois, ne fut ler- 
i minée et dédiée qu’en 1 G 5 fi. A u x» 11* siècle , beaucoup de 
I personne» distinguées de Rouen m firent inhumer aux 
Minimes. — Les Carmélites , rue des Carmélite* , n* 1 6. 
L’ordre du Carmel , de la reforme de sainto Hilfèw , ar- 
| ri vn à Rouen en 1 609 et s’ établi t en 1 fi 1 4 , pré* de la porte 
1 Beau voisine, dans la rue qui porte son non». L'église, 
achevée en 1637, fat dédiée en i 65 t par l'évêque de 
Memphis. Au pied de l'autel fut inhumé, le 10 juillet 
t 634 , Jean de Quintanadoine, sieur de Urétigny, prê- 
tre espagnol . inln-lurlear du Carmel en France et mort 
dans la maison de Rouen en odeur «b- sainteté. LYgliw- 
1 et la maison de* Carmélite* lurent démolie* ver* 1810 
1 pour le percement de In nie Dnlong et la fondation rlr 
l'hôtel de* Carmélite*. — Les Pénitent», nie .Saint-lli- 
' laire , oH 48 et ho. Ce couvent s'étendait de la rue Saint- 
\ Hilaire aux rues de la Rose, du Mont et des Pénitani*. 
! Il fut fondé en 1611 et l'église commentée en 161 a. 

; Ce* religieux venaient de CroiaveL II ne reste plu* de 
leur monastère qu'une seule bulle porte en pierre, qui 
a le caractère du xvi* siècle, et une curieuse fontaine A 
dauphin* du ivn*. ta l 'union d«r Sauteur et la fable 
fa Ijtmp et f Agneau, représentées de grandeur natu- 
relle et en coquillage*, sont détruites. Tout récemment 
celle maison était occupée par le* fille» repenties du 
Uon-Putour. — Les Feuillants, entre la rue des Bom- 
Enfants, la me Fontanelle et la rue «le l'Hôtel -de- 
1 Aille. Cette communauté commença à Rouen en ifii 1 
et fut installée en 1 61 fi dans l'aocicn collège de» Bon* 
Enfant*. En 1 fiai , la maison d’Erlot-l'Aub»*r fut réunie 
é celle de Rouen. LYglise fut reconstruite en iC 46 , 
comme en témoignent quatre première* pierres g ravée » 
et posées par les présidents du parlement de Normandie , 
retrouvé»* en i 865 et recueillies par M. J. M. Ttaurin 
dans *a collection. (Voir la llevut »fa la Normmdn , U V, 
p. 1 80- 1 8*.) Chapelle et monaalèn; disparurent presque 
entièrement dès 1 79* pour le percement de la rue de 
Lémery, dont une partie vient de prendre ta nom de me 
Fontanelle. — Le* lirsulinre, rue dre Capucin*. n* *7. 
le.** Urauline* , arrivées à Rouen on 1619, s'installèrent 
en i 653 dans leur nouvelle résidence, où elles trou 
I vèrenl pour 8,fifi6 livre* de pièces d’or dans une ca- 
chette. Elle» construisirent de grand* liétiments qui sub- 
sistent encore et qui sont oocup»’*» par dre religieuse 
J du nw’me ordre. Le» andennre religieuse* avaient dan* 

; leur maison plu» de quarante oratoires en l'honneur de 
1 la sainte Vierge. Elle* ont fondé le couvent du Havre 
c-n 16*7, celui du la Nouvel lo-Orlcans un 17*6. — ta* 
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Carmes déchaussé», rue du Champ-dea-Oiseaux. n** i 5 
et 17. Oublia à Rouen, quartier Bouvreuil, en * 6 * 4 , 
les (larmes déelwiuwé» *e logèrent définitivement à Bou- 
vreuil en ifi 38 . Leur première église, bâtie en t 643 
}«r le* soins du due de Longueville, fut démolie en 
1 678. I> nouvelle , fondée en 1 679 , fut bénite en 1 687 
par IVrtavéqu»* Colbert et élevée aux frais «le* Beata- 
liêvre, seigneurs de Qwvilly, Hocqueville et Cany. Le 
chœur fut décoré par eux en 1780. Ils y reposent dans 
un caveau placé «pus le choeur. (Voir l'église Saint-Ro- 
main.) Du couvent il ne rosie que ln portion du nord , 
devenue presbytère. On y reconnaît six arcades de pierre 
qui ouvraient au midi; l’architecture est celle du xvii* 
siècle. — Les Augustin» d« lui tissés ou Petits-Père*, 
anciennement U» Pèrea-dcla-Mort, place du Champ- 
de-Nin, n* 8. C'est aujourd'hui un atelier de tissage, 
ta chapelle, le dortoir et l'ensemble du couvent sont 
une construction en pierre du xvii*sièrle.On y remarque 
un balcon en fer du nui* siècle et un épi en plomb du 
xvii*. Les Pères-de-la-Morl ou religieux de Saint-Paul, 
ermite, s'y établirent en 1 69V et cédèrent la place aux 
Augustin» déchaussés en 1 63 1 . — Les Visitandines ( pre- 
mier monastère), entre la roc Beau voisine et la rue 
Impériale, dans l'ancienne rue Poussin, aujourd'hui 
enclave Sainte-Marie. O monastère est devenu l'école 
•le dessin, le musée d'antiquités et la galerie d'histoin- 
naturelle. Projeté dès 1697, ce mutent ne s'établit ü 
Rouen qu’en i 63 o. Les premières constructions furent 
provisoires. Le» bâtiments actuels qui ii'ûd! pas subi 
d'altérations datent de 1680 4 1691. L'église du mo- 
nastère ne fut terminée qu’au sîèrli* suivant. Elle a dit 
para , mais une pbque d’étain conservée nu musée d an - 
tiqmtés dit que la première pierre du chœur fut posée 
le 6 août 171 1 et que l'architecte fut le frère Pierre 
Caumonl, religieux dominicain de Rouen. Les bâtiments 
du monastère sont en pierre et élue , recouverts de toit* 
fort élevés, comme cela se pratiquait au xvu* siècle. Sur 
trois eûtes règne un cloître avec arcades cintrées et voûte* 
de pierre sur nen uree. C'est dans ce cloître qu'ont été 
installé***, de 1 83 1 à 1869, 1rs galeries du musée d'an- 
tiquités et de la collection céramique. — ta* Visitait - 
dînes (second monastère), rue dr* Capucins, n* 8, 4 
l'angle de la rue Sainle-Geneviève-du-Mont, dont elles 
occupent tout le côté nord. Celte maison, colonie du 
premier monastère de la Visitation, commencée en 
i 64 i, fat achevée en 1673. Elle ml encore occupée 
par des VÎMiandincs. Il reste de l'ancien couvent les 
côtés est, nord cl ouest , qui sont en pierre et fort éle- 
vés. ta construction a la physionomie du xvu* siècle. 
— Le» Annonciades, rue du Moût, n** 1 h et (G. 
Les Annonciades arrivèrent à Rouen en i 644 et furent 
installées au Fuf-du-Moal par M* Cantel pour se* 
deux filles, d’où elle* prirent le ivom de Cantrllc ». Il 
y a encore près de 14 b rue des CanteUes. Il reste peu 


I de chose de ce couvent du wu* siècle, qui est devenu 
le Bon-Pasteur cl une maison particulière. — Bénédic- 
tines de Bellefonds, rue Beauvoinnc, n** iu 3 à 1 ti 1 . 
C’était un couvent de Bénédictines, ainsi appelé à cause 
du fondateur, le marquis de Bellefonds, et de b pre- 
mière prieure , \ 1 '* de Bellefonds , abbesse de la Trinité 
| de Caen, ta constructions commencèrent de it >64 4 
1 64 g, et l'église fut bâtie entre 1676 et 1 677. Il resta 
encore aujourd'hui trois côté* des bâtiments construit* 
«n pierre- tas côté* est et ouest sont du xvu* «iode, et 
1 le côté nord du ïviii*. Cadran solaire en pierre. Trans- 
! formé en une maison et une rbsae de frères de* Écoles 
chrétiennes. — L« filles de Sa i nl-Joeeph , rue Poisson , 
n* a8. Ce couvent de religieuses, avec orphelinat et pen- 
sionnaires, a été établi en i 664 . tas bâtiments sont du 
xvii* et du xrm* siècle. Depuis 1 89b . le même institut 
est rentre en possession de cet ancien couvent, — L* 
refuge, rue Saint- Hilaire, n** 53 à 67. Cette maison d«* 
religieuses fut fondée en 1 645 pour recevoir les filles 
repenties. Elle dura jusqu'é 1 b Révolution. L'ensemble 
des bâtiments est devenu une forge et une ferronnerie. 
On y retrouve encore b disposition dp* dortoirs et les 
! devises pieuse* qui y furent tracées au xvii* et an xvut* 
siède. — Saint-François, me Saint-Hilaire, n* »a 4 . 
Ancien couvent de femme* hospitalières venue* de Lou- 
viers 4 Rouen en 1 645 et installées «o 1 66 1 . L'église , 
devenue paroisse en 1 79 1 , «1 transformée en une école 
mutuelle de garçons. Ce bâtiment, reconstruit au com- 
mencement du xvm* siècle, «*t décoré do pilastres io- 
nique* et composites, et de groupes d'anges. — Le VaJ- 
dç-Grâce. Maison de religieuse* pour l'instruction de la 
jeunesse établie de 1 6 Ü 5 à ifiS8 au faubourg Bou- 
vreuil, près des Canne» déchausses, rue du Champ- 
dcs-Oisetux. Crsl 4 povi prè» le lieu où fui établi pim 
laid l’hospice des Vieux- Prêtres. — ta Prédeux-Sang. 
Religieuse» du lien ordre de Saint-Dominique venue» 
•l'Aiiinale, établies 4 Rouen «n i 658 entre Saint- 
Gervab et Saint-André- Hors- Ville. Leur maison reswi 
d’exister en 1 760. — 1*» Malhuriw ou Tri ni taire», nn* 
des Flandres, tas Malhurins s’établirent à Rouen en 
ififii et bâtirent en 1 669 une égiine que b Révolution 
b démolie. En 173 », ils fondèrent un hôpital pour les 
captifs rachetés des mains des infidèles. — tas Crépine» 
ou prieuré de Sainl-Hibire. nie d’KlUeuf, n* 45 , fau- 
bourg Saint- Sever. Maison de religieuses bénédictine* 
sortit» de Saint -Arnaud et appelée* Crépine» , du nom 
de leur fondatrice Marie C répin. Elle porta aussi le nom 
tic Prieure <U Saml-Hilairt , parce que ce» religieuse* 
furent établies au faubourg Saint-Hilaire de 1C69 jus- 
qu'en 1666 qu’elles vinrent s'installer dan* le faubourg 
Saint-Scvcr. Il ne reste plus que de vient bâtiment* sait* 
caractère et la grande porte en pierre sur bquelleon lit 
cette inscription en partie effacée : ( PRI ) K Y RÉ DE (S*) 

| HILAIRE, 173*. — Les souri de la Providence, rue 
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de l'Épee, Les Meurt «le la Providence furcut fondée» 
en 1 666 par le père Barré . minime de Rouen . pour 
tenir lr* écoles gratuites et charitable* de» jeune» filial. 
Kilos ont demeuré rue de l'Épée , d’où leur maison a 
dt»p*m. Depuis iHa 4 , dira ont omi|»e le* anciens Hé- 
r oUeU, qu'elles ont quittés vers 1 856 pour leur maison 
actuelle. Quelques-unes d’entre «Ile* allèrent à Saint- 
Cyr son* le* ordres de II"* de Maintenon. — La con- 
grégation ou le* fille* de Notre-Dame , rue des Arpent», 
n* «os. Maison fondée en i 648 par Catherine Le- 
Icbvre. La chapelle fut bénite I* même année par l*iem* 
Lecaraus, évêque de Belley. Ce couvent a éUi supprimé 
en 17&3. La cliapdlv n’eiisle plus, mais ia maison sub- 
siste encore en partie dan* la rue dra Arpenta. On y 
remarque une |n»rte cochère, des pilastres et une port- 
en bois du xru* aède. — Le» sœurs grise*, rue Coup* 
Gorge. MaUou établie en 1 669 pour l'éducation de* 
jeune* fille». Leur fondateur éluit le père Montaigne, 
Eudiste. — Le* .Nouvelles- Caüvoliques, rue É loupée , 
n* 33 . Maison fondée de »6G8 à 1674 pour müo t r 
les J-une» fille* hérétiques qui rentraient au sein du 
catlioiicisme. Leur église, construite en 17*3, fut dé- 
moli» en i 8 » 4 . C’éUtt une maison séculière. — Saint- 
Louis, place de U Rougnuiare, n* s. Ce couvent de 
Bénédictines occupait tout le terrain où fut bitte ta 
Gendarmerie impériale. Il ollait de la rue Inqvériaie « 
la rue Dulong, puis i celle du Vcft-Buwao*i, et enfin 
û la place de la Rougemare. Commencé ici en 1676, il 
fut en partie reconstruit en 1760. Le carré du cioilre 
»t des bâtiments, qui se reconnaît parfaitement , indique 
1a fin du mi* flècia. La façade du côté de la Rougemare 
se ronqiose de deux jolis frontons en pierre sculpté» 
dan* le style de Louis XV. Celte partie de l'édifice ou 
de U chapelle semble dater de 1786, dont on lit le 
millième sur lé* pavé*. — L'Oratoire ou les prêtre* 
de l'Oratoire, rue dos A niât, n” t , et angle de la rue 
de t'ifùpital. La communauté des prêtres de l'Orutoire 
arriva à Rouen au xm* siècle. L'éfibe fut élevée en 1 658 
avec l'aide du célèbre P. Lamy. Le portail, qui existait 
•OCM* en 1810, a rtc démoli, ainsi qu’une partie de 
ta maison d»s Oratoriens. — Le Sainl-Sacrement ou 
les filial du Sa i a t- Sacrement , nu* Morand, n* 6. Les 
tilles du Saint-Sacrement, arrivée* ù Rouen en 1680, 
sc miiiI installée» en t 685 dans l'hôtid Mallian, cons- 
truit au commencement du xvti' sièdo sur remplace- 
ment du Vieux-Château. Cet hôtel est très-beau et a le 
caractère du temps de Louis XIII. La chapelle fut éle- 
vée et bénite en 1689. Brûlée on 1738, elle a été ré- 
tablie dans le Style du iviif* siècle. S«* fenêtres sont 
garnies do grisailles cl de figures d’apôtre» grandes et 
petites du xiu* siècle, qui doivent venir d'^iw.» sup- 
primée*. Aujourd'hui couvent des Lrsuhne*, dites aussi 
LrtuUnes d'Etbruf ou Dames Cousin , parce qu’dira y 
furent installées en 1800 par M"* Cousin . d’Elbeuf.— 
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Saint- Yon ou les frire* de* Écoles chrétiennes, rue 
Saint-Julien , aujourd'hui maison d'aliénés dite inU 
Saint- io n. C’ett là qu'a commencé en 1706 l'institut 
des frire* des École* chrétiennes, dont le vénérable 
J. B. de la Salir avait jeté le* fondement* à Heinis de* 
1 679. La maison , commencée par l'abbé de la Salle et 
continuée par se» successeurs, est un coq* de bâtiment 
I «1 pierre de taille, formant carré à l'entrée. Derrière 
cette première construction est un bâtiment plus cornu - 
| déraille élevé de 1 7 1 0 à 1 7*0. La chapelle , commencer 
; en t 7 « 8 . est un bel édifice placé au nord ; elle est en 
croix avec dôme et campanile sur la croisée. U façade 
est ornée de deux rangs de colonne* d’ordre dorique et 
ionique, bs frère» l’ont construite cux-roianra de 17*8 
à 1734. Le 16 juillet de cette dernière année, le véné- 
rable abbé de la Salle y fut transporté de l'église Saint- 
Server, où il reposait depuis 1719- H rat resté uu pied 
du maître-autel jusqu’à son exhumation vers 1 838 . — 
C(» Sieurs des École* chrétiennes, fax Capotes ou les 
fille* d’Ememont. Fondées d’sbocd à Erncroonl-wir- 
Buchy, les sœurs d'Ernemont sont venues à Rouen vers 
17 10, où elle* k sont installée* près «le la porte Beau 
voisine, dans une rue à lequel le elles ont donné le nom 
d'Ernemont. Leur cbapdfa fut bâtie en 17*9. Elles oc- 
cupent encore leur maison , qu'elles ont beaucoup dé- 
veloppée et agrandie. — Communauté de Saint-Pal rire . 
rue cl passage Saint-Patrice. Celte communauté d* 
prêtres, aujourd'hui le presbytère et le couvent des 
Carmélite», fut fondée sous Loub XIV par Pierre Chré- 
tien, curé de Saint-Patrice, mort en LA demeu- 
raient tous les prêtres de la paroi son. Cette continu - 
| nauté entourait l'église. — Le Bon-Pasicur, rue de fa 
Cigogne-du-Mout et impasse Pilai oi ne. Ce couvent s'é- 
tabli! à Rouen en 1698 , d'abord dans la rue du Grand- 
Maulévrifr, puis à Saint-Sever, et enfin il se fixa dans 
son local actuel. Les bâtiments qui restent se corn 
! paient de «leux corps, dont un , en pierre, pourrait re- 
monter au xvu* siècle, tandis que l'autre, en brique, 
est du xviii*. Ils sont occupés par les orphelines d<- 

M 11 ' Prêvot. S II. ÉfiLISKS. 1 " ÈffiÛn supprimer* 

et c/émolà*. — Saint -Sauveur, sur le Vieux -Marche, 
église isolée, foeméo d’une nof et de bas rêlwi, a va 
clocher en bois et ardoise. Des vitres peintes eu ysr 
Hissaient 1 rs fenêtre*. Parmi n** sépulture* elle ren- 
fermait celle du père et de la mère de* deux Corneille 
Ce fut la croix de Saint-Sauveur qui servit à Jeanne 
d'Arc sur son bûcher. Supprimée comme parais* eu 
1791, celle église fut démolie en 179b. On en a revu 
; les fondations en 1866-1867. — Saint -Martin -du- 
pont, au bas de fa rue du Graud-Pont , où rat aujour 
d'hui fa cour Martin. Cett*î église, roostruile d’abord 
1 »ur un« Ih? nommée la Hoquette, prit ensuite le nom 
) du Aal, après fa constniriion du pont de pierre par 
l'ttnpéralrice Mathilde. Elle avait trois wJs, un hoau 
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portail du xii* siècle K un élégant docb'T construit on 
i 5 A 4 . Supprimée «n 1 791, elle fui démolie vers 1800. 
— Saint-Cande-le-Vieux , plac* Gaillurdhoi» , entre les 
rura du Bac eide ta Savonnerie. Cette église, collégiale 
et paroissiale, relevait de l’exemption de l'évéché de Li- 
sieux. Ce Tut d'ahord la chapelle des ducs de Norman- 
die. dout le dtAleau , nommé la VieM^Tow, était voi- 
«n. 1 .'église ** composait de trois nefs voûtées, avait 
un dochor de pierre, qui était probablement du xn* 
siècle , et des verrières renommées. — Saint-Pierre-le- 
Portier, à l'angle de la rue Kontrnrilo «*4 de la me do 
r.rosno. OUe église, placée près de l’ancienne porte 
taurhoûe , avait été reconstruit* en 1 53 1 «t terminée 
«*n il?73. Elle avait trois nefs et de belles verrière». 
Supprimée et démolie pendant la Révolution . elle a fait 
place aux n** 3 q et 4 1 de la rue Fontenclle. — Notre- 
Dsme-de-la-Ronde , rue de la Grosse-Horloge, é ren- 
drait où commence la rue Tbouret. Elle était collégial- 11 
•t paroissiale. C’était une belle construction de ta lin du 
iv* tiède ou du commencement du ivi*. On y remar- 
quait surtout le portail , où l’on voyait en relief la mort 
et l'assomption de ta saint* Vierge, La tour du clocher 
ve terminait par une élégante pyramide de pierre. Sup- 
primé* en 1791, elle fut démoli* en 1798 pour l'ou- 
verture de la rue Thourrt. — Saint-Arnaud, rue et 
place de ce uom , au bout d* la ru* de la Chaîne. Égii** 
paroissiale composée d’une nef et d'un collatéral sur- 
monté» d'un petit clocher d'ardoise. Supprimée on 
1791, elle fut progressivement démolie. En i8so, il 

••n restait encore quelques mur» Saint-Nicolas, rue 

Saint-Nicolas, sur remplacement de l'hôtel de ce nom. 
Celle belle église avait été construite de ifio 3 à 1 53 * 1 . 
EU* »* emnjxwait de Irai» nub à wpt travée», non com- 
pria l'abside do chœur. Elle était surnommée le Ann- 
tettr h cause des magnifiques verrières qui la décoraient , 
•fai ont été achètera en i8os et transportée» en Angle- 
terre. On en retrouve aujourd'hui dans la cathédrale 
d'York. I>eurs calques existent aux arrhivra départe- 
mentales. Celte église fut complètement démolie en 
1860. Son clocher de pierre fut acheté par M. d* Gro*- 
mesiril, transporté en i 84 a et reconstruit sur l'église 
•le Cot têtard (canton de RH (encombre). — Saint- Hor 
hland . à l’angle des rues des Cnrmra et de la Groast*- 
Hnrlogc, sur l'emplacement de l'hôtel et du passage 
Saint-Herhland. (rétait uDe fort belle église à trois nefs , 
voûté* en pierre. Elle avait été reconstruite de 1 483 à 
> ôoo. Les arcades étaient nombreuses et élégantes, Ira 
clefs de voôl* étaient sculptera et dorera; de belles ver- 
rières décoraient l’édifice, qne surmontait un joli clo- 
cher en bois revêtu d* plomb. Supprimé* en 1791, 
dit fui entièrement démolie en 1 8a 6 , après avoir servi 
longtemps de remise aux messagerie*. — Saint- Miche! , 
rue d* U Grosse-Horloge, près du Vieux- Marché, et d«* 
la place de la Puceile , sur l'emplacement de l'hôtel Saint- 
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I Michel. Celte église, qui contenait quatre nefs, avait été 

! construite h la fin du xv* siècle et au commencemerit 
du xvi*. Lo construction en était généralement élégante. 
Le Hocher, très-élevé, fut abattu par l’ouragan de i 6 H 3 
et réparé en 1 706. Supprimé* en 1 791 , l'église fut en 
partie détruite en 179b. A cette époque, on abattit h- 
Hocher «t le portail. Le rast* Tut entièrement démoli 
«n 1 833 . Quelques vitraux ont été transportés dans U 
chapelle du chAlcau d’Antw'vill* (canton de Dnrlair). 
En 1 bgfi , la princesse de Coodé fil abjuration dons cet!»- 
église, en présent)* d* toute la cour H du légat du pape. 
— Saint-Pierro-l'HoDoré , rue des Bons-Enfants, n* 3 g. 
Cette église, d'abord chapelle Saint-Clair, avait été rr- 
ronMrailc au xti* siècle. Elle avait trois nefs, avec de* 
voutra et dra culs-de-lampe. La tour rlu clocher n'était 
po* é|«vé*. Dw v arriére s la décoraient. Supprimée en 
1791. elle fut démoli* en 18A1. — Saint Andrè-hora- 
Ville, me Saint- André , n* s .et meSaint-Genais, n*do. 
L'église, autrefois dan* la ville, fut transportée au 
fauitourg Cauchoise vers I* «in* siècle. Détruite par les 
Bourguignons en 1Ô7*, elle fut rebâtie au xvi* siède, 
mal* fort simplement. Supprimée en <791, elle liit 
promptement transformée en une construction civile. 
— Saint- Jean, rue Jeonne-d'Arr. en face du Marché 
Neuf, tout près il* la me Bollon. D’abord chapelle con- 
nue sous le nom de Saint-Jean-des-Prés. Construite à 
Is lin du xt* «ède et dans la première moitié du su*, 
elle devint une des belles églises paroissiales de Rouen. 
Eli* avait trois nefset un beau clocher, RII* était sur 
tout remarquable par de belles verrières qui , en 1 8nu 
furent achetée* et transporté*» *n Angleterre. Le vitrail 
le plus célèbre était celui de la Cune^iliow ou plutôt du 
prêtre Théophile qui, tombé dan» la .Seine, fut sauvé 
par la Vierge Mari*. Conservée comme église pnrorisialc 
«n 1791, *Ue ne fut supprimée qu'au Concordat. Dé- 
pouillée ver* i8»fi, on *n fil alors un hasarqui porta 
le nom de Caler w Saint-Jean. On a achevé de ta démolit 
•m i 863 , lora du percement delà meJmnne-d'Arc. — 
Saini-Mortin-sur-BenHle, entre la rue Scnécaux. la rue 
Ganterie «t la m* de la Kenell*. Cette église existait 
drâ 576, lorsque Mérovee et Brunehaut y cherchèrent 
un refuge cnn Ire la colère de Chilpéric. Elle était alnr» 
■-n bois et sur les murs de la cité. La dernière église 
avait été entièrement construit* au xvi* siède. |.a nef 
et »** roHaléraux étaient d'une hauteur ordinaire; mari 
le choror était élevé «t <F une élégance rare. LtftslMiM . 
les * rendra, le» feoéttr» et les galeries étaient belle» et 
fort soigné». Le clocher avait une flèche haute et joli*. 
Les verrières du choeur étaient remarquables. Elles ont 
été transportées dans l’église .Saint-Romain. Supprime- 
en 1791, elle a subi de» mutilation» successives en 
1 8 1 0 et *n 1 836 . Elle fut entièrement démolie en 1 86 1 
pour le percement de la me JrantMMTArc- — Sninl- 
Lû, me Socrate, n" 8, et nw Snint-Lé, n* as. Cette 
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église <i«it pne orale et paroissiale. On jwélend qu'elle | 
fut d'abord élevée par «inl Mellon , nr l'emplacement 
du t«mpl« île Roth. Au temps de Rollon, elle portait le I 
nom de Saint Sauveur. Brûlée en 1118. foudroyée en ! 

• 3 i 6 , ruinée en »AAo, die fut rabAtic au ni* «AHe 
avec élégance et somptuosité. La dédicace eut lieu en ! 

1 353 . comme le relaie une inscription commémorative. 
Une partie de l'église fut démolie en 1 797 et une autre 
en 1H18. Il en reste une suite de murs «lu «»* siècle 
dans la cour de l'école normale primaire, ainsi que 
rue Socrate , n* 8 , et un joli portail du tir’ dède , rue 
Saint-Lù, n* **, qui sert d'entrée à l*8al>liwiii<nl. — 
s" Eglues supprimée* , «on démolie ». — Saint- Vigor, rno 
de* Béguines, n* 1 1 , H nie de Fonte «elle prolongé**. 

• l’était une église du tri’ siècle, à trois nels el en pierre 
do taille. Rll« possédait «le bellra verrière* que Leviel a 
décrites. II reste encore de chaque edté de la nef cinq 
arcade» ogivales. Supprimée en 1791, die a vu son 
chevet disparstlre rcr» 1 800 et son clocher en 1 8a 8. Le 
tronçon qui subsiste sert de magasin de salxois. — Sainte- 
Marie- la-Petite, à l'angle «le la rue «le» Ron»- Enfant», 
u* 7.3, et de la me de la Prison, n** 35 et 87. Celte 

• glise, qui n'a qu'une nef, avec chevet à trois pans plus 
• : !roil que la nef, appartient entièrement au ut* siècle 
gothique. Le flanc méridional, qui est intact, montre 
sept travées marquées par des contre-forts et percées 
de fenêtres à réseau. On aperçoit l« sommet «le l’arc 
d'une porte sur le flanc nord , couvert de constructions 
modernes, Le clocher, au portail, est une tour carrée 
sans élévation, qui souffrit do canon de Henri IV, en 
1 59a. Aussi die parait avoir été reconstruite ter» 1 600. 
OU* église avait aussi des verrières. Supprimée en 
1791, elle est devenue un magasin <fo litpiulra. Dans 

«a partie haute se réunissait une société chorale. — 1 
Saint-Denis, ni* Saint-Denis, derrière le* n" 17 A *g. 
Cette «iglisr , uni* de* plus bdles de Rouen , était com- 
posée d'une nef haute de 3 o mètres «*l d«* deux collaté- 
raux a toc chapelles. Hile possédait des verrières remar- 
quables, doux portails el «litix dochers. Supprimée et 
vendue en 179». elle * été défigurée dès «79s. De la 
nef on a fait un magasin de liquides, et des collatéraux 
de* maisons d'habitation. - - Sainl-fonde-fo-Jeum», me 
aux Ours. n M si et sfi. Celte église a été construite 
sur la place où eut li«*»i un duel judiciaire en 1067. Elle 
était «Taboird une chapelle du nom «le Saint- Victor. Les 
reliques de saint Lande y ayant été apportée* , «die chan- 
gea de nom. Entièrement reconstruite an ni* siècle, 
elle était très-élevée et avait de* transept* qui ont dis- 
paru en t8sA. La tour carrée du docher, placée A 
l'angle nord du portail , subsiste encore et ejit une belle 
construction du ivi* siècle- Supprimé»- comme paroisse 
en 1 79», ccit* église a été souvent mutilée et déformée. 
Aujourd'hui c’est une distillerie. Au dehors, l'église ne 
se reconnaît plu». Les verrière* étaient belle* et renom- 
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méra, surtout celles qui représentaient lea relique» de 
saint Cande sauvées du feu de» hérétique». — Saint- 
André-aux-Pévre* ou de la Ville, me aui Ours, n* 8 s , 
A l'angle de la rue aux Ours et de la rue Jeaiine d'Arr. 
Ceit* belle église, i trois nefs, appartenait au wi* siècle. 
Elle avait de remarquable* verrière* et une belle rosace 
ou portail. Construite de 1*87 à tü*6 . rllr avait été 
t«Tininée en i 555 . Les portes, en bois sculpté, étaient 
uniques dans leur genre. Cette belle église a été com- 
plétement démolie en «8fit pour le percement de la 
rue Jeanne-d'Arc. Le* portes en ont été cuns -rvée» et 
portées A SaintSmcr. Le dorli'r ses il e*l resté. C’est 
une fort belle tour carrée, nue à la bas**, mais Irès- 
«ifTiée an sommet. Elle «tait autrefois surmontée d’une 
aiguille découpée A jour, qui a été renversée par !<• 
coup de ventile *683 et dont l« plan a «Hé retrouvé A 
Rome et publié récemment par M. de la Quériére. 
Elle se termine aujourd'hui par une plate forme entou- 
rée d'une Wlu«lnt«le flanquée de petite» aiguille*. Le» 
mur* qui la stipjtfirtent sont garnis de niches encore 
remplira de statue*. I-i Ville a «lépensé la aomme d«; 
70.000 franc* pour la restaurer. Parmi les ancienne* 
verrières , «*Hc de rdMonipt/on a été portée à l'abbaye 
de Saint - Denis. La Trantfifiurulûm est ailleurs. Les 
figure* colossale* de la Force, do la T«?mpénu»ee, de 
la Justice, de la Charité et de la Prudence sont en An- 
gleterre. Saint -Pie ire -do -CW tel, me Nationale, 

n’ A 3 , petite me Nationale et angle de la rue anx 
Ours. Cette église a pria son nom du voüinage du rhé- 
taau de Rouen ItAli par RoHoo et dont elle fut pro- 
1 *able ment la chapelle. Telle qu'elle est, «die a été 
enti è rement reconstruite h xn* siède par Ira soin*, 
dit -on, de tiuiHaiime Lechaixldier, dont les armes 
parlantes s'y voient encore. Le vaisseau *«> compose 
«l’une nef el d'un collatéral au midi couverts par un 
berceau de bois. An bout du collatéral rat une sacristie 
de ifioo. L'abside est éclairée par trois fenêtres. La 
grande porte présente d« bas-relief» du xii* siècle. 
U tenir, placé.» A l'angle nmd- ouest du portail. «I gar- 
nie de contre-forts, percée do fenêtre» et d«»corée de 
niche* qui abritent huit grandes statues. Lra nombreuse* 
verrières ont disparu , achetées par de* amateurs. Sup- 
primée en 1 791 , elle»«*rl A présent de magaun «b? plomb. 
— Sainto-Croix-des-Pelleliers, rue. Sainte-Croix-des- 
Pellettera, n* 56 . Cette église, qui n'était qu'une cha- 
pelle dédiée à Notre-Dame , a reçu son nom de» pdl«»- 
tiers ou de* fourreur» qui habitaient ce quartier. Re- 
construite an commencement du xti* siècle , elle a «Hé 
dédiée en 1 533 . Vers 1 669 , on ajouta autour du chceur 
quatre chapelle», dont deux grandes et doux petite*. 
Elles furent dédiera por l'évêqno de Finibor. L'une 
d’elles, élevée par un riche Espagnol, prit le nom de 
Noire Dame-de-la-Giiadcloupc. Olte vaste et grande 
église montrait un berceou en bei» peint. Le clocher a 
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disparu , ainsi que U** verrières. Le tout existait encor»’ l 
en t H i B. Supprimée en 1791. celte église a reni un 
plancher «lam» toute u longueur à hauteur d'étage, et 
sert d'entrepôt de ri ns. — Sainl-Étienno-dra-Tonue- 
lier», à l’angle de la rue Saint-Étienne-des-ToonelKT» 
et de la rue des Iroquois, aujourd'hui rue Jacques 
Lelieur. Cette église, qui existait dès io 63 , a été tn- 
tièroment rebâtie de 1(91 à * 5 . 13 . KUe était à trois 
nef». Trois hautes fenêtres décoraient l'abridc, et six 
grandes ogives éclairaient chaque côte du vaisseau 
principal. Les murs extérieurs sont richement décorés 
de sculptures. On distingue surtout les partis , dont 
In principale fut donnée par un particulier en io 3 o. 
Sur un des piliers inlérusirs on lit l'inscription de U 
dédicace qui eut lieu le a octobre » 5 a 3 on * 533 . Sup- 
primée en 1791. Le clocher a été eu partie démoli 
vers 18Ô0. L'église oBo mén a été grandement défi- 
gurée à l'intérieur, pour être transformée en magasin 
et m maisons. Aujourd'hui c'est un atelier et uu dépôt 
de biches et de toiles à bichon. — Saint-Georges ou fi* 
Saint-Sépulcre, rue Saint-Georges, rue de la Vicomté 
et place de la Puœlle. Ce fut d’abord une chapelle dont 
la fondation remonte au xi* siècle. Sou origine parait 
due à la chute d'une sainte hostie portée à un grand 
personnage qui aura construit la chapelle, comme le 
témoignaient une curieuse verrière et une pierre d« 
marches de l'autel. La chapelle romane fut rcWlic en 
i 354 et transformée on une collégiale de quatre prv- 
hendes. La façade appartient au vit* siècle. Elle se com- 
pose d'un mur à pignon garni de quatre contre-forts 
encadrant au centre une porte au-demoua d'une fiivêln* 
à réseau flamboyant , et sur les côtés «leux fenêtres qui 
ont cela de particulier qu'elles forment un demi-arc 
aigu , comme si elles étaient inscrites sous un arr-boo- 
tant. Celle du côté nord est entièrement modernisée. 

La nef, du xv’ siècle . est basse et d'un intérêt médiocre, 
sauf sa porte latérale en ogive flanquée de deux petits 
pinacles portés sur des culs-do-lampe. La tour du clo- 
cher, placée au raidi , a été démolie. Le chœur, plus 
élevé que la nef, et provenant d'une construction du 
xît* «ède, est à abaide polygone éclairée par trois 
élégantes fenêtres. Supprimée à la Révolution , elle est 
devenue une écurie et une remise à fiacres. — Saint- 
Laurent, entre In rues de rHôtel-de- Ville, du Cime- 
tière-Saint-Laurent, de l'École et Routard. La construc- 
tion de cette belle église a duré un siècle. Commencée I 
en 1 4 ii à sur les plans «le maître Denis Cal, amaislre 
mâchon,»» elle fut complètement terminée en t 554 . 
Jean Chevalier fut chargé de Pauvre «le la verrerie. 
Cardinal Lepelleiier fit les épis de plomb en 1.&70. La 
Mlr tour, à peine commencée en « Ago, fut terminée 
en làoi. En tooa, on fit entre chceur et nef un ma- 
gnifique jubé on pupitre en pierre, dont le plan fut 
donné par Jacques Leprévosl. Les sculptures et les sta- 


tues furent l'œuvre de Jehan Tberoulde de s 5 1 S à 
t 5 * A. Ce ebef-d’eruv re fat démoli en 1 690. ( HuU. me* 
t. XX, p. 577*579.) Man rectangulaire , sauf un pan 
coupé à la base . ati nord. Nef centrale à chevet poly- 
gone, flanquée de deux bas côtés, avec addition sur b* 
flanc du collatéral nord, à l’est. Extérieur : portail for- 
mant porche, surmonté d'un fronton aigu se combinant 
avec une lielustrado. flanqué ail nord d'une tourelle 
d’escalier placée en retraite , et au sud d'une tour car* 
ree. Celle-ci, flanquée de contre-forte sur les ongles, 
psi percée d’une fenêtre au res-de-rbaiiM'-e et au pre- 
mier étage, qui monte jusqu'au niveau des combles. 
Les deux étages au-dessus sont percés de grandes fe- 
nêtres au-dessous de la balustrade de l.v plate-forme 
d'où naît l’aiguille octogone qui se relie par des arts- 
[•oulanlH garnis d'arralure* avec les aiguille» d'angh- 
d« b tour et forme un enchevêtrement difficile a ana- 
lyser «l ares, de meneaux et de pinacles. Cette finir est 
haute de 37*,5o, et son aiguille, qui était élevée dt 
1 3 mètres, a été en partie renversée par les (empêtra 
de t 5 so, de i 63 H et de « 683 . Le côté sud est formé, 
en outre de la travée qu'occupe b tour, «le sept tra- 
vées marquées par des contre-forts carrés, surmonte» 
de b luilustradi* des (ms côtés et de gargouilles qui dé- 
versent l'eau du comble qui couvre duquo travée d«* 
bas côtés. Des fenêtres à reseau s'ouvrent «Un* chaque 
travré. Une |>orie est percée «bus la quatrième. Ce ba- 
rété se termine par un pan coupé au chevet. Des fenêtre- 
éclairent te nef centrale, qui est munie d'are* boulant*. 
Le côté; nord n'est formé que de six travées, les deux 
du bas étant OCCOpéOS par un long pan coup*-. Les dtux 
dernières, à l'est, ont reçu nue addition latérale «b 
«leux chapelles, d'inégale hauteur et d'inégale impor- 
tance, celle qui forme chevet étant à |tan coupé *u» 
l'angle et dépassant le mur terminal du bas côté adju- 
rent. Intérieur : nef centrale de huit travées terminer 
par un chevet » trois pans, voûtée sur ner* lires se pn>- 
filnnt jusqu'au sol sur les piliers et ruininuniquanl par 
des arcs ogive» nigus avec le» bas côtes, également voû- 
tés sur nervures, avec ciels ornées. Pas de galerie «lin» 
la nef. Cette église, supprimée en 1791, fut lu sivg» 
d'une société populaire en 179A, ot vendue eu » 8 o 3 . 
AiipKird'litii elle rat occupée par un loueur de voiture», 
et est divisée par une foule de douons et de planche» 
«pii en rendent l'étude dillicile. — 3 * Ejflun conanrén. 
— Saint-Hilaire. Celte église, «tuée dans fo faubourg 
de ce nom, fut entièrement ruinée par le» calviniste* 
en 1&6*. Relevée nous Henri IV dans le style le plu* 
simple, elle fut allongée en 1837 et garnie de redbfi-- 
raux. Le choeur est pavé de dalles tumulaires du xv*, 
du xti* et du xtu* siede. Dans la ne! sont aussi quel- 
ques pierres lu traduire» où on lit Ira «b te» de 1A70. 
1 '196, 1587 et 1660. Dans le mur nord du chœur rat 
une inscription de 1578. De celle paroi*** relevait. 
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comme succursale, la chapelle Imptiuiiale de Saint- | 
billes de Répainville. dont on montre le* traces, ainsi 
«|ue celle* de son cimetière dans la rue Saint-billes , 
j»rés de DarnetaL — Saint- Paul. Cdlt église, silué«* 
dann un «b» faubourgs, sur P ancien cours Dauphin, 
•-ntre la Seine et le mont Sainte-Catherine, fut élevée, 
suivant une tradition , sur un temple «l'Adonis ou «le 
Vénus- Dès le xi* ««Vie, elle fut donnée â l'abbaye de 
Montivilliers, qui y établit un prieuré d«* femmes, le- 
quel a duré jusqu'à » 65 o. De 18*7 ù 1809 l'église do 
Saint-Paul fut reconstruite à neuf, mais à côté de l'an- 
cienne, réservée comme sacristie. La portion conser- 
vée consiste dans l’ancien chœur, accompagné de ses 
deux collatéraux, tous huis romans du 11* sièrle et ter- 
mine* en abside circulaire. Les fenêtres ont été refaites 
au «ru* sikh 1 . Mais les corticaux de In corniche sub- 
.-'iftlciit encore. — Saiut-t tenais. Kg lise située au fini 
l«ourg de ce nom. appelé ausai faubourg Cauchoise, au 
pied de la côte du Monl-aux- Malade*. EMe w 4 coonue 
«lé* le si* siècle , où elle appaniit comme une possession 
et un prieuré de l'abbaye de Fécamp. Ce prieuré «lura 
jusqu'au i»* siècle. Guillaume le Conquérant y «*sl mort 
le 9 septembre 1087. Cette église, de l'exemption «le 
Kécamp , mutilé* pendant «les trouble* civil» et religieux 
de 1S60 et dr » 5 fi» et le siège de ifiya. fut recons- 
truite sous Henri IV et Louis XIII. EU» n’avSit qu'une 
nef avec un seul collatéral sans caractèr-s auquel en 
18 38 on en ajouta un seront! au nord. Complétée ou 
t 84 fl, «die a été de nouveau démolie «si 1869 et Hic 
vient d'élrc entièrement refaite «Ions le style roman , 
avec trois nefil et clocher «or Peulrée. Verrière du xv 1' j 
siède. ( Voir, pour 1 » rrvpte, Epoque romaine.) — Saint- 
Sever. Église située «Inns le faubourg de ce nom , an- 
ciennement nommé Émendrrrille. LTgÜae et le q«iar- 
lier changèrent de nom ipràf avoir reçu en 990 le* 
rriiqvies «le saint. Sev«rr, évêque d’Avronches. L'ancienne 
église de Suint-Sever, qui a été démolie en 18^7 pour 
faire place à U nouvelle, était une pauvre construction 
du xri* tiède. Elle avait été dédiée le *7 janvier 1 538 . j 
comme le prouve une inscription conservée dan* l'église 
moderne. Cette «lumière , élové«! «lans le style de In Ile- 
naissance («le i 858 â 1861), renferme l'inscription tu- 
mulaire du vénérable Jean-Baptiste do la Salle, fonda- 
teur des frères de* École* chrétienne*, «|ui reposa dans 
Panriennc «^jlise «le 1 7 1 9 A 1 735. — Seinte-Maddetne. 
\ncicnne chapelle do l'Hôtel- Dieu, devenue église pn- 
rniwialo depuis 1 ÿ«ji et le (xmcordnt. Construite au 
commencement du régne de Louis XVI, sous la direc- 
tion de Lrbrumenl, architecte, die fut dédiéi* par le 
cardinal «le la Rochefoucauld le 7 avril 1 781 . Plan rec- 
tangulaire dans lequel est itmriUî une croix. Portail 
précédé d'un porche formé par quatre colonnes corin- 
thiennes soutenant un entablement «•! un fronton. Porte 
carrée surmontée d’un ha* relief représentant la Cha- 1 
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rilé, |«ar Jadoule. A l'inlérô-ur, un vestibule fermé par 
des colonnes corinthiennes qui supportent la tribune 
de l'orgue. Nef «h? troi» travée* de colonne* arthitrmée* 
et supportant un mur percé de fenêtre* Cbœur «'gaie- 
ment de trois travt*». Entre la nef et le rlunir, la eroivée 
dont la coupole est supportée par quatre pilier*. Nef, 
cbœur H transepts voôtéseo berceau. Bas côtés couverts 
par de* plafond* |x>rtant sur de* snOilr* cl perré* de fe- 
oèlita carrée*. T aideaux : Jéeut tf t'aveugle de Jéricho ; 
Jétu» et te pnralytupte, par Vincent; VAeumption , par 
Pierre; la L’owirraron dé Maint Paul, par IV-sUuit. — 
Saint-Romain, «lans le faubourg Bouvreuil, pej* de la 
gare du chemin de frr. Olle église, érigée en paroi»* 
«l’abord en 179» . puis m 180», était rancu-nne chapelle 
des Carme* décluuasés. Fondée en 1676, elle fut «hniiee 
1 en 1687 par l'arrlurviVpio Collxrt. On y mit la dernière 
main en 1 780. Façade formée de «leux étages ornes de 
pilastre* doriques. pem'-o au rex-iie-rhaiu»* : e «l’une 
porte cintré*' entre deux niches, et d’un o euf — su pre- 
mier, accosté «le deux consoles, lin frontun rotirh» sur- 
monte le Unit. L'intérieur c*t un parallélogramme inscri- 
vant une croix. I*a nef est formée «le deux travée*, ainsi 
que le chœur terminé par une abside circulaire. De* 
pilastre* ionique* portant un lourd entablement . dont 
la fris*’ «-si ornée de ritttt!«ux, décorent le» pieds-droits 
des arr* en ph*in cintre «le* bas côtés, l 'ne vaille en 
berceau pénétrée par le* ara» «1rs fenêtre*, avec arcs- 
dùubb'nux, «ouvre la nrf; une coupole sorbauwée *»r 
monte la croisée, b-s bas côté» omit couvert* par de* 
plafonds portés sur pendentifs. Vitraux provenant «I r* 
cgl»»c» supprimées de Saint-Maur, «h- Saint-Êlienne- 
des -Tonneliers et de Saint- Marlin-sor-RenelIc. On v 
dbtiiijpM* particulièrement une Trtmtjigumhon . une 
Sain tr famille, |* Hutloir* d' Adam . Saint* Gentmèt* , te 
Jugement et la mort de saint Etienne, la One, la l’a»- 
sien, |e Mautm* rie ke, Jétiu r*nrer*ant le • tmhle» de» 
changeur» , Job tur ton fumier , Tohir fmereUttanl te 1 
morte, la Hèiurrrrlion de Loutre. Tombai» <h> oint 
Romain sous l’auld; c'eut un saiTopliagt- d* marbre 
rougi* remontant au moi m nu vu* siède, s'il n'ap|«r- 
tiefil |«as à l'è-poque ruinairie; la caisse en 1er vitrée 
dan» laquelle il e*l einprisoiiné en empêche l‘étud< . 
Couvercle dw fonts boptismaux provenant de l'église 
de Saint- Étienne -<h« -Tonneliers; dé me en bois de 
chêne divisé par six arête* encadrant dns Ins-Hief* 
de la Reuaitaance représentant «II 1 * scène* do la Pas- 
sion, «*t surmonté par un édicule abritant la Huur- 
rectum . Sous le chœur «ut le caveau des Rerdelièvre. 
fondab'ur* de l'égiis*. — Naint-Éloi. Église à unr nef, 
avec bas côt< r 4, terminée |iar une almide à trois ]«ns 
dépassant le» 1ms c«‘ 4 é*, du xn* siède. «lans le slylr 
gothique. Façade occidentale pore*** «Tune porte en 
arc surhaiW* â moulure* prismatiques sous an arc 
aigu, dont b tvmpan est orné d'une arcaturn aveugle 
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et d'une rose à réseau étoilé d« U Renaissance. Pignon 
nu. A gauche s'élève la tour, occupant une trave«* du 
lu* rôté nord, en style gothique au rrt-de^auW-e et 
en style de U Renaissance au premier étage, surmontée 
d’un clocher couvert d'ardoise par- dessus la corniche, 
line fenêtre ogivale éclaire le bas du cul latéral sud. Les 
façades latérales, formées de sept travée* au nord et «h.* 
huit au sud, sont perdues de portes à la quatrième tra- 
vée qui forme une légère saillie, le contre fort entre la 
quatrième et la cinquième étant développé en tourelle 
d'escalier. Les balustrades «lu grand comble et relit* 
des bas cèles couverts en terrasse sont en partie enle- 
vées , ainsi que les arc» boulants, dont «|uatre manquent 
au nord et trois au sud. Le chevet est percé do «Ions 
rang» de fenêtres, dont celles du rex- de-chaussée sont 
bouchées. A l'intérieur, des colonnra, canndéM aprà» 
coup .supportant les arcadra aiguës à moulures prisma- 
tiques qui font mumiuniquer la nef avec les collatéraux. 
Pas de galerie entre les arcs et la claire-voie. Voûtes sur 
nervure» ornées de clefs pendantes. Sacristie basse è 
l'extremité do chaque bas côté flanquant le chevet. Elle 
est du sv il* siècle. Tombeau du ivi* siècle formé de 
drus colonne* sur consoles supportant un entablement, 
dans le mur extérieur sud occupant le youbas'emenl de 
la cinquième travée. On y lit encore cette étrange ins- 
cription : 

le; gist ou)* corps «aj» âme. 

Frira bien qu'il cm ait l'Ame. 

Quoique cette église soit devenue un temple protestant 
depuis le Concordat , elle renferme encore un bel orgue 
du iviii* siècle et un autel do marbre du même tempe. 
Elle contient aussi des «la IL* lumulaires du xvi* et «lu 
ivu* siècle, dont quelques-utn* ont des inscription* 
Dans le chœur est un ancien puits rebouché vers 1 700. 
On y puisait de Peau avec une chaîne de fer, ce qui a 
donné lieu au proverbe : «Froid connue la conta du 
tpujQ de Sainl-Kloi.n Celte église Saint-Éloi possédait 
«le balles vmlèn», nous citerons notamment VHiUmre 
<lu juif et (U ïhoatu §, aussi nommée L MiraeU dra liil- 
Iritm a. Italie série de six tableaux, du ivi* siècle, est au 
musée d'antiquités depuis 1 83 a. (tMlmlogur du mute* 
d'antiquité* dé Rouen, p. 3 «et 33 , édit. 18G6.) — Saint- 
Nicaise, rut-s Snint-Nicaiae, de l'Aitre-Saint Nicai*; et 
Poisson. Eglbeà trois nefs d'égale hauteur rouvertes en 
berceau de charpente; celle du centre à chevet poly- 
gone. Plan rectangulaire. Le pignon «te la nef centrale rat 
percé (Ta ne porte sans caractère que surmonte une lan- 
cette à meneau central surinonlé d'un octtUu, chanfrei- 
oée, de lu fin du 11 11* siècle. La nef, sans jours, couverte 
par un berceau surbaissé du iviii* siècle, percé de deux 
lucarnes au nord, « compose de quatre travées de co- 
lonnes cylindriques, sans caractère, supportant des arcs 
ogives à vouloirs carrés. Le mur qui le* surmonte porte 
encore dans l*s nefs latérales une moulure «aillante et 


au-deMius de corbaaoi destinés à porter des charpente» . 
indices de bas cAtég en appentis. Au delà de la qua 
trième travée* plus haute que les trois premières, com- 
tuenre le choeur, construction grandiose dans le styb- 
gothique du ivi* siècle et inachevée. Ce cb«rur se cum- 
|«oæ de Iruis travées sur colonnes cylindriques à cha- 
piteau décoré do motifs d'architecture, portant de* are* 
aigus à moulures prismatiques. Au-dessus règne la claire- 
voie, bu niveau de l'arrachement «les nervure* qui n'ont 
point été achevées. Le chevet à trois pans était éclair» 
d’un premier «liage d'uoeclaire-voie aujourd'hui aveugle 
cl d'un étage de f«métr«* au niveau «b* la clair» voie. Un 
plafond couvre le tout. Les deux nefs latérale*, couverte» 
en berceau juM|u'au niveau du choeur et édairee* de 
fenétres «lans leur pignon et sur leurs côtés, qui sem- 
blent plus ancienne* au sud qu'au nord, s'arréteut au 
niveau du ctaeur, où commcnro on autre système de 
construction, voûtée sur nervures, plus basse que ta 
chœur. Deux «rristira basera flanquent l«t cheval de 
1 chaque côté, derrière les nefs latérale*. A l'extérieur, 
ce chevet, qui s’élève â une grande hauteur, est trè*- 
delabré, ainsi que tout le reste de la construction. Quel 
que* fraginenU «le vitraux demi mis avec un grand ra- 
me 1ère portent la date de i 555 . Le buffet de l'orgue, 
poné èf» ttî.Vi, la contre-table, exécutée en îfiCs, sont 
décores de sculptural. La cliaire rat du xvil* siècle «t 
les slslles du irai". — Saint- Godard, place Saint-Go- 
danl, rues Routard , de l’École et du Cinieticn'-Sainl- 
Liurent. Otto église , construite d'abord dans un fau- 
bourg «le la db> , servit do sépulture à saint Godard eu 
5 * 5 , et à saint Romain en GA 4 . Lo tombeau de ce der- 
nier resta longtemps dans une crypte, d'où il fut enlevé 
en iHoa pour être transféré dans l'église qui porte 
son nom. Le corpa du saint en avait été enlevé dé** 1090 
et transporté à la cathédrale. L'église actuelle , du ivi* 
siècle, longue «le 7 1 mètres sur 10 mètres de large, est 
formée de trois nefs d'cgsltf hauteur, d'une architecture 
fort simple, communiquant entre élira pur huit haute» 
arcade ogivales portant sur des piliers à moulure* 
prismatiques. La nef centrale est terminée par une ab- 
side à trois pans qui déjtaw Ira nef* latérales, braisé» 
[iar uu mur droit percé d'un»' grande fenêtre. Des ber- 
ceaux en bois avec entrait* couvrent Ira trois nefs. Dam 
la façade occidentale s’ouvre uni* porte en arc surbaisv 
garuic de vantaux ornés de draperies plissera, au-dra- 
. sous d’un arc aigu dont le lympn est percé d'un ré- 
seau. Une grande fenêtre s’ouvre au-dessus et remplit 
j tout le pignon. Au nord s'élève la tour, percée d'une 
seule ouverture sur chaque face au-dessus du faite et 
1 occupant fa moitié d’une trav«*e de 1 a nef du nord. Un 
demi-pignon percé d'uuc fenêtre éclaire l'autre moi tu 
de cette travée. Du côté opposé une grande fenêtre 
«•claire le pied de la ncfdu sud. A l'extérieur, de* contgi- 
fotLs d'angle marquent Ira travées. La troisième evt or- 
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tu pëe pr une porte sous une fnvétre qu'entoure un** 
«tHHusure garnie de dais. Sacristie liasse contre te mur 
oriental de la nef du nord. Comme toujours, elle «4 du 
un' siècle. Le» deux fenêtre» omettes chacune dan» 
le mur oriental de chaque nef latérale, qui ont t i",fin 
de haut sur *i mètre» de large, renferment deux splen- 
dide» verrières représentai) I l'arbre de J es»-, avec la date 
de i 535 , et la vie de saint Romain, évêque de Rixm’ii , 
avec le millésime de 1 555 . Les autres ont été détruites 
en 1 791 et «u 1 80*. Le clocher, court et massif, est une 
lourde pierre de 1610 placée à l'angle nord du portail. 
Tombeau de marbre noir, sur lequel sont agenouil- 
lée» le» deux »tatues de marbre blanc do Charles et 
de Pierre de Becdviièvro . marquis dllorqueville et de 
Querfllr, presidents au parlement de Normandie, et 
inhumé* au temps de Louis XIV. Sou» la dtaplle de 
Saint -Romain est une crypte qui fut autrefois la sépul- 
ture du grand évêque de ce nom. Sa construction parait 
remou 1 er au xvt* siècle. Longtemps ce fut un lieu de pè- 
lerinage. Fariii , prieur du Val cl auteur d'une Histoire 
de la tille de Itaueu , publiée- on 1 fi 6 H , fut prêtre malri- 
calier de Saint-Codard. — Saint-Vivien, rue» Sainl- 
V ivien et de la Oerbe-d’Orge. D'abord simple chapelle 
placée dan» un n>Bn*i* et au bord de la voie antique de 
Beauvais, comprise dans l'enceinte de la ville au 1111* 
siècle. Eglise à trois nefs d'égale hauteur. Plan recton- 
gulaire : chevet carré, avec annexe au sud, et clocher 
sur le côté, au nord, du xv* au xn a siècle. Le pignon 
de la nef centrale, précédé d’un porche ha» du x«* 
siècle, est percé d'une grande fenêtre qui semble de lu 
tin du xiv\ La nef est formée de neuf travées sur haute» 
colonnes circulaires dont le chapitesu est garni de 
feuille» frisée» sou# un abaque octogone. Lra arcade* 
ogives la fonl communiquer avec les nefs latérale», line 
voûte sur nervure» portant »ur de* console» la surmonte, 
éclairée son» les former*!# par des fenêtres basses dont 
b partie inférieure est aveugle- Aucune nvodifiealion 
ne marque l’entrée du chœur. Le grand retable do 
l'autel doit cacher la fendre du chevet. la nef du nord, 
éclairée à l'ouest par une fenêtre, est couverte par un 
berceau ou arc aigu de i 636 , sur entrait» portant sur 
«les consoles jusqu'à la sixième travée, où elle est divi- 
sée en deux partie* égale* suivant 1 a longueur. Celle qui 
longe le chœur Tonne un haut collatéral de quatre tra- 
vée* voûtée* sur nervure*, correspondant à une Ira vin* 
sur piliers portant le clocher et a une grande chapelle 
île trois travé«$ sur nervure*, portant sur deux colonn** 
rouch*s, comme celles de la nef. Dr* fenêtre# étroite», à 
résmu flamboyant , écbireul chaque travée, même celle 
du clocher. Le chevet c*t perte d'une fenêtre dans le 
collatéral. I .a nef du sud , éclairée dans le pignon par 
une immense fenêtre A réseau flamboyant, est percée 
*«r le côté et au chevet de grande* fenêtre* de même. 
Kl le «t voûtée par un berceau en arr aigu à entrait# 


sur consoles. Dans le haut, une grande chapelle corres- 
pondant à deux travées fait sailli# et communique arec 
la nef par deux arcades sur colonnes circulaires. Kilo ml 
voûtée sur nervures. Au-dessous t'ouvre une petite cha- 
pelle dont l'arcade est à pendentif. Extérieurement, 
cette drap-lie est surmontée d une dvambre qui est 
i'anden trésor. La tour du clocher, qui s’élève au droit 

I du mur nord, est éclairé** latéralement de trois étage** 
de fenêtre* ogive*, et d'un seul étage au-tle*#u# du 
faîte, sur les trois autres cétés. Une flèche octogone de 
| pierre, sun» rlochelim» et sans ornement* , b surmonte. 
Un mur lias de cimetière, orne d’os en sautoir sculpU*> 
près d’une entrée, existe encore au sud. Cette église 
possédait un orgue dé» 1 5 1 5 . L'orgue actuel a été plan* 
au portail et augmenté en 1661 . La grande coutro-tabh 
de marbre qui termine l'église «I «lu avili* siècle. Elle 
, provient de» ancû-n» Cordeliers. — Saint -Patrice, roc 
et passage Saint- Patrice. Eglise construite en i 53 b • 
la place d’un édilice du xm* siècle, à trois ue& d'égale 
hauteur, celle du centre terminée par un chevet à 
Irai* pua, avec addition au sud d’une diupelte latérale 
de la Passion, terminée également par un duvet à 
trois pu», H au nord d'une autre chapelle à cfae- 
| vd carré, Le priait occidental c*l percé d'une porte 
moderne non* une grande fenêtre à réseau, bouchée. 
Tour à gauche, occupant une travée île b nef latérale, 
formée d’uu premier **lage gothique cl d’un deuxième 
étage de la llonai «umee surmonté d’uu toit d'ardoise. 
Mur latéral du sud, garni de contre-fort* sortant d'un 
90 uhaaseiuent continu et trè*- saillant. Porte latérale oc- 
cupnl b troisième travée , séprée en deux par un tni- 
I raeau elsurmonléedune rose. Kenétiesen arc aigu , avec 
rê***ou gothique. Corniche décorée d'oves. A l'intérieur, 

1 colonnes cylindriques à chapiteau, priant des ara ai- 
gu# à moulure* |>ri»inalique* fanant communiquer tes 
sept travées de la nef centrale avec le* nefs btêrales , 
et celles-d avec leschaplles latéral** ,qui occupât cba- 
1 cuive trois travées. Nef centrale couverte en berceau de 
bois, dans lequel s'ouvrent des fenêtres en lucarne*. 
Nef* latérale* et chapelle* voûtée* sur nervures. Nom- 
breux et magnifiques vitreux. Chopllo de b Passion au 
sud : 1 * grisailles de 1 6a 6 eide i 6 a 5 , représentant Jé- 
sus enfant, la sainte Vierge, suint Jean et saint Jacque»: 

I a* tes trois fenêtres suivantes ne renferment que de* 
attributs de ta Passion ;■ laquelle celle chaplle était con- 
sacrée, cl qui reste comme b* souvenir d’une confmit- 
de la Paneton; 3* la Mwrmrdr; la Justice et la Venté 
s’embrassant , l’ Esprit saint . Moue d genoux ; 4 * un frag- 
ment de V Histoire d‘ Abraham « t de Moite; 5 * b Femme 
I adultère {1649) venant de Sainl-tïodard, magnifique 
1 pintnrc sur verre; 6* b fwtstm, b Compassion et 
un fragment de Flhatotra de Job ; 7’ Y Aiuionnatum . b 
Nathité de Noire - Seigneur cl Y Adoration des magit: 
8* Pie de saint Jean-Baptiste. Nef du nord : l* Ugrnde 
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/le Job (1570); t* Légende de ««ni Patncr, apôtre 
«le l'Irlande et patron <lc i'^gSie; 3 * Martyre > 1 * *ainte 
Barbe (16A0); 4 * la Vatnuté et IMwinmctartow (i 538 ); 

5 * Légende de «tni( fc'i u tache (« 563 ); 6“ 1 « de raint 
haute { 1 583 ). Chapelle de la Sainte-Vierge : l*j>*nde 
de Mtnnt Fiacre , Ijègmde de sain f Far on de Meaux 
Triamfthe de la lai de grâce ou de la religion 
chrétienne. On attribue ce cktf-d œuvre o Jean Cou- 
sin. Le* ires* (Mire* du sanctuaire rcprodubeol le» 
principaux traits de la passion du Sauveur. Le cruci- 
fiement occupe la feuétre centrale. Dan» la chapelle de 
Saint-Joseph rat un caveau contenant six cercueils de 
plomb de la famille de Bonne» al. Dans la chapelle de 
la Sainte-Vierge ae trouve un autre caveau voûté conte- 
nant sept cercueils de plomb et une foule d'ossements 
provenant de l'ancien cimetière. Le» stalles et l'orgue 
forent donnés par M. Chrétien, curé, vers iti6o. Le» j 
lambris des chapelles, qui sont du xvi* tiède, pn>- I 
viennent de l'ancienne église de Saint- É loi. La chaire, 
du temps de Henri 111 . vient de Sainl-Lô. Un grand bal- 
daquin, accompagné d'ange» et de draperie*, le tout «le 
liai» doré, couvre le sanctuaire. Dalles de pierre et de 
marbre contenant dos inscriptions tnmubiiv* et de* 
fondation*. Sur le mur méridional do la nef ou lit en- 
core sur une plaque de télé ou de fer-blanc celle ins- 
cription , qui peint toute une époque : a Loti et «cto* de 
l'autorité publique. ? On reconnaît ici une épave de* 
terribles années 1 7«)A et 1795. Dnn* le cimetière 
Saint- Patrice, on jouait ou tijpi et dans les année» J 
«li vantes le Myttére de la ponton du Sauveur . Plu* 
tard . la Confrérie de la Paseion établit dan» l'ogliso un 
pu» de en nom. — - Saint- Vincent, rues Jeanne-d' Arc , 
de In Vicomté, de Saint- Vincent et Pleuru*-du- Vivier. 
Mentionnée dès 1 1G9 sous le nom de Saint-Yincenl- 
«ir-Rivc , jmrcf* qit'idle était au bord de lo Seine. C'rai 
à cette position qu'elle dut le privilège de* poids et me 
Mire* et de* droit* sur le sel ainsi que sur les navire* 
chargés de cette denrée , qui a duré jusqu'au siècle drr- 
aier. Il existe encore pré» de la sacrifie et contre l'é- 
glise un vieux bâtiment qui se rattache à ce droit féodaL 
L'église actuelle, une de* plu* jolies de la ville de 
llooen, date entièrement du xti* siècle Commencée en 
1 ni 1, sur le* plans de M* Guillaume Toudwt .qui con- 
iluisit les travaux jusqu'en 1 S$0 et huit le chœur, elle j 
fut dédiée en 1 556 . avant d'étre entièrement achevée. 

1 / édifier n'cut même pas encore terminé aujourd'hui. 

La tour du clocher, entre chœur et nef, lut «levée en 
» GG9 seulement Église à une nef accompagnée de deux 1 
•'oüaUraux entourant le durur, et flauquér blér-aleuirait j 
•le grandes chapelle». Extérieur : Portail occidental pré- 
cédé d'un porche à coté* brisés , percé sur chacune de m* I 
Iroi» face* d'une arcade aigue, surmonté d'une halus- 1 
trnde cl couv erl en terrasse. Porte surbaissée , moderne , 
«us un tympan représentant le jugement dernier. Fe- 
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nétre nu-dessus de la terras^ et pignon. Murs des bas 
côté» terminé-* horizon b h-uiciit, percés chacun d'une 
fenêtre. Chapelles latérales plus élevées que les bas côtés 
et cachant le toit de ceux-ci. Pas d’arcs-boulaut*. Mur» 
latéraux garnis de contrefort* n arête saillante. Dan* 
la (romècne travée, porte à trumeau poituul deux airs 
surbaissé* sou* un arc aigu à moulures, dont le tympan 
est «n réseau i jour. Sur le liunr sud, lu voussure est 
ornée de culs-de-lampe et de niche* et fait saillit* »ur le 
nu du mur des la* côté# et du pignon qui masque un 
transept ainsi qu’un changement de construc tion. Tour 
du clocher *ur la croisée, ornée d’un premier étage il* 
fndtrn aveugles, d’un second étage d ôme» à rétro u 
flamboyant, sou* une curoicbe et une bolu tradr. Lt» 
chapelle* du nord sont tarmiowf par un chevet i trois 
pans; celles du sud par un mur droit, derrière lequel 
«'élève la sacristie. Le chevet, à cinq pan», rat marqué 
par une légère saillie abaidale , rectangulaire. Le chœur, 
beaucoup plu* élevé que la nef, rat éclairé au chevet par 
trois rangs de fenêtre*, celles du rvx-de-diaussée, la 
galerie et la claire-voie. 11 rat soutenu par de* arra-hou- 
UuU qui «ont i deux volée» Utrrn binent, au droit de» 
chapelles , qui au sud sont soutenue» par des contre-forts 
à arête •aillante, garni» de deux niche* avec dais , sur 
chacun de leurs pans coupés, et portent deux à deux dre 
frontons qui pénètrent Ira balustrades *ui montant Ira 
corniche*. Lra deux chapelle» de la nef «ont modem ra. 
Intérieur : Nd composée de deux travées portée» sur dos 
pilier* à moulure» prismatique», se profilant depuis le 
sol jusque sou* ta voûte à nervure*. Arcadra en ajr aigu 
à moulure* prismatique*, dont ira retombée» *ç croisent 
avec celle» d« pilier». Fenêtre* au-deMus de» arcades. 
Bas côtés voûtés «ur nervures qui ae profilent verticale- 
ment sur Ira murs des chapelle* latérale», qui fumu-nl 
comme de* nef*. Croisée sur pilier* à moulure* prisma- 
tiques, accompagnée de deux transepts qui ne font point 
saillir sur Ira 06k». Chœur formé de deux travée* et sano- 
tua ire de deux autres, le tout porté sur colonnes cylin- 
drique* à base ci si chapiteaux remanié* au xviii # ttède. 
1^? bas côté du chœur, étant plus élevé que celui de la 
nef, rat cependant terminé sur h* transept par un arc- 
doubleau n la même hauteur que celui de la nef, mais 
(•octant un mur percé d’une fenêtre ogive qui donne 
dans ce ho» côté. Au-dessus de» arcadra règne une galerie 
à jour, au-dessous des* fenêtre* de la claire-voie. Vitraux 
nombreux et très-reiuarqualdra. A jnrtirdu portail nord, 
la première fenêtre contient ta légende de saint Jean- 
Baptiste ; la deuxième fenêtre, la légende de saint Pierre 
Lo» trois fenêtre» de l'abside nord (chapelle Saint-Nico- 
las) renferment la légende de saint Antoine de Padoue. 
Ira image» de* saint» Jacques, Vincent, .Nicolas, can- 
Bnpliste et de sainte Anne , et enfin un vitrail mystique 
et allégorique mou Ira ni b Vieillesse, la Richesse , le* 
Pauvre*. l’Aumône, b Pitié, etc. Au chevet, dan* Ir 
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collatéral nord, les deui fenêtre» rofilionn-ml la vie de contribuèrent beaocoop à la construction de l'église. Kn 

Notrc-Seigneur cl n pouion. La fenêtre ibwlile ren- rfooptOK, on leur accorda la sépulture dans la cha- 

ferroe le crucifiement. Les deux fenêtres du collatéral, pelle de la Sainli'-Yîerg** en 1 464 et »4G6. Eu «445. 

au sud, r e pr és en tent : la première, les mystère* qui une supplique fut adressée au due d'York. Les travaux 

suivirent la mort el la résurrection du Sauveur, et la furent poussés très -activement dès le xv* siècle ; le gros 

deuxième, le martyre de saint Vincent. Dans la chapelle œuvre était achevé ver* 1 678; 01» travaillait aux combles 

du sud , est retracée la vie de la «ointe Vierge, qui occupe en 1 48o. Le clocher fut terminé en 1 5to par une (lèche 

deux fenêtres, celle du chevet et celle du cèté. La troi- en bois de 33 mètres de hauteur. Cette flèche élégante 

niètne représente les vertus théologal** et cardinales : et gracieuse, ébranlée |*ur l'ouragan de 1706, menaçait 

Foi, Espérance, Clwrilé, Tempérance, Prudence et ruine. Tout d'abord elle fut descendue «n partie en 

Force. Les deux fenêtres qui surmontent les portes Lté- - 17.35, puis elle le fut tout è fait en 1 796. Remplacée 
raies présentent le jugement dernier au midi, ut Ira at- longtemps par un humble toit d'ardoise, elle vient d’y 

tributs de la Passion au nord (1 586 ). I^i fenêtre perce* 1 voirtabaiilôar définitivement , «m 1 868, une rhanuanle 

au bas du collatéral méridional représentela sainte Vierge flèche de pierre en style du in* siècle. La dédicace 

et quelque* apôtres, d'après une romprait*»!» d'Albert de l'église eut lieu le *5 juin lûai. Pluu en croix. 

Durer. Dans les chapelle* du nord sont un arbre de Jessé, à brandies presque égales. .Nef accompagnée de col- 
les fragments d'une AuntmciaUom . des saints et des latéraux flanqués chacun de trois chapelles, se pn>- 

sain Ira, bd» que saint Jean, saint Pierre, saint Jacques, JongeanL autour du chœur flanqué de huit chapelle», 

saint Michel, sainte Catherine. Dalles tumuliures : pra- Clocher sur la croisée. Longueur, 5o mélrra»; hurgw, 

que toutes effacée». Il ne reste que celle de Godefroy du *5 mètres ; hauteur do la lanterne, du pavé à la voûte, 

Hénumc, maire et capitaine de Rouen, mort en 1378, 5o mètre»; de la tour dos cloche», 5 mètre»; de la 

provenant de Saint- Audré-nux-Fèvres. Elle est encastrée nouvelle flèche , 33 métros : «oit hauteur totale , 88 mr- 

dans le mur. I.e* tombeaux dm (iaradaa, de lu famille Irra. Au ImmiI du transept sud, le xvn* »iède a ajouté 

Nérjf, et deui autres du xv* el du m* siècle , sont encore une mauvaise chapelle en bois qui porte le nom «lu /b- 

iwaex bien marqués. Des bancs et des lambris eu bois vm-Carur. La façade occidentale est foimée de cinq 

sculpté du xvi* aiède dans ta chapelle de Saint- Nicolas travers correspondant aux cinq divisions intérieures: 

et dan» la chapelle de la Vierge. (Publié** dans l'drt la nof, scs deux collatéraux et les chapelle* qui y ac- 

oreAiWturu/ de E.Rouyeret A.Darod.) Stalles de 17*5 cèdent. Elle est précédée d'un porche à trois pans, 

et orgue de 1 7C7. Autel surmonté d'une gloire, avre percé de cinq arc» aigu»; celui du milieu vL-i-vi* dr 

dus statue» de saint Vincent , diacre , soutenant au Itout la porte centrale et sur un plan parallèle, les deux autre» 

de la palme de martyria réserve eucharistique , statues de chaque côté el mu* iiu plan oblique; le premier 

d'iingra, médaillofU et ornements de style rocaille en donnant accès è la jvortc du !«* côté, le dernier cnm»- 

Ik .15 et plâtre accroché» aux colonnes, exécutés sur les pondant au mur pleiu des chapelles. Chaque arc porto 

«l 'sans de Défiance et dorés par l^qtriuce. de 1786 »ur «lu* piles ornée», avec console* et da», contre-forte, 

n 1760. A ncienne» tapisseries de haute lime, en grand aiguilles à crochets, etc. et est surmonté d'un haut 

nombre, aujourd'hui disparues. — Saint-Madou et son fronton garni d'un ré»Aau à jour se combinant mec une 

cimetière. ('JiapeUe dès le v* siècle, «tuée dans un ma- claire-voie qui entoure la terrasse qui couvre le porche, 

rais nommé S fa la palus , d'où est venu à la rue qui con- An-deaens et en arrière moule le pignon percé d'une 

duil à la Seine le nom de Malpuiu, qu'elle porte en- itnmimse fenêtre, terminée en rose, abritée tons un 

corc. Elle était «tuée à la porte orientale de Rouen , mais liant frouton di jour, et encadrée par deux tourelle» oc- 

en dehors de la cité et de l'enceinte romaine ot nor- togones à toit aigu garni de crochets. Des arcs- boutants, 

mande. Elle fit partie de la ville lors du premier agran- mipporianl but conduites d'eau d*s combles porté»* sur 

dissement de iüo3, et encore mieux après le second une arcature à jour et ornées de crochets, acco liqui- 
de 1 9 53. Elle fut alors érigée en paroisse par le roi gnon! le pignon de chaque côte. A côté de la croix de 

saint Louis. Incendiée en 1900, vaut «l i«53, elle pierre qui termine un des pignons de la façade, on ru- 
rale dons un piteux état jusqu'en 1 43a , époque où la marque a droite «I à gauche deux vases de pierre imi- 

fabrique songea à son agrandissement. Un plan et un tant des fioles d'huile. Ceci rappelle qu’autrelbi» l’égl*»c 

projet furent demandé* à Pierre Robin, maître maçon de Saint-Mario 11 possédait le privilège de* saintes huiles 

de Rouen. Bâtie ci» pierre <k Yernon, elle fui élevée par et le droit de le» distribuer à tout le diocèse de Rouen. 

Ira dons des paroissien* et les numin.» de» fidèles solli- Colle CûaetüMon datait de 1 5 1 4 «t avait été accord» 1 ** 

cités depuis 1 437 jusqu'en 1 5«o à l'aide de relique? el ! par George» d’Amboiao II, à l'occasion de l'incendie 
«l'indulgence* accordées psr le cardinal d'KsIoultevillc de la flèche de la cathédrale. Saint* Marlou , du reste, 

en 1 453, «H par I*» cardinaux du Rome en 1 5oo. Pierre était apjidé la FilU sUr Jet archevêques J* Rmm , «I 

Dufour et Jean de Pardricu, sieur d'Ouville, son gendre, !, wn curé était du droit doyen de la chrétienté. Une fou 
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laine de pienv dans le style de !o Renaissance, compo- 
stée de deux enfant» pissant» accostés à un cartouche 
accompagné de fruit* , etc. aujourd’hui mutilée, n été 
incrustés* dan* l’angle nord île la façade. (Dessinée et 
gravée par H. Langlois.) La porte centrale, ornée «le 
voussures portant de* fijptra» d'angra, est décorée sur 
son tympan d’un bas-relief représentant la résurrection 
et le jugement dernier. Les tympans des portes latérales 
sont évidrà en nW*au à jour et garnis de verrières. Le» 
portes, de bois sculpté, sont attribuées à Jean Goujon, 
dont la coopération à 1'arhèi rrnent de Saint- Marion est 
constatée par un reçn relatif à d'autres travaux. Pro- 
jetées en i5»o, elles furent achevées en i56o. La 
grande porto est formé* do deux vantaux divisés lio- 
ritontalement chacun en deux parties. Dans la partie 
inférieure est une porte de service dunl le cartouche 
central porte un mascaroo do brome, le tout encadré 
l»ar des moulures saillantes. Les deux dormants sont 
«mes de pentes de fruits, que surmonte, une niche 
avec statue. Au-dessus régne une corniche. La partie 
supérieure est ornée d'un médaillon circulaire encadré 
dans un carré et porté par quatre figures de ronde 
bosse, lies niches abritant des statues et des cartouches 
accompagnent latéralement ce motif principal. Une 
figure de Dieu le père surmonte chaque médaillon. 
L’un des vantaux figure la loi ancienne, Ltx twua; 
• autre la loi nouvelle, Lut groem, Les deux médail- 
lons du haut résument les deux Testaments. Sur l'un 
est la Circoncision , et sur l'autre le Baptême. Le médail- 
lon de la CircMinaion est soutenu par saint Grégoire, 
saint Jérôme, saint Augustin et saint Ambroise, qu’ac- 
rwnpagnwit à droite et à gauche Enoch et Élie. Celui 
du liaplu'utc est port** par les quatre évangélistes, escor- 
té» À droite et à gauche por Moïse et Gédcon. Dans les 
niche» de la partie inférieure c-4 encadrant Ira petites 
portes sont le* ligures allégoriques de la Paix , de la 
Justice, de la Foi et de la Charité. Iji seconde port** de 
la taçade de l'ouest , dite dn Font», offre A peu près ta 
même disposition et est sculptée au dedans et au dehors 
Elle est consacrée à b panibib du Bon Pasteur. Au- 
dedans, e’ral le .-sms matériel : dans le médaillon le ber- 
ger défend le troupeau et le mercenaire fuit; mais au 
dehors c’est le sens allégorique : c‘«t Jésus- Christ lui- 
niéuM! qui prend soin du bercail et lutte contra se* eav- 
ncfni* , qui sont Ira hérésie*. Il est secondé par un papo , 
un roi, un prélat, etc. Le médaillon est soutenu par 
quatra peraonitagra allégoriques en haut relief; leur in- 
tervalle laisse voir en Irès-ba* relief Irai* figurai allé- 
goriques de» taisons, dont deui rappellent les nymphes 
de Jean Goujon. Dan* les quatre nichra du haut et du 
bis sont Mclcbisédcch et Aaron, saint Pierre et saint 
Paul. Sur le* célés Ira murs de la nef sont soutenus par 
deux rang» de contre-fort* à deux volées. I, extrémité 
dn transept nord, encadrée por deux tourelle» octo- 


gones saillantes. est percée d'une porto dont I* tympan 
À jour et garni de vitraux est surmonte d’un haut 
fronton ajoura. Au-dessus régne une galerie à jour, au- 
dessous d'une rase. Les vantaux sculpté» offrent à peu 
prés les mêmes dispositions que mil dos deux autres 
portes. Ia* panneaux inférieurs sont entourés de gro- 
tesque* , et une colonne corinthienne couverte d'un rap 
de vigne, portant une statue de la Vierge son» un dais, 
figurant un trumeau centrai, couvre la feuillure. L'inté- 
rieur retrace b parabole de l'Enfant prodigue et du Bon 
Pasteur. Les médaillon» extérieurs représentent, l'un 
l'arche d'alliance, l'autre la mort de la Vierge. La figura 
de Dieu le père surmonte le premier, celle de Dieu le 
fils le second. Après les transepts et deux travées se dé- 
veloppent Ira quatre chapelle* du chevet, terminées par 
des murs à trois pans qui dépassent quelque peu la 
largeur de» nef» et du choeur. La tour du clocher, éle- 
vée sur la croisée , est percée de deux fnélwi sur chaque 
face et surmontée d’une flèche moderne dans le style 
du monument, qui se radie au moyen de* nre*-boutant» 
de sa lisse avec les quatra* tourelles d'angle de la tour. 
\ l'intérieur, les Irai» travée» «b la nef communiquent 
avec les ha* ailés par de grandes arcade* aigu*», portant 
sur des piliers formés de faisceaux de moulures prisma- 
tiques qui partant du md ko profilent sur les arcs, sur 
les formerets, sur les arts-doubleaux et les arcs ogive» 
sans intermédiaire de chapiteaux. Au-dessus des ar- 
cades latérales règne une galerie aveugle. Ati-drawu rat 
la daira-voie. La lanterne de la tour est décorée à sa hase 
d'une galerie *ur corniche saillante qui .dans Ira a agira , 
est en encorbellement formant comme dos pendentifs, 
lino arcalure aveugle garnit Ira mura au-dessous de ta 
claire-voie qui est formée de deux fenêtre* sur chaque 
face. La voûte est établie sur huit nervures rayonnant 
autour d'une clef annulaire (tour le pansage des dochra, 
décorée dans le style de la Renaissance. Les transepts, 
nus au-dessus des fenêtre» des tympans des portas, sont 
percés d’une galerie à jour A un niveau intermediaire 
entra le» galeries aveugles latérales et la da ire-voie. Au- 
dessus règne une galerie en encorbellement, où l'on 
arrive par les escaliers des tourelles extérieures. Le» 
roses s'arrvmdiwent au-dewus. Le chœur rat compoM 1 
de deux travée», et le Mortuaire d’un rond-point sou- 
tenu par cinq piliers, dont l'un est dan» l’axe. Le» cha- 
pelles latérales, soit de ta nef, soit du chorur. soit du 
chevet, correspondent aux arcades. Il y a de choque 
côté trois chûjielles dans ta nef, deux an rinrur, la pre- 
mière au sud après le transept étant divisée en deux 
étages , celle qui suit présentant un petit pan coupé pour 
se raccorder avec les chapelle» du chevet, qui sont an 
nombre de quatre et bâtira sur un pion hexagone. En 
entrant par la porte des Fonts, nous trouvons Ira cha- 
pelle* de* Fonts, de Saint-Clair, de Sainte-Marguerite, 
de Sainte-Cécile, de Saint-Pierre, de Notre-Daroe-de- 
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Piiié, de la Sunte-Via^e.de Noln-DamedeLkne ou 
dw Tivpasae», de Sainte-Clotilde et Saint-Nicolas, du 
Crucifix, de M. le Curé ou du Ron-l*a*leur, de Saiul-Abxis 
ri Slint-Roch , de Saint-lfaelaa . de l'Annonciation, d* 
Sainte-Heine mi de SoalttdtadegMde. Au-dessus de la 
rhnpllr de M. le Cnré eft ta Chambre du Trésor, qui 
remonte au xri* siècle. I^e» verrières, du if* et du «ri* , 
siècle, sont pcv 4 que toutes à personnage* encadrés dan* 1 
de sompluansss niches figurées dvn' siècle. Le* sujets , j 
en petit nombre, sont relatifs à U rie de la sainte ■ 
Vierge. Le Crucifiement est au chevet , et un magnifique j 
arbre de Jrwsé au transept du nord. Les pnnripaui ver- 
riers sont : Gabriel llavenc , en 1 5 s 1 ; Michel Besodte , j 
en i 535 ; Pierre Anquetit, en 1 54 1 ; Soyer, en i 56 A; , 
Guillaume Vignon, en i 565 , nui a fait le vitrail de la ' 
Mmjmmi; Msltlii 11 et Michel Evrard, en 1074; Guil- 
laume Le vieil, en i!i 84 , et Jean Juin '-net, en 1696. 
L’escalier de l'orgue , tourelle de piètre découpée à jour, 
•nivnnt le style gothique flamboyant. fut commencé en 
s 5 1 8 et termine* en 1 à 1 9 ; c’rri probablement l‘«ruvre 
«le Pierre Gringoirc , » maistre mnehon de Rouen , s que 
le* registres de la fabrique montrent travaillant su pu- 
pitre ou degré de l'orgue. Le buffet de l’orgue, belle 
sculpture de la RenaiMitiri* . est Pauvre de Nicolas Cas- . 
tille , huebier de Rouen , de 1 5 1 8 à 1 fis 1 . De* images I 
et de* statues ont été faites par Nicolas Quesnei. Le* 
deux colonnes corinthienne* en marbre noir qui le sup- 
portent sont l'œuvre de Jean Goujon, qui déjà avait 
«ionné le dessin de U peinture de l'orgue, peinture 
exécutée par Jacques de Situ. L’ancien jubé de pierre, j 
œuvre de Jean Goujon , qui formait le dicenr et so«lr- 
nait le crucifix , démoli en 1 7*7, a été remplacé par un 
porte- christ décoré des instruments de 1 » Pamion, exé- 
cuté par Cahai* en 1 758 et priât par Leprince. Les dé- 
lurés de hou des chapelle* furent enlevées en 1716 et 
remplacées par de* grilles de fer. Les lambris dos cha- 
pelles furent csérulés de 1 7 1 o à 1 7 a 5 . Les boiserie* 
tes quatre beaux cunfowùmtnaiix de la chapelle de Notre- 
Dnine-de l'ilie furent sculptés en 1745. line horloge 
existait des 1 &90, F.n 1697, elle fui transférée au por- 
tail, où elle se trouve. La chaire Tut exécutée on 1 lia 1 
pr Pierre et Mkliel Du vivier, menuisiers; Guillaume 
Rarré sculpta sur les faons la parabole du Semeur. Le 
choeur a été pavé par Chapelle, marbrier, «ou* la con- 
duite de Defranœ, architecte, en *797. Les stalles ont 
été fuite* en 17*6 par \jü Carpentier. La sacristie s été 
construite en 1 787. Le mattro-autrl , la contre-table, la 
gloire, su centre de laquelle un ange porte un pavillon 
pour la réserve eucharistique, et le* ornement* qui en- 
veloppent les piliers du chœur. desri nés per Driranee. 
furent exécuté* par Cubait, sculpteur, et par Leprince, 
peintre décorateur, en 1770. Il ne reste rien des nom- 
breuses sépulture* qui paraient ou décoraient cette 
église aux trois derniers «M». Farin, l'historien de 
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Rouen au xtu* siècle, rite vingt-quatre inscription» lu- 
mulaires et ohituaire* eu vers et eu prose, qui vivat de 
t 46 v 4 1 661. Le trésor potaéda autrefois nu petit mo- 
dèle de l’église, avec son ancienne flèche «le biu, exé- 
cuté en pèle de papier ci en bois, œuvre d’un prêtre de 
la paroisse, qui avait consacré vingt un ne*-* à ri' travail 
de patience. On croit qu'il fut exécuté vers 1 0*0, avant 
U pose des pries. Il 0 été vendu en *835 par b fa- 
brique de Sainl-Murloii , au profil dos pauvre* de la 
prointe, à l'administration municipie, qui l’a dé per- 
so musée d'antiquité*. Iji paroi»- et IVglise Saint 
Marlou ont donné aux archives départementale* de* 
registre* de fabrique allant depuis 1 43 a jusqu'en 1 789 
et un magnifique carlulaire in-folio et sur porchamin . 
rouqxné de quatre cent cinquante-neuf feuillet* et 
contenant plus de trois cents pièces allant de 1 '107 à 
i tî u 9 , 111a «usent remarquable pr le luxe des ani 
he*qu<n, de» fleurs et des feuillages, ri de plus enrichi 
de trois dessins du xvi* siècle. — Le cimetière de l'Afirv. 
il e*l impossible de séparer l’égiiac Saint Marlnii «h* son 
rimriiére, connu sous le nom de l’.iltre. l,rt ancien 
dortoir puroiviial ett pbré à 5 o tnèln** de Fégli*-, 
entre la nie Martainrille et la rue du Chaudron. On y 
pénètre pr un psaage situé au n* 188 de la rue Mar- 
lainville. Au fond de b cour on lit sur b prie «n ca- 
pitales : CLOITRE DE SAINT MACLÜY, Ce cimetière 
de I* Allie forme un carré im-gtilier long de 48 mètre* 
«I large de 3 *. Il sert aujourd'hui d'école municipie 
pur lus tilles puvres du quartier ri de logement put 
le* vi-uo qui tiennent les classe* gratuite». Co fut à la 
fin du xiv* siècle ri au commencement du xt’ que |'i>« 
transporta en cet endroit le cimetière proimial «le 
Saint- Marlou, celui do l'église devenant îusuIHmiiI. 
Petit d'ohurd, il gran<lit avec le temps à laide de do- 
nation* charitable* qui mirent lieu au xv* «I un »vi‘ 
siècle. Au temps de François I®, il avait acquis son coo- 
plet dévelopjkeuient. U a servi jusqu’en 178a. époque 
01», conformément à l'édit de 1776, 1« cimetière* de 
Rouen furent transportés hors de b ville. Il se comp- 
tait de quatre galeries dont une seule, celle de l’ouest . 
existe dan» son état primitif. Ixüs autres ont été fermée* 
pour aervir d'école*. Trois de ce* galerie* ont «Hé come- 
truites de 10964 1599. L’une d’elles renfermait l’autri 
de* TrépMc*. La quatrième, qui cri restée inachevé*.* , 
a été élevée on 1 64 o pr la confrérie de Saiul-Michel . 
qui y avait sa chapelle ri son autel. La galerie princi- 
pe «ut celle «lu o 5 lé do Pouesl , «fiai est encore dall ** 
et sert do pavage pour aller d’une rue à 1 'avlre. On re- 
marque sur le* mur* des pierre* gravées avec inscrip- 
tion» mutilée*. Celle galerie compte mua cotantes de 
pierre en forme de candélabres , pov.Ws sur un surfe 
carrv et couronnée» de» chapiteaux fatituinstes do b 
Renaissance. Lx partie inférieure e*t cannelée, ri sur 
h* milieu de b colonne saillissent des groupes «ulpé* 
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à même la pierre. G» groupe* forment ta suite d'une 
danse morabre. Ordinairement le groupe m* compose 
•te dent personnage* dont on est habituellement U 
Mort qui saisit le Vif. Le squelette s'empare d'un per- 
sonnage puissant , pan; rt plein de vie. Lu m-ric coin- 
mence par Adam et fcve, pèro et mère de la mort par 
le pêché. Après fin viennent un empereur, un roi, un 
ronnétable, un dur ou comte, un courliMn, un grand 
seigneur, etc. Comme on te voit relie galerie est consa- 
crée à t» puissance temporelle, La galerie du rrôU» nord 
est adossée à la rue du Cbnudron. On remarque de ce 
cMé d« murs de pierre soutenus par de» «mlro-forU 
et perces d’une porte élégante du xvi* siècle. Elle offre 
sept colonnes semblables aux précédentes , cannelée» 4 
leur partie inférieure et surmontés* comme elle* «le 
chapiteaux «k la Renaissance. Elle présente en saillie 
«les groupes où l'on voit des femmes teJlee et paré* aux 
priât* avec la Mort. AI. Hyacinthe Langlois y a reconnu 
«les sibylles et des vertus chrétiennes personnifiées. 
Dans U première catégorie il sigualv l'Agrippine et 
l'Hclicsponliquc; «tans la seconde ,1a Justice et ta Force. 
La hauteur de ces statuettes varie de o“,4<» à o",6o. 
La galerie de l'est compte dix colonnes «•nlièranenl 
semblable* aux procèdes Ica. Cette paitie de la danse 
macabre est consacrée A la puissance spirituelle. Elle 
Tait face 4 U puiuiance teniporrlte. Dans la galerie orien- 
tnlc. la Mort, poursuivant le rouis de ses rigueurs, en- 
traîne avec elle un pape ou paliiarclir tenant sa dotihle 
«•roix, un cardinal légat , un évêque, un prélot, un abbé 
et un moine que l'on croit être un Chartreux. lai gulvrir 
du midi se compose de six colonnes de pierre à chapi- 
teaux corinthiens, dont le fût est interrompu per dus 
■ ubea de pierre sailionts qui n'ont jamais été srulplés. 
Lee chapiteaux des trois galerie» offrent dan* ce lieu de 
trittesac et de mort le» plus riantes images de ta vie, 
de» femmes, des sirènes, des cariatides, des cupidrans 
et autre* génies foutaKlique*. L* 1 * cabanes «le* quatre 
galeries portent une construction en bois s'élevant à la 
hauteur d'un étage et reposant sur une double archi- 
trave en chêne dont le* sculptures sont parfaitement ap- 
propriées é la destination de l'édifice, lies bâtiments de 
bob devaient être des reliquaire* où l'on mettait pri- 
mitivement Ica OMtitttBla des morts provenant du creu- 
Miment des fosses. Cet usage d'ossuaires, commun en 
Bretagne, était autrefois géiternl «-n Normandie. Aussi 
sur ce* archilrav*** on voit le* divers ossements qui 
riunpownl le corps humain: le crâne, le fémur, les 
tibias, les eûtes, les mâchoires, etc.; puis viennent le* 
ustensiles usités dans tes funérailles : la bière, la croix . 
le* torches, le seau a l'eau bénite, le goupillon, la croi- 
sière , «te. ; et enfin tes outils nécr-SMiire» au fossoyeur, 
tels que lu pioche, le loorhel et la Itècbe. Quelque* 
poutres transversales sont ornées de médaillons funè- 
bres, parmi lesquels on distingue de* triples crâne* en- 


cadrés dan* une couronne d'immortelles. Le* artistes 
qui, «fo »5»6 A i Saq, ont awpéro à cette belle ouvre 
sont, pour la maçonnerie, Guillaume Trubert, Guil- 
laume Ride], Jean Louvel et Nicolas Canu; (tour in 
sculpture, Denis L«.*sclin, Adam Lossdin cl Gauthier 
licprovost. Denis Lesseliu a sculpté 4 lui seul vingt- 
quatre figure* duos un rtylu élégant et plein de mou- 
vroirnl. la peinture des groupes a été faite par Robert 
Collas et Jean de Séex. (M. Langlois, Emoi hulorique, 
philosophique ei pilt&rri iqite sur la danse de* morts , 1. 1**, 
p. i à 6o, pl. i à n. L'abbé Lacroix , Hisiotre de Péglm 
et paroisse de Sainl-Maclou , p. 1*4, i3o.) — Église 
SairiM )u«-n *. Un»; première et balle église avait été rom 
meoeée, en l'honneur de saint Ouvn, on io46, par 
l'abbé Nicolas, «te Normaudie. Terminé»! en 1 1 a fi par 
tes «oins de l’abbé Guillaume I", elte avait été dédiée lo 
*6 octobre par l'archevêque G«*offroy. Brûlée en n36 
rt incendiifo do nouveau eu tsâ8, il n'en reste qu'une 
aïeule circulaire à «leux étages, contre lu Lransept du 
itortl, connue sous lu nom de Chambre aux Clercs. 
Cita «pic étage, voûté en eul-dc-four, est éclairé par une 
fenêtre romane flanquée «le colonnes, ut montre latéra- 
lement «tes trace* d’arcature*. Le sud ite l'abside du rrt- 
de-d»aaafée se trouve 4 i métro environ au*«le*sous de 
edui du pavage «te l'église actuelle. Celle-ci fut eom- 
1 menc«H* le *5 mai i3i8 par J cnn R<m*»rl Marc-d'Ar- 
gent, vingt-troisième abbé du monastère, qui y tra- 
i tailla vingt rt un an» , jusqu'à sa mort , arrivée en 1 33y. 
fl fut aidé dan* «on «ruvre par C lia rie*, rom te «le Va- 
lois, prince de la maison de France, tin assure que 
1 l'abbé Marc 1 -«l’Argent et le prince consacrèrent 4 leur 
ouvra uuo somme de 63,g36 livres, ro qui forait plu* 
de 5,000,000 de franc* de notre monnaie. Au moment 
de sa mort, l'abbé Marc-d’ Argent avait, comme te dit 
ton inscription luuiuhiro, élevé te chœur, le* rhapoites , 
les quatre piliers de la tour centrale et une grande partie 
de* transept*: « Keei I cl voeu in et capellas, et pillarie 
etiirri*, et magnant purtein rruciv» I, 'alite* Aniault 
DuHreuii poursuivit l'œuvre avec activité, 4 l'aide de 
3,ooo livres qu'il uvait obtenues de Chartes V en 1 3f>y. 
U* transept* ne furent vraiment termine* qu'en 1 43g- 
i44i, lorsqu* 1 l'abbé Jean Richard lit «forer la tour 
«les clorbcs et terminer te* deux transept*, La nef fut 
commencée et continuée de 1 464 à « 483 , sous le car- 
dinal d' Estant le ville, (te granit prélat en fit la moilte rt 
étevo, en 1476, un magnifique jute 1 , qui, mutilé en 
1069, fut démoli en 1791. La nef fut temiinéc par 
Antoine Rallier, abbé de Saint-Ouen, de t4qi 4 tûia. 
Il ne laissa 4 foire que le portail avec ses «leux tours, 
qui fut entrepris par le cardinal Cibo. Celui-ci. ayant 
«piilté Rouen en *545. Inissa te tout inachevé, les deux 

* Pocr l'tutlnirr «tu mrosMM* . vrtr l« paragraphe intitute 16- 
I ttryri , frwri , nm-r*l* . rammmnnvr ■%, 
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tours ne s'élevant , l’une qu'à 17 mitre*, l’autre qu'à 
i 3 mètre* du sol. L’église fat achevée en 1 846 aux 
frais de l'État. Aprè* la doperas» des religieux en 
1790. Saint-Ouen devint eu 1791 une de* dix-huit 
églises p*niïs*talé& érigées à Rodéo par suite de in cons- 
titution civile du rlergé. Fermée à U fin de 179.3, elle 
fut transformée en forge où furent fabriquées de* piques 
et d'autre* arme* destinée* aux républicains. Rendue 
un moment nu culte catholique en 1796, elle devint 
un temple décadaire de 1797 à 1 800. En 1800, elle 
fut donnée aux pn'tir* «umisaionnairea, niais non cons- 
titutionnel* pour ; faire leurs office*. Enfin, au Con- 
cordat de 1 80a , elle devint église paroissiale. LVgü*e, 
lié lie en croix, est à une nef avec collatéraux en re- 
tour de chaque côté de* tranvpU et contournant le 
ebour, où rayonnent onze chapelles. Sa longueur rat de 
*37 rnètre* sur a 6 de largeur et 33 de hauteur du pavé 
à In voûte. Une tour centrale, haute de 8» mètre*, s'é- 
lève sur la croisée. Deux autre* tonrs flanquent la fa- 
çade extérieure. La façade, en partie moderne, dan* 
le style du xiv* siècle, est percée à la hase d’une grande 
porte à trumeau, dont lYdiraKsnent est décoré dos sta- 
tues des douze apAtres. Au-dessus s'élève un fronton à 
jour. Lue galerie vitrée surmontée d'une ruse, le tout 
inscrit dans un grand arc aigu , éclaire la nef et est cou- 
ronnée d'une galerie «le onze statues abritée* dans des 
niches à jour. Cette partie est ancienne. Le pignon orné 
porte l'image do saint Ouen. l)e«x tours carrées à U 
base . octogones au sommet ri surtnotihta «l'aiguille», 
percée* à jour, entière osent modernes , flanquent cette 
partie centrale. Une porte rat percét* sur chacune de» 
deux faces non engagées des tours, et donne «créa à un 
vostibnlc établi dan* leur ret-de-duussée La nef, è 
l’extérieur, est perrée d*un premier rang de huit fenêtre* 
à quatre meneaux et à réseau flamboyant qui éclairent 
les bas cAtés. Le mur du collatéral se termine par une 
corniche garnie de feuillages qui porte une galerie Cl dm 
gargouille* accompagnant les contre-forts qui montent 
pour recevoir le* IR^IwallltJ de* grandes voûte* et 
sont termines par des aiguille* à crochets. Comme il* 
présentent un angle en saillie, ils sont 'décoré», sur 
chaque face biaise, d’une niche abritant une statue. 

1 L** ileui i«in iMÛsiio , ifui oui iit lUmtlin pour W» wm- 
|iljr*rt pir le» tour» nmd? rn«s . »• prévalaient «T.inglc au pi«t d* 
fhaqiM «olivier»!. Klto* Air* H-un»»» i l*ur b« par uu 

(•oirb* k Inm art* , et Ain- terrais**» è leur sommet par uu# rau- 
rt one , forant la leur c-*ulra!r. Le ■ienin de frite faroile , qur p«- 
►•itnil SI. t atilé Mvc-Ctrtvti , tuitilr Sauil-Om-fi |dr* de IVtiir- 
lunil «le rêglivr, mtr ignoré de Ion» feuv qui m tout occ»pA» 
«Jrt «hier» projet» de trt •cli£»«w«nl , u’e AiA misa qu'vprr» la 
inurt de te prAlre et aj.ré* r*eeoa»|ilin*iMnt de l'œnvr». Cceuerré 
t U büilioüièqur de H»tn . il ■ été grave per le» toi»» de M. Al- 
fred JUnA «tan» le» émoi* Une gr*«i*r* «licnlée 

eu ht»* Mêd# , et iTano b(*n pra inL-liiRLiilo , d'aprée le uuW de*, 
ai* , MII« doute, cet publiée deo» VUistnit dr faltay* dt Seinl-Ouem, 
per dora l'uuiratrajr. 


seulement au midi. Dans la cinquième travée méri- 
dionale s'ouvre nn élégant petit portail du in* si éric, 
que l'on appelait autrefois la I*nrt» de la Cirerie, à 
cause de* boutiques de ciriers qui y étaient établie*. 
Sur le cAté nord règne an tronçon de l'ancien cloître 
de l'abbaye. Ce cloître, bâti par Antoine Bobier au 
in* siècle, a été restauré lors des travaux de 18&0; 
il 6e compose de huit travée* éclairées chacune par une 
grande fenêtre à réseau flamboyant et surmontée* «l’une 
corniche, d'une galerie et de huit contre-forts à ai- 
guille* traversés par dr* gargouille*. Le mur de la grande 
nef «t percé sur chaque côte d'une galerie à jour éclai- 
rant la galerie intérieure, et ou-drasu» de «lit grande* 
fenêtres semblables à celle* de* collatéraux. Il est ter- 
miné par une corniche ornée de feuillage* portant une 
galerie interrompue par neuf petits contre -fort* cou- 
ronnés d'aiguilles et escorte* de gargouilles. Les tran- 
sejds , qui appartiennent à la construction du xiv* siècle , 
ôtant accompagnés «le bas côtés, sont construits suivant 
le même système que b nef, sauf que le style rayon- 
nant y est exclusivement employé. Le contre-fort d'angle 
est posé obliquement et abrite une statue à sa partie 
inferieure. U reçoit les deux arc6-bontants de b nef 
cl du transept les plu* voisin* de b croisée. Chacun 
des pignons rat encadré sur l'nnglo par deux tou- 
relle* élancées. Il est pcrcc d’une grande rose «•! rouvert 
d'on réseau figurant de grandes fenêtre* aveugles. La 
partie inférieure du transept «lu nord est cachée par le» 
bâtiment* de l’hôtel de ville (ancien dortoir); celle do 
transept du sud est ornée, au-dessus de b rwe. d'une 
série de niches abritant des statues que l'or» croit repré. 
«•-nier les principaux bienfaiteur* du monastère : le roi 
Clotaire I", le* duc* Richard » ; t Richard II, l'impé- 
ratrice Mathilde, Charles de Valois, Philippe le Long 
cl sa femme. Au rez-de-dtau«éc , «m avant de b porte, 
s'élève un porciic percé su rez-de-chaussée d’un arc 
aigu dont In voussure est garnie de crochet» intérieurs 
très-saillants. L'intérieur, élevé aur un pbn hexagone 
irrégulier formé des trois cAl« d'un rectangle ci «Ira 
trois côtés d'un polygone, est éclaire bléralument paT 
deux liantes fenêtre* étroite*. Sa voûte est divisée en six 
trav«-> par de* nervures qui forment à leur point dr 
rencontre deux longs pendentif*. Au fond «ouvre In 
porte à trumeau . dont l«* large ébrasement rat garni de 
quatre nid vos vides, et la voussure de quatorze statue* 
iimisra. Sur le trumeau est une belle statue de saint 
Ouen .dont le socle est couvert doba*-reli«;f* représentant 
la vie du saint évêque. Le tympan «t rempli jtar trois 
grands bas-reliefs représentant la mort «le b Vingt, an 
mise au tombeau, son asMHnpliuri ci son couronnement. 
Cette profilai on d'image* a fait donner à relie porte le 
nom «le P»rltul de» MarvwtêeU. Au-dessus rat «me jolie 
chambre servant aujourd’hui de bibliothèque parois- 
siale. mai* qui fut autrefois le charlrier. Sur la croisée. 
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cuire chœur el uef, s'élève U tour haute de 8 a mètre-». 

La partit* Lasse, qui appartient à la fia du ht* siècle ou 
au commencement du n*, est quadrangutairo, tandis 
•pie lt> sommet, qui doit dater de la fin du i«* siècle ou 
du commencement du xti*, est octogone, flanqué de 
quatre tourelles d'escalier. La partie quadraugulairc , 
qui contient le k-ffroi dot duchés, est garnie d’un pre- 
mier rang de fenêtres aveugles à réseau rayonnant, 
puis d’un second rang de deux longues fenêtres à jour 
et surmontées de fronton» sur cluqoe face. La partie 
octogone est percée de huit fenêtres à nseau à jour et 
t'julonur par des arcs-boutants portant sur les tourelles : 
le tout est surmonté d'un réa-au aveugle au-dessous 
de la balustrade interrompue par seise aiguilles for- 
mant comme un diadème. Les tourelles dVscalier, d'n- 
Ixird carrée* , puis octogones, sont terminées eh dème 
garni de crochets. Dans la tour, restaurée en ifiyg, 
1700, 1775 et i 85 o, résonnèrent autrefois huit clo- 
ches; la Révolution n’a laissé suliaiaUr que celle de 
l'horloge , du poids de 4 , 000 kilogrammes, fondue vers 
* 700 par Jean Aubert de Lisieux, et nommée S<*«»(-(>iw» 
par M. de Monlholon, premier président du parlement 
de Normandie. Depuis 180s on 7 a introduit Marrie, 
apporter de Jumiéges, fondue par les (ihauvel en 
1 6 fi 6 et nommée jwr M’’ de llarlay, archevêque de 
Rouen. Le chœur, haut comme la nef, ne compose des 
mêmes élémcnto, à U seule différence qu’il appartient 
au style rayonnant du xi»* siècle. Sur chaque face il 
compte trois grandes fenêtres et cinq au chevet. Comme 
A la nef, le mur est surmonté d’une corniche et d'une 
balustrade entrecoupé*; d’aiguille Deux étages d'arcs- 
boutants à deux volées le soutiennent, et vont déverser 
les eaux bu delà des murs des chapelles par tes chenaux 
creusé» sur leur échine. Ira versai il lus piles intermé- 
diaires et celles qui dominent les contre- forb pour 
aboutir à des gargouilles. Unie chapelles bâties sur plan 
polygone rayonnmt autour du chœur et des collatéraux 
«■ouverts de terras»* que cachent les laite aigus de ces 
chapelles percées et décorées comme l« comble ccntraL * 
La sacristie, placée contre le transept sud, couvre la 
hase des deux jiremièn-s chapelles et est divisée en 
quatre travées par de* contre-fort» terminés par «Ica oi- 
guilhts, encadrant des fenêtres à croisée , mais à réseau 
flamboyant du xt* siècle. Intérieur : la nef, longue de 
77 mètres et large de ao avec les collatéraux, se com- 
|Ria*î de dix travées de ô mètres chacune, soutenues par 
neuf pilier* formé* par dus faisceaux de dix colonaetles 
du xt* siècle, sauf à b dernnM-c travée, contre b croi- 
sée, qui appartient entièrement au îtv'siède, l’avant- 
dernière étant des deux époques par se» support». ( .Laque 
pilier présent 0 vor* b ne f deux console* ahriliV» de ni- 
ches actuL-ik-nu-nl vide» et qui , probablement , l'ont tou- 
jours été Au premier étage régne une grande galerie 
1 Lu V Uf* îoltheuret Hr Sunl-Ouen . publié* au «vu* tlMf 
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à jour vitrée au dehors au-d*i«ious des haute» fenêtre**. 
Une magnifique rose est percée dans le mur «le fuçade. 
Le» voûtes sur nerv urct portent sur four* clefs U* amie» 
de l’abbé Bohier, qui les a sans doute terminé-:*, La <xoi- 
aée, de même hauteur que b nef «;l le chœur, est sait* 
lanterne «-1 offre wmlwienl une ck-f annulaire pour le 
panuigç des cloche». Le* Imnvpts «ont garnis de colla- 
téraux transformés en chapelle*, sauf celui du nord- 
ouest. Il donne accès au sommet du cloître, qui est de- 
venu une rhapHIe du Sainl-Sipulcre. Le transept du 
nord est formé de deux travées el demie : b demi-travée 
qui louche te mur «lu nord étant séparée de celle qui 
l'avoisine par des piliers plus forts qui portent uu 
solide arc doubleau dont un ne s’expü«{Ui* pi» la desti- 
nation. Le transept du sud n’est que de deux travée*. 
.Même sy stème do construction et même style que dans b 
première travée de b nef. Le mur du transept sud , en 
arrière du portail de» Marmousets, est décoré de quatre- 
hauts frontons , dont deux surmontent le* deux haie» de 
b prie. Leur* rampant» , garnis «le crochets, abritent 
des réseaux , sont accompagnés de pinacles et montent 
presque jusqu'à la galerie à jour que domine la rase. 
Le chœur dt formé de trois travée*, et le sanctuaire de 
cinq, beaucoup plus étroite. Une galerie à claire-voie et 
un fenestrage semblable à celui des traïueplâ surmontent 
les arcade*. 1-cs .onxe cbapellrs sont placées cinq de 
cliaque côté, et celle de la Sainte-Vierge au chevet. 
Toutes, bd lie* d’uu seul jet, sont munies d’une pbeine 
a ver crédence. Quelques-unes ont gardé de* pierres 
tumubires. Les quatre; qui entourent le sanctuaire sont 
sur plan hexagone rl voûtée* sur six nervure-s rayonnant 
autour de b clef. Bilies sur un plan carré, le* outre* 
n'en ont que quatre. Leur* mura «le séparation sont or- 
né» de révaux ressemblant à de Im-IIcs fenêtres aveugle*. 
I.a première au non!, la chapelle de» Fonts, autrefois du 
Saint-Martial, re nferma jadis une ancienne borluge dans 
le genre de celle de SlraslMiurg, qui a disparu en 1780. 
La «leuxième est celle de Snfnl- Joseph, précédemuranl 
de Sainto-Cérile cl aupiravant de Sainl-Éloi. Dans son 
pavage sont trois dalles tumulaina du xit* au xti* siède. 
Dans le» uiur* sont encastrées deux magnifiques tombes , 
dont l’une est celle d'un architecte inconnu «lu un* ou 
du xi»* üiècle; l’aulro e*t cdlc d'Alexandre de Bernevol , 
"OMttlre do§ œuvres de iiiadiounerie de cette éghs«',- 
dêcédé en 1 Mo. Près «le lui «-si figurée l'image <l«* Ber- 
neval, sou fib et son «-lève, dont on a omis do graver 
rinscription. Tous deux sont représentés traçant une 
de* roses du transept. Lo troisième chaplle est celle de 
Sainte-Cécile, précédemrocn l «L- Saint- Étienne. Elle ren- 
ferme «bus sou pavage trois belles dal les d'abbés : .Nicolas 
. «le GodcmlJe (1*73), Jean d’Auteuil (1 3 oa ) et Jean 

|“f il -n» Pomnii-mj i', «m moutrrat pni de M. Gilbert iffinre 

pourtant qu'm i *v,4 ou uiimiJ stuUu li-a J. «n- apâlp't ptuturt Uni» 
ter tiidte» «te la wf. 
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Lemercbcrou Lcrooocher( 1 3 gs). I* quatrième t*»l colle 1 
do Saint-Matthieu ; in cinquième, celle du .Sacré-Cœur, I 
aulirfni» de Suint-Jean ; la sixième, celle de la Sainte- 
Vierge, longue de 1 5 mètre* H Inig* de i o , composé»’ 
do quatre Innée*, dont deux aveugles, et terminée par 
«me abside à trois pan*. Elle ranfenn** un certain nombre 
de dalles lumuUires du xr* et du xn* siècle. La plus 
(telle est celle de Jean Morelet, bailly d'Eu et de Lon- 
gueville (t &*i), et de sa fournir (i A 3 o). On ne trouve ! 
plus la pierre de J non Taltebol , fils du célèbre maréchal 
de France et d" Angle terre, mort en > V 3 K eès imitées de 
* puérilité. » Deux arcades sépulcrales , dont une, celle 
du nord, avait été consacrée par Marc-d* Argent à l’ahbé 
Nicolas de Normandie, le fondateur de la Ludique du 
n* siècle, qui avait néaervé celle du sud pour lui- 
mâme, ont été retrouvées en «866 derrière te placage 
de* murs. Toute» les sculptures et décorations avaient 
disparu, et il ne restait sous l'arc du tondieau de 
Nicolas qu'une peinture muni le de lu tin du ivi* siècle, 
représentant la résurrection ou jugement dernier, Ce» 
deux tombeaux viennent d’ètre restaurés dans le style du 
xn* siècle, à l'aide d<* fragnumta retrouvé* l . La septième 
chapelle est celle de Saint-André ; la huitième . relie de 
Saint-Barthélemy ; ta neuvième, celle «L; Saint Nicahe ; 
la dixième , celle de Saint-Michel , et la onxièinc , cdle de 
Saint-Ouen et de Saint-Romain. On y trame une dalle 
tumulairv» du xvi* siècle et doux inscription» du xvn\ 
Lies verrier» du nv\ du xx* et du ni* siècle ^missent 
les fenêtre*. L« hautes femltres du chœur, de la nef et 
de* Ira ni* ‘pis r eo f t n P On l une suite uon interrompue de 
grands personnages fortement accu»», sans encadre - 
inent. Au cdté nord , la série commence .i Adam pour 
linir à Jésus-Christ. Ce wml l*-s patriarrli»**, les pro- 
phète» et les rots de Judn , qui abootiwM»nt au Messie. 
Dans chaque fenêtre, entra deux patriarche» et deux 
prophètes . est une sibylle. Au chevet *l« l'église e*l Ip 
C alvaire, Jésus en croix, tin «le ranci 0000 alliance et 
couuiiencemeut de la nouvelle. Aussi le cité sud est-il 
consacré à des personnage» du Nouveau Testament. Ce 
sont «l'altoni les apdtres et le» évangéliste», pois les 
martyrs . les pontifes et les abbés célébras de l’ordre de 
Saint-Benoît. La ruse du midi représente des rois de 
Juda amis mit de» Irène» d'or et rayonnant autour d'un 
centre- commun qui <*»t Dieu. Celle du nord ne présente 
guère que des anges et «le» archanges. Lutin celle de 
fmmt ou du grand portail n'oJTre «pie des verns» «le 
coulun* semés de fleurs «le lis. Les fenêtres dos dta- 
|iel|«* sont décorée* de quelque» figures du xiv* et du 
xv* siècle, encadrées par des pinnde* sur un fond de 
grisait!» souvent fort important. Le» fenêtre» des bas 
cAlés de la nef renferment de» sujets dont beaucoup 

1 l.'a«aili'im» il. lieu* a ««ait (kit placer ci* • H 4 i> «ut te mur nw- 
rutionsl «If la ckapvlW «te k Vierge une iiiKnpbea «iw «ns.wuli»f 
ra rboonrur de l'fehbr HarT-d'Aryni , 


out été restaura». Dans le clut-ur, |K.âiitures représen- 
tant des anges musiciens et porteurs des instrument» 
de la Passion, exécutée» en grisaille, au xi»* léèdt* . 
«Lin* le» tympans extérieur» de» arcade», et trace» de 
p>-inture rouge sur la corbeille des chapiteaux. Le» 
dalle» tuiiiulaire» sont mentionnée» par Farm «11 nombre 
«lu quarante-sept au ntl' siècle , où elles étaient presque 
toutes daua le» diapdlea. I a collection de Gaignièrv» 
en «'‘produit trente, tant do l'église que du rlo lire et 
«lu chapitre. Aujourd'hui il en reste à peine une dou- 
laine. dont quatre sont au iuuinV départemental. Lr 
maguifique jubé <|<> pierre que le ranimai d'Estoulte- 
ville avait élevé à l'entrée du chœur en 1 '16 a, mutilé 
par les calvinistes eu i&6s, restauré en i 65 . r i |>ar le 
prieur dom Guillaume Coterai, a été démoli en 1791, 
l«jrs de la transformation «h* l'abbaye en paroûue. ( Voir 
une gravure bien insuffisante dans 1 'Huh*rtnU itifrbay* 
«/c Sawt Outtn, par dom Pommeraie. ) Le bulfet de 
r orgue , placé en i 63 o par le pneur Guillaume Co- 
lerel, est surmonté des lmb statue» du Sauveur, «h* 
David <*t de sainte Cécile, et soutenu pur deux colonne» 
cannelé» rn pierre d’ordre corinthien. Los armoire* 
«t les boiseries de la sacristie doivent dater de ta mémo 
époque. Le» soixante et seiie stalle» du chœur sont du 
tvn* siffle. Autour du sanctuaire sont deux portes «*t 
cinq grille» en fer forgé , d'une fort belle exécution, qui 
portent l'inscription : eFail «t lini (en) juin 17A7.” 
Ccst probablemcut l'ouvre de L-friaml. Dana le pa- 
vage de la nef on remarque encore la place de» en- 
dura» « l dm marteaux do la forge qui y fut établie 
pendant la llévolutiou. Il dut y en avoir au moins 
vingt-cinq «0 pleine activité. C'est à la fumée de ces 
ateliers qu'on doit la teinte noire des pierrot de IV-ghso. 
On avait écrit sur sa façade : 

CW ici qne H forp*. ou bnul de cent nuirtenai . 

Le 1 er qui des tyrans doit creuser U» tombeaux. 

la; 3 o nqdembre * 558 , Henri U fit à Saint-Ouen une 
distribution de» collier» de l'ordra de Saint-Michel ; et le 
18 octobre 1 5 y 6 , Henri IV y reçut le cordon de l'ordre 
de In Jarretière. !>«•» k 7 juillet liât» on avait prr>- 
noDcé . dans l'église ou autour, la sentence de réhabi- 
litation clé Jeanne d'Arc. - N otro-Damo-de- Rouen on 
la cathédrale. La cathédrale actuelle {tarait être la cin- 
quième depuis l'introduction du christianisme À Rouen 
et dan» la seconde Lyonnaise. Li première semblé avoir 
été construite à la fin du 111* siècle per saint Mellon sur 
(a maison de Précordius, là où est l'église d'aujour- 
d'hui. CeUe confession fiit remplacée au temps «le saint 
Victrioc par une basilique ronstaiilioienoe. Celte der- 
nière, renversée par lus Normands au u* siècle, fut re- 
levée au x* par le» premiers ducs. Enfin uno métropole 
romane vraiment belle s'éleva au xi* siècle, |i*r le double 
concours de» archevêque* Robert et MauriUe. Cette der- 
«ièro fui consacrée le 1" octobre de l'année to 63 , «*n 



A 17 


ARRONDISSEMENT DE ROUEN. 


A 18 


présence de Guillaume le Conquérant. Enfin. un in- 
cendie cpti consuma la fille, en l’an isoo, n'épargna 
pas la cathédrale, qui, à l'exception de la base de la tour 
Saint- Romain, fut rebâtie tout entière dan* le* vingt 
première» année» du un' siècle. Le maître de l'œuvre 
fut Ingelraui ou Kngurrrand, qui fut aussi chargé de 
relever la grande abbaye du Brc, Plan en croit. Nef 
accompagnée de collatéraux et Banqoée de chapelle». 
Transept* é collatéraux, avec chapelles à abridc po- 
lygone. Chœur et sanctuaire entourés d’une charole don - 
liant accès dans trois chapelles polygones. Sept lotira : nos 1 
sur U croisée, dent flanquant In façade, deux à chaque 
portail des transepts. Longueur totale, 1 35 mètre» 
«minou, se partageant ainsi : nef, 70 mètre»; chœur, 
3 i mètres; chapelle de la Vierge, 3 1 mètre». Hauteur 
mvus voûte de la nef, 08 mètre», et de» collatéraux , 1 V. 
Largeur totale des trois nefs: 3 i mètres; largeur suivant 
le» transepts, 54 ", 3 o. Largeur des collatéraux , 3 ", 3 o. 
Hauteur de la lanterne, 5 1 mètre». L'égiue « sept portes 
et cent (rente fenêtres. — Extérieur. Le grand portail , 
long de 56 mètres , haut de 75 , rai perré de trois («irlcs 
et encadré entre deux tours ; celle du nord, dite dr 
S«int-ll>jmnm ; celle du sud , appelée Tour de Beurre. U» 
trois portes renvonlaient au xni’ siècle ; mais . en 1 499. 
de» lésantes et de» fissures s'étant manifestées au centre 
de l'édifice, on prit le 6 décembre une consultation de 
cmq architectes ou maîtres maçons. La démolition de 
la porte centrale fut décidée, et Roullant Leroux, l'ar- 
chitecte du palais de justice, fit le plan de in porte 
actuelle. Commencée en 1507, l'opération ne fut com- 
plétée qu’en 1 53 o. Le» cardinaux d'Amboise en firent 
presque tous les frais, surtout le premier. Draolboaux. 
Tlieroulde et autre» imagiers firent lo» statues de» pro- 
phète», de» sibylles, de» évéquco, de» aogels et de* ché- 
rubins. La porte, carrée, i tympan |dnn, s’ouvre au 
fond d'un ébrasement formé par sept montants, troi* 
grands creusés en niches , aujourd’hui vide», suppor- 
tant chacun une voussure ornée de statue», et quatre 
petits sllerusnt avec eux et chargé* de petites statues, 
le tout reposant sur un soubassement, où do* groupes 
de petit» personnages se mêlent aux motifs d'archi- 
tecture. Un arbre de Jcwé, sculpté par Pierre Draol- 
beaux, orne le tympan. Quatre prophètes debout ac- 
compagnent Je»»é couché, du soin duquel sort farbrr 
dont les branche» portent Ira rois de Juda et Marie au 
«ommeL Les deux vantaux, «culptés dans le style de la 
Renaissance, sont de Colin Castille. De chaque eûté de 
la porte se dressent deux contre- fort» en Tonne de 
pyramide triangulaire, *e présentant par l’angle, de 
même style que la porte. Au-dessus d’un soubassement 
orné, trois niches vides sur chaque face, doute en tout, 
*e trouvent au niveau de celles de l'ébrasement. Elle* 
ont sans doute été privées de leurs statue» par les calvi- 
nistes «n 1 56 s. Au-dessus est tui second rang de douce 
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niches dont Ira statues ont été décapitées. Plu» haut 
encore s'élè* «lit des panneaux d’ardiî lecture, et en re- 
traite sont troi» niebra sur chaque contre-fort, abritant 
de grandes statues, à b l**e de» aiguilles d'amortisse- 
ment. Une galerie à jour, pâmant pardessus l'arc de la 
porte , rehe les deux contre- fort» au niveau des dernières 
statues *‘l se combine avec le haut fronton ajoura qui 
domine la porte et dépasse de beaucoup cette galene , 
portant au sommet une niche en relief fl amorti par 
une figure d'ange. La galerie borde ans terrasse dont 
deux gargouille» déversent le* eaux près de chaque 
contre fort Le mur en retraite est perds d’une galerie 
vitrée surmontée d’une rose encadrée par un arc aigu. 
Dans l'intervalle coiujvri» entra le sommet de» deux arc* 
cal anstMi une figure de la Vierge accompagnée de deux 
anges adorateurs. Au-dessus, le pignon orné de b nef 
centrale qui s'élève encore en retraite rat caché par une 
claire-voie dont les arc* ornés de dais de deux en deux 
devaient abriter des statue*. Cette galerie bute contre 
deux massifs pleins qui s’élèvent en arrière des pyru- 
mides-contre-forls du ivi* siècle et appartiennent à lu 
fin du xni* siècle. Le» deux portes latérale* percée» a 
l'entrée de chaque collatéral sont à linteau , sous vous- 
sure en arc aigu protégée par un arc en plein cintra 
i vouMoirs lisse» et en saillie. Elles sont du cooinirn- 
rament du xui* siècle. Le champ entre les deux airs 
est décoré de ciselures qui ont dû servir do fond â de* 
figure» d'ange* probablement peinte». Le» ébrasements 
des porte» sont composé» d'un set 1 bassement très-orne, 
ati-dcMM>m de colonne* cisHée» qui supportent quatre 
vouMurra, deux de feuillage* très -vigoureux alternant 
avec deux antre* gravée* de dessin* géométrique» très- 
profomls. De vigoureux rinceaux décorent les pieds- 
droit» de» portes, dont les linteaux ont dû être rema- 
niés. Le tympan de b porte du nord est divisé en deux 
registre» sé|>aivs par une area turc. Le registre inférieur 
• représente trois scènes de b légende de muuI Jran- 
Baptiste : le festin d’Hérode; saint Jean décapité en 
prison; la fille d’Hérodiade portant le tête du mini. 
Une /ïràwTcrl*oi» occupe le second registre. Le tym- 
pan de la porte du sud, également divisé en deux re- 
gistre», représente au lia» le martyre de saint Étienne, 
au sommet Jésus dans sa gloire. Vanlaux garnis do 
leurs ferrure» du xui* siède. Deux pyramides sem- 
blables à rafles qui encadrant la porte centrale ont été 
élevées par Alavoine en 1 8x7, l’une au nord de b porte 
Saint- Jeau, l’autre au sud de la porte Saint-Étienne. 
Elles n’ont reçu aucun ravalement ni aucune sculpture. 
Au-dessus de* aresen plein cintra qui abritent les porte» 
règne une srcature areugte du xut* siècle. Au nord , elle 
est surmontée de deux rang» do niches garnie» de sb- 
tues qui semblent du xiv* siècle, an-dessous d’un troi- 
sième rang ajouté au xv*. Au sud, une area tore aveugle 
du tiv* siède est surmontée de deux rangs de statues 
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du même siècle. En arrière , T ossature de la façade se 
eotnpo*e de chaque cèlé de deux massifs carrée, l’an 
derrière le contre- fort correspondant de la perte cen- 
trale , Tanin* contre la tour adjacente , couvert* chacun 
per un panneau d’arc lu tecta n- et séparés par on mur 
plein couvert par on autre panneau dont le* sommet est 
i claire-voie. Le style des trois* panneaux du *ud et du 
panneau qui décore le inaraif du nord, contre la nef, 
est rayonnant; mais celui des deux autres panneaux du 
nord , contre la tour Saint-Romain, eut flamlsoyant. Ce* 
retour lies , du tr* siècle, ont été faites de i hoj i i ASo 
par Jehan Salvart, Jeban Lebrun «4 Jehan I.racot. qui 
ont couronné de tourelles octogones à jour le# quatre 
massifs. Trois ont été renversées le *5 juin «683 par 
un ouragan. Celle qui touche à la tour Saint-Romain a 
été conservée. Celle qui avoisine la lourde Rentre a été 
réédifiée par Alavoine en 18*8. — Tour Saint- Romain. 
Haute de 7& mètres, elle cet placée À l'angle nord-ouest 
du grand portail et passe pour rem p forer une tourelle 
«In vu* «série. Romane à rafase, ornée d'arcature* en 
plein cintre, elle appartient è la transition du xu* sièda 
|*r le# trois étages sup<*n«*«p* perrrâ snr chaque face 
de deux ogives obtuses. Sur le flanc oriental de la tour 
monte une. tourelle que drangu taire jusqu'au niveau de 
ces quatre étages, au-dessus desquels le plan cet légè- 
rement modifié, les piles dm deux haies perré*# sur 
rette face tombant en porte à fanx #ur les inférieures. 

I«e sixième étage apparticut au xi* siècle le plus orné, j 
et a cté construit de 1 463 i i &70 par Gnilbnm# Pon- 
tif, maître des œuvres de Notre-Dame. Il est formé de 
quatre haies géminée» mr choque face, flanquées de 
contre-fort* à rforlietons et abritées sous des fron- 
tons combinés avec la halurtrade. Un toit très-élevé ! 
en hache, décoré de soleils de plomb doré et portant 
deut croix en guise de poinçon#, surmonte lu galerie 
depuis 1 567. Dons celle partie neuve sont logées les 
cloches. Il y en avait onze sou» I/xii* XIV. mai* en «686 
on les réduisit i huit; on les nommait : Thibault, St- 
C-ÀiM . limitait»**, lu /Vtlfc Mur», U (rrtlJlri t‘l U /Vf il 
Saint- HenoU , CvmpUet , Jeun du Lh z, la Humain*, U 
Argent et hlan» d' EetauttrriÜe. En 1686. Jean Aubert, 
de Lisieux, fondit quatre d’entre elles pour former le 
gros bourdon, que Ton appela aussi la Quatr > wm, la 
A*umr et la d’EiloutteriU*. Crtte d«*rnière, du poids de ! 
6,000 kilogrammes, ««happa seule à la Révolution. Fê- 
lée e« » 8 A 5 , elle a été refondue vers l85o et pé» au- 
jourd'hui 9,000 kilogrammes. En 18s S, on ajouta la 
Caroline , nommée par b duchesse de Berry, et dès 1 8 1 o 
le cardinal Cambacérès avait rapporté la Petit* Marie, , 
fondue en 1771, et Jnm -HaptuU, fondue en 1780. On 1 
monte an beffroi par un escalier en bois sculpté du &vt* 
siècle. — Tour de Beurre- Élevée à l'angle sod-ooerf 
du grand portail. Haute de 76 mètres. Longtemps dite 
de George» d’Ambots* , parce qu'elle renfermait l'énorme 
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doebe de ce nom. Elle porte le nom de Itar da /fourre, 
surtout depuis la Hé vola lion, jiarwi qu'elle fut éfové» 
eu partie avec loi offrande# et les aumènes faites pour 
les laetteine» , en d'aulres terme* pour b permiuiion de 
mang«T «-n carême le beurre et autres produits du lait. 
La bulle donnée par Innocent VIII en i SRh, à la dt*- 
mande de Tarchevtique Rob«>rt de Craixmarr eLde Henn 
Potin de Ferrière», arrbevtVpie de Philadelphie, eut 
pour résultat de U foire fonder en i A87 sur b 1 # plan» 
de Guillaume Pnnlif. Malgré deux tassements qui se 
manifestèrent au début, elle fut achevé# en «£07, sou» 
l'épiscopat «le George* d' Ambrine I", par Jarqura H 
Roidiant Ivroux. Elle #e eoapose de trois parties, for- 
mant six étages. La itrenîiTe parti# au-dessus d'un sou- 
bassement lisse est, sur diaque far#, percée d'un étage 
de deux fenêtres qui éclairent une chapelle intérieure, 
et ornée de deux étage» de deux fetuRnai av«»ig|r* sépa- 
rée# par des contre-forts. Le tout est terminé par une 
!«' «rie. La seconde partie . également carrée , en retraite 
#ur l'ensemble «le l'édifice, est percée, sur disque face, 
de deux hautes fenêtre* à deux étages su minutées «le 
pignons déooupés , «pii an combinent avec une galerie. 
Enfin, la troisième partie, qui forme le sixième étage, 
est octogone K flanquée «l« trois contre-forts, un au 
centre de cha«p«e fore et un à chaque angle. Ce» contre- 
forts sont décoré* de niches abritant des statues. Ces 
imagos, que l’on no peut ajournent apprécier, doivent 
appartenir aux deux Testaments, (tn y reconnaît Adam 
et Eve, saint Etienne et Mois#; puis de* roi* , des si hy llo 
et «les prophète». Cètait dan* cette tour que w trou- 
vait, avant 1798, la cloche connue sous le nom de 
Georgai d’Ambaite, que Ton dirait la plu* belle du 
royaume. Elle fut fondu# sur le parvis de la métro- 
pole, le * août «Soi, par Jean l.onochon, fondeur de 
Chartres, qui mourvit le *6 du même moi» et qui fut 
inhuiu** dans le ha* de b grande nef. Cette cloche pe- 
sait 36,63 A livre», et son lui liant en for i ,838 livres 1 . 
Eli# mesurait 10 mètres de circonférence; elle nv*it 
4 “, 3 o de hauteur «>t o“, as d'i^iraenr. Fêlée le 
«6 juin 1786, le jour de l'entrée de Loui# XU è 
Rouen, elle a «Üé mise en pièce* en 1798. Ses débris 
furent Irtusforrorâ en canon* «Uns la fondi-ri# «h* 
Romilly. Quelque* fragments transportés i Thètal de» 
Monnaie* de Pari» ont servi à foire de# médailles de- 
venues très-rares. Millin en a gravé qudqoi WW «H 
fo musée «le Rouen en conserve, avec des morceaux dr 
métaL Le lias de U tour do Bourre rat rnnsacré è une 
chapelle dédié# le |4 mai 1 A y 6. Elle fut «utrrfoi* pa* 
roiisiale et connue sous le nom dr Saint- Etitme-la- 
Gntndn-EfiU»». Olte chapeHe, longtemps négligée, a 
été compléiensTil reslanrée en 1 866. On y remarquait 

* t.» nmjrorr part* ce battant ■uUi«M rnconi la port* 1 

iThm sommui* fomècn* d<* clorim h Mvflfo. 



431 


ARRONDISSEMENT DE ROUEN. 


433 


an retable en terre cu»U* date de 1 58 i , qui avait été mu- 
tilé à U Révolution et qui a disparu en 1 863, une piscine 
et une niche abritant la nlalue de saint K tienne, du 
ivi* siècle. Les fenêtres renferment de» verrière» de la 
An du U* siècle, où l'on reconnaît encore dix apôtres, 
IIÎW Akvmjkui , une JVrA# mirarulnue «t IMj^flntÎM 
rte J>‘*\u é Afodetetu*. — Au nord, le «oolMsscmenl 
de» chapelle» de la nef montre des fragment» de fo- 
loonm et de nervures du cloître des chanoine», dont 
U partie longeant le transept du nord existe encore 
et forma une série de grandes arcades fermées par 
un réseau du un* siècle. Dans la septième traire se 
trouve une porte fort simple dont le» vantaux sont en- 
rare inunie de leur* ferrure* du un* »»èd«*. Au-dessna 
du soubassement «ont percées le» fenêtres de» cha- 
pelle», à trois meneaux et à réseau rayonnant de la 
lin du un* siècle, surmontée» de frontons triangu- 
laires munis de crochet» et supportant uu ange, ae com- 
binant avec la balustrade dont est entourée la terrasse 
qui couvre les chapelle». Le» contre-fort» plais qui les 
divisent en neuf travées sont terminé» par de* édicules 
vous lesquels sont abritée» les statues alternée» d'un roi 
et d’un pontife, et qui cochent an massif aaset fort d'où 
s'élancent de vigoureux tires- Uiu te ni» d’une saule volée 
et du commencement du xm* siècle, qui soutiennent la 
grande nef rouverte nn plomb. Le» mur», porcés de fe- 
nêtres à voussures profondes, sont couronnés d'une ga- 
lerie ornée de petite* aiguilles. Le transept en retour 
est formé de deux travées de même style , butant contre 
une tour carrée percée d'une grande baie qui en occupe 
toute la hauteur et que subdivise une colonne centrale. 
Le tète sud de la nef présente, à peu de chose près, 
le» même» détail» que celui du nord ; niai» Ira fenêtres 
de U nef centrale sont en plein cintre, quoique du xiv* 
siècle, et ouverte» aoua un arc qui supporte une cor- 
niche à feuilles en tablées du xm* siècle, soutenant une 
balustrade du xvi* aède, mais de alyle gothique. Le 
soubassement est percé d'une porte dite dt* Maçon*. Son 
ébrasement est oroé de trois iiora eoionuettes , à chapi- 
teaux garni» de crosse», qui soutiennent trois voussures 
ornées de statues assise», actuellement restaurée». Sur 
le tympan e»t sculptée une Prmmiaûo n «h Jinu-Otrul 
<«m TrmpU du xm* siècle le plu» pur. — Portail de la 
Calende, à l'extrémité du transept inéndtowd. Élevé 
sur plusieurs degrés. Porte rectangulaire à deux vantaux 
séparés par un trumeau, ouverte au food d'un ébrase- 
ment dont chacun des pieds-droits renferme trois 
niches isolées per des moulures saillantes qui se pro- 
longent et séparent trois voussure» en arc aigu. Vantaux 
munis de leur» ferrure» du xm* ciède. Le fronton qui 
surmonte la porte, à jour et à réseau rayonnant, rat 
coupé par la galerie d’une lerrasne; en arrière rat une 
galerie à jour surmontée d'une rose , sous le pignon ar- 
rompegné de deux aiguille»; cet ensemble est encadré 


par deux massifs carrés en saillie , flanqués de contre- 
fort* d'angle et terminé» en aiguille. Le soubassement 
général est orné de bas-reliefs encadré» dans de» qua- 
Iri lobes, représentant des sujet» de l' Ancien Testament 
et de la légende des saints, ainsi que des animaux fan- 
tastique». lin de» bas-reliefs relatifs s la légende de Jo- 
seph, représentant te grand pannetier pendu, a donne 
prétexte à la légende d’un accapareur de Ué pratdu , 
dont les biens confisqués auraient servi é la construction 
du portail. Au-dessus Ira niches, au nombre de dix- 
neuf, une sur te trumeau , trois dans chaque êbraaeraont 
et deux sur chaque face des massifs, abritent le» statues 
du Christ, de» apôtre» et de saints. Les voussure» de 
l'ébrasement renferment : la première, les ange»; la se- 
conde, les apôtres; la dernière. Ira martyrs assis sou» 
de» dais qui servent de socle» aux figures qui les sur- 
montent. Le tympan rat divisé en trois registres, où 
quelque* scène» de la Passion sont représentera «ver 
un certain désordre. Premier registre : te descente aux 
enfers, la résurrection, l'apparition à la Madeteioe, 
l'ascension, te Pentecôte. Deuxième registre : le jardiu 
de» Olives, saint Pierre frappant Malchu* , la flagella- 
üoo , Jésus jiortant te croix. Troisième registre : te cru- 
cifixion. Sur chaque face des mannfa d'encadrement 
règne un second rang de statues sous des panneaux d'ar- 
chitecture terminé* en fronton. Au-dessus s'élèvent deux 
étage» en retraite, le premier orné d'une statue sur 
chaque tece flanquée de contre -fort» d'angle. Sur te 
pignon au-dessus de la rose est représenté, avec un fort 
relief, te couronnement de la Vierge par Jésus-Christ, 
antre deux anges, dont Ira figures sont abritées par de* 
daia. Ce portail rat encadre entre deux tours quadraugu- 
teirra, percée» à te base d'une fenêtre éclairant chacun 
des bas côtés du transept Celte de Test a été refaite au 
ni* siècle en style flamboyant; celte do l'ouest vient 
d'être rétablie en burette, sans réseau. Au-dessus s’ouvre 
un immense arc aigu , divisé en deux par une colonne 
centrale. Une terrasse sans balustrade termine 1s tour*. 
— Portail des Libraires , à l'extrémité du transept nord. 
On y arrive par une longue cour occupée pendant des 
siècle» par Ira libraires, relieurs ou boursiers, et fermée 
par une porte du xv* «aède dont les deux baies en anse 
de panier sont séparées par un trumeau ou pilier cou- 
vert de sculpture». Celle double porte , surmontée d’une 
fort Mie galerie à jour, rat soutenue par de» contre- 
forts couroonéa d’aiguilles. Les vantaux de bois , sculptes 
dans te style du xv* «ède, doivent être fieuvre de Le- 
frençots et de t'Usteilier, qui fermèrent l’rrum* rte te 

1 Ce portail , qui doit avoir M naSnit par Jehan Do» ; , poior 
ptor ItivtA è W |Mra»lt d'us bourg***» enrichi <1* H«ril*ur, 
Dominé («arriva ; eo qui m rrjKl»r*ol C édification aaai «vaal <loit> 
U m* siècle pour qu'il kù permit île dealer île l'naclitade «lu 
fait . lonqae t*ou rompurv le rtjte du portail de U Cafeude u»*c 
•atui du portMl daa t.ibmirM, qui «rt de i38o. 
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librxurit ta i '179. Pour le travail de b pierre, rat avant' 
corps rot l'œuvre do moisira Guilbutne Pontif, qui 
l'exécuta «le 1 Af»A à 1&86. A droite do b cour s'élève 
un joli bitimimt du xv* siède, qui sert aujourd'hui oui 
cours do b faculté de théologie. Celle librairie est 
attribuée à Guillaume Pontif, qui l'exécuta do 1 677 i 
1 479. A gauche est une construction du uif et du xir* 
siècle , qui dépendait do l'ancien manoir épôcopnl. Dans 
les derniers temps , cette partie était affectée aux prisons 
de l'oflktialilé. Ces deux constructions, ornée* de deux 
rangs de statues sur les murs qui avoisinent le por- 
tail , encadrent sou ébrasement orné sur le soubmae- 
ment d’une série de médaillons en bas-relief encadrés 
dans de* qus trilobé* jointif». La» motifs représentés sont 
emprunté* à l'antiquité, aux bestiaires , à b Bible et 
aux travaux des mois. Au-dessus, chaque pied-droit est 
orné de trois niches que Mijiorcnt des mouluras saillantes 
qui se profilent jusqu* sutis b voussure, sépare» ainsi 
en trois rangs ornés de statues assises. Sous b voussure 
intérieure sont des figure* d'anges tenant des cou- 
ronnes; sous l'intermédiaire, les apôtres et les évangé- 
listes; sous b plus extérieure, des pontifes et des mar- 
tyrs. La porte rectangulaire est divisée en deux par un 
Irumeuu et ses vantaux sont encore garnis d'une tro- 
vem sculptée de UMesdnxit* tiède K de aos femires en 
fer forgé du même temps. Les ferrures d’on des vantaux 
«ont brisées et a charnière pour l'établissement d'une 
poterne de service. Le tympan représente le jngi-uienl 
dernier, qui n'a pas été achevé dans la partie supé- 
rieure; les deux jones renfermant b résurrection gé- 
nérale et b séparation des bons et de* méchant* ayant 
été seules mises en pbce. Au-dessus de l’ebrnsera* ut 
«'«•fonce un haut fronton évidé île style rayonnant , 
amorti par une statue de saint Michel et coupe «n son 
milieu par b balustrade d'une terrasse. Eu arriére , une 
galerie à jour est surmontée d’unegrantleraw»*, au-des- 
sous du pignon. Deux tour» carrées, percées sur chaque 
lace de grandes ogive* subdivisée* en «leux par une co- 
lonne centrale et terminée* par une terrasse au-dessus 
«le la cornidie. accompagnent ce portail, exécuté du 
temps de l'archevêque Guillaume de Fbvacourt, pro- 
baldrment («ar Jelum Davj, de i«8o à i 3 oo. Le portail 
des Libraires servait à l'entrée de* personnage» infé- 
rieurs aux roi» et aux princes. — Tour central*» et flèche. 
La tour centrale, placé» sur la croisée, est «|uad «-angu- 
laire et de trois style* différants. Le premier étage, sans 
ouvertures, est orné d'une arraluie du 1111* sJècir. La* 
second étage, qui appartient encore au ni* siècle pour 
le fond , a été modifie au n* siècle par l'ouverture de 
d«nii longues fenêtre* à réseaii flamboyant et par l'orne- 
mentation des cou tre-focls d’angle qui parlent de l’être 
inférieur. Celle réforme doit être l’oeuvre de Jehan 
Salvart, de 1 Û79 à 1 A80. Enfin le troisième étage, qui 
est le plu* orné, «t une addition du xn* siècle. Il est 
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percé sur chaque face de quatre fenêtre* abritées sou* 
des frontons aigus séparés par des contre- fort* A arête 
«aillant* , et flanqué* sur les angles d'autres contre-forts 
massifs trés-ornés et décorés de statues. Après l'incen- 
die de l'aiguille de plomb du mi* siècle, arrivé b h oc- 
lobra» t ni 4 , et ponr préparer une assise convenable à b 
flèche nouvelle, maistre Rmilbnl Itérant jugea à pro- 
pos de surélever b tour de 36 pieds. Celte opération eut 
lieu en 1617, presque malgré le chapitre, farrhilede 
alléguant qu'il agimnil pour la comptnosité et b beauté 
de l'église. Il fut soutenu en cela par Martin Desperrois , 
maître charpentier de l'église. Le» galerii» de pierre 
n’ont été posées que de i»Ao à «5*7. Boullant Leroux 
alla jusqu'à proposer au chapitre de bétir une flèche mi 
pierre. En i 5 s 3 s'ouvrit b discussion pour l'adoption 
du plan d'une flèche en bois dans b forme antique. O 
fut le plan «le Ridx-rt IWqnct qui prévalut. Toutefois les 
bases de b flèche ne furent posées qu’en t 5 A 4 ; enfin 
l’œuv re «liait achevée en 1 55 o. La nouvelle aiguille coûta 
7,000 livres; il entra dans sa composition trois mille 
quatre cent soixante et dix pièces de bois. La croix de fer. 
qui subsiste encore au musée des antiquité» de Rouen , 
pesait 1 ,853 livres. Pour monter à cette flèche , haute de 
3 qfi pieds, il y avait cinq cent soixante et 001e marches, 
dont trois cent cinquante- neuf de pierre et deux renl 
donso de bois. Elle renfermait cinq cloches, que 1 793 a 
cassée* et qui , iwtqdocées après le Concordat , ont été 
fondu** en i8ss, dans l’incendie du t 5 septembre, 
causé par b foudre. La flèche nouvelle, projetée dès 
i8*i , eu fonte de fer, a été commettre* «n 18*7. Elle 
doit peser 600,000 kilogrammes et atteindre b hau- 
teur «le i 5 o mètres. Ce sera b plus haute flèche du 
monde. — GJtœur et chapelle» qui l’enlourenl. A l'est 
du portail de la Calende «t la chapelle du Saint-Esprit, 
ouverte «b ns le transept méridional et parallèle au 
chœur. La balustrade de son toit est pleine, en plan 
incliné et ornée d'imbrication». Au delà de son chevet 
fait saillie le massif rectangulaire de l'ancien trésor, 
percé au premier étage seulement de cinq fenêtres : 
trois sur le flanc, une à chaque extrémité, «n arc aigu 
subdivisé par une colonne centrale portant un réseau. 
La corniche de feuille» entai»!*** porte une baliistrade 
semblable à celle de U chapelle du transept et «le b 
chapelle semi-rircubire ouverte «bns le has côté du 
rbœur, qui s’arrondit au delà du trésor. Au-dessus «le 
«•»*» trois construction* du Mil' siède primitif s'élèvent 
les comble» «lu chœur, soutenus par des arc»- boutant» 
à une seule volée qui |»orlent sur de profonds massif* 
«lécoriî» «l'arcalures aveuglas. U daim-vote a été rebile 
par Jehan Salvart en 1 A 3 1, ainsi que b balustrade or- 
née d'aiguilles à crochets qui <;nU>ure le toit. La cha- 
pelle de la Sainte- Vierge a été élevée en 1 3 os. Celle de 
isiA, qui n'avait qu’une seule travée, étant trouvé* 
trop petite, fut abattue et transformée en une petite 
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••glise de trois travées, dont U* deux premières sont 
aveugles, terminées par un chevet à cinq pans. Les 
première* fenêtres sont divisées en quatre mm parti - 
ment»; les cinq dn chevet sont à trois compartiments 
surmontés d'un réseau rayonnant. De chaque fenêtre 
s’élève un fronton aigu ajouré qui se marie avec la 
galerie et est surmonté d'un ange. Le# contre-forts 
liue» sont terminés pur tin édicule à aiguille abritant 
une statue d’évêque. I«a charpente et la toiture eu plomb 
datent de t538 et sont ducs à la générosité de (ieorges 
d'Amboine II. Il y fut employé 60 milliers de plomb. La 
statue de la Vierge qui surmonte le poinçon du dvevet 
est Paume de Nicolas Quesnel, imagier à Rouen en 
l64o. — Intérieur. La nef communique avec les col* 
latéraux par onxe arcades do 3 métrés d'ouverture, 
soutenues par des piliers de 8 mètres do tour formé* 
d’un massif central cantonné de vingt cotonnetlra dont 
la plupart sont isolées. Celles qui moulent jusqu'à la 
naissance de» nervures de la voûte sont interrompues 
por des couronnes de feuillage* au niveau des cha- 
piteaux de celles qui portent les archivoltes des ar- 
cades. Chacune de celles-ci est surmontée d'une se- 
conde arcade dont les pieds-droits, formés do faisceaux 
do colonnette*, reposent sur les tympans extérieurs 
de l’arcade inférieure*. Au-dessus règne une gale- 
rie aveugle. Dans tes sept premières travées , la galerie , 
contemporaine de U construction primitive, est ouverte 
mnm un arc surbaissé qui supporte la dnire-voie. Une 
balustrade formé* d’air» sur colooneltra la borde, cl 
une corniche, également formée de petites a (ratures, 
•ègne au-demus de Part, sous b moulure qui marque 
Pétagr de la riaire voie. Dans les quatre dernière* tra- 
vées, vers U croisée, la galerie a été déco ne au com- 
mencement du xt* siècle. Quatre arcades la ferment 
sur la nef, combinées avec une lxaltulrade et correspon- 
dant avec les di» isions des fenêtres de b claire-voie > qui 
ont été refaites à la même époque «Uns toute b nef. Ces 
fenêtres sont divisées en quatre compartiments surmon- 
tés de trois «wr/iw» distribués et décorés suivant le sys- 
tème rayonnant. Ces travaux furent exécutés par Jehan 
Salvart, de i h'Mi à 1 636 , suivant les comptes de la fa- 
liriqoe. Les voûtes sont dn xiu* tiède, sauf six d'entre 
elles, qui ont été renouvelées en t843. C'est à U clef 
de l'une de ces voûtes qne Ton a trouvé l’inscription : 

Du rond*» in* freit , qui a paru donner le nom de l'un 
des architectes. Les bas côtés ont 5 mètres de largeur et | 
i h mètre* de hauteur wus voûte. Un passage pour 
faire communiquer entre elles les plates-formes désir- 
'-a des inférieures de la nef a été établi eu arrière de» 
piliers, dam Ira h»« côtés. H se compose d’une dalle 

1 Cm 4iifo«inon *xiiU dan* U orf 4t Péfln* d'B* 

|<tSi S Eli# wvnbl* ««oir pour oi>/l de «oalmcntir b* 

fàlierv, «|ui «an* cala #u<*-nt«u trop dVIÿtaltwi ava»l il* pananir 
aux virAlrv da* bai 


placée «*n 'encorbellement , soutenue par cinq corbeaux 
en forme de chapiteau et supportant elle- même cinq 
colonnette* qui forment comme une balustrade. Leur* 
chapiteaux Mot reliés pur un abaque commun et sup- 
portent le* nervures de la voûte des bas côtés. Seùc 
chapelles qui flanquent b nef ont chacune 3“,3o de 
profondeur. (Voir C ta p dfo .) — Lanterne et tran- 
sept». 1>* lanterne, haute de 5o mètre* du pavé b 
voûte, appartient pour le fond au xm* siècle. Elle 
jvorte sur quuln* gru* pilier» cantonnés chacun de trente 
et une colonnette» et dont le tour n’ral pas moindre 
de i3 mètres. Au-dessus des arcs-doubleaux règne une 
galerie de haute» lancette.* du xm* siècle, surmon- 
tée d’une daire-voie du xv* siècle. Au centre de la 
galerie, vers b nef, est une potence destinée à sus- 
pendre une lampe d'argent de 76 marc* donnée par le 
corps de Ville à la suite d’un >œu fait pendant la peste 
de 1637. Le» transept*, longs de ho mètre* sur une 
largeur de 8",3o, sont accompagnés de bBS eûtes et 
« composent diacuii de trois travées, dont une cor- 
respond airx colbléranx de b nef. Celte du milieu, 
plus grand-.- que tes deux autres, donne accès, du côte 
du choeur, dans une chapelle qui y rat parallèle. Le» 
murs latéraux des bas côtés de» transepts sont ornés 
d’une a ira turc datant de 1a coiutnirtion primitive, 
qui règne d'ailleurs contre les murs du pourtour du 
r lueur. Au-dessus souvrent Ira fenêtre* qui éclairent 
ce» bas côtés. La galerie qui, au-de66iis des arcades, 
règne au niveau de celle de b nef, rat fermée par une 
ebiro-voie de burettes u ignés au-dessous des fenêtre* 
è quatre compart inventa qui ont été remaniée* au xv* 
siècle. beo pignons du sud et du nord ont reçu ulté- 
rieurement une décoration particulière qui semble ap- 
partenir au xiv* siècle. Quatre grands fmntom aigu» du 
tiv* siècle couvrant le plein dra mura et abritent neuf 
niche» remplira de statues du xiv* ou du xv* siècle. Au- 
dessus règne une haute et superbe galerie à jour en style 
rayonnant, uu-dentoo» de b rose qu'elle accompagne. 
Celte partie, exécutée de 1 *80 à 1 3oo, «si l’œuvre de 
Jebaq Davy. — Chœur. Le chœur, long de 36 raèlrraet 
large do 1 9, est formé do cinq travées précédant un sanc- 
tuaire à cinq pana* le tout porté par quatorze colonnes 
cylindrique* à chapiteau garni de feuilles recourbée* imi- 
tant Tachante corinthienne. Autrefois elles étaient ornées 
de couronne» d’étain doré sur fond d'uiur. La galerie 
ogivale, contemporaine de b construction primitive. 
e»l semblable à celle de* transept». Les grandes fenêtre» 
qui b surmontent , refaites au xv* siècle, ont été presque 
toutes agrandies de 1 i3o à 1 433 par jehan Salvart. La 
vitrerie décorative, qui est très- maigre, rat l'œuvre d*> 
Jehan de Senlis. Le faisceau (Ira nervmx » des voûte» de 
chaque travée repose sur une colonne descendant au- 
dessous de b*galerie, où elle est portée par une tétr 
humaine. Le sanctuaire, aujourd'hui forme par une 
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balustrade de fer, plaît autrefois dos de balustrcs ou 
core/fsade cuivre exécutera de i 534 à t i 'i i par Guil- 
laume I aboucher, fondeur, ci détruites en 1793, mal- 
gré les plus énergique» protesta fions des habitant» de 
Houe». La rluirwle en contre- b» s du cfcoror, dont los 
colonnes reposent sur un toubofiaemenl continu, est 
garnie d’une arralute portant sur un banc i« long de 
son mur do déluré. Un puMgc règne au-dessus au 
niveau de si claire-voie. La première travée commu- 
nique du sol i U voûte aicc le collatéral du transept. 
La seconde prend jour sur la chapelle du transept par 
un grand arr subdivisé par une colonne centrale. Les 
trois travées suivantes sont aveugles au sud , étant ados- 
sées au trésor. Au ivord , une seule de ces travées est 
aveugle, au droit de la sacristie. La sixième travée 
s'ouvre sur une chapelle semi-circulaire datant de la 
construction primitive. Deux travées, de chaque cité, 
percées de fenêtres son» réseau , comme toutes celles de 
cette partie, séparent ces chapelles de cHIe de l'algide. 
De bellos verrières légendaires du *111* siède garnissent 
ha fenêtre» du |XMiriour du chœur. Il y en a trois du eête 
nord et deux du cèlé sud. L'une d’elles présente l'histoire 
de saint Julien le Pauvre ou l'Hospitalier, donnée par 
les mareyeurs et le» poissonniers de Rouen. ( Reproduite 
dans rfiijiii tur la peinture sur trrrr, pl. i", par Hya- 
cinthe Langlois.) Le* autres sujets représentent In vie de 
saint Sever, la passion do Jésus-Christ et l’histoire du 
palriurdie Joseph. — - Chapelle». I<a dtapt-Healwidale ou 
de la Viofge, longue de s 3 mètre», layge de H et liante 
de 19. Lite «t formée de trois grandes travées, d'une 
derai-travré; cl d'une abside à trois pans , et est éclairée 
par quatre grandes fenêtres à réseau rayonnant et dnq 
petites, la {minière travée étant aveugle. Toutes sont 
remplies de verrières du w* et du xv* siècle, qui re- 
présentent la auite dca vingt-quatre archevêque.» de 
Rouen, que l'Église honore comme saint». Ceux de l’ab- 
side soûl neufs et ceux du midi doivent dater de 1 485 . 
Celte chapelle fut commencée on 1 3 oa et terminée dans 
lin vingt premières années du xiv* siècle. Le retable, 
élevé au xvu* siècle et cachant une partie des fenêtres 
du chevet, renferme un tableau de Philippe de Chant- 
paigne, rddorvxiidvi Jet berger». Chapelle de Saint- 
Barthéleiuy, devenue le vestiaire des chanoines, ou- 
verte nu sud sur le {tourtourdu chœur. Elle est polygone 
à dnq pans, ornée d’une arcalura au-dessous de la 
claire-voie formée de cinq lancettes, avec passage au- 
dessus de l’arraUire du soubassement. Ix» deux lan- 
cettes latérales sont subdivisées eu deux arc* par une 
colonne isolée, eu avant du plan du vitrage, et ali- 
gnée avec celles qui font saillie sur les mura sépara- 
tifs des trois autres lancettes, qui portent les nervures 
de la voûte. Lne des fenêtres oit garnie d'un vitrail 
légendaire du sus* siècle. Clôture de pierre formée de 
dnq travées séparées par des moulants ornés de niche» 


et de statue»; quatre sont à riais e-voic et la dnquièrne 
est remplie par une porte de fer également i claire-voie. 
(Publiée dans le» Monuments ancien» et modems*, do M. J. 
(jaithahaud, ) Elle a été construite de 1 A 79 à i 46 A par 
maislre Guillaume Pontif, grére à 1 a libéralité de Phi- 
lippedcla H«»r, archidiacre de Rouen. ChapHledu Saint- 
Esprit , ouverte dans la première travée du transept sud , 
paralJèJesnent au chœur, formée d'une travée et d’une 
aliaide à cinq pam, appartenant é la construction primi- 
tive , éclairée sur le pourtour du chœur par une grande 
baie, et au sud par des f mètres en lanrellra. Elle garde 
un fragment do verrière du sais* siècle, représentant le 
martyre de saint Laurent, et une verrière du tn* siède, 
où l’on voit la sainte Vierge et saint Jean-Baptiste. Cha- 
pelle du Urand-Sainl-Romain, dans le bas côté de la 
irotstème travée orientale du transept, éclairée i l'orient 
et au sud par deux fenêtres du xri* siècle remplies 
de magnifiques verrières représentant la vie de saint 
Romain, dont chaque acte rai figuré par une vertu. 
L'aulel est surmonté d’uu beau retable eu buis à co- 
tonnes turara, du temps do Louis XIII. Chapelle des 
Brian ch nus dans le bas cûté de la travée occiden- 
! taie correspondante du même transept, aujourd'hui 
I complètement disparue. Chapelles du pourtour de la 
nef, au sud. Première travée, contre le tranae]>t : 
rhapeih* du Pctil-Sainl-Romain, ou k trouve le tom- 
beau de Rollon. La fenêtre , comme celle de toutes les 
chapelles de la nef, est de la (in du un* siècle. Les 
verrières qui la décorent sont du x» 1* siècle. La partie 
coloriée représente la vie de saint Romain ; la partie en 
grisaille reproduit de* scènes de la Passion. Deuxième 
travée : chapelle de Saiote-Margucrita, grande verrière 
à sujet» du xvi* siède. Troisième travée : purtail des 
Maçons. Quatrième travée : chapelle de Sainte- Cathe- 
rine et de Sa uit- Brice. La fenêtre possède quatre per- 
sonnage* du xv* siècle, qui sont la sainte Vierge, niot 
.Nicolas, sainte Catherine «t saint Jean-Baptiste. Cin- 
quième travée : chapelle de Soi nie -Colombe et de» 

1 Saints- Innocents. Dans la fenêtre sont quatre groupes 
( du tn* siècle. Sixième travée: chapelle de la Chaire de 
Saint-Pierre. La fenêtre, qui n’a que trois compartiments 
contient trois personnages du xvi* siècle. Septième 
travée : chapelle <le Saint- Léonard , dont la fenêtre offre 
quatre personnages du xv 1* siècle : la sainte Vierge, saint 
Léonard, saint André et saint Jean l'Évangéliste. Hui- 
tième travée : chapelle de Saint- Eustarh* , dont ta fenêtre 
à trois compartiments présente trois petites images du 
xn* siècle : saint Pierre, saint Paul, saint André. I^rsdeux 
dernières travée» de la nef correspondent i In tour de 
Beurre, qni renferme la chapelle de Saint-Etienne de 
I la grande église, jadis paruistinfe, récemment restau- 
rée dam le style du xv* siècle. Chapelles du cêté nord 
de la nef. Tiwtra sont du mime temps que les pcécé- 
I dente»; seulement, dans presque toute», l’enlèvement 
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Je lambris modernes a fait voir des piscines de i 3 oo 
mi environ. La première travée de la nef correspond 
il la tour de Saint-Romain. Deuxième travée : chapelle 
de Saint-Melioa. Troisième travée : chapelle de Sainte- 
Agathe. Quatrième travée : chapelle de Saint-Jean de 
la nef oo des BeUet-Vtmere» , ainsi nommée à cause de 
quatre magnifique» panneaux du un* siède représen- 
tant une cuite de sujet» dont quelqura-cn* sont la vie 
de saint Jean ci la légende de saint Nicolas. Au bas 
de chaque panneau rat un remplissage du xvi* siècle. 
Cinquième travée : chapelle de » Saint-Serrr de la nef ». 
Sa fenêtre possède aussi des vitraux du xiu* siècle re- 
présentant U via de saint Star; de» sujets du xrT siède 
a» voient à la partie inférieure. Sixième travée : cha- 
pelle de Saint-Julien. Dana la fenêtre sont quatre per- 
sonnages du ivi* siècle : saint J uHen , saint Nicolas , saint 
Romain et sainte Gudule. Septième travée: chapelle de 
Saint-Ékii. Dans la fenêtre sont : suint Kloi, saint Jean- 
Baptiste, saint Romain et un saint diacre (saint Ma- 
Ihurin?). Huitième travée : le portail du Cloître ou des 
Chanoines. Neuvième travée : chapelle de Saint-Nicolas. 
La fenêtre renfetme 1 rs»* personnage* du xvi* siède : 
saint Nicolas, sainte Madeleine, sainte Marguerite. 
Dixième travée : chapelle de Sainte-Anne, où se trouve 
le tombeau de Guillaume Longue-Epée. Dans la fenêtre 
on voit quatre personnage» do xvi* siède : sainte Anne, 
sainte Barbe, sainte Auslreberle et un saint évéque. La 
onnèone travée de la nef correspond au bas côté du 
transept nord. Chapelle de Sainl-Sevar dans U troi- 
■ièmo travée orientale du transept nord , éclairée par 
des grisailles du nu* siècle. Chapelle de Saint-Jean- 
dra-Font*, ainsi appelée parce qu'elle renfermait 
autrefois les fonts de la métropole. A présent elle est 
consacrée à ta commémoration des fidèles défunts. EUe 
correspond à U duqielle du Saint-Esprit du transept 
sud , est bélie sur le mémo plan et appartient au même 
système. Elle renferme une très-belle piscine du xm* 
■siècle et est érlairée par «Ira lancettes aiguës qui pos- 
sèdent de belles grisailles du xm* siède. Chapelle dr 
Saint- Pierre et «le Saint-Paul dans le pourtour du chœur, 
semblable à celle du c6*é sud. Cinq 1.1001*110», dont Irai» 
touchées, sout destinée* à l'éclairer. — Jubé. A l'entrée 
du chœur, on avait construit un beau jubé de pierre, 
parfaitement concordant avec le style de l’église. Il s'en 
reste plus que 1rs quatre vantaux de deux portes à 
claire-voie en fer conservées au musée départemental 
d’antiquité. (Gravées dans les Msnumrat* otwvmt H 
worfpnui , de M. J. Gailbaband. j Ce jubé avait été dé- 
coré à l’envj par le moyen 4 ge. En t 35 i, le chanoine 
F. Letoumeur y avait placé nue statue en aibdtro de la 
Vierge, qui fut vendue «il i 77^. En 1 A A a on avait joint 
4 l’autel de la Vierge un autel de Sainte-Cecile, où se 
réunirait une confrérie de musicien» et du pui de 
Sainte-Cédle. Brisé par les hérétique» en 1 36 a , ce jobé 


I fut doré et enrichi d*un crucifix en 1 63 g pnr M M. Brice. 
Le corpa de Ville fil exécuter ['Autel du 1 iru en 1687 
pour obtenir la cessation d’une peste qui durait depuis 
vingt ans. En «77» ce jubé fut démoli, et remplacé de 
177 s 4 x 777 par celui qui existe aujourd’hui. C’est 
l'oeuvre de M. Carpentier, architecte, aidé de M. Cou- 
ture. Il ae compose de deux rangs de six colonnes 
ioniques de marbre blanc soutenant un entablement 
à deux face» formant tribune , en marbre blanc plaqué 
de ripoiin, surmonté d'une balustrade de cuivre sé- 
parée, au droit des colonnes, par des dé» supportant 
dea cassolettes de marbre. Un crucifix, œuvre de Cio- 
dion, jadis accompagné de» figures de la Vierge et de 
saint Jean, le surmonte. L’autel du Vœu et l’autel de 
Sainte- Cécile sont placé» mm» le jubé, de chaque coté 
de l'entrée du chœur. Les bas-reliefs et la statue du 
premier ont été exécutés par Lecomte, ceux du secrnid 
| |*ar Ciodion '. (Voir, mr Ira doux jubé* : 1* le Mé- 
mosre hietvrique rttr les marbrée employé» ci la dé ro- 
! ration de l' mirée du clurur de l’églu* métropolitmne 
I de /foire n, per l'abbé Terriase, in- 4 * de a G pages: 

! Rout-n, >777; s* Ira Note» hutoriqur 1 ei deecriptire» 
I sirr Iri jubé» de JVgfiw métropolitaine de /fourra, [«r 
l'ibbé Langlois, in-B’ de *0 pages; Rouen, ihfii.) — 
Stalle*. Le chœur rat meublé de qiwilre-ringt-œi nielle* 
sur deux rangs occupant trois travées : quarante- 
quatre du célé de l'évangile «4 quarante-deux du côté 
de l'épltre. Deux stalle» (ce qui ni portait le nombre 
à qmtre-vingt-buil) ont été supprimée* eu 180 4 par |r 
cardinal Cambacérès pour aancoir U* trime archiépisco- 
pal actuel. Elles sont privées de leurs dossiers, enlevé* 
en 1791. Lra miséricordra sculptée» représentent à peu 
près toute* Ira professions «le Rouen au moyen 4 ge , ainsi 
que les costumes et les inslrunvenis de l'époque. On v 
voit un pédagogue entouré de se* enfunU ; des sculpteur» 
travaillant des stalle* , des statura et de* portes; des car- 
«leurs, des ëpinceurs et des tondeurs de drap , de* cor- 
donniers, des ga loch i ers, des barbiers, «Ira émouleurs, 
un caiscuT de Itois, un berger, un porcher, une pois- 
sonnière, un marchand de charbon, une moissonneuse . 
de* vendangeur» , une sagoframne , un chirurgien , ma» 
surtout des musiciens de toute «tfiècc jouant «finstro- 
I ment* varié*; pu» des ImiU de l’Écriture sainte ou de 
T histoire profane, et enfin des animaux fnhuleux et 
chiroériqura, tels que de» *irèora, «Ira griffons, des 
| gargouilles et autres monstre* créés par le moyen 4 g«*. 
j Ces stalle» «ont ducs à la générosité du cardinal d’Es- 

1 Le marbre ripoiin qui fonts* k« w-irrlii** , In gradin* H k. 
uUn iln «utrl, , |r« rrvd«*tn?nU du jubé, prônent «■*, 
lonoH Je» Umpln d« l'nuciranr Isflit M *#** . «n Afriqwr, Cn 
1 rulonnn , ipporlê» ea F note par urjr» dr CnllMrt «£n de ddeorrr 
U patin ila Trianon , on» *rrvi à orner k* dglaw» d» Saira-Danur 
de Rouen . de S*sot-Bd«u{n« d«< Dijon . de S*i ni -Germai n<k* Pr*i 
<C de tmal-Snlpicc do Pari*. 
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toutleville, qui l«>* a (ail rameuter de 1657 k 1 '469. Les 
quatre- vingt-huit sUhe* ont coulé 6,961 livres, et la 
chaire archiépiscopale 71a livres, ce qui (ail un total 
de 7,67.1 litre*. Cette chaire ôtait un chef-d'œuvre 
«le burhme. la Révolution l'a démolie en 1793, à 
cm jm 1 «lu nom «le irdme quVlle portail, la maître hu- 
chior qui n donné le plan «le* *U||«‘* H qui a le plu* 
eontribné à son execution est Philippot Viflrt. Il fut aidé 
par dix -sept »rul|»teuni venu* d'Auxerre, d' Amiens, 
«TArraa, d«* Lille, de Tuurnav, «le llruxellc* et autres 
Ailles de la Flandre. Parmi les artistes les plus émi- 
nenU ou cite Pol Murndrnau, Henné) juin, «i'Anvm, 
et Nicolas Le Chevalier, d'Andoly. (Voir lr* Stalle* 
de ta rathèdrale de Honen , œuvre posthume de Hya- 
cinthe Langlois, publiée par Richard et A. Deville, 
in-#” de s ai page», orné de i 3 planches.) — Orgue. 
L'orgue, «lu vit* siècle, remplacé en 1A93 par far- 
ehevéque Robert de Croixmare, fait refait «le nou- 
veau de 1 r> 1 :> à 1 ;> 1 8 , après l'achèvement du grand 
portail. Hn 1660 le chapitre le fit réparer et agrandir, 
mais la violence de l'ouragan du a 5 juin *683 le 
détruisit en partie. On le répara en Enfin en 

1 760 00 établit le buffet , à peu près tel qu'il Ml au- 
jourd'hui. On y remarque en effet «leux « : poqucs, le 
xni* et surtout le irm* siècle. — Bibliothèque et son 
escalier. Ij* chapitre de Rouen posséda de bonne heure, 
au moyen Age , une bibliothèque qui fut publique. Dès 
1 Aa 4 il fit élever pour elle le bâtiment qui surmonte 
le cloître, longe la cour des Libraire* et aujourd'hui 
sert ancorr de bibliothèque et de faculté «le théologie. 
Pour comluire à cette bibliothèque le cardinal d'Esloul- 
teville fit construire, de 1 A78 à 1 68», un escalier rentre 
le mur du transept nord de la cathédrale. On iappdait 
autrefois te Ihjrrê de la Librairie. Cet escalier, bâti sur 
un plan rectangulaire, est formé de quatre volées, deux 
iti façade, «leux au foud. ta porte d'entrée, en anse de 
panier, est percée dam un massif orné de paiinraux, & 
l'extrémité de U première volée qui porte sur un mur 
plein décoré d'area turc*. D'un palier put la seconde 
volée contre le mur du foxwl ,«jui aboutit à 1111 palier dont 
la face surmonte la porte d'entrer. La troisième volée, 
parallèle û la première, porte à hou extrémité supérieure 
sur des piles corretpoudanl au premier palier, que sur- 
monte un nouveau palier d'où part la quatrième volée, 
qui aboutit au fond à la porte. Le plan en a été donné 
par Guillaume Pontif, aidé «bus son oeuvre par les 
sculpteurs Desvignes et Gbenncvièro- Gel escalier c«>iita j 
6.16 livres. Uiisacs. ta trésor de la cathédrale ne pos- 
sède plus aujourd'hui qu'une seule châsse : celle «h*» 

A pâtres . qui a remplacé , à partir de la fin du xn* siècle , 
dans U cérémonie de In délivrance d'un prisonnier le 
jour «h* l'Ascension, la châsse de saint Humain , connue j 
ou moyen âge sous le nom de Jierie, détruite par les 
calvinistes en iüG*. C’cM un édicule de cuivre dore. 
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du un* aède, décoré de trois arcade* sous fronton sur 
chaque Tare et d'une arcade à chaque extrémité , entre 
des contre-forts à pinacle*. L'arcade Centrale abrite d‘un 
côté la figure debout du Christ , de l'autre celle de la 
Vierge. Chacune des deux autres arcades abrite deux 
statues d'apèlm. L'on avait ajouté, au xviii* siècle, sur 
le faite, une figure de saint Romain délivrant le prison- 
nier qui l’aida è vaincre la Gargouille. GeUe partie a été 
refaite dans le style du xm* siècle, quand le reste <hi la 
châsse a été restauré en 1867, Longueur, o",8o; lar- 
geur, o*, 60; hauteur. o m , 55 . (Grave® dans ['Histoire 
du pririléfi* de ta fiertn Sami- Humain.) La rJiâm«c de 
saint Sever, qui est de ta fin du xu* siècle , a la forme 
«T un édicule avec transepts. Sa longueur est de 1 *,06 , 
sa largeur de o *,48 et sa hauteur de o“,6t. Elle est 
en bois de chêne revêtu de bines «le cuivre estampé . 
dore et argenté, avec fronton * f extrémité do chaque 
bras de la croix, qui est orné d'une statue d'évéque. 
Des iuscriplkms du xn* siècle courent sur Iiî souInwsc- 
inent et sur la corniche. L'une d'elle# indique que le 
donateur est Dragon de Trublev ille, chanoine de Rouen, 
qui fut employé «Uns de» missions par le roi Richard 
Cœur de lion. Cette châsse, qui a perdu ses reliques 
dès »f»6u, était sortie de b cathédrale dès 1780. Elle 
est entre® au musée d'antiquités de Rouen en 1 835 . — 
Tomlveaux. Dans lu chapelle de la Vierge, tombeau de 
Pierre de Rréxè , grand séséchal de Normandie , tué 0 
h bataille de Montlhéry, en 1 465 , et de Jeanne du He<- 
Crespin , son épouse. Ce tombeau , élevé entre 1 '188 et 
iüqb, *e compose d'un ion s* if bas protégé par une 
arcade, dans le style gothique. Sur le massif étaient 
couchée* deux stature qui furent enlevées eu 1 769. L* 
sarcophage el les arcades sont semés de monogramme» 
formé* «les deux initiales P. B. liée* ensemble. Le 
tout u 6*66 de hauteur, i",66 ch* longueur et i", 33 . 
de profondeur. Tombeau «le Louis de Brexé, grand 
sénéchal et gouverneur de Nunnandte, mort à Anet 
en i 53 », érigé par Diane do Poitiers, *a veuve, llau- 
tflir, 7**66; largeur, 3 ", 3 o. Il se compose d'un mo- 
tif d'arehileclure «bus le style de b Rouuixsance, en 
albâtre et en marbre noir alterné». Le sarcophage en 
marbre noir cannelé porte une statue d'albâtre do 1 “,60 
de longueur, représmbnl Rrèxé nu cl dépouillé sur un 
linceul ; le bras droit pend le long du corps et le bras 
gauche est roployé sur la poitrine. Derrière cotte imago 
de Brréé mort Hait celle de Brwé vivant, portant ses 
insignes , tels que la couronne de comte et le collier de 
l’ordre do Saint-Michel. Cotte statue a clé enlevée en 
1793. Au-dessus du cénotaphe et sur le mur du fond 
sont doux inscription* qui rappellent b vie et Ire titres 
de Bréxé, mort le 90 juillet i 53 i. A disque bout du 
sarcophage s'élèvent, on avanl-«rps, doux colonnes 
accouplées , d'ordre corinthien, auxquelles correspon 
dent, en arrière-corps, de* pilastre* semblables. Dans 



433 


ARRONDISSEMENT DE ROUEN. 


134 


i' intervalle compris entre les deux pilastres et les deux 
colonnes sont, vers la téle, la figure de Diane en habit* 
de deuil, agenouillée et en prière; aux pieds, la sainte 
Vierge tenant l'enfant Jésus dans ses tiras, nruvre pro- 
bable de Nicolas Quesncl, imagier de Rouen en l 54 o. 
Au-dessus de l'enlalilecnent qui termine le premier 
ordre s'ouvre «ne arcade encadrant la statut* équestre 
«le Bréxé couvert de son armure. De chaque côté de l'ar- 
cade** dressent deux cariatides d’albêtre, de i",66 de 
haut, au droit d«» colonnes inférieures, qui supportent 
l'entablement au moyen de corbeilles chargées de fruits 
qu'elles portent sur leur* tètes. Elle* symbolisent la Vic- 
toire, U Foi, la Prudence et la Gloire, et portent des 
devise*. Au-dessus de I* tn laidement , le couronnement 
est composé d'une niclie à consoles renfennaol une fi- 
gure de temme assii*. accompagnée de* vertu* de Loui« 
«k Rréié. A chaque extrémité de l’entablement se dresse 
une chèvre debout et tenant un écusson portant le 
chiffre L. R. enlace de palmes. Ce tombeau, exécuté 
deifi 3 r» à *564 par les soins de Diane de Poitiers, 
passe pour être Pœiim «le Jean Goujon ou «le Jean 
Cousin. { Gravé dans Y Art architectural do E. Royer et 
Alf. Darcrl.) Tombeau de* cardinaux d'Amltotec. O 
mausolée , d’albitre et de marbre , se compose d'un haut 
cénotaphe sur lequel wmt agenouillée* , dans ratütudc 
de la prière, «knx statues de cardinaux que protège un 
riche baldaquin surchargé «le sculpture*. I.e cénotaphe 
ou sarcophage, placé entre deux pilastres corinthiens, 
■•*1 décoré de sept pilastres plus petits que recouvrent 
des arabesques terminés par des figures do moines en 
prière. Entre cet sept pilastres s’arrondissenl six niches 
à caissons, où sont assise* six statue* d'un mètre do 
hauteur, représentant les vertus théologales et cardi- 
nale**, «lont les attributs trahiraient les noms s’ils n’exis- 
taient pas : r. Fides, Caritaa, Prudcnria, Tempcrcncin , 
Fortitudo, Justicia.i Sur le sarcophage pose une labié 
de marbre noir, épaisse d«i 0*,t8, large «le t*\i6 et 
longue de ô",8o. La tranche du marlire porte gravé* 
deux diMique* latins *. L'une «les deux statue* agenouil- 
lées représente Georges d'Ain boise P\ archevêque de 
Roueu, ministre de Louis \ll, vice-roi de Lombardie, 
légat du pape en France, décédé à Lyon le »5 mai i5io. 
Il «st en manteau de cardinal , à genoux , tète nue , mains 
jointe*, la face tournée ver* l’autel. Iji statue et le cote*- 
sin sont en albâtre. D’abord cette image était seule et 
au milieu; mais, plus tard. George* 11 d’Amboise, ne- 
veu du grand cardinal et auteur du monument, s'y Gt 
placer en costume d’ardievéque. Ayant été nommé car- 
dinal en ihftü, il fit faire une autre statue vêtue des 
insignes de sa nouvelle dignité- Le fond du boldaquia 

1 On ignora où or troimûl le dialogw ptWtiqiM «ntre un «oys- 
gciir rt la France, k propee de la mort du cardinal tegil, qw 
fignale <hm Firnimera;*. On nr rctrairra pat non plat uar #1 hpr 
rttetiar au* iteu* eardlMat. 


en encorbellement est chargé d'ornements et de sculp- 
tures. Dans la partie inféric«irc sont de* pilastres, plu* 
simple* que ceux du soubassement. Sur les panneaux 
étaient les armoiries d-* personnages, que la Révolution 
a effacées. Au-dessus se voient six images de haut relief, 
au milieu desquelles est un bas-relief d'un mètre dan* 
tous le* sens, qui représente saint Georges, le patron de* 
deux cardinaux, terrassant le dragon. Les six statue* 
sont celte* «l’un saint évêque, de la sainte Vierge, «te 
saint Jean- Baptiste, de saint Romain , d'un religieux et 
d'un archevêque ternissante A chaque extrémité du bal- 
daquin s’élèvent, comme pour le soutenir, «leux pilier* 
formant contre-fort. Ces pilier* portent de* statuettes 
d'archevêques dans «tes niches élégamment travaillée*. 
Au-dessous étaient lw images de l'Espérance et de la 
Virginité. Le ciel du baldaquin s'arrondit en une riche 
voussure à caisson», «l’où descendent trois pendentif* à 
jour. Le tout était autrefois peint et doré. Le couronne- 
inrot est divisé par de* pilastre* encadrant Ireiie nicitea, 
six grandes et sept petites, Dans les six niches princi- 
pales sont assis, deux à dent, tes doux* apôtres, recon- 
naissables à leurs attributs. Les niches intermédiaire* 
sont «ktiijkt* par des prophète* et des sibylle*, alliée* 
suivant un usage commun à la Renaissance, Les pro- 
phète* sont Daniel , fixée, Ruboaui et Moïse; le* sibylle* 
sont Simérie, Europe et Agrippe, D’élégants candé- 
labre* h jour, au centre desquels sont placées de* figu- 
rines alternant avec des pinacles délicatement travail- 
lés, amuupa gîtes d'anges tenant À la main des cartou- 
che* qui portent le nom de Geoigrtd’Amboisc, servent 
de couronnement. Ce mausolée . élevé de i fno à 1 5 a 5, 
coûta environ 7,000 livres. Le plan en est dû à îloul- 
lant Leroux, maître «le* «euvre* «te a mâchonnent* «te 
la catliédrale. Los statuaires, sculpteurs et imagier» 
qui le décorèrent sont Pierre Desolteaux, Rvgnaulel, 
Thérouyn et André Le fla mente loi télé do la «têtue «b* 
George* d’Amboise II fut faite par Jean Goujon, en 
1 54 i-i 54 *. Au pied du mausolée est un caveau où re- 
posèrent les deux d'Amboisf , Charles de In Roch^fixi- 
cauld-Randan, mort en 1698, l’archevêque François 
de llarlay, mort en « 653 , cl l'archevêque d’Aubigné, 
mort en 171g. La Révolution a pillé ces tombeaux. A 
ces tombeaux r époque moderne vient d’ajouter celui du 
cardinal prince de Croy, mort archevêque de Rouen le 
Janvier 1 844 , Ce tombeau de pierre, en style «lu 
xiv* siècle, a été élevé au cardinal par *on successeur, aux 
frai* du clergé de son diocèse, sur les plans de Al. Bar- 
thélemy, architecte de la cathédrale. La collection Gai- 
gnière*. formée vers 1700. nous montre la chapelle, 
dont te pavage c*l encore formé avec de* dalle* effacée* 
et dont les murs étaient autrefois tapi-ué* de mat» No- 
ter*, telle qu’elle était sous Louis XIV. Au ho» de b 
chapelle étaient les magnifiques mausolée* «te** arche- 
vêque* Eudes Rigaud, Guillaume de Flavacourt, Raoul 
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Roussel. Robert d« Croiiinar* et taille* Drachamp*, dit 
t Cardmal de CouUmee*. Tous ces admirables céno- 
taphes, qui couvraient les mur» de leur* décorations 
du m* ri du *»' siècle, ont dé enlevés en 1769 pour 
le seul plaisir de dégager la chapelle. — Dan* le mur du 
pourtour du r lueur, Au nord, tombeau de Maurice, 
a ralvevéque de Rouen , qui guuv enta le diocèse de 1 s 3 1 
ù i* 35 . C’est un snwdHiM dont Parc, soutenu par 
de* colonnades petites et écrasée* , jxwle dan* U gorge 
qui le décore dra ange* céroféniira» et thuriféraire*. Le 
sarcophage, décoré d’un bar-relief présentant neuf per- 
sonnages évangéliques et apostolique» , pisris* la statue 
juuiliïicalç coudre sur le dns. La tête rat coiffée d’une 
mitre bas.**’. ta vêtement inférieur se compose d’une 
aube brodée an-dessous de la tunique que dépassent les 
deux extrémités de l'élole. lui chasuble est relevé par 
le» deut mains toisée» sur la poitrine; le manipule est 
MiSfMfidti au bras gauche, et le pallimm . signe de la 
dignité archiépiscopale, «lécora la chasuble. — Dans l« 
Hwor et le sanctuaire. Au milieu du chœur, en face du 
tronc aidiiépi»copal, *0 trouvait autrefois b- tombeau 
•lu cœur du roi Charira V, dit le Sage. G était un mau- 
solée en forme de carré long, liant «le 1 uièlre, long de 
d *,33 et large de i*, 33 , en schiste ou marbre noir, 
rouvert dans tout sou pourtour de niches et de «talncllc* 
scul|»léo* en 1 368 par llcnnequm , imagier de Liège, 
line dalle de marbre soutenait une statue d’aJbilre re- 
présentant Charte* V courbé sur le du* et portant dans 
*a main son cœur, qu’il offrait à la ville de Rouen. Ce . 
tombeau, mutilé par le» calviniste* de tôt»*, fut en- 
tièrement démoli par le* chanoines en 1 787. ta table 
do marbre et la statue, conservées quelque lenqw, ont 
complètement disparu aujourd'hui. On avait rempUré 
celle tombe par une simple inscription gravée sur une 
plaque de marbre blanc, encadrée» d’un cerclé do enivre, 
ta Révolution de 1 793 prit le cuivre et brisa le marbre. 

Kn 186s, l'inscription fut rétablie par les soins do 
M. l'abbé Cochet, qui a reconnu la présence du cœur 
le *6 mai 186*. Après une fouille de quelques heure* 
Ton rencontra le caveau muré et jieépaté pur ordre du 
roi lui-même. Celle cavité, profonde de o*, 5 t>, lon-u • 
de o ",#»4 et large de o",^, avait été fuit*- jxsr Perrier, 
maître maçon de Rouen en i 368 . Deux grille» de fer, 
recouvertes de deux lame» de plomb, protégeaient le 
dépôt du cœur qui était enveloppé ilans une boite d’étain 
épaisse de o*,oo 4 et affectant la forme d’un cœur hu- 
main. ( Voir l’ancien tombeau do Charles V* dans les 
portefeuille* de Gaignières, dans les Monument! de la 
monarchie françaite , de Moutfaucon , et dans le* daf<- 
qt ttm anglo-normand ** , de Ducnrel.) Tombeau du cœur ; 
de Kirhard Cœur-de-Lion du cdlé de Npilie. Ce loin- j 
bran ** composait d’une dalle portée sur de* lions J 
accroupis, sur laquelle était étendue la nia tue du roi 
«radié *nr le do* , portant le scejitre et lu couronne et 


revêtu d’une longue robe serrée è la taille par une cein- 
ture ù fortement orné. Celle image», du 1111* siècle, en- 
fouie par les chanoines de Rouen en 1 7S & , fut retrou- 
vée et exhumée par M. Deville le 3 i juillet t 838 . ta 
uiéttio antiquaire a reconnu , au-doooua de l’image , le 
cœur même du roi , enfermé dans deux Imite* ru plomb . 
Sur la seconde, tarfpo de o*,i 5 , longue de o*,i6 et 
haute de o",i on lisait cette mwriptioo : Hic jactl 
cnr llicanli regiê Anglorvm. Tombeau de Henri Conrt- 
Mantel. Du «été de l'évangile, six b^parda portaient 
une dalle air laquelle se voyait l'image du roi , inhumé 
clans la ralltédrale en 1 1 84 . ta statue , longue de *",* 3 , 
est en pime de liai*. Elle est couchée sur le dos, porte 
le sceptre et la couronne et est vêtue d’une robe par- 
dessus laquelle est jeté un manteau très-ample et très- 
long. Elle est très mutile».-. Enfouie per le* diauuims en 
1 734 , die a été déferrée par M. l'abbé Cochet le 1 7 oc- 
tobre 1 86t>. Sou» le mausolée on a retrouvé de* frag- 
ment* du coffre de plomb «H du niir «b* bœuf qui enve- 
loppèrent les notes du jeune roi. Près de lui avait été 
inhumé Guillaume tangue- K péo, aou onde, frère de 
Henri 11 cl li l-s de l'impératrice Mathilde, ta célèbre 
duc de Bedford , régent de France, avait été inhumé le 
3 o w-pti/nibrc 1 435 aux pieds de Henri le Jeune. Jus- 
qu'en 1 734 il avait eu dan» I-? sanctuaire uue tombe en 
marbre noir, que le* calvinistes avaient mutilée en 
i 56 a, mai* que les chanoines détruisirent complète- 
ment en * 734 ; ils enlevèrent aussi la plaque de cuivre 
suspendue sur le mausolée rl qui donnait les titres et 
les annes du fameux tanrastre. 11 n’en restait plu» 
rien lorsque le 19 octobre |8<»6 M. l'abbé Cochet dé- 
couvrit son tombeau , qui était en plomb, ta corps était 
entièrement enveloppé dans une couche de résine mé- 
langée de mercure, qui parait avoir été l'embaume- 
ment du moyen 4 ge. Dans la chapelle du Petit -Saint - 
Romani , toinlxao de Rollon . saraqdiage de stuc imitant 
le marbra de Porter et portant l'effigie du fondateur 
du duché de Normandie, exécuté*? au sni* siècle et 
abritée .ou» une arcade moderne. Elle était autrefois 
près du inaRra-autel, quand ralui-a occupait la croi***. 
La lé te est couronnée. Son bra* gauche soutient un 
aceptn* , sa robe est longue et ses pi»»!* posent sur un 
dura. L'inscription est du xtiii* siècle. Rollon, on lo 
sait, mourut ver» g 3 i. Dans la c!u pelle Sainte-Anne, 
tomfoau de Guillaume Longue Épis- placé mu* une 
arcade du ivu*ou du xvm* niècfo. ta statue, couchée 
sur un mausolée en stuc imitant le marbra de Portor, 
a lr* même* proportions que celle de Rollon. ta Mtr, 
couronnée , pose sur un coussin fouteau par de* ange*. 
La main droite tient un sceptre 1 irisé et la main gauche 
soutient le monleou; les pieds posent sur un lévrier. 
Guillaume Longue-Épée mourut en g ; i 3 ; niais la statue 
est de h fin du 1111* siècle. Au bas de la nef, dan* b 
chapelle Saint-Etienne de la grande église, au-dessous 
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même «le In tour de Beurre, se trouvent deux mauso- 
lées du commeiuvnwnt du xvii* siècle. Ces tombeaux , 
refait* en i 84 *. supportent les statues sépulcrales en 
marbre de Claude Graulard , premier pnsddent du par- 
lement de Normandie, mort en 1607, et de Barbe 
GuifTard, son épouse, déredré en 1699. Graulard, en 
costume de président, est à genoux, la tête nue, les 
mains jointes et dans l'attitude de la prière. Barbe 
Guiflard est couchée sur le dos, les mains jointes et 
dans l'attitude du sommeil. Os statues avaient été pri- 
mitivement installé)* aux Céleslins de Bonen , dans une 
chapelle et sur un caveau sépulcral. La* Célralin* ayant 
été supprimé* de 1 778 à 1 780 , 1» images et le* cer- 
cueils furent porté* à l'«*gli*e de Sainl-Auh«n-h*-Cnuf, 
près de Dieppe. Ln Révolution vida les sépultures; mais 
on préserva les statue* eo le* cachant dam une écurie du 
château. Files sont restées là juvpiVn 18A1, «qxiqur à 
laquelle M. Floquel le* découvrit «*t le* fil transporter à 
Rouen. Imtallecf d'abord an palais de justice, elles en 
•oot sorties |H)«ir entrera la cathédrale en i 864 . Sur les 
deux mit vingt et une sépulture* de la cathédrale con- 
nues, depuis le x* jusqu'au m* siècle, il s'en est trouvé 
cent soixante «hure d'ecclésiastique* et quarante-neuf 
de biques. Sur res ecrlrsiaMiques, il y a cinq cardinaux , 
dix-neuf archevêque* rt évêques, et cent quatre-vingts 
dignitaire» du chapitre. Parmi 1 rs laïques on compte 
trois rois, deux ducs de Normandie, trais princes ou 
princes***, qoinre ducs, comtes et seigneurs, «rt vingt- 
huit particuliers. l/m siècles qui ont donné le plus de 
morts sont : le xiv\ dix; le it\ quarante-trois: le xv»’, 
soixante-dix ; le xtii\ quarante et un ; et le tmi*, trent**- 
sept. I.a nef i l le* bas côté* ont reçu quarante sépul- 
tures; le clexur cl ses collatéraux, tronle-huil ; les hras 
de croix, vingt; la chapelle dr la Sainte-Vierge, cin- 
quante-sept; le Fanrtnaire, cinq, toute* personne* 
royales. Parmi les dalles lumiiUires il y en a quatre du 
tin* siècle et une du xi** à signaler. Dalle d'Ënguerrand 
d'Ktrépagny, grand archidiacre de Rouen en 1*70, 
dans In ebapella de Saint-Pierre et Saint-Paul. Dalle 
portant la dite de 1*70 dans le transept nord. Dans 
la nef, celle d'un chanoine du nom de Pierre. Tombe 
d'Étienne de Sons, grand archidiacre de Rouen, dé- 
cédé en 1*89, encastrée dan* le mur de la chapelle 
Saint-Kticnne, autrefois dans la nef, en face de In 
chaire. L* personnage, rat représenté sur la dalle avec 
la chasuble et le calice; au-dessus sont de* anges, et 
wr les côtés le* quatre évangélistes. Dalle do N idiote 
Gibouin , clerc de la ville de Rouen, décédé en 1 3 a 1, 
encadrée dans la chapelle Saint-Étienne. Cette dalle, 
haute de 3 “, 3 * ci large de i*,tis, est admirablement 
décorée. Dans la eh* [file de* Innocents furent inhu- 
més, en s357, le* trois complices de Charles le Mau- 
vais que te dnuphin Charira avait fait décapiter au 
«bamp do Pardon en s 146 . C'étaient Jean Mallet, sire 


de Gravillc, le sire de Maubué et Doublet. Kn 1698, 
trois homme» il’ tndeiy, injn«lrmenl condamné* et mi* 
à mort en 16a T», furent réhabilité* et inhumé» en face 
de celle chapelle. Leur inscription existe encore. Le xv* 
et le tri* siècle ont laissé les tombes «le Denis Gastinel, 
chanoine et l'un de* juge* «b* Jeanne «l’Arc, mort en 
1 Mo; d’Alain Olivier, chanoine, décédé en 1 466 ; de 
; Michel Sarrozin . archidiacre du Y exin, mort en 1 &o& : 
j et «le Guillaume Lenvain, chapelain, décédé en s Û77 . 

| G'est en vain que l’on chercherait aujourd'hui au bat 
«le la nef, où le rbapitre leur avait accordé le* honneurs 
«le la sépulture pour leurs service* rendus à l'église : 
Jehan, *le machon,* d«? Chartres, fondeur de la cé- 
lèbre Georgcs-d' Ambnisc, mort le ai août lâos; Jac- 
ques Lemix, l'architecte de lu lourde Beurre, et Bo- 
berl B«*cquet , l'auteur de la flèche en bois brûlée en 
181a. lequel mourut en * 55 A. Un mémorial a dé 
accordé par le 1 vu* siècle au bienheureux Mauri’e. le 
cons-Trateur de la cathédrale du xi* siècle, et au cardi- 
nal d'Kstoulteville, dont le cœur fut députai IA en 1 A 83 . 
dans un plnt d'argent, que volèrent les calvinistes de 
i 56 a . après avoir détruit son mausolée placé au haut 
de la nef. Parmi le* tombe* le* plu* récente*, la cha- 
pelle de la Sainte-Vierge renferme celles de A. de Sé- 
raucourt, archidiacre, mort «si 1703, et du cardinal 
Cambacérès, mort c-n 1818. (Voir les Tombeaux île le 
eoiheJrate Je livum , par M. A. Deville, in -8* de 
3*0 page», orné «le 1 •» gravures.) Dan* l'ancien doflre 
des chanoines qui avoisine la cathédrale «m remarque 
In rurietwe dalle de Robert Tousé, mort en 1 4 t* , qui 
montre Je défunt nu et rangé de vers depuis le* pi«*i» 
jusqu’à la tète. {Langlois. Boom tttr lr$ danse» J r * 
mirrU, t. Il, p. 187, pl. xxxvii.) Cent quarante- huit 
registre* ou volumes, trois cent soixante-quinze liasse» 
en portefeuille* ou carton*, contenant dix mille cinq 
cents eliarte» ou titres sur parchemin du xii* siècle à 
*789, provenant de l'ancien chapitre de Rouen, au 
dépôt «les archives départementales. 1 — « S III. On vhu.es. 
— Cha|«elle Saint-Michel <tu-M«>ftt-Gorgan, fond/** au 
x* siècle et démolie au comrwocemrol de celui-ci. ( Voir 
l TViewré». ) — Chapelle Sainte-Apolline, ciblant fort 
anciennement. Elle a donné M»n nom à une des porte* . 
qui prit plu* tard le nom «le üeaneownr. \ «usine de b 
fontaine dite de h Croxir , elle dut être absorbée dans le 
clos dra anciens Carmes. Elle est disparue depuis long- 
temps. — Chapelle Sa in I- Léonard, exislaut nucienne- 
1 ment près de la porte «le ce nom, wr les limites de 
l'abbaye de Saint-Ourt» et de celle de Saint-Arnaud . qui 
! finit par l'absorber «le droit et de fait. En 1760 il en 
restait encore de* traces dont le souvenir même a dû- 
I paru. — Chapelle Saint- Nicolas, située au b«vrd dr la 
Seine, où elle avait été fondée vers 1 too pour les ma- 
rina. Depuis longtemps elle ne subside plu*. — ChapaQ* 
Saint-Yves, située au faubourg Saint-Scver, au bas dr 
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la ni* de ce nom, à l'endroit qu'occupe le n* 4 . Elle 
fut fondée antérieurement nu un* siècle, puisque les 
Carrac» l'occupèrent de 1961 k ( 336 . Dépendante de 
la paroisse Saint-Martin-du-Pont, pioche sur la rire 
opposée de la Seine, elle lui tenait cependant de suc- 
cursale. La dernière construction, qui n'avatl rien de 
remarqualile , a disparu vers t8io. — Ch&p**üe Saint- 
Romain de- b-V ieiUe-Tuur, du Y ieui- Palais ou enfin 
de la Fierté, à la lUule-YicilIr-Toiir. Ce fut d'abord la 
chaplle des ducs de Normandie, dans !•* ciiiteau de la 
Vieille-Tour, béli par Rollon et démoli par Pltihppc- 
Augusle en isuA. Pour quelque tempe In chapelle fut 
transportée ail chàlctw construit au fauUturg Boui reuil \ 
mais au xn* siècle elle fut reportée dans les In'itimenU 
de b Vieille-Tour; c'est un édicule élevé au-dessus du 
passage voûté qui traverse les balles, faisant saillie en 
«tant du douLie escalier. Le rex-de-chaussée, adosse à 
f escalier, est percé sur chaque face d’un arc en plein 
cintre flanque de chaque cité de deux colonnes, dont 
une d'angle. aupprtutil un entablement. La chapelle, 
qui n'est en réalité qu'un portique, est nu -dessus et 
bâtie d'après le même système. Au-dessus, plusieurs 
étage* de motifs d'architecture, percés <T arcade*, en 
retraite les uns mit les autres, servent d'amortissement. 
C’est b que chaque année, au jour de l'Ascension, un 
prisonnier cl voua par le chapitre levait la cliâsse de 
saint Romain et était délivré. — Chaplle de Sainte*- 
llarbe, rue Reauvotsine, n’ iB, dépndant autrefois 
de l'hôpital du Roi, fondé en 1977 dans b rue qui 
porte élirons ce nom. Le* Oraloricns l’occupèrent de 
1618 À 1 635 . Elle est devenue un hangar. Longtemps 
on y a reconnu de» murs, des colonnes et des arcades 
du «11* siècle. — Chapelle Saint-Philbcrt ou de Jn- 
miégi.** , rue de b Poterne, n* si. Elle faisait partie 
de l’ancien hôtel de Jumiégcs, situé même rue, n* 96. 
Ici moines et l'abbé de Jurniégr» y arrivaient A l'aide 
d'un pont qui traversait b rue. Il est de tradition que 
cet oratoire fut conslruît en 1 1 1 H sur remplacement 
de la tour d'Alverède, où saint Philbeit avait été em- 
prisonné par saint Uuen en 67A. — Chapelle Saint- 
Marc, sur remplacement de b place ou clos Sainl- 
Marc. Il parait qu'il y eut là une chapelle dès le «* siè- 
cle, à un endroit où le seigneur du Pi e — i » G ripodd 
avait été enterré en 1067. En issB, les Cordeliers 
l'occupèrent lors de leur arrivée A Rouen; mais elle 
n'élait plus qu'une ruine lorsqu'elle fut rebâtie par 
Guillaume le (iras, de i 6 . 1 i à i& 35 . Le rervicc de 
Dieu y fut totalement supprimé ci» 169I. Les notaires 
apostoliques et ecclésiastiques y réunissaient leur con- 
frérie. Cette chapelle, grande comme une église, ornée 
d’ 11 ne mxi à son portail cl d’une belle verrière à sou 
chevet , subsistait encore en 1 8s 1 . (Voir b lincripùon 
Kiatariqur des mutjona d* Rourn , par \l. de la Qué- 

rière, t. I, p. *3i ; t. Il, p. 9 58 .) Démolie en i835. 
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— Chapelle dre Saint»- Morts, dans le cimetière Saint- 
Maur, entre b rue Saint-Maur ( n** I7 et 3 q ) , la rue 
Crerier d la petite rue Saint-Maur. Le drodière Saint- 
Maur ou des Pestiféré», cimetière du iv* siècle, possé- 
dait autrefois trois chapelle*. Colles de Sainl-Etimne 
et de Sainl-NiroU»-de-Keaufoir ou de Reauregard ont 
diqtaru depuis longtemps. U ne restait plu» à b lui du 
dernier siècle que celle de Saint-Laure ou des Trépas- 
sé», qui portait aussi Ir nom dta Saint* MorU. Ce n’étail 
qu'une construction en Loi» sans caractère. De belles 
verrière* b décoraient auln-fui», pire que les maître* 
peintres d tailleurs d'images de Rouen y tenaient leur 
confrérie. En 1791, M. Carpentier. pirilre, sauva le» 
vitraux de b destruction. Après sa mort une partie passa 
dans le» magasin» de l'hôtel de ville, d'où le cure de 
Saint- Romain le» tira on 1817 pour les placer dans son 
église. ( M. de b Quérière , ll rërp iù» de* nmuson* de 
/inura , l.|, p, * 3 i; l. Il, p. * 58 .)— -Chaplle du Rer. 
rue du Bec, n u 19 et si, appartenant aux moines et 
A l'ahlié du Bec. Construite en pierre et dans le riyh? 
ogival die a été détruite en 1 819. Elle était dans l'en- 
droit qu’ocrup aujourd'hui un établisM-ment de mes- 
sageries. (M. de b Qucrière, Dracnptio n hùtonqua dn 1 
moiion* de Rouen, 1. 1 , p. 65 ; L II , p. tas.) — Cha- 
pelle de Yaimont , dans l' hôtel du monastère de ce norn , 
situé près de Saiut-Lô. — Chapelle de Beaubec , dam 
riiôlfl de» moines do l'abbaye de ce nom , également 
situé près de Saint-Lô. — Chapelle de Notre-Dame-de- 
Grâre, construite ver» 1686 au La» de U rue de* Mi- 
nimes. La Révolution l’a supprimée et démolie. — Cha- 
pelle» de Saint- Louis et do Sainl-Rorh. dan» l’ancien 
Leu de Saute. Fondées au xvi* siècle pour les pestiférés 
qi— l’on transportait à In ferme de r^usy. (Voir Hàpi- 

tfiUT .) — S IV. HôriTALT, COLLEGE» , St* I » 111X9. 

i* Hôpitaux. 1 / 6 » anciennes léproserie* étaient située* en 
dehors de l’enceinte de b ville. = Léproserie du Mont- 
aux-Maladesuu du Monl-de*-Lépreux, fondée vus i i 3 i 
pour vingt et une paroisses de Rouen. (Voir le .Vosf- 
atix-Maindn.) — l/cpruaerie de Sainti*-Marguerite-du- 
Bonrgdeuy, fondée pour los paroisse» de Saint Marion, 
de Saint -tbnde-le-Vieux et de Saint-Paul. — Léprose- 
rie de Saint-Claude et de Saint-Christophe, à Damebl, 
pur le» p naisses de Saint-Vivien, de Saint-llibire. 
île Canillo et de Longpaon. — Léproserie de Sainle- 
Vénisso ou Véronique au Bois-Guiliaumc pour les pa- 
roisse* de Saint-Godard, de Saint-Laurent et du Bois- 
Guilbume. — Léproserie de Saint -Gervais, pour b 
pmi».* d»j ce nom. — Léproserie de Sainte-Catherine, 
au pied du mont de en nom, — Léproserie de Querilly 
ou de la Salle- -aut-Puceliea , fondée au xv* siècle pour le» 
UprNM noble*. (Voir ts P«tit-Qckviu.t.) — Hôpital 
Saint- Martin, rue du Grand-Pont, fondé pur l'égüiw 
et b paroisse de ce nom. Il passait pur le plu* ancien de 
b ville et ne subsistait plu» en 16.19. — Hôpital de Jé- 
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richo ou de MartaioviUe , fondé en 1 o 5 o par Guillaume 
le Conquérant pour vingt-cinq aveugle»; en 1 58 a, il fut 
supprimé et donné aux Capucins, qui s’établirent sur 
son emplacement. — Hôpital Saint-Jacques. rue Saint- 
Jacques, fondé vers lo xiu* siècle pour les pèlerins. 

Il Tut alxtndonné en 19/17. — Hôpital du Roi. rue de 
l'Hôpital et rue de* Arsin*. fondé pour les pèlerins 
en 1978 par Guillaume) de Saane, chanoine de Rouen, 
augmenté par Philippe le Bd, supprimé en i 566 . En 
i 635 , les Oratoriens s'établirent dans ses bâtiments. 

— Hôpital d e* Rillettes on de Saint-Jean-sur-Renelle, 
fondé en i 3 s 3 ; passa aux religieux anlonins en i 3 g 3 ; 
supprimé en 17 Ko, démoli en 1869 avec toute la rue 
Saint-Antoine. — Hôpital «le Saint-Vivien, fondé en 
l35o pour treixe pauvres; subsista ju&qu’A la Révolu- 
tion. — Hôpital des Bons-Enfants, rue du même nom , 
fondé en i 35 H et supprimé en t 556 , rasé en i 863 . 

— Hôpital du Saint- Esprit, fondé en 1 A78 au pied de 
la cèle Sainte (Catherine, supprimé vers iûoo. — Hô- 
pital Sainte- Chilienne, fondé en 1 Si 8 près «le la porte 
Saint-Hilaire; subsista peu de temps. — Hôpital des 
Captifs rachetés, fondé en 1730 dm le* Trinilaires de 
la rue de Flandres et supprimé A ta tin du xtiii* siècle. 

— Hôpital d» Incurables, situé rue de la Croix-do- 
Pierrc, fondé vers 1 053 et supprimé^ la Révolution. Il 1 
était desservi pnr des soeurs de Saint-François ou do ! 
Sainte-Elisabeth. — Hôpital des prêtres âgé* et in- 
firmes, dit aussi U Séminaire Saint-Louù, fondé en 1 797 
par If* de Tressait sur la paroisse Saint-Hilaire. pins 
tard transporté par le cardinal do la Rochefoucauld près , 
de* Carmes déchaussés. La Révolution l’a supprimé; 1 
mois «n en voit encore la chapelle, rue du Champ-de*- | 
Oiseaux , n" 9 et 1 1 . ( Voir Coûtent* et communautés.) — I 
Le* hospices existants aujourd'hui sont au nombre de 
deux : l'hôpital général et ITIôtci-Dicu ou la Madeleine, 

La plus ancienne institution hospitalière de la ville. Placé 
dans l'origine près de la cathédrale et du palais des ar- 
chevêques, l’Hôtel-Dieu a laissé des vestige* place de la 
cathédrale et me de la Madeleine. Il était alors riverain 
de la Seine. Des bâtiments du tvu* et du xtiii* siècle il 
subsiste rétablissement du Mont-de-Piété , cl sur la place 
de 1a talemle une gronde façade de pierre couronnée 
par un fronton courbe qui encadre un cadran soutenu 
psr deux enfants. En 1758, l'hôpital fut transporté A 
l'extrémité de la rue «pii porte aujourd'hui le nom de rue I 
de Crosne dans un quartier appelé alors U Lieu de Santé. | 
Ce point fut d'alionl un Joint d’ Event pour les* pestiférés 
du xti* et du xvii* siècle. Il était au faubourg Cauchoise, 
auprès de la ferme de l'Aunay. L'institution pour les ma- 1 
ladies contagieuse» commença en 1 56 g ; mais en 1 65 A I 
l'établissement fut partagé en trois catégorie*. On éta- 
blit les deux hôpitaux de Saint* Roch et de Saint-Louis 
pour toute espèce de malades. Au centre fut réservé un 
espace pour les pestiférés. Au milieu du xtiii* siècle on 


songea A y transporter l'Hôtcl-Dieu. Dr »7&g à 17D8 
on construisit le* grands bâtiments destinés à ce ser- 
vice. L'église, élevée par Lchrumenl, fut livrée au culte 
en 178t. Elle avait été dédiée par le cardinal de lo 
Rochefoucauld. (Voir Egliee Suinte- Madeleine. ) — Hô- 
pital général, Bureau des Valides ou Grand-Bureau. 

1 Commencée dès 1609 , cette institution fut régularisée 
en 1681. Elle a été considérablement accrue depuis ce 
temps jusqu’à no* jour*. C’est une réunion de bdti- 
ments allant de l'époque de Louis XIV au temps actuel. 
La chapelle, construite «le 1 785 A 1 790 sur le plan de 
V auquelin , renferme des sépultures et de* inscription*. 
— 9* CriUfW 1 * — Collèges religieux : Collège de l’AI- 
bane, cour de l’Albane, rue des Qnatre- Vente, n* t. 

; Fondé en 1*45, pour dix chapelains, par Pierre d«* 
1 Collemieu , archevêque de Rouen . devenu cardinal et 
i évéqtie «t'Albano, en Italie. Installé dons une cour dé- 
pendant de la cathédrale qui prit le nom «le ûmr de 
t' Alitant, dans des bâtiments qui gardent des traces du 
xin* siècle. — Collège de Dnnielal, rue Sainl-NicoU», 

I n** 54 , 56 et 58 . fondé au nu* siècle pour seiie chape- 
lains, et augmenté en i 3 oo par Guillaume de Flava- 
1 court. Il en reste encore quelque* vieux bâtiments au 
n* 56 de la rue Sa in t-Ni colas. — Collège du Saint-Esprit 
onde Flavaronrt, fondé eu i 3 o 5 par l'ai cbovôque Guil- 
laume de FLavacourt pour six chajwlains. — Collège 
du Pape ou de* Clémentins, rue Saint- Nicolas, n* 3 a, 
fondé on 1 34 g par Pierre Roger, ancien archevêque de 
Rouen, devenu pape d’Avignon sou* le nom de Clé- 
ment V. pour seixe chapelains. Il fut augmenté par le 
cardinal d’Estouttcvill* et a duré ju*qu’A la Révolution. 
Il en reste quelques bâtiments en pierre et du xtiii* siè- 
cle. — ColliTje de* Quai re-Parts, fondé en i 5 i 3 pour 
quatre chapelains et pour de» musiciens. Il a duré jus- 
qu'à la Révolution. — Collèges enseignants : Collège 
«le* Bons-Enfante, rue de» Rons-Enfuut», aujourd'hui 
rues Fonteneile et de l’HôtiH-de-Yille, fondé en i 358 
par l'archevêque Guillaume de FLavacourt pour un petit 
nombre d'étudianta pauvres. Il cerna d'exister comme 
collège-hôpital en 1556 . Le* Feuillant* s’y installèrent 
en 1616. — Collège de Saint-Candrde-N ieux , près de 
l'églije de ce nom. Commencé en i 46 g, il * été sup- 
primé en 1 5 i 9. — Collèga des Jésuites, rue de Maulé- 
trier. Projeté dé» i 56 g par le cardinal Cliarie* de Bour- 
bon, il fut définitivement fondé par lui en 1 583 dans 
l'ancien hôtel du Grand-Moulévrier. Exilés en 1 5 g 5 , les 
Jésuites revinrent en i6o f i. An CMlDMACtflMlltda xtii* 
siècle, ils élevèrent les belles constructions qui existent 
aujourd'hui. En 16 1 5 , il» utilisèrent les débris du Châ- 
teau-Gaillard , aux Andelys , que le roi leur avait codés. 
La première pierre «le la chapelle fut posée en 161 6 par 

1 Par 1» mot teUrgt nam lUiigiMBi !«* uiiùon « ilVntrtgnanr&t 
Binai ^uo Ica inatilutkm* ccclésiaatt^nca •Icstinr'ci * an aenice rcii- 
fieau. 
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la reine Marie de Mé-dicis. Bénite le i 4 août 1 63 1 , cette | 
rluij elle fut consacrée le ai d&umbre 170& par Mco- 
las Colbert, archevêque de Rouen. {Voir Jciuilet.) La 
4 '.1 mtpagnie de J Ami. h ayant i l lé supprimée en France en 
1 76a , ce colleur* fut confié à de* prêtres séculiers. Sous 
le premier Ktnpire il devint le lycée, ne qu’il est en- 
core aujourd'hui. — College de l'Oratoire. nie des Ar- 
*ins, n* t, à l'angL; de la me de l'Hôpital. Les Oralo- 
riens s’établirent à Rouen «11 tn(* siècle et s'installèrent 
en Hir* «buts l'anrîrii hôpital du [loi; c'eut là qu'il* 

• nseigni'n'ikt ju«qu'n la Révolution. (Voir I* Oratoire.) 

— 3* Séminaire*. Grand séminaire archiépiscopal ou 
séminaire Saint-Vivien, me Orbe, u* 19, et rue Saint- 
Vivien, 11“ 60 à 60. Fondé en *638 par rnrdtcièqne 
François II de llarlny, il fut dirigé par 1rs EudiMes jus- 
qu'à In Ré vol ut ion. U construction est tout entière du 
milieu du avili* siècle. On y remarque six à huit co- 
lonnes d'ordre dorique. L’entrée était rue Saint-Vivien, 
lui chapelle ti'cxisl* plus. Les grand* bâtiment*, cons- j 
trait-* en pierre, soûl affectes à l'industrie. En 1 793 et 1 
179$ il servit de prison pour le* prêtres insermentés. 

— IN»lil séminaire Saint-Nteaise ou des Pauvres-Clerc» 
du diocèse de Rouen, rue Poisson, n“ so. Fondé par 
M** GoUwrt en *707, il fut construit successivement de 
1 7 n G à 1 786 . époque où fut terminé*' la chapelle ; deux 
mserijttiùi!* sur cuivre trouvées lors d’une reconstruc- 
tion de 1860 indiquent qu'une partie du bâtiment fut 
fondée en 1 7 s6 et l'autre en 1 71)11. Le reste doit dater 
de 1 780. La chiijw'lle fut construite par Lucas en 1780. 

Le célébré Brunei, auteur du tunnel sou» h Tamise, 
fut élève de celte maison, qui est aujourd'hui le grand 
séminaire. — Séminaire Joyeuse , rue de Msulévnef, 
n* fi, aujourd'hui annexe du lycée, fondé en 1 6 a 5 par 
le cardinal de Joyeuse pour de* boursiers ecclésiasti- 
que». Cette maison, desservie par do» Jésuites jusqu’en 
176g, où die passa entre les mains de» prêtre* sécu- 
liers, fut supprimé-e à la dévolution. Le cardinal de 
Joyeuse, mort à Avignon «n 1 6» 5 , fut d'abord inhumé 
chet les Jésuites de Pontoise; puis, en 1779, il fut 
transporté ilnns ia chapelle de Joyeuse, d’ou en i8»3 
il fut transféré dans celle du lycée. — Séminaire Snint- 
Ixmi*. (Voir H 4 fntiriis.) — Séminaire Saint -Patrice. 
(Voir Couuaiiium/é».) = S V. Tous*, fostes, h «soins, 
arircAux. — L'enreinle de la cite romaine (voir ÉjKupst 
rasum*), qui dura jusque sou» les ducs cl qui exis- 
tait encore au xi* siècle, reçut quel pu»* agrandisse- 
ments partiels du Guillaume le Gimpirranl A saint 
Louis; mais à la fin du x n* siècle il m fit un agran- 
dissement definitif si grand, qu’il a pu uibsaster jus- 
qu’à In fin du xviii* siècle, où les portes furent démo- 
lie», les fossé» comblés, le* murs abattus et le* rrm- 
jiarts de la guerre transformés en boulevards de la 
paix. I)e l’cnccinto munie il ne resfo que quoique* ! 
fragments sur les boulevards Bpou voisine, Saint-lii- ! 
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laine et do Martaimiilc, près de l'hospice général, de 
la caserne et de la porte Guillaume-Lion. Leur appareil 
indique encore le xiii* siècle, époque où ils furent 
construits, et le xii* siècle qui les vit restaurer. — 
i i°Touni. Parmi lr-» tours nombreuse* qui défendaient 
i l'cnccinte on ne mentionne ici que celles qui ont dis- 
paru de nos jours. — Tour de lu Pucellr. C'était l'an- 
cienne tour dr* Champ*, où Jeanne d'Arc fut enfer- 
nw'e. (Voir un dessin de 1780 dans l'drr brolyia , 
vol. VII, pi. lit.) Elle était presque entière. Elle fut 
démolir ajurès 1 808. Une vue de relie époque, publiée 
par la tttaur dt la Aormandi*, année 1 865 . la montre 
dan* un grand dé-Ubreiucnt. — Tour Bigot, boulevard 
Bouvreuil e! rue Alain- Blanchard, a*vx voisine du chA- 
Icon de PlnJippe-Aoguete «t de la tour de la Pucelle. 
Elle prit le nom de Tour Bigrtt parce qu'file *ç trou- 
vai! renfermée dans Ire jardins de l'hôtel de U famille 
Bigot, l'une de» plus puissantes et des plus renommée* 
de llourn. En 1 8a o , la tour Bigot , construite en pierre, 
avait encore conservé scs deux étage*. Elle a été démolie 
eu 1860, ivre l'hôtel de ce nom, pour le p'rrenjenl 
i de ta rue Alain-BInnchord. — Tour Guillaume-lion, 
voisine de b porte de ce noift, me «les Espagnols; elle 
avait encore son irn|*orlanrt> en 18*0. On y voyait une 
salle voûtée, nue plate- for me, de* rations, etc. Elle a 
été démolie en 1 8x6- Il n’en reste plus qu’un? base de 
pierre qui parait du XVII* siècle. — Tour aux Nor- 
mands, rue de* Espagnols, n*6. C’est une conslruclion 
assez récente, de forme carrée, qui remplace sans doute 
une tour phi» ancienne. — Tour Hayard , rue du Rein- 
part-Marlainvilte, petite tour carrée tombant en ruitMv 
que le* liahitanU du quartier appellent Tvxtr Hayard 
ou Itaia ni. — a* Portes. l>*s plus b* Iles porte* du côté 
«le terre étaient le* porte» Cauchoise, de Bouvreuil, 
Beauvouine. Saint-Hilaire et de Martaim ilie. (Udlm-ci 
cociiniuniqiuiitil avec le paya de Caux et le Vélin, Vers 
la Seine il y en avait quatorze, parmi lesquelles relie* du 
Pont, de Saint-Eloi, de Jcan-Lequen et de Guillaume- 
Lion. Un manuscrit intitulé C/m tfecAumugwuû a garde 
le destin «b; la plupart d’entre rlles '. Il ne reste debout 
que la jwirte Guillaume-Lion, qui a pris le nom de la 
tour voisine. Elle est sur le quai .>apol««on,à l'extrémité 
de la me de* Arpents. Construite en pierre de taille en 
17&7, elle ie compose d'un massif rectangulaire dan» 
lequel c*.t percée une grande baie cintrer, sua» un fron- 
ton. Le» pieds-droit» sont orné* «le trophées dus au ciseau 
de Lr prince. — 3 * Châteaux. Le Chàtel. construit par 
Roi ton vers g 10, sur le bord du La Seine, près «le la porte 
aux Fèrres. Sa place devait être un j*u au-dessous de 

1 La flrt« i* itovn fti ■ Mité ploôftira . notarnavrat t>i porte èt 
Marlniaiüli' avrt w> drut t««n k bât pial rl la parte !*ni*Vitilaira 
atec «1 «leut loora fréiirlA*, (Art**. aanAt «8X8 , »" r»; 

»nnd- •#&!», •** Hoolrt. | TimI^a deux eut A 4 •ldaiol*« «en 171e. 
La jorte Jcen-I.rquro. qui était une cbarmnotr ccajlrewtion da 
t»i* irfrk , n’a H* «téDrw'V» que dépota. 


.DigitizedJby.Google 



445 ARRONDISSEMENT DE ROUEN. 

lu rue aux Ours, à peu près où est aujourd "Lui la rue 


National*-. L'élise Saint* Pierre-du-Chàtd fut, dit-on, 
la chapelle «lu château. Elle seule aujourd'hui, par son 
nom, nous en eooatrva le souvenir. — La YieiUisTwtr* 
la forteresse dite plus tard de la Vmtk-Twrr fut cons- 
truite sers 9^5 (>«jr le duc Rirluml I* 4 . Elle était bâtie 
au bord de U S ine , et l’on assure que la chapelle des 
don* fut réjgjiae «b Sain l-Cande-le- Vieux La Vieille 

Tour fut démolie en moi par Philippe- Auguste. Ün y 
substitua des constructions civiles qui ont conservé jus- 
qu'à nous le nom de la fortermse ducale. Les halii-s de 
la Vieille-Tour entendirent 1 ligand prêcher la dernière 
croisade <b* saint Louis, Ce n’«*t plus aujourd'hui qu'une 
vaste construction à un seul étage sir re*-de-chsus*ée , 
oooaacnée au comm éra . Bâtie au xi »* siède avec bcuu- 
coup de simplicité, elle forme les trois côtés d*un «|ua- 
dritalère. Le* ouvertures ont été refaites ou xviii* siècle. 

Au ree-do-cbauMÔo on remarque deux rang» de co- 
lonnes rondes qui supportent les balle'* du premier 
étage. La chapelle Saint-Romain s'élève sur le palier 
de l’escalier qui monte à cet étage au nord de l’aile mé- 
ridionale. (Voir Chapelle Sain, l-llonaiti.) — La Barba- 
cane ou le Petil-Châtel, moite 'protégée par de» palis- 
sade* et de* terrememeat* élevé» sur le territoire d*É- 
mcudrevillc, aujourd'hui Saint-Sevcr, en téledu pool 
de pierre bâti ou xii* siècle par l'impératrice Mathilde. 
Cette fa t um Tut prise en 1 aoS f«ar Phdipj" Auguste, 
et eu iâi8 par H '-mi V, qui b reconstruisit en pierre 
en 1 !n g. Complètement démolie en 1 780. Le Virai* 
Château et la tour du Donjon, enclos de* Urmilines, 
nie Morand, rue Joannc-d'Atc et boulevard Beauvoi- 
sine. Le château, qui dominait Rouen ver* le nord, fut 
construit juir Philippe*- Auguste eu t *ofi , «pré* la con- 
quête de b Normandie. Cédé en 1610 par lli-nri IV A 
MM. Fauoou de lli* et Morand «fKierville pour y bâtir 
leur* hôtels, le Vieux-Castel fut successivement démoli 
avec se* (ours, sauf celle du Donjon, dont Sully avait 
stipulé la réserve dans le contrat d'aliénation. D'après 
Duplessis, il ne restait plu* en 1 7A0 que trois tours dont 
une pré» de la porte- Echu rcuii , qui *’ap|M'bil la Tour du 
G a ko* et qui fut démolie ver* 1 790. La seconde, vers | 
CauchoUe, était l'ancieniii* tour de* Cfuunp» «vu de la 
Pucellc, qui servit de prison à Jeanne d'Are. Entamée 
dés 1 780 , elle a été démolie de 1 806 à 1 8 1 0. Le don- 
jon , qui «cul subsiste aujourd'hui , montre tous les ca- 
ractère* du xui* siècle. C’est uue tour circulaire qui, 
biea que décnuroaaéc, «4 haute «le s 5 mètre*. L’épais- 
seur dr* mur* est de 3",ûo. La port* d'outrée a été 
refaite au xn* siède. Elle est partagée en dm» étage» 
formés chacun d’une grande salle circulaire voûtée sur 
six nenures rayomiaolci Ires-saillant***, qui commu- 
niquent entre elles par un escalier pratiqué dan* le mur 

1 C’eU c’mj* U Tlftlk-Tonr qa* Arthur A» Brrtâg*** fui *nCtnn«i 
H u*awiu4 pu Ji nn lui Terre , put* je U- dans le fleuve. 
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et uiunUnl jusqu’à la pbfo-fbraie. Dans b Mlle haute 
est une cheminée très-remarquable. C’est là, selon 
Imites l«» vraÎM-tublanccs , que Jeanne d'Are subit un 
interrogatoire eu face des instrumeuts de la lorlure, le 
9 moi îlili. Cette tour a été récemment achetée |Mr 
souscription nationale pour être conservée comme mo- 
nument historique. b plus ancienne vue que f«o |*»»- 
sède «lu dbléau c*l de 1 5*5. On a de* plana très-exact» 
publiés de uo» jours par M. Ballin. — Fort Sainle- 
Calhcrinr, sur b «Aie Sainte-Catherine, aujourd’hui 
coimmuie de UluMViUts-BooscrQur*. Tou* les historiens 
de Rouni sont portés à croira que 1a côte Sainlo-CaUir- 
rine dut toujours étie un point foriiiié. Lorsque Gossc-lin 
le Vicomte fonda l'abbaye en io3o, il dit qu'elle était 
voisine d’un catetier, * CasUdlario » iciua. * Iah> année* du 
xii* siècle campèrent sur cette haute enlline. Cependant 
011 ne reporte I* construction du premier fort qu'au xiv* 
siècle, et ce OKI guère (|uVtt s A * 7 qu’il fait son ap- 
pa ri lion dans l'histoire. Assiégée par h* Anglais «m 
1 4 1 8 , la fartemau ».* rendit le do août, après une Ik- 
roiqm* défense. En 1 è Ig , elle fut repris par le* Fran- 
çais commandé» par Charte* VII. Montgommery et ses 
calviniste» y ajoutèrent un fort en huis et en terre en 
1 56*. Les catholique* ixiyaux reprirent le tout b môme 
année. Henri IV l’assiégea vainement 00 1 £91 *i5g*. 
Le fort fut démoli en i 5 «j 8. U n’en reste aujourd'hui 
que qui lqii'-n pans de mura et des fo*sés large* et pco* 
londs que le leinpa n’a pu combler. On appelle le lout le 
Camp de ITnri II et le Fort SoMlr-Calhminÿ. — Viens* 
Palais , rue du Vieux -Palais, près de la place He nri IV. 
Couravencé par Henri V,roi d'Angleterre, en 1 &I0, il fui 
| terminé par son succesKiur en 1 443. On | remarquait 
! surtout une tour célèbre connue sous le nom de Mal i'y- 
I /fÜÊ. Généralement on croit que celle tour fut démolie 
| en 1 706 et que peu de temps après le château fut com- 
plètement détruit. Cependant on 178 A M. Turner pu- 
' biiu dans r.-IreArfofogùi . de Londres. vol. VII, pJ. vu, 

: une vue complète de ce château anglo-français. L’au- 
leur amure que cette vue, qui lui a été envoyée de 
Rouen par M- Dcfltttnp*, donne In forteresse telle 
qu'elle était en 1780. — Château de b Motte, dan» 
le Pré de la Bataille, près de faveone du VI ont- Ri - 
boudet, au bord de la fontaine de Sniul-Fiileul, ma- 
noir à tourelles construit au ivP siècle et remanié vers 
1 700. A cette époque on n-fit Jb chapelle dont il reste 
l'autel de pierre. — Nid-de-Cbien , au pied du moût 
Sainté-Catiicriiie, à b mii*$aner du vallon de Darm ld 
et à feutrée du tunnel du chemiu de for. Manoir en 
lx>is coustroit en 1606 et entouré de murs de hri«[iir 
qui doivent dater du xri‘ siècle. Ce hameau du Nid-de- 
Chien c*t ainsi appelé parce que, dit-ou, les ducs de 
Normandie y avaient leurs chiens de chasse. — S VI. Foa- 
uni*. — Fontaine «11! b Cruix-«b*Pierre, place de b 
Croix-de- Pierre. La fontaine vt la pbee ont pris leur 
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nom d’un* croix de pierre plantée dan» ce carrefour, à 
la fin du tu* siècle, pour célébrer h victoire de l'ar- 
cbnéqM Gnliird» Coubnces sur le roi Richard Cœur- 
de-Lion. L'élégante fontaine qui existe aujourd'hui rat 
une pyramide hexagone de 7 à 8 mètre» de hauteur, 
détoné de trois rang» de niche» étagé» l'un sur l’autre, 
en partie remplie» de statues actuellement fort gros- 
sière». tille est duc en partie à la munificence du cardi- 
nal d’Amboise, et commença de couler en a 5 1 5 . Très- 
mutilée en 1 56 a et en 1 7 «j-t . lonqu'ou la surmonta du 
buste de Munit, elle doit être entièrement reconstruite 
sous la direction de M, Barthélemy. — Fontaine de ta 
Crosse, au carrefour de la Crosne formé par le» me» 
de» Carmes, Bcauvotvino. de l'Hôpital et Ganterie. 
Construite en 1 fi Su par lu famille de Loui» de Harcourt, 
«véqne de llayeux et patriarche de Jérusalem. U le con- 
siste en un massif de pierre adossé à un mur avec lequel 
«Ile se raccord** par deux faces obliques; le tout est dé- 
coré de panneaux du style flamboyant. L'amorliwtnenl 
supporte une Notre-Dame -de-Pilie. L’ancienne fon- 
taine, démolie vers 1860, a été reconstruite en 1H61 
*ur le type et le modèle de l’ancienne- — Fontaine de Li- 
sietu, rue de ta Savonnerie, n* \ , voisine de l’ancienne 
église de Sa int-Cande-lr- Vieux et accole* 1 à l'hôtel de 
Lisieux , qui fut autrefois la maison de» étéqura de Li- 
sieux à Rouen. Construite en 1 5 1 8 dan» le style de ta 
Renaissance, elle représente le mont Parnasse, sur lo- 
queU'éliigçnt A|vollon , lo cheval Pégase, les neuf Muses 
et la Pliilosofdiie aux trois tétés symbolique» représen- 
tant la Ixigique, La Physique cl la Métaphysique, Dans 
les fêtes publiques, l'eau jaillissait en mince» fileta de 
tenu le» personnages, aujourd'hui ruinés et dan» un 
déplorable état. — Fontaine de ta Grosae-lloHogr, à 
l’angle de la rue de la Gnw»c-Horioge et des Ycrget- 
tim. Établie eo t A 56 , c'était alors une simple aiguille, 
comme celle de la Croix-do-Picrre. décorée de cinq 
nwhw abritant les images de Notre-Dame, de saint 
Nirai*c,iïe saint Mellon, de saint Romain et de saint 
t)uen. Mutilée et défigurée par le temps, elle fut réta- 
blie en 173» aux frais du duc de Montmorency, gou- 
verneur de lo province de Normandie, par Defrance, 
d'après les idée» de M. Dtboae, de Pari». Flic sc com- 
posc d'nn massif « surface courbe, portant une longue 
inscription, et surmonté des figures d'Alphée et d’Arê- 
ÜIUM, allusion à l'union de la fontaine Gaalor avec la 
Seine. — Fontaine de la Pucelle-d'Ortéaus , place de 
la Pueelle. KJevée sur un plan triangulaire , à côtés 
courbes rentrant», elle se compose d'un massif portant 
une inscription sur chaque face, surmonté d’une pyra- 
mide 4 faces également rentrantes cantonnée d’un dau- 
phin sur cbaqne arête. File est surmontée d’une statue 
de Jeanne d'Arc. La fontaine a été construite sur les 
plan» de DuhcU, et b sblue sculptée par Paul Stoldx 
en 17&5. Ce lourd monument remplace une légère 
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coupole, soutenue par üo» élégantes colonnes surmon- 
tées d'une croix, et qui abritait la statue de l'héroïne. 
— Fontaine de Sainte -Croix -des- Pelletiers, rue 
Sainte Croix-dc*-Peileiiers, n* 56 , contre I église sup- 
prime de Sainté-Croix : des cariatides accompagnent 
un écusson entoure de fruits. Elle porte le chiffre de 
Louis XIII (JL) et la dute de i63ô. — Fontaine de 
Saint- Marlou, contre l’église Saint -Marlou , à l’angle 
de la rue de Damiette et de la rue de Martainville. Elis* est 
formée d’un cartouche de pierre accompagné de deux 
génie» lançant de l’eau et encadré de guirlande*, de 
fruité de l'époque de Henri II. M. Langlois l'attribue 
à Jean Goujon. — Fontaine du Bailliage, anciennement 
rue du Bailliage et aujourd'hui place Solférino. Adowr 
à une maison sculptée qui porte b date de 1618, elle 
doit être du même temps. — - Fontaine de Saint-Gande- 
le- Jeune, nio aux Ours, n" 90 et 9$. Cette jolie fon- 
taine est de 1709. — Fonlaine des Augustin», rue de» 
Grand»- Augustin* , n“ 1 6 et au. Celte fontaine «fi du 
xviu* siècle. — Fontaine des Libraires ou de b Cathé- 
drale, rue Saint - Romain , n* s. Construite en 17 A 3 . 

S VIL P amis , hôtels, «usons. — i* Palais et hô- 
tel*. Palais archiépiscopal, rue des Bonnetiers, rue Im- 
périale et rue Saint-Romain. La demeure de IVvéque 
ébit autrefois sur les remparts de b cité, où elle dut 
remplacer l'habitation du gouverneur romain. Tout 
d'abord ce n'était guère qu'une maison avec cour et 
jardin. Le premier Isôtcl connu fut élevé en 1089 par 
Guillaume de HonnAme entre le portail de* Libraires 
et le palais actuel. Ll est probable qu'il fut reconstruit 
par Guillaume de Fbvacourt, car il en reste encore de 
btdh*» fenêtre* ogivales rayonnantes de la fin du xnt* 
siècle , qui doivent provenir de cette reconstruction. Cet 
hôtel fut abandonné à b fin du xv* siècle, après que le 
cardinal d'Estoutle ville eut bit jeter en 1&61 les fon- 
dement* du pabi* actuel , dont les hdlimrnté entourent 
un vaste préau recbngubire. Le cardinal d'Amboise 
l'agrandit et le continua surtout dan* la partie qui 
renferme b bibliothèque, les archives et le secré- 
tariat, rt qui bit équerre sur Ira rura Saint-Rumain, 
Impériale et des Bonnetier*. C’est un ensemble de murs 
percés de fenêtres en croisée, armé de contre-fort» de 
place en place et muni de tourelles demi-saillante* à 
pans coupé». Le» archevêques d'Aubigné, de Tressan 
et de Saulx-Tavanne» inodcrnisèrenl le palais , élevèrent 
la chapelle, ajtpropnèrenl b salle des Étal* et rempla- 
cèrent le portail à tourelle* de Guillaume de Flavarnurt 
par la porte actuelle, qui s’ouvre au fond d'un hémi- 
cycle dans b rue des Bonnetiers. La Mlle des Kbté est 
décoré* de quatre tableaux du peintre Hubert Robert. 
Le» rois Louis XII, Louis XV et Louis XVI ont reçu 
f'hogpiLalilé dans le palais archiépiscopal. — Bureau 
dra Finances ou les Généraux , place de b Cathédrale, 
n" *t, *3 et a 5 . à l'angle de b rue du Petit-Salut. 


Digitized by Google 



ARRONDISSEMENT DE ROUEN. 


450 


449 

Construit ©n i'kmj par lut libéralité» de George» d'Am- 
boisc, ce bel édifice se compose d’un rex-do-dwu»rée 
percé de sept arcade* surboisrée* doiil les pilastres et 
les trumeaux sont ornés de candélabre*, «le médaillon* 
et de grotesque*. La voûte d’entrée porte un écu de 
France soutenu par de» prcs-épics avec la devise de 
Louis XII. Au-deasua du rex-de-diaussée est un entre- 
sol éclairé de petites fenêtre* cintrée* alternant avec 
des médaillons formés de couronnes soutenues par des 
finies. L'étage qui surmonte est percé de aept fenêtres 
dont les pilastres sont revêtu* de grotesques élégom- 
meet sculpté*. Un y remarque aussi deux nirlic* vides 
que durent remplir de* statues, line tourelle à encor- 
bellement fut abattu* en 1897, époque où cet hôtel, 
qui déjà avait été mutilé en i 8 * 3 , fut complètement 
transformé eu boutiques. (Voir les l*ulaû et chditanx 
<U France, par C. SauTagcoL) — Chambre des compte-* 
de Normandie, rue des Canne*, n 6 *o, cl nie Saint- 
Romain, n 4 i. Cet bétel, qui formait nn grand carré 
de bâtiments construit ver* 1 5 * 5 , a ébl renouvelé dans 
plusieurs de ses partie*. Le côté qui est sur la rue de* 
Carmes date du siècle dernier. Le cité itonl de la cour 
a été modernisé. H ne reste plu* dans la cour que la 
façade de l'est et l'aile du midi , qui renferme la cba- 
pllc. La façade du bâtiment oriental est formée de 
deux étage* d'égale hauteur, percés chacun do ait fenê- 
tre* carrée» beaucoup plu» hautes que large», séparées 
par des pilastres de divers ordres à chapiteaux variés 
et décorés de candélabre* accompagné* de groupes de 
petites ligures représentant des sujets mythologiques, 
entre autres Mar* c-t Venu*, et le* Muse* jouant des 
instruments. Lo cité méridional, en retour d'équerre, 
est perré de cinq arcades se dessinant sur l« mur, por- 
tant sur de* colonnes corinthiennes. Un second ordre 
pb» petit surmonte le premier, qui est perré de fenê- 
tre* carrées avec traverses formant croix. De c© côté est 
la rliapelle, dont les voûtes sur nervure* avec eu ls-< lo- 
is mpe forment trois travées dans la nef et deux dan* 
le sanctuaire. Les murs étaient autrefois recouvert» 
de pointure*. La porte qui ouvre sur la rue Saiul- 
Homaiu est un plein cintre dont le* montant* sont 
orné* de pilastre* chargés de grotesque» très-fins. Elle 
possédait autrefois un heurtoir eu fer représentant un 
grotesque obscène. — Hôtel de* Monnaies, rue Her- 
bière, n* 17, et rue Saiul-Éloi, n* 3 o. De tous tatnps 
Rouen eut le pivilége de battre monnaie. Son hôtel 
monétaire pourrait bien exister depuis U période car- 
iovingienne, où Charles lu Clinnv© confisqua au pro- 
fit du trésor royal loua le* privilèges nvonélaire*. Le* 
ducs de Normandie curent un atelier A Rouen, comme 
le» roi* capétiens l'ont toujours possédé. L'hôtel dote 
de François I*\ ainsi que l'indique l’êcu royal de 
France, entouré du collier de l'ordre de Saint-Michel 
et accompagné, à droite et à gauche, de deux FF cou- 


ronnés. C'est une construction en pi crie d'un style 
révère, qui renfermait le* ateliers et le* fourneaux. 
La façade sur ta rue Herbier© était ©n bois et pierre 
du temps de Louis XIII. Eli© a été défigurée ©n 1 8 * 3 . 
Celle qui donne sur la rue Saint-Eloi , mieux caractéri- 
sée, montre encore quelque* baie* en plein cintre accom- 
pagnées de deux petites Imiea étroites rectangulaires. — 
Hôtel de Lisieux, rue de la Savonnerie, n" ft , construc- 
tion en bois et pierre du x? i* siècle , où l’on reconnaît 
une (ourdie en bois de ce temps. C'était la demeure des 
évêques de Lisieux lorsqu'ils venaient à Rou-.-n. (Voir 
Fun raines.) — Hèld du Bec, nie du Bec, A** met 19. Cet 
hôtel des moine» do l'abbaye du Bec datait du iv* siècle. 
Il a été démoli en 181C. 11 possédait une chapelle qui 
a été détruite en i 83 g. — Palais de justice, construit 
dan* le* première* an mie* du xvi*«ède. Après mainte* 
dehbératkmi, essais et tentatives, le roi Louis XII, le 
ranimai d'Aniboise et les habitants de Rouen «'accor- 
dèrent en 1 699 pour placer dans le Clo$ aux Juif» le 
plais de l'échiquier de Normandie, que l'on venait de 
déclarer permanent. On commença cette année même 
pr le pignon qui donne sur la rue aux Juifs, lequel 
subsista encore, cl par in prtie qui est vers le Marché- 
Neuf, portion qui disparut au siècle, dernier. On en 
attribue avec gronde vraisemblance le plan à Roui lara 
Leroux, architecte de la cathédrale, qui fui aûlé don* 
son travail pr Roger Ango, maître de* œuvres de la 
ville de Rouen. On estime que la prtie ancienne du 
plais a coûté 3 oo,ooo livre*. La salle commune ou 
de» Ras-Perdus a coûté seule 8 g, 000 livre». Ce plais, 
très-avancé eu i 5 o 8 au moment où Louis XII vint le 
visiter, fut mis en i 5 iA dans letat où il était encore 
en » 83 o. Il fut complété dm*» le même style de 1869 
à 1 8 j 9 . La cour, aujourd'hui fermée par une grille de 
fer moderne soutenue pr dus pilier» Mtr mon lé* d'ai- 
guilles également récente», était autrefois close pr un 
mur crénelé. On y pénétrait pr un petit catlelkt percé 
d’une prie ogivale surmonté© de l’écu do F rance sou- 
tenu pr deux cerf* (aujourd'hui nu musé© d’antiqui- 
té*). Des échoppe* appuyées contre ce mur et qui en- 
combraient la cour furent transportée* eu 18a 1 sur lo 
Marché-Neuf, qui fut créé pur elle». Un escalier ex- 
térieur. dont les marches établies sur un plan plygonc 
s'appuyaient sur ce mur ainsi que sur celui du bé- 
liment de l'ouest, donnait accès A l'extrémité de la sali© 
qui en occupe tout lo premier étage. Il fut démoli lors- 
qu'on refit la grill© actuelle. En i 7A10 on bâtit pur la 
• chambre de* requêtes le coq* de logis dont In façade 
donne sur le Marché-Neuf. En 1761 on éleva pur la 
chambre do la Tournelle le pavillon qui fait l'anglo d© 
la ru© Saint- Lô. En i 835 on refit pur le tribunal civil 
l'aile de la rue aux Juifs, lo tout dans le style de la fin 
du xvi il* siècle. En i 83 g on commença à restaurer, sur 
la façade méridional© dans la cour, tout ce qui est A 
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droite de U tourelte. Ce travail , terminé en i h ift , coûta 
i s5,ooo franc». Enfin, en vertu d’une loi de i8Aa, on 
commença en *843 loul le côté oriental, où siège la 
cour impériale, construit dans le style de la partie an- 
cienne el destiné à lui (lire pendant. Celte gronde en- 
treprise, conduite par M. Grégoire, n coule 1,1 5«,ooo 
franc» dont 1 00,000 dooné» pur la ville et *5o,ooo par 
le département. I Vl—lllllt le COTOpoae aujourd'hui de 
trois Mlitmmls en équerre sur les trois côtés d’une cour 
rectangulaire, symétriquement di*|N*ré par rapport à 
une tourelle saillante sur le milieu du corps de bâti- 
ment central. Deux cmir» intérieur!*, dans les coiutnic- 
(ions nouvelles, éclairent les differentes «ailes affectées 
à la cour d’appel. ta partie anrienoe ne *e conqiosc 
doue que du bâtiment de l’ouest, le plus ancien, el 
d’un peu plus de la moitié dr celui du nord , en y com- 
prenant cinq travées au delà de la tourelle, vers l’est. Le 
Ihtlimcnt de fourol est terminé par un pignon à chaque 
extrémité. Le pignon surin roc Saint- LA, soutenu par 
trois contre-forts ornés, est flanqué de deux tourelle», 
dont une seule ae termine en mcorMhaml. Leurs 
toits en pierre, aigus et hexagones, ont leurs bas** cou- 
verte* de niches remplie* do statues. De petites fe- 
nêtres en unse de panier «| deux rangs do grandes fe- 
nêtre» M>ot ouverts dans l’intervalle des contre-fort*. ta 
pignon sur la roc aux Juif», le premier construit, vers 
1 5oo . est , à peu de chose près, scmbhildc au premier, 
seulement il ni plus orné ; les fenêtres étant d'ailleurs 
doubles ou premier étage. L’une des tuandle* d’angle 
ooutienl un escalier par lequel on moulait dans la salle 
des Procureurs, qui occupe loul le premier étage. La 
façade sur le Marché-Neuf est entièrement cachée par 
les constructions élevée* au xviti* siècle. Celle qui 
donne sur la cour ae compose de six travées sépa- 
rées chacune par un contre-fort orrK : , comprenant un 
toubux»«inenl fort simple percé de jiortcs ou d’ouver- 
tures en anse de panier qui donnent accès et laissent 
pénétrer le jour djnv la prison ou conciergerie, et un 
premier éloge perrt de grand»* fenêtre* à doubles croi- 
*ée* de pierre. Une balustrade surmonte la corniche 
interrompue de gargouilles ù la base du toit en avant 
duquel s'élèvent trois hautes lucarnes de pierre ornées 
de contre- fort* et d’arcs-houlant*. et terminées par de* 
frontons a crochets. Un escalier droit qui monte an 
milieu de la façade a remplacé en i83o celui qui exis- 
tait à l'extrémité ci donne accès, par une grande porte 
ogive xidMljtoée à une fenêtre, dan* la salle des Pro- 
cureur* ou des Pas-Perdue, (jette salle, de 55 mèlres 
de long sur 1 7 mètres de large, o*t recouverte par un 
berceau ogival de liois cachant une charpente sans en- 
traits. lk-v pemientifs et des rosaces en Irais sculpté la 
décoraient, ainsi que des omemeuts peints sur le par- 
qiK'l. Vingt niches encadrée» de contre-forts cl «nnuon- 
lées de hauts pignons à crochets ornent les murs, trois 


à chaque bout et aepl sur chaque eût»*. Toute* «»nt 
perdu leurs statue». Deux fenêtre* et deux balcons à 
jour superposés el en encorltt-Hcment décorent l’une 
des extrémités, tandis que l’antre compte doux étage* 
de fenêtre*. Cinq fenêtre» à doubles croisées de pierre 
éclairent la «aile sur sa façade MMt. Dan* la tourelle de 
l’angle sud ouest de e*lta salle «Hait la chapelle où l’on 
célébrait la mrw rougir [tour l’ouverture du parlement. 
Aujourd’hui on l'y célèbre encore fiour l'ouverture de* 
cours et tribunaux. On y montre, atnui lo lieu où fut la 
table de marbre dea procureurs. La façade qui irjjante 
le sud est coupée en deux parties égale» par une tou- 
relle octogone 4 deux étages, donl le* fe ll tr » carre»** 
à meneaux de pierre août encadrée* par de* lobes den- 
Idrâ. Une corniche d’une grande riebesv? est coiffée 
d’un toit pyramidal, «'appartenant probablement pas 
au plan primitif, qui semble avoir dû comprendre une 
galerie. Le corps de luOimcnt A gauche est perré au rex- 
de-chaussée de cinq ouverture*» en cintre surbaissé . p*s- 
sagw ou femUres, «H de cinq grandes fenêtres carre**» 
correspondant nu premier étage, divisées par des «voi- 
lées de pierre, séparées par dm contre-forts à pinacle* 
décore* de crochet*- An dnous de la ««niche garnir de 
gargouilles règne une haute daire-voie qui se combine 
avec deux immense* lucarnes décorée*» de fronton*, de 
pinacles et d'arcs-boutants , le Unit portant dm statues. 
Le toit qui s’élève en arrière est couronné par une crête 
do plomb. Le corj» de bâtiment à droite, symétrique 
au premier, n'est ancien que sur trois travém. La fa- 
çade nu nord, sur la rue Saint- LA, reproduit avec plus 
de simplicité les dispositions du sud. La tourelle cen- 
tral»* y était remplacée par une petite tourelle poiy- 
gone en encorbellement sur un rentre- fort. Le corps «le 
logis de gauchi- renferme au jutunier étage la grand'- 
chambre du parlement «le Normandie, où Louis XII 
en 1608, François 1" en 1 5 a 7 , Henri II en i55o. 
f.liarlra 1\ qui l’y lit déchire r majeur «n i5fi3, tinrent 
leurs ht* de justice. C’est aujourd'hui le lieu des séance» 
du la cour «l'assises. Celte «Ile, nouvellement restau- 
rée, Cî>l re mur qualité par une corniche de pierre dé- 
core* d’area lures 4 jour et par un plafond de liois de 
chône composé «le caisson* polygones, les ms en re- 
traite, les autre* en saillie, décorés de grotesque» 
sculptés et de pendentif* dans le style de U Itenai*- 
snnee. Doux des salles du bâtiment 4 droite de la tou- 
relle renferment de» plafonds de bob à ronqwrtimi-nte 
avec rosaces sculptées en saillie dan* le style encore! 
gothique. — Hôtels de ville. 1. Ancien hôtel de ville, 
nu* de la flw lloriap, n* 68, el rue Tliourel, n’ 1 . 
La commune de Rouen parait avoir commencé ver» 
1 i5o. D’abord elle eut son hôtel de ville et son bef- 
froi 4 l’encoignure* de la mette la liru»»o- Horloge el de 
la rue des \ ergetliers. A partir de isso cet hôtel s'é- 
tendit sur l’autre côte de la rue, 4 l’angle de la 
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rue Muttrre el pire de l’égiuM! de NoinvDwnMle-U- 
Ronde. Cet édifice, du lin* siècle, possédait une cha- 
pdle, une flèche «lu bois ut une fontaine de pierre. 
L'hôtel actuel, construit en 1607 P* r farclufode Jac- 
ques Gabriel , eut un bâtiment à deux éloges avec I tirâmes 
de pierre. Des pilastres accouplé» d'ordre dorique et 
d’ordre ionique ornent u% façades A bossages décorées 
de deux grand» écussons aux armes de Rouen. L'archi- 
tecte Le Carpentier dressa en 17Ü7 le plan d'un nouvel 
hôtel de ville qui devait s'élever sur le Vie ni- Marche et 
qui fut commencé entre les rues Cauchoise et de la Pii*. 
Mais en 1 791 il fut vendu et démoli. En i 79 1 la mu- 
nicipalité cessa d'habiter te vieil hôtel de ville. Retirée 
d'atmrd à Suint-|jô , elle alla en 1 800 s'installer dans 
l'ancienne abbaye de Saint-Ouest, où elle est aujour- 
d'hui. (Voir Abbaye fa .Srtôol-Owen.) — s, Beffroi. Sa 
tour carrée en pierre, munie de contre-forts el percée 
de grandes fenêtres de stylo flamboyant, aurait été 
construite de 1 390 à 1 897, d'après les archives, le bef- 
froi primitif ayant été rasé en 1 38 s , après l'émeute de 
si» harello.* Une inscription sur cuivre, placée à son 
pied . lui donne la mémo date. Cette tour, œuvre de Jean 
de Baveux, se terminait par une aigu i Ile qui, menaçant 
ruine, fui distendue en 1 7» 1 et remplacée par le cam- 
panile qui existe aujourd'hui. — 3 . Cloches. Dans ce 
beffroi sont logé** deux cloches du xtu* tiède, fondue» 
par Jehan d'Amiens vers 1160, par ordre des maires de 
Rouen, Martin Pijpciie et Rogier IdîffOli. L’une se 
nomme la fiw&e- Ribaud , et l'autre la Ifourtl ou /IoinAo/, 
et plu» communément la Ctocie d'arpent. C'est elle qui 
tonne chaque soir lo couvre-feu depuis six cents ans, 
annonçant aussi les incendies, les fêles publiques, l«s 
émeutes et les inciuorw. La première ftourrl ( Rond) a 
sonné en 1 1 7 4 pour le siège de Rouen par Louis l« 
Jeune. Henri Court-Manlel et le comte de Flandre; la 
nouvelle a sonné pour la hardie , célèbre émeute de 
1 3 Ha , pour répulsion des Anglais et l'entrée des Fran- 
çais en 1 469. Toute* deux portent des inscriptions du 
un* siècle. — 4 . Gros-Horloge. Le bâtiment qui con- 
tient aujourd’hui la Gitane-Horloge, ou plutôt le Gros- 
Horioge, est une construction 4 cheval sur la rue du 
même nom, en remplacement d'une dos anciennes 
portes de Rouen , nommée la porte Massacre ou fa la 
fiourAene. Elle repose sur une voûte en anse de 
panier, dont l’archivolte moulurée porte à U dof fées» ; 
de la ville. L'intrados est divisé en trois parties par une 
mouture saillante formant un corde au centre et deux 
demi-cercles de chaque côté. Le cercle central rat oc- 
cupé par un berger gardant se* montons distribué dan* 
les deux lunettes de la naissance de la voûte. Le peuple 
l'appelle U bercer Rouen el le regarde comme la person- 
nification de la ville. Le bâtiment de pierrequi surmonte 
I - b rende el qui contient le mouvement de l’Iwirfoge porte 
de rhaque côté un grand cadran qui , exécuté d'abord en 
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| 1 4 1 o par Olivier Homo , a été refait en 1 5*9. L'horloge 
! est encore celle de i 38 g, qui est l'œuvre de Jourdain 
1 Dniestr,* et de Jehan de Félanis. Les üntercllea ont été 
l fondues par Burvl en 1713. Le bâtiment de l'horloge est 
surmonté d'un toit aigu en ardoise, que couronnaient 
une crête en plomh et trois épis; celui du centre re- 
produisait les armes d« la ville, txudis que ceux de* 
extrémités représentaient le soleil cl la lune. Du côté 
de la ru»? des Verget-lier* est la fontaine Massacre, qui 
toncho au beffroi. ( Voir FonbuVw )— lUM du Rourg- 
TlieroulUe, place de la Pucelte, n* 6, 4 l'ongle de la 
rue du Panneret. Guillaume le Roux, deuxième du 
nom, seigneur du Rourg-Theroulde et de Tilly, com- 
mença cet hôtel 4 la fin du xv* siècle. Son fil* aine, 
Guillaume le Roux, troisième du nom, abbé d'Aumale 
et du Val-Ridior, h; termina sous François I 4 *. La façade 
extérieure, sur la place de la Pucelle, très-mutilée par 
le temps et Ica boni inet , ne possède plus d'atideu que 
le cintre en anse de panier de la porte. A l'angle do la 
place et de la rue 'lu Panncret était accrochée autrefois 
une jolie tourelle de pierre en encorbellement , qui a été 
démolie en t 8 i 4 pour cause d'alignement et de sûreté 
publique. Vers la même époque on supprima aussi une 
immense cheminée de cuisine qui se trouvait au côté 
nord. Les bâtiments de l'hôtel forment un carné long 
dont les façade* du sud et de l'ouest, sur la cour, sont 
le» plu* ornées. Le débouché de la voûte d’entrée, dans 
le bâtiment de l’est, est orné de moulures prismatique* 
en accolade avec crochets et encadre par deux contre- 
forts prismatique* sur culs-de-lampe , couverts de gro- 
tesques et interrompus chacun par uno ronronne de 
feuillages encadrant deux bustes : l’un de François 1 ", 
l'aulnr de Henri VIH- Des candélabre» amortirent ce* 
contre-forts et portent lo chiffre G.L.R. qui est celui 
de Guillaume le Houx. La façade de l'ouest, la plus an- 
cienne , est à deux étage» sous lucarnes, perré» 1 i chaque 
étage de deux grandes feoètres et d’une petite , et flan- 
quée à gauche d'une tourelle à pans. A droite devait 
exister également une tourelle d'escalier. Les fenêtres, 
4 croisées de pierre, sont cames, encadrer* de mou- 
lures prismatique». Les lucarnes de pierre , très- impor- 
ta 11 1rs, sont accompagnées de contre- forts, de festons 
et de pinacles. Due crête de plomb couronnait le faite 
du toit. Dans le trumeau du premier étage est la sala- 
mandre sous fécu de France. Des bas-reliefs, placé* 
dans le* panneaux , sous les fenêtres du premier étage, 
sous les lucarnes et sous la coraicbe, représentent de* 
triomphe», une salamandre an milieu d’arbres, un phé- 
nix , etc. La tourelle, qui est 4 quatre étages, a le» trois 
supérieur» couvert» do bas -relief» et e*i flanquée «le 
contre-forts ornés sur ses angles. Trois bas-reliefs sont 
sur chaque face, où ils encadrent autant de fenêtres 
carrées h angles arrondis. Ils représentent dos scène* 
champêtres, telles que la tonte de» brebis, un repas de 
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bergers, le jeu de main chaud*?, une scène galante, des 
pêcheurs et de* mabsoufieurs. Dans celle tourelle est 
uu rahinet décoré dans le style du xvi* siècle. Le pla- 
fond, en bois sculpté, est orné de pendentifs, cl le» 
mur», coin cri* de lambris, encadrent quatre tableaux 
dans le style du Primaticc. Le corps de logis du sud est 
une galerie dont le soubassement porte les bas-reliefs 
du Camp du drap d'or. Celle galerie ae compose d’un 
socle haut de a“, 3 o . sur lequel «‘ouvrent six arcades à 
cintre aarlmbaé , une porte et six fenêtres, dont les ar- 
chivoltes sont décorées de moulures , et les montants de 
candélabres et de grotesques, et dont les étroits tru- 
meaux portent sur des pilastre* couvert* de grotesque*. 
Au-dessus règne un grand entablement dont la frise est 
divisée en six panneaux offrant des hao-rdiel* symbo- 
liques et mystiques d'une Irte-beBe exécution. Les deux 
premiers sont presque détruits, le troisième est Irès- 
maltrailé, les autres sont bien conservés. Sur le pre- 
mier on distingue de* ligures accompagnant un char 
surmonté d'un dais soutenu par des colonne*. Le 
deuxième char, traîné par des animaux mutilés, est ac- 
compagné d’une femme dégante et d’un homme por- 
tant bannière. Le troisième char, tiré par des hauts, 
écrase des personnages. Le quatrième char, Irai né par 
«les éléphants, est monté par une femme embourbant 
une trompette nrnée {In Renooocnée?). On y remarque 
uu crâne, un serpent et des attributs de ta Mort. Le 
cinquième diar, attelé de quatre chevaux , est entoure 
d'hommes qui paraissent des moissonneur*. Lo sixième 
char est traîné par les animaux qui servent d’attributs ) 
aux quatre évangélistes. Sur le rharest la Trinité; le 
Père et le FU* soutiennent le livre de l’Évangile que 
recouvre le Saint- Esprit. Sons le* roues sont broyée* les 
hérésies; devant sont des prélats; derrière, un pope et 
un cardinal. Dan* le *ou!nwrm i jil sotis les cinq fe- 
nêtres se trouvent les cinq baB- relief* dits du L'amp 
du drap d'or, représentant l'entrevue de François I'* 
et de Henri VIII, entre Guines et Ardres, en i 5 so. 

Le premier nous montre lu ville de Guioes, d’où sort 
le roi Henri VIII. Sur k’ deuxième, le roi d'Angleterre 
s'avance au-devant de François 1 ". Il est précédé du 
cardinal Wolsej, accompagné de» ducs de Norfolk et de 
Suifolk. Le troisième offre la rencontre des deux rob, 
qui se saluent réciproquement. IL* sont sur de» chevaux 
empanaché* cl entourés de brillants cortèges. Sur le 
quatrième on voit Françob I” allant à la rencontre do 
Henri VIII, II est escorté du légat du pape, des cardi- 
naux de Bourlwn , de Lorraine et d’AlbreL Le cin- 
quième représente U ville d'Ardm, d’où sort le roi 
François 1 ". Chacun de ces bac-rotiefs a o m ,8o de hau- 
teur sur 3*33 de largeur. Parmi l«* grands person- 
nages qui ont liahilé celle maison , on ci le Françob l*\ 
lord Shrewsbury, ambassadeur d’Angleterre prè» de 
Henri IV, et le cardinal de Florence, légat du pape. 


tous deux en *096. (Voir le JUmumt des foniau ««#.- 
les gravures d'Israël Sylvestre, de Millin, dans ses An- 
ûquite* nationales , de Montfauoon , dans scs Monuments 
de la monarchie frangent*, de Ducarel, dans tes Anfi- 
quités aHgio-mrmandn ; Charles No«lier, dam sot } oya- 
gea pittoresque* et romantiques dans Vanne - »v Frottes, 
et M. de U Qnérière, dans sa Description historique des 
Maisaus de Roum,l. II, p. 91 6.) — Hôtel de Fécamp, 
rue de la Poterne, n* sS. L’n ancien hôtel des moine» 
de Fixamp avait été commencé en 1090, près du vieux 
palais, mais n'a jamais été adtevé. La maison actuelle CBt 
J _ de 1700 ou environ. On y remarque une grande port" 
1 d’entrée surmontée d'un pignon orné de guirlandes 
de fleurs, une rampe d’escalier en fer, un appartement 
bien décoré et une colonne de pierre. — Hôtel de Jn- 
raiéges, rue de la Poterne, n* *6, construction de 1700 
ou environ. Porte avec un fronton à guirlande*. Esca- 
lier en bob. Cet hôtel eut pour annexe nnc chapelle de 
Saint- Phâlbcrt. Un y voit de vieux murs de pierre, 
que l'on dit avoir servi de prison au saint fondateur de 
rahbay* de Juiniége*. — Hôtel de Volmout, en face du 
graud portail de l'abbayc de Sainl-Lô; brûlé et aban- 
donné eu 1 56 g. Il y avait une chapelle où un religieux 
de Saint-Lô disait la messe. — Hôtel de Saint-Han- 
drille, rue Ganterie. Il y avait une chapelle. — Hôtel 
de Grandroont, près de Saint- Vincent. Dans ces der- 
niers temps il était devenu la l »c«/le-/?oiiNni»c. — Hôtel 
de Bondcville, rue de la Prison. — Hôtel de Sainte- 
Catherine ou de l’abbaye de Sainte-Catherine, rue de? 
Crottes. Il avait été donné au monastère en 1Ô7&. — 
Hôtel du Toi ou cour du Tôt, roc des Espagnols , n* 1 6 . 
dans l'Ile Notre-Dame, sur In paroisse de Sainl-Madou. 
Parmi scs privilège* on signale le* droit* de foire, de 
colombier cl de pêcherie en Seine. Il n'a disjvaru qu'en 
* 830 . — Hôtel de Rafle lot, me Morand, où a existé 
aussi l'hôtel de Mathao. — Hôtel Bigot, rue du Mou- 
linet, n* 1 1, résidence de la famille Bigot, dont le plus 
célèbre de tous, M. Éméric Bigot , avait réuni une bi- 
bliothèque précieuse pour l'histoire de la Normandie. 
Ce bel liôld, du irn* siècle, possédait une chambre 
magnifique, ornée de lambris et de peintures de» 
maîtres du temps; il 0 cessé d’exister en i 84 i, — Hô- 
tel du Patriarche, rue Beffroy, n° a h . ainsi nommé 
paire que Louis «le Harcourt, évêque de Baveux et 
patriarche de Jérusalem , l’avait habité vers 1499. H" 
le m p» «le Farm, c'était encore un des plus beaux hôtel* 
de llouen. Démoli avant 1 8ao, ce n'est plus aujourd'hui 
qu’une maison onlinnire. — Hôtel «lu Bailliage, an- 
cienne rue de ce nom, n" 1 5 à a 5 , Là étaient, jusqu'en 
178g, la prison, la salle d’audience et les greffes du 
bailliage et du présidial. Ce groupe de construction* 
*« composait de maisons en bob fort anciennes. — 
Hôtel de bfouldvrier, devenu le collège de» Jésuites en 
1 583 .— Maison de la Barge, rue du Grand-Pont, n # 3 6. 
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Celte maison en bois datait de i 458 . Elle était appelée 
la ifargr, à cause d'une petite barque sculptée sur le 
couronnement gothique de la porte d’entrée. Le tout a 
disparu en i8ai. — Hôtel des Chapelets, fondé vers 
i 3 o 5 par Guillaume de Flavaoourt pour les musiciens 
de la cathédrale. — HAUd Cartel , dans le quartier Sainl- 
Sever. M. Carrai, président de la cour des comptes, 
mort en 1717, avait fait instruira i l'extrémité du 
faubourg Saint -Set er un splendide hôtel avec serres 
et orangeries. La maisOD, construite en pierre de 
Saint-Leu, formait un carré long avec double pavil- 
lon. Cette magnifique demeure fut démolie de 174/1 
i 17*5. — Hôtel dee Aides, rue Somlo-Croix-des- 
Pelletiers, n® *0. Dan* b cour, sur b façade en bois, 
trois petites statuettes de l’archange Gabriel, de b 
sainte Vierge et d’un autre saint. — Hôtel de b 
Providence, rue Saint-Lô, n" 4 s, construction en 
pierre de Saint-Leu élevée en 1717, qui a coûté 
600,000 livres. Bâtiments construits sur les trois côtés 
d’une cour fermée sur b rue j>*r un mur percé d'une 
porte monumentale que surmontent deux grandes fi- 
gure* de génies accostant un écu. Devenu l’hôtel des 
sociétés savantes. — Hôtel des Consuls, nie Nationale, 
rue des Charrettes et quai de b Bourse, bâti en 
1 735, en pierre de bille. Grand promenoir voûté au 
res-dc-c lia lissée, edairé par des fenêtres cintrées. Esca- 
lier monumental accédant aux appartements du pre- 
mier étage, encore orné» de* boiseries du temps enca- 
drant quelques tableaux . dont l'un , de Lemonnier, re- 
présente Louis XVI reçu par les notables de Rouen. — 
s’ Maisons de Rouen *. — Rue de l'Amitié , n* 1 3 , porte 
en pierre du xtiu* siècle ; 0* io, architrave en bois du 
xvi* siècle : n* 3 s , pilastre* en pierre du xtii* siècle. — 
Rue des Arpenta, n** i 3 et 36 , pilastre» en pierre du 
xvm* siècle; n** 17, 1 g et si, faillies en bois du xvi* 
siècle; n" s 5 et 47, maisons en bois du xtii* siècle; 
n” 3 1 , trois portes en bois et Fenêtres contournées du 
x«i* siècle. 11 y a une enseigne effacée représentant un 
homme à cheval, M. de 1 a Quérièrc parie d'une Aâ- 
ioih/jIwr pbcée dans b cour. N“ 33 , 37 cl 3 g, saillies 
en Loi* du xvi* siède; n* 4 o, pilastres de pierre du 
un* siède; n* 47, maison en bois avec saillie du xvi* 
siècle; n* fil, deux pilastre* de pierre de 1 670 ; n" 53 , 
pilastre s do pierra et bois contournés de 1 7 1 7 ; n* 67, 
maison en bois i trois étages, avec pilastres et saillies 
du nu* siède; n** 64 et 66 , pilastres de pierre et bois 
contournés de 1 700 ; n** 65 , 67 et 69 , porte et pilastres 
de pierre de 1 700 ou environ. Dan* celle maison est né 

1 Dan» m Df MTy ** n âwtanfw in «M*n«u de Bc*t* publié* 
rn 18* i et <n «M-ti M. data Qofoèro a en rr*u« Im maimoB 
itr Rourn ; mai» ib-puB ringldo-j ui biru il» <li*nfr*ir»Uoiil .-n 
Iko. i roecaiinu «urtMit «Ira gro-is imnui cnlnj-ri» ro ,8Ce. 
Int nourri!* mue était nfaaaaakrr. CMMKM. >ie !a QaérÜK, «I 
a «uWi l’ordre alphabétique. 


le général Fteurus Duvivier, comme l'indique une ins- 
cription ; n~* 70 , 77 et 79, pilastres de pierre du xvn* 
siècle ; n* 7 1 , pilastres de pierre de 1 643 ; n* 86 , M. de 
bQuérièrodto, dans cette roai*on, un escalier intéres- 
sant avec distique latin gravé sur bois au xtii* siède: 
n**8g, 91, 9s, 94, 1 16, i 3 i, i 33 , i 35 , pilastres de 
pierre du xvn* siède; n* 100, maison de bois de 1 7.J9; 
n* 10s, porte enchère, pilastres et portes en bob du 
xtu* siècle, probablement de i 648 : cette dmimd fut 
l’ancienne communauté de la congrégation établie «m 
1 648 ; n° iofi , pîbslrv* de pierre de 170U ou environ. 
— Rue des Arsins, n** 4 , 5 «t 8 , pilastres de pierre du 
xtii" siècle. — Rue des Augustin;, n’* 3 , 9, 17, 19 et 
*R, pilastre* en pierre du xtii* siècle; n** 5 , 7 et 49, 
saillies en bois du xvi* siècle ; n"* 1 6 et ao, magasin au 
sel , construction en pierre du xtiii* siède, ainsi que b 
fontaine qu'dlle renferme, connue sous le nom de Fon- 
taine Je* Auffuttim ; n* a a , hôtel des Augustin 8 , ancien 
monastère reconstruit au xvm* siècle {voir dNgiurtûu); 
n* * 3 , mascoron et fronton du xtiii* siècle; n" 37, pi- 
lastres de pierre de s 7^0. — Rue dos Avirons, n* 1, 
maison de pierre de 1700, pilastres de pierre du xnt* 
aède. — Place de* Avirons, n* 1, maison en Un* du 
xtu* siède. — Rue du Bac, n** 6, 8 et 10, saillies en 
bois du xvi* siède; n* 7, pilastres de pierre du xvti* 
siède; n” 1 a et i 4 . deux maisons en bois avec base de 
pierre; de* pilastres doriques, ioniques et corinthiens 
décorent celle façade, qui doit remonter au temps de 
Henri IV ; n® s8 , pilastres de pierre de i 63 a. Les trois 
étage* sont en pierre et décorés arec une certaine ri- 
chesse. On remarque un éooseon à trois croissant*, deux 
sur un. N® 3 o, maison également trèvsculptce, aussi 
en pierre et à trois étage*. KIM est du même temps 
et a b Justice pour enseigne. BUt «4 ornée de fleur*, 
de mascarons et de reliefs représentant le* quatre évan- 
gélistes; n"* ao, ag, 3 «, 33 et 5 o, pilastres do pion? 
du xvii* siècle; n* 3 g, calice en pierre du xm* siède; 
n" 5 a, 54 et 64 , pilastre» en pierre du xvn* siède; n* 56 , 
pilastres en pierre de 178a; n" 55 , 57, fig, 61, 63 , 
67, 69 et 76, pilastres en pierre du xtii* siède; n* 66. 
saillies en bois du xvi* siècle avec panneaux simulé* 
couvert* -de sctl'p tares; n® 7s, consoles en pierre du 
xvn* siècle. — Knc du Bailliage, A présent place Solfc- 
rino. Dans celle rue, presque entièrement détruite, il 
reste deux maisons portant encore les anrirn* numéros. 
N* 6, jolie maison de pierre i deux étages, terminée 
par une grande cl belle lucarne dont l'écusson est ef- 
facé. Au premier étage est ainsi un deuaaon effacé ; moi* 
au deuxièma on lit le chiffre de 1618, date de in mai- 
son. Huit jolies luramra de pierre du xtu* siècle. — 
Rue Beauvoisinc, n* 18, ancienne chapelle Sainte- 
Barbe. .Murailles et colonnes du xm" siècle dans b cour. 
N" i 5 , grande porte en pierre du xvm* siècle; n" 43 , 
5 * , 56 , tog, 1 13 et i 35 , pilastres en pierre du xtii* 
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aèdfli d h I 5 «( 6 i i porlM«lbM<ln nii'iUrlci n* t 3 f, n“ 10 H h, maison de pierre du xtii* vide; orne- 

mniMHi un bois du ici' ou du xr u* siècle ; n'* 1 53 et 1 6 1 , inenU effacés. — - Rue Bourgerue , n° 3 o , saillir- en bois 

ancien couvent de Ri-Refond» , fondé en »6A8 (voir liet- du xvii* siède. — Bue Bourg-l’Abbé, n* n, porte en 

Ufùtuh ) ; n’ t 38 , ancien couvent de Sainte-Marie, cons- boi» du xvi* siècle; n* 4 l H el ao , rei-de-chauastk* en 

truit au ivii* siècle el où sont aujourd'hui h** muser*» |ii«m du un' tiède; n* s 5 , porte et piastre» en pierre 
(voir la iMitafiMi); n” aïo, porte en pierre du un* de i 6 * 3 ; n’ «9, bois contourné de i 63 a ; n* 3 i, unir 

siècle. — Rue du Ber, u‘ 1 , maison en bois à trois étage*. de pi eue du ui* siède, mUre do la clôture de l'abbaye 

Au bas sont de charmants pilastres de la Renaissance. de Saint-Ouen. — Bue Uoulard, n * 1, dru* corn i die» 
Il 5 en a autti de plus |MütiL» à chaque éloge. Les le- en Lois du ui* suide ; n* 7, porte du un* siède; n* 9, 

nèlrre ont été refaites. N* 1 1 , ancien hèlrl do l'abbaye jolie porte à U maison en pierre du temps de Louis MIL 

du Bac; n* t 5 . pilastres de pierre du xvu* siède. — Elle a deux étapes. Le rel -do-dkauaaée ret éclairé par 

Rue Itaseresc , n” G , porte en pierre «lu x» 1* siède ; n" 7, deux fenêtres carrées. Il y en a trois au premier, dont 

# 5 , *fi et 3 o, pilastres de pierre du un* «èdo; n* 33 , deux sont bouchers, et trois au second, dont deux sont 

mabon en pierre et bois wsra le', avoc pilastres de pierre Moquées. La lucarne se compose d'une double fenêtre 

du xn* siècle. — Rue RrtTruy . n* 1 a , pilastres de pierre trèa-verrée. Cette uinijou est «Lun gu6t exquis. N* 1 3 . 

du xvii* siècle; n* so, bd hôtel «le pierre avec porte cl saillie* en bois du xn* siècle; n* » 3 , maigri un pierre 

mavaron» du x« ut* siècle; n* as, hôtel de pierre de | du \ni* siècle. — Bue Bouvreuil» n’ S . maison en pierre 
1700 ou environ; n” ai, ancien hôtel du Patriarche; du temps de Louis XIII. Elle a deux étages. Au rer-de- 

ii° 33 , maison en bois du xn* siède ; n* 4 1 , fenêtres en 1 cbau.W-e sont deux jolie» portes en pierre. 1 >ps pilastre-s 
bois du xn* ou du xvu* «ède. — Rue de* Béguine*, ; doriques embrassent le* deux étages. Lo premier étage 
n* s A, ancienne église Saint- Viger. — Rue du Barbet, , «-si décoré de trens joli» inascaron* et de quatre car- 
n” 9 et 1 t , pilastres de pierre du xvu* et du xmi* siècle. louche» fleuris dont un porte le millésime, de 1 . 5 . 9 . 8 

— Rue du 6on*E»poir, n* 3 , pilastre» de pierre du (ifîsK selon nous ou 1 .VH N . et non 1 5 aH); n* 1 A , porte 

xvu* siècle; n" 10, saillie eu boi» du xvu* siède; n* 1 1 , en boi* du xn* ou du roi* siècle; n* s*, au deuxième 

jolie maison de t6s*. Elle possède au rei-dfrchemaée étage, fenêtres en pierre du xni* siècle; n* 3 o, pignon 

doux charmante* portes à fronton brie-, en pierre : les en bois du xnf siècle; n* 36 , maison eu buis à trois 

ouvertures sont séparées par un pilastre. L'architrave, étage* du xvu* siècle; n" 5 a, porte en pierre du xm* 

en bois, e»t sculpté. Le» deux étages sont orné* de bois siècle. — - Place de la Colende, n** * 5 , >7, «9 el 3 t, 

sculptés el saillants. A l'appui du premier étage on voyait constructions à frontons de pierre de 1 700 ou environ. 

l'Espérance tenant une outre; au-dessous était écrit: 1 —Rue de» Capucins, n* A, porte de pierre du xm* 
BON ESPOIR. C'est de là sans doute que la rue prend siède; n* 16, porte de pierre du xnu* siècle; n"* 3 y rt 

son nom. — Rue de» Bonnetiers, n* 9, porte eu buis An, pilastre* de pierre du temps de Louis Mil; n* '19. 

du xnu* siède; n* 19, porte en bois du xvu* siède; pilastres de pierre de 16a». — Rue dre Carrure, n** ta 

n* 3 i . saillie en bois du xvi* siècle ; n° 37, construction à ao , IxUrl de la Cour dre comptes de .Normandie (voir 

en boi» du xvu* siècle; n” Ù9, 55 , 57 et 67, pilastres //< <U'U) -, n" 65 et 67 : M. de la Quérière signale sou» 

de pierre du xm* siède. — Rue dis lion»- Enfant», ce» deux maison» de belles caves en pierre à ogives et 

n° Ai, vieille aub-rge à galerie en bois de 1618, On colonne* qui paraissent du xm* siècle. — Rue dre Car- 

l’appelait le Grand MW. Lo bas- relief en bois a dis- mélitre, n** • , 3 , 5 , 8 el 1 9 , pilastres de pierre do xvii* 

siède. — Rue Caron, n* a , pilastre en pierre du «ni* 

siècle. — Impasse Caron , n* a . maison en bois couverte 
d’esaenta , arec rez-do-diaareéc en pierre présentant de» 

I a a, pilastre* de pierre du xvu* siède ; n* 78, pilastres pilastres, une porte rt une niebe du xtii' siède. — 

de pierre du xvm* siècle; D* 1 00 , saillie en boi* du xti* Place de la Cathédrale, n“ 11, i 3 rt 1 5 , grande mai- 

ou du ivii' siède; n* 99, eorniclie en bois sculpté du son en bois à trois étages avec baul pignon décoré de 

xtii* siède; n* i 3 o, maison où naquit Fonlcnelle , le pilastres de la Rensiioanre, fin du xvi* siède; n* 17. 

I I fré rier 1 607 ; n* » 3 i, millésime de 1 7 5 o sur bois ; maison en bois de 1 56 o. Elle a reçu des pilastres corin- 

n* (AA, pilastre* de pierre rt aaillire en Imûs du nu* tbien*. Il lui reste une corniche sculptée. N"* ai, * 3 . 

siède; n" 1 AG, saillies en bois : aux angle», deux *la- *5 rt *7, belle maison do pierre de 1009. Ancien bu- 

tu» d'évèque» du xn* siède , effacée*. — Rue dre Rou- rean des Finance» (voir Patois et hôuU). — Rue Cau- 
cheries-Saint'Ouen. n’ 1 1, saillie» eu boi* du xtii* siècle; choisc, n* *7, pitavtn-* dorique* du xtii* siècle; n" 33 . 
n* 1 a , à l’angle de La rue dre Faux , maison de pierre 69 , 79 et H a , pilastre» de pierre du xtii* siècle ; n** AS . 

ot de boi» du xvii* siècle : an bas, pilastre» en pierre A 7 rt A9, maisuti 111 boi»dn xtii* tiède. Sur la clef de la 

où sont des statuettes de 1 600 environ. — Rue Bou- porte codière est sculpté un cygne , avec la date de 1 63 1 . 

«lin, n" 3 , 1 \ et 1 6, pilastres de pierre du xm* siècle; Dan» le 11” A7 était, en 1 8a 1, un joli plancher en stuc 


paru vers 18.I0. R do, maison avec «aillio en 
1600 nu environ; n“ A 5 , maison de bois à trois saillies 
et lucarne du xn* siècle; n" 53 , 07, 96, tu6, 10H et 
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très-orne et portant Ib data de »668. N" 68 et 70, 
maUon Ir.'-a-iiiLmusanli'. La porte et les pilastres sont 
dans le genre du m* siède. Au rez-de-dioiuaée et au 
premier étage sont de très-joli» pilastre* de pierre sur- 
montés d'un fruQtoo en bois avec tour cl tourelles, oc 
qui représenta la porte d’une viHe. Au deuxième étage 
tonl des fenêtres en bois, puis an fronton avec pilastres 
rninpottiLr* et un écusson où se lil le chiffre de 1607, 
date de la maison. N" la, hôtel de l'Aigle d'or, » ici Ile 
auberge où l'on remarque dans la cour une enseigne et 
des lettres du jmi* siècle. On y voit aussi trois mnrcltcs 
de pierre, qui ne sont autre chose qu'un montait très- 
commun à Pari# «a Mil* siède 1 . — Rue de U Chain»*, 
n ù 1 , pilastres en pierre du xm* siècle ; n" 4 et 6, maison 
de pierre du xvm* siècle, avec enfants sculptés; n* *0, 
maison en boas avec portes , saillies et pignon du xvi* siè- 
cle. — Rue de» CIih mp* , n" 1 , a et 9 6 , pi lastrw en pierre 
du ivn* siède; n* 45 , maison en bois et pierre du xtii* 
siède. — Rue de» Champs- Maillets, n" 6, pilastres de 
pierre de 1 683 ; n* 8 , pilastres de pierre du îvu* siède; 
n* 9, porte en pierre du ivii* siède; n* to, porte en 
bob et pilastres de pierre du xvii* siècle; n* 93, jolie 
porte du xvm* siècle; n* 97, très-jolie porte en pierre 
avec corniche à Iriglypbos et masrnrons du temps de 
Louis \IV. — Rue du Change, n** 9 , 4 , 6 et 8 , mai- 
sons en pierre à un étage décorées de deux rongées 
d'ornement* sculptés et de cartouches de 1 600 4 1690. 
Plusieurs de ces maisons viennent d'être démolies. — 
Rue du Chaperon, n* 3 , pilastres de pierre du xtii* 
siècle. — Rue des Charrettes, □** » 4 , 16, 49, 44 , 8t, 
9.3 , 90 et 1 97, pilastres de pierre du tvn* «ècle ; n" 9 » , 
s 3 et 34 , pilastres de pierre du xvih* siècle; n* 85 , 
jolie corniche en Uns sculpté de t 64 o; n" 101, pilastres 
corinthiens avec chiffres de 1 087 et 1 6 1 6 ; n*i 1 7, portes 
en pierre avec pilastre* de 1657; n* i 36 , pilastres de 
1778; n* s 37, maison en hoisdti tvn* siècle; ri* i 38 , 
porte en pierre du xvm* siècle. — Rue du Chaudron, 
n** i 3 , 18 et 3 », pilastres de pierre du x»u* siècle; 
n" 17 et 1 9 , porte et mura de l’AUrc de Suint-Madou, 
comlniction en pierre du ivi* siècle; n" 31 , pilastre de 
pierre du uni 1 siède. — Rue de la Chèvre, n“ », «3 
et * 5 , jolie maison eu pierre et bois. Au bas sont des 
pilastres et une porte de pierre du xvit* siècle. Sur la 
porte est sculpté comme enseigne un saint Georges é 
cheval. — Rue de la Cigogne, n* 3 , maison en pierre 
du uni* siècle; ri" 6, 8, 9, 1 5 el 18. portes et pi- 
lastres du ivii* siède. — Hue des Ciseaux, n" t, 4 
et 6 , pilastre* de pierre du lui* siède, — Rue Coigne- 
herl, n" 9 , 3 et 7, pilastres «n pierre du xfii* siècle; 

' Dans an travail In «« 1717 t t'ancinine Aradémi* Hrv in»- 
criptioa* rt bellea-lcUrra . SI. de MeoUar cite W* amim q«f n 
tnravainal r»upri* Hr» grande* nuitooi «MUrsHM» de Pari», 
raariuut dan» la CIU» (Mial. <U t'J tmi. An *»*r. H MU*-Uttru , 
l. lit , p- *77 ) 


; n" 9, maison eu hoi* du xvii* siède; n* 9 . 1 , jairte en 
pierre du îm* siède. — Rue du Coquet, n* 56 , maison 
avec saillies en bois du ivi* siècle. — Rue des Corde- 
liers, n“ 4 4 10, restes du couvent des Cordeliers : 
mur» du xm* siècle retouché* su xvii*; n" 5 et 7,. sail- 
lies en bois du ivi* siède ; n* 9 et 53 , pilastres de pierre 
du xvii* siède; n* » 3 , maison de ho» avec sailli» du 
I xvi* siède; n* 99, rex-de-cbaussée et premier étage en 
; pierre du xvm* siède, deuxième et troisième étage 
en bob sculpté du xv u* ; n° - 4 g , maison de bois, saillie» 
cl pignon du ivi* siècle; n* 45 , la jolie maison du xxi* 
siècle reproduite par MM. de la Quérière el Langlois 
n'existe, plus. — Rue du Gordier, n** t et 4 , pilastres 
de pierre du xvii* siède; n* 1 1, maison avec cariatides 
el trophées, 1789; n* i 3 , hùld do pierre du xvm* 
siède. — Rue do la Groii-do-Fer, n" 1 et 9, pilastres de 
pierre du un* siècle; n° 4 , dans le fond de la cour est 
un magnifique hôtel de la Renaissance. On peut appe- 
ler cette maison la Santa Cmm, car on voit représenté 
»ur U cheminée du premier étage l'enlèvement de la 
maison de la sainte Vierge, que les anges portent de 
Nazareth à Loretta, en Italie. Le» chambranles et les 
encadrement» de la cheminée sont exécutés avec un art 
el un luxe exquis. Le plafond do la gronde Balle est 
peint el décoré dans le style de Louis XII. Culte «aile, 
aujourd'hui occupée par M. l'abbé Colas, renferme un 
musée céramique et d’art dtréttau. Sur la porta on voit 
sculpté* en baut-relief le triomphe de Diane et Hercule 
déchirant le lion de Némée. (Voir le* loyogw pitto- 
rpiiywr» et ramanliijurt liant l'ancienne France, par Tay- 
lor et Nodier.) — Rue des Crotte», n" 5 , 7 et 9, sail- 
lir» en bon du x»i* «éde; n" 1 4 el 4 a. pilastre* «n 
pierre du xtii* dède —Rue de Damiette, n" 9,9, t 4 , 
16, 17, il et 49, saillies en bois du xvi* siècle; n" 4 , 
6 , 8 , 34 et 55 , pilastres en pierre du xtii* siècle ; 0" 5 
et 4 i, maisons en bois de la Renaissance; pilastres en 
ls>is aux deux étages; joli pignou étagé; n" 10 et 1 a , 
jolie corniche en bois sculpté du xvi’ Biêcle ; ri" 99 , 9 4 , 
96, 98, 3 o et 3 » , maison en bois avec pignon du xvi* 
siède; n* 3 o, hôtel de Senne» ille, au fond de la cour. 
A l'entrée, (BMCaron en piètre du tvm* siède. Au fond, 
une superbe construction du xvm* siècle. Les deux côtés 
sont tente, mob la façade c*t magnifique. La maison n'a 
qu’un étage, les fenêtres et les frwiloittsoullrèi-décorés. 
Au-dessus du tait sont deux grand» épis en plomb et 
deux petits. N° 48 , maison de 1649. — Rue Diuande- 
rie, n* 1, sculpture du xvi* siède sur bois et image de 
saint Nicolas; n" i 4 , diiffre sur bois de 1789; n* »8, 
maison 1 trois pilastres de pierre du xvii* siècle; n” 90 
et 9», porta el pilosités dorique» du xvii* siècle. Pilastre» 
au premier étage. — Rue de* Deux-Anges, n"io, pi- 
lastre en pierre du ivii* siède; n" 90, porte en pierre 
du xtii* siècle. — Place Eau-do- Robce , n* 4 , maison 
en bob à deux saillies do xvi* siède. Sur la porte, qui 
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«t une ogive ornée, on voit les image» de saint no- 
main, de Noire- Do me et de saint Augustin ; o* 16, 
rang de fenêtre* en pierre du itii* siècle. — Rue Eou- 
de-Roboc, n*ioo, r«-d«-<baus*ée en pierre d'environ 
1 G 3 o ; n* 1 1 o, maison eu pierre et Lois avec millésime de 
ifts 3 et monogrammes de Jésus et de Marie; n‘m, 
maison de bois de t Gaü avec architrave décorée; n* 1 1 A, 
enseigne de la Harpe, d’où est venu le nom de rue de 
la Harpe ; n* » 1 8 , millésime sur Iwvi* de 1 776 ; n* 1 3 4 , 
porte en pierre avec salamandre et chiffre de 1601; 
n" i 38 , maison en pierre et bots de t 58 o à iûoo; 
n" 1 58 , res-de-chaussée et premier étage en pierre avec 
macarons et vermiculares do 1660 4 1680; n*»G 3 , 
millésime sur bois de 1 7^0 ; n" 1 8G , bas-relief et cor- 
niche en pierre du itii* siècle; n* 1 87, maison en bois 
avec saillie du xn* siècle; n’ a* 3 , jolie maison de pierre 
ù deux étage» de 1601» à i 03 o. Elle a conservé des fe- 
nêtres du temps. Sur la façade du premier étage sont 
deux Jolis boa-reliefs en pierre. N* « 43 , maison où 
naquit Kdmiar .1 Adam; porte le millésime de 1737. 

— Rue de l'École, n* 8, entrée de maison de 1700, 
avec porte sculptée de ce temps; n” îs bit, saillies en 
bois du xti* siècle; n” 3 s, maison de 1700 ou envi- 
ron; n* 49, porto de pierre du tfii* siècle. — Rue 
d'ÉcOMe , n* 9 , pilastres de pierre du un' siècle ; n" 1 o, 
hôtel de pierre et porte en bois du xtiii* siècle. — Rue 
de l'Ecureuil , n° 1 3 , dan» le fond de la cour et à côté 
de lu rue de rilôtel-de-YiUe on voyait iuk- admirable 
construction de la Renaissance. Celait une galerie re- 
gardant l'ouest avec retour d'équerre au nord, foUant 
face au midi. Cette galerie se composait de six colonnes 
de pierre, carrées dans leur partie basse, rondes et 
contournées dans la partie haute. Les chapiteaux étaient 
composites. Les quatre face» inférieure» étaient char- 
gées de feuillage» et de motif» de la Renaissance. Au 
bas de la façade du sud, sur le* massifs des entre- co- 
lonnemêJit» étaient trois sculptures représentant des 
scènes ou des allégories. On cnit y reconnaître la chute 
de l'homme et la rédemption par le Messie. Os riches 
conception* de pierre, i peine visible» en 1 HGA , démo- 
lies en i 8 G 3 , ont été drainées par M. Hyacinthe Lan- 
glois pour li s cartons de la Commission des antiquités. 

.V* 17 et 18, portes eu pierre du xtii* siècle. — Rue 
Ecuyère, n° 1, pilastres de pierre et porte sculptée de 
» 63 o; n** 3 , 79 et 89, pilastres de pierre du xvn' siè- 
cle; 11*7 et 9, pilastres ioniques du xtiii' siècle; n* 55 , 
uiaison & deux saillies de bots du ut* siècle; n** 57 et 
5 g, pilastres de pierre et architrave en bai» sculpté de 
1607 ; n" G 3 et 7.3 , saillies en bois du xvi* siècle. — Rue 
d'Elbcuf, n' 43 , airwlc de pierre de 1 733 sur laquelle 
est écrit : Prieuré Je Saùtt-Ilthvre ; n° 47, porte en pierre 
avec fronton du uni' siècle; n“ 107, sur une porte cin- 
trée en pierre on lit 161 «. — Rue de l’Épée , n° s, 
copie «les bas- reliefs «In Camp rlu drap d'or; n° 8, pî- 
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lustres de pierre du xru* siècle supjHirtaiit une porte où 
est sculpté comme enseigne un cygne en relief; n* a 5 . 
chiffre de M DCC XL (1740); n“ 3 i «t 5 o, pilastre? 
do pierre du xru* siècle. — Rue de l’Épicerie, n”* 1 , 7, 
17 et 3 o , pilastres de pierre du xvu* siède; n° 1 o , pi* 
bistres de pierre de 1673; n* ta, pilastre* de pierre 
avec trois étages en lavis do 1670 ou environ; n" ii, 
saillie en bois du xn* siècle. Il y a trois images de saints 
jouant des imlrumenl*. On y distingue encore une sainte 
Cécile et David avec sa harpe. — Rue de* Espagnol», 
n° a, lion de pierre en raillio, du xvn* siècle ; souvenir 
de la tour Guillaume-Lion , démolie en 1 8a6 ; n" 1 5 , pi- 
lastres de pierre du xtii* siècle; n* 8 , porte en Loi» du 
xti* siècle. — Rue É Coupée, 11* &, maison de pierre à 
deux étages , dite de Ut Cite de Jérusalem , portant In date 
de 1 58 o. Sous l’appui du premier étage on voit figurer 
la ville sainte entourée de murs et de tour*. A droite et à 
gauche est un pèlerin pieds nus arrivant aux lieux saint* 
et les saluant avec respect. M. de b Quérièro a repro- 
duit cette enseigne. N** 8 et 4 a . pilastres de pierre 
corinthiens avec jolie corniche sculptée du xru* tiède; 
n* 47, joli écusson de pierre avec cerisier du xvn' aède. 
— Rue du Fardeau , n* 1 ; la maison qui précède le 
n* t présente de ce côté seulement une jolie construc- 
tion en pierre de la Rcnaiwance. On y voit six pilastre» 
dorique» et une charmante corniche fleurie en pierre, 
du xv 1* siècle; n“ 5 , 7, 10, 1 1 et 1 5 , pilastres de pierre 
du xv m* siècle; n“ ift, a o et sa, saillies en bois du 
xti* siècle; n* » 3 , construction en pierre du xui* et du 
xti* siècle (ancien* Cordeliers). — Rue Faucon, n* 1, 
grand hôtel de pierre de 1 7 10 oa environ , avec perron 
et lions de pierre. — Rue des Faux ,n** 18, 19, 55 , 57 
et 61, maisons en bois du xn* siècle ayant pignon sur 
rtio pour la plupart; rT 45 cl A7, pilastres do pierre 
du xtii* siècle; n" Gi, angle de la rue des Boucberiis- 
Saiut-Otien. Maison en bois de iGai ou iG*A présen- 
tant des pilastres de pierre et au premier étage quatre 
statuette* symbolique sculptées sur boU. — luipasc*- 
dc Flandres, n” 8, 1 u et m , portes de pierre du xvn* 
siècle. — Rue Fleur tguet, n* 4 , maison en bois du xv»* 
siée le. — R»u! de» FoJ* ! S-Louis VIII , n M 1 o cl t s , sail- 
lies en bois du ivtfuèclo; n** 8, aa, 45 , 67, 5 i «H 85 , 
pilastres de pierre du xtii* siècle ; n” 3 a , 34 , 3 y et 3 9, 
pilastres de pierre du xtiii* siècle; n* a8 , pilastres ioni- 
ques en pierre avec corniche eu bois vculjHé de 1 G Go ; 
n°* 71 et 73, maison en bois avec saillies, pignons en 
esacnle, du xtiii* siècle. — Rue de Fontenay, n* g, pi- 
lastres de pierre du xtiii* siècle.— Rue de la Foui U* rie. 
n" u, maison en pierre du xtii* siècle. — Rue «les Four- 
chettes, n* 4 , maÎMin en bois i pilastres de pierre de 
16G8; n° 6, grande maison de pierre du xtiii* siècle. 
— Rue Ganterie, n* 33 , maison de pierre du xvn' siècle : 
au forain et est un fronton du temps; n* Al, millésime 
de 1780; n" 5 a, 53 et 55 , maison en l>ois du xn* 
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ôèdt; n°6o, au fond do la four, bôtd du xtiii* tiêcU 
avec fronton éruwonné et pilastres ioniques; n® 67, 
maison du tempo de Loui* XIII avec pilastre# en pierre 
et corniche «n bois sculpté. Au milieu sont sculptés 
trois poissons, genre éperian. On y lit gravée celte 
devise : (AIMER DIEV) SV R TOVTES CHOSES ET 
SON PROCHAIN COMME SOI MEME. V 69, 70, 
71 et 77, maisons de Ikiî.c à saillir# du tri* tiède; n**7«, 
74 et 76, maisons en pierre du svn* siècle. Lra deux 
dernières surtout sont remarquable. Les fenêtres ont 
des console* «lignées et sur la façade sont do* car- 
touches décorés de feuillages. Ces maisons ont perdu de 
belle* cheminées. — Rue de la G i*dw> d'Orge , n® 1 , sur 
la poutre transversale de celle maison, de 1O17. ligure 
en saillie une gerbe couronnée. Elle sépare en deux le 
millésime. Sur la porte de ta inaüon , qui est du temps, 
b* chiffre est répété. Il est dair que celle maison a donné 
son nom à la rue. N' 6, porte et mur en pierre du xtii* 
siècle; n* 7, pilastres en pierre du xtii* «ode ; n* l 3 , 
maison de Iiois du xti® siècle. — Rue Géricault, an- 
cienne rue de l'Aumône. Dan# cette rue sont de vieux 
mur» en pierre du xvi* et du «tu* siècle; n*“ 47, 4 9 e 4 
Si, pilastres en pierre du xtii* siècle. — Rue de la 
Glw», n** s, 4 , 8, 10,18, sa, o 4 et 3 s, pilastres de 
pierre du xtii* et du itiii* siècle. — Rue du Grand Pont, 
n“ * 3 , 3 », 33 et 37, pignon» et saillies en bois du xvi® 
siècle; n” 3 9 et 4 1 , jolies maisons de pierre de 1 600 
à ifiao. Elles ont deux étages avec pilastres doriques 
et ioniques, l/n fenêtres et les corniches sont de hou 
effet. Le pignon , en brique et pierre, est rare dans son 
genre; n® 4 o, pilastres de pierre du xtii* siècle ; n°* 61 
et 45 , maison de pierre et brique d'une jolie forme, 
mai* moins bonne que relie de# n" 3 9 et 4 1 , proba- 
blement de 1670; n" 56 , 57, r> 9 , 61, 66, 68, 7» et 
75. maisons en bois, pignon# et saillir# du XTl* siècle; 
n® 87, fenêtres et fronton en bots du xtn* siècle. — Rue 
de la Grande- Mesure, n** s et 4 , saillie# en bois du 
xrit* siècle. — Rue du Gril, n® 6, pilastre* de pierre 
du xvi* tiède; n® * 5 , maUon en bois du xti* siècle, 
avant un mouton pour enseigne. — Rue de la Groste- 
liorloge , n® 0 ; c'était autrefois la maison de In commu- 
nauté des orfèvres de Rouen. Elle était richement dé- 
corée. nornmment de vitre* peinte*, dont un panneau 
est conservé au musée d'antiquités de Rouen. ( Voir les 
iVmsoiu de Rouen , de E. de la Quérière, L II, p. » 5 i, 
et le Moyen dge et la litnautanct , ortide Orfévrtrit.) 
N* 8 , maison de pierre du xtiii® siède. Les fenêtres de# 
deux étages sont du temps. La façade c#t ornée de mas- 
caront, de fleur* et de feuillage#: n®* a 3 , 53 , 87, g 3 
et 99 , saillies en bois et pignons du xvi® siècle; n* 78, 
pavage d'Élancourt. Celle maison possédait en 18 * 5 
nnc belle galerie converte de peintures et décorée d’un 
vaste plafond dont le cuir doré et basane faisait le [dus 
hd ornement d«- celle pièce remarquable. L'entrée «si en 
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| pierre cl du xtii* siècle. Elle «»t surmontée d’une statue 
I du 1 vm* siècle. La cour est fort remarquable et appartient 
\ 4 la Renaissance. De ce temps on voit au nord une gale- 
I rie soutenue par cinq colonnes corinthiennes en pierre. 
Au-dessus sont cinq pilastres en bois, puis nu sommet 
une corniche sculptée du xtii* siècle. On appelle celte 
splendide demeura la Maison du Gonfernenunt. Ver» 
r escalier c»l une porte accompagné d'ouvertures. du 
xrin® siècle. Dans l'angle qui est vers In Grosse-Horloge 
est une porte du xtiii* siècle. Dan* la cour sont treize 
stators de l»is placée# #ur de# console# du xtii® siècle, 
qui représentent Jupiter, Apollon, Vénus, Mars, Mer- 
cure, Diane, Pal!»*, Junon, Géré# et Raccbos ou l'A- 
mour et Pi ri*. N* 97, jolie maison de bois à base de 
pierre contrôla Grossc-Uorloge. Le» pilastre» cl la porte 
en bois sont de 1 a Renaissance. Le sommet appartient 
nu xti* ou au xtii* siècle. N* io 5 , maison de io Renais- 
sance en boia avec remplissage de terre cuite é relief*. 
Démolie en 1860 pour le passage de ta rue de l'Impé- 
ratrice; dans les magasins de 1 a ville. (Voir les Afoüoos 
de ll'turn , par K. di- la Quêrière, et les Palait rl du»- 
freux de Frante, par M. C. Snuvageol.) N® 139, mai- 
son do bois à pignon de In Renaissance. Démolie eu 
1 860 et réédifiée dans le square de la tour Saint-André. 
(Voir les Mawm» de Rouen, par E. de la Quêrière.) 
j N" »t 4 , « 4 9 , 167 et 169, maisons do bois du xvii* 

1 siècle; n* 1 3 9 , maison de boi* du 111* siècle arec sail- 
lies et pignon très-mutilés ; n* 1 09 , épi en plomb du 
xtii* tiède; n* * 46 , très-jolie maison de bois et pilastre» 
de la Rennisfance. — Rue du Habige, n* *0, pilastres 
en pierre de 1700. — Rue de la Harpe. Son nom lui 
vient d'uno harpe sculptcesurunemaiiiOfi du xtii* tiède, 
qui porte le n* 6 dans celte rue et le n* 10 1 dans la 
rue EBu-do-Robcr. N* 1, pilastres de pierre du xvu* 
| tiède. — Rue Herbière, n* 9 , pilastre# en pierre du 
xnu* siècle; n® 17, ancien hôtel de» Monnaies (voir ce 
| nom); n** 16, as et 18, maisons do pierre du xtiii* 
tiède; n" *6, saillira en boi# du xvi* siècle, barreaux 
! contournés du xtii*. — Cul-de-sac du Hérisson. 
Maison en pierre et boi* de 17.36. — Rue de l'Hô- 
pital, n* 1, près de la place Saint- Oucn, magnifique 
maison de pierre de la Renaittanre, sur la porte de 
laquelle on lit celle devise : DNS IflCH ADIVTOR. 
Cette tiuuon te divise en trois coq» de bltimcriLs : 
celui du milieu renfrrme une porte cintrée et quota 
pilastres de la Renaissance; celui de l'ouest a Irai» 
pilastre# du meme temps au rex-de-duin##ée , au pre- 
mier et au deuxième étage ; celui de l'est a aussi trois 
pila#lre*, etau-dmaus tnw# pilastres lié»- haut»; n" 3 . 
pilastres en pierre de la Renaissance ; n’* 8 et so , mai- 
son en boi» avec pignon» et taiüita du xti* siècle; 
n* *3 , porte sculptée en pierre du xtiii* siècle. — IMare 
de l'HAlrl-dc-VHIe, n* 5 , maison en bois du xti* siècle; 
n** 9 et 11, bdle maison de pierre avec inawaron# du 
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uni' ; n 1 7, mur «roc pilastre» doriques du xviii* 
eiérte; n* 19, maison de pierre du xvm* siècle; 11“ 4 y, 
pila itres de pierre do nu* siècle. — Rih,* d»* Iroquoi*. 
n‘“ » 3 , -it, a .1 oi 3!», pilastre» de pierre du xrn* el du 
uiii' siècle; n* 30 , curicnsc maison de bois du xti* 
*ièrl* recouverte d'essenle. Le» fenêtres sont garnie» 
d'ancir-nncs ferrure*. \# porte, le» «urnirlim, le* pi- 
gnons sont intéressants. — Rue ans Juifs, n" 9, mai- 
son (Ht naquit Jean Jouvenet en » 644 . Elle était en bois 
et dn »ti* siècle. (Voir les Mettons de liown , l. H, 
p. » 84 , pl. ti.) V* 17, 19.3:1. 35 , 39, 4 t. 43 et 45 , 
imMBI eti bai* du vu* siècle dont il ne reste pli» que 
le» saillies srnlplérs; n" 4 7 H 4 9, jolie maison de pierre 
du lemp» de Henri 111,4 trois étages , sou» lucarnes. Fa- 
radedivtséf en trots Ira'èe» par quatre pilastre* ionique» 
de la bnuleurdes deux étages supérieurs. Il s sont surtnon- 
b» de vas** d’où sortent des fruits en gerbe, ao:oinj»a- 
gn» ; s de moutons tenant bannière, allusion aux ormes de 
IVouen. Le?» deux fenêtres centrales sont encadrées : celle 
du premier étage, do deux ligures d'hommes »*ü* por- 
tant des guirlande* de fruits; celle du deuxième étage, 
de deux femmes nues debout sur de» tète» de béliers, 
soutenant dot tome* d'al»mi«iatire. Le* lucarne* portent 
d« corne» d'abondance sur U courbure de leur fron- 
ton. I, Voir le» Muiw de ll«ueu , par E. de la Quérière, 
I. I*. p. 1 48 .) — Rue du Loup, «" 1 . saillie du xvt* ou 
du xfii' siècle. — Hue Mulpulu. De curieuses maisons 
dn m' siècle se trouvaient autrefois dans coïta rue, 
telle» que celles qui portaient pour enseigne» le Grand 
I Wrcoji (n“ **)» TU* du Dréail J tx* 17 ), la Toile d f ar 
(n" ai). Elles ont été démolie» de 18a 1 4 1887 pour 
l’ouvctl ure de In rue Royale, aujourd'hui de lu Répu- 
blique; u* 5 i , maison de pierr • du xvm* siècle ; n' 56 , 
maison en bois de 1 6 '19 ; n* Oa , jolie porte en pierre et 
fronton du xvii* aiède; n° 06 , rei-de-ehaussée et pre- 
mier étage en pierr» 1 du xvtt' uede; n" 70 , 77, »©5 et 
1 09 , .«ai Hic» en bois du xvi* siècle ; n” 90 et 99 , angle 
de ta rue Tuvocbe. Llmrmanta maison de bois du xv* 
siècle. Ouverture de boutique au rci-éecliottnéo , avec 
porta sur le côté décorée d*un arc en accolade. Série de 
petites fenêtres sou» le | km trait du premier étage. Pre- 
mier et deuxième étage éclair»-» par sept fenêtres join- 
tive» à traverse. Grenier sou» le pignon à grand arc 
aigu, éclairé par deux fenêtres. Les poitrails sont orn»^ 
de moulure» prismati»] ues ainsi que le» ouverture»; h» 
montants, de conlre- forte è pinacles. Les cornières 
portent en outre de» groiqie» de figure». ( Voir les Mai- 
«i*# Je /Joue», par M. de ta Querièro, 1 . 1 ", pl. ti, et 
T Architecture du r* nu J n' née le , |»ar M. J . Goilliabaiid.) 
N* 94 , pilastres de pierre et corniche en !»is de 1 6ao ; 
n* 1 100, maison de 1785 ; n* 101. maison de 1786: 
n* 1 06 , maison en bois 4 trois étages du xvm* siècle. — 
Rue de h Madeleine, n M 3 et 19, saillie» en bois du xvi* 
dède: n* i 3 . pita*lr*s dariqoM du xtm* sièri»*; n’ 97 
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: saillie* en Ito» du xvi* morte. — Ru»* Haniuche-t. n* 3 . 

, construction en pi«*rre du xvm* siède; n" 1 1, pilastre» 
en pierre du itii* siècle ; n* i 3 , maison en pierre de 
1 7 9 1 ; n°* 1 6 et 1 8, porte , pilastres et premier étage , de 
j 1 700 environ. — Rue du Marché , n* 6 , conatrurlion en 
pierre de taille du xmP siède. — Rue de la Maréqiie- 
rie, n" 4 , 6 el * 4 , pilastres «le pierre du xnu* siècle, — 
Rue des Marqueur», n* 6, clos de» Marqueur», un «b* 
trois m.vr>p-ur* chargés en temps de parie de marquer 
les maisons attaintes de U contagion. — Rue Martain- 
rilte, n" 7, 9, * 3 , 4 t, 74, 7», 86, 90,93. 98, 1 15, 
t* 3 , * 34 , 167, 169, 180,189,187, 906, *08, ait, 
918, 990 , 996, 93 t. 94 o, pilastre* île pit-rre du xtii* 
siècle «I queiqiies-un» du itni < ; n* 35 , pilastres ioni- 
que» du 1111* siècle, avec architrave en bois sculpté. Vu 
milieu est sculpté un lion entre le chiffre 1 663 deux 
fo» répété; n* 68, 70, 17.3, 175, 177, saillies m buis 
du »fi* siècle; n* 88. maison de pierre dn temps de 
Henri IV. Eli*' a deux étage* et dw femMrc* de pierre. 

| L'architrave est très-oméc de feuillages. A l'angle de la 
! ru».* de la Glos »c trouve une statuette «l'ange. Sur le 

milieu de la porte »-il écrit : 
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N* 99 , pilastre» de pierre et architiavc orné».* de 1 678 ; 
n" 96 , jolie maison île pierre , trois fenêtre* au pmni»*» 
étage avec deux pilastre* du xvu* siècle; n* io 3 , pi- 
lastres de pierre de 1 7 1 4 ; n" 1 1 9 et 1 9 1 , pilastres de 
pierre et architrave ornée de 1 633 ; n* 199, pilastres 
de pierre de 1798; n* 160. saillie en bois du xvt* siède. 

• On voyait aux angle* deux ou trois statuettes. Il ne reste 
plus qu'un saint Jean l'Évangéliste. On appelle crtta 
! demeure In Maisnn dn troia Èvanfirlutn. — Rue Mas- 
sacre. d" a et * 4 , pilastre* de pierre du un* siècle; 
n** 6 , 8 et 99 , maisons de lavis 4 saillie» du m* siède. 
— Hue des Matelas, n" 9, 1 1, i 5 et 19, pilastre* et 
porte du xvii* siècle; n* i 3 , construction en bois du 
xti* ou du xvii* siècle. — Rue de la Moelle, n" 1, • et 
1 o, pilastre* et porte» du «rit* «iède. — Rue Monthret , 
précédemment rue PiftOO»l)Q*, n** 97, 34 , 35 , 37 et 
38 , porte» et pilastre* du xtii* siède, — Rue Morand, 
n** 4 et 6, porta* d’hôte! du tvn* sièrlo. — Rue «lu 
Moulinet, n’ 5 , bétel de pierre dn xvm* sitdr; n* 7. 
joli hôtel de pierre du (amp* de L/mis XIII , présentant 
sur la rue deux aile* décorée» avec luxe cl bon goût, 
comme te corps du logis principal ; n* 1 1 , hôtel Bigot 
( voir ce nom ). — Roc Orbe , appelée aussi AoWeJfiri- , 
n“ 1, 9, 3 , 4,7, 9, 6s, 64 et 90, pilastres do pierre 
du xtii* siècle; n* 19, ancien séminain* Saint-Vivien 
(voir SctaMuirr»); n* 43 te», statuette mutilée et archi- 
trave du xti* siècle; n* 46 , architrave du xti* siècle; 
n* 5 o, millésime de 1747; 11* 83 , hôtel de pierre du 
, xvm* siècle; ft* 1 18, millésime de «787. — Rue anx 
Ours, n" 9 , 87, 69 et 85 . saillies en bois du xvi* siècle; 
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n** 1 8 et *©, maison en bois à pibslres de pierre sur- 
montés d'une corniche eu boU sculpte de îfiîoèi 65 o : 
on l'appelle VUM dt hmmtrrux; a" si, bd bétel «le 
pierre du xvm* tiède; a* »G, beau utédaiUon de pierre 
du xviil* siècle, cl dans I» cour bel hôtel «le pierre du 
même tenip* 5 n* St , benux mascara us de pierre du xtiij* 
siècle; n* 38 , passage d'Étancourt, où s*out une gaforio 
de la Renaissance et des statues du xtiii* siècle (voir rue 
de la GrMM-Horkge» n° 7 * 3 ); n M 39 «il A 3 , portes, 
fenêtres cl pilastre» do pierre du nu* siècle; n* 69, 
maison à pignon cl 4 deux étages 00 bois sculpté du 
xvi* siècle ; n* 61, maison de bois du xvn'sièdo, où est 
né Bmeldieu eu 1 7 7 3 ; n* 87, jolie maison en pierre 
de *700 ou environ; n* 9A , nuisoti «n lioi* découpé, 
pilastre* de pierre, corniche et lilels sculptés. — Hue 
du l’anueret, n* 1, maison en bois à saillies du tvi* 
siècle; n** 7 et 9, maison de pierre à pilastres ornés du 
uif siècle; n** i 5 et 17, pilastres de pierre de 1 768. 
— Rue de Paradis, n° 1, pilastres de pierre du tvn* 
siècle. — Rue du Pas illon , ii“ t , 1 1 , 1 4 «t 9 0 , pilastres 
de pierre du xtui* siècle. — Rue Percière, n"* A, to 
et 33 , pilastre de pierre du tvn* siècle; n* «A, porte 
d’un hôtel à deux C ou à deux croissants enlacés. Ce 
peut «Mro aussi des palmes mues avec des C. Dans la 
cour sont des pilastres de 1600 ou environ, et sous le 
liasHgc une jolie fontaine en pierre, surmontée d'une 
vasque de deux écussons effacé» d d’un cimier mu- 
tilé. N* 1 1 , jolie maison du xvt* siècle en pirn-e et 4 
deux étages sur rvi-de-clmussée. Chaque étage est percé 
de quatre fenêtres , dont deux seulement sont encadrées 
de moulura» sous un fronton drculaira. Dr» médaillons 
«I des inusca/oiis décorent les panneaux, entre et sous 
les fenêtres. Un pilaire qui moule au centre, décoré 
d"uu vase d'où sortent trois lige» de lis, de mascarons 
et de cartouches, porte sur l'un la date i.'jrti. (Voir les 
Maiton • •!<“ Rouen , par M. de la Quérière , 1. 1 **, p. 17»,) 
V 1 3 et si, saillies en bois du xvn* siècle. — Rue du 
Père- Adam, n M 1, saillie en bois du xvn* siècle; n* i 5 , 
pilastres de pierry du xru* siècle; n* 19, au fond de la 
cour, mur de clôture carrée imitant des murs romains; 
n' 39, mai sou de pierre du uni* siècle. — Petite rue 
Nationale, n’ 3, construction en pi erra du xvi* siècle. 
Vieux murs. — Petite rue Saint-Lè, entre le d' 16 et 
le n' 1 H , contre-fort de pierre du xiv* sièdo de l'église 
Saint-Lé. — Rue du PcÜl-MauKivrier, aujourd'hui rue 
île Joyeuse, n* 1, pilastre* de pierre du xvn* siècle. — 
Rue du Petit- Prévost. D‘un côté de la me, murs en 
pierre du xvn* siècle. — Rue du Petit- Porche, n** 1, 
8 et *s, pilastre» de pierre du xïii* siècle. — Rue 
du Pctit-Salut, n” 3 , 5 , G, 7, 17 et si, pilastres et 
portes de pierre du xvn* et du xvin* siècle; n* 1 3 , 
dans la cour, porte en bois, joli encadrement de porte 
••t escalier en bois du xvn* siècle. Colonne de pierre 
du même temps — Rue de la Pie, n* 4 , maison où 


sont né» Pierre et Thomas Corneille, en 1606 et 1 Gsû. 
Ces maisons, du xvi* siècle, qui subsistaient encore 
entières en 1890 et mémo en partie en » 84 o, ont en- 
tièrement disparu. La porte de la maison du grand 
Corneille est à présent au musée de Rouen. ( Voir les 
Maitona de Rottrn . par VI. de la Quérière, t. Il , p. ao 5 .) 
N** 7 et g, portes, renwlrellos et corniche de 1600; 
n” 8 et 17, pilastres de pierre du xvn* siècle; n* 10, 
saillies en bots du xvi* siècle; n* ai, il 7 avait là, en 
»8ao, uno belle cheminée en pierre du temps de 
Louis \I| et d'Anne de Bretagne. Elle a été transportée 
4 Juinè-ge* vers 1 838 , dan» la maison d'habitation de 
M. Gaumont, 4 présent à XI. Lepel-Coinfei. — Rue de 
la Planche- Fende, «** », 5 , 1 1, i 3 «l 10, pilastres de 
piètre du xvn* cl du xviii* siècle, — Rue Poisson, u 14 t, 

1 3 el 1 h , porte» et maison* du ivii* siècle ; n* 1 G , saillie» 
en boi* du xvi* siècle; n° ao, séminaire Saiiil-Niraiw 
(voir Stminairew ). — Rue Poltron , n* a 1, pilastres en 
bois da xvii* siècle. — Rue de la Pomme- d’Or, n* 3 , 
clii Un; sur bois de 1 7 1 7 ; n M 30 , a A , s 6 et » 8 , porte et 
pilastre» de pierre du itii* siècle. — Hue Porte-aux- Rats , 
n** a. A, 3 et y, pibslres de pierre do 1670; n** ao et 
aï , porte el pilastres de pierre du xvn* siècle; au n" 3 A . 
qui a été démoli , s* voyaient deux magnifique* îantaux 
de portes 00 l*>i* sculpté du temps de Louis XIV. Deux 
lûtes d'empereurs romains y formaient fea ne-daiiloro. 
Ces vantaux ont été transportés dans une maison de P ave- 
nue .Montaigne, 4 Paris. Le salon «tait orné de peintures 
de Sarquespùc. — Rue Polard, n’’ * et 3 , pilastres et 
portes du xviii* siècle. — Hue delà Poterne, n* aô, bétel 
de Fécamp; n* *6, hôtel «le Jumiéges (voir Jfctrfe); 
n** e8, 3 o et 39 , pilastres «le pierre de 1 608 . — Rue Pa- 
telle, o* 3 , maison en bois du xri*sièck';n°*6,8, is el 
1 A , pibstres en pierre du xm* siècle. — Rue de b Pri- 
son , n* a 4 , por te et moulure* «*n bois du xvi* siècle ; 11* 3 1 , 
grande porte du srui* siède; n” 37, pilastre» de pierre 
du xvii' siècle. — Place de b Purelle-d'Orléans, n" 5 , 
hôtel du Bauq»Ui«ramlde (voir lUuJt): n" 1 1, bel bôlel 
de pierre du itiii* siècle; n* la, port»* en pierre du 
temps de Louis XIII; n* i 5 , maison de bois du tvn* 
siècle dont les fenêtres présentent «b» saillies. — Rue 
d«ra Quatre- 1 Vents, n* 1, saillies en Ivois du xvi* riôdc; 
q” 3 el 5 , pilastres de pierre du xvii* siècle. — Hue 
Racine, n" », maison en bois à pignon du xn* siède; 
u* 3 . pilastres en pierre de 1700; n* 1 a , saillie en bois 
du xvii* siècle. — Rue des Ramassés. D'un r«Ué ou voit 
de vieux murs de pierre du xvii* série. * — Rue des Ra- 
visés, n** ia, 1 4 et 17, pilastres de pierre du xru* siède; 
n’* s à et a 6 , maison de pierre offrant trois portes, de» 
fenêtre* et de» pilastres du xvn* siède. - - Rue de la 
Roche, 11"* ao et a8 , pilastres de pierre du xvii* siècle. 
— Rue du Roi-Priaut, n” 1, 1 3 , 1 4 et 17. pilastres de 
pierre du un* siède. — Rue du Rosier, n"* 3 , iG, i 3 
el a. r > , pilastres «le pierre «lu xvii* siècle. Sur le n* » 3 , 
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chiffra de Marie M A /, — Rue do Huissel , n* i , 3 , 
4 , i 3 , 16, ao, *1, « 3 , ai, «7*3*, 75,80, Ht et 88, 
pilavln** de pierre du xtu* siècle; n* 10 , architrave en 
bois sculpté de 1 4 16 ; n* 1 7. maison de 1 733 ; n” 65 et 
9 4 , «il lies en bois du ituf siècle; n* 7$ . maison en lw>is 
de 1688. — Rue du Sacre, n** 5 et 7. deux maisons m 
pierre do temps de Louis XIII. Deux portes cochèrea 
en M*. Cinq pilastres ioniques , fenêtres orné'* et 
console* de pierre sculptées ans fenêtres. — - Hue Saint- 
Ammul, n“ a, 6 et 8, restes de l'abbaye de Saint* 
tmand (voir ce nom). — Hue Saint-Denis, n” 5 , nioi- 
son en bois du xv* tiède; n* la, maison en pierre de 
1700; n“ (3 et lü, maison de bois à saillies du xvi* 
siècle avec une jolie porte; n* # 4 , pilastre» du xtn* 
*ièd* • Rue Sainttî-Croix-des-PeHetiers, n* 54 , porte 
en pierre et corniche en bois sculpté de i 64 i ; n* .>7, 
porte en pierre du xvii* siècle; n* 58 , maison de pierre 
et porte de 1700; 6*67, llôtd de A'ngw, du un' siècle, 
porte en bob avec écusson de la famille de Nagu , à 
qui cette maison appartenait; 11“ 68 et 75, pilastres do 
pierre du temps de Louis XIV. - - Rue Sainl*M»«i*vièvo- 
du- .Mont , n" 1 et 1 1, pilastres de pierre du ivn* tiède. 

— Place Saint-Éloi ,n's, willie en Iwi* du XVH* siècle. 
Dans la cour sont 1 rs dcirûVne» de l'butel du BourgtJHV 
rouble; n** 1* et i 4 , maison de pierre du tut' sièrlr. 
Une des port*** est du temps. l : n seul fronton décore 
les deux façades, Au premier étage sont quatre fenêtres 
en pierre «le 1 6ao ou environ. — Rue Saint-Eloi , n"" 5 , 
8 , i o et 1 a , jolie façade Ml pierre du xv il’ siècle; n* 3 , 
pilastre* de pierre de i 6 o 5 ; n‘ 16, jolie façade ornée 
de six pilastres dorique» du xvu* siède; n* u 3 , pilastres 
de pierre de 1790 ou environ; n* 3 o, ancien hôtel d*.s 
Monnaies (voir ce nom ); n* 3 *, saillie en bois du xvi* 
siède; n* 35 , bd hôtel de pierre du tvui* siècle; n* 37, 
dans la cour, jolie maison eu bois sculpté du xvu* tiède. 
Elle iül décorée dnns ses portes et ses fenêtre*. — Rue 
Saint-Êticnoo-dco-Tonneliers, n* 1, maison do bois à 
saillies du xvi* siècle; a* 5 , maison eu bois sculpté du 
la Renaissance. Elle est 1 deux étages , décorée d'ara- 
l*sques et de panneaux sculptés. La maison à cèle est 
aussi du xt r siède ; n** 4 , 6 , 9 , 1 3 , « 1 et * 3 , pilastres 
de pierre du xvii* et du nui' tiède; n" 10. maison en 
bots du xvu* tiède; n* la, porte «u pierre du ivm* 
siècle; n" 1 5 , 17 et 19, faillies en bois du xvi* tiède. 

— Rue Sainl-Georgc* , n“ 9, pilastres de pierre du xvu* 
siècle. — Rue Saint-Hilaire, n* 48 , porte de pierre du 
xvi* siède, et fontaine du tvn* siècle provenant des an- 
ciens Pénitents (voir ce nom); n* 5 o, porte do pim» 
du xvii* siècle; n" 64 et 66 . porte de pierre décorée et 
sculptée; n* 137, milb'Mrne de 1673; n* i 33 , millé- 
sime de 1G80; n* * 53 , millésime de 1785. — Rue 
Saint-Jacques, n* ta, bas-reliefs du xtm* tiède. — 
Rue Saint-Laurent, n* * . corniches saillantes et porte 
en bois du ivi* siècle; n* to, pilastres mi pierre du 
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XVII* siècle. — Rue .Saint-Lô, n* 7. mascaron en pierre 
et porte en bois du mu* siècle ; n** l 3 et 3 o, pilastres 
de pierre de la Renaissance; n* as , porte de pierre de 
l'ancienne église Saint-Lô. du xn* tiède; n'* 36 et 46 , 
saillies en bois du xvi* et du xvii* siède; n* 4 a , ancien 
hôtel de (a Présidence, aujourd'hui consacré oui socié- 
té* savante*, Mie ronslruction du xviirsiède, La porte 
d'entrée est remarquable. — Place Saint-Marc, n*ai, 
pilastres de pierre du xvu* siède. — Rue Saint-Marc , 
n' ai, pilastres de pierre de 1791 ; n** * 3 , fl 4 , 96 et 
*7. pilastre* de pierre du xvu* siède; n** »8 et 3 i, pi- 
lastres de pierre de 1698. — Rue Saint- Niçoise, n* 1, 
maison en bois de 1757; n** 5 , 38 et 4 1, pilastres de 
piem du xvu* tiède; n” 9, pilastres et porte en bois 
du xvn* tiède. — Rue Saint-Â irulas, autrefois rue de* 
Cinq-Cents; n* 8, saillie en bois du xvi* siècle; n* 16, 
saillie en bois du x» n* siècle; n" 17, 19, 47, 49, 5 o et 
83 . pilastres en piem* et Ms du xvn* siècle ; n* 3 a , bel 
hôtel de pierre avec balustrade* et veriuicuturcs de la fin 
du xviii* siècle. Ancien collège du Pape. — RueSaint- 
Palrire. n" a a, » 5 , 33 et 46 . pilastres de pierre du 
xvu* siède ; n* s 4 , porte du presbytère de Saint-Patrice 
du tvn* siècle; n* «6, porte de pierre du xviii* tiède; 
n* 36 , jolie iiiabon de piçrre du temps de Louis XIII. 
Hile poMède nu rixrps sur U nie et un rorp» d’Iiôtd au 
fond de la cour. La façade sur la rue est à deux étages 
avec lucarnes, (iliaque étage est divisé eu quatre tra- 
vées. deux grandes centrales et deux petites extrême*, 
par cinq pilastres, encadrant au rex-de-cbamaéi! deux 
fenêtres étroites. Aux extrémités et au centre, une grande 
porte à cintre surtawse et une grande fwiêlre. Au pre- 
mier étage , deux grand»* fenêtre* entre deux petites. 
Deux grandi** Inrarne* correspondent aux fenêtre* c**n- 
trnk», et doux œils-de-bœuf aux petites. L'hôtel a une 
façade remarquable avec trois rangs de pilastre», des 
ordres dorique, ionique et corinthien. Les fenêtres et 
lesluairni** sont ornée* avec rirbrsue. la» toits des deux 
bâtiment* sont surmontés d'épis en plomb. (Voir l« 
) À/nùmt de /foitrn , par Al. E. de la Quérvère . le Ma/jm- 
! ai» piUiyr^aufut et les Palait rt rkàUaux de Fntnet , par 
j M. C. SauvageoL) N”* 4 * et 5 o, portes de pierre du 
xvu* siècle; n* 48 , dans la cour e*t un M hôtel do 
pierre du rvn* siècle. La façade est une œuvre de lion 
goût. Le fmntnn et la lucarne sont un travail remar- 
quable. — Rue Saint- Romain , n* 1, maçonnerie en 
jHerre du xm* siède. fenêtre» du chapitre du xv\ fon- 
taine du xviii*; u" a 4 ia, la construction inférieure 
ovt du xv ut* tiède; n** 3 , 5 , 5 o et 5 a, saillies et pi- 
gnon en bois du xvi* siède; n" a6 et 80, pilastres de 
pierre du xvu* tiède; 11*74, jolie maison en Lois du 
xvi* siède, fenêtres et portre de ce temps : aux angles* 
des statuettes de saint Nicolas, de saint Romain . etc.; 
n* 80 , cette iiiaiMo contenait autrefois sept bas-relief* 
I en bois, représentant les sept arts liberaux, qui, en 
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1076, date de celle maison, étaient la Grammaire, la 
Rhétorique, la Dialectique, P Arithmétique, la Mu- J 
«que , la Géométrie , l'Astronomie. Ces bas-reliefs, des- j 
cendus en 1 837 pour couse d'alignement , ont été trans- 
portés au 111 ira •<) d’antiquités , où ou les a soigneusement 1 
rejwuvs. (Voir la De* en p tien Jet nun ton* Je Houen , 
l«r M. de ta Quérièrc, t P\ p. * 38 , pl. UT, xt et 
xti.) — Rue Saint- Vincent, n** *1 et si 3 , maisons en 
bois du ni’ ou du xvn* siècle, décorée* de pilastres. 
— Rue Saint-Vivien, n* *, maison du mn* siècle ; 
u*’ 8 et 10, maison de pierre du joui* siècle. Pilastres, 
portes, fenêtres, tout est dans le style Louis XIII. N" * 5 , 
A7, 5 g, 67, 89, 101 et 1A0, portos st pilastres do 
pierre du xvn* riède; n* 4 i, pilastres, cartouche et 
owsoaroiis en pien-e du «vu* siècle : à l’angle est un 
saint Martin à cheval; n" 81, corniche en bois sculpte 
soutenue par deux pilastres de pierre de 1 6*3 ; n® 85 , 
maison de pierre très-soignée avec pilastres, corniches, 
porte et bas-reliefs du temps de Louis XIII; n* io 3 , 
pilastres de pierre du nu* siècle avec enseigne en haut- 
relief représentant le triomphe de Baccliu*. — Rue de lu 
Salamandre , n* A , porte en bois d’une maison de 1 607 ; 
n’ 6, jolie construction en pierre de 1600 ou environ. 

Au rei-de-r haussée, la porte ci Ira consoles sont très- 
soignée». Sur une porte figure eu relief une salamandre 
ou plutôt un cygne assis dans 1rs fleurs, qui parait être 
une enseigne. — Rue de la Savonnerie, n* 3 , pilastres 
de pierre et corniche en Imis du ivu* siècle; n" 6, pi- 
lastres de pierre de 1 7 35 ; n° 8 , dans cette ma bon est 
une cave de 1 o mètres de longueur sur A de large et * 
de haut ; die est voûtée avec arcs-doubleaux , n" 1 1 , 1 * , 
t A , *3 , * A , *5 et *6 , pilastres de pierre du «vu* et 
du xvm* siècle; n* so, maison en pierre et bois du j 
tempe de Louis XIV, c'eet l'ancienne maison de Jacques 
Ldieur; n* *9 et en retour sur la ruo de la Tuile, mai- 
sou en bois et A trois étages sur rex-de-ehaussée et sous 
pignon du xv* siècle. Les étages, formant saillie l’un sur 
l’autre , sont porté* sur des soliers i moulures prisma- 
tiques et séparés par quatre montants , le tout décoré de 
contre-forts ü pinacle* et de figxu-cs abritées sous tbb. 

1 -a façade sur la rue de la Tuile est percée nu centre 
de trois travées de trois fenêtre* jointives chacune. Les 
(tonneaux de colombage, vers l’encoignure , sont percés 
A chaque étage d'une fenêtre sous fronton accompagnée 
de contre-forts. \*. rrt-de-chaussée, en partie garni de 
pans de bois, en partie percé sur une travée de fenêtres ■ 
jointives, est en outre éclairé par une suite de petites 
fenêtres sous le solier du premier étage. Le couronne- 
ment consiste en des mâchicoulis simulés. Ce logis, bien 
conservé, est aujourd'hui l’une dr* plus curieuse* mai- 
sons de Rouen. ( Voir les .Vouons de Haven , par R. de 
la Quérièir, t. Il, p. *i 5 , pl. xii, et les Monument* 
(uviens et moderne*, de J. Guilliabaud.) ffâl, maison 
en bois du xvi* siècle , A deux étages. Elle se recommande 
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par une jolie porte sculptée et par des coniirhes et des 
anglt-s décoré* de statuette*. — Rue de la SeiUo. n* a . 
maison en picTT* du xtii* siècle. Colle maison fut habi- 
tée par M. ( lideviHe, l’atui de Voltaire. — Rue Socrate , 
n* 1 , jolis pilastres en bois do la Rcna Usance, dont six 
au m-de-rbauisée et autant aux trois étage* du dessus -, 
n** 10, pilastres doriques et porte ionique du xvm* 
aiède; u M 33 et 35 . pilastres de pierre du xvn* siècle. 
— Ruo du Tambour, n** * , A et 0 , pilastres de pierre 
du xvn* et du xtiii* tiède. — Rue Tbouret . n* 1 9 , mai- 
son de pierre du xtiii* siècle. Enfants décorant le haut 
des fenêtres. — Rue Tire-Linceul , n** *0 et *8 . portes 
et pilastres de pierre du xvn* «I du xtiii* siècle. — Rue 
de la Tuile, n M A et 4 Ut, maison en pans de bois . 
très -simple, avec pignon au centre et partie supé- 
rieure d'une tourelle d'escalier, mitoyenne avec la fa- 
çade latérale de la maison rue de la .Savonnerie, n* *9 
(voir les Mai» a tu Je Houen , par E. de la Quérièra, et 
1 rs Monument* ane itn* et moderne* , par J. Guilbuhaud); 
n’* 3 , 7, t o et 1 s, maisons en bois à pilastres de pierre 
du xtii* siècle. — Rue Tuvtdw, n* xo, pilastres de 
pierre de 1670; n* i 3 , porte et pilastres de pierre de 
1700; n* 1 ü , construction en pierre du xvu* siècle; 
n* 19 . saillies en bois du xn* siècle. — Rue dos Verge- 
tiers, n* » 3 , maison en Ikû* du xtii* siè-de dont la fa- 
çade est caractéristique. Dans In cour est une saillie or- 
née cl deux écusson* qui présentent simultanément un 
amour entouré d'une guirlande de fleura qui semblent 
des marguerites et une presse ou pressoir. Au-dessous 
est un pont sous lequel passe une onde irritée. N* *8 , 
pilastres du xtii* siècle; n* ag , architrave ornée du nu* 
siècle ; n* 3 1 , au rcx-de-clwuwée on voit «les pilafirra de 
pierre du xvn* siècle, elau premier étage sont des pi- 
lastres cannelés. — Ruo du Vert-Buisson , n* 1 h , pilas- 
tre* de pierre du xvn* siècle. — Rue vio la Vicomté. C'est 
une des rues do Rourai qui renferme encore le plus de 
maisons de bois. Ici presque toutes lot habitations ont 
du caractènî ou en ont eu. N** 8 el 10 , double maison 
en pierre du xvu* siècle. Elle a deux étages. La porte, 
les fenêtres cl les lucarne* sont parfaitement du lempa. 
N* is , maison en pierre du xvu* siècle; 11“ 1 A, #7 et 
99, maisons eu bois du xvi* siècle; n" s 3 el a A, pi- 
lastres en pierre du xtii* siècle; n* 10 , maison en bois 
A deux saillies du xvi* siècle; u* 3 », maison en bois 
avec linteau sculpté du xvt* siècle; n" sfi et *8, jolie 
maison en bois de la Renaissance, avec pilastres à 
chapiteaux corinthiens; n* 3 A, façade en pierre du 
xtiii* siècle. Dans la cour est un joli re*-do-t haussée 
en bois du xvi* tiède. Beaucoup de pièce* Lapissant les 
mura sont sculptées et décorées de «lais ut d’ar«bcsqucs. 
L’architrave est sculptée avec *oiu. Ou remarque neuf 
piliers fort joliment ornés dan* le style du xti* siècle el 
une jolie galerie de ta Renaissance. Deux de ces piliers 
restent encore, isolés el parfaitement décoras de nielles. 
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V iiMftcaroufi en pierre , restas d'anciens orne- 
ments; n ' 4 i , «n oit a démoli la façade <Jc cette 
wainm, «pii était en pierre et du xm* siede. Soaa cette 
ancienne demeure, la plus vieille de Rouen, il existait 
•les caves de pierre très- curieuses. Là autrefois fut le 
siegu do la Ynomle de l'mu. Dernièrement c’éUil le 
{ioids public. N"* As , 67 et 65 , maison* eu bois à sail- 
lies et pignon du lu* siècle; n” Ag ci 61, maisons de 
pierre du nui’ siècle; o” 5 a ot 73 , pilastres de pierre 
du mu* siède; n* 54 , jolie iitaisou ou bois du tri* 
siècle, décorée de sculptures et ayant pignon sur rue; 
a 70. jiurte en bois du xtlli* siècle; n* 80, pilastres 
do pierre de U Renaissance; n 85 , maison en bois à 
irois étage* avec deux pilastres do pierre do i 635 ; n" 87 
>*1 8p. â l'unglo de b rue Saint-Georges, maison du 
xv«r siècle, où est une inscription soi marbre noir. 
Joli balcon de 1 — 47 » en pierre et en fer. On lit au milieu, 
écrit avec de* ItM de fcrsLEFRIARD | SERRYRIEB 
A CÛNSTRV1T I CL BATIMENT LN 1745. Ce Le> 

friand était un artiste en fer qui a refait le marteau 
de U cloche dite Ceorgee «T.-IimAum*, que l’on voit 


encore à Deville. V g 3 , 97 otgg, pilastres du tvn* 
siède; n" io 3 , 107 et 109, maisons eu bois du 
xvi* siècle; n* to 5 , corniche et faillie en bois du 
xvi* siècle. — Place du Yieux-Mordsé, n* 17, la fut 
une maison en liai» avec attribut» de la poissonnerie 
sculptés sur U porte, ün y voyait encore en 18&1 Nep- 
tune, une «yrène, des poissons, etc.; n“ 33 , mai- 
son de pierre du mu* siècle. — Hue du Vietit-Pa- 
bus. n* 1 t rt J, pilastres de pierre du mi* merle; 
n** 9, 1 3 , 1 4 , 18 et *4. pilastres de pierre du xvh* 
siède; 11* 3 u, jolie colonne de pierre du ni' siècle 
à l'entrée de U cour, maison en bois avec épis en 
plomb du nu 1 siècle, escalier du U même «jusque et 
cadran solaire du xrin* siède; n" 3 i, médaillon en 
pierre du mu* siède; 11* 33 , d*n* la cour, maison eu 
bois du »vn* siède, ancienne aulierg»? du I imr-Mrn , 
n** 36 et 38 , maison en bois avec porte et saillie de 
» 58 o à t6o«». Dans U cour on voit également, circu- 
lant autour, une galerie en bots de la même époque. 
— Rue de la Vigne, n* ta, construction en p i e rre 
du mu* siècle. 


AKKOÏNDISSEMEM l>\ \ ETOT. 


U>TO> DR i;am 
(CM-lin ! Cm.) 

ALBERVILLE-LA-MANUEL. Ép. e m tr lm mt . Vaste 
salle carrée, bku taillée au ciseau et qui paraissait 
avoir autrefois servi do refuge, découverte en i 83 o, 
mm loin du rivage de la mer, dans la craie de la fa- 
laise. Ms yen tige. Kgti*e dédiée n «mit André , selon les 
uns. à saint Comne et à saint Damien , selon les autres. 
\*' Hurur, U iH*f «t le doeber, qui KH de portail, sont 
en grès du xvi* siède. La chapelle de la Sainte- Vierge 
seule garde quelques débris du khi* siède. baptistère 
du xiii* siècle : cuve en pierre supportée par quatre pe- 
tites colonnes. — Château du vv 1* siède , près «le f église, 
rarré long en silex et en pierre, ayant à chaque extré- 
mité «b* Itnirellr* en encorbellement. Il était entouré 
de ftosés; deux portes, encore bien conservée*, y don- 
naient accè*. L'un* est celle «le Vénesviilo , l’autre celle 
«le NiinUMicb* I , décorée «le l'image de f archange. On 
montre enrore la prison et la cokue. 

BERTH EAU VILLE. Mofm dp. L’cgIUo, dédiée à 

NotnsDann>,aété renouvelée au xvm'et au 111* siècle; 
«•‘est une liâtiso’ on silex sans intérêt dont la nef » <*»n- 


I serve une romidie en Imks M ulple «le U RejunMano-. Le 
clocher, du mu* sied*, possède nue doebe «le 1750. 
BERTREVILLE. Moyen égr. Église déliiez à Notre- 
I Dame ci a saint Lnbin. Elan en croix. Gbtcur H pignon 

I de l'ouest du vu’ siède. Nef et doeber en grès du xn* 
siède. Transepts laits en 1700. Dans le rlurur sont un 
tabernacle en bois et une statue de sainte Barbe, tou» 
deux de la Renaissance. 

DOS V ILLL. Ep. romaine. Puits , murs et monnaie» r««- 
mnincs. Dans («vallon qui est wius l'église , vers 1 810. la 
cluirrue rencontra un cercueil en plilre conteoant le* os 
d'un enfant , accompagné» de trois monnaies de LauMinr 
et de deux petits buste* en brvnso ilorè. Ep. incerlttiut 

Deux inulttH entourées de fasses . vers KUmaimlleUr 
( Moyen tige. L'église , dédiée à saint Sansoti . avait été 
! primitivement construite bu xii* sied*, tuai» elle n'a 
gardé de cet Age que le doeber, place au portaiL La nef 
est en grès «lu xn* siècle; le plafond est décore du pwn- 
turcs du iTii*. Le cbamr est «le 1 66*, ainsi que le bap- 
; lisière. Deux obils : l'un sur pierre de 1 70 1 , l'autre 6 U 1 
marbre de 167a. Ce dernier est de François do Rou- 
ville , conseiller et aumônier du roi , prieur d'Oksay et 
étiré «le Bosville. Chapelle de Saint-Hubert «n 171 4 . 
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BUTOT-EVDAt’X. flmau*anr«, L'église, i [ 
Notre-Dame . al une rmulnidion ni grès du i»i* siècle. i 
Elle «#e cnmpow d'ua choeur cl d’une nef que surmonte [ 
une flèche d'ardoise. 

CANOUV1LLE. Kp. roiiun ne. /Mum on terre cuite, 
renfermant une urne en plomb remplie d’os brûlé*. 1 
Imuuv près des muraiUes pondant la démolition «b** 
fondations du château, en » 8H8. || Moyen dg*. Dbâte&u 
qui fui Irèft-puissaat. Lra buttés , lr* murailles, qui 
iraient 5 métra d’épaisseur, et les derniers débris 
ont disparu en i848. (j Rmoiwamc*. L'église, dédiée 
i Notre-Dame,' conserve des trora du MU* siècle; 
mais l'ensemble a été reconstruit en gré* au tri* siècle, j 
Sur un des chapiteaux ornés de l'entrée du choeur on 
lit : «Commenché l’an MIL V“ XLIIln (iû r i3). — 
Dan* le cimetière est une dalle tiunulairc en grès, 
portant le millésime de AKXCL ( t35o). I-a croix est 
du l*mp* de Henri IV. 

CANY. Formée des deux ancienne» paroisses devant 
et de Rarville, réunie» par ordonnance royale du 3 oc- I 
labra 1 847. — (Ust. Èp. gaulai*. Monnaie de brome 
découverte dans la riv ière en 1 836 , conservée au musée | 
de Houen. Vase trouvé pendant la rectification de la 
fête de SlIMvile en t 863 , déposé à la bibliothèque 
de Fécampu J k p. ro uta * . l ue ou deux ruies devaient 
traverser Omy : Tune qui allait de Grainville à la mer, 
et une autre qui devait vortîr île Pécamp et se diriger 
ver» le nord de la Gaule. — Le nm antique était sur 
la rive droite de la Dardent, où sont aujourd'hui le 
bourg , les balles . le ma relié . la mairie et le» bûtels. 
due autre ]>nrtion W trouvait autour de la chapelle et 
du vieux château de Daniel. — Les restes d'un édifice 
romain, de forme quadrnngutaire, que l’on considérait 
comme un fort destiné à défendre le pont , existaient en 
1780 ou bord «b? la rivière, suivant M. GuiJraelb. — 
Plusieurs tombeaux en lerre ruite, une urne on terre 
blanc, contenant de* os brûlés et une cuiller en argent, 
furent trouvés à In même époque par M. fteuas, régis- 
seur du cliâteati, en avivant le» fondements d’une 
mai «on sur la route do-YiUeflour. De nouvelles décou- 
vertes . faites au même endroit «m 1790, furent visi- 
tas par M M. Peaaef et Houreastremé , qui en publièrent 
plus tard le rédt. Les ouvriers rencontrèrent de douze 
à quinte tonilwaux , dont plusieurs contenaient des rer^ 
cueils de plomb. Dans chacun d’eux était un vas».* de 
terre appelé larryouadi'*. Celle fiole était renfermée 
«Uns un vase de plomb, l.n de ces cercueils contenait 
uoe cuiller d'argent. Fn sus de» sarcophages on ren- 
contra une trentaine d' urnes de terre, fermée» d’un 
couvercle. Qut-lqura-iuH*» renfermaient de» monnaies; j 
mai* on n'a reconnu qu’un Trajan. Au xix* siècle les 
découvertes n'ont pas été moins alxmdanlcs. M. Col- 
lard, épicier, a rencontré dans «on jardin une urne [ 
remplie d'os brillé* , des tuiles, des monnaies et un 


canal antique. M. Fouet, ancien maire, a fait «tes 
trouvailles analogues. M. Patrice, en fondant une fila- 
ture non loin de l’ancien château, démoli en 1697, « 
recueilli une médaille dorée, une médaille fourrée, 
une épingle «1 os «t des monnaie* du Haut Empire. 
Quand M. Holioiiin construisit à Daniel une maison et 
une usine, il ramena du fond du sol force tuile» <*i 
briques romaine*. En 18 36 , M. Deville acheta, pour 
le musée de Rouen, vingt-deux morceaux de verre 
qu’on lui «asm avoir été trouvés à Canv. auprès du 
moulin. Des pièces se composaient do débris de fiole*, 
plateaux, coupes et de deux urnes cinéraire». Enfin, 
il avait été recueilli au même endroit de* vases en 
bronze et un tymputum du même métal. En avril et 
en mai 1849, M. l'abbé Cachet a fait une fouille 
dan» la cour do M. SiwuUv, nu bord de la route «pii 
conduit â YilUflear et à la mer, au-deofous d’une 
molle énorme assise au pied du coteau ; là , on a trouvé 
un cimetière romain des trois premiers siècles de notre 
ère, contenant des cendre» d'adulle» ci de» squelette* 
d'enfant*. Cinq cercueils d’enfants, en tuile*, dont trois 
enveloppaient chacun un aocond cercueil en plomb, 
renfermaient des vases de terre el de verro, de* joujoux 
en verre, on os, en terre cuite et une statuette de La- 
tone. Dan* le voisinage, une sépulture a donné un 
crâne d' homme verdi par l'oxyde et deux monnaie» de 
billon do Yalérieni et des Philippe. père el lils. Les 
cendres rencontré''* dan» un espaœ «b; 1* mètres «U* 
longueur sur 5 de largeur n'ont pas donné moins «le 
soixante objet* de toute nature : terre, verre, brunie et 
0». Le* vues de v«*mj so compomieni d'urnes rondes, 
carrées ou pomi forme*, remplie' d’o» Irèlci; «le ba- 
rillels, qui ont donné la marque du verrier FRO; d«* 
tetiue» , «le fiole* à parfum* , d’ampoulra , de coupes, oie. 
11 y avait aussi des perles de verre pour collier ou bra- 
celet, de* bouton* et une ampoule en pâle de '«m* 
jaune ayant forme de poire. Le* vase* de terre étaient 
dos pbi Iront rouge*, «le* awielle* grise», des trépieds, 
do» crut bons, des pot* aux offrande* et aux lilvaûous. 
De plusicor» vase* en terre rouge, un seul pré ventait 
le nom du potier PRIMES. Les bronze* te rotnpo«aient 
principah'iueul d'un miroir, «Tune clef Je cufTr«*t, d'une 
pince à épiler, de petites cuillers, d'une tibsile émaillée 
et d'un lîncui 1 â deux anse* liée* cnM'inblc par une 
cboinetle. Il n’y avait qu’un moyen bronze Je Nena- 
Trajan. Ix>s objets d’oev élaicul un tuyau, un lu U' 
percé de trous appelé rijlel , un bouton el deux épingles. 
Tous Ira objet* sorti» de cette fouille sont au musée de 
Rouen. (Voir la Rerue de Houen , le» Méat, de la toc. 

dre ait 1. de .\ormnndu cl ta Nammdit Bomlerraine , où 

Ib plupart ont été reproduits.) En cette même année 
1869, une secundo fouille, «wjeutée par M- l’abbé 
Goefaet ou hameau de Wiffreviüe, a fait reconnaître 
Uh mur* «l’«me villa au milieu de tuile* et île j»o 4 eri«* 
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de loule espère. Déjà quelques «nm auparavant, cri { 
Ireçanl la rouir de Valmont, on avait rencontré des 
mur* cl trouvé de* médailles romaines. f Ep. inerr- 
latnc, Moll* 1 coraidérable entourée «b» fossés profonds. 1 
»u-d«*.*ii* du cimetière romain cl au bord dr la rtMiU* 
dr Ville fleur, g , Moyen dgt. Église driltac à saint Mar- 
tin , à trois nef» mua transepts et aire doeber au jwr- 
tail ; les collatéraux font K* tour «lu chonr, entièrement 
**n grés. < 7 «t une cous! rue lion du ni* siècle, dont 
quelques partie» pourraient même dater du i?ii\ Dans 1 
cette tour est uih? clorbe de il» 3 i . Baptistère en pierre ! 
du xm* siècle, resta* «U* vitraux de iOi 5 et de 1 6(»g ; ce j 
dernier représente saint Adrien , ex-voto placé à la suite I 
d'un*- épidémie. Gloire de 1700, avec suspension ou- 1 
rbarislique. — Cliapolta do Cantal. dédiée à saint ' 
Giltas. Kilo existait dès le un* siècle, mais lo monu- 
ment actuel est une construction en fît*** du temps «lo | 
Louis XIV. Pètarioag»* asaet fréquenté. (Jette chapelle 
fut visitée par dWubrgnê en 17*3. — Claspdta du 
(illtlüMI, plat 1*0 dans l'enceinte du château actuel ; die 
a été construite vers 1697. — Chaprilc Saint-Tbi- 
haml , «bqiemhint d'une ancienne léproserie qui ne 1 
subsiste plus «iepiiis longtemps. — Château de Ca- j 
niel , forleraue destinée à garder le passage de la ri- 
vière, ciblant dès avant l«r iiu* siècle et depuis long- 
I ci 11 |m démoli, mais dont on roncon Ire encore de» 
débris. — Vieux- Château, situé dans le Iwurg, au 
boni do la Durdcnt et à quelques pas des balles. Il 
a été abandonné et d'mioli nu t vil* siècle. — - Château. 
Très- belle construction en brique et pierre, élevée, 
dit-on, par Mansanl, è la tin du xvu* siècle, pour 1 rs I 
fieedelièvre de Cany : enlouré d'eau , renfermant un ! 
ehartrier et une chapelle. Quatre de æt chambras sont 
tendues de curieuses tapisseries de la fin du xv* siècle 
ou du commencement du xvi*, probablement origi- 
naires de Flandre. Il n’y a pas moins de dix pièces, 
représentant des allégories inspirées de l'Écriture, des 
romans et des fabliaux du moyen dge. (Voir la des- 
cription qu’en a donnée M. l-eroy «le Cany dans fs 
.\nmtllnif dr /fouen du 11 avril i8tio.) — Maison 
en gré* du xvi* siècle, dans la Grande- Rue, naguère 
occupée par M. Fouet, notaire et moire de Cany. — 
Halles. Corps de bâtiment formant ram- et construit 
par les soigneurs du lieu, dans le cour» du xtiii* siècle. ! 
«■" Barvilli. Ep. inerrimnr. Motte sur la cète, suivant 
M. Guiiraetli. || Moyen dgt. Église dédiée n Notre- 
Dame. Le chmir est moderne, mais la nef et le do- I 
cher, placé an portail, sont en grès et du xvi* «éde. 

On lit sur l*arra«ta principale l'inscription : «loro- 
menebée l’an M V** XXVII» (1&97). 

CLAYTLLE-SUR-CANY. fta*urÙMi»re. Église dédiée 
â sainte Honorine. Plan en croix. Construite en gré* 
an temps de Henri IV, sauf le chœur qui est du xtiii* t 
siècle. 
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CIUSVJLLE-LA MALLET. fle, «usance. L'église . 
dédiée è saint Vaaal. a deux nefs; bâtie en grés, au 
xvi* et au xrn* siècle. La grande nef rat «b* 1Ô08; la 
nef latérale, au midi, de i 5 fil, ainsi que le clocher. 
I j sarrûlie est installée «Un» mie chapelle seigneu- 
riale de 1600 ou environ. A la place de faute] on re- 
connaît encore un retable représentant la passion du 
Sauveur. — Croix du cimetière de 1 55 1 . 

GRAIN VH.LK-LA -TE 1 N TU R 1 ÈRE. Formée dr* drus 
ancienne» paroi***’* de Grainville et de Mautherille, 
réunies jmr ordonnance royale du iS mars t8a8. — 
Gntisvius. Ep. rosaa io c . Position protwlde du Gruri- 
»«wt de la Table Théodosienne, qui place cette station 
A 10 mille* «ta Jultokona, sur la grande voie mililaire 
qui allait de ta Loire et de la Seine A Getorùteum ou 
/taiKifiMi 1 RoulognrN-sur-Mrr) *. Voie qui vient de Lille- 
lionne, encore appelée dam les campagnes fa Chaut- 
•re det Ho maint ou U C.krmim dr Crsar. Dan» le bourg 
elle se nomme fa Bmll* de Ffome. — Monnaies d'argent 
dTJIagaltale «*t de Joint Sœmias, citées par Al. Deville. 
— - Anciennes ramère» en grand nombre; on ren- 
contre partout des murailles , de» monnaies et des tom- 
beaux. Vase* rempli» de pièce» d'argent. Débris nom- 
breux au lieu dit le Caielri. Tradition de cité disparu^ , 
«le ville aux grains. Mita par César et détroit* par ta» 
Sarrasins. Moyen dge. Au xi* stade, Grainville est 
donné par le* dure «b- Normandie aux aldtaye» de 
Saint-Waudnlta et de Féramp. — Château. Graud 
tertre couvert «U* bronsnilles et de mur» énormes en- 
tourés de fosrés remplis d'eau , ou milieu de la v&liré. 
C’est la Iwse du d«mjon de (ancien château «ni mourut , 
en l 4 « 5 , J* an de lléthcncoiirt , roi des Canaries. ( 
lirnaiitancr. Eglise «Iriliri* à Notre-Dame, à trois n«*F», 
couverte en berceau, terminée en abside, construite 
en brique d« I7O0 h 1760. Le Hocher est une tour 
carré»? de U Renaissance placée au portail avec un som- 
met moderne. La voussure de l'arcade porte deux has- 
rdtaf» empruntés à l'A|ioralyp»e et représentant, l'un 
la grande prostituée, l'autre la chute de Babybmi*. 
CtadM? d«? «MV**LXV|» (lofifi). Dalle liimutair.- 
dti xvi* siècle dan* le chœur. Jehan de Ib-thencourt, 
roi «ira Canarie», mort «buis son châtaau de Grainville, 
fut inhumé dan* ta sanctuaire en i 4 » 5 . — Tradi- 
tion d'au«.ieuni-s teintureries tfoà le village a tiré son 
surnom. Dès 1 9 <js il portail «lans tas charte» le surnom 
de Tinctuûrit. (Jette industrie a proUblement une ori- 

1 Le ut (lie mutin rétiit de s, «ta luèlrri , i« nu II.* doux»» irai 
i* 1 «3 Lilanièire* entre Jmltv&ai m »l Cruiinmu. repmdsui, il j • 
*8 à «9 btlomHre* <k Lilktwnæ k (îrsinville; trois rette .iilfv- 
rrno» u‘e*l pu »u rtemjilr iten* U çw*r*plii« •nrsenn« île inx 
nmitrr*. Aia« ITtiadnits .1 AbUhsir md»qu« «o nnlUv 4e JuiU- 
Uus t ; or de l.illebuonc b Uardeor il y a ay kilo 

toHrr». Celle Jrniül* iodimlkn» «I telle èe d’Aasdte et de Mess- 
Itlle flan* le deraire tkstle; du «donel Lapée, de Fortin d l'rhnn 
et .le MM. Fêiet et G«il«netb dnn* reloi-d 
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giue [*l u» ancienne encore. — Léproserie et chapelle 
ilr Saint-Jacqut * «lotit U n<? reste pi us rien. détail U IM! 
petite pimiiv'-; sur laquelle un «et* de i *91 donne 
le# plu» intéressants détails. — Hôpital. Fondation de 
1 69 a faite par Pierre de Beedelièvre, seigneur de Cany. 
I.'oratuira, bdti ver» 1700, renferme une curieuse 
inscription sur marbre donnant l'histoire de lYtaldbse- 
•iient jusqu'm 1796. — Ancienne maison île bob, dé- 
torée do statuette* et d>- sculpture» du x»i* siècle, dans h 
Craïufo-Hur, M u Tnrnu.«-sts-l)i nomr Ep. romaine. 
Voie de t *raimille à dan y au liamcuu de la Haute - 11 ne. 

Moyen âge. L'église, vendue tcm 1 83 o , est en gronde 
partie détruite, d imj reste plus qu'une muraille en tuf 
|iertée de cintres romans du xi* siècle. 

HOCQUEVILLE «u OCQLEVILLK. Moym âge. 
Eglise h deux nefs, dédiée à saint Vouai. Construction 
en grès du tri* siècle où il ne reste que lieux traces 
du un* : b fenêtre terminale du rlreur et b piscine 
de b chapelle de la Vierge. Poutres à tôle de serpent 
dan» b nef latérale «iluée au nord. Clocher, tour car- 
rée en grès de 1600 ou environ , placée au bas du 
rollatéral et terminée par un loi! élevé en fer de barbe. 
Sacristie dan» une ancienne chapelle seigneuriale de 
1G61. Le baptistère est du même temps. Béni lier en 
grès île i 55 a, Pierre tumnbùrc d'un chevalier du xm* 
siècle. — Croix de cimetière, en grès, de i 5 & 5 . — 
Cour d'Ocquetille, ferme entour»*! de muraille» , où le 
seigneur du lieu tenait «e» plaid» et rendait la justice. 
|| Tempo modems», Château de Caltev iJle, belle construc- 
tion du règne de Louis \|V, qui appartenait aux Bec- 
delièvre de Cany et qui aujourd'hui est b propriété 
des Montmorency -Luxembourg. En 1 7 1 A il y avait une 
chapelle au chèleau. 

M ai.EVTLLE LF.S GIIÈS. Ucynég,. K^liw <Mi«e 
à saint Michel. Lu plus grande partie de l'édilice est en 
grès et du xri* siècle. Au pignon de l'ouest se trouve 
un fragment du xiii* siècle. Le clocher, au portail, est 
un corps carré irnsleme. — ta croix du cimetière est 
de 1 555 . — Croix en grès, de iG 5 o , sur la ferme de 
M. Boulé. 

Oli.VINVILLE, Ep. incertaine. Motte nommée Ici 
lieux-Chtileaux . piès de l'église , démolie ver» 1 K 33 . 
On assure y avoir rencontré d»-s oawnniils |J Moyon 
âge. Dans l’église, baptistère en pierre du un* siècle. 

] Êp. moderne. Église dédiée ù saint Marlou. Cl unir 
de 1700, nef de 17^6 et clocher de 1781. Sous le 
chœur caveau sépulcral, visité en 1798. — Croix du 
cimetière du xvi* siècle. — Manoir fortifié dans les bob 
«b Rellemare, aujourvl'hui disparu. 

PALI 'EL. Formée des deux anciennes paroisses de 
Palud et de tanlcville, réunies vers i 8 a 5 . — Pauel. 
Ep. romaine. Monnaies trouvées ver» 1860; mirées au 
musée de Rouen. Entre Vi II r fleur et Paluel, M. l'abbé 
Cochet a fouillé, en 18^9, au lieu dit la flotte, un 
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édifice romain qui avnit été pavé en mosaïque. j| Moyen 
âge. I/église, dédiée à saint Martin, renferme quelque» 
fragments du xiii* siècle; le reste a élé refait en grès 
au ni*. Celle égliee se rompu-u- d’une nef avec deux 
étroit# collatéraux précédant le chœur et d’un clocher 
ma portail. — Chapelle de Janville, dédiée à .Notre- 
Dame, au-draatus do la côte, tout jn» du château de 
Janville, Cet édifice, but d'un pèlerinage très-fréquente , 
remonte au xm* siècle, mais a été souvent défiguré, ta 
nef est im grès et du xn* siècle. Le clocher, au portai . 
supporté par quatre piliers de grès, est de 16x0. L'en- 
trée du chœur est garnie de jolies boiseries de la Re- 
naissance, formant hahbquin. Ce sont d’anciens re- 
tables couvrais d'itiMgi-s sculptées, ta tradition (rrolend 
que relie chapelle a été construite [mur recevoir une 
image de b sainte Vierge découverte par un berger. 
«= Costiiiixe. Moyen diçr. Eglise dédiée à saint Pierre, 
ta choeur, remanié au xvi* aède, conserve doschapi- 
leaux et des ogives du xm*. ta nef et le clocher sont en 
grèset delà Renaissance. Mailn>aulel formé d'une laide 
en pierre. Ihqitislère en plomb qui semble du xm* siècle. 
Dalla» tumubirrs du xvii* cl du \»ni* siècle, dans le 
chœur et dans b nef. Ce sont les lombes d« curés cl 
des seigneurs du lieu. - — Croix du cimetière de i 55 l. 

saint - Martin - aux - büneaijx. l>. £««/«>. 

Fragment» de vases trouvés aux Petites- Dalle» en 1 801 . 
|| Ep. romajnr. Tuiles à rebords et débris de poteries 
recueillis au même endroit pendant les mêmes fouilles. 
|| Ep. jhnpir. Sépultures accompagnées d*ai mes et 
de vaæ», découverte» par un mouvement de terrain aux 
Peliles-Dolles.au pied de la côte Saint-Martin, en 
mai 1 8fîù. De» fouilles, exécutée* par M. l'abbé Cochet 
au mois de juin suivant, ont donné quinze fosses creu- 
sées dans In croie, contenant des corps orientés dans 
le sens de la vallée, et presque toutes de» vase* noirs 
mérovingiens, un acramaaaie, un couteau et une bourlc 
de for. On a trouvé de plus un éperon de bronze A 
[ioin te et à bnièrat. Conaenès an musée de Rôtirai. |j 
Wiiyrn âge. L'église, sou» le vocable de Saint-Martin , 
gnnfo quelques traces de l'ardii lecture romane du 
xi* siècle et da l'architecture ogivale du xm*. ta 
xvi* siècle a ajouté à b nef primitive un grand vaisseau 
de gn*#, placé au côté nord, ta collatéral fut autrefois 
orné de belles verrières, dont il reste encore quelques 
fragmenta. Un y distingue saint Martin, le sacrifice 
d'Ahraham, b veau d'or, le seront d'airain, etc. Le 
chœur est moderne, ta flèche en fous du clocher a été 
brûlée en 18G9. Baptistère et croix du cimetière du 
xvi* aède. 

SASSEYILLE. Formée des deux anciennes parobac* 
do Sasaeville et de Fbniamillette, réunirai par ordon- 
nance royale du *3 avril i 8 o 3 . — SzMtriu. m. Ep. gan- 
loue. Vosi^ trouvés eu «863 sur la côte de Cany, qui 
porte le nom de Ciilr de Sesuoville. | Ep. Hmaittanee. 
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L’église, dédira « iNoln'-l)j«w, rut uni» comtrudioa en | 
grè* du xvi* au wm* siècle. La base du clodver «laie 1 
•le i '« 83 , ainsi que la nef. I<> poutre» sculptée» de la 
charpente et une joln* pbcinr à double cuvette dan* le 
chœur. ILijitislén*, cuve élégante dôeorô de m sujets 
«*n hw*rdi«b appartenant nu »vi* *ièHe. — La croir 
•lu cimetière, U plus belle du diorâM*. a 7 iw-ins «b* 
haut et «laïc de 1 543 . La fût, en grès, est orné de tou» 

Ira inalrtituenU de la Puâon. Au-vbunus du chapi- 
teau qui termine la colonne sont d'élégant» rn/silkut* 
au pied desquels se tiennent quatre personnage» qui 
ammqiagnent les deux larrons crucifié. A la base du 
calvaire sont trois belle» statues représentant la Foi. 
l'Knperauce et la Chanté. Fuimiutni. May* 
à g r. L’<*gli»0, dédiée* Noire-Dame, est en grès et du 
xvp siècle. Le chœur cependant a gardé des traces du 
xm* siècle. — l-a croii du cimetière, ornée de* instru- 
ments de In Piuiun, rat de *l'*n MIL CCCCC X\\ *» 
(•53 a). 

VÉ.VESVILLE. fUnauaa&ce. Église dédiée à suint 
\tnand et à saint Matiiurin. Le clocher est un coiqw 
ram* en gnu du xvi* siècle. Le chœur et ta nef datent 
du XTIII* siècle. Le baptistère, en grès, est de 1*170. 

Uqjewrie dont le vocable rat inconnu. 

V EL LETTES. Ep. pauloi*?. Retranchement nommé 
le Catrlirr de Vea'eUetî Ce Catrlrr, qne h* peuple ap- 
pelle aussi le Tonthtau de Gtirpiwlntt , rat le reste d'une 
vaste enceinte, aujourd'hui tombée à la mer. il eu 
subside encore une portion asseï consbléralde, sise an 
penchant méridional d'uri vallon, il est probable que 
ce camp ne fut pus moins étendu que raux de Unira 
H du Canada. D’après la marche des falaises, on peut 
ratimer qu’il vr a quinte *i-.*rlra ctHU: enceinte avait 
•le lA à |, 5 oO mètre». /’./». romtfiar. Petits bromes 
du lla*-Enip«re recueilli* dan» le l'atelùr de I rut. tt>» 
ver» 1 8 f iO ; déposé* au musée de Rouen. — Petit cer- 
cueil en tuiles, du iv* au x* siècle, trouvé à la pointe 
de Glaquedenl , en i 85 i , sous <i mètre» de rcmblai- 
tU? snnropliage, long de o®,7* , large de o ",»3 et lut ut 
de o®,»7, est conservé diex M. d’Eudeville, maire de 
Veulvtk*». { Ép. incertaine. Tradition do ville ensevelie 
sous h*» sablra à I VuiIkuh Iiuiv de la Diirdenl. On l'ap- 
pelle /ii grande ri II* de Ourdent , et Pou prétend en 
voir le» mur» à la laisse de la liasse nier. Un y rencon- 
trerait aussi do» troncs d’arbre». On jKirlc* également 
du port de dm] ardeur, détruit par le» tempête». Ce 
KaJiU, avec sra fcays , appartenait à l'abbaye de Kécamp; 
il en est fait ment ion dan* se* archive». J /ViW* nor- 
mande. Tradition d'abbaye, de souterrains et de cons- 
tructions anciennes autour de l'église. On raconte que 
l'église cl la terre avaient été donnée* à l'abbaye de 
Sainl-Ouen , de Haut-n. par uu seigneur qui, allant à 
f offrande, aurait dit : Du \euL-ttam. Q Al<yrn dgr. L’é- 
gliae, dédiée à saint Valéry, est class e parmi le» ma 
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nutnenU historique» du départem'ut. Gel édifice, en- 
tièrement en pierre du pays, appui tient à deux éjioqura 
bien traochràs d'architecture. \a Dof est romane de ta 
transition du ta* siècle* ainsi que le clocher, tour 
carrée assise entre rbirur et nef. La nef n‘a pas de 
voûte , H elle a possédé dra déambulatoire» que b* 
iv 11* siède n supprimé*. Les arcades et le» fenêtres sont 
d’une grande élégance. Lra corn ici* 1 * sont foulrnut-% 
par des tête» grimaçante*. Le portail cl l’nirade du 
rrucifit sont ornés de* plus joli» motifs roman», b 
chœur, avec **•» deux chapelles latérales qui descendent 
jusqu'aux tran-pL, appartient au style ogival primitif 
du coiiuiK-uretuent du tin* Hèrie. Le* piliers cantonne» 
de ndonn< lira et Ira faisceaux »le colonnctlc* qui des- 
cendent le long de» murs supportent des voûtes sur 
nervurra. Do» lancette» aigura l’éclairent. De joiira pi*- 
cines existent au-dessus de diacun de» trois auleL. 
Pierre tumulaire de i 5 ôi et oint ou fondation de la 
même épwpie. — Croix du cimetière, œuvre intéres- 
sante du îv 1* »iècle. 

V1TT KFLEL R. FornnMidesdr’Ux ancienne» paitiisM> 
de Vîlldleur et de Crosville, réunira vers i 8 -j'i.— 
Yimru.cn. Kjt. mmoiuwc. Le wd «le Yiltefleur rat serin* 
de médailles : murailles et tuiles à rv-hord» fn»|uem- 
inenl rencnntn : e*. Musiique rervionue sur le chemin 
de Paluel, au lieu dit h Houir. Fin* fouilU* pratiqué*- 
en cet ••ndruit par Al. l’abbé Cochet, en i 8 Yq, lit rcu- 
conlrer de* sulwlniclion* et des culte* de mosaïque. Une 
voie devait piM-* r |«ar \ itleflcur, conduisant de Canv a 
la mer. !| M-jym àgr. En ijijH , Richard de Normandie 
rend A l’abbaye de Fécamp la terre et l'église de Vilte- 
fleur, que ce monastère pondait de toute antiquité. 
Il est présumable que l’ancien nom du lieu fut (jwtr- 
jhtta, qui était celui de la rivière aujourd'hui ajqielM* 
DuerLnt. — L’élise, dédiée à saint Pierre et à saint 
Paul, a un chœur du xm* siècle. La nef fut n*cnm- 
truile en grè* en 17 A 1 , ainsi que le clocher, placé au 
po.-tail. (iroix du cimetière, en gré» et pierre, du 
xm* «iode. Elle porto le raillrâimo do 1 •> A 7 , mai* 
qindipira paitie» p.iraiss* nt plus ancienne*. — Hôtel de 
laRnronnio,près du (►rejdvy lèiv , possédé par lo* moines 
de Fécamp. Un l’appelait autrefois Hatiri d* \tU?Jlrur. 
(7ral um* ronstrudjon eu grès du xn* siècle, encor** 
niiiiquèe de Imircllra elentoum* do fo*»é*. On y montre 
la prison , la cohue et la justice. — D'apri*» la tra- 
dition, le bourg aurait été autrefois fortifié cl entouré 
de murailles, et il y aurait existe jadi* une abbaye. — 
Cno*mi.t-sc«-Di«»EVT. fc]p.grt«i/«MC. Hache in pierre, 
au musée do Rouen. [ Ep. nundiiM-. Y' oie qui allait «b* 
Canv à la mer. Peut-être en rcconoaitniit*on la Iran* 
dan* la rue appelée dan* le» ancien» litre* la Ckttiuw 
île Saiml-ISrrr*. — Tcrtrr élevé, qui fut abattu on 1 83* 
et en i833, dans une lie de la Durdent voisine de 
l'ancienne église démolie ver* 178 S, Sa dratnictîon a 
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fait rencontrer un édifice romain pavé en rt 

sur lequel on avait plu* tard, pnt(>iln à l'époque 
franque, inhumé une vingtaine de cadavre*. Un frag- 
ment de musique représentant deux jambe» d'homme, 
offert par M. Limarc nu nutu** «h* Rouen, une d«*f en 
fer, une petite fête de lion en brome et des médailles 
du llnut-Empire sont le* acuk objet» qu'on ait conservé*. 
— Ancien four à chaux. encore rempli de chaux vive, 
et ([rends brunies «TAnfontn et de Famtine découverts 
près du même édifice en 1 8'iq. j| Ep. moderne. L'an- 
cienne éjjHse, dédiél à saint Pierre, était dans lu val- 
ide : elle a été abattue en 17 84 et transférée au haut 
de U cAle, où dU: subsiste encore. Elle est en brique, 
sans caractère. — Croix de pierre du xth* siècle, «Uns 
l'ancien cimetière. Près de U était une fontaine véné- 
rée , portant le nom de Snwi-lhrrrr. 

CA8TO8 DB CACDSBBC-eif-CAUt. 

( Ch* 1 Mira : Ciunn-o CiM.) 

ANQUETIERVILLE. Moyen 4ge, Église dédiée à 
Notre-Dnmc. Le chœur, quoique rrmanié sous Uiit XV, 
conserve encore quelques traces du xiu* siècle, entre 
autres une double piscine qui sert d’armoire. La nef, 
bien que refaite en partie tons U>uis XIV, présente en- 
core trois fenêtres de pierre du xv l' siècle. L’une d’elle» 
est décorée de tous les allribnls du ptJeriu. Dalle tu- 
mulaire de 1 54o , dan» le chœur. — L'ancien château , 
voism de l’église, est remplacé par un manoir en bois 
H pierre du xvi* siècle. 

CAUDEÜEC-KN-CAUX. Èp. gauloitt. Le Nmt C«r- 
Wu. Hache en seiqtmline, hnrhctlr* de brome et mé- 
dailles celtiques on or, en argent et en brame , trou- 
vées sur le Mont CoiiJu : au musée de Rouen. Hache 
de brome, appartenant à M. Giumull, rencontrée 
sur la nuhne colline. Monnaie recueillie dans le même 
quartier, citée par MM. Guilmctb et Faillie. Tetrosse- 
inents sur ce plateau . appelé en 1 fiao te Calidoit ou le 
C.nlùlv», qui paraissent eOOtiudre la colline. Une vieille 
voie CBvée longeait le coteau. Le Calidu est-il gaulois 
ri faut-il attribuer à ce point, évidemment antique, 
le* monnaies celtiques portant l'épigraphe : CALEDY- 
SENODON, monnaies que quelques luituivmale* attri- 
buent aux Célèlesî Bien des motifs semblent militer 
pour faire de ce point critique le CaLrtum de la tradition 
que les historiens du moyen âge awurrnt avoir été dé- 
truit par César. — On parle d'une enceinte fossoyée 
sur la colliiio orientale de C.nidrW. !| Ep, romminr. 
Caudehec est pnoliablement l’ancien fatum mentionné 
dan* l'Itinéraire tTAnlonin à fi mille* de JuEnhunn 
( Lillebonm* ) el a i3 ou i4 milles de /lotomigiu 
(Rouen) 1 . Voie de LilMtonoe à Rouen, suivant la 

1 CaniMw <r*t 1 il «le Lillrhoan# «t à 3» >1* Rou*-n , 

m qui r»'pnn<l j«rfiut*mrnl aux liruc* gvuloi*M Malgré «Il . mut 


&8f> 

Grande-Rue cl appelée an moyen âge la Lhauure, le 
Chemin du Hui, le Pomment du R*>i autre tire. Tombes 
par incinération du Haut- Empire, sur la Côte Saint- 
Üair, près de laquelle passe la voie, trouvées en 
iHüfl et (833. M. Girilurth y a recueilli de* urne*, 
des cruches rouges et blanches , de* vase» aux offrande* , 
une fibule de liront* et trois umnnaiet du Haut-Em- 
pire, dont une était de Ncnn-Trajan. Déhri* antique* 
sur la ('Aie de la Vignette, qui est voisine. Près de là est 
h* Munl-lhJent , indice d'ancienne* .sépulture». Meute* 
à broyer, Vénus en lerrc cuite, stahmlle de brunie et 
monnaie», dont une <f Auguste, conservée* au mu»*** 
«b? Rouen. Série de médailles recueillies par M. Lesage. 
Tuile» à reboni», poterie antique et luonuaie* ro- 
maines, souvent rencontrées sur le .Vont Calidn. Une 
manie a broyer en poudingue, trouvée eq *848. 
MasMi de tuil« à retard», squelettes avec vases en 
terre rouge, recueillis pendant la construction de lu 
tnai'on deM.Thévenin, en 1 808;. plusieurs fragment* 
«»nt en terre rouge, ci le fond d'un plateau porte in 
marque du potier O \ ADRAM. U existe aussi de» oh- 
jd« en fer : une wrpetlc et un javelot. j| Ep./rmmque. 
Le nom de Calidum lier mm, dans des chartes et dt- 
pJiuiK',* de Louis le Détannairc, eu 8 1 5, cl de Ctartes 
le Chauve, en 853. Une charte de Saint- Wamtrille, de 
t»“i, parle «ruu li**u plan* entre Caudeboc cl l!»u- 
debecquet et qui i*bppclait alors Pra'um il* la lia taille. 
— Ile de IWriiur, Il n'en reste rien aujourd'hui , ou 
en ignore mémo complètement U place. La première 
mention date do 670; la dernière esl de i536, avec 
réapparition en i64 1. Dans cct espace de temps, die 
0*1 citée par Thierry III, Guillaume le Conquérant, 
Philippe In Long et Jean le Bon. Les historiens racon- 
tent qu’eu 076 Thierry III donna celle Ile é saint 
Cotide, moine de Fontenelle, qui y établit trois églises, 
puis céda lHe ou monastère «le Saint-Wnadrille. Elle 
e»l ainsi désignée dan» un acte du vu* siècle : Hncuiiaiu 
»in fiuvio Seranic silam quam anliquilas f.itkrm cen- 
«nil, nunc vero Rdcinaroui nuncupalom in kuigilu- 
-dine per III millia se edendeu et in latitudine ihoo 
* |'t*»silifi». » Guillaume le Conquérant la dàignr à peu 
près dan* les mêmes tenu**, en 107 4 î elnsulam in 
vSequana silam qiurvoralur Rdrinaca, qua* incipit <1 
rCuhdo Berco et se rxlendit uwpic ad castrum de \V»I- 
elevillu et ultra.» [| Moyen dge. L’église de Soitik*- 
Maric de Caudehoc avait été cotuurrée par l'archevêque 
Eudes Rigaurl le fi août 1*67; en i38» on voulut 
l’agrandir, ce qn’antorisa Charles M le 4 décembre 
1 38<j; mai» on i4»5 rien n’était encore commencé. 

le momie n'a f.11 «U tl’artonl poar CiwbW. M. koillanl pn>|KMr 
CaillouvilJp ; ('«Mm 1 HI-; . Logvm 1 . et M. Coik 

istdi , li» <(•«• ri«r* U Stuie , ou gilutAt fit* de IWIriuac. U' A» 
ville . OupleiN*. B«cr. Walkawr e» KiIIh linenuol jwur tau- 
ilebec. 

Si. 
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Cotte année-là, Henri VI, roi il*» Franco cl d*A«gl*»- 
l*rr*, permit de prendre du bois dois se* foréU de 
Rrotonne, du Trait cl de Maulcnîct, |*>«ir fonder 
l'église <* déposée cl en «tenture de ebéoir et «1er à 
• ruine. * La tour fut, en eiTel, commencé»- en i \ -t li , 
comme le prouve l'invription de la base ; nuis le corps 
de l'église ne fut sérieusement entrepris que dans la 
seconde l nui lié du lt‘ siècle , «-1 tinniné que dans les 
vingt ptnnièros année» du ni' siècle, snuf quelques 
additions du xvii* siêrb 1 . I* plan en «I généralenniit 
attribué à tiiiillnimie LelollilT, natif de Konlaine-le- 
f*m. près de Falaise, mot! à Caudelw-c en 1&8&, et 
qiii,duiis m»h irorriplion timiidaire, est appelé maître 
maçon de cette église, et est dit «*en avoir- conduit 
l'œuvre pendant plus de trente ans. Il est déclaré avoir, 
pendant ce! e*paêc de temps, achevé 1*0 {rouie*) , les 
-ous-ailes et b* bout de la nef, fondé le chœur et les 
chapelle* qui l'entourent- LVgtiae actuelle est à trois 
n-'fî . sans transepts, à rhev.d polygone, avec déambula- 
toire prolongrant les rollatéranx ; chapelle» rayonnant 
autour du chœur et flanquant la nef. Clocher vers le bas 
de la nef «I contre le lias côté sud, tenant la place 
«rum* chapelle. Longueur dans ouvre, 56 mètre* ; lar- 
geur, as ; hauteur de la nef sous voûte, a 1^,70 ; hau- 
teur drs )ml« c«Hé», 9 mètre» ; hauteur totale du clocher, 
depuis la bave jusqu'à ta croit, toi mètres. — Exté- 
rieur. Le |Kirlail principal est entièrement l'œuvre du 
style gothique du su* siècle, avec additions de sljle 
grvco romain. 1) présente trois portes sous profonde» 
voussure», sur un plnn polygone; la porte principale 
es! ornée de trois rangs de voussures renfermant le* 
imsjj*» de» anges, de* apAtrm et de* martyr». Le lym- 
pan qui repris»- niait h- ciel a été effacé à la Révolution. 
Les petite* portes ont chacune quatre rang* de saint* 
H de mi nies; celle du nord est consacrée aux sibylles; 
des fenêtre* coloriée* remplissant leur tympan. Entre 
le* troi* portes sont «ks contre-fort* saillants, la tout 
garni de niches abritant les images des patriarches et 
de# pro|dièle» de l’Ancien Testament. Cet ensemble sup- 
porte une balustrade ornée de cariatide», addition du 
temps de Henri IV qui fait tort à l'œuvre de Louis XII 
et de François l". La rosace, de style flamboyant très- 
riche, est encadrée par une voussure portant quarante- 
quatre nielles ahrilani autant de statut de» rois de 
Juda, que le peuple prend pour d«* rois de Franco. 
(Jne seconde galerie en lettres gothiques, continuation 
de celle qui entoure le toit do grand comble, ri-pnxhiil 
la devise de Marie : Pttlehra c» et décora. Une statue 
de la Vierge dut terminer ce pignon. La tour, carrée à la 
Imi»«*, percée de fenêtre* cl soutenue de contre-fort* , se 
termine par «ne balustrade è jour, et est surmontée 
«Tune pyramide octogone en pierre composée d’une che- 
mise en pierre nue recouverte d’une enveloppe décou- 
pée à jour. Dette aiguille aérienne eal partagée en trois 


‘ partie» au moyen de trois ronronne» de fleur» qui lui 
donnent l'aspect d'une tiare. La tourelle de l'escalier, 
fort élégante, *'«||ie avec le» huit rbxlietoiu reliés par 

I des arcs- boutants avec la pyramide principale. Dans la 
tour sonnent encore deux cloche» anci roues, l’une de 
if»r»a. l'autre de iCsè. Le* chapelles, interrompues 
par la tour du clocher, «ont percées de fenêtre* ogives, 
et séparée* par des contre-fort* surmontés d'aiguille» 
qui reçoivent le* arc** boulant* de U nef et m< combinent 
avec une balustrade rom pou-*' de quatre feuille» décou- 
pée* à jour. L’une de* travée», de chaque côté, est oc- 
cupée par u im? porte sou* voussure, décorée de niche» 
; dont le* statue* ont disparu. Les tympans avaient autre- 
foi* de* 1«* relief* qui nVxislent plu*. Iji bal u*l rade du 
| grand comble est formée do lettre» gothiques dont 
sernNe reproduit l\ 4 r* Revint 1, k* Tata pnlchra et, K 
d’autres antienne» à la sainte Vingt. Ce* lettre* de pierre 
| étaient autrefois dorées; aussi l’on appelait la bxlus- 
j (rade la Galerie aux lettre» dai'ée». Li galerie du grand 
portail |xir(nit le nom de l »r» Gahhn , parce que deux 
chantrr-s montaient sur la Iwluslnide qui la surmonte 
pour «hanter ce répons, à la milréc «le la pror«>scion le 
, jour de l'Ascension, line aiguille «le Imis recouverte de 
pfomh ci garnie de crocheta domine le grand comlde an- 
dessus de rentrée du chœur; elle fut érig*»? par les reli- 
gieux de Saint- W andrille , en 1 Açi 1 . Il est probable que 
ce fut par suite d'une querelle entre le* paroissien» et 
h*s patron» «Iriiinateurs. — Intérieur. V ingt arcades sup- 
portée» par dix-neuT colonne* cylindriques è chapiteaux 
de feuilles do vigne mettent la nef principale en com- 
munication avec le» collatéraux , qui sont do largeur iné- 
gale. Le chevet du chœur, légèrement incliné, ml ainsi 
marqué par une colonne. Doute de ces colonne» uqq «cr- 
iaient aiilrefoi» douze statue* d'apôlres, à présent en- 
fouies. Eulre b»» arcade* et le* grand. * letiélivs de la 
nrf règne une élégante galerie à jour. Toutes le* travée» 
et toutes le* chapelle* sont voûtée* sur nervure* prisma- 
tiques dont les clef» portent les une» des écussons, 
d'autre* «le*, p-riiüt nlif»; celui de la chapelle ahaidale 
consacrée à la uinle Vierge a 6 ", 5 o «fe hauteur, et 
était orné sur si 1 * faces d'éeus portant les arm » des 
■ donateur», effacées à la Révolution. Dix-neuf chapelle*, 
dont deux ornent de sacristies , sont toutes munie* «l’une 
t piscine avec crédroce, et presque toutes ont des ver- 
rières ; très-peu possèdent de* inscription». Le* verrière» 
principalement, au chevet du chœur: i* Saint RWwet 
Jeta» en croix. Le donateur de ce vitrail, a g. -nouille sur 
un prie-Dieu, n'rst autre que Thomas litén, évêque 
de Lisieux au xv* siècle et natif de Lmuli h. c. U est es- 
corté de* arme* de sa famille et de l’hécM «h? Lisieux *. 

• t’iw» unir w*r te portrait a paru -Un» I» fnih+ttf* <lr 

janvier 1 845 , dan* la Hrrmt it U Strmtmiit Ae marv 1 465 *t dam 
tr» hxtn-etr^ttujt it It (Jraumum in «*4|. it ta Sfà a» Iw fi rittX t , 
1 ll.p. 
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ï* f'n*invinem-rui tir la tamis I lerge et S tua/ Paul; au 
bas, groupe de donateurs ii gmoai (xvi* siècle). Rusa ce 
du grand portail : tuteoique de verre de couleur. Pre- 
mière fenêtre tudenw du petit portail nord : .lifoea- 
tiuH det ma;;**, lieau vitrail du xvi* siècle ; deuxième 
fenêtre au-dessus du petit portail sud : Procession du 
stunt ntrrem*ni nu iri' siècle, belle verrière de i 53 o, 
avec inscription rimé*.*. Chapelle de la Sainte-Vierge : 

Fis de la eaintr Vierge, an unrd (i 8ftD) ; légende de la 
lu* de saint AVco/im. Horljftv de sainte Agnès, Saut ta 
Catherine, In .Saint# l ier/»#, r/e. au sud (\Vl* siècle). 
Côté sud de l'église- chapelle du Saint-Sépulcre, éclairée 
par trois fenélrc* flamboyantes don! 1rs vitraux sont mo- 
dernes. Fondée an u' siècle, die avait uu chapelain 
qu'on appelait le Prieur de Colle mont, parce que les re- 
tenus du brut-lire provenaient surtout de lu franche va- 
vassorerie de Colletnonl i Doudeville. Cm biens fureul 
vendus en 1791. Chapelle Saint-Jean, un Saint , Mente 
et bordures de i 566 , avec inscription de ce temps, 
indiquant que le# verrières ont été détruite# par les 
protestants eu i 56 a ; chapelle Saint-Nicolas, remplis- 
sage colorié, avec Suint lira is, Saint Rock , Saint Adrien 
et Saint Srèruben ; chapelle du Saint-Esprit, .Saint Jean- 
Baptiste, la Sainte Vierge, Saint Thomas, apôtre, et la 
Trinité, bordures du ifm* siècle; une inscription ap- 
prend que le vitrail, mutilé en i 56 s, a été réparé en 
1 506 cl en 1 708 , par Lebrun, verrier de Caudebcc 
Fenêtre du portail du marché, verrière# indéchiffrables 
restaurer» par I^brun en 1768. Chapelle Saint-Leu- \ 
rent ; lu voète, le» chapiteaux et la piscine indiquent 
la lin du iv* siècle. Chapelle Saint-François, .YnJre-.SW- 
gntur et la Samaritaine, au sommet U Fraa^gimifio» , 
admirable vitrail du xvi* siècle, restauré en ( 84 *; 
chapelle Saint - Guillaume, Passage de la mer Range, 
donné en 1 53 î el répare en 1 8 4 1 - Côté nord de l’église ; 
chapelle Saint-Simon et Saint-Jude. légende de tant/ 
Jean-Baptiste, avec des Inondes notée* au bas de chaque 
{Kinneau , donnée eu 1 53 1 ; chapelle Saint-Gilles , Arbre 
de Jette, du xvi* siècle, donateurs agenouillés au bas; 
«fia pelle Suint- André. Samt Omit de Paris , Mater Ih- 
Innua , et deux autres saints inconnus : remplissage du 
xtj* siècle; chapelle Sainl-Crespin , Sauf Crespin, Saint 
Creepinim et Saint Maihurin , offerts |>ar la confrérie de 
Saint- Crcspin ; chapelle Saint-Eloi , Saint Moi, Saint 
Fiacre, Saint luronne el .Sainte Balte , personnages du 
xvi* siècle. Fenêtre du portail de la Grande-Rue, Sainte 
Catherine et la Sainte Vierge. Cliapelle Saint-Michel, 
.Saint Michel, Sainte Catherine, Sainte Madeleine et .Saint 
Jean , apôtre , tou» personnages du xti* siècle; les dona- 
teurs sont représentés à genoux. — Objets d’art. Outre 
les douze statue* de pierre représentant le* apèltt*, pla- 

• Ce puÿnMl *ur «cm k Cioifbrc .U 17t.» k »7*«, 

pour Im «yllies itc «tU rnnlrrr. où Toa rcnmnire nuirai tn 


disparu, le clionir a penlu ses balustrades de enivre, 
déjà démoli m avant la Révolution, ainsi que le jubé de 
pierre sur lequel s'élevait un rrurifix au pied duquel se 
tenait Adam recevant le sang du Christ. Tout récemment 
on a découvert les restes de ce jubé dans la rha pelle de 
La Sainte-Vierge. Une tourelle de pierre découpée à joui- 
et haute de 7 mètres, placée dans le sanctuaire, servait 
de tabernacle et a été démolie ver* 1810. Saint Sépulcre 
dans la chapelle «le ce nam, abrité sous un baldaquin 
du xvi* siècle. l/îmage du Sauveur, belle statue de 
grandeur humaine, est entourée , depuis la Révolution, 
de sept statues de pierre du xtii* siècle, venant d’un 
saint Sépulcre de l'abbaye de Jumtéges : ce 6onl lu 
Madeleine, Joseph d'Arimallùe, Marie Jacohé , Marie 
Gloophé , Nirodèmeel saint Jean, sont* liant la \ieçge 
Marie. Tribune ou saillie de pierre supportant le buffet 
de l’orgue t c’est une large lunde sculptée el décorée, 
en 1 509, dan» le style de la Renaissance. Sur la porto 
qui conduit A l'orgue, ou voit un médaillon présentant 
une tête qui parait être celle de François I", mais que 
l’on dit appartenir à un capitaine de Caudebcc, dona- 
teur do l’orgue. Quatre socles de statues, sculptés au 
xvi* siècle, dans la chapelle de la Sainte-Vierge, (t un 
Joins en alhdtre, du xiv* siècle. Couvercle des font» 
baptismaux : dôme octogone de chêne sculpté, ouvre 
de la fin du xvi* siècle : sçixe sujets sculptés on relief 
le décorent ; huit sont empruntés à l’Ancien Testament 
et huit au Nouveau. Voici 1 m huit premiers : I* Adam 
et Eve dans le paradis mangent le fruit défendu; 
a* Cm m et Abel offrent leur sacrifice; 3 * Coin tue Abel; 
3 * Noé sort de l’arche et «acrifio nu Seigneur ; A* le 
sacrifice d Abraham; 5 * le passage de la mer Rouge; 
6* le serpent d'airain élevé sur une croix au milieu des 
tente# d’Israël; 7* l'arche sainte déposée dans le Itiu- 
ple, le pontife porte des pierres pour la cnnslrurlion 
de l'édifice ; 8“ sujet inconnu. Le# fait# emprunt* 1 # i la 
lot nouielle sont 1 t* l’adoration des bergers et des 
mages ; #“ ta circoncision ; 3 * le baptême de Notre- 
Seigneur; U” Jésus-Christ ouvre les jeux de l’areugfo- 
né; 5 * saiul Pierre précise le baptême et les peuple# 
accourent la recevoir; 6* saint Philippe voyage avec 
l’eunuque de la reine Caudace; 7' saint Paul est bap- 
tisé par Ananie; 8‘ sujet inconnu. Contre-table en boi# 
de la chapelle de la Sainte-Vierge, bonne boiserie de 
i 63 G. La sacristie possède de ladies i mise ries de chêne 
provenant «le l’abltave de Sainl-Wandrille ; ce sont les 
reste# de# travaux que fit exécuter, en 1 680 , dom Mare 
Rivard , prieur de « monastère*. Le buffet d’orgue est 
un bon travail de la fin de ce même svti* siècle. De# 
peintures murale* qui ont dû exister et que le badi- 
geon a toute# effacées, il ne reste guère çà et là que 
quelqin*# fragments, notamment dans la chapelle de 
Saint-NicolBs et do Saint-Jean-Bnptistc. Inscription* 
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«ur la porte du clocher, indication dp m fondation po 
l'an «MIL <)V \TRE CENS VINGT Sl\«(i^«6). Fon- 
dations H'obits du in* siècle «Luis te* clwpclles dp 
.Saint-Jacques et de Saint-Michel. Dalle* tuinulnins 
dans le chœur et dan» le* nef»; une wute ni lisible , 
c'csl relie d'un lieutenant du lailli de Caux en la 
• fournie de CaudeWc; ortie pforrr, qui <*4 dam le 
rhœor, est du iv T siècle. Dalle d'un vicomte de Cau- 
dobee dans la cteap» II»* de la Saiu(«-\ forge. Inscription 
funéraire du mnllro maçon de l'église, dans U même 
riva pelle ; cette inscription. renouvelle ver» »8*0, 
doit être l'imitation d’une ancienne ; la voici : »Cy 
-devant gil Guillaume Letellier, mitif de Foobine-le- 

- Pins j.rv* Fallait*. en «nu vivant niaitre maçon de 
écrite «glisse de Gaudehec, qui par l'espace dp trente 
-an» »■! pins en a eu la n induite, pendant («quel temps 
«a achevé l'oo et sous y elles avec te liait II de la nef 
-d'icelle églissc; plus a fondé et élevé tout le cuer et 
-chapelles autour icelle, et levé jusqu'aux pre-mit-res 
-allée* avec la clef pendante de cette preMînte cha- 

- pelle. Trépassa te premier jour do septembre l’an mil 
-quatie cent quatre-vingts et quatre.- Lutrin uu aigfo 
de cuivre, œuvre du ivn* siècle, qui fut donné en 
it> 5 G per Catherine Cavdri, dont un retrouve sur la 
lisse l’inscription et l'anagramme. — Couvents. Los 
rtNCtftM Capucin», fondés en i6«o, au pied du . 1 /nnf 
L'abdo, sur un terrain donné par Louis \lll ; Us sub- 
'folèrent jusqu'à la Révolution. Les bâtiments, œuvre 
du ssii* siècle, existent encore; IU. Lamy, qui les pos- 
w •liait naguère, y avait rétabli une ihauibre de Ca- 
pucin de Gaudrin*c, meublée comme au temps de la 
Fronde. Le clottrv* wt en partie détruit. La chapelle, 
fondée par le duc de LongvieviNc et consacrât sous te 
vocable deSainl-Louis, te 3 juin ttiGK.juvr l'évéque de 
l iniltor, en Irlande, vient de disparaître en i86i.— - 
Le* Auf'ttfiine». Cm couvent de religieuse*. fdloe de la 
congn^alion du bienheureux Fourrier, curé de Mat- 
la iiKxmrt (en Lorraine), fut fondé à Caudehec eu «633 
«H iii’ril. Lps bit inventa, situés place Saint-Pforre, sont 
uih- construction en pierre du vvii* siècle ; In chapelle. 
Initie en iGAA el dédiée A saint Louis, subsiste en- 
core; 1e* fenêtres sont ogivales, comme au vvi’ siècle. 
Depuis iRio, la congrégation est revenue de nouveau 
occuper son monastère. — Chapelle». Chapelle de 
Noire- Dame-de- Barre -y- Va; sa fondation remonte é 
i sGo , d'après une inscription moderne. La construc* 
lion actuelte date de Louis XIV ; elle possède pourtant 
quelques verrières du xvi* siècle «4 de tfii*. lin er- 
mite y aurait établi *on oratoire en 1(1*7. A présent 
c'est un lieu de pèlerinage trés-fréquenté , tapissé d’ei- 
voto offerts surtout par tes marins. Chapelle Saint- 
Pierre-des- Planques dan» te cimetière de ce nom ; elle 
a été aliénée a b Révolution. Chapelle Saint -Llair, 
sur la côte de ce nom, vendue en 1791 et démolie de- 


puis i 83 o. M. Lesage a conservé dons son album un 
dessin de se* ruines. Chapelle Saint-l/ger, vendue en 
1793 et A présent détruite. Glupe-Jte Saiol-Jubcn-te- 
Pamre; celait la diapelle d'un koapice ou inoiron de* 
pauvre» fondée par Richard de VîHequier, en 1 *o 5 ; en 
168 A cet hospice fut transféré de la rue des Sortis dans 
la rue des Capucins, où il «utaiste encore; les conslruc- 
tionseu ki ut moderne*; l'ancienne clinjieUe a «lé dé- 
molie. Chapelle Sainte Anno*de»-Pbnqurttes. Près de 
la place des Planqurites, était, dit-on, une chapelle 
qui a diquirti; c'était peut-être ce que Duplesris appelle 
l'Ihui de* /forte*. En 1717 l'archevêque d'Auhigné 
visita h** chapelle* Saint -Léonard alan* la prison et 
$aint-l,oui* dan» l'hàpilal. Croix ale pierre en forme de 
croix d<> Malle, qui (tarait remonter uu 111* sièrte, dite 
te Croie de» Templier», A l'entrée de la propriété de 

AL Tbérenio. Du établissement de Templier* semble 
avoir existé sur lo roule de Caudckerqori au xn* siècte. 
— Murs, tour» et portes. Comme beaucoup «te ville* 
de France et mémo d'anciennes cité* romaines, Cauvte- 
bec ne possédait pas d'enceinte marée avant te xiv* siè- 
cle; mai* te* guerres de b fin du xit* siècle en firent 
élever. En 1&6I Chartes V accorda aux habitante de 
(teudebec un im|iàt particulier |Mur * qu'il* puissent 
«dore, fortifier et rem parer nostre dite ville, et pour 
ens l'aient commencé A clore et fortifirr, pour laquelle 
«déluré el fortifications qui dcsjà, si comme on did, 
«est bieii avancé et en b plus grande partie faicfe.« 
(Voir h /Vnrdic, {. VIII, p. i 3 t-i 4 o.) De celle dé- 
ture ii peu près carrée, éjwronnée d'une tour ronde à 
chacun de ws angles, il ne rc*te aujourd'hui que de 
vieux murs; elle a complètement disparu A l'ovni, qui 
est te côté île 1 a Seine; vers te sud il y a encore trace 
de la tour ronde placée à l'angle du Mid-ouesl , auprès 
de la porte de Rouen. Cette tour a été rasée en 18GA. 
Les côtés e*t el nord ont conservé leurs mur*, et les deux 
tour* ronde* du «id-esl et du nord-est sont encore Irè*- 
reconnaisssbles. Le tout est appareillé en pierre de taille 
dan* te style du xiv* siècle sur une épaiweur qui n’c *4 
pus moindre de 5 à 6 mètres. Les fosM», en certains en- 
droits, n'olfrenl pas uvoins de 1 0 mètres de piofoiMleur, 
et une ouvert un.* de 1», t 5 ou so mètres. Six portes 
étaient percées dans l'encoivite; trois r» exhibaient « 
b Seine : c'étaient b porte de b Rive, b porte de la 
Poiwonneric et la jiortc aux Bourres; les trois porte» 
qui communiquaient avec b campagne était»! laporti- 
tle Rouen, qui ronduiuiit au ceolre d- te province ; lu 
porte de Mauléfrier, qui menait au cœur du pays de 
Caux; H, enfin, U porte de Horfleur, qui conduisait à 
lterih ur et à lu mer. ('elle dernière était flitrvt ju.V* de 
d-ux tours erreubirrs ihmt remplacement est encore 
connu. — Vieilles maisons. Maison* de pierre du xm* 
siècle, rue de te Bouchera*, n"* A et 6 : ce* deux mai- 
son* arcouphk?* sont percées chacune d’une porte ogm- 
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et d'une grande ouverture eu arc surbaissé pour Imiu- 
tique au rex-de-chaussée; chacun de» deux «liages est 
«•clair* par deux fenêtres ogives, à meneau central 
portnnl un trèfle de remplissage. Lu pignon percé 
d'uni* lancette pour érlain-r ta combles termine cba- 
nie façade. Trois gnrgcuilta déversent les eaux do» 
chéneaux. Des potence* en fer portant ita anneaux sont 
«reliées duns cea façades 1 . Ces deux maisons, au lieu 
d'être séparées par un mur de refend, ont leurs jdon- 
chers du premier ci du deuxième étage soutenu* par 
une file de piliers octogones. Les poutres du premier 
étage portent sur des corbeaux datant de la construc- 
tion primitive, et ceux du deuxième étage sur des 
chapiteaux. Celte Maison , attribuée aux Templten, 
peut avoir servi de maison commune. I.» protestants 
v ont établi un prtrfit au teui|t» de la Réforme. Mai- 
sons du xti* et du xfii* siècle. Rue de la boucherie, 
n” 3 s et 36 , deux maisons de bois présentant des 
arcades du \vi* ci du ini* siècle. Rue de la llalle, aux 
n" ■! 5 , **7 et «y, trois maisons du xn* siècle; celle du 
n* 37 possède cworo une porte sculptée à jour et un 
imposte finement découjié. Rue do la (Cordonnerie, n* 8, 
écussons et sculptures du xvi* siècle. Rue de la Vicomté, 
n* 33 , colonnes en pierre et bubon en tais du tvn* 
siède. Grande-Rue, n** »4 et 16, balcons en tais du 
temps de Louis Mil ; n’ fia, porte décorée de c laits, 
du xru* siècle; n“ 34 , porte en bois sculpté «1 découpé, 
dan* le style du xvi* siècle; n* 7a, belle tête en tais 
décorant un linteau, genre du xvu* ou du srui* siède; 
dan* la cour, escalier do pierre du xti* siède; n* 37, 
fenêtre» en pierre du xvu* siède. — Rues. Quelques- 
unes rappellent encore par leur nom d'anciens usages, 
de vieilles corporation* ou des institution» disparues. 
Telta sont ta rues du Tripot , où l’on jouait , de Malro- 
pag«* . de la Boucherie, de la Cordonnerie , de la Cohue, 
de la Halle et de la Vicomté. — Dalles lumubiros 
provenant «U* l'abbaye de iumiéges. Dans une maison 
située route d’Yvetol, n** sh et 37, est un escalier, 
construit vers i 83 o, composé de plus de trente mar- 
ches faite» avec ita «folio» luntulairei provenant de 
l'abbaye de Jumiéges. Ce* dull.-s, fort richement sculp- 
tées, présentent de* personnage* et des inscription* du 
xiii* siècle; calquées à l’aille île l’estampage, elles ont 
été reconnues pour provenir d*=v tombe* de trois abbé* ; 
une seule, partant quatre vers léonin», a donné le norn 
de l'abbé Jean du Tôt, qui gouverna le monastère de 
1 afiô à 1 399. U restait encore de» fragments de plu- 
sieurs autres pierres. Sur la même roule d'ïvetot, au 
u* i 3 , un atelier de lilaiicLta-ne possède un fragment' 
de dalle tuiuubirc du xiv* siècle et trois pierres avec 
inscriptions de religieux de la congrégation de Saint- 

1 pr» |»>AriD wwalilabln n rrtrouvrtil dan* t** bçwta df ctr- 
Uiae* »»ts« dr p*m du aùdl 4r U Emne* rl «a liât**. 
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M«ur; Tune est du a décembre tfiâa, l'autre du 
6 septembre 1713 et appartient à dom Louis Polbrt; 
la troisième enfin , du 10 août 1718, était celle de dom 
Nicolas Hommeil : ce» deux religieux appartenaient à 
l'abbaye de Jumiéges. l'ne dernière pierre avec inscrip- 
tion funéraire *e trouve me Neuve, die* M. Drouet 
père; c'est celle de dom Guillaume Fieffé, mort le 
17 février 171 G. — Pierre d'acquit: gronde pierre 
carrée qui existait encore près de b porte île Itarlletir 
en 1817. Les Juttinue, bourreaux de Nomiamlie, y 
percevaient le droit de tataelagc sur ta .grain» et des 
droits sur le tai* du* chauffage. 

Gl ERRA Y ILLE - LA «MAILLERAYE. Èp. rsamme. 
Médaille de biome île la colonie de Mme» et montait 
d’or de Julien l’Apostat, trouvées en 18S0; conservée» 
au musée de Hum n. Tuiles romaines, suivant M. Fallue. 

( Pour la partie do la forêt do Brotonoe qui regarde la 
Mailleraye, voir Vattitilul) J Moyi-n nfge. L'égiisi-, 
dédiée 4 saint Malhurin, apparlé-ni tout entière au 
xvi* siède. Elle est construite m pion blanche du bas- 
sin de la Seine. ta dodier, au portail, est de 1Û19 au 
environ; c'csl une tour carrée dan* laquelle est prati- 
quée la double porte ornée, surmontée d'une rosace, 
qui donne entré* dan» t’ église, ta nef est soutenue par 
de* arcade de mauvais goût. ta chœur, sans grand 
caractère , est accompagné de deux chapelle* du xvp 
siècle et précédé de deux auliv» qui forment comme 
de» bras de croix. Dcbri» de verrière». Joli tanitier eri 
piem» sculpté dans le style de la Renaissance; bap- 
tistère du xxii* siède; statue en alhdtrc de la sainte 
Vierge qui peut remonter au xv* siècle; dalles tuinu- 
laim, malbeuMNiacMeal reléguées au tas de l’église ; 
ta plus belle* appartiennent à des curé* de 1 5 1 * et de 
1587, Belle statue de saint Valentin, du nu* siècle, 
venant de l'obta;** de Jamiéges. Le sanctuaire a été 
décoré . en 1780, par Jadoulle, sculpteur de Rouen. 
— Le rbdlcau de U Mailleraye datait du temps de 
Louis Mil et de Louis XIV; c’était une œuvre imparfaite 
ot inachevée, dont b cour était fermée par des douves 
profond*» du coté de b plaine, et qui s'élevait sur une 
terrasse bordée detalustres et dominant b Seine. Cette 
demeure ita de May, des Fabert, des llBrcourt, ita 
Nagu et des Morteniarl , qui avait reçu plusieurs foi» de* 
princes et des rois, a été démolie en 1857. ta pare, 
planté dans le goût de Le Nélre, a disparu également 
avec ses arlxt* séculaires. La chapelle du chileiu est un 
édifice sans caractère, portant sur sm» fronton le millé- 
sime de 1 ûSg. A l'intérieur sont encore ta croix de con- 
sécration qu'y imprima , le «4 août i 38 f», messin; Jean 
tattdey, evèque d.- Ruas, en Ecosse, et vicaire opinerai 
de Rouen, lorsque, à la prière de messirc Jean de Moy 
cbitelain de la Mailleraye, il vint dédier cette chapelle. 
Les fenêtres sont garnies de verrières du xv* et du xvi* 
siède provenant des abbayes de Juniiégcs cl de Saint- 
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Wandrilleelqui représentent jw-indp.i|r*m.*nl le* apAtrei 
avec les artidea du symbole qui leur sont attribués. Le 
mobilier se compose d'un joli bénitier en pierre de la 
Renaissance . venant de Jumicges ; d'un christ en i'oire, 
d'une contre-table en bois du tru* siècle, d'un aulel 
en marbre, de stalle» dans le genre Louis XIII et 
d'une tribune pour les ebè (daine*, sculptée «lans le 
style de* derniers Valois. De | 6«>5 à 1789, celle rbn- | 
pelle fut dewenic por les pères Capucins, qui y avaient ; 
fondé un hospice. Dans le caveau sépulcral, où repo- 
sent plusieurs des châtelains de la MaBItnjd, «les la- 
blettes do marbre attachées au mur conservent les 
noms de François do Harcourt, marquis de Bouvron , i 
gouverneur de U Normandie, décédé en 170b; du 
marquis do Nagu et de la Mailleraye, mort en 1777; 
d'Adélaïde Duhamel, son épouse, décédée en 18 a fi; 
de Yidnmicn-Vielor«lo Hi^chudiouait . marquis do Moi-* 
temart, pair de France, mort en |R» 3 ; de son fils, 
mort à tndse ans, eu » 8 a 4 ; et de LoutvYiclot'-Yiclur- 
itiende Rochrcbouart , marquis de Jlorlmiart , décédé 
et» i 83 f i. 

* LÙLVETOT. Ép. incertaine. Tradition d'église trans- 
férée, la première étant au Yieux-Lometot.— - Enceinte 
de forme à peu près carrée, û angles arrondis, coiirranl 
à peine un hectare , sur le hameau du Yiem-Louvetot. 
l/*s retranchements ont de & à T> métrés do hauteur, et 
sont sans tullum. A l'angle sud -ouest est un tertre élevé 
de i 5 à ao mètres au-dimus du sol. On pense que 
ce camp a été occupé par les Espagnols au moment du 
siège do Caudcltcc. Aurions retranchement* que Ion 1 
croit du letnpc; de la Ligue, entre Louvctot, Saint- | 
Gifles et Hlaulévrier, sur le bord de la forêt. \ Ep. \ 
t.'Wiienu’. Ce lieu Lire son nom des loup, fort communs | 
au moyen âge. — L'église, dédîéo ù Notre-Dame, a 1 
été construite en 17 r io. Le docher, de stylo roman, a 
été élevé eu 1861. Il remplace une tour carrée «le 
17A0. — Grange dl mères» et ancien prieuré dit la 
Ferma drt \Lunrt, au Yieux-Luiivelot. 

, M tl LÊWtILH. Formée des deux anciennes paroisses 

«le Maulévrier et de Sainte- Gertrude, réunies |ur or- 
donnance royale do »fi avril i 8 # 3 . — Mul* crier. 
Ep. gnttktùp. Monnaies entrées au musée d«* Rouen. j 
Ep. romaine. Voir de Caudebcc à Arque* et à Dieppe. 

— Restes d'une villa, ferme ou métairie trouvés, de 
i 83 s à i 834 , dans la forêt do Mnulrvrwv, au lioti 
• dit le Trou à llouzèc , pndant des fouilles dirigées par 

M. Longe . do Cnddnr, M. Fallut en a publié U des- 
cription ot le plan. Les constructions se composaient 
de deut corp de bâtiment* plaresà deux cents pas Fuu 
de l'autre : l'un «le As mètre» sur 90, l'autre de *9 mè- 
tres sur 17. En outre, M. Lesage rencontra une masse 
de débris antiques, tels qu'un pied romain en bronza , 
long de Hji millimètres (voir une Dissertation de 
M. A. Deville); une quantité considérable de tuiles à 


rebords, de faîtière» ou de tuyaux d'eluve», et les 
fragments de phi» de deux cent» vase», dont plusieurs 
étaient eu terre rouge et à reliefs. Au fond des sou- 
coupes et de* plateaux que conserve le musée de Rouen . 
on lit les noua Minais : ATILIANO. RKIlVIH, HE- 
GINI. VENERA, QVIAISSAM, MIMA, CRACISA, 
PRVBCVS, CAC AV A, TVLL. . . OFF. Il y avait aussi 
du verre et surtout du verre de fenêtre. Le fer y 
était sous forme de clous, d'bippoeamlnles, «le clefs, 
de boches, de couteaux, de chahie», etc. Il y avait éga- 
lement de» fibules, des styles, des épingles et des ai- 
guille» en bronze, une statuette do métal, de* meule> 
à broyer, des tablettes à érriro en marbre, des mon- 
naie* de brome d’Anlcmin et de Commode, une S» to- 
urne et un Gordien en aident. J Ep. incertain*. Re- 
tranchements que l'on pourrait croire antique», à six 
cents pas de l'église. Deux ou trois enceintes fosanyées 
qui |»ourraient se rattacher au siège de Caudebcc, du 
temps de la Ligue. On en cite une «lan» la forêt, du 
côté de Sainte- Gertrude, et deux outre* à l.*>iuUe. || 
Moyen âge. Ruine* du vieux rbâleau, non loin de !'«■- 
glise et au bord do la forêt. Le donjon , qui est la par- 
tie la mieux conservée, n'a pas moins de 18 mètre* 
de hauteur; il porte le nom de Tour du Diable. D’a- 
près sa construction, on t'attribue au xm* siècle. Les 
fosses qui entouraient In forte»*» ne sont pas en- 
core! comblés. Il y a quelques années on y a trouvé 
une très-belle épée. — Eglise dédiée à saint Léonard; 
die conserve quelques traces du vil* siècle, notam- 
ment dam le* contre- forts de la nef et «Ions le 
haptintère de pierre soutenu par des colonneltcs. Le 
charur et le» trouve pl» oui é*»- rccoitslruiL* an v»i* *ièrb 
avec la pierre blanche des bords de la Seine. Ix» cloche ■ . 
au portail, a été bâti ileifioA ù 1 fn ». Verrière* du 
xvi* siècle et saint Sépulcre du même temps , venant de 
Féglt» Sainte-Gertrude. Chapelle de Saint -Pierre-de*- 
Bois, vendue et détruite a la Révolution. D'Aubigné 
l'avait visible en *7*7. S*iRT»-GEaiariir. Ép. »■«- 
maint. Sulotruclions dans le vallon, suivant M. î.rsage. 
Médailles et vase* remplis d’os brûlés, recueilli* près de 
F église en 1760, Bloc de verre vert, tablette de marbre 
rougeâtre et fragment d'inscription sur pierre, trouvés 
en i 8 â 4 ; ati musée «le Rouen. Tête de statuette «le 
pierre qui semble antique, découverte dans le cimetière 
en 1 8 j 1 . I 1 Ep. franque. Quelques historiens prétendent 
qu'en 878 les Normand* remontant b Seine dépo- 
sèrent à Sainte-Gertrude, appelée nlor* An*yjth-Mon- 
/uu, le corps de sainte Ermaulrmle, pris dans b Frise, 
au fwyt de Htgmtr au Lang-Cal. .Moyen dgr. Église 
w*u* lo vocable de Sainte-Gertrude. Plan «*n croix , chevet 
polygone et dorber sur b*s transept» entre diorur et nef, 
ronvlruil au tv 1* siècle en style ogival, a ver la pierre 
du pays. Porte séparée en deux par un trumeau b ver 
tympan à jour, montant* décore* de niches A statue*. 
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.Nef «toc Un: eau de charpente, i^dairée de chaque côté ; 
par *»*pl fenêtres ù roseau flamMyant. Clocher carré 
percé d'élégant» fenêtres et surmonté d'une aiguille. 
Le* deux transepts, peu développés, powwVUnl do j 
Mies fenêtres , d« voûtes élégantes, des piscine* 
sculptées et dos .luteU de pierre. ta chœur, voûté et I 
terminé en abside i trois pins, est éclairé par rinij I 
Mlles otites flamboyante*. Il pofltèdf aussi une piscine | 
et un autel do pierre, et de jolis socles de statues. Sur 
fun d« ces socles, prés de l'iiuli-l T «a sud, est un char- 
mant tabernacle de pierre du ni' siècle, élégante pyra- 
mide hexagone découle à jour dun* toutes ses par- 
‘ties, qui n’a plu* que » mètres de hauteur, nuis qui 
fut autrefois plus élevée; brisée il y a quarante ans, 
elle a été HO'ipicuu-uierit restaurée par M. Lesage 1 . 
Crlte égli«e, laissée découverte et en ruine pendant 
plus de trente an», si bien qu’en on vendit 

80 francs le Mis excru dans son enceinte, a été depuis 
classée comme monument historique départemental , 
et restauiré par l’État et le departement- La ducfanM 
de Berry fa visitée en t 8 o 4 . Charles IX et CnÜterine 
do Médicis l'in aient visitée eu ( 563 . Une inwription 
du xvi* siècle, gravée sur le mur, apprend qu’elle a été 
consacrée en 1Ô19 par l'évéque de Rérite ou Bcrjnfe 
(•* pirrtibne). Dalle tumulaireavcc image* et inscription 
de i j i a , encastrée dans la nef, eu 1 869 , par le* soins 
dr M. l’aide* t Inclu t. 

NOTRE-DAME - DE - BLIQUETIUT. Ép. ganlotv. 
Pierre située au hameau du Woy, près de la route de 
Ponl-Audemer, et autour de laquelle on voit des fées et 
des géants; citée par M. Faillie. |] Ep. romaine. Osse- 
ments, poteries, monnaies et urnes cinéraires recueillis 
nu lieu dit AfafJc-Crodlr (le Molle-Cro/ltt du Monotlin n 
.toghromn*» ) , suivant M. Gnihnelh. Villa romaine au 
lien dit le Ehdlrau - du - Mort , suivant M. Fallue. | Ép. 
franque. Cercueils de pierre trouvés en face de l'église . 
Squelettes sans cercueils, avec dw boudes en l»ron«c, 
Uef monnaies ci des objets cri fer, rencontrés ailleurs 
par > 1 . Marescot. Moyen dge. Église sous b* vocable de 
Notre-Dame. Nef du xi* siècle, appareillée en feuilles 
de fougère avec contre-torts du an* et rcnélrr» du xtii*. 

Le clocher, entre rlimir et nef, est une tour romane 
«oulenuc par des arrodes cintrées et couronnée d’une 
corniche a télés grimaçante»*. Chœur du mi* siècle, 
rouvert d’une voûte sur nervure* terminée j*ar une 
fenêtre trés-omée. Belle piscine du nw'me tenqts. Il y 
eut autrefois un autel de pierre. Il reste encore quel- 
que* peintures murales. Baptistère m pierre du xu* . 
siècle. CeUe église aurait été aeule Mptûniale j>our les 1 
puruMr* d« Gncrltaviile et de Saint-Mcolas-de-Bliquc- 
luil, suivant lu tradition. 

SAINT-ABNOI LT-SUR-CAUDEBEC. Ép. iw. orne. 

1 l.«UI 4riu*l r»l lois dp r«KWil«r •»»* U gratim fiuMifr pr 
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Voie de JulitAwa [ Lillehonne ) à Ltlutn (Citudebct:) et 
à lUrtrnnnjM (Rouen). || Ép. incertaine. Alare hatgne- 
rrêf du nom de Saint - Onuphro , où l'on venait en 
grand |»èlerinagc le 1 9 juin. Ce jour on allumait un feu 
sur lequel descendait, dil-on, an pigeon blanc. Aujour- 
d'hui mmhléc. Murailles et Icrraaaemctils qise l’on 
dit être les restes du rhdteau de ta Pommeray * , dans la 
forêt , au triage de la Pommeroye. Moyen Âge. L’égiise , 
«m» le vocaido dr Saint -Arnoiilt, fut primitivement 
coiwtniile au xm* siècle; mais de cette époque H ne 
reste aujourd'hui que le clocher et quelque* contre- 
fort* de la nef. Le xn* siècle a Mouché la nef, le chœur 
et les transept». Généralement cette église ml Mlie en 
pierre du bassin de la Seine. Belle contre- table en bois 
de chêne et à colonne» tonus» du temps de Louis XIII. 
Vieille croix en pierre du xn* siècle, sur le bord du 
chemin de Lillehoum*; trois cité» sont sculptés et | ver- 
se nient les images de saint Jean-Baptiste, de Miiot 
Jarqu» le Majeur et de la sainte Vierge, aux pied* «le 
laquelle vont agenouillé» le» donateurs. 

SA 1 NT-AUBIN-DE-CRETOT. Moyen dge. Église 
sous le vocable de Saint Aubin. Le clocher, entre rhœur 
et nef, est un corps carré roman voûté à l'intérieur, 
orné A l'extérieur d’une comidie à modillon* grima- 
çant*. Le chœur, en pierre, est du xu* siècle, avec 
corniches cl fenêtre* fort bien travaillées. Les deux 
transept* et la nef appartiennent au xvi* siêde. Le tran- 
sept nord, qui sert de sacristie, possède dc«ix verrière*. 
Le transept du midi, qui forme chapelle seigneuriale, 
présenta une curieuse Ptueirm en bois du ht* ou du 
xt* siècle; c’est puibableru>'nt l'ancien retable de l’au- 
tel. Le portail, décoré de pilastre* et de fronton», est 
un« œuvre capitale. Le pignon , très-mutilé, est criblé 
. de Irons de balles qu’il a dû recevoir au (trop* Je la 
Ligue. 

SAINT-GILLES-DE-CRCTOT. Ép. incertum*. Tra- 
dition de déplacement d’église. ■ Ep. medeme. L'église, 
sous le vocable de Saint-Gilles, présente dans le chœur 
quelques débris du xn* siècle, le reste est du xvm*. Li 
nef et le dodltr sont modernes. 

SAINT-NICOLAS-DE-BUQLETUIT. Ép. i-omame. 
Voie de Cattdeber :i Pont-Audomer et Brioime, suivie 
par Giiillan>e le Conquérant en 1 o 53 . — * Villas et puita 
maçonné», rites par M. Fallue. — Grand brome de 
Vohisien, recueilli au lieu dit le Mont-Gobert , par 
Al. Guéroult, en 1SG6. Moyen dge. Église sou* le 
vocable «le Saint-Nicolas. La nef, primitivement cons- 
truite au xi* siècle, a été remaniée au XTU*. Le chœur 
est du temps de Henri IV. 

8 A 1 KT-N 1 C 0 LAS-DE-LA-HAY E. Ép. rvmame. Os- 
sements incinéré* contenus dans un grand nombre de 
vases en terre et en verre, trouvés vers 1 775 , à la ferme 
de Sain le~ Marie. \ Moyen dgr. Église SOUS le vocable do 
Saint-Nicolas. Le clocher appartient à la transition du 
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vu* siècle. Le choeur cl b«s transepts «ont do i63i. 1-» 
nef.*»! du x»m* *iède.— Registre terrier du x?ih* siècle 
à la bibliothèque de Monliviilierc. 

SA | NMV A N D R ILLE- RANÇON. Formé.* des trois 
anciennes parois»?* de Sainl-Wamlrillo, do Rançon et 
de Gevâls, réunies le i s janvier t Kiû. — Sii.vt-VVüv- 
•niu s. Fp. gaulma*. Cimelîèn* prohaLIcnMmi contem- 
porain de la conquête, trouvé en 18 G 1 sur la Cote Je$ 
(Âiii/ni/a , an bord de la forêt du Trait rl le long de l'an- 
cienne roule de Rouen. Il se composait d'une certaine 
quantité d’urnes en lenv gromm* et mal cuite, ayant 
la hu d’un pi d jL yrt . accompagner de bob gros- 
sier», le tout au nombre de cinquante à ««vanlc. Avec 
ce* urnes pleines d'os brûlé» se trouvaient deux ou Irois 
épées en fer, plovées et dans des fuamsiux de métal, 
ainsi que deux lance* aussi en fer. Huche en silex trou- 
vée sur cette même côte des Caillettes, veis iKâo. |j 
Kft. romaine. Voie de Lotum (Ciuubboc) à /loto ma,; ut 
(ilooeu). — Quelques-uns ont placé Lotnm à Caillou- 
ville, hameau de Saint- Wandrille. En t» i 5, quand \Y»n- 
dlégiaile arriva à Foulenelle pour y fonder son célébré 
monastère, il trouva, «l’aprè» la chronique, le pays cou- 
vert de ruines antiques et d'édifice» renversés par 1 rs | 
harliaro», qui étaient «fovenu* le repaire des bèl^s fauves ! 
J F.p. franque. Au tu* siècle ce lieu se uuuiuiait liotmu- j 
riaa , du iuuu d’un Mîigneur franc appelé Butinants, «bmi ; 
la forêt de Roumarc rappelle peut-être le souvenir. — ; 
Sers AA 5, Wendrégisile, disciple «b* suint Culoinhan, | 
d« Luxeuil , y fonda un monastère qui prit le nom de 
fWaiecHa «lu petit ruisseau qui l'arrosait. !)••« murs «le 
grand appareil trouvé* par M. laid»- Cocbel en t 86 l , i 
devant le grand portail de l'anrienne église abbatiale, 
doivent être les restai d'un édifice primitif et mérovin- 
gien, ravagé et détruit par les .Normand* du ri* siêdc. - 
Il ne reste de ce monastère que le CAroK.Van Fontanrita, 
manuscrit dont quelques parties remontent au i\’ siècle, 
conservé dans la bibliothèque du Havre. — L'église 
paroissiale de Saint-Michel, construite au vin* siècle, 
par Teutaûuls et Érmbard , avec les débris du raatruM 
romain de duiwèows, «,**l entièrement dispirm*. — 
Deux grottes ou cellule» creusées dans le* (lança de 
la colline, pm «b; la chapelle de Suint- Saturnin; plu- 
sieurs ermites les habilèrcnl , notamment au ix* siècle. 
Dan» ce* grotte*, dit-on, vécut un célèbre eailigtaplrc 
«lu temps «le Charlemagne, m-mm*- Hardnin, mort v en. 

Si i. On croit qu’il travailla au CKrontcon FontaneUtr. 

( Voir les plans de* grotte* de Saint-Saturnin dan» l'Ar- 
chitecture nutntultijiie , de AI. Albert Lcnoir, t . 1 1 . p. * . ij 
et i o.) Au liameaii de Caudehrcqu«*t , dans le flanc de la ' 
colline septentrionale et au («ni de l'ancienne roule «te 
Rosira , e-*l une grotte formée de deux exrav.. ! ion» aban- 
donnée* dont l'une «at entièrement rebouebéa, tandis 
«pu* l'autre rat encoro ouverte. Cette dernière , taillée dans 
J«* roc vif, a a nrètres de hauteur, 1 5 métro* «le longueur 


SEIN E-l N FÉH I EU R E. 500 

et -t métro» de largeur. On l'appelle grotte M>t<m , et Ton 
dit quVflc fui habitée au ix* surir par saint Mi Ion. Iri» 
de sainte \\ ule, abbesse de l»giuin. L’histoire rapport-- 
que le |M.*ux aiucborcte fut iubuiué «b<vant la porte des 
religieuses. Des squelettes auraient été trouvés, vers 
1 8 A 5 , dans le* jardin* qui surmontent le* grotte*. — 
Abbaye d«t Lagmu • , placé-..- habituellement à Caudobt* - 
quel et aux environs de la grotte Milon . fondé.- tu Aj'i 
|*ar llaHiiihh-, «pou*? de Clovis II , et dont sainte Ww 
ou W talc, mère de saint Milon, fut nlJr’sfe en 70 1 . Kn 
83 1, Anségiie, abbé de FonlcrnHlc, légua par testa- 
ment une livre d'argent au monastère de Lugiuiu , qui , 
|x*u de temps après, fut détruit par le» Normand* 
F. pais»-» mur-ulU « appebo port et quai tle .Wif-lFirf- 
JniH . i CaudelK-cquid, à l'endroit où l.-s rivières «le 
Fontanelle et d«j Rançon m jc-ltanl dans la Seine ’. 
Suiga en argent de riicplarcliie, dunl l'analogue figure 
dans Hudisij; ( Annota <f lÂe eoimnge 0/ Gréai finltun ) , 
trouvé rn 18G9, lorsque l’on creusait los fondation» 
d'une maison d’école. Fft. incertaine. FouLiino véné- 
rée de Caillouvill.*, placée à 1 kilomètre de l'abbaye d«* 
Saint- NVandrille. il est passible que celte suurre ait été 
rètcnb* «le* paie»*, mais il e«t probable qu’à l'épocpiu 
franque elb servit de luaplislère |>our les Cauchois infi- 
dèle*; le* pèlerin» s'y baignent encore aujourd'hui. |] 
Mo yen igt , Urnattattnce et modem *. Lgiise abba- 
tiale. Wandrogiule avait bâti quatn* église* an vu* siècle; 
l'rglisc Saint- Fierre, IVgli<.: Saint- Laurent, l’église 
Saiul-Faocrace cl IV-gl.*'* Suint l'aul. la principale, 
«elle de Saint- Ph-m*, avait, dit-on, ado pieds de long 
sur 37 de large. Itrûléo en 706, elle fut bientôt réta- 
blie. Vers 86-i. elle fui niiuéc par les Normands. Le 
x* .siècle releva l'edifice, q«ii fut renouvelé par la fer- 
veur du xi*. Kn io 33 , une nouvelle basilique fut con- 
sacrée Mius lr v .ica b le «le .Nnint-PiATre et «b Saint - 
Mandrill*. De iaHi 11^7, un incendvo réduisit en 
ct-iuliv* ré-glbc liàltc pur Mini tjrudulfc et saint Gé- 
rard. Eu 19 A#, l'abbé Pierre Mauvicl commença la 
gramle «l bclb égtisc d«int «{uelque* «lt-bri* sont |»r- 
venu* jusqu’à nous. OtU* «nivp- ne fut tcrmiiH'c que 
v.rs i 3 As; la tour et sa fl«Vbe ne s'élevèrent qu'en 
i. 13 i. Le si décembre 1 A 3 1 , celle tour Inmlui d'dle- 
méme et ruina une partie «te l'église, loi congrégation de 
Saint- Alaur, entrée à Saint- AYandrille eu it> 3 lî, répara 
le désastre. De 16'n à 1G80, le travail ne cessa pas.rt 
une tour nouvelle fut élevée sous la direction d'Antoine 
Ray net, habile arohilerUt d.* Ibuicu, qui remplaça la 
flôcbe par un «iôine. En 1 G80 , on dicora l'église do 

1 Pml-Ar* 1 U CJ04 «m qu** êélurqaé l'apA- 

Ir* tira filmi. Ao ï'm.WU, ^'*prv* Al. IWurwr, ert m- 

-Jroil a Jrt porW 1 » nom de p*r «Vm Ltfptntem. C’prt là «j«« ter* 
j 6 o «fn.il rmtanj*é nu loleuf , fut kimiIm - an* ]»r 

U CAromfté h F**tr*,'U ( D'A<b«vy, I. III . p. *ÎÆ. 

La Bmrnor. Iimh*. dm rfrjwicmtnl «U l'tari, •nu>'f iBftv , 
p >« > 
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bdki boiserie# qui existent encore «lent les église# 
de Caudebec et d'Yvetul. De 1670 à 1O73, Antoine 
Boynet construisit un jubé, disparu depuis longtemps. 
Venduo A l’encan comme le reste du monastère, le 
17 juin 1799. l'église abbatiale fut détruite de 179a 
A 1 83 a , époque ou s'arrête A peu pré* IVruvre de la 
démolition. L'église avait a 5 a pieds de longueur et 70 
do bailleur. Le clueur seul avait 108 pieds de long sur 
7a de large. Autour du clurur rayonnaient quinxe cha- 
je-Iles dont ira soubassements subsistent encore. Du râlé 
nord les murs s'élèvent à bailleur d'homme et présen- 
tent des piscines du llll* siècle. Les nefs ne toiwent voir 
que des murs sans grand caractère, sauf le collatéral 
nord qui a garde ses faisceaux de colonnetteset le tran- 
sept « plenlnoDal conservé presque en entier avec la 
chapelle du Saint-Esprit. Cesl une Mie construction 
de la fin du un' siècle. Le ducur et les transepts, fouil- 
lés par M. l'abbé Cochet en 1861 , ont montré plu- 
sieurs caveaux funéraires qui tous avaient été pillés : 
des cercueils de pierre du xi 11* siècle, des sarcophages 
de plillif du ht* et du xt*. dos coffres en bois du xti* 
et du xvii*. Devant la porte et sous la sacristie, on a 
trouvé des cercueils à entailles du xu* et du xm* siècle. 
Le* objets recueillis dans celle fouille sont des vases à 
charbon et à encens du xm* et du xvi* siècle , des boudes 
et des anneaux de brome du iiii'ou du xu*, des sandales 
funèbre*, de* restes de vêtements et un chapelet avec 
médaille de saint Benoit du tvn* siècle. Le clef Ire est 
établi sur un carré parfait. L'abbé de la Doublie bâtit, 
de 1 3 o 4 à 1 3 h * , la gulem* du midi , composée de cinq 
travées voûtée* dont les arcades sont fennec* par un 
réseau rayonnant. Le reste a clé bit , de 1 5 1 6 à 1 53 o , 
par l'abbé Jacques llotnmel et le prieur Guillaume 
La vieille, Il y a à l’orient sept travées voûtées et six 
arcades; au iwinl . sept travées et sept arcades; & Torn- 
dent, sept travées cl six arradi**, toutes remplies par 
un réseau flamboyant. Ls porte de communication avec j 
l'église est du xiv* siècle, carré*-, mhi* un tytnpvn abrité 
sous une voussure |iorlanl îles statues. Auprès «mil une 
niche et nue vierge du xtv* siede. Une dalle tuuiu- 
laire du xm* siècle s’étend en avant; c’est celle de Jean, 
bailli de Ponlmdle, dont l’inscription en vers léonins 
est en partie effacée. Dans la galerie du nord est un 
magnifique forai*» en plomb, dans le style de la Re- 
naissanco, placé sous 1111 arc dont le tympan est décoré 
de grotesques, au milieu desquels sc voit IVnuson de 
Louis XII. Dans le pavage, on ne reconnaft que quel- 
ques carreaux de pierre indiquant l'nnnéo du décès de 
religieux reformés de Saint- Maur. Le réfectoire est une 
grande salle, longue de 33 mètres, duul la partie in- 
férieure, construite en style roman du xii* siècle, est 
ornée de rolonneltes soutenant des arcs mlre-croisési. 

La partie haute date seulement du xt* siècle et esl 
éclairée par huit bibles fmèlris de relie époque. Le 


| tout est couvert par un bcrcean en arc oigu en boiserie 
i du xti* siècle. Au xtn* siècle, ce réfectoire fut décoré 
1 d'un grand tableau de Daniel Hallé, la Multiplication 
dft point, qui est aujourd'hui don* l'église Saint- 
Ouen de Rouen. Le monastère fat entièrement renou- 
velé an jfii* siècle par la rongrégalion de Suint-Mnur, 

, qui y travailla de >654 à 1893. Elle lit d’abord le 
1 logis des hôtes et celui des infirmes, com|i«fé d'un 
hitimerit de *o 4 pied* de long sur 34 de large; 
puis la bibliothèque, les pav illons, le trésor, le cbar- 
Irier et une grande salle de 1 so pieds de long, le tout 
formant un ensemble de 186 pieds de long sur ÔO de 
large. La grande salle ou promenoir est soutenue por 
un rang de colunnrs dorique* et éclairée par deux ranfj» 
de larges fenêtres jadis ornées de bordures et de vi- 
gnette* coloriée*. On bilii ensuite deux étage* de qua- 
rante chambre* chacun, dans In prévision de la réu- 
nion A .Sainl-Wandrille du chapitre général de la 
congrégation de Saint-Mour. Tous ces grand# travaux, 
qui sul ni* lent encore, wmt l’œovrpc d’Antoine et d'Em- 
manuel Boynet, arcbilecles de Rouen au xvii* siècle. 
Dans les caves, qui sont magnifiques, existent quelques 
dalles tumulaircs du xm* riède et une inscription fu- 
néraire de la congrégation de Saint-Maur, de (781. 
Le 17 juin 1799, nu di».lrirt de Caudebee, l'abhayc 
fut vendue 90,000 livres à une société d’acquéreur*. 
(Voir b** reproduction* de* mine* dan* le* Ferrage* pvl- 
iorttqne* et rmnimiiqtti'i dan» l'antienne France ( 1890) 
et dan* I'Eimi rar l'nbhay de Saint Wondrillr , par 
AI. Hyacinthe Langlois ( i 8 * 5 ). MM. Daguerrc et Bou- 
ton ont reproiluil le cloître dan# leur Dioroma ,) — 
Chapelle Saint-Saturnin. L'ancienne chapelle qu'au 
vu* siècle les fondateur* de Fontanelle élevèrent h saint 
Saturnin de Toulmm sur une colline exposée nu midi . 
fut détruite par les Normands en 869. On attribue à 
saint Gérard , abbé ver* 1 o 3 o , l’édifice actuel , cons- 
truit en moellon* et appareillé eu feuille» de fougère 
sur un plan en croix; le ebrrur cl les transepts so ler- 
miiient cirruluiremenl avec clocher sur la croiaée. L'au- 
tel esl en pierre , et des lûmes, également en pierre, 
longent le* mur». (Voir la Monographie de la eathêdraL 
de .Voyou et IM rrèi/cc turc monattique, de M. A. Lenoir. 
t. Il, p. 8, 9 t-l iuj. Le peuple appelle le saint patron 
Maint A tarai 011 taint narcourei. La clôture du pare 
monastique qui longe la chapelle de Saint- Saturnin te 
rotnpoae de i.aoo luises de murailles élevée* m i68fi. 
— Chapelle et fontaine de Oillouville. I.a diapdiç Idlie 
par le* premier* abbé* de Fontenelle , rmmwe por les 
.Normands, fut relevée au x* siècle. Elle a été reconstruite 
en i 33 j. Elle était longue de io 4 pieds, et éclairée 
par des verrière*. Louis XI y lit, en 1 A7A, un pèleri- 
nage. Vendue |« 6 thermidor an iv, elle n été démolie 
presque aussitôt. Dans l’égUse de Saint-Wandrillo, ou 
voit encore beaucoup d'image# venant de Caiüouville. 
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où il y en avait Uni qu’il était pas*- en proverbe po- 
jMilairv de dire : «Ta«*é* comme I*-* saints de Caillou- 
ville.» Le saint Christophe seul avait i a pieds de haut. 

— La fontaine, qui subsiste eiMxjrr , est loojoor* un 
objet de pèlerinage; elle est partagée en deux parties, 
la piscine dra homme* et celle des femmes. On prétend 
que l'image de sainte Radojjonde est grevée surin pierre 
du fond du bassin. — Eglise proiuiule dédiée à saint 
Michel, l'inn jadis en croix. Tiaimqâ du sud du si* 
siècle, terminé circulaire ment. Tour carrée du clocher 
pnréc de fenêtres romanes, sur la eroUée, également 
du il* siècle. Cbcour du su* siècle. Au nord , chapelle de i 
la Vierge «lu sut* siècle, ayant conservé son ancienn e | 
\y inlure figurant un nppreil de pierre tract- en ocre 
ronge. Baptistère iqjalemenl du temps de saint Loirs. 
Nef, séparée des Jws cAlé» par des colonnes de style i 
ionique, du x»i* siècle. 35 statues en pierre, la plupart | 
du moyen Age, et dont une vingtaine proviennent de | 
Caillomüle, rangées au bas de l'église et but d’un pè- , 
h-rinugr, acrompgnent une jolie croix sculptée du 
ni* siècle. A l'entrée du chœur, trois cadres ou reli- 
quaires offrent de* ositctneut* ou prlie* d'ossements, 
reliques sans authenticité, attribués à trente saints 
que fini désigne. « Rjtvçn*. A/', romaine. /tolium I 
romain contenant un petit vase noir et des os brûlé-s, 
trouvé en mai t86s, devant le portail de l'égtise. V ' 
droite et à gauche étaient des urnes cinéraire* du se- 
cond siècle de l’ère chrétienne. Ce delium , déposé nu ^ 
musée d'antiquités de llouen, est haut de fit renti- ; 
mètre* et a une circonfcnuico de t",85. Les angles et 
le col avaient été abattus pour sa destination funéraire. 

I Ep. incertain*. Motte entourée d’un fossé vers Saint- 
Waudrille, au lien dit Je («fie. Dans le fossé est un puits 
maçonné profond de plus de 6 mètres, [ Moyen âge. 
L'église, dédiée à Notre-Dame, est un petit édifice 
roman du it* siècle , jadis à trois nef*. Le cbirur « 
termine en abside circulaire. Le Hocher, tour carrée, 
sépare le cbirur de ta nef. I,i nef. primitivement ro- 
mane, a été modifiée sous Louis XIV. Ver» i06a, on 
supprima les deux collatéraux et on refit le poriuil. Les 
transepts ont été greffés sur une base romane au xvi* 
siècle. Les trois autel* Mot de» massifs de pierre con- 
temporains de l'église. Le baptistère est une cuve de 
pierre du xii* siècle. Un des trame >pts renferme un vi- 
trail de i536. Cette église qui, comme la seigneurie, 
dépcudfeit de f al -bu je de Saint -AA audrille, [«osvèdc aux 
archive* départementales un curieux registre de 17A1. 

En 1717, l'archevêque d'Aubigué visita une rliapllo 
de Saint- Jacques située près de Caudrbecquet , sur lo 
territoire de Rançon. Elle n'existe plus. — Gotiixe. Ep. 
franque. Chapelle Saint-Amarid de Gotkville , dédiée h 
saint Amand, de Rode*, dont le diacre Médartl avait 
apporté les reliques drà le vu* siècle. U sc réunissaient 
saint Oœn, de Boseo, saint Philibert , de Juini« : geN, 
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et Mini Wandrégisdo, de Fontenclle, pour prier des 
chovra de Dieu. Au ix* et su &* siècle on montrait en- 
cote le* sii^gos et Ira lits de pierre sur lraqueli w re- 
posaient ces saints personnages. , Moyen dge. L'église, 
dédiée à saint Amand, fut supprimée A la Révolution. 
I,i' clocher existait encore en iHjô. Il fut dessiné pr 
Al. Lesage dans *e» Monument» de Caudebac et de» en- 
rirons. Aujouid'hui l'église rat entièremi-nt tombée 
dans la Seine. L'archevêque d’Anbigné l’avait visité* 

cnl 7*7- 

TOLFFBF.VILLE-LA-CABLF.. Moyen âge. Eglise 
dédiée é saint Ouen et À sain U* Madeleine. Le Hocher 
t-t le chœur sont du temps de saint Louis , tuais défi- 
gurés au xviii* sièHe. La nef est du tvi* siècle. 

VATTEVILLE-LA-ROE 1 . Ep. gau loue. Monnaie* 
tl'or trouvées en 1 85o, chez AL Cuéroull, de Caudcbec. 
Pierre fidiée, appelée ftaa fixa dans une charte «le 
71 '» délivrée pr Dagobert II à saint Bénigne, de Fon- 
tanelle. JJ Ep. mmain». Voie de Breviodurum < Brionne) 
à Latu li (Csndebec). Le «lue Guillaume le Riflard la 
suivit en io53, quand il alla du Contentin à Arque* 
Huilier la rébellion de son oncle. Cercueil en pierre du 
py* trouvé dans le Champ de la Broche, près de la 
Ferme ferait , eu »855, pr M. Hulin, maire de Val- 
ievitlriil avait été visité. I] a la forme d'un pralléli- 
pipède long de a“,i 5 . haut de "5 centimètres et large 
do 80 centimètre*. Un trou est percé au fond. Terres 
noires, urnra, tuiles, ph-ries et médailles trouvée* 
sur b ferme du Catelicr mi de* Catehcr». \|. Fallue 
cite un moyen brome de (•muonicus, et Al. Deville, 
un Titus. Tuiles à rebords «H mors arasés dan* k quar- 
tier de la Maimm du /loi. Vase rempli de médailles 
antiques, trouvé lo long des communaux. Clef de bronze 
dore, mounoira de bronze de Domiticn et de Vcspo- 
s»«n, de Gordien, de Dioclétien et de Mmimien, jkk- 
sédées pr U. Cuéroult [| Ep. /rauque. Le y s ht ww 
mérovingien d’Arélaune «t généralement pincé à Val- 
leville; on croit en reconnaître une trace dans lo nom 
de Maiaun du Bai, affecté à une métairie possédée pr 
les rois capétiens et mémo pr Ira dernier» Valois. 
AL Fallue assure en avoir retrouvé la trace sur un es- 
pce de lûo pieds carré*. (A'oir Foret de Bretonne.) 
— Sépultures avec vosca aux pi»ls, trouvées en 1 854. 
Jj Ep. incertaine. Marmiti- de bronze avec onsede fer. 
«lecouverto on 1809, au liexi dit te Roule, au boni «le 
la forêt t elle contenait un chandelier et un pied de 
la m p ou*si en bronze. Alolte de terre haute de 10 à 
ta mètres, appelée la Butte il l'Ecuyer, sur le chemin 
«F Air mt, non loin de la Seine et au bord de la forêt. 
Sondée en i838 pr M. Cha Hier, elle n’a rien donne. 

1 CHU rnmmujir fnmjirnJ uw fmndn p*rtii- à* U forèi de 
BicaeniM. <|t«i «’éin>l kii«,i «ur U tniuœun< >k Guerf-a«itl«f-l*- 
1 MailUnite. Le détail k* an1i<]aitt» qoVUe ntfotn Ml rdniu X U 
: Gn >l« l'artirt*. 
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|| Moyen âge. Eglise dédiée i saint Martin. Plan en 
croix, nef avec bas eûtes, du xti* tiède. ta* cboiur, du 
lcmp« de Franco» I", e*-t à chevet pentagone edainé 
par sept fenêtres et recouvert de voûtes sur nervures, 
ta: clocher, entre riumr et nef, «4 une tour ramV? en 
pierre, comme tout le reste de l’église , surmontée jadis , 
dit on, d’une flèche de pierre qui a disparu. Les tran- 
sept* se terminent en abside à trois pans, éclairés par 
de grandes ogives, l-i nef et ses collatéraux sont une 
<wivre de la fin du xvi* rièclo. Le grand portail semble 
avoir été fait sous Henri IV ; il a été lézardé par lu foudre , 
et deux de ses fenêtres sont rebouchées. Tribune de 
pierre, sculptée dans le style de la Renaissance, des- 
tiné* i soutenir un orgue. Verrières nombreuses et in- 
téressantes. (Voir leur description dans les ÉgUtet 
Je Parrmdittemrut d* Frétât, pr M. l'abbé Cochet, 
L P*, p. i 3 i-i 36 .) Nef; première vitre : b Sainte 
Vierge , Saint Antoine tin deterl , Saint Jaajure Je Cn m- 
pottrlle, donnée en 1676 ; deuxième vitre : Saint JitJe, 
nfiôtre , et Saint Fr nue-rut J’initr, ■Vrirt- fa u n h Pitié 
et les donateurs, donnée «n 1607, par Colieaux, pro- 
cureur au siège présidial de Transept sud; pre- 

mière ville: lie Je la tainte Vierge ( son éducation, 
Tannonciation), donnée en t 5 ai , par «le tnaislre de 
b Amummi (navire de Yalteville) et scs bourgeois n 
(les trmlMn); deuxième vitre : làr Je eaint Jean- 
BapUete, donnée en i 5 *j 8 , par Michel DrlisJe, ré- 
parée en *571 ; troisième vitre, très-mutilée • Vu- Jh 
S auveur (adoration des mages, ascension de Jésus- 
Christ, etc.). Transept nord, première vitre : lie du 
.Saurrur (incarnation , ciicuncision, présentation, fuite 
en Égypte, éducation do Jésus, etc,); troisième vitre : 
laigenJe Je taint Mari in . patron de l'église ( il cou|h: son 
manteau, il est tenté par le diable, il est visité pir la 
sainte Vierge, il célèbre b messe, il guérit un lépreux, 
il meurt). Chœur, première fenêtre à droite en mon- 
tant : IMirniwa de Jetut-Ckriet ; deuxième fenêtre: 
Sainte Cal herina , Saint Sictdae , Sainte Marguerite ; troi- 
sième fenêtre : Saint Hubert, avec les donateurs; qua- 
trième fenêtre (terminale) : b Sainte Vierge et Saint 
Martin , donnée en 1 607, par un prêtre à genoux ; cin- 
quième fenêtre : Saint Sirotât et les donateurs; sixième 
fenêtre : b flWljÿirslMK , l'.lppartliou <î taint Thnnia» ; 
septième fenêtre : la PenterJte, U Suimmtame, la iVrhe 
niraculrnte. — Ruines du vieux château «lovées sur 
un tertre bit de main d'homme et encore entouré de 
fossés profonds non comblés par le temps. Il avait 
la forme d’un carré long. De houles murailles de 
pierre, percées de fenêtres à plein cintre et munies 
de contre- forts, Milnistenl encore. A leur Ikmc on re- 
marque un appareil en arête de poisson , ce qui indique 
le xi* siècle. Près du rhiteau ruiné est l'énorme tour 
du donjon, du xi* au <11* siècle, construite en pierre 
blanche sur un plan octogone, et assise sur un tertre 


très-élevé. Les murs, épais de 3 à 4 mètre», sont corn* 
jrtwés d’un biorage recouvert d’un appareil carré. En 
1 1 t 3 ou 1 1 3 4 , c« château fut pris et en partie détruit 
par Gautier de ValUquervilh», qui tenait pour Henri I" 
] contre le comte de M Milan , qui tenait pour Guillaume 
! Clitoa. — Vieille maison du xti* siècle qui porte le 
nom de .l/'iimin Ju fiai. Une mare voisine est connue 
nous le nom do illdrr du /toi. On pense que c’est là que 
fut autrefois le palatium des rois franc*. M. Faillie 
»wun; avoir reconnu autour des constructions considé- 
rables. Ferme d« CaleUtrt . construction do xvi* siècle 
Dan* l« pavage de b cuisine on remarque deux pierres 
tumuhires venant de Jutniége*, qui portent les ins- 
; triplions de don» Nicolas Boulanger, décédé le 1 3 avril 
• 7 ^ 7 * c * ^ om Joseph Cochot, mort le i" décembre 
176a, tous deux Bénédictins de la congrégation do 
Saint- Maur. Maison du xvi* siècle , encore décorée de 
boiseries et de sculptures de ce temps , dans b rue do 
, Vu llei il le conduisant à la bulle de l’Écuyer. — Image 
j de Notre-Dame, avec b date de 1760, sur un très- 
vieux chêne de carrefour. = Li Fouir t»t Bootobs*. 
Kp. gaulent*. Cavité* nommées to Puit» du trétar, et 
fusses profondes de 4 à 5 mètres et larges de 1 o à 1 a . 
Fontaine Je Graineiiru, qui reparut en 1 835 et que 
l’on disait comblée avec des balles de laine. On en di- 
sait autant d'une source nommé* Mare Je» Molant». 
Médailles et beau bracelet en or trouvés près d* Bre- 
tonne, au triage du taWm, par M. le marquis de 
Sainte-Marie, en 18a 1 : le bracelet est conservé à la 
Bibliothèque nationale. Pierres qui ont un caractère 
mystérieux, nu triage des Troie-Pierre». Pierre qui cache 
un trésor, au Torp. Hachettes en hionxe et lingots de 
cuivre, avec ou fourneau fait «b tuile* romaines, trouvé* 
en »8ao dans lo même quartier, i Kp. romaine. En 
j 1887, M. Faillie G t entrevoir les richesses nn-héolu- 
i gique» que renferme b forêt de Bretonne. En 1 838 et 
1 1 84 4 , M. Charliar fit trois explorations successives qui 

ont révélé d' * monuments d’un grand intérêt. Sur le 
1 plan qu’il a dresse et dans le mémoire qu'il a rédige*. 

M. Fallu* signale çà et là de nombreux puits maçonnes . 

! tels que ceux de llonet , de taiüni , de Timare, d* b 
■ Honuay*’, et d«s noms significatif* tel» que ceux de Go- 
telier. à Vatteville et au tandin Le CeUelier du Londin 
a montré une r ilia avec des salles, des galeries et un 
hypocausle. D’autres vilb* furent entrevues aux triages 

1 Q«*s4«|U* l« ta«*tin t**w parti* du de ('Eure, 

r^pt-mlkut on pout lr «nidifi r romiiM hum fraeUnn do Bmlnnnr. 
ta» ohjrt» q«i «n pnmcnwrol aant d'*itl«ir» etilri* d»n* le mu- 
A» llumrn. V«i 1 8 -t* . «« « rruailti d*m la tiïJ« du tandin 
de* p-ialum mur.it*» , dr» «a Irrrr rouçr i n-li-'f», pnr- 

t*nt t<* nom» ilo» polion RVF1, SVART1, SKIITlN, SIVtTAS, 
CASTVS, O SEVERE. StLlAM, ...MM. *l ...HCCI. P.rn» 
fc» monnai.-f rr*ii»illir*, «a eil# ua A«£ii>-U *1 an Tr*j*n «*n ir- 
gvnl. de» Mtrc-Auréle , d*» Tdlrku*. de» Po«lku»e, J*v Diorlé. 
! lira *1 d*-t Cuudaniia ra hrratr. 
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des /.cTitJiu , fit 1 » finîtes de la fjmde , de la Pelila-lfnus • 
steve et de .Soi rt f r~ Croix -tW' Ailier. Partout, en ces di- 
vers lieux, on apercevait des mure et «les puits, on trou- 
vait des tuiles, des poteries, des mortiers, de» stuc», 
du frr et du bronze. Près de b diapcllc du Torp étaient 
de nombreuses maçonneries ; on y avait également re- 
cueilli uu vase contenant mille sept cents médailles. 
Enfin au Torp K ù Ailier on avait rencontré des urnes 
cl des restes d'incinérations. De t 838 à 1 843 , M . CJvar- 
li«*r fouilla, ù Ire» reprise» differente*, le triage de la 
Prttte-llowuaye. Dans la campagne de 1 83b, il trouva 
une villa antique couqiuvée d'une vingtaine d'apparte- 
ment»; elle recouvrait un espace de au 5 mètres dans 
tous les sens. Il recueillit des peinture* murales, de* 
luito* noircies et de» poutres carbonisées, restes d'un in- 
cendie, enfin une médaille de bronze de Constantin le 
Grand. ta i3 icjitowlire i838, il rencontra une belle 
mosaïque do 4",5o de côté , représentant Orphée jouant 
de la lyre, entouré d'anim.mi et eicorté de» quatre sai- 
sons de l'année. Cette mosaïque, transportée à llotieu 
en i846, a été montée dans le musée d'antiquités en 
t86t. A »od mètres de li, M. Cliarfier a fouillé une 
bulle qui lui a donné des vases brisé* et trois miches 
de terre remplies d'os bnîlé». Ces rouilles de ■ 8 A3 
firent découvrir une autre villa, large de i5o métré* 
rl lunguede 180, avec salles, galeries, hyporatistes et 
real es de n jmki iq nés ; ou cr ut mémo rem on I rer de» bain*. 
On vida un puits qui était plein de poteries et de bois 
de cerf». Enfin on reconnut une clôture miirré d'une 
grande étendue. Des peinture» murales, des cubes de 
mosaïque, des tuile» à retard* et des tuile* faîtières, 
de* fers de chevaux , de» médailles de grand , de moyen 
et de petit module avec effigie» de filière, Trajan, 
Adrien, Marc-Aurèle, Anlonin, Faustin? , Commode, 
Posthume, Claude le Golhique, Gallien, Saloniue, 
Tétricus et Gordien; des fibules, des styles, des an- 
neaux, de* clefs, de» miroirs en brome, un mavearon 
do verre portnnt le nom de AMARANVS, de» polrrirs 
rouge* avec les nom» de LIMKTII XI., GEMTORIS, 
SEMTAM, ADVOCISI; une centaine de ululuelte» 
de Vénus Anadyomène en terre blanche, piovinrent 
île relie fouille et furent partagée* eutie le musée de 
Rouen et et lui de Caen. Deux paires de meule# à 
lutvyer en poudingue, recueillies en iHfii , sont entres 
nu musée de Rouen. J Kp. franque. Quoique l'on no 
connaisse pas dans la forêt de Bretonne de monuments 
que l'on puisse sûrement ru ( porter à l'époque fratupie, 
fou doit attribuer A ce temps, avec l« nom d'Aré- 
Ivune, tout ce que nos premiers historien* racontent du 
palais et de h foret de ce nom. C'eut li que s'est réfu- 
gie. en 533, Clotaire, roi de Soissont, poursuivi par 
ses deux frère* Cliild> tart et TbéodeberL C’eut là aussi 
que s'est retiré, en 599 ou Goo, Clotaire II, battu à 
ItorroeHes par Tliicrry et Théodubert. C'est là encore 


qu'en 6o3 Beilhonltl , maire du palai* t faillit être sur- 
pris par tandrv. Enfin, c'est dans cette forêt que chas- 
sait, en 870 ou 67^, Thierry III, lorsqu'il recul le 
Breton sailli Coudé et lui donna file de Uel< inac et 
une partir de la forêt ellc-inénie. Plusieurs croient, 
et M. Faillie est de ce nombre, que ce fut a’ors que 
la foret quitta le nom d'Arélaunc pour prendre celui 
de Bretonne. On l'appela S y/rn Hntlauts, parce que 
saint Condé était Breton; d'où le moyen âge aurait fait 
.Vy/rr* Brultmitr. 

X ILLEQliIKR. Formée des deux ancien ne* parois*"* 
de Villcquier et de Retac , réunie* par ordonnante 
royale du 3 septembre i8a3. — ViLLCQCirs. Ep. f’<m- 
tuise. Roche naturelle qui a la forme d'une chaire à 
prérber, derrière le château moderne de la Mart/mêre 
et au bord du chemin de Saint-Anioult ; le (veupte ap- 
pelle cette aiguille, un peu piale au soinue-t, le Pain- 
Bènit. Il assure que sou* sa base soûl caché# de» trésor* 
gardés pur de* monstre* cl des femme* blanches. Il 
ajoute que celle pierre tourne sept foi# sur cUe-mèmc 
pendant ta nuit de \ucL || Ep. incertaine. Enceinte Ibr- 
lilta- nommée le* Gntris ou Cateber». Sur la côte, près 
du château , il y aurait eu une triple enceinte au hameau 
de la Gucrehe, et trois tertre* existeraient dan» le tai» 
de Hcllemare. | Afnyen 4g». Église dédiée à saint Mar- 
tin. ta tour rame du clocher, pou»! sur le portail , 
haute de 33 mètre», est en pierre blanche. couronnée 
d'une balustrade et surmontée d'une Italie d’aitloiie. 
ta porte «si iint* Ih-IIc ogive séparée par un montant 
garni de statues; ce portail . démoli en t H 18 pour faire 
passer un daî*. a été rétabli en i8&g. Le rliaiurcsl une 
construction du xh* siècle, mais detigmve au xvu* et au 
xxiii* siècle, ta nef eut un beau et large laimcau en 
pierre Manche, percé de douie fenêtres ogivales qui. 
presque toute», ont conservé leur* verrière» du temps 
de François l". Au midi sont représenté» saint Nicolas, 
saiute Catherine, saint Emtarhc, de» scène» de la pas- 
sion du Sauveur, telles que l'entrée dan* Jérusalem, la 
cène, le jardin de» Olive», l’Erce homo, elc. verrière 
donnée en i5a5 et i53o, et restaurée en 1611; la 
vie de saint Jean-Baptiste, beau travail de i5i8, et 
l'arbre de Jossé. Au nord sont la légende do la sainte 
X ierge, la légende de saint Pierre, patron des marins, 
et enfin un tombal naval donné a l'an MIL V** XXII 
(i5*»), par Jehan ttusqurt, dit Ddean, marin ; Jacques 
Renault, Rotarl RinMpu-t et Jehan le Breton.» ('.elle 
précieuse représentation de la marine au temps de Fran- 
çois 1", de Henri X III H de Charies-Qiiint, montre des 
navire* se prenant à l'atardage; on distingue parfaite- 
ment les pavillon» de France, il 1 Angleterre , de Flandre 
cl d'Espagne. Obit de Catherine de tloudetot, fondé en 
1 554 . dan» la nef. Inscription latine, grevée sur marbre 
noir, doJonasdeViilequier, mort on 1 638. — Chapelle 
des CvttrJreatu ou du tan dmy. depuis longtemps dé- 
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truite. Chapelle de la Martinière, également disparue, 
ainsi que le vieux manoir de ce fief, érigé par lettres 
patentes de lOn.l. Chapelle du château , moderne ; il ne 
reste rieo de celle qui fut fondée en t *89 per Robert de 
Yilleqaier. — l-e château «si une grande construction 
en pierre et brique , du tempe de Louis XV. La terre de 
Villequier fut érigée en barounie |>ar lettres patentes do 
Louis XIV, du moi» de mars 171». Riaie. Moyen 
igt. Éjjli» dédiée à saint Pierre. Petite construction en 
pierre blanche entièrement du xv i* siècle. 1/ clocher, nu 
portail, possède une charmante tourelle d'escalier. Le» 
fenêtres de la nef sont des pleins cintres , celles du c lueur 
des ogives contemporaines. — Manoir près de l'église; 
quelques parties remontent au xr 1* siècle. 

CANTON DE DOÜDEYILI. E. 

( ChiMha : Detunui. ) 

AMFREVILLK-LES-CIUMI'S. Uoyn Éjliie 
dédié© à saint Pierre, composée d’on chevet et (Tuas 
nef. Quoique remaniée en très-grande partie au nui' 
siècle, cil'' garde de» lancette* ogivales au choeur, la 
porte d*** Hommes ou midi du chorar, un socrair* el 
une piscine, un fragment de verrière el des restes de 
peinture murale du un* siède. 

BÉNKSVILLE. .Moyen 4 ge. Église dédiée à Notre- 
Dame et à saint Martin. Quelques traces du xm* siècle 
dans le chœur et chapiteau creusé qui sert de bénitier. 
Le xn* siècle a refait le chœur en partie et la nef com- 
plètement. loi charpente en eut aœez intéressante. Le 
clocher, au portail, est une lourde tour en grès de 1600 
envirnu. Des verrières décoraient autrefois le* fenêtres; 
il n’en reste plus qu'un débris de « M V " XL* (1 5 io). 
— Croix de cimetière de 1 Os 7. |] Ep. tleiunuauc*. 
Près de l'église , maison en bois du xn* siècle, dans 
laquelle est une cheminée en grès avec colonucs torses 
et à chapiteaux. — Petit© chapelle avec autel de pierre 
au hameau de Mesnil -Testier. dans la maison de 
M. Bréard. — Gentilhommière en bois au hameau de 
Bouruurt. Auvents, corniches et sommiers sculptés. Es- 
caliers avec rampe* de bois très-curicuscs. Lambris sculp- 
tés. Caves voûtées en moellon. Colombier en brique et 
grès de même caractère. — M. Duperron , sieur de Bé- 
nesvillo, conseiller an parlement de Rouen , étant mort 
le 3 * janvier 1097. son corps fut porté à Bénesvilie- 
en-Canx. Il n’existe plus trace de cette sépulture. (Fa- 
rin, Hietoire de Rouen , t. Il, p. j 5 l.) 

BER\ II.LE-EN-CALX. Formée des deux anciennes 
paroisses de Berville-en-Caus et de ihmdri-Uo<c, réu- 
nie* par ordonnance royale du sa octobre 1 8 * 3 .-— Rua- 
vill*. Moyen ége. L'église, dédie© à saint Wandrille, 
vient d’élre complètement renouvelée c« stylo roman. 
Celle qui a disparu avait un portail ogival qui pouvait 
remonter au xtii* siècle. Le reste était sans caractère. 
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- — BacmhBmc. F.p. moderne. Eglise dédiée à saint 
Pierre et à saint Gilles. Bien que construite en 173A, 
©Ile tombe «*n raines. Litre «eignounale et bel écusson 
sculpté sur grès. 

BOUDE VILLE. .Moyen th;e. Église dédiée à saint 
Pierre. Chirur du xiv’ siècle, avec fenêtres, colonnes 
et piscine d'une grande élégance, reparc ru grès au 
xvi'miVIi*. On lit sur la charpente;* L'an mil V" XXIII*' 
(i 5 * 3 ). Clocher, entre clncur et nef, du m' siède à 
la Iwur et du iti* au «nuitncl. Cette église dut subir 
une catastrophe au iv* siècle, à l'époque anglaise pro- 
bablement. ta nef, remaniée au siècle dernier, porte sur 
sa charpente l'inscription : * l.’an utilCCCC L\\\l\ - 
( 1 A 89 ). Deux jolis socles de statues dans le clunir. — 
Tradition d’une abbaye. — - ln 'h ta bois s'appelle le 
Bote* m.r I/mwi. — Le château, devenu une ferme, n’a 
que de* traces de son ancienne destination. 
BRETTEVILLE-SAINT- LAURENT. Formée dot 

deux anciennes paroisses de Bretteville el de Keauvjlle- 
laCité, réunies ver* 1 8a 3 . — Barmfiixf:. .Moyen dge. 
L’église, dédiée A Xptre-Dame, garde quelque» trace» 
du xn* siècle, la* reste est r»nd«rue. Ua ns le mur du midi 
est une ouverture romane rebouchée, qui est peut-être 
un ancien confessionnal. Jolis bustes de Jésus el de Marie 
sculptés en marbre au xvu* siècle. — Croix du cimetière 
de 1 6*0, décorée de* instrumenta de la Passion.=BB4r- 
miE-Li-CiTÉ. Ep. ronuune. Tertre factice qui a ln forme 
d’un théâtre rustique, tout couvert de bois. On y re- 
marque des blocs de lur taillé* de main d'homme. Vingt 
monnaies recueillies dans les fossés. Quatre monnaies 
romaines : un grand brunie de Crispine, deux moyen» 
brome* de Constance et un denier d’argent de Galiicu, 
eu la possession de M. le docteur Giiéroult, de Cnude- 
bec. Médailles, tuiles, poteries et construction» antique» 
trouvées autour de cette éminence et dm» les jardins 
du village. — Voie romaine de talum (Catidrbec) à 
Arques. — Le surnom de Cite, donné à ce village depuis 
longtemps, fait «ip|Mmer la tradition d'une station dis- 
parue. |, Moyen ilfjc. L'église est en ruines. On y re- 
marque des tuf* du m* siède. l.e reste indique une 
construction du temps «le Louis XIV. Une croix de gréa, 
restée debout, est du temps de Louis XIII. 

C AN VII.I.E- LES- DEUX- ÉGLISES. Kp. nmmmt. 
Sépulture.» par incinération des trois premiers siècles 
trouvées par un labouredr le |4 floréal an xii (A rnai 
1 Ho'i ). Elles se composaient de plusieurs rases en terre 
©t en verre, dont quelque»- un* contenaient <h?s 0* brû- 
lés. Un rap|iort du temps signale surtout un vase en 
terre grise, une urne en terre rouge et une boll- urne 
carrée en verre présentant au fond des lettres qu'on 
a déchiffrée* ainsi : « LVSTfTYTOLIS. . . LUT * et 
qui étaient p notablement uno marque de verrier- j| Ep. 
franque, lin des trois doyennés de l'arrhidiaconc du 
Petit-Caux. || Ep. moderne. ta pays a pris son surnom 
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Ji» deux église* qui y niitaifui. — L'église Notre- 
Dame, construction de 17H0, a été vendue et démolie 
à la Révolution. — L'église Saint- Martin, qui sub- 
siste encore, a été rebâtie on 1757 en grès cl brique 
avec clocher au portail. — Chapelle de Sainte- Made- 
leine de Tallevillr, dépendant d'une léproserie com- 
mune avec Doude ville: chapelle de Saint- Thomas et 
« ha pelle de NolrivDanio-ües-Gladouin», tout»-* trois di*- 
prucs. — (3m de Cuity, où était le carcan de la haute 
justice qu'exerçaient Ire châtelain» de Cany. — La pri- 
son h-odale était dons io Grande-Rue, 

DOC DEVILLE. fy. goulmte. Hachette en luronie 
trouvée en iN'io au milieu d'ossements humains, et 
monnaie d'or recueillie en iK 4 (î, conservées au murée 
de Rouen, f Lambert. Mem. de U Soc. de» amtiq. de 
A arm. t XW, p. 434 , pi. t, 6g. 16.) — Hachettes 
de bronze rencontrée», dit-on, au hameau du Vau- 
thuit. Ep. romaine. Médaille* du Bas-Empire, casque 
en cuivre et large salure en fer recueillis, suivant 
M. Guilmelh, en détruisant une motte dans les tai» 
du Fresnay pour le tracé de la route départementale 
n” 3 , qui va de Doudevillo à Saint-Valéry. — Tuiles à 
retard* rencontrées au VauÜiuil, et cri grande »Wn- 
dance au triage du Kourncou , suivant le même. — L rne 
en terre rouge remplie d'os hnilés, trouvée vers l# 3 i, 
dans la nw de B*». (> vase cinéraire était accompagne 
«le plusieurs autre* qui furent brise*. Curieux vase de 
terre qui parait antique, trouve en tbôft par M. biard 
dans un herbage voisin. Il rne en terre grise, encore 
munie «le son couvercle et remplie dVs Imilés, trouvée 
par le même M- Biard en »838 au milieu de tuiles et 
de poterie*. Ifoyen 4 ge. Église dréliée à Notre-Dame, 
a «Leux nefs , au tas de l'une desquelles est placée la 
tour carrée du clocher. Deux fenêtre* du 1111* siècle 
«Lan* le chœur. L'allée méridionale, qui c*l d'un seul 
style, date de i 33 o à 1 56 a . où toute l'église a été re- 
faite en grès , d'après le epourlrakt* donné pur maislre 
Jehan Delarue, de Rouen. Le dépèt des archives de la 
fabrique possède tou* tes dé lai U de la consl rur lion. Il y 
est question do verrières . qui toutes ont disparu. Caveau 
sépulcral des Yillars, soigneurs de Donderille, sous le 
chœur. Quelque* auteur» assurent que le célèbre ma- 
rée liai de Yillars, le vainqueur do Denain, y fut déposé 
en 1734. — Chapelle de Sainte-Madeleine dépendant 
de l'ancienne léproserie, délitât# depuis longtemps. — 
Chapelle de Saint- Léonard , au château du Fresnay. 
L'archevêque d’Aubignc l’a visitée en 1714. — l ne 
nouvelle église , sous le vocable de Saint-Léonard, a 
clé élevée au hameau du Yatilhuit-rn t# 63 . — Cha- 
pelle de Saint-Eloi, depuis longtemps disparue. | Ep. 
moderne. Château de Galleville, ancienne propriété du 
marértal de Yillars, vraisemblablement construit de 
son t«‘uip». Eu «71%, J'Aubigné visita la chapelle de 
ce château. 
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ETA LI.K VILLE. Êp. moderne. Église dédiée 4 saint 
Grstien , de Toulon . entièrement recomlruilt en brique 
au siècle dernier. 

FlJLTOT. Moyen Jg*. Églire dédiée 4 saiut Martin, 
à deux nef*. Nef avec do* tufs du xu* siècle dans son 
mur du nord. Le reste e*l entièrement construit en grès 
du xvi* siècle. — Croix de cimetière en gré*, an pied 
de laipirlle un lit : b A cl A Simon IV et K. m'ont donné 
• l'an i6a6."> (Adrien et Adrien Simon père et fils 
m'ont donnée Fan ifiafi.) 

GONZE VILLE. Moyen 4 gf. Église dédiée à saint 
Soin son , de Roi. à saint Cyr et à sainte Julitlc. Chevet 
avec tuf» et contre- forts du tn'siède. Chœur avec porte 
de ce temps. Clocher en grès do xvi* siècle. Nef de 1 700. 
CJvœur encore plu* moderne, j F/., lirnantanre. Deux 
11 m noir* seigneuriaui devenu* des ferme*. L’un, voisin 
«le l'eglise. construit en grès et en brique au XVll* siècle , 
renferme un escalier en tais sculpte «t deux belles che- 
minées décorées de boiseries. L'autre, plus éloigné do 
l’église, est une belle construction en bot* datée de 1 56 o. 
Le poitrail principal est orné de sculpture*. Les portes 
sont décorer» dans le si y le «le ta Renataauce. Le* che- 
minée». en pierre, sont très-curieusement ouvragées, 

IIARCANMI.LK. Moyen dge. Église dediée i saint 
Jean et à saint Clair. Nef en tuf du xi* siècle, avec un 
contre* fort dit un* dans le chœur. Le sanctuaire renfer- 
mait une piscine du xu* siècle. Charpente de la nef re- 
faite -LE PREMIER JOVII D'AVRIL MV~el TROIS*, 
ainsi qu'on lit sur l'une des poutres. VnisM-su prinripat 
reconstruit au xvn* siècle et chœur rétabli au xvm*. 
Baptistère de piiœrv de ifiâo. — Anrii-tiue gentilhom- 
mière du 1*1* siècle dans la ferme du Moitclid, ayant 
conservé ses fenêtres de pierre, res voûte», ses cave», 
ses Jours, ses meurtrières cl ses cheminée* sculptées. 

1 Ep. incertaine. Motte qui va hienlèt disparaître , pré* 
de IVglisC. — Ferme «laie rfr la llalaillr. Peut-être c*l-cc 
le lieu de la rencontre «le de Chatte» eide Fontaine Mar- 
tel en juillet i 38 q. 

Il Al’TOT-SAlNT-SULPICE. Ép. romaine. Monnaie 
trouvée vers i 83 H au lieu dit le» Cotre» , entre Duude- 
vilh* ci llaulol. I Ép. incertaine. Vieilles fondations en 
grand nombre au hameau du Rois-Grihout , ainsi qu'au 
lieu dit Sflimare ou Sanimare, ]' I fvyrn âge. L'église, 
dédire à saint Sulpice, a été complètement remaniée 
pendant ce siècle, sauf quelque* contre-Torl* et une 
ogive du xu* siècle. Caveau sépulcral dans le chœur. — 
Maison en tai» du xvi* siècle bâtir sur cave dans la 
ferme du Bon-CrAnvl. 

PRETOT - VlCQUEMARE- Formée de» deux on- 
cienue* paroisses de Prelnt-la-Taille «H de Yicquemare, 
réunies par ordonnance royale du 3 i mars i 8 a 5 . — 
Pniror - i.a -Taillk. Ifoym âge. Église dédié# à saiut 
Pierre. Nef du xu* siècle, défigurée ou xvm*. Chœur de 
celte dernière époque. «=* V icq t ta a ni;. Ep. incertaine. 
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Dmi tertres énormes entourés de fossés profonds dam 
un taillis placé non loin d'une grande roule. On le» np- 
pelle let MoUet de Vieyvemar* ou ligue nuire. j Ep. mo- 
derne, Église dédiée â Notre-Dame et à sainte Foy, tout 1 
entière du xni* siècle. Retable en albâtre du xiv* siècle, 
reste d'une ancienne Piano». Tabernacle en bots de 
» 65 o. — En face de l’église de Vicqaemare, ancien 
manoir seigneurial où Ton reconnaît d'étroites fenêtres 
du a ni* siècle, encadrén* de tuf et de moellon. Le rei- 
de-chauasée est on pierre et l'étage en bois. La salie 
d’audience a conservé ses ogives. 

REU VILLE, fy. incertaine. Tradition des sources 
du Dun, judis bouchées avec des balles de laine, dans 
un vallon entre Ica dm* hninraui de Saboiitol et d'A- 
monlot. J| Ep. moderne. L'église , dédiée à saint Pierre 
et à saint Paul, a été bâtie en grès et en silex au mi* 
et au xmi'riède, C’est un pauvre édifice, où il n’y a 
guère qu'une litre seigneuriale peinte au dedans comme 
au dehors. 

SAIXT-LAURENT-EN-CAUX. Ép. romaine. Débris 
au hameau de Cad Mot, auxquels la tradition donne 
le nom de VflU de H* au taie. | Bp. incertaine. Ruine» 
d'un ancien château dont l'origine n'eat pas connue, 
au même liarneau de CaJIetot ou Cal toi. [| Afoym àgr. 
L'église, sous le vocable do Saint-Laurent, vient d'étre 
détruite pour faire pince à une construction en style 
roman. L'ancienne possédait un clodior ci un chrcur 
dans le style cintré du xi* siècle. La nef était en grès 
et du svi* siècle. — Croix de cimetière en grès, de 
i 6 o 3 . — Vieux château près de l'église, disparu depuis 
long! ■■■mpe». 

TORP-MESNIL. Formée des doux ancienne» pa- 
roisses du Torp-en-Caux et du Meand-Rury, réunies 
par ordonnance royale du a 5 octobre i8a6. — LeTokp- 
Eji-Ciit. Moym Age. L’église, dédiée à .Votre- Dame, 
montre au midi de la nef un antre en tuf du xi* siècle. 

Le xvi* siècle a refait le reste en grès. On lit sur le por- 
Lnil la date *L.M. V" XLIIn (t 56 a). — Croix de ci- 
metière en grès, du xvi* sièdr, décorée de» attributs 
de la Passion. — Croix de grès , du xvu* siècle, sur le 
chemin qui conduit n Lindelx-uf. •*» L> MesniL-Ruar. 
Moyen âge. L’église, dédiée à sainte Claire et é saint 
Denis, ne consiste guère qu’en une nel" en grès de 
«M. V**.XX\UU* (i 53 i). La chorpentc est en bois 
sculpté de ce Ici»]*. Sur de grossiers bosaets on re- 
marque des saint» cl de» anges tenant le» instruments 
de la Pas» ion. 

YVECRIQÜE. Ép. moderne. L'église, dédiée à saint 
Aubin et â saint René, a été entièrement reconstruite 
en 1 770 par M. d’Acquigny, d’après les plans de M. Thi- 
bault, architecte de Rouai. Le chevet a conservé une 
fenêtre du *n* siècle. La cloche, où figure François I", 
porte la date de i 5 ao. Inscription de 1700 dans la sa- 
cristie. Soi» l'autel est un corps tout entier extrait du 


cimetière de Saint-Cahxte le s 5 août ifiBs. H porte le 
nom de saint Placide. Près de lui est une fiole romaine 
en verre dite Vue de eang. 

CAMON DK Ml’ VILLE 
(Gbrftir* ; Purmu.) 

ALVIMARE 1 . Ép. romaine. Voie antique de Lille- 
boniie à Groinvillc. On assure qu'une motte se trouvait 
autrefois le long de son tracé. \i Moyen 4 g*. Église dé- 
diée à Notre-Dame, puis à saint Pierre. L'ancienne , qui 
vient de disparaître, montrait dan» sa nef dos fenêtres 
et une corniche du xm* siècle. Le clocher et les deux 
transept» étaient une intéressante construction du xti* 
siècle, dont les voûtes possédaient des defs recouvertes 
do huit écussons seigneuriaux. Le dteeur avait été refait 
en i 054 . Rien n’a été conservé. Table de marbre pla- 
cée en i 6 A 5 , portant une longue inscription funéraire 
de membres de la famille Poulain des Manque», sei- 
gneurs du lieu , morts en 1 5 80 , 1 586 , 1 099 , 1 699 et 
1 69 1 . [) Ép. Itentuuanee. ('.hapelle de BeHeoguet ou des 
Manques, humble construction du xti* siècle, qui fat 
fondée en i 5 i 8 . Dédiée d'abord à sainte Radie, elle le 
fut ensuite i sainte Anne. En 1 7 13 , l'archevêque d’Au 
higné visita U chapelle do Sainte-Anne de Bollengoc*. 
Longue épitaphe gravée sur pierre, qui donne la gé- 
néalogie de i 5 o 5 à 1686 des seigneurs de Rlanqu**, 
fondateurs et possesseurs de la chapelle. Golle-ci est 
assise dans la cour du manoir de Manques, curieuse 
construction civile en pierre de taille, dans le style de 
la Renaisaance. Des fossés profonds et remplis d'eau, 
des mottes et dos tertres rouverts do huiliers, attestent 
l'ancienne importance de celle vieille seigneurie. Les 
broussailles recouvrent le* murs arasés d'un donjon. — 
Croix des Manques, au hameau du même nom et au 
bord de la voie ferrée de Rouen au Havre. Elles sont en 
pierre: l’une oat petite et moderne; f autre , très-haute 
et fort ancienne, s'élève sur un pied triangulaire qui 
parait du xiv* ou du sv* siècle. On dit qu'elles ont été 
érigées en mémoire d'une bataille où périrent plusieurs 
chevaliers de la contrée. Elles ont été relevées en 1 86» 
par M. de Rouen, baron d’Àlvimarr , ancien colonel de 
l'armée de Condé. 

AUZOUVILLE-AUUERDOSC. Formée des deux an- 
tiennes paroisses d’Auberboac et d'Auiouville-aur-Fau- 
ville, réunies par ordonnance royale du s juillet 1 898. 
— Acstaaosc. Moyen Age. Église dédiée à saint Léger. 
Nef du xi* siècle , en pierre UifTeuse, avec corniche por- 
tée sur corbeaux. Choeur refait et nef remaniée au xm* 

• Alrimnre vil Mitre , an nu* niefc. te barabcorrax Baril win . 
itwia* 4e PonUttella, <|«i copia bre»re«p de pmmwMi H lut»- 
tilM le pe<ù caractère ramais aux «a raclure* mérevingvret. Ceat S 
Ponlenrilv que relie calligraphie prit oaiMure , et t*eal auni U 
que atours* Banlwi» t.ra H 11 . Iletl hooard e*anma «ai»!. (Mabtt- 
toa, d ema i n , t. U. p. afrj.l 
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tiède. Bon tableau de Brcdel . peinture du i?m* siècle. 
rnm AtaocniU. JBoyan dg r. Église dédiée à saint Léger. 
La nef est un- jolie construction en pierre blanche du 
xvi* «ide , avant encore ses piscines et vos ni nia il Ions de 
verre peint. Le docker a été ajouté au portail en 1 700 , 
et le chœur recoin truil en 1 7?>6. — Le pied de la croii 
brisée du cimetière parte la date de «l'an Y" XLVI» 
(i 5 A 6 ). Bon tableau de Itredel de 1 7 ri*» , dnna le sanc- 
tuaire. 

BENNETOT. Ép. awfaiw. Église dédiée 4 mat 
André et à saint Kutrope . de Saintes , construite depuis 
drus mils ans «n brique et sib'i. Le clocher, placé 
au perlait . porte la date de Dans le cimetière 

on retrouve Je* fondations de l'édifice primitif. Le cé- 
lébré aida- «le Vertot y fut baptisé le *5 novembre 1 655 . 
Son père était seigneur jMtron du lieu. Lca IHMS dm 
Vertot, srjgiiciim du lieu, ae voient encore sur le clo- 
cher et dans |n cbo-tir. — Croix de pierre du cimetière, 
de 1 6*9. — Manoir qui fut le berceau de fauteur dos 
RitiUutuuu mtiuumte. C'est une runtime demeure du 
xv»* tiède, appar-illée en mosaïque <k» pierre blanche 
et noire, avec fenêtres en pierre décorées de sculptures 
du temps des derniers Valois. Vieille cheminé* dans le 
stylo de Henri II. Las deux pilier» de l'entrée portaient 
naguère desn lion* de grandeur naturelle. 

B Eli M ON Y ILLE. Ep. wam-fn»»*, Motte disparue qui 
se rattachait sans doute à un ebitrau féodal. j : Moyen 
égf. Eglise dédirô à Noir©- Dame. CkAcr entre rliomr 
et nef, tour romane de In transition du xu' eiéde. Chœur 
construit vers « 3 »o, voûté sur nervures, muni de 
contre- forts et percé de fenêtre» caractéristique*. Pis- 
cine remarquable. Nef reconstruite au temps de la 
Fronde, Baptistère en pierre, cuve carrée du w' ou 
du ir* siècle, décorée de personnages syrabuliqufs dans 
des frontons. Au château féodal 0 succédé une simple 
gentilhommière du an* siècle. 

CLIPONYILLB. Ép. romatnt. Tronçon de voie an- 
tique. |j Mtn/an Age. L'église, dédiée à saint Martin , ap- 
partient à l'ogive primitive du tu* siècle. Le pocLail de 
l'ouest, U tour du docker qui suit la nof, et le chœur 
avec ses voûte* et sa piscine A double cuvette, sont 
de c*Uo époque. Une pyramide octogone en jderre fut 
ajoutée au clocher à fiqtnque de la Fronde. Les arcs 
«les fenêtres ont été retailles en 1691, et la nef sur- 
tout a «té à peu près refuudow. Inscription nlwtuairo 
du kti* siècle dons la nef. — Anciennes chapelles : fane 
sous le vocable de Saint- Nicolas, l'autre sous celui de 
N ©tiv-Da roe -dns- Devises, au hameau des Devise». 
Toutes deux ssl disparu. — Phiûeuts maisons sont 
marquées au pignon d'une rroix en brique on en silex , 
en signe, dit-on . d'allégeance ecclésiastique et féodaie. 
Gliponvift* appartenait à IVdtrvhine de Rouen. 

CLÉ VILLE, Jfey * n Agi. Église dédiée à saint Be- 
noit, prieuré de l'Ablmc aut- Homme* de Caen au n* 
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siècle. La nef de cette époque subessh* avec sa corniche 
de lé les grimaçante*. Le chœur, primitivement du xin* 
siècle, a été très-modiûë en i 6 a 3 . Chapelle en pierre 
du xvi* siècle sur le «été méridional. — Manoir ou 
prieuré possédé pari' Abbaye-aux-llomror» de Caen, de- 
venu une ferme. O fut un logis fortifie dont il reste un 
grand bâtiment du ivi* siècle, et un ensemble de cons- 
truction» ancienn» qu'entourai ont dos fosses remplis 
d’eau. La chapeHc de Saint- Benoit, qui en dépend, est 
encore debout avec son autel de pierre et sa crédence 
du tv* siècle. 

EX V RON VILLE. Kg. roman te. Conduit d'étuve trouve 
en 1M1 conservé au musée dé Rouen, f .Moyen dgt. 
Eglise dédiée 4 Notre- Dôme. Sa construction remonte 
ou xiii* tiède. Il reste au chevet trois fenêtres de ce 
temps. Olles du diirur ont été remaniées ver» 1760, 
La nef a été rebâtie au xi 1* tiède. Le clocher, élevé au 
portail en 1 667, e«t une tour carrée soutenue par quatre 
contre forts et sunnonl«k’ par une flèche d'ardoise. Ta- 
bleau de Bredd, peint en 175», sur l'autel. 

FAUVILLK. Ep.mmauuf. Voie de JuUobona {Lille- 
lionne) à Cevmacum ( Boulogne) par Grmmttm . por- 
tant encor» li' nom de CA •mm des Hamams ri de CAoira- 
•ée de Juin Char. Médailles, puits, sépultures et poterie» 
sur son IrnCr. Coller lion de médaille» trouvé*» dans le 
pays, formée par on instituteur. Grand brome de Do- 
niitirn, moyens bronoes de Lucile, de Maxiroin, de 
Constance et «le Conslantin, et monnaie d'argent de 
Yalériea , donnés parle même au musée de Rouen. Trois 
m> s ta il 1rs d'urgent de Valérieo ri de Trajan-Dèc* re- 
cueillies dan» un champ par le même en 181)7. Fuit» 
rebouché», surtout au lieu dit le Camp dm ou du 
Piuh. Grande urne trouvée ver» 1806 i la jonction de* 
route* de Rouen i Fécamp et de Famille 4 Caay. en 
creusant la cave d’une auberge qui, i cause du cela et 
parce que l’urne fut brisée par les ouvriers , prit le nom 
du JYst cane. On doit voirde* voies antique» dans la roule 
dite Cknmim des CAaen-Mitrêft on des Mareyeur* ©I dans 
la voie qui conduit d’ Arques à tlarfleur et que suivirent, 
en » 438 , le» cnmles d’Ku et de Dunois, le» Im tards 
d'Orléans et de Bourlxm , Lahire cl de Brous»oc . quand 
il» vi liront reprendre Harflitir sur les Anglais. Unr 
bulle voisine de l'église, tertre appelé la Cour-Jee- 
Mvttn , et qui fut 4 peu près détruite en 1 838 , pourrait 
ètr© attribuée »ux temps romains. On asaun* qu'ou- 
lour on a trouvé des brique», des poteries et des restes 
gallo-romain*. ■ Ep.franqtm. Un des trois doyennés de 
l’ancien archidMconë du Grond-Coux, ce qui tendrait 
4 en prouver fmastencé à l'époque mérovingienne. | 
àp. tpi tse dédiée 4 saint Jean , primitivement 
romane, rocormlrtiite au xm* siècle. Le stylé roman 
subsiste encore dans quelques contre-forts, dans l'ap- 
pareil et dans un arc cintré. Le chœur, ayant été frappe 
parla foudre le jour de PAquot de l'année ia8A, fut 
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reconstruit, ainsi qu'une chapelle de Saint- Anloine-du- 
Déscrt sur son 0 anc méridional. La nef, au milieu lies 
rettamementa UMidernea , conserve des traces de la belle 
époque de l'ogive. Le clocher, placé au portail, a été 
achevé en 179t. Il était autrefois entre chœur et nef, 
où il fut frappé de U foudre en 1 766. Une de* cloches 
'tait de « 5 g 6 . Piscines du xiu* siècle dans le chœur et 
dans U chapelle latérale. Le 9 septembre 1 C7 7. la du- 
chesse de Longueville donna an soleil d'argent ciarlé et 
un ciboire duré. Une statue de saint Jean-Baptiste, du 
xvi* siècle , existait alors. — Le bourg de Famille a été 
brillé le 19 novembre *716. — Chapelle de Saint- 
Adrien. au hameau dr Ronfirhosc, devenue un bâti- 
ment de ferme. — Chapelle de Sainte-Geneviève et de 
Sainte-Véronique, à l'entrée du bourg. La place por- 
tait dès l'j’tH le nom d 'Herbage de &ni*<*-l , Vraroçue. 
— Chapelle de Saint-Paul, dépendant de l'ancienne 
léproserie, située dans les champs, entre Faovilln et 
Ricarville. En 171.I eût 1 reçut la visite de d'Aubigné, 
archevêque do Rouen. 

FOUCART. Jadis nommée Ketalet. — Ep. romaine. 
Voie de Juhnh&na ( Lilb'bonne) à Grima un» ( Grain* ille) 
et è Geworiacum ( Boulogne). Entre Foncart et Fau ville 
l’qgg*r eut Itirti conservé. | .1 tnyen dgr. I,' église, dé- 
diée à saint Martin, a été presque entièrement refaite 
au xvi* siècle. De celte é|>oque est la nef eu pierre 
hbinrlio è fenêtres flconlelisees et le clocher, qui n’est 
qu’un tronçon au midi du portail. Chœur avec contre- 
forts du xi* siècle et fenêtres du xvu*. Baptistère en 
pierre du \m* siècle. Tabcrromrlo en bois du tempe <|n 
Louis MB, 

UATTEXVILLE. Formée des deux anciennes pa- 
roisses de lliitirn tille fl d'Équîmboac-le-Val, réunies 
par ordonnance royale dn i3 avril «8s3. — Hattis- 
vi lu. Ep. romaine. Deux cents médailles en argent, 
la plupart du Bas- Km pin*, »i« une monnaie consu- 
laire de U famille .Emilia, des monnaies impériales 
de Domitia, de Julia Tîtï, «TÉiuilten, de PaulB et de 
Mariana, toute* pièce* rares, ci un Antiocbiw le Grand 
en argent, trouvés «ers 18Û0. j Moyen Açe. Église 
dédiée ù saint Pierre. Chœur et clocher du xvi* siècle. 
La tour, placée au portail , «t aunnontée d'une pyra- 
mide de pierre, qui fut autrefois décorée de trois cou- 
ronnes de fleurons. Nef très- médiocre composée de 
lambeaux do xi\ du xvi* et du itn* siècle. Cloche de 
16s 1 . Vieille statue de pierre du chef des apôtre*. Pè- 
lerinage célèbre u saint Aleen. — Sur le bord du chemin 
de HallenviUeà Bcnnriot, croix de pierre du iir’mède, 
brisée pendant la Révolution, représentant dans un 
médaillon le drame du Crucifiement, et au bas In 
donateur et la donatrice agenouillés. (Voir une gra- 
vure dans les ouvrages de MM. L. de Glanville, de 
Gaumont et Cochet.) — ■ Eocibbosc-u-Val. Ep. mer r- 
lame. Terrassements et motte considérable dans uno 


ferme, su i vaut MM. Gnilmeth et L de Glanville. J 
Moyen 1 ige. L’église, qui était du xvi* siècle, a été dé- 
molie en 18A0. Elle était dédiée è la sainte Vierge ou 
è saint Lubin. 

ÜAUTOT-LE-VATOIS. Moyen «g». L'église, dédiée 
A Notre-Dame, fut primitivement construite au ni* 
siècle. EUo a conservé du ce temps la Unir carrée du 
clocher, transportée naguère an portail avec le soin le 
plus scrupuleux. La nef, refaite en grande partie en 
1 77.I , conserve quelques portions ancienne*. Le choeur 
a été reconstruit sous Louis XIV. Baptistère de i 65 o. 
Cloche de 1 H ,1g. Deux inurriptians tumiilaires de curés 
dr 1680 cl de i6g&, dans le chœur. Deux tableaux de 
Bredel de «750. CbapeHr plante au nord du rlicwir. b 
pn*.«nnl dédiée è «inte Geneviève et autrefois consa- 
crée à Notre-Daroe-de-fion-Eipoir. C.'esl une œuvre de 
i 63 o i « 6 . 15 , appareillée e«i pierre dan* le stylo dm 
Médicis, ornée sur les toits d’une crête et d'épis. Le 
hercaou, en feuillet très lin, est recouvert «h* peinture* 
reproduisant les emblèmes de la Vierge. Lca fenêtres 
étaient jadis remplies de verrière* peintes en camaïeu , 
n-prystenlanl des anges muriricn* et datée* do j 635 . 
Le pavnge «si en carreaux émaillés, qai recouvrent 
probablement le caveau sépulcral d'une famille. Deux 
dalle» de marbre portant la date de 1 6Y0 sont au pied 
do l'autel. Les amitf» et une imcriplion ont été effa- 
cée* pendant la Révolution; l'autre inscription oépul- 
crale, en vers lutins, ne donne pas de nom. — Chapelle 
1 de Notre-Dami'-divRon-Espoir, au bameiui de Véraval , 
démolie depuis longtemps. — Colline appelée le Mont- 
f'ffnyue, au même hameau de Véraval, souvenir de 
Guillaume de Véraval, chapelain du Conquérant, qui. 
en 1 1 07, devint évéque d'Exeler *. 

NORMANVILLK. Ép. gaulaûe. Petite monnaie en 
( or trouvée on i 846 et conservée au musée de Rouen. 

M. Lambert, qui ]’a décrite, l'attribue au Helgium ma- 
; rilirae. (Mrm. dr la Soc. dei antnf. dr tVorm, t. XXV, 
j p. r i 86 - 535 , pl. iv, flg. 9.) I Ep. romame. Tradition 
d’une ville délntite «Uns do* rhumps couverts de tuiles , 
de poteries et de monnaies romaines. — Voie de Lille- 
j bonne à Boulogne, Grovinuin y fit placé à tort sur In 
carte des Gaules. § Ep. meertame, Tumnlne, que fou 
dit être le tombeau d'une armée, assex près de régira* 
et de la voie antique. On y renrnutre «lu fer oxydé, des 
1 cendres et du charbon de boia dans les alwtis que l'on 
| y fait depuis « 858 . Tradition d'une source que l'on a 
fait disparaître. Épée longue île i", 3 o trouvée vers 
18A0. | Jf.yin dge. Église dédiée i saint (bien et è 
saint Barthélemy. Le chœur wl une élégante corwlnic- 
lion du xm* aède, où l’on remarque une jolie piscine 
à double cuvette. lui nef, refaite en « 833 , garde une 

i 1 KlMoor Gcffrajr, qai * roo»pM« lr cL»nl it t'J«lÿAm«arr r( 
i du Crndeet 4* Jtcam , de 17*# . «teil car* de UsuteX-le-VMuù , «è 
| «1 mourut mi 177e- 
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comiche du ni* siècle. Le dochej* «l de i 836 . Bapti»- 
1ère en pierre du un* siède. — De trois rljajwHes qui 
auraient existé on n’en cite guère que deux , celle de I 
Sainte-Marguerite et celle de Saint-Nicolas d« Brau- 
quesne, qui aurait dépendu d'une léproserie. — Place 
d'un ancien château au lieu dit la Giur de 1W1 natmllr. 

HICAR VILLE. Moyet i 4 g». Église dédiée à la sainte 
Trinité. Portail du nu* siècle, le midi de la nef a du 
xxi*. Chœur de 1700. Clocher formé d’une caisse en 
hui* toute moderne. Baptistère on pierre du nu* sièdr. 
Deui dalles seigneuriales du tvi* siècle. — Base de 
croix de la Renaimance dans le cimetière. 

ROQUEFORT. Èp. franque? 1/ nom que ce village 
portait dès le xu* et le xm* siècle (voir le Regttirum 
d'Eudes Rigaud j vient prolvahlemeut d’une de cm ro- 
que» furie* commun**» en Normandie au moyen âge. 

I no molle rempaiée de silex se voit dans les avenues du 
château moderne. D'autres forteresse» qu’il est égale- 
ment malaisé «h* dater eiLtU-nl encore. — Mol U* qui 
commande plusieurs voilons vers Envronrille. — Autre 
Imite nu fond d’un petit vallon . fouillée sans succès vers 
1 835 par M . le marquis LeVer. Un* de ces mottes pos- 
sède un puits au centre et se nomme te Calehrr. |j 
Moyen âge. Église autrefois d«*dice à saint Denis, mais 
aujourd’hui à Notre-Dame, Il ne sulxsiste que quelques 
pierre* et quelques contre-fort» de l'édifice consacré par 
Eudes Bigand le |H décembre 1 » 56 . Tout le reste a été 
refait dans les deux derniers siècles. Chapelle baptis- 
male i rentrée de l’église, construclnw» de 1700, re- 
marquable par l es torsades de brique qui la décorent 
I Ep. moderne. Chapelle Le Ver élevée dan* h* cimetière 
en style du xiv* siècle. Elle sert de sépulture à deux 
arclhkilogues modernes : M- le marquis Le Ver et M. le 
comte de Cassette. — Le château, roaslrtirtion du siècle 
ilcrnicr, renferme une bibliothèque célèbre parmi le* 
savants pour- se» volumes rare» et sc* manuscrits pré- 
cieux , spécialement eu histoire. 

SAlNTE-MARGIJEBITE-SnV-FAÜVILLE, Ép. ro- 
maiw. Voie de Lillebonne è Grainville-la-Tcinturière. 

|| Moyen âge. Église sons le vocable < 1 « Sainte-Margue- 
rite, extérieurement refaite au temps de Ixmis XIII et . 
de Louis XV, sauf quelque» contre-forts de f ouest qui 
peuvent remonter au xi* sièck*. Contre-table en bois à 
colonnes torse» des commencements du x»u* siècle. Ins- 
cription de 1669. — Croix de cimetière de 1 6to. 

SAINT-PI EARB-l.' AVIS. Map* 4 g,. Église au» le 
vocable de Saint-Pierre, primitivement construite au 
ni* siède. Il rente encore de cette époque de» contre- 
forts et de» portions d’appareil. Transepts retouchés au 
xvi* siède. Choeur en partie rebâti en 1679. Nef refaite 
en 1 7 1 o et clocher sous Louis XIV. — Tradition d'église 

1 IlMjUftùrt tUil un prieuré-cor» tiprndul de ta HaddctM on 
IIAlrlthru It Rouen. L'a de m pneore-caré» fat dom Jamart qui. 
au aifcrfe , « fit an netn dam r«tlnmonii». 
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transférée. On montre encore dam U plaine la plarc dt 
l’ancienne. 

TFIKMAI VIIXK- AUX - ALOYAUX. A/»y,« 4g,. U 
nom de TurutetvtUa, Turmon/ie ou Turmothcilln vien- 
drait d’an seigneur danois du s* siède, révolté contre 
le duc Richard I** et battu par Louis d'Outre-Mer, roi 
de France. { Ep. moderne. L’église, dédiée à saint Ri- 
< plier, n’a gardé qo** quelques pierres de ht construc- 
tion primitive. Rebâtie en brique et silex, en partie au 
xrn* siècle, en partie i-n 1786. 

YÉBLERO.N. Ep. ro marne. Urne en verre bien , con- 
tenant de» 0» brûlés et dru x fmU** de vrrre , ammqiagnw 
de va*** funéraires **n terre et d’une inonnaie «le brome 
d’ Antonio , au revers de Marc-Aurèle . trouvée en 1 8 1 9 , 
en r misant les fondations d'une maison devant IVgtisr. 
Aiw de bronxe d'un coffret , reste» d’an vase de brome . 
dtAium en terre mite et plusieurs vases de verre dont 
un barillet avec la marque DR eu relief sur sa panse, 
trouvés en i 835 , en creusant une citerne près de la 
même maison. Le tout acheté en 1 837 pour le musée 
départemental de Rouen. ! Moyen Age. L'eglise , dédiée 
à saint Léger, d'Aubin, fui rntièr<*mmii construite au 
xu* siècle. Le docher a conserve son caractère primitif. 
Chœur et nef défiguré*. Au cAté nord de la tour, le in* 
siède « ajout/ une chapelle devenue une sacristie, mais 
qui fut autrefois un saint Sépulcre. Elle jxw&éda dre 
verrières, des peinture» murales et de» ortnoiries. — 
Croix de cimetière de i 633 . — Pèlerinage célèbre en 
l'honneur de saint Marron. |j Ép tnrerlmm». Enceinte 
foaaoyée qui ressemble à un camp, suivant .M. A. De- 
ville. S*au de bois arec cordes «l au*e de fer, nui fer- 
mant trois chandeliers ou porte lampe de bronxe, dont 
l'un eat soutenu par un petit bouc; tin fer â cheval, 
petit, à bords festonnés et à trous étampés; un éperon n 
pointe carrée , un marteau et un soc de charrue en fer, 
trouvé» en i RA 4 . Peut-être du Xlll* au xnr* siècle. 

CANTON DB FONTAINE- LE-DU N. 

(Chef-lien : FomiM-ueDis.) 

ANCIENS. Formée d« anciennes paroisses d’Au- 
giem et d'Ictoo, réunies par ordonnance royale du u fé- 
vrier 1 8*6. — Ascii». Mo yen âge. Église dédiée à saint 
Martin et â saint Sébastien . en grande partie renouvelée 
depuis 1 860. Elle *? c«npn*nit de deux nefs en grès 
construites ver» 1 61 4 . Le docher, corps carré en grès , 
se trouvait au bas du collatéral du nord. Le choeur, re- 
nouvelé au xvi* siècle, gardait quelques trace» du an*. 
Caveau sépulcral de la famille de Clercy dans lu chapelle 
de la Sainle-Vierge. Les cercueils, de plomb, sont bien 
conservés. En 1 65 1 on plaça sur le» murs de ta chapelle 
une longue et pompeuse inscription gravée sur marin* 
noir, proclamant le» titres et hauts faits des Clercy 
depuis Vmieuil et Axincourl jusqu'à Doutions et 1 a Ro- 
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«belle. — Croix de cimetière en grès de 1 633 . — Châ- 
teau de Siileron. || Èp. incertaine. Grand tertre circu- 
laire près de l'église, connu sous le nom de la Moite. •— 
Iclos ou Iolklon. Moyen Age. Église dédiée à saint 
Martin , bâtie en grés , du xvi* siècle , sauf le rhœur, qui 
a été fait aous Louis XIV. baptistère de 1 5 i 9. Bénitier 
en grée paraissant du tiv* siècle. Les retables des deux 
petits autels sont de la Renaissance. — Le château, 
construction du temps de Louis XV. 

ANGLESQCEVÏLLK-LA-BRAS LONG. fy. inc, r- 
tainc. Motte citée comme existant sur cette commune. 

— Débris dans les champs, au hameau du Bour-ÉtouL 

— Tradition de bourg détruit. [) Moyen Age . Eglise 
dédiée â sainte Anne. Plan en croix. Le docher, entre 
chœur et nef, est une tour carrée du 1111* siècle, dont 
la toute a été refaite au xvi* sièdr. Le chœur, quoique 
retouche son» François I". 0 conservé une feoétre du 
tempe de saint Louis. Le transept nord appartient au 
xvi* rièdr, celui du midi au mil*. Fragmenta d’une 
ancienne Passion en albâtre du uv* siècle. Dalles ci 
inscriptions lu molaire* du xni*, du xtv’, du xv* et du 
«vu* riède. Celle du xin* siècle e»t illisible; celle du nv* 
est «d’.Velis Du val, mère de messins Ricard Dm a], qui 
«trapansa l’an de grâce mil eue quatre-vingt, s Sur une 
troisième on lit : «Ci devant git et repose Gosse, vivant 
«éenycr, lequel trespassa l’an de grâce 1A11, le on- 
* ciême jour de février. — Ci devant git et repose Johé, 
t fetume de Go«m*, laquelle trespauM l’an de grâce 1 4 00. 
«Pries Dieu pour eux. s L’homme et la femme, age- 
nouillés devant une croix, vont être présenté* à Dim, 
l'un par wint Nicolas, l'autre par sainte Catherine. 
Parmi les inscriptions du xvu* aède on remarque relie 
de Nicolas Toustain, sieur de Gailet ille, décédé en 1 64 5 ; 
celle de Charles Toustain, rieur de Monté uni mi , gen- 
darme de l'une des compagnies d'ordonnance du roi , 
mort en 1609, et celle de Catherine de Thiboutot, 
morte en 1611. — Croix de grès du cimetière de * l’an 
«MV" XXX Vu ( 1 535 ) entièrement armoriée. 

AUTIGNY. Èp. franque. Mentionnée en 760 et 760 
clans dre diplôme* de Pépin et de Charlemagne , bous 
le nom d’drfifraro et d'.llJuwo. j| M*y*n Agw. Église 
dédiée à saint Martin. Chevet du xi* siècle. Pisdne du 
xiii*. Chœur en grès du xvu* et nef eu brique du xvm*. 
La fléchi* d'ardoise qui sert de clocher a été transpor- 
tée, è l'aide de rouleaux, du haut de la nef au bas en 
1787 *. Le vieil autel de pierre, qui devait remonter à 
l'époque romane, a été détruit en i 848 . 

BOL R VILLE. Formée des deux anciennes paroisses de 
Bourrille et de TonneviUe , fusionnée* le *1 août 1897. 

— Boravuxi. .Moyen Age. Église dédiée n saint Martin. 

1 Pamll* Optai** avait «u Lira il Crépu*, prit J'AaBai, «a 
17S6. rt i Cfwtcratia», «n Ptfmont, ni 1776. iMegtne ptfto* 
raya*, aiioAt »S 44 . p. 8*7, — Lr* O f'trruiiôiaracM Jr 

Di^ft, par M. l'afcèc Cocfcct, t. Il, p. »io.) 


Plan en croix. Les transepts et l'ancienne tour du do- 
cber sont romans, du tu* siècle. La nef a été refaite avec 
j du grès en 1 699, 1 7*3 et 1 797. Le chœur, aussi en grès, 
, est du xvu* siècle. Vitraux dans les fenêtres du chœur 
I contenant quatre médaillons représentant les quatre 
évangélistes, dans le style de Louis XIII. Contre-table 
| en bois, du temps de la Fronde. — Tonsciillk. Ep. 
fraïuput. L'ancien Tatmacum réuni è Fonleiirlle en 70b 
et le l'Yrtu de Tounaco mentionné par la Chro nique de 
Fimlmeile en 7 1 5 . j Moyen Age. Église dédiée à saint 
Sixte, selon le» un*, à saint Côme et à saint Damien, 
selon les autres. L’ensemble de l'édifice est moderne . 
cependant au-dessus du jiortail « n lit le millésime de 
«M V" XXXVI» ( 1 536 ). — Lu château qui avoisine 
l'église est une construction en brique rouge du temps 
de Louis XV. 

BRAMETüT. Formée des deux anciennes paroi**» 
de Bramctot et dé Graimille-la-Rcnnnl, réunies per 
( ordonnance royale du ib décembre 1 82a. — Hrashot 
M oyen Age. Eglise dédiée à saint Denis et i saint Gilles, 
construite entièrement rn grès. Nef du xvut* siècle avec 
une inscription de «mil V” XXXII t (t 53 s). Chœur du 
xvi* riècJe. — Croix de cimetière, en gréa, de «l’an 
*MY“ La (i 55 o), dont la Iwc est couverte d'armoi- 
ries. s=a GnvisTiu.K-M-RxsiBb. Eglise dédiée à saint 
Georges, démohe en i 8 s 5 . 

CHAPELLE- SUR -Dl N (LA). Moyen Age. Églire 
j dédiée à Notre-Dame, donnée par Richard II, duc de 
Normandie, à la collégiale de Saint-Quentin en ioi 5 . 
Clocher, chœur et chapelle de la Sainte-Vierge en grès , 
du i»t* tiède. Nef moderne. Contre-table en bois, de 
1 6 9*>. L’aiild de pierre a été supprimé en 1 849. L'église 
a été démolie et rncurislruite depuis » 8 G 4 *. 

CR AS VILLE - LA - ROQUEFORT. Ép. inreriatne. 
Red es de vieille forteresse auprès d’un cbâleau du xvu* 
siècle , fri té au roqueforle , qui n donné son nom au vil- 
lage. || Moyen Age. Prieuré de l'nlulnve de Tiron, près 
de Chartres , au xm* siècle. De celte fondation il reste au- 
près <le l’église une cour appelée U Pâturage d* la Prieu- 
ré» et une vieille maison en Itots du temps de Henri IV. 
Dans l’église on remarque encore deux dalles tunm- 
Inirrs d'anciens prieurs, avec inscriptions: l'une est 
du mi* siècle, l'autre du xvi*. Snr la première on voit 
I gravée en creux l'image d'un prêtre tenant un calice 
et on lit autour: «Ichi gisl Pierre Jourdain, prostré, 

«jadis prieur d'ichist « Mur la seconde le prieur est 

couché dans l'attitude de la mort. — L’église, dédiée à 
saint Martin, ne remonte pas au ddà du xvi* siècle. La 
nef et le collatéral du nord , dit P Allée de» Moine», sont en 
grès, du xvi* siècle. Le clocher, en grès ci placé au portail, 
est du xvu* siècle et le chœur du temps de Louis XVI. Le 

1 Eu 175» , un «Mmoirv muwnwp.l IVftWv de U Ch*p*IU-rar- 
] Dun , tu |mji d« Caut . a M Isafiruaf * Parti ; il «onlcnait SS pafrv 
in folio. 
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baptistère de pierre est une œuvre mutilée du xi u* siècle. 
Chapelle de Saint- Martin, construite au xvi* siècle, au 
côté nord du chœur. Deux jolis sodés de statues de la 
Renaissance. 

ERMENONVILLE. Appelée ^Ermenonville et Arnuu- 
oiU. — .Moyen 4 ge. Église dédiée à Notre-Dame, cons- 
truite tout récemment m brique et en grès du pays, 
sauf dans une portion d« la nef qui remoote à 175g, 
Au côté méridional. U famille de Clerc j a ajouté une 
chapelle sépulcrale. Uj baptistère est une cuve octogone 
en pierre sculptée dans le style du xt‘ siècle. — La lé- 
proserie. connue en i3o<> mmb le nom de Notre-Dame 
et qui porta plu* tard le nom de Sainte- Véronique, 
u existe phu. D'Aubigné l'a v isitée en 171t. 

FOATAINE-LK DIÎN. Moyen Age. Appelée dans les 
pouillé* et les clwirte» Fontes Dum, Font in l)um>, Fvn- 
lame-trt-Dun , « rima de Fontibut ISsni , fMtrwhta 
SmcUr Marier a t Fontibut. — ÉgW dédiée à Notre- 
Dame, placée sur une hauteur. Won en croix. Traces 
du xi' et du xiCsièrle. Lis trois ogives du dievet rebou- 
chée*. Clocher entre chœur rt nef, du xn' siècle. Tran- 
septs vrais» inldabl* cinent du un* siècle. Berceau de la 
«ef avec sculptures du tri* siède. Baptistère, cuve oc- 
togone du x»' siècle sculptée sur toutes ves face*. (Voir 
U gravure dans le Guidé du baigneur à LHeyfs* et dans 
les Église ■ de l’ammd. d'ïerM, de M. l'abbé Cochet. 
L I**.) Beau tableau du Rosaire du im* tiède, dans le 
choeur. Deux peintures du xvin’ siècle, auxquelles se 
rattache une tradition du temps des croisade*, dans la 
chapelle Saint-Michel. Elles représentent une roche 
derrière laquelle de» chrétiens se défendent contre des 
Sarrasins ; d’où leur eut veau le non» de Tourur-Roehe. 

— Cadran wlnire en pierre du xvi* siècle, à l'extérieur. 

— Belle dalle tumulaire en grès sculpté , dan* le cime - 
tière. Ou y voit un«* croix reproduite en relief et on lit 

autour : * lelii gi corpe de Duboc qui trespaMw 

-l'an MCCC XXXJ* {« 33 a). — Croix de cimetière en 
grès, placée en «Tan MIL V" XLVII» ( 1 5A7 ). A son 
pied sont trois tombes de curés, avec inscription* de 
1 6 A 3 , 1 700 et 1 70Ù. — Place de fuitcienne léproserie 
de Saint- Abhou, v ulgairemmil oomnn- Saint -Aaron. 
Kur le bord du grand chemin qui conduit à Luntray. 
La clkapelio fut démolie en iKaô D'Aubigné Tarait 
visitée en 1 7 1 6. — Collection de monnaies romaines 
et françaises trouvée* dan* ta contrée, cbaa M. l'abbé 
Auger, curé doyen de Fontaine. 

OAILLARDE (LA).— Voir NoTan-DiMe-na-Li-tfAiL- 

LUN. 

HÉBERVILLE. Ép. romaine. Vases eu terre ruugft et 
grise et od verre trouvés à l'entrée du village on 1 856, 

* PSvffo autour <J* ta (.‘Army** «jr,miAti , naquit k 

Kmilotar-lvlluti »er» i3Üo et r mourut «art 1 4M, in*- iturriptioo 
lur atarhrt , pUO» iUm la ckuwr Or 1 «gtxsc. cmxnr U ww.rr 
*’ e* rtarmiqiarur. 
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en traçant le chemin de grande communication de Fon- 
taine à Üuudeville. La plu» belle pièce eat une unie 
hexagone en verre vert remplie d’oa brûlés, conservée 
au musée de Neufcbdtei. Restes d'une villa trouvés au- 
pris de celle IooiIh* par M. l'abbé Cochet. |J Moyen âge. 
Eglise dédiée à Notre-Dame. L'andenne a été démolie 
de 186* à x 8 G4> et reconstruite en style roman. L'é- 
difice primitif rooscnail dans su n chœur un cintre et 
de* lancettes du xn’siède. Le reste datait de 1660 et 
1770. — Croix de cimetière de ifiyt. 

HOIDETUT. Fp.Jronque ou normande. Motte coo- 
aidérahie arcouqeguée de fossé* et de débris de mure , 
appelée U datai dé Hoiuletot, bat* «ma doute du vieux 
l'béUsiii qui fut assez célèbre, Un terrier de 175» men- 
tionne un chemin Arquait, vieille voie qui conduirait à 
Arqiu*.[ Moyen dgr. Église dédiée à aaint Pierre. Clievt-t 
en tuf avec ogives du xill* siècle. Chœur, clocher et net 
en gnè«, de ifiyo à 1 700. Cudrau solaire en pierre, du 
xn* siècle. Cinq écw d'or du XVI* wéde Irouvra eu 1 86» : 
■fi n* la collection d<a M. le curé de Foutotue-b-Dun. 

NOTHE-l) AME-DE- LA-C AILLAHDK ou simple omit 
LA CAILLARDE. Ep. incertaine. Anciens puits rebou- 
chés dans la plaine, que l’on dit receler des trésors. 

— Légende de fée* dansant des nuuiuv [ Moyen âge. 
Eglise mus le vocable de Notre-Dame. Plan «n croix. 
Le transept nord et le grand portail appartiennent au 
.style ogival primitif du xu* siècle. Lu clocher et la nel 
ont été faits avec du gré* «Tan J|V“ XIX» (lût y). 
La flèche d'iirduUc rat de i63g. Le cb«c*ir data de 
LuuU XIV. Baptistère de i6so. — Croix du cimetière 
do 1ÔA0. — Cbapdk de üainU*-Marguerite-du-l)uxi, 
passant pour avoir dépendu d'une antienne léproserie. 
Transformée en un bâtiment do ferme, die possède 
encore une corniche ù têtu* grimaçante* et uue porte 
cintrée, décorer dan» te style roman du xi* siècle. (Voir 
uue gravure dans les EgUtet de l‘am>ndù**mrnl d’ Ire- 
lot . par M. l'abbé Cochet, L T*.) 

SAlNT-AUBLV-gUR-MER. Formée dra deux an- 
cienne* paioi**» de Saint Aubin-su r- Mer et d'Épine 
ville, réunira par onJoiinance royale du 3 1 juillet 1 8 au. 

— SxiST-Aisi.v-aca-.Maa. Ep. guubnae. .Monnaie eu r/rc* 
irttm , exemplaire de U monnaie d‘or dra Bajocasara , 
trouvée en 1809 par uu berger et entre* dans le ca- 
binet de M. de Saulcy. j hp. romaine. \ u»ra eu terre 
rouge recueillis en 1 85o. £n 1 8*7, une argibèro avait 
donné une urne remplie d'oa brûlé», trouvée au limi 
dit lu Cour det Salles. — En i8»A, fouilles exécutées 
dftiu le vallon de Saussemare par MM. Solli coffre et 
Estancelin. Terre nuire 4 uue reri* inc profondeur rem- 
plie de tuilra et dp poteries grise* , rouges ou noire*. 
Ossements d’homme* et d'animaux. Fragment de vas»; 
à reliefs. Marque de potier. Dauphin en bronze ciselé 
long de o",c»7. Pr-lil bronze de Constantin le Jeune. 
Deux urnes funéraires, dont unu contenait des os 
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brûlés. Fibule en brome. ( Voir les Mro». de U Soc. des 
tmliq. de Nom. 1. 1", p. » i3 à 1 ao.) j Moyen âge. Tcr- 
raxseni’-nU, murs. Tradition d’abbaye, de souterrain», 
de dochw enfouira, de trénor» cachés, etc. au lieu dit 
la Cour de » Salle t. — Église sous le voeaMe de Saint* 
Aubin. Nef septentrionale en tuf, du xii* siècle, ter- 
minée par le chœur. Clocher de style ogival primitif 
platé au bout de l'allée du raidi, qui e*t en grès, 
du in* «ièdr. Dalle tumulaire d’un curé de Saint-Aubin 
en 1 307 , encastrée dans le bu* de la nef. On Ht autour 
de l'image d'un prêtre, gravée en creux : Hic jaret 
-magkter . . , ecclesir beati Albini supra marc qui obiit 
"«nno Ihxmm M . CCC . VII. die veneris po*t Pascba. . .« 
Caveau nous le chœur contenant de» cercueil* de plomb 
de U famille de Houdetot au irn*siède. = É pii» irai*. 

Ep. romaine. Le nom A'EpineriUe est un indice d'an- 
tiquités. Beaucoup d'objets romains, tels que tuiles, 
mentes, poterie» et médailles, se trouvent en effet dans 
ce village, j Ma ymdge. LVgiUe, dédiée A «ainl Michel, 
a été démolie lors de la Révolution. 

SAINT-PIERRE-LE- V I EU X. Ép. nmmae. Passage 

présume de la voie romaine de Lillchonne & Boulogne. 

| Moyen dge. Eglise sou 9 le vocable de Saint-Pierre. 
Xef en tuf et pierre qui dort remonter au « 11 * siècle. 
Chœur du nn* siècle terminé par une fenêtre magni- 
fique. Clorher élevé au ni* siècle entre chœur ei nef. 
Piscine du temps de saint Louis . du côté de Fëpltre. — 
Chapelle de la Trinité au manoir de Bosnie-Comte, dc- 
truile. — Chapelle de MrnillH , d'abord dédiée à sainte 
Madeleine, puis k .Notre-Dame-de-Pitié, détruite en 
iBso. — Deux autres chapelles, également détruites. 

— Château datant en partie du xti* siècle. — Le fief 
de la Cour-Je-Comte fut possédé en i655 par Charles 
Desrairets, capitaine de Dieppe, qui en tA33 avait 
repris cette ville sur les Anglais. 

S AINT- PI FR HE- LE- VIC. EU. Formée des deux an- 
ciennes paroisses de Sainl-Pierre-le-A iger et de Soint- 
Pierre-le-Petit , fusionnées le i3 août i8s3. — StivT- 
IbtRHS LE- Visin. Afoyen âge. Église sous le vocable de 
Saint-Pierre. Plan en croix. Nef avec tuf du m* siècle. 
Portail percé d'une ogive primitive. Choeur moderne. 
Clocher construit en grè* au t»i* siècle, surmonté d’une 
flèche d'ardoise et placé sur le transept nord. On le dit 
construit par les seigneurs du lieu, dont plusieurs re- 
posent dans In chapelle qui est son» la voûte de la tour. 

— ■ SAtft-r-PitaaE-Mc-Pcm. Église sons le vocable do 
Saint-Pierre, démolit en i8»3 ; 

SOTTE VILLE-S U R-MER. Ép. gantois*. Statère en 
or bombé et lisse d'uu côté, avec l'effigie d'un cheval 
de l’autre, trouvé dans une carrière de grès en iBsfi. 
OUe pièce remonte à un siècle avant Jésus-Christ et 
appartient A b Gaule Belgique, j Ep. normande. Le 
8 septembre ioi5, Richard H confirme aux cliaooines ( 
do Sainl'Quentin, en Vermandoû, b propriété de l’église 


de Solteville, déjà donnée i Dudon , historien des ducs 
de Normandie | Moyen âge. Église dédiée à Notre-Dame. 
Il ne reste plus qu’un pan de mur de celle qui fut dé- 
diée par Endes Rigand le 3 dit i»on«t de mai 1 a5o. 
L’édifice actuel , tout en grès, est composé de Iroi* nef*. 
Le clocher, placé entre chœur et nef, doit être de 1 6 g 8 , 
ainsi que le chœur. Dalle lumufaïn- de 1716 , dans le 
chœur, recouvrant les restes d'un capitaine généra) de 
b capitainerie de Saint-Aubin. |] Ep. mo dente. Trace 
d'un sémaphore du premier Empire sur la falaise appe- 
lée U Heurt dû SoiteviU*. 

CARTON D'OUnviLLE. 

(CfctMira : Oianua.) 

A NV Ê VILLE. Ep. l'ornai»*. Quatre urnes funéraire», 
dont deux en terre, une en verre et une quatrième en 
bronze, trouvées en i8A4,é o",5o du sol, dans un bal- 
!i» appelé (a Garenne. La première contenait des u* 
brûlé* et do petits vas*?» pour les offrandes. Le second 
vase de terre- renfermait fume en verre, qui était pleine 
d’a* incinérés. L'amplwirr de métal contenait environ 
déni cents monnaies de bronze de Nerra, de Trajan, 
d’Adrien, (TAntonin , de Faunline, de Marc-Anrrle, de 
Commode et d’Alexandre Sévère, || Moyen dge. Ancien 
chêtoau situé au hameau de la Garenne, consistant au- 
jourd'hui eu de vieille* furidatkios couvertes rie brous- 
sailles, en un vieux donjon k loit aigu et en un parc 
clos de mur*. — Église dédiée à saint Pierre. Farm lui 
donne le titre d'ancienne col legiale (VI* partie, p. /la). 
Côté nord do b nef et porte dite des Fiemrtt, du xii* 
siècle. Grande porte refaite en I 7 fi 6 , ainsi que le côté 
nord de la nef. Chœur du U-mps de Louis XVI. Cha- 
pelles latérales ajoutées de 18&0 k i84ô. Boiserie du 
xvi* siècle dan* une chapelle. Farin raconte, dan» son 
Hutoire de Rouen, que dons b fenêtre principale du 
chœur on voyait une verrière représentant i'écu de* 
lloudetot entouré du collier de l'ordre de Saint-Michel 
«t de réru de France. Autour de b table du matlro-aule] 
on lisait : «L'an de grôcc iôg»i M* Gnil. do Sandou- 
« ville, chanoine, et Pierre de Sandouville, chevalier-* 
(AT partie, p. A a). Longue inscription rimé* de deux 
cents vers trouvé en démolissant les anciens murs en 
lëlo. Elle relaie une fondation de la famille de San- 
diMtvilIr, dont le membre principal fut chanoine de 
Rouen, protonotaire apostolique, conseiller et maître 
des requêtes du roi Charles VIII. (Voir cette pièce 
curieuse dons {'Inventaire des archive* dn doyenné de 
DoutlerUlê , par M. l'abbé Simon, cnn* de Doudevilk.) 
Dans le chœur, caveau des seigneurs du lieu : d'abord 
les Sandouville, qui donnèrent de* homme* de robe et 
d'épée ; puis lus Houdelnt, d’où l'on avait appelé le 
village Anvéville-lloudetol. Les dalles tumubires ont en 
grande partie disparu. On trouve cependant encore les 
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iMCription» de Guilbaoe et do Pierre do Suintait ville ] 
(1696), d’Adrien de llouditnt et de ses deux femmes I 
(1(177). Halle d'un curé du ivi* siècle. Fondation d'un 1 
greffier de In pnévèlé d’Yvelot en 16g 1 . B»wHirfl en 
pierre et bénitier du xvi* siècle. La labié de pierre do 
11 mitre-autel, donnée par le» Sandouville en 1A96, a 
disparu. — Chapelle de Saint- Pierre el de Saint- I 
Martin, aujourd'hui disparue. 

aicoirtevili.&-si;rhérh:oi)rt. 4- 

tance. Croix de cimetière dont le fiH porte |r* intini- ! 
nu-nts de la Passion. [ Ép. moderne. L'église, dédiée A 
Notre-Dame, • été Utie ail siècle dernier sur les plans 
de Louis Degouey. La nef est de 17 36 , le chœur de 
178g el le clocher de 1758. 

BEUZEVILLE-LA-G LÉRARP. Ép. romaine. Pwwgr 
de la voie de LiltaLonne à Boulogne per Grain ville, an 
hameau de la Gauchie. fl Moyen âge. KglU** autrefois 
d> : diée à sainte Anne, aujourd'hui à Notre-Dame. Nef 
romane du 11* siècle. Chœur ogival du in* siècle. Clo- 
cher sur le portail, construction de 1700. Dalle tumu- 
laire d'un chevalier de *67 h dans la nef. 

CARY ILLE -LE -POT- DE -FEIl. Formée des an- 
ciennes paroisses de Canîlle-lo-Pot- de -Fer et d’Atmcs- 
uil, rèuuios par ordonnance royale du 5 février i 8 a 3 

— Cartilli. Moyen âge . Église dédiée à saint Hilaire. 
Construction do lit* siècle. Le chœur et la nef ont été 
défiguré* dernièrruien l , mais le corps carré du clocher, 1 
entre chœur et nef, a gardé son caractère roman. — 
Croix de cimetière datée de «Tan M\ “ XXlIa (1 5 «s ). 

— Tradition d’abhaye on de prieuré, qui prnvieot 
peut-être de ce que l'abbaye de Yolmont présentait à la 
cure. — Molli» surmontée de vieux murs. — Restes d'un 
(Ikèleau dons la cour qui avoisine l'église. — - Tradition I 
d'aprè* laquelle l'église aurait autrefois possédé deux I 
portes ; celle des hommes cl celle des femmes. « At- ' 
mrsxii.. Moyen âge . L'i : glise, dédié* 1 à la sninte Trinité, 
est romane du xi* «ède. Le chœur est bien conservé, 
mois la nef a été grandement altérée au nui' siècle. 

CLEl'VILLE. Ep. incertaine. Tradition d’une an- 
cienne église au Bois-do-CIcuvillo. La vaste awieltc d'un 
ancien chitcuu y existe dans un taillis, avec sa motte, 
sea fossés et le donjon. C'crt peut-être l'ancien siège de 
b baronnie de. QeuviUe *. fl Moyen âge. Église ancicn- 
nemeni dédiée i Notre-Dame, aujourd'hui i saint Lé- 
ger. Le pignon et U corniche de la nef appartiennent 
au roman du xi* siècle. Iü chœur oi le clocher ont été 
refaits ail xtiii* siècle. Le baptistère et In croix du cime- 
tière semblent appartenir à b Renaissance, 

HANOUARD (LE). Ép- incertaine. Fontaine vénérée 
de Saint-Denis. (, Ép, gambit*. Vingt hnchNtos de brome 
'et cinq bracelets ou armilles du même métal décoré* 

1 Jehan Ttïlot , te (rend homme «te guerre de l'Angleterre au 
»«* «ikte . fui le plu» rAlëfû* de» tamw de ('.Uurille. < Vattrt 4e 
ViritlHe, Arl»r * tmr iputftu memauht». p. • { Piri», 1866.} I 
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de xigugs et de dents de scie trouvé vers iBAo, en 
traçant la roule départementale n* 19. d’Yvctot à 
Cany. Plusieurs de ces objet* sont entré* ou musée de 
Rouen. |j Ep. franque. Cimetière trouvé 60 1868 dans 
nn taillis qui recouvre un des vallon* qui affluent vers 
b Dordent. Eu tirant du caillou du flanc de 1 a colline, 
de» ouvrier* ont rencontré des squelette* qu'acrompo- 
gnaient deux vases en terre, deux plaques do ceinturon 
en for et deux scrainasaxes, qui sont entrés au musée 
de Rouen. | Ép. modem*. Église dédiée s saint Denis, 
de Paris, el à sainte Cécile. C'est une construction mo- 
deste du xvii* et du xvm* siècle, sans suciiu mérite 
d’art. Le baptistère est une cuve circulaire creusée en 
1718 dans une colonne de b Renaissance. Pompeuse 
inscription latine dans le chœur, gravée sur marbre noir, 
on souvenir de Jean Poignant, curé du lieu, décédé 
a 1646*. 

HAÜTOT-L'AUVRAY. Ép. romaine. Briques, tuile* 
et poteries dans b plaine de Drwsay, angict* de U Marc 
rr.inglemor*. \foym âge. Église dédiée è saint Martin. 
Chœur appartenant à l'architecture ogivale primitive, 
surtout par te» rentre- Torts et ses fenêtres. Clocher, 
entre chœur et uef , fort belle tour carrée en pierre du 
pays, du même *ljle. Le* transepts ont di.»paru. Ls nuf, 
en grès, est une Ibljsce de 1700. Sacristie de it>8o. 
Baptistère de tfigü. Contre-bble en bois, à colonnes 
torses, du trnqwdo Louis XIII. Deux (biles I uni niai re* 
en partie effacées. Contre-table a colonnes creuses de 
1668, qui vient de la chapelle de» Autel*. — Croix dr 
cimetière en grès, de i6a6. — Chapelle des Autels ou 
de* Aoustex, dédiée è Notre-Dame» située sur la limite 
de* |i*roia*r* de Fultol el de Hsutot-l'Aavmy, au ha- 
meau des Aonstoi ou dm Autels, construite en grè* en 
1 6 f i8. Lien de pèlerinage omet fréquenté. Dan* an visite 
de 1717 d'Aubigné l'appelle Notre- Dame -de- Bon- 
Secours. 

HÉ RICO! ) RT- EN - GAUX . Formée des deux an- 
cienne* paroisses de Saint- Denis -d'Hcricourt et de 
Saint-Rîquier, réonies en t858. — Sai*t-Di*is-i<TIé- 
McmsT. Ep. romaine. Murailles, médailles, poterie*, 
tuiles et meule* trouvé** en abondance sur une lon- 
gueur de â kilomètres, surtout au hameau de Gnsiume, 
où M. le marquis Le Ver plaçait Gramsio. L’rnos ciné- 
raires, an nombre de trois, rencontrée* é Gréa mue en 
1837. — Fontaine vénérée dite dr Saint- MeUon \ au 
pied d’une colline qui bonde b route départementale 
d'Yvetol à Cany, oii k» saint évêque de Rouen a peut- 

1 L* r»sl»fD-ur 4e rvlle i«nrrtp<ioii Jt»U Pim* Lamùr, «lettre et 
McecMcvr dadil cure. D'flociee repfaxte que «1 reclètiMÜqse ré- 
âÊfpm «h> Paie t AwSttre 4r U 4» JUrtW, qui e»l ntt- 

aii tente. 

* Saint Mdtoo, mort en c« Hm le tt octobre 3n, wiiAtn» une 
■ttiton tur lt rullit» du Pyrel , nco loin 4e U fc«lti»*, «ni tur 
une litulmr tu htiuren >lu (*nUt-Vtu*itle, inliuto* il'ubard * Ibn- 
co«rl, fut plut tenl (remporte 1 Roum. 
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être donné k bnplétnc. — Fondations importantes dans 
une prairie voisine de la fontaine et où Ton {duce un cbA- 
teau de saint Mellon, explorée» par 11 . labbé Cochet en 
1 8ü8. Lee fouilles ont montré les subslructions de deux 
UliraeuLs situés à environ ho métrés l’un de l'autre. 
L'un mesure h 4 mètres sur 1 8, l'autre 3 o mètres sur 1 5 . 
Les murs, encore élevé» de t mètre, avec une épaisseur 
variable de p“, 3 o à i*,iu, sont en ailes , tuf et moellon 
taillés en petit appareil. Le plus grand bâtiment parait 
avoir servi d'habitation ; le plus petit semble avoir été 
la ceUa d’un temple. Des tuiles à retard» ou convexes, 
des fragmenta de marbre et de pierre de liais, des po- 
teries grises, noire* et rouges, ce* dernières avec les 
noms de potiers : VAPVSO, SEXTIN 1 , S 1 LVAK 1 ; dea j 
débris de fibules et de miroirs de bronze . des coquille» 
d’huit res , des clefs et des clou» de fer, des sifflets et de» ( 
pakts en os , des pertes côtelées en verre bleu , un frag- 
ment de coupe de verre bleu représentant des gbdia- 1 
leur», ont été recueillis dans les fouille», ainsi qu’un 1 
grand bronze de More-Aarêle, un moyen bronze de 
Vespasien et un petit bronze de Claude II le Gothique. 
(Voir, sur le» fouille» d’IIéricourt, te Huile tin de la 
Commüsion d'antiquité» île la Seine-Inférieure , l. 1 **, 
p. »8A et agft; la Revue de Normandie, année 
la Note tur le» /ouille» aivhêvlogiq uet faite» à Ilert- 
coart-m-Caux, in-8* de n page»; Rouen, t868.) — 
Groanère statuette de pierre, probablement romaine, 
trouvée dan» le» fondations de la nouvelle église en 
lH 5 i- |j Ep. incertaine. Motte circulaire en terre dont 
il n'est pas aisé d’indiquer l'origine, au pied d'un co- 
teau uon loin de l'église de Saint-Riquier, en face de j 
Bosco! et au bord de la roule départementale n‘ 3 a- j| 

Ep. franque. Sépultures trouvée» en i 853 et en 1867 1 
dans le cimetière qui entoure l'église de Suint-Déni». 
Elles ont donné un vase en Icttc blancbc ù couverte 
noire, entoura de zigzags, un scramasaxe en fer, une 
fibule de lironxe en forme «le main et une agrafe de 
cuivre dont les ciselures montrent une («te humaine, j 
— Crypte découverte le 1 a novembre 1 8H7, à quelques 
mètre» au-dessous de l'église. Plan en croix : longueur, 
5 ", 90 ; hauteur, a*,« 5 } largeur, a“,ao. Largeur de* 
bran de la croix, 6 “, 5 o. Taillée dans le roc vif, elle fut 
recouverte plus lard d'une voùto d’onHc en tuf. Dans 
l'abside, de chaque cûlé du lieu où fut l'autel , deux 
trou» qui doivent être de» sacrairos. — - Le i»o«n d'il en- 
court , Hareeort , Hèricort , Hericuria doit appartenir à 
l'époque franque. Ce lieu, à lo même époque, n'appe- 
lait au*« Ficus «nutefi Mcilorn. \ Moyen âge. L’église, 
dédiée è saint Denis, vient d'être reconstruite de * 85 o 
è *8ô8 en style roman du xi* siècle. L’ancienne était 
de celle époque, mais très -défigurée. Baptistère, cuve 
de pierre cantonnée de «donne* du xin* siède. Belle 
dalle tiimuUirc «le Jehan de TrouviUc, curé de Saint- 
Denis, mort en *M.CCC. Vn (i 3 o 5 ), encastrée dans 


l'église aux frais du département. Châsse de saint Mel- 
lon décorée de médaillon» en émail de Limoge» du uv* 
et du iv* siècle. = Siivr-Riotit». Moyen âge. Eglise 
sous le vocable de Saint-Riquier, du uni* siècle, sauf 
le pignon de l'ouest, qui est du *11*. — Croix du cime- 
tière avec deux statues de pierre , du xvi* siècle.— Cha- 
pelle de Saint-Gilluu-du-BoKol, dans le» avenue» du 
château de ce nom, reconstruite il y a ceul au», dé- 
pendant d'une ancienne léproserie dont on trouve k» 
reste*. L'archevêque d’Aubigné la viaita en 1 7 1 7. — 
Chapelle de Saiot-Mariin-dc-Gréaume , déjè en ruine» 
en 1781. C’était dan» son clos que se tenait la foire 
aux moulons. — Cliitrou du Roscol, situé sur L col- 
line, au milieu de belles avenue*, présentant plusieurs 
partie* du xn* et du xvii* siècle. 

ODER VILLE» AU FFÀ Y. Former de deux hameaux : 
Chenille, situé dans la vallée de U Durdent et où se 
trouve T Auffay, qui est sur la plaine et qui 

possède le château. || Ep. incertaine. Vieux mur* et ter* 
rasaemeut» profonds que te peuple appelle le Château . 
dan» le bois taillis qui couvre b colline où «**l aniire 
i'egiise. || Moyen âge. Église dédiée à Nolre-Dome. Pri- 
mitivement construite en style roman , elle en conserve 
encore quelque» trace* dans b nef. Lo clocher, entre 
chœur et nef, est en grés , du m* siècle. Le chœur porte 
la data de 16*6. L’ancien baptistère, en plomb, «pu 
porte une inscription en relief avec la dote de 1^*7, 
est maintenant au musée d'antiquité» de Rouen. — 
Autour de l'église, construction* arasée», dont on ne 
peut connaîtra In destination. — L'ancien manoir, osai» 
sur une motte entourée de fo»aé» , est devenu à la Re- 
naissance un élégant castel en brique rouge et pierre 
blanche, orné de tourelles, do lucarnes et de craies, 
avec épis sur les toits. Dan» une des tourelle» est une 
élégante chapelle où ont dû prier la veuve de Jean 
Sobieski, roi de Pologne, se» deux fils Alexandre «I 
Constantin, ainsi que te fumeux prétendant Charlev- 
Édouard Stuart. 

Ol’RVILLK. Ep. romaine. Passage de la voie de 
Juliohona ( Lillehoruic) à Gratnnum (Grninvilk ) Il est 
probable que b voie y bifurquait et qu'un embranche- 
ment ac dirigeait ver» Arque* et Dieppi». — FuwUtinn> 
antiques, pierre», briques et tuile* sur une hauteur, au 
lieu (lit le » Vieux-Chdleatu-. j; Moyen âge, Égla* dédié* 
i Notre-Dame, du in' siède pour b tond, remaniée 
dan» b forme. Le chœur conserve, «le ce temps, un** 
fenêtre terminale et une vorrière. Un affreux rinclirr 
a été ajouté ver» i8*u entre chœur oi nef. La nef fut 
mutilée en i8ao. Baptistère en pierre supporté par de* 
colonnes du tu* ou du xm* siècle. Julie image d'alhAtre 
du x»v* ou du xv* siècle dans b chapelle de b Sainte- 
Vierge. 

RO RF. R TOT. Moyen âge. Église dédiée à saint 
Pierre. Primitivement elle fut construite au si* sièrle, 

3* 
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mais dk» a été complètement défigurér dan* a*a der- 
niers temps. Le cbœur est de i&oo. il renferma no 
vitrail de celle époque. Le dodier, au portail , eal de 

i 83 b. 

ROUTES- Ep. ffOMl/x*. Deux ou Irai-* hachette* ou 
ruina on lirmue, que Ire antiquaire* apprlltml etlt§, 
trouvé* en 1 85 g, en arrachant un arbre. I| Ep.m*Urnê. , 
K«l,« dédiée n aaint Martin rl A Noir»- Dame. Ver» 1 760 
la nef et le chœur croulèrent le même jonr. L'église 1 
fui alors entièrement reconstruite dan* le style du mit* 
siècle. Deux dalles tomiilairre du temps de Louis XV 
dans le chœur. L'une d'elles est de M"* de Banasfre, 
decédée en 17311. Baptistère ni pierre du Fetit-Ajqve- 
aille t joli travail de sculpture du tvi* siècle, piacé en 
1 837. — Ferme appelée U Fondait** parce qu’elle 0 
été donnée à l'église par les aires de l'Èslandard, aei- 
gtHMirs du lieu. Pendant la Révolution elle 0 servi de 
refuge A de* prêtres. 

SAINT-VAA8T-DIEPPKDALLK. Ép. mitrt'm*. An- 
rien rukS6eau dans le vallon sec qui descend de Saint- 
\aast. que la *migii<ur du Petit- Bennrnil aurait fait 
hourher parce que son fils s’y était noyé. |J Ep. ramom*. 
Débris en grand nombre et court nw-tHMis antiques dans 
b» terres de labour, prb* de la crois d’Kautnare. la 
tradition y place une ancienne ville d'Kauuiare , suivant 
M. Gaoger, géomètre à Cany. — (Jim motte détruite en 
1 8«o aurait existé, mi i vint le mémo, dans U propriété 
de M. Cavelan. — • Meule à broyer en poudingue, chau- 
dières, fourchette*, tu dis* et poteries trouvées sur la 
Cite du Porte! en i 84 g. | Moyen dg*. Église sous le 
vocable de Soint-Vaant, d'Arras, reconstruite eu grande 
partie de 1818 A 181a. Le dievrl du chœur ga (de en* 
car* quelque* trace* du xi* siècle. La clocher est en 
gréa, do la fin du xvi* siède et de it>a*. Coolro-lable 
n colonnes torses du temps de Louîb XIII. — Croix de 
cimetière de 1 545 . — Chapelle de Lémanvitte, au ha- 
meau de ce nom , dont il ne reste plus d’outre trace que 
le nom de fa Cille de la Chape lit. 

SOM MESNIL. Ep. Fontaine autrefois vé- 

nérée sous te nom de saint Firmin, martyr d'Amiens, 
n pâtre d«s Calâtes et [Mitron de la parois*?, don* la val- | 
lée de la Durdent. On dit que le *ainl évêque y a hup- 
liaé. g , Moyen âge. Égtiae dédiée A saint Firmin. L’an- 
rieime, qui vient de disparaître totalement j*»«r feint 
place A ira édifice en style roman, avait conservé quel- 
ques traces da xnt* siècle. Le ivi* siècle y avait ajouté 
un clocher on gré*. Enfin le «vu* et le xvm* siècle 
l avaient complètement remaniée. L’inscription du cœur 
«le Jean lligot d«* Somrorenîi . décrilé en i 645 , était 
dnns te chœur. La dalle qui le recouvrait, un iostant 
enlevée «K* l'.y^ise . doit y rentrer prochainement. — 

I .'ancien cliAtcau a été abatlu au xvn* siècle par le pré- 
sident Jean Bigot. D'an j>mj«*t gigautesqoe de retons- 
Irucbou il n'a été exécuté que les communs dnns le 
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style Mèdicis et les deux porte* de l'entrée, «jui sem- 
blent deux rnis arcs de triomphe. 

THlUtJYILLE-LA-RKNARD. Ép. /Ïrem-aare. Égfiat 
dédiée A saint Vaast. Cbœur du temps de François I er , 
avec chevet percé de jolies fenêtres qui ont eu autrefois 
des verrières. Nef et dochar qui lui sert d’entrée cons- 
truits en 1 785 avec du silex et de la brique. Piscine au 
bout de l'autel et baptistère sculpté an pi.-m* , «le la Re- 
naissance. Deux dallos luiuiilairts effarée* et ancienne 
pierre d’autel dans le cbœur. Un proces-verbal dressé 
en it >54 par Raoul d'Herhouville dédore que celui-ci 
a vu dana fe chœur de l'église de ThioimUe la figure 
de Raoul d'Herhouville, relevée en buste armé avec sa 
casaque d'armes fleurdelisé»*, et *uv*i le tombeau «le 
Marie de Dampierre, son épouse, morte en ( 553 . 

Y EAUVILLE-LES -QUELLES. Ép. m*k ri». Égiw. 
dédiée A Notre-Dame- L'édifice actuel, entièrement 
moderne, remplace une construction du kiii* siècle. — 
t'Jtileaa de Melhonville «u hameau du mémo nom 

CARTON DR KAIRT-TALK1I Y-RR-CAUX. 

ICbftlin : Sim-Viull-UhCin. ) 

BLOSSEVILLE-ÈS-IM.AINS. Ép. t'mm. Taik* 
et murailles aux MtrHiu. — Tradition d’une croix Dvd, 
disparue, et de chevaux allant d'cnx-ménjo* porter A 
l'église les superbes vitraux qu'elle possède. — Lieu dit 
fa G*ir fe Comté, «pii «al peut-être h* vertige de l’an- 
cienne vicomté de Blomcrille, très- puissante au xu* 
siècle. |j .Moynv ége. Eglise dédiée A saint Lexin , évêque 
de Bourges, A trois nef* avec chevet A trois pans, cons- 
truite entièrement en grès au xv i* siètle. Chapelle laté- 
rale au chœur. Clocher, «mire cbœur et nef, élevé sur 
une base en tuf, à ogives du su* siècle. Tradition d'une 
porte appelée fa Porte anglais*. Baptistère portant la 
date de «MIL V** Xllll- (* 5 1 4 ). Des verrières remar- 
quable* garnissent loi fenêtres. Au clwrvet, dans In fe- 
nêtre centrale, le Cafmire. Du oAlé de IVpttre, IMn- 
nannotioN, «talée da «MIL \“ \LVI*(« 540 ). Du tiw 
de l’évangile , la Légende dé éaint .Martin ; une des srèuea 
les plus curieuses est celle où l’on voit «comment saint 
«Martin guérit un ladrr ru le babanL* Saint Martin, 
on chape , suivi d'nn rebgicux qui porte *n «mare épis- 
copale, baise la lépreux coiffé d’une loque rouge. vêtu 
d’un boquelon bleu, de chausses violettes, de bottes 
violettes A revers blancs, et portant une tarare pondue 
A sa crinlnre. Dans U chapelle de la Sainte- Vierge, au 
cèté nord du cbœur, an-deseus du maltre-Autel , un sain! 
évé«|ue vêtu de 1a chape , porta ut une croate et nn livre; 
un sainl ppe tenant dan* ses mains sa tête coiffée «fun* 

1 t.*»u jirotuiA» da MUMiirr du Ltr*t>Mr«*i Ttiienv de M« 
ikoa«ille, (imnirr abW ér S*wl - É <ro«UI . wR n Cbyfr» r» io$| 
Onfcrw Vital dit d k lui i TVnèmm* dp )Ulbunvill* . ua- 

"imi* 8vnmanu», r» 4akf««nU pmineu anaodua.v 
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tiare, «la chaque dite (Tune Mater ffeloroea. Dana les 
deux fenêtre* latérales, la Légende 4 e mua! Lui* , évêque 
de Bourget et patron «le la paroisse. Cette légende oc- 
cupait autrefois quatre fenêtres, dont deux ont divparu: 
l'une depub 1781, l'autre depuis « 8 * 3 . b première 
munirait saint Lr-tin gagnant une bataille en employant 
du canon, dé* le tu* siècle; et saint Lutin se mariant 
pour plaire au roi, pub trouvant .ton affidée ladre. La 
seconde fenêtre montrait des «prisonniers délivrés au 
«seul seing «le la croix.* Les deux fenêtres «pii restent 
représentent chacune quatre scènes do b légende : s* le 
sacre du saint évêque, auquel fe roi amble. « Comment le 
« roi fait passer notre saint «le connétable et de gouver- 
«neur d'Angers à la dignité d'évêque.» s" Le mini exor- 
cisant un démoniaque et faisant sortir de sa bouche les 
«sept pédséa mortels pires que sept diables.» 3 * Les 
■ boiteux et aveugles garis par mini Lnin.» A* «Douta 
«boiteux et aveugles s'en vont garis.» La deuxième 
fenêtre renferme les scène* suivantes : 1* Saint Lexin 
«lave 1 rs pieds et console la veuve.» s* «Saint Lexin est 
• importuné d’un aveugle* qui crie à tue-tête dans 
l'église tandis que le saint préelie. 3 * « Aveugle-né gari 
« par mini Lutin. ■ Ces deux verrières sont *ign»foo* par 
Levioti d&nsV Art 4e peindre »nr terre, 1 " partie, p. 56 ; 
et par Hyacinthe I .angiois dans son Mémoire eu r la pem- 
Ivre tur verre , imprimé en i 8 s 3 et réimprimé en t 83 A. 

— Poterie* acoustiques dans U voûte du clocher et les 
murs de b nef, qui rendent , dit-on , l'église très-sonore. 

— Chapelle Notre-Damo-des-Ma retl<* et chapelle Notre- 
Damo-b-Bbnche ou cha|ielle Bbndwt , toute* «feux dé- 
truites. En 1 7 1 A d'Anbigoc visita la chapelle des Ma- 
relles. — Débris d'un vieux château auprès de i'églbe. 

CAILLKYILLK. Moyen âge. église dédiée n saint 
Aubin. Lr portail et surtout le clocher, plscë entre 
ehœur et nef, appartiennent à l'ogive primitive du 111* 
siècle, ainsi qiu? b nef principale, bien que défigurée. 
L'allée méridionale est en grès, du ivi' siècle. Tombeau 
des Dyri de Gravillc, qui se disent descendant* des 
Dyd, lorxb d’ Angleterre, dans 1 e chœur. L’inscription, 
du itm* siècle, a été sdéo il y a trois ans. — Croix 
de pierre du xvi* rièclc «levant Péglbo. 

DROSAY. Moyen Age. Église dédiée é saint Martin. 
Très-beau portail et ehcetir du nu* siècle. Les dent nefs 
et le clocher au bas de Tune d'elles, en grès do ivi* 
siècle. Chapelle de b Sainte-Vierge de 161 3 . Chapelle 
de Sainl-lloch, véritable église du ti* siècle, époque où 
elfe portait le nom «le Saint -Denb. Elle a été grande- 
ment remaniée au ivii* siècle, où elle changea de vo- 
cable. Six paru beos s'y rendent prvK*ssionnelte«uont en 
pèlerinage chaque année. L'archevêque «f Aubigné 1 a 
visita en 1713, lorsqu’elle était sous le vocable ‘de 
Saint-Denis. 

GLiEUTTEVILLE-ÈS-PLAINSou LES GRÉS . Mapm 
Age. Église dédiée à saint Satnaon, évêque de DoL 


I Chœur avec mu iro-furt* , fenêtre* et appareil do xn* 

1 siècle. Nef refaite en grès au xti* siècle, ainsi que 
l'énorme tour du dodier placée au portail, l ue allée 
méridionale a été ajoutée «eus Henri IV ou sous 
Louis XIII. 

INliOliVlUK-ÈS-PLAINS. W.y™ 4 p. ÉRti*. <fc- 
dhfe à saint Luhin. Plan primitif en croix ei à une seule 

! uef de l'époque de transition du xn* siècle. Transept* 
supprimé*. Nef do xn* tiède ornée de colonnes à cu- 
rieux chapiteaux soutenant une voûte sur nervnres, 
dont les tympans sont perré* de petites fenêtres. Des 
arcades ont élé ouvertes au-dessous au tri* siècle pour 
communiquer avec deux collatéraux bâti* en grès ajou- 
tés A cotte époque, Chœur du même temps ayant gardé 
[ quelques traces de l'édifice primitif. Sur une de ses en- 
I tonnes de grès, décorée d'un câble et de coquilles, est 
! l'inscription : »l*n MIL V" CENS TRENTE QUATRE » 
t (1 53 A ). Clocher de la même date. Deux pierros turon- 
| birvu du xvi* siècle dans le chœur. Baptistère «fe - MIL 
« V“ XLHI ■ ( 1 5 A 3 ), — Croix de cimetière de 1 5 1 8, 
MANNEVILLE-ES-PLAINS. Éy. romaine Aurons de 
Yesposicn pesant 7 grammes et de b plus hdte conser- 
vation , trouvé en i 84>3 per un bbourour. , Moyen Age. 
Église dédiée à Notre-Dame. La nef, détruite «1 1 8 4 g, 
était du xi* riède. Elfe a été rempbrée pnr une cons- 
truction en style ogival. Le rlocher, tombé en 1673,1 
été refait à neuf en 1 R 5 o. Le chœur, brûlé en 1 8S0, a 
été reconstruit en i8At en style du xm* siècle, sanf les 
mur» de grès qui sont un reste du xri*. — Elégant ms- 
noir près de IVgliw, construit en grès ri pierre dan* 
fe style du i?i* siècle, ancienne résidence des religieuses 
de MontiviUiers qui nommaient » la cure. 

MESNIL-DIJRDENT (LE). Jadis appelé lr MeemL 
Hat. Commune formée par b fusion des dent anrietmes 
parobsesdu MesniLDordent cl «lu Mesnit-Geffroy , réu- 
nies vers 18*0. — La Massue-Di nsevr. Ey. incertaine. 
Msro «fe Satnt-Onupbro, mi l'on venait se baigner. On 
y allumait aumi un feu «le carrefour. |j Ep. H™ nuance. 
Église «fedîée à aaint Aubin , construite en grès. Cha- 
pelle de la Sainte- \ ierge, construite ver* « 5 * 8 , date 
qu’au lit sur une pierre tumulaire. Portail et nef ^e 
I7«3. Cadran solaire de 1781. — Croix «fe cimetière 

de «MIL V** LVI» (j 556 ).»^ Li Massu^Girrmov. Ep. 
Henaietancr. Église dédiée à saint Ouen, c« instruite en 
grès. Chœur de «584 avec fenêtre* refaites en 1719. 
Nef et portail de « 65 o. Chapelle de la Sainte Vi«rge, 
! qui fut seigneurial*, de 1700. « — Croix de riraetière 
de « 65 o. [ Ep. moderne. Le château, appui teuant au 
prince de Munlmoroncy, est une élégante construction 
«feus le «4yfe de MunsanJ , entourée de jardins dessinés 
é la feanfaise. 

NÉ VILLE. Ép. intertome. Tradition de fontaine, 
d'où fe rivière de Saint- Valéry prend sa source, bou- 
chée avec de* balles de feiue, aiiu de déraciner de* su- 
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prMition*. J; Moyen Age. Le château, fortifie, existait 
dès le x*siède, bâti, dit-on , par llerlel, rcropgnon de 
Rolten. Au mi* aiède il fui la |wropriélé de la famille 
de Bréauté Celle forlerrvw, qui «Huit loorae, a été 
démolie ver» »8a«*. Lea fossés ont été comblés et les 
murs renversés. Dm carreau* émaillés orné» de fleur» 
de lia ont été trouvés en grand nombre ver# i 83 o. 
Sceau de cuivre du un* siècle portant le nom de r Ri- 
"cart Delaislre. » — Église dédiée à saint Martin, à 
trois nef». Plan en croix. Transepts du un* siècle; pour 
le reste elle a été presque Ul tiér uMnl refaite en gré» 
«u an*. Le clocher, sur la croisée, brûlé par la foudre 
le 18 mai i 6 t> 3 , a été rétabli en «677. t ue horloge 
y a? ail été placée en » 0 »g. Baptistère - «te 161 4 , buffet 
«l'orgue» de 1 fia& et les rvMes d'une Pattnm peinte du 
ivi* siècle. Autrl eu marbra acheté à l'énmne en ï 8 1 5 , 
provenant, dit-on. d’une abbaye de Picardie. Tomb«?au 
de Pierre de Bréauté, tué au siège de Bois-le-Duc après 
un combat demeuré célèbre *. C«? chevalier y fut inhumé 
le 8 mam 1600. Détruit A la Révolution avec les cer- 
cueils de plomb des seigneurs. — Chapelle de Saint- 
Jeo 11- Baptiste , de Plaine-Se voile, en gré», du xn* siècle. 
D’Aubigné, qui la viril» mi 171A, lui donne pour pa- 
trons saint Jacques et saint Jean* Baptiste. Trois autres 
rbaprlb's disparue». — t'.reix du presbytère rétablie en 
1817; croie A la Rw plantai en 1 6* 4 ; croît du sire de 
Bréauté élevée au xv* siècle, en mémoire d’une victoire 
r«qii]Kirté«! sur les Anglais. Aujourd'hui on l'appelle la 
Ovir HeUouin , du nom du propriétaire du château, 
l’.roix du cimetière élevée en i 58 *. 

PL A INE-SÉ VIL Moyeu «ige. Église dédiée ù Saint- 
Jeau-B«|>tiste. Chœur en grée, du xvi* siècle. Dalle lu- 
inulaire d'un curé qui peut remonter au 1111* siècle , 
dans le sanctuaire. Baptistère de ifiap. Tradition d'une 
querelle entre le sire de Bréauté et le sire de Itellien- 
eourt pour savoir qui poserait la première pierre «b* 
l’église. Il» en vinrent aux mains et s'entre-tuèrent. Le 
lien du combat, plané entre Hocquevilleel Néville, a'ap* 
pcflo lu Male Journée. 

SAINT-RIQllER-ÈS-miXS. fy. m*m». Égli» 
sou» le vocable de Saint-Riqtiier, entièrement en grès 
«lu pays, qui «livit dater de 1680, date grevée sur ses 
murs. Deux jolies statues de sainte Catherine et de saint 
llcrinèv costumé en chevalier du xvi* siècle. 

SAINT- SYLVAIN ou ARGLBSQl) FAILLE- LES- 
MI HS. Mi-yen dfff. Apulée en 1 »t >5 Angtica viUa ntit- 
nvfo. l,a forteresse ou inaiMiir fut acheté alors par Ri- 

1 Le «S oui» t&Sg «il Iwu , *u rklD«u ti Piètill# , um mlr*- 
lüi «mlrr Uro*»Ufl, |>rriid«it du pirlratvnl. le mrooM»- 

ilrnr d« CbutUu, gaoirrueur de Dieppe, 4e Vilar», fooferarur 
du Havre, rt de Tiron, «G» 4 1 mp 4 cW f U Ligor «1 mm le pa;t de 
lini . Ua nr pat » •nt**4rr. 

* Unis ettuplainte «ir ««»!* mort se répHc rotnrr i 5»iol-V*lcrj , 
et le tombal fnl illaitié en Hollande par u*r planche gravée dan» 
"P*3‘ 


chord de Treigos, abbé de F«'*carap. Il est «teiemi un 
château moderne. — Eglise sons le vocable de Saint- 
Sylvain. Chœur «‘l nef du tut* siècle. Lourd dndier de 
grè» placé au portail au itii* riède. Elégante piscine « 
deux arcades «J à double ruvelte dans b? chœur. Dalles 
effacée* «lan» l«* chœur. Baptistère de la Iteuaiitsancr. 
— Croix de cimetière datée de - M Y** et XIX * (i 5 1 9). 

SAINT-VAI.ERY-EN-CAIX. Ép. r»»,;».. l/anaen 
nom de Saint-Valéry parait avoir «*lé Pari- S aval on 
Port- Airrurre. Ce port «loèt remonter A l'époque ro- 
maine, car on trouve «b*» débris de celle période à la 
CM» «f’.lro/ et A la Gîte d‘ Amont. .Mur», tniles, mon- 
naies et sépulture* trouvés dans les jardins de la CA te 
d'Aral, au moyen âge le quartier Saint-Léger. Javelot 
rencontré près d'un squelette en i 834 par AI. Tbinon . 
avocat, et donné nu musée de Rouen. Urnes remplie» 
d'os brûlés, monnaies en or et en bronze recueillies sur 
la Oit* d’Aral, aujourd’hui U It-kéme, à l'angle de la 
rue d»?s Escroc» et de la rue aux Ânes. Doux monnaie» 
de T rébonien-Galle et de Vakirien, au muré* d'anti- 
quité». | Ep. franque. Cercueil en auge contenant les 
restes d’un corps avec un fer de lance, un sabre franc 
et un inorcrau de Ter de lance, trouvé vers 1X08 sur la 
Gîte de Cu«y, assez près de la route nationale n* s b. 
Ces arme» ont été envoyées à la Ribliulhèque nationale. 
Une tradition rapporte que saint l>*ger, exilé A Fécamp 
ail vu* siècle, prêcha dans la chapelle qui porie mu nom, 
et qu'il y -p«*nlil son chapelet. * On y conduit encore les 
eu faute afin qu’il» aient le eps léger, r [| Ep. incertaine. 
Légende» de gaèr/nw , de damer blanche» , «b* loupe-ga- 
ront , de cheval Rayitrd , de rivière disparue après av oir 
été bouchée avec de» Italie» de laine. — Mur» échelonné* 
de tours qui barraient la vallée et dont la rue des Rem- 
prls conserve te souvenir, jj Moyen âge. Eglise parois- 
riate sous te vocable «le Saint- Valéry, construite en grés 
au xvi* siècle. Trois nefs communiquant pur sept arcade» 
ogivales. Voûte* refaite* en 1 8 . r > 4 . Pas de transept. 
Tour carrée du clocher placée à l'angle non! du portail 
occidental. Un «Uw chapiteaux prb* l'inscription : v L'an 
rMlL V* XXX (i 53 o) futfaict.» Débris de verrière* 
qui durent être fort belles, où Pou reeonûalt le» reste» 
«l’une Pentecôte , d'uM TiawfifruraUon cl du llapteme 
de \otre-Sngnewr. Litre armoriée encore visible l . — 
Chapelle de Saint-Léger, sur la Gâta tCAcal, en litre de» 
b? un* riède «*t A laquelle sc rattadumt de* tradition» 
franques. Supprimée à la Révolution, il n’en reste plus 
qu’un clocher de grès du «vu* siècle «jui *rrt d’amers aux 
pécheur*. Lieu de pèlerinage pur les enfants tardifs 
A marcher. — Cbapile et léproserie de ('.limarfay, dé- 
Iniile. Dalle (uniuUire «lan* terimetièrequi l'enlournil. 
Ce serait la tombe de Al 11 * de Bréauté, pieuse infirmière 

1 te 1 <v>o «tle ^ 1 m« reçut pu finir quelque jour* le rnrp» 1I1- 
Pi»m 4 e Dr 4 «»l^, rtipialûrr M par Inhiten «u «i^fv 4 * doU-l»- 
Dnc. 
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dos lépreux, à laquelle U tradition rattacha une Umde 
du Miracle de» rutet, semblable à celui do sainte Éli**- 
bflh di* Hongrie. — Cliopril» de Nolrp-Djinnsdo-Bon- 
Port , au cœur de la ville , en gréa, de la fin du xv i* siècle 
ou du commencement du xni*. line inscription sur 
marbre de 1745 qui en provient est conservée au mu- 
sée «le Rouen. C'eut la fundjilioii de Nicolas Bonté, 
prêtre de Saint- Valéry et curé du Mosnü-Saint-Grnnain, 
près d'Arquos. — Ancien coûtent des Péniteuls, arrivés 
à Sainl-Valcry en tCso. Le monastère avec sa cliapt'lle 
ne furent élevés que ver* tfijo. Confisqué û la Révo- 
lution, le monastère est devenu une caserne et un ma- 
gasin militaire ; constructions en grès. Dans la chapelle , 
belles balustrades en l*ois de chêne du milieu du xvii* 
siècle. Dans le cloître, qui est conservé, étaient les 
loin!** Je* PéniUsnU; U ru; reale plu» que deux inscrip- 
tions. — Maison île Henri IV, liôtel de bois ailué quai 
d’Aval. presque en face du port, où Ton prétend que 
logea Henri IV ; c‘e*l une jolie construction du »vi' siècle, 
encore décorée de sculptures, parmi lesquelles on re- 
marque «les images de saints. On lit sur une poutre 
l'inscription suivante : «L'AN MIL V CENS XXX, 
■CBSTE IIESON FVT FAICTE P. G VILLE LADIRÉ.- 

SAINTE-COLOMBE. Moyen dge. Église sous le vo- 
cable de Sainlc-Cofambe. Clocher placé au portail, tour 
carrée du xni* siècle. Quatre tètes couronnées de lierre 
supportent le* nen lires de sa voûte. Nef de 1 55 o «I chœur 
de 1700, le tout en grè*. Caveau sépulcral sous le choeur. 
Ouvert en juillet 1861, il contenait quatre cercueils de 
la famille de Cuverville : un en bois et trois en plomb. 
Farm a donné les inscriptions de trois de ces sépultures. 
On sait par lui que sous Louis XIV on lisait sur dos 
dalles les noms de Françoise de Chencrelbs, épouse do 
Jean de Cuv mille , décédée eu > Aft 9 , et de rc» fil* Jean , 
Colin oi Nicolas de Cuvervillc, seigneurs de Sainte- 
Colombe. Il v avait aussi la tombe d'Anne do b Motte, 
épouse do Wulfran de Cuvenille, morte en 169 A. (Fa- 
rin, lliiloire de Rouen, V* partie, p. AG.) l'ne grande 
dalle frnsle du xiu* siècle reste seule : jadis dans lo 
chœur, aujourd'hui dans la nef. [' Ep. meeriaine. Tra- 
dition d'un bourg détruit par le* guerres et d’une clodie 
d'argent enterrée dans le cimetière à 60 coudées du 
clocher, 

V ELLES. Ancien bourg, dont le nom s'écrit H Win, 
Il «l/i*, H'VWrû, Veut »» , V finira, Welle 1 et IFcu/lc* du 
xi* an xiu* siècle. — Ep. romaine. Tradition de cite', 
dont b ville de Suini-Yalen orrait une colonie. — Ma- 
çonneries et voie antique qui serait devenue le Chemin 
de» Chauc- Marte. Lrtic cinéraire, monnaie* de brome 
de Prulms et de Constantin , et médaille* d'argent de 
Trajan et d’Obcille, trouvées vers i 83 o, selon M. A. De- 
ville. || Ep./raïufur. Trient mérovingiens portant le nom 
de YELLACO et de VELLAO, attribués A Veule» par 
M. A. de Longperier et autres. — Cimetière découvert 


I en 1 80 » a sur la cèle de Dieppe et au bord de la route 
1 nationale n* * 5 . Une douzaine de squelette* ayant été 
trouvé* depuis iM.'jf» dans de* fosses de craie creu- 
; sée* dans de* carrière» de pierre à chaux , M. l'abbé Co- 
chet, en novembre 186a , reconnut trois fosse* conte- 
nant dos vase» cl des agrafe* en fer damasquiné. |j 
Moyeu dge. Église sous le vocable de Saint-Martin. Une 
tradition d'abbaye s'y rattache. Église à trois nefs, avec 
deux chapelles latérales au chœur, entièrement cons- 
truite en grès au iti* tiède , sauf b tour monumentale 
du clocher, élevée au xm* siècle et conservée entre 
chœur et nef comme elle fut pbeve tout d'abord. A l'in- 
térieur elle est soutenue par quatre arcades ogivale* 
portée* sur des pilier* garnis de colonnes à chapiteaux 
en crosse. Sa voûte sur nervures est masquée par un pla- 
fond. Au dehors, te* quatre côtés de b tour sont per- 
cés d'ogive* primitive* longues fit élégante*. Tout le rote 
b été refait au temps de François I**. Inscriptions : sur 
le portail :« L'an MIL V“ XXVII* (10*7); »bn» b nef, 
sur une poutre de la charpente : * L'an MIL V** XXV III 
«(1 5 * 8 ) fut achevée; merci à Dieu;t sur le berceau 
| de l'aile méridionale : « L'an MIL V H XLIl* (i 54 i). 

I Relie inscription de 1*79 dans b chapelle de b Sainle- 
| Vierge, découverte en 186A par M. l'abbé Cod»L Elle 
m? compose de Irrixe ver» français et indique b fonda- 
tion de b chapelle do Noire-Dame par Nicole Thomas 
j et sa famille. Statue funèbre couchée *ur «leux pierre* 

| brutes, jadis dans la chapelle Saint-Sébastien , enterrée 
en t 8 »&. Fondation de Marin «le VcUnnare, prêtre 
chapelain de 1 G 55 à 167 A. Sa dalle tumubire est ruain- 
I tenant devant le portail Un chantier mentionné dès 
, 16 a 3 existait en 1 83 A sur le porche méridional de celle 
église. Buffet et jeu d'orgues de it>*8. — Église Saint- 
Nicobu, tombant «m ruine* depuis cinquante ans. Les 
murs du chœur qui restent encore indiquent une cons- 
f Iruciion en grè* du m* tiède. — Croix de cimetière 
| de la Renaissance. — Couvent des Pénitents, fondé en 
! 1 6 1 7 et achevé ver* 1 6 A7. Vendu en 1 79 », il fut défi- 

guré en 18*9. Le monastère est devenu un pavillon et 
b chapelle une grange. — Chapelle du Vol. Tradition 
mystérieuse d'un seigneur renversé par b foudre et 
égaré en cltasaant un cerf dans b forêt de Fécauip. Le 
modeste édifice actuel garde des partie* en tuf et un 
j cm l/e du iu a tiède, ainsi que des ogive* du xui*. Le 
reste est moderne *. La ciuipelie de Notre-Dame-dû- Val . 
v itilée par d' Aubigné eu » 7 1 3 , est placée par lui sur b 
, paroisse de Sollcville. — L'hôpital , connu sous le nom 
de Saint- André, existait «m issu. Détruit depuis long- 
temps, son souvenir reste dans le nom de b rue , du car- 
refour et de la porte «le l'Hôpital. — Maison en pierre 

• H. LaXay. mort tari «l«- V«>uk* «a «83A, a 1 **m< an nu» eus 
cri! inlUuW : PtrfûmUnlà imr le tonry de I ni et Jrpun <« ijmdetim. 

1 Fvrin , «utrar d**M Hulmrt 4* lUnen, * ét» prieur <k ,Wp- 
Damc-da-Vtl Ae VmIm. 
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avec tourelle^ du xri* aède, connue mu» le nom de Prte- 
l/yulrv rie Saint Mar tin . duo» lu Grande -Rue. Grandes 
portes ogivales en grès, ainsi du xvi* siècle, dan* la 
même rue. Maisons de l'Octroi et de l'Amirauté. — 
Moulin de la Mer, mû par La marée, mentionne dés 
tt 35 . — Rue aux Juifs, souvenir des banquiers du 
moyen igc , consumée par un incendie le 6 juillet 1781 
et brûlée de nouveau en i8iè* — Terrassements du 
camp tenu en 17&7. — Sentier des Lépreux, près de 
la chapelle du Val. 

CANTON DE VALMONT. 

( Ctwf-btu : Vétw«t.) 

ANCRETTEV ILLE-S l'B-MER. Ép. maruimt. Dm» 
vases de hronsi:, renversés la bouche en baa, trouvés 
prés de l'église le 17 novembre 186a. La vase princi- 
pal, marmite à trois pieds et 4 deux oreilles, conte- 
nait un objet en argent trcs-Gn et déji décomposé. 
L'autre était une chaudière sans pieds ni anse, haute 
de o“,s 3 et large de o", 3 fl. Ces deux pièces culinaires 
et entièntneut noircies par le feu appartiennent pro- 
tablcment au moyen Age. |j Moyen dge. L' église, dédiéo 
4 Saint-Arnaud, conserve de* contre-forts du 111* siècle. 
Le cbaur, les transepts, la nef et b- clocher, au portail , 
ont été en très-grande partie refaits au xtiii* siècle. 

ANfiERVlLLE-I.A-MARTEL. «.y- â e ,. <U- 
dit» à Saint-Martin. Nef en brique et pierre, séparée 
des collatéraux par de* cintres portés sur des colonnes 
minces et rondes. Construction du temps de Henri IV, 
ainsi que le ebeeur. Clocher placé au portail. Tour de la 
Gn du xvi* siècle et flèche do pierre d» première» an- 
nées du un*, renversée par la foudre en 1 77a; elle fut 
relcvw ou crlte même année dont elle porto la date, — 
Le château, quoique bien modernisé, présente encore 
quelques parties du temps de la Ligue. — Chapelle do 
ina ladrerie connue sous le nom des Sabut-Innocente de 
la Croir de pierre. Détruite aujourd'hui. 

COLLEY ILLE. Formée des deux anciennes paroisses 
do Collerille et de Vatto-Cbrisl , réunies par ordonnance 
royale du 8 janvier i 8 > 3 . — CoLLaviu.». Ep. gau- 
loite. Hachette de brome de forme peu enaununn dont 
les analogues sont areux fréquents en Danemark, trouvée 
vers 1 8G0 par M. Delaporte, de Fécamp. |j Ep. romaine. 
Innombrables débris dans le vallon d'Orival. Les terres 
cultivées couservent de* tuiles et de» polrries. Dans les 
bois on aperçoit des murailles qui courent dans tous les 
sens. On y reconnaît aisément l'intérieur de Ja grande 
«Ile d'une villa détruite par le feu. L'n denier d’argvsil 
d'Alexandre Sévère y a été recueilli pour le musée do 
Rouen. Poteries de toutes sortes trouvées en si grand 
nombre dans nne sablière exploitée en 1 860 et en 1 86a 
dans le même vallon , qu'on croirait volontiers que or fut 
le cimetière de la villa qui porto le nom de Ville d'Orival. 
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! T uile percée de troua avant la cuisson , comme une paa- 
| soir*. [ Ep. franque. Cercueils et objets mérovingiens 
trouvés depuis 1 855 dans le cimetière et dans l'église, 
et recueillis par M. le curé de ColleviUe. Ces décou- 
vertes consistent surtout en cercueils de pierre de 
Suint-I.ru, *»n six scramames avec la double rainure, 
rn quatre lances et en de nombreux couteaux , le tout 
en fer; en boudes et en plaque» de fer damasquiné, en 
boudes et plaques de ceinturon en bronte. en boudes 

I de lanières, rn fibules do l>ronu\ en perles de verre et 
on vases de terre blanche ou noire. « Moyen âge. L’é- 
giiae, dédiée 4 saint Martin, a été entièrement 10000- 
vdée de 1 8b o 4 1869. L'ancienne avait été construite 
au xi* siècle. Elle gardait trace d’un campanile de pierre 
placé au portail. Le baptistère était une cuve de pierre 
du xn* siède. — Tradition d'église déplacée. — Châ- 
teau de Hougerville, construit en brique rouge avec en- 
cadrements et losange» de pierre , en partie de l'époque 
de Henri III. — Chapelle de Saint-Gilles, jadis près du 
château , aujourd'hui disparue. — Vieille grange qui a 
servi de temple protestant sous le régime de l'édit de 
Nantes, dans la cour du ch&teau. Dalle tumulaire de Jo- 
sias Levannicr, gentilhomme réformé, mort vers 1 65 o. 
— Vam-CiiaisT. Ep. incertaine. Traditions et croyances 
superstitieuse* sur la cète dite le Vaeouy. — Grottes 
et ermitage dont le dernier solitaire a disparu peu de 
temps avant la Révolution de 1 789. |j Moyen dge. L’é- 
«««• dédiée 4 Notre-Dame , a été démolie pendant la 
Révolution. 

CONTREMOUUNS. Ép. remuent. Quatre urnes dont 
trois en terre et une en verre, contenant des os brilles, 
trouvées en 18.37 et recueillies per M. de FranqiwviNe. 
qui les possède encore. || Ep. franque. Le nom de Con- 
tremmdent (de Comitis Mofondini») semble indiquer 
la propriété industrielle des anciens comtes de Ceux 
qui résidaient 4 Fécamp. j| Moyen dge . Église dédiée 4 
saiut Martin. L’ancienne était dans la vallée du Bec-de- 
Mortagne, près dos moulins du Comte. L'église acturtfo 
a été bâtie dans la plaine en i 648 . — Chapelle et lé- 
proserie dédiées 4 sainte Marguerite et 4 saint Michel. 
La chapelle a été démolie en 1 8 s 5 . Elle avait été visi- 
tée par d'Aubigué en 1718. — Château dit de Fran- 
queville, construction de l'époque de Louis XV. 

CRIQUBTOT L&MADCONDU 1 T. Moyen dge. Église 
dédiée 4 saiut Rem y. Le cherar, quoique refait su xvm* 
siède, a gardé des trace* du su*. Le docher est une 
construction en grès du xvf siècle. I.e reste est du temps 
de Louis XV. Deux dalles tumulaires : l'une d'un sire 
de Calletot, de i 5 oo; l’autre dç«Joiflroi» Mauconduit, 
■ personne de Criquelot qui trépassa l'an de grâce 
■ is 83 .fi Chapelle de Saint-Antoine, qui fui vintée 
par d'Aubigné en 1718, aujourd'hui détruite. 

ÉCRETTEVILLE-SIR-LA-MER. Ép. nmmim. Era*- 
ment* de vases rouge» à reliefs recueillis vers 1860 par 
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M. Pirooot, de Valroont , sur les restes présumés d'une 
villa, j Sir<y*n â/f*. Église dédiée à «toi Martin, con- 
Mnrrsnt de» traces du xii* siècle , mais défigurée au xvu*. 
Verrière du «ri* siècle. — Jolie croix de cimetière en 
pierre dont la base sculptée présente les quatre images 
de sainte Barbe, de «tint Hubert, de saint Jean et de la 
Mater Itviurva. Le pied porte cette inscription : «L'an 

• mil V"XXI 1 (i Ti**), le vide février, Régnault Hurel, 

• prestre natif de Vinnnncrrilk* , vicaire de ce lieu, a 

• fait faire cette représentation. * 

KLÉTOT. Ep. romain*. Va** en terre rouge et grise , 
tuiles A rebords , meules A broyer en poudingue cl traces 
d'une villa , trouvés en lH3g au pied de la Cite de t Ke- 
gontt. [] Ep.franqt tâ. Cercueils de pierre qui ne renfer- 
maient que des corps, trouvés dans un champ en i 84 g. 
Auge* , dont une contenait une bogue en argent, décou- 
vertes postérieurement dans la cour de M. Trooi*]. J 
Ep. moderne. L'église , dédiée à saint Pierre , est entière- 
ment moderne. Il re-sto A peine un pan de mur du trsnp» 
de bout» XIV. 

GERPON VILLE. Ép. gauloiae. Pierre que l'on dit 
apportée de Jérusalem et à laquelle on attribue le pri- 
vilège de détourner la foudre et de diviser les orage», 
dans le bois du PivaLlel. — Grande fosse appelée U 
Clut-Hltxnf , au fond de laquelle est une grande pierre 
plate semblable A un dolmen l , au hameau de YauvilJc. 

Le peuple assure que pendant la généalogie de la messe 
de minuit la pierre fait trois fois le tour de la fosse. J 
Jfoym dge. L’église, dédiée A Notre-Dame, quoique 
refaite au temps de Henri IV, conserve quelques ves- 
tiges du ni* siècle. Le Hocher, entre choeur et nef, est 
une construction du xti* siècle. Dalle* lumulaires dont 
les tètes et les mains étaient en marbre, enlevées du 
chœur et placées dans la nef. Statue de sainte Auslre- 
berte, de PaviHy, avec l'Ane dévoré par le Loetp Vert. 

MMP 1 VII.LL Éf. m Mlmt. ÉglM (J^dip. « I 

Dame. Clocher de pierre placé au portail, du temps 
de Louis XIV. Nef de fjïtH et- chœur de 1778. — , 
Croix de cimetière, curieuse sculpture de grès de la 
lin du xvi* siècle. Le fdt, eu spirale, |*orte un groupe 
où l‘nn voit, autour du Sauveur, saint Jean, la sainte 
Vierge, saint Pierre, saint Nicolas et une Mater Üolo- 
rota. 

RI VILLE. Moyen dge. Église dédiée A saint Pierre. 

Le chœur, consacré par Eudes Rigaud en 1 odg , bien 
qu'altéré sous Louis XVI , conserve ses eolonnettes, ses 
voûtes et ses mure primitifs. Nef du xvi* siècle, alté- 
rée au xviii*. 

S AJ NT- PIERRE - EN - PORT. Èp. rwrni.se. IWU* 

’ Cal pr»ittlvt#tuvat prfa A* U tomm è« i'.ltt Btme qse f«t ll- 

»iw. U ît un «Ait. U UkUiJl» do»t part» Mon*tnv>l. Le cw»te 
■i'Ansagiur romfodit , dan» la pUiat At Vnutlllr , li- rame* Pnr- 
•«t , -qui wtl il** qniUrr C«nj. Il [ai ta* *<pt ou huit crnU AirjUU 
qui fuml rtilerrf» ad*M une gruml» fc*«r.» 


d’une villa découverts en 1 860. |i fcjp. franque. Cer- 
curib en auge, probablement francs, trouvés vers i 83 o 
au hameau de Boudeville. J Ep. incertain 0. Tradition 
d'un ancien port important signalé par U Céte du Mar- 
che et la C 4 t * de l'Eau Sale* , qui serait | veut -être un sou- 
venir de salines. Fondations et murs trouvés partout. J 
Moyen dge. Église soos le vocable dr Sainl-Pirére. L'an- 
cienne était dans le vallon. La population s'étant portée 
dans U plaine, au hameau de Boudeville, on y installa 
une église en i 8 s 4 . On démolit l'ancii-nnc et U nou- 
velle pour n’rn faire (dus qu'uue seule, en 1 R 5 o. Gdlrri 
a conservé le vieux clocher, jolie construction du un* 
siècle, transportée pièce par pièce sur la plaine. Le reste 
de la construction est sans caractère. Le lieptisiére en 
plomb, du xii* siècle, présentant les images de saint 
Pierre et de saint Paul, patrons de l'église, a été dé- 
truit. — Chapelle de Saint-Genais dans le hameau de 
Boudeville, dont ou montre la place. 

SAI NTE-HK LÈ\ E-BON DEVILLE . Formée de, deui 
anciennes parouees de SatnbvHélène et de Bondrville- 
sur-Fécamp, réunies par ordonnance royale du 19 juil- 
let i8s6. — Sxists-HAlAs*. Ep. romaine. Poteries et 
gra nd bronze de Septime- Sévère trouvés en 1 8 V a sur une 
propriété de M. Limare, de Rouen. — (Voir, A l'artide 
CoLLcviixa, la découverte d'une villa dans le ration 
d’Orival.) Cimetière de ei« 4 t« villa trouvé en »86A au 
hameau d'Alventot. Eu défrichant un taillis placé sur 
une colline, au lieu dit U Hautde-Hoe , des ouvriers ren- 
contrèrent des mure et des vases funéraires. Averti de 
cette découverte, M. l’abbé Cochet vint y pratiquer une 
fouille. En huit jours il constata la présence dr vingt- 
quatre urnes en terre grise de forme oHaire , renfermant 
des os brûlés d’adultes. Toutes étaient recouvertes d’une 
assiette noire ou d'un trépied renversé. Quelques-unes 
contenaient des vases aux offrandes. Une des oilos en 
terre grise contenait une belle urne ronde en verre vore 
dstre, des fioles de verre, uoe coupe de terre rouge 
avec le nom de DAMINI M. Une autre urne a duuné 
une patère de bronze en forme de coquille. Les autres 
objets sont une statuette de Latone en terre cuite, une 
|ier!e de verre incrustée d'émail jaune , une fibule de 
bronze argenté, une épingle et trois petits palets en os 
et un moyen bronze de Fsufiine. Presque tous ces dé- 
pits funéraires avaient clé confiés à la terra dans des 
caisses de bois dont on a trouvé les doua et les serrures. 
Fragment d’inscription recueilli dans les défrichements. 
(Voir la gravure de plusieurs de ces objets dans les 
Ibooia-verbaux de la finomiMon de» antiquité» de la 
Seine-hf «rieur*, L II, p. 978-sHo.) j Ep. moderne. L'é- 
glise, whi» le rocabkr de Sainte- Hélène, a été presque 
entièrement renouvelée eu i 8 fi 3 et i 864 . Deux ina- 
criptions : l'une, snr maHire, de 1688, est relative à 
des fondations de mewre et «Tobils; la seeoode. sur 
bois, placée dans le porche, atteste qu'en «l'an M V** 
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»el VU] (*r>ûH 1 fui ralongé le montier'.i* Chapelle 
des Saints- Innocent» visitée «i *733 par d'Aubigné, 
nexistantplu». ==Bov»iviu.i-sra-Fictar. Ép, mcer- 
l/nme. MnUe ou vi^î«> signalée par M. Guilmcth. ] Ep, 
romaine . Voie antique de Fécainp à Canyr. Habitation* 
nignalée* par Vf. de t» famille. |j Moyen Age. Église au- 
trefois dédiée à saint Pierre et aujourd'hui à saint Clair. 
File garde de* traces du in* siècle , mais les murs ont été 
retouchés au nm’. Le Hocher, au portail , a été I 4 ti 
mmm Louis XV. — Joli pied de crois de cimetière, de 
la Renaissance. 

SASSETOT-LE- M A UCONDU IT. Moyen Age. L'é- 
glise. dédiée à Notre-Dame, a été Milièranetil recons- 
truite en style roman en « 809 . L'ancienne avait con- 
serré une voûte du xiu* 4 èrk*, unique reste de l'église 
consacrée par Eudes lligaud le i H juillet i stîp. Une allée 
méridionale en grès, commencée en s ÎÜ7, avait été 
terminé*- en 16V 7. Le chœur, aussi en grès, datait de 
Louis XIV. Baptistère en pierre, cuve octogone suppor- 
tée par une grosse colonne ron<te cantonnée de quatre 
colonnes romanes du ai 11* «tiède. — Croit de cinwv 
tière en grés datée de MDLY ( 1 555 ) *. — Chapelle on 
maladrerie de Bruquednllc, fondée le h mars i 3 a~ par 
Michel Maucouduit, seigneur de Chquetot. Cet hos- 
pice fut desservi par d«*s frère* jusqu'eu 1666. Trans- 
fortué en école en 1795, il a été supprimé par la Ré- 
volution. La cbajw-He, qui Kulutisle encore, est toute 
moderne. Chapelle de Saint- Martin de Hniquedalle, 
visitée par d'Aubigné en 1713. — Le rhitéau eut une 
grande construction du temps de Louis XV, habitée 
tour A tour par 1 rs familles Bigot et de Martainville. 

SENNEVILLE-SÜR-PÉCAMP. Ep. romaine. Passage 
de la voie d« Fécauip dans le nord , connu sou* le nom 
de Chemin de Saint -Yaatl'. [J Ép. franque. Emplace- 
ment fNXsihlr du Sennam ou Sennau qui en t>$j8 fut 
donné à l'abbaye de Fontanelle par saint Bénigne. 
Tradition de pays couvert de foréfa, où les duc» et les 
comtes chasuient. Un d'eux, s'y étant égaré, promit é 
l'abbaye de Féeamp une cloche qui fut nommé* la 
litote. |] Moyen dge. L'église, dédiée A saint Vaast, 
d'Arras, appartient en très grande partie au au* et au 
1111* siècle. Le chomr est aswx bien conservé. La nef a 
suivi des modifications. Les colonnes qui la séparent des 
collatéram ont été retaillées au xv T siècle, et des murs 
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1 Jean Lrp'v*tci*l , eart de Sain(e-ll«i<n« , mort U «3 Dav-rnFi* 
t€Rfl. « dunaé à IÏIAM-Dm-u de Rum-n une «aaamr « 1 » fiti.ipx» |i- 
mi, de 1667 « 1697. (P»ri». lHeleért de Hemen, t. Il , V" partie, 
p. lu. m 1718.) 

* Aa WH* «liftii, Sutrtol eut pour eue* Maria l^pigat, vicaire 
gfWriil . »r*kuliù/rr du Graod-Cant, prédiraUar dr* mi» rt dipto- 
ra*l<\ Sur le baptistère de Sj vieil fui régénéré , ni 16AA. Lmn» 
Piwnt. l'un iIm pie» IWtièlwtiu» 4 t Normandie. 

■ 4 . Senneiilla »*1 dètiér à vains Vaaat , tl 4 o«i Grenier 

prétend que lotte* Je* église» «Mil te vocatif tout sur la Iraeé d’una 


en silex ont remplacé les murailles primitives au ifiu*. 
Le clocher, placé au portail , est une Mie tour île la 
Renaissance sunnonlée d'une flèche octogone du temps 
de Henri IV, b tout en pierre. — Ancienne léproserie 
dont la chapelle a disparu , au hameau d'Hablcvillo. — 
Chapelle sur le bord du chemin de Féeamp A Arques, 
qui porte le nom de Hœ Arqumte (Vient Arqncnsis), 
aujourd'hui détruite. — La croix Gueroult, près de 
celte chapelle disparue et au bord de la root? nationale 
n* ah , belle croix sculptée du xit* siècle , ornée des trois 
images de saint Jacques, de saint Rocli et de saint 
Vaast. Celle croix a pris le nom d'on berçyer tué en ce 
lien. 

SORQUAIWILLE. Moyen tige. Église primitivement 
construite ail 11* siècle. Fenêtres remaniées au xvn* 
siècle. Portail édifié ver» 1700. Tour du clocher ache- 
vée Tcrs 1790. Jolie piscine du xm* tiède dans le 
sanctuaire. — Croix de cimetière en pierre , do la Re- 
lusmnce. 

THEROULDEVIIXE. Moyen Age. Église dédiée é 
saint Pierre et A saint Paul. Construction du xvi* et du 
wn* siècle, attribuée A tort aux Anglais. Elle «at entiè- 
rement en pierre de taille. Le duBtir, des derniers temps 
de l'ogive, «t voûté et «'•clair»* de fenêtre» tris* -curieuses. 
La nef, également ogivale, est de ifioo. Le clocher, 
placé .sur le jortail , se compose d’une belle tour com- 
mencée en iôf»o et d'une liante pyramide do pierre 
terminée en 1 635 , suivant une belle et longue inscrip- 
tion placée sous la «où te. Démontée en 1 85 * , cette 
flèche a été relevée en i 856 . Vitraux un peu effacés. 
Jolie chapelle de la Renaissance qui sert de sacristie, au 
côté nord du chœur. On dit que c’est (a chapelle sépul- 
crale des Parmentier, anciens seigneurs du lien. 

TUEU VI LLE-AUX-M A I LLÛTS. Ép. romame. Vases 
antiques en terre rouge, suivant M. A. Devilk. ? Ep. 
Ibnaùtance. Eglise dédiée i saint Maclou, d'Aleth . et A 
saint Eu trope, de Sainte*. Chœur du xvi* siècle. Clocher 
de 17A0. Nef plus moderne encore. Deux inscriptions 
tumolaircs sur marbre imir, l’une de 17A0 et l'autre 
de 1788, dans le chœur. — Château construit à ta fin 
du règne de Louis XIV. Toutefois le» tourelle» qui dé- 
corent la grande porte, vers le cimetière, paraissent de 
la (in du xvt* siède. 

TIERGEYILLR. Ép. ro marne. Constructions antiques 
orientée» du nonl au sud et acromjuguées de tuiles à re- 
bords, découvertes en 1 8 1 5 . Unie de verre remplie d'os 
brûlé* et contenant un petit vas* noir, trouvée par M. Du- 
fresne, des Ifs, en 1 84 «.Collier en perle* de verre et vas»* 
funéraires en terre et en verre recueillis pour le musée 
de Rouen en 18 As. Médailles do hronxe trouvée* au 
Mont-dr-Grh en 18A9. Tuile* rencontrées en i 85 fi, en 
défrichant un bois au hameau de Gruville, par M. Du- 
fresne, de» Ifs. |j Êp. franque. Deux cercueils de pierre 
placés sur le versant de la roliine, pré» du boi» de 
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Gruville, découverts oxi 1 846 . fl Période marmanJê. Ter- 
rusrentt'uU considérables dan» le Ixii» de Gruville, aux- 
quels les habitants du pays donnent le nom de IWr- 
f.'/tiiuan. On y reconnaît le* reste* d'une ancienne 
forteresse assise sur une pente de coteau, entourée de 
finies ut présentant encore la motte d’un donjon avec 
un puits au milieu. Les murs et les tuiles paratiseut 
du moyen âge. — Ancienne* fbrti lira lions au Camp- 
Curé et au Munl-de-Grèt. j) Ep. incertain*. Chande- 
lier en broute trouvé en i 84 a, conservé au musée de 
Rouen. || Moyen âge. Baptistère dans l'église, dont la 
cuve de pierre date du xu’sièrle. j Ép. moderne. F.gliu- 
dediee à saint Martin. Nef construite en 1745 et 1746. 
Clocher au portail, du xvm* siècle, ainsi que le chœur. 

- — Ancienne chapelle au hameau de Loogucric, deve- 
nue aujourd'hui une chaumière;. — Suivant une tradi- 
tion deux anciens hameaux lurent autrefois desservis par 
les curés de Liutpiville et de Tiétrevilte, parce que le 
cure du lieu refusa de s’y rendre pendant une épidé- 
mie. — Deux grotte* taillées dans le roc au bois T ra ri- 
chard. Deux ermites, dont un« dotation assurait l’exis- 
tence, y vécurent. 

TIÉTREVILLE. Ép. romaine. Cimetière par inciné- 
ration, des trois premiers siècles, découvert en i 84 * ou 
hameau du Rue, placé près do la roule nationale a* x6, 
de l’aria à Kecump. Une fouille organisée dans le vil- 
lage, qui dura plusieurs jour», donna de deux si trois 
cents vases eu terre et en verre, dont un trèvgtaud 
nombre périrent par l’incurie des travailleurs. En deux 
jours seulement M. A. I’oltier,de Rouen, vit tirer de terre 
trente- six urne» pleine* d’us brillé», et contcrvanl, dans 
de petits vases noirs, des objets de métal dont plu- 
sieurs furent porlifs au musée de Rouen. Plus de trente 
existent encore dans le pays, chez M. Bertel. Les vases 
de terre consistaient *n urnes en forme de pot au feu , en 
cruches, en bols, en «RsiiMto.cn plateaux, en trépieds 
de couleur grise, blanche, rouge ou noire. Les va»*» de 
verre sont ronds comme des liocaux ou forment des 
fiole* On y a également recueilli des coupes et dm am- 
poules, des perles de verre pour collier, des cuillers 
en bronze et «n argent, et une médaille de bronze de 
petit module. || Moyeu dgc. Église dédiée à saint Mar- 
tiu et à saint Eloî. L’ancien chœur devait être du xvi* 
siècle. U est resté encore une partie du chevet au milieu 
du renouvellement de ! 834 . La nef, projetée en j 648 , 
ne fut rebâtie qu'en 1674 et 1700. Le clocher, au por- 
tail , est une tour carrée du xvi* siècle sunnoulée d'une 
Dédie en pierre de 1600 à 1617. Baptistère du vin* 
siècle. — Croix de cimetière, œuvre élégante de , 
payée 83 livres au nommé Gugu, sculpteur de Rouen. 
— Maladrerie dont la chapelle, dédiée à saint Gilles, a 
disparu. 

TOUSSAINT. Êp. antique. Camp de César. (Voir 
l’article Fècxar). Urne* cinéraire* contenant un bronze 
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I de Constantin , citées par M. A. Deville. |; Moyen âge. 
Eglise dédiée à Notre-Dame et à Tou» le» Saints, cons- 
truite en tuf ou u* siècle. Elle montre encore dans sa 
nef des Iran** de ce temps. L* ckxlwr inachevé, sur 
l'abside, te chœur et les transepts ont été reconstruit» 
en pierre au a»i* siècle. Le transept nord renferme 
quelques verrières, dont une fut donnée en 1 35 1 . Pierre 
tumuloire de Jehan Legrand, de 1 ûôû, et inscription 
luinulniro sur marbre de Michel Legrand, de 1791, 
dans le transept sud qu’il fonda. — Croix de cimetière 
en pierre, de la Renaissance. Le Christ est accompa- 
gné de salut Jean et de sa mère. A ses pied* e*t une 
inscription illisible où l'on croit distinguer la date, de 
".M V*' LX-(«r,f>o). 

VALMONT. Formée des anciennes paronees de Val- 
mont, de Sainl-Ouen-au-Bosr, de Rouxinesnil et du 
Bcc-au-Cauchois, réunies par oiftonnoocea royales de* 
97 novembre 189a et 3 i mars t 8 | 3 . — Vuaost.Jÿ. 
gauimee. Hachettes en silex recueillies en 1 84 6 A l'entrée 
du bourg. || Ep. romaine. Débris de vares rouges trouvé» 
sur la propriété de M. Ville* en i 854 . |l Ep. /roupie. 
Titre d'un des Ire* doyennés de l’ardiiduiainé du Grand- 
Caux- Au xin* siècle il contenait soixante-quinze pa- 
roisses ; soixante-dix-huit au xvn* wède , plus FtVamp et 
sou exemption. || Pénadr normande, Au x* siècle, le châ- 
teau devint le siège d’une puissante famille normand**, 
fl Ep. metrlmne. Ancien camp de forme carrée, connu 
dan» le pays sou* le nom du lieux- GXdtata , au haut de 
la côte qui domine le bourg vers le nord-est. On dit 
qu'il fut occupé en 1479 par U* duc de Rmugogne. 
Gliarle» le Téméraire. || Moyen Age. L'abbaye, fondée 
par Nicolas d’Estoutteviile en il 69 selon les una, en 
1 16g relou le» autre*, fut confiée à de* Bénédictins de 
llamkye, monastère du Cotentin. 80 première église 
fut dédiée le 3 o septembre 1 170. Kudi-s lligaud la vi- 
sita seize fois de **48 à 1969. Celte maison refut la 
réforme de Saint-Maur en 1754. Elle fui supprimée 
en 1790 et vendue le 1 1 juillet 1791. EUe avait dure 
six cent vingt ans et compté vingt-quatre abbés. La nef 
de l’cgiise, tombée en 1780, n’avait jamais été relevée. 
Le** mômes y entraient par une porte latérale , sous le 
clocher, jadis entre chœur cl nef, où l’on trouve encore 
des ogives du xvi' siècle. \a‘. chœur, aujourd'hui en 
ruines, est du xvi* siècle cl dans le style de la Renais- 
sance. On doit l'attribuer à l'abbé Jean Rihaud. Il en 
reste aujourd’hui quatre arcades en plein nuire de 
chaque cillé, avec un rond-point l'onué de cinq arcades 

| Au-dessus régnait uue galerie de colonnes ionique» 

- combinée* avec doute niches où se voyaient le» doute 
apôtres. Une allée ou déambulatoire faisait le tour du 
cliœvir, où rayonnaient trois chapelles également du 
xvi* siècle. Dans le chœur est le caveau sépulcral des 
Eatoutlcvilli-, dont La grande dalle et plusieurs autres 
tombeaux sont transférés dans la diapelle de 8ix-Hcure*. 
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Le chœur cl U nef étaient autrefois pavé* d<- dalles tu- 
imiUin*», dont un graid nombre **Tvirent on 17 56 à 
paver b maison d»» uwiiu^. On l'a reconnu en ru levant 
on 1 860 le pavé des salles, qui était composé de lombes 
d'ahhé» du un* et du m* wède. La chapelle dite det 
FandaU-nr» renferme d'anciens tombeau* , une foule de 
débris de Ions le* âges, entre autres un chapiteau ro- 
man représentant le massacre des Innocent*. \a rha- 
pelle iilwitblr- cnnsacré-e à la sainte \ ierge , dite Cka- 
pelle de Sûc-Hnart», enlièneroent conservée, fort jolie 
conception du »?i* siècle, est voûtée sur nervures trêo- 
ronipliqttée». Cinq fenêtres flamboyantes l'éclairent; 
toutes sont remplies de verrière» datées de i 55 s, qui 
représentent U vie de la sainte Vierge. Le nui lire- autel 
e*| que table de pierre acrouijvsgnéc d’une piscine. Le» 
parois de la fenêtre qui le surmonte sont sculptée» de 
façon a figurer une chambre avec oes meubles, éclairée 
par le vitrage même qui éclaire le chevet de U chapelle, 
le tout serrant d'encadrement au groupe de l'.fmion- 
cuition sculpté en ronde bosse dans le goût de Germain 
Pilon. Le* épitaphes et h» dalle» lumulaire» du mouas- 
tèiv ont été transportée* dan* la dnpdk de Sri- Heure» i 
par M. Bataille, ancien propriétaire de l'abbaye. il ne 
reste rien lies huit tombes d'abbé» demi le» dessins font 
partie « 1 rs portefeuilles de Gaiguièrcs son» les n'** i 35 
i 16 6. Dnlie de marbre do 177» relatant U translation 
drs res tes dos Kstmittev ille , notamment de Hubert d'Eo- 
toulteville, u>ort en *677. Grande dalle d'ardoise, jadis 
incrustée de lames de cuivra, sur laquelle sont grave» 
les effigies de Robert d'EstautlevilIr et de Marguerite 
de Holot. ami épouse, décédée en » 33 o. Tombeau de , 
Nicolas d'Esloutleville, fondateur de l'abbaye, dn côté 
de IVpItre. Massif rectangulaire de a mètres de long 
sur 1 mètre de haut, portant une statue courbée, de 
1 **,65 de long. La façade r»l décorée d'écussons et des 
images de saint benoit et do la sainte ' ierge. L’effigie 
de Nicolas d'Estoalfevilla couché sur le dus, mains 
jointes. «I revêtue du costume guerrier du an* siècle. 

Oc cénotaphe, «n rlfet, est dû à l'abbé Jean Ribeud, 
qui le fit eiécuter en i 5 « 6 . Mausolée de Jacquet 
d'KatouUeville H de Louise d'Albert, son épouse, du 
eût* de l'évangile. Lra deus effigies de uiarbre Liane 
ou d'albâtre sont couchées sur le dos . les mains jointes , 
b chevalier en costume de guerre, la dame en habits de 
châtelaine. Sur b fera du mausolée sont les si* statues, ! 
autrefois coloriées, de saint Louis, de suinta Catherine, 
de aaint Adrien, de saint Jean-Baptiste, de sainte Anne 
et de la sainte \ verge. Ce tombeau est sculpté dan* le 
style du îv 1* siècle. ( Voir les dessins de l'abbaye de Val- 
mont et de se» tomboaiii dans b* drcAirrs Je U Com- 
munuH d'ontupntre , et les gravures dans l'Essai' tur 
l'aibûtfe Jt Setml-WandrilU , par M. Langlois.) — Le 
château, d'origine normande très-probablement, oc- 
cupe la pente d'un contre-fort des collinus qui bordent 
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la vallée, Entouré jadis de (««•» profonds dont il ne 
reste plu» de vestiges que du oèté nord-ouest , U a été 
en porlie démoli et ne consiste qu'en un corps tir Inti- 
ment irrégulier du nv* au 11* siede , partie en pierre . 
partie en brique et piirrr, avec tour» ronde» ou carrées . 
tourelles et mâchicoulis. L r ne aile y a été soude* i l'orient 
A l'époque de la Renaissance. Cette partie, doul U façade 
a été entièrement modernisée, conserve encore deus 
lucarnes, dont l'une porto la date de t â, r >u. Ce cbile.au. 
encore très-considérable et Irès-développé en 1 8» 6 , fut 
à cctle époque en partie mut il*? par M. le comte Hoc- 
quart 1 . depuis 1860 il est devenu la propriété de 
M. Henry Barbet, ancien pair «le France, qui en prend 
le plu» grand soin. L ne chambre est tendue d'une toile 
peinte du tv ur* siècle qui représente la partie ancienne 
du château, d'ailleurs peu exacte. (Voir les gravures et 
les lithographies de MM. Fromentin, de Glati ville, d’F.s- 
laintot et Faut Vavselm.) L'église paroissiale, au- 
jourd’hui dédiée à saint Nicolas rl à saint Martin , le fut 
d’abord à la sainte Trinité et à Tous les Saints. Elle vient 
d’être reconstruite SQ 1 Rt’vû et t 1 , en «Je» et brique , 
dans un style ogival moderne. L'ancienne était du 
îvili* siècle et n'avait aucun caractère. Elle possédai! 
quelques verrières du tvi* siècle et un baptistère du 
Slil*, eiactnnenl reproduit dans 1e nouveau, qui est 
de 1861 1 . » SiisT-Ocs.v-tL-Boec. Eglise sous le vo- 
cable de Saint-Ouen, démolie à la Révolution. 
lioitaiKsiL. É 8 I ise dédiée à saint üiten, supprimée û 
In Révolution et démolie peu de temps après. - ■ Lr. 
Bac-Ati-Cicciiois. Ep. meertaint. Enceinte carrée ayant 
forme de camp, sur U cèle, suivant M- Guilmeth. jj 
Période ne 1 -mamie. Tertre en partie affaissé, nuis dont 
on reconnaît encore 1rs fossés, restes d’un château nor- 
mand appelé fteccnm Colrterntium , «Uns la ferme voisine 
de l'ancienne église. Moyen dge. L'église, dédiée à «tnt 
Gcrvais et à saint Protais, était romane. Elle a disparu 
en 1 833 . Ep. moderne. Château d'Hériry \ précédem- 
ment nommé Fùjmtntdle. 

X INKMEHVILJJÎ. Moyen âge. Église ilediée i Notre- 
Dame. Le clocher garde quelques vestiges du ti* siècle . 
nuis il s été refait su tvi* avec le grès du pays, ainsi 

* Dos* «ne des tour» est *■*»«> re le elisrtrier, iumunr tnll-»l»tin 
1I0 loqartlr on a ditarW , lUpaii vinfjt<i«| MO, •* «mirai d'A- 
drwnn* d'EMooUrvdk « «ne ckrlr d# lîttillieiue le Caoqotaol. 
O* pwn «ont rtvri N* .Mo rr«l , notaire an Uni» Franroi» 1" état! 
•U cMU*u d» tatmoni e« 1 5.1 1 , lor» do marioge d',\ilri»nno d'Bo- 
loull. '.llr avec F rsnfifî» de ilMrlon . Malt dm .SéiM-Po! , tsd pl«» 
lard à 1» bouille de Soint-(Jueiitin. 

* A vint la Révaiotiua il rvisUil k Aalnml «no ronlrém de 
praire* r* de genlilohomme* . roniiv* «*i le imm de U f*n*<Utan 
ffnHele. qui porUvenl le «oint iarrr«»ent dan* Vont te fon dr 
Cm , dtp«i< le Havre jntqu’à Dieppe. CeUa foeirte . née en 1 1 * 3 . 
êuil «Mort pempérr *U «iScIr dernier. Le H juin 1660 , huit <oal« 
prAtrev eveortarvot A Dk^j* la «oiiH «aerewrttt. 

1 G. Cuvier v fut pnetpinr avant la Re>olalim. On toit m*i 
nom tur In regwlra de» dâtàbrralioav do lie» eu 173» H «?pl. 
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que le chœur. La nef est <k t O57, Verrière de U Re- 
naissance représentant les douie apôtres. Tableau de 
l'/luoity tiV»i cl lainhri* de 1701, dans le chœur. 

YPREVILLE-BIVTLLE. Formée des deux ancienne» 
paroisse» d'Yprevilleetdr Rivilla-U-Martcl , réunie* par 
ordonnance royale du 1 9 janvier 1895.—- Ypskvim.c. 
Moyen dge. Église dédiée à saint Midiel. Nef des der- 
nier» lerapo de i'opn, rétrécie vers 1760. Clocher, au 
portail , tour carrée surmontée d'une aiguille de pierre 
de 1600 à i 645 . Chœur reconstruit «n 1 771, avec quel- 
ques traces du 111* siècle. — Chapelle dédiée à Notre- 
Dame existant en 1 1 & 1 , mais Traisemblablemenl sup- 
primée vers iSGç. — Chapedle appelée Quatmtodo, à 
cause d'une procession qui s'y faisait en ce jour, visitée 
par d'Aubigné, archevêque de Rouen, en 17*3, et 
démolir ta 1 738. — Chapelle dite la CkaptU t du Loup , 
a cause d’une histoire de loup semblable à celle du loup 
dt lioutnlUa. (Voir Roi s-MisviirBoiTiiucs.) — Très- 
belle cave ou crypte voûlee eu pierre avec le plus grand 
Miin, sous une chaumière prés do l'église- «— Bivillx- 
la-Mabtcl. Moyeu dge. Petite église dédiée i saint Mar- 
tin, appartenant entièrement au style roman du xi* et 
du xn* siècle. Los corniches ont encore leurs têtes gri- 
maçantes; le clocher, entre choeur et nef, percé de 
ses cintres primitif» , s’est écroulé eu 18C9, par suite 
do b démolition de la nef. Le portail a été refait au 
îvu* siècle. Pierre» tumulaires des Mortel et autres sei- 
gneurs du lieu au xn* et au xtti* siècle, dans le chœur 
et dans le sanctuaire. Cercueil de plomb avec emplace- 
ment pour la tâte, trouvé dans le sanctuaire en mai 
1870. On suppose que c'est celui d'Anne de Ronche- 
rollc», chovolirr, décédé en t6o ,, i- Les trois autels de 
l'église sont en pierre et probablement fort anciens. La 
gmndr porte en bois est ornée de IrentiMrpl têtes de clou 
en forme de marteau, armes parlantes dre Martel, sei- 
gneur* du lieu. (Voir une gravure dans l'Auai tnr ta 
ferronnerie , de M. Raymond Bordeaux. J — Déni; tom- 
beaux eu pierre du xiv* siècle, dans le cimetière. I<a 
crête de leur toit ù deux versants forme une croix ter- 
minée par des chapiteaux. 

CA8TOS D'VKRYILLE. 

(Chef-tien : Ynuut.j 

ANCBETlÉŸUXE-SAINT-VICTOft. Four*. < 1 « an- 
tienne* paroisses d'Ancrettévilic -l'Esneval, de Saint- 
Victor-la -Campagne et de Fretlemeule, réunies par or- 
donnances royales des 97 novembre i8s* et 3 o juillet 

» 8 * 3 . AscatTlÉvrUA OU AsQlitTIUV|LLI-f.'K&VSVAL. 

Église en mines mus intérêt. — .Saibt-Victob-la-Ca»- 
paoss. Moyen dge, Égliso sous le vocable de Saint-Victor, 
refondue au xvn* siècle. Portail et clocher, pbeé entre 
chœur et nef, du 11* siècle. Nef du tempe de Louis XIV 
et chœur du temps de Louis XV. || Ep. moderne. Chéteau 


| dans le style de Louis XV.«= Fsetteml'Li. Ep. franque. 

| Nom qui muble d'origine franque, de Frotta Muta ou 
de Frmctu MoL-udmo dans les eartulairre et les ponillés. 

1 .VI. Leprevost croit y reconnailre le quatuor moliu qui, 
j en 690, fut donné par saint VVundon i l'abbaye dr 
Fon tendis, dont il était moine, f Moyen dge. Église 
| dédiée à saint Pierre et à saint Paul. Traces du xi* siècle. 
Pignon et nef de 16s 1, où Ton remania le chœur, qui 
était du xu* siècle. 

AUZOUV ILLE-L’KSNEV AL. Formée dot deux an- 
cien oca paroisses d’AuiouvUle-l’Estieval et de Saint- 
Étienne -le -Vieux, réunies par ordonnnnre royale du 
9 avril i 8 s 3 . — A t tout illb- l’Esse val. Ep. incer- 
taine. Motte vaste et élevée qu'entouraient tics fonré 
profonds, au hameau de la Marguerite : détruite en 
partie en 1 848 . Ou n*y a reconnu que dre nias*» de 
chnrlwn de bois. \ Ép. moderne. L'église, dédiée n Notre- 
Dame, est moderne et sans caractère. mSaii» t-Étisvse- 
L*-Vm \. Moyen dge. Église sous le vocable de Saint - 
Etienne. Au milieu de ses remaniement* modernes elle 
a conservé un contre-fort du ivi* siècle. Deux dalles lu- 
mubires dans le cbœur, l'une du xvn* siède, l'outre 
de 1781. 

BAONS-LE-COMTE. Ep. gaulai*. Pièces d'argent . 
au nombre de quatre-vingt-dix-neuf , trouvée* dans une 
cachette vers i 84 &. L'une de ces pièces est conservée 
dire M. Tbomai, numismate è Bouc». Hachette de 
pierre polie trouvée en * 865 , conservée par M. Henri 
QnoSML j| Ep. i-iunatne. Monnaie*-, selon M. A. Deville. 
Passage d'une voie antique que dut suivre en ioô 3 , 
selon Robert Waco, Guillanine. le Conquérant allant 
du CoU'ntin i Arques afin de châtier son onde révolte. 

] Période normande, Légende du duc Ridiard sans 
Peur qui pourfend, dans une chapelle, un çxcamuni- 
oié qui était sorti de sa bière avec l'intention de l'étouf- 
fer. |] Moyen âge. Égl in* dédiée à «airit Romain, «Ui 
Rouen. Arcade du crucifix et contre-fort* de la transi- 
tion du xu* siècle. Chœur remanié au xvi* siècle. Nef 
sans caractère, suivie d'un clocher de 17 4 o. Statue en 
jüerre de saint Romain accompagné de la gargouille, 
qui doit remonter au xiv* siècle , et piarine du xvi* siècle 
dan» le dw.ru r, — Léproserie avec chapelle dédiée à 
saint Éloi et i sainte Marguerite, aujourd’hui détruite. 
— Place où *• tenait dès b xm* siècle sla cortc du roy 
j • r notre sire.?* Cette cour, ayant été ravagée pendant I* 

1 guerre arec Ire Anglais, fut réputée en 1 4 fis par Jehan 
Thomas et Gtiülemin Desheuulx , buchiers à Caudebec- 
] cn-Caux. 

BOLIRDAIN VILLE. Êp. romaine. Fanage d'une voie 
romaine, d'après dom T. Duplessis , qui donne à ce 
village l’aflhe de ta CAaueeee. Pavés, tuiles à rebords 
! en très-grande quantité , coupe en rerre qui fat hri- 
sét* par les ouvriers, trouvés en i 85 i, en creusant les 
fondations de la nouvelle église. . .Moyen dgr. Kgtisc 
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dédiée à miol Pierre, rmmslroile eu style ogival rie I 
i 85 i k i 85 *. L'ancienne (•oasévlail un portail roman 
du Ei # sm'h-L, un vitrail «le i 585 , un plat de cuivre de [ 
la ntae minée et une inscription tumulairr de * 636 . ' 
Fondation de Virais* Leroy, nllicul de F‘*c.iuip et curé 
de Pavilly. Le corps rie JonJan Cave lier, moonaymr en j 
La monnaie de Boum en 1 585 , a été trouvé dan* les 
fendillions. — Ancien < hàtca u , dont il ne mh‘ pin* que 
le souvenir, |»rès de l'église. 

CIDËVILL6. Ép. gmilaùt, Une domaine iL- barhellra 
en pierre noire trouvée en 181K au banx-nu du Bron- 
Calel oii du Brun-Château. [ Ep, Rmaittaner at mo- 
deme, Église dédiée à saint Étienne el i saint Éloi. Nef 
remaniée en renfermant quelque* débri* romans. 
Chœur construit en * 65 ©. Belles statues et» pierre de 
sainte Catherine et de saint Fiacre, du 1VI* siràle. Le 
dr«win du Inmbris du chœur aurait été donné par Vol- 
taire, ami de M. de Cideville. 

CHIQUBTOT-SUR-OÜVIIAE. t'p. Im. Vira» 
lUteau dont il ne rrate plus que le tertre entouré de 
fumés remplis d'eau, appelé la Mare dte Mc Ue* , en 
face de l'ancienne église, (j Èp. moderne. L'église, dé- 
diée à saint Martin, est une construction de- 1777 ol 
do 1 831 ) , elrvéo en rampLacemi'iil île Pandemie, dé- 
molie eu 1777. 

ECTOT- L’Al BKH. Èp. moderne. Église dédiée à 
Notre-Dame, comjtosée de mormauv de maçonnerie 
aîouté» Ira uns aux autres pendant le* doui derniers 
siècles. Inscription lurnuliiira de M“* du BomTacc, qui 
en 1 65 g fonda un solul p*r dimanche. — Maison de 
N'axaratli ou couvent de* Feuillants, fondé au hameau 
de Bunrfot en 1611. par Jacques de Civile, *ieur de 
DeAMitis-les-MunU, et Marie Larché* éque, son épouse; 
Mipprimé et transféré à Rouen en 16*1. Les bàti- 
1 neuf. s sont entièrement détruits. 

BCT 0 T-LES-BAÜN 3 . Afsym dge. Église dédiée û 
Notre-Dame, renouvelé* de i 856 à 186». Fenêtre 1er- 
minale du *111* socle dont le réseau vient d'étre res- 
tauré, el chapiteau sculpté d’une triple figure, image 
de la Trinité. Clocher du svp siècle, tour carrée cou- 
ronnée d'une flèche octogone en pierTC Idanclie, placé 
au portail. Inscription sur pierre de. *633 relatant une 
fondation par un curé de la paroisse, trouvée eu 186* 
dans la démidilion de IVncicn autel de pierre; conser- 
vée dans la nouvelle église. 

ÉTOliTTKVILLE-M* R • M ER. fy./rwuyur n m*- 
mandtf Terrassements énormes que recouvre entiè- 
rement le Irai* des Molles. Ce duil être l'assiette d'un 
vieux château fort dont la célèbre famille d'EaUxtttevillc 
a pris le nom. — Plaine des Bataille*, tradition de la 
fondation d’un prieur»' à la suite d'une bataille perdue 
près de l'église par un sire d'Kstoutleville, révolté contre 
le duc de Normandie, alors roi d’Angleterre. (Voir un 
monusent de 1610 conservé aux archive* de la Seïnc- 
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Inférieure.) jl Motfm âge. Prieuré dunislc fondé au an* 
siècle et anumi* à la dépendance do celui de Saint-Pan- 
crace de livres, en Sumi, supprimé nvaut la Révolu- 
tion. — Ferme qui porte le nnui de JViorrâ; un plateau 
d'étain pour Ira quête». — Égliv* autrefois pneu rate 
dédiée à saint Thomas de Canlorbéry. Chevet du xm* 
siècle; tout le reste du xvui*. Ln caveau sépulcral doit 
gibier «Lus U* chcttf, car Farm ( UitVme de ta r*Ut 
de Rouen , V* partie, p. 60) annnnee avoir vu, au ivii* 
siècle. Irai* dalle* lurnuliiira» des seigneurs d'KMouUe- 
ville : l’une «le Marie du Plainha*r, femme de Jean 
d'Kstouttrville, morte en i«8o; l'autre, de Jean d'E»- 
loutteviilo, «lécédê en 1 3 l i; la troisième, dr Jean d'F.*- 
(«Mitteville, chevalier, mort en « 3 ai. — Manoir sei- 
gneurial. Château féodal avec tourelle*, au hameau du 
Plainltrac. C'est une jolie petite construction dan* le 
j style de In Renaissance. — - Chapelle Seial-Cèof, au 
hameau d'Éleimarc. \i«lée en 171 A par d’Aulugné. 
archevêque de Rouen, elle a été entièrement remise à 
neuf. 

FLA MAN V I I.LE-L’ESN E V AL. Èp. Ramumne*. Mai 
son du xvi* sièrie, près de l’église, dont le pignon très- 
élégamt est composé d'une marqueterie de pierre blan- 
che t de caillou noir et de briques de plusieurs rouleurs- 
[j Ep. moderne. Église dédiée â Notre-Dame, com- 
posée d'un chœur el d'une nef. Chœur île 17.1» avec 
quelque» trace* du ivi* siècle, en brique et silex. Nef 
de même du mil* et du nx* aède. Clocher en ardoise 
entre choiir et nef. Statues étranges de sainte Margue- 
rite. de voint Cjr, de sainte Julille et de sainte Wil- 
gefortp. 

GRÉMONY1LLE. Èp. RmwuÊmtt ef madame. Le 
château, habité par Ira RmiHterat, Ira Bndel de fîré- 
inomille et Ira d'Acqtiigny, est une construction inache- 
vée du lemp* de Henri IV et de Liait XIII, pleine de 
grandeur et de cara "léra. — Eglise dédiée à saint Pierre . 
élevée par la piété de M. «Tâcquignv de 177A à 1777. 
Inscription commémorative «le la famille Brélel de tiré- 
mon ville , de 1 63 © à ififtA. Celle église a été consacrée 
le 1 6 oomnhro 1 777 f*ar M** «le Trasacroano de Bru- 
nei, évêque «le Cbndèvc*. Caveau sépulcral dans le 
clueur, renfermant Ira corps Hra curés el de* «.rigueur* 
du lieu. Horloge provenant de l'ancienne abbaye de 
Suusscuse. Suuf un magnifique autel de marbra de 
Carrara rat un corps-saint tiré de* cal.vcomlira de Borne 
MM* le pontificat de Pie VI et envoyé par ce pape à 
M. d’Acquigny. Près de re corps rat une fiole de verre 
romaine, «torée de tartre rouge, que l’on dit être du 
sang. — Prieuré de Snint-Blaisc de Lny, au harnrau 
du <jal, visité par d’Auhigné, archevêque de Rouen, 
en 171 A : â prêtent détruit et remplacé par une jolie 
chapelle en style roman. 

HEUCLEV ELLE-KN-CAUX. M<iym ége. Églbvî dé- 
diée à Notre-Dame, presque entièrement refaite en 
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1 754. Clocber en tuf, du xi* siède , au midi du portail. 
Inscription en ver* rn irutiques sur pierre, en souvenir 
do la consécration en 1 5 1 8 d’une église qui a disparu. 
— (diafxdlo Saint-Nicolas do Grosfy» but d’un ancien 
pferiniga , vendue et démolie en » 7 g 5 . Kilo avait été 
quelque temps paroissiale. D’Aubignô, qui la visita en 
17*4, la jdace sur la paroiaac de Butot. 

LINDKBELF. Ép. incertaine. Tradition d'église trans- 
férée. j Ifojp dgg. Église déliée à Noir*- Dam*, de 
style roman du ît* siède. Côté nord de la nef cons- 
truit on tuf «I percé! de fenêtres étroite* comme «les 
soupiraux. Clocher monumental entre choeur et ne/, 
du ni* siècle. 1 / cèlé méridional de La nef et du diceur, 
ainsi que le portail, ont été refait» vers *780. Inscrip- 
tion du \vi* siècle conservant le souvenir d’une dédicace 
de 1 5 i> 9 , dont on ne retrouve pas le motif dan» le mo- 
nument. j| Ep. /irtiaÎMtfncr.VieU! diileau en jvarticara»', 
mois dont il reste quelques constructions près de l'Oise. 
MOTTEVILLE-LES- DEUX - CLOCHERS. Appelée 

VoilarilLi au *1* siècle, et Manlevrile-I' Erner&l au iti*. 
L'nifixe lea Deu r-Ciockora est venu an xtii* siècle des 
deux tours de n collégiale. j] Ep. imrtTimne. Tradition 
d’église transférée. L’ancienne était dans un verger 
contigu à la «talion du dteiuin de fer. - - Motte consi- 
dérable entourée de fossés profonds, percée d'un puits 
maçonné, dan* une ferme su hameau de RoivGuilherl. 
I] .Moyen âge. Église dédiée à saint Michel. Choeur et 
clocher avec arcades et voûtes du xiv* üièdr. Le reste a 
été refait en brique et pierre , de 1 6 1 6 à 1 6s 1 , par les 
Langlois de Moltoille, qui fondèrent une collégiale de 
quatre chanoine*. Constituée en tG 38 , la fondation 
dura jusqu'en 1790. Ep. Renaiaaanct, Portail de 
l'ouest, magnifique frontispice couvert d’écussons, de 
rhitTrr* et de imUéwiinfe» en relief, flanqué de deux 
tours carrées construites en brique et pierre dans le 
style de» Médici». Chapelle de la Vierge ajouté en 
ifiHi. — Château près de l’église, possédé par M. de 
iierminy, construit dans le style gréco-romain du xvij* 
siède. Il dut être habité par la célèlico M** de Motte- 
ville. — Manoir à la ferme des Belles, avec caves, poils 
et constructions anciennes , du xvi* siècle. Le* anchiéres 
ou meurtrières sont garnies de boules mobiles en pierre 
pour le passage d’une flèche ou d’un canon de fusil. 

OUVILLE-L’ABBAYE. Formée des anciennes pa- 
roisses d’Ouvillc- 1 ' Abbaye et de Moosbourg , réunies par 
ordonnance royale dn 7 août i8as. — Ocvilli-l'A»- 
1*1 s. Mof en âge. Abbaye ou prieure fondé à la fin 
du iti* siècle por Guillaume, seigneur d'Ouville, pour 
«bai chanoines réguliers, Philippe Auguste confinmi et 
augmenta les donations. Les rbanoinos prospérèrent 
jusqu'en 1 089* 1 5 g 4 . En 1 6 o 3 ils furent remplacé* par 
des Feuillants, qui occupèrent la maison jusqu'à la Ré- 
voluLion française. L'habitation des religieux est «leve- 
nu»* une maison doot la construction paraît remonter 
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! au xvii* siède. — L’égU«* pricurale. dédiée à Notre- 
Dame, a été presque entièrement démolie; c’était un 
bel édifice ogival du xm* siècle, d«wil il reste encore le* 
quatre piliers qui supportaient le Horher entre chaut t- 
et nef, une partie du transept, où subsistent quelque* 
peintures murales, et la porte qui mettait l’église en 
communication avec le cloîtra. Elle possédait autrefois 
de mimlinww sépulture*, notamment relie* de Guil- 
laume, île Guillcbert et <h* Jean, seigneurs d’Ouville. 
Dans le chou r étaient les statues sépulcrales de Robert 
de Pardieu , chevalier, sieur de BonUeville et de Monte- 
] bourg , décédé Ir a 7 novembre 1 4 1 8 , et de dame Anne 
du Sd , son épouse. I,a première existe encore au milieu 
«b* ruines; la seconde décore le pignon «Tune grange 
! an hameau «le Caitot, à Saint- Laurenl-en-taui. Sont 
j disparues : ta dalle «le marbre qui contenait l’tiHcrip- 
lion de Louis de Daniel de Boyvin, seigneur et rliâte- 
I lain de Canou ville, t.léville, etc. concilier du roi et 
J IréMirirr général de France, décédé en i 6 © 4 . après 
; **oir introduit les Feuillant* dans in maison d'Ouville: 
Ira lomlies nu les épitaphes de J. B. de M- -icby, sieur 
de Guincourt, décédé en 1607; de Jourdr. ne de PH- 
levé, dame de Beau lot, épouse «b* François de Par- 
dieu , baron «le Boutie* if le, décédée en 1 6ao; d'Adrien 
Le Mongnicr, sieur de VUlequira et de Bernonville. 
mort en iG 64 . !.e grand puits du cloître, colonnes rt 
chapiteaux du xm* siècle. Dans un héritage, cellutra , 
la talle du Conseil, murs de déluré, inscription Inrou- 
laire «le 1668 et porte de l'Aumône, où le* pauvres æ 
présentaient Ions les jour*. — Église paroisMal» dé* 
diée à saint Martin, engrande partii* modernisé*. < 3 o- 
cher en bri«|ue de 1 63 5 . Baptistère «le pierre de 1 645 
et misions seigneuriaux. = Mosso>ubo on Mostb- 
■<h»c.. Église dédié# à saint Pierre, vendue cl presque 
démolie à la Révolution. Il ne reste que le chœur, qnt 
ne présente pa* d’intérêt. 

SAINT-M AHTIN-ADX- ARBRES. Moyeu «fg». Église 
sou* b* vocable de Saint-Martin. Elle se compose d'un 
chœur et d'une nef surmontée d'un clocher d'ordoe*. 
L’arcade du crucifix, qui sépare le choeur de la nef de 
l'église , est du 1111* siède. Le reste de l'édifice est du 
ifii’el du ftm' sîède. En 1 654 il y avait «m- confré- 
rie célèbre dite des Agonisants. 

SALSSAY (LE). Moyen dge. Église <b ; diec à saint 
Martin, modernisée depuis deux cent» nr.s. Autel de 
pierre qui peut remanier au tu* siède. 

VIBEUF. Moyen dge. Église «lédiré Mini Martiu, 
renouvelée en i 85 o. Deux «laites lumulaires du xm* 
siècle, dans le choeur. Sur l’une d'efle» est l'inscription 
d'un curé du lieu. Tra«lition d'après laquelle Ira curé* 
de Tbibermosnil et de U Fontelaye dépendaient autre- 
fois de Viheuf. — Ancien manoir du xvi* siècle construit 
en blocage, garni de tourelles suspendues à **» angles; 
transformé en maison de forme. 
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ÏERVILLE. Formée des deux ancii'iinc* paroisse» I 
d'Yerrille et île Tbïberracanil , réunies par ordonnance 
coule du a octobre i8as. Ybriillk. Ep. romaine. 
Tuile* A rebord*. H sépultures par incinération 
dons la briqueterie de M. Carpentier, au sud du bourg , 
Intu té* de i 865 à 1868. Statu-lto* en terre cuite de 
Vénus Amdjoméne trouvées en 1 8Û7 nous un tertre j 
qui portait une croix, au carrefour de» roules de Rouen 
à Vcdci et d'Yvetot à N eu fc lié tel. M. Clérol.de Rouen, 
tut piMM-de plti!tivuni fragtiHHib. Vuyrn tige. I, 'église, 
dediée à Noire* Dame, ai ail une fenêtre du xm* si*Vle. 
une autre du xvi* et une inscription de «MIL Y w XX 
et villh (inag). U* portail dalail du même temps. 

U clocher avait été élevé en 1776. Il n été rem- 
plaeé par un «Milice sans caractère. — Tamisât*» il. 

Ep. romaine. Soucoupe et plateau en terre rouge Irou- 
réa vers 18Û8 dans les avenues du châlrau. Vase* an- 
tiques pro» ruant probablement de tomlies par inciné- 
ration recueillis antérieurement nu même lieu. | Ep. 
firuanênurr. LVgKat, dédiée à saint Martin, a été dé- 
molie eu 1 83fi. — Ailes et pavillons de rancira chdtoau 
•lu xn* iuède , détroit en juirti par la miw ni mars 
1 Ô9 1 , par de Chattes , gouverneur do Dieppe , qui l’a- 
vait pris sur le ligueur Gomiimrooil de Buiaroaé. 

CANTON D’YVETOT. 
t Cbrf-tien t Y mot. > 

ALLOÜVILLE- BELLEFOSSE. Formé* d« deux 
ancienne* (uirouaea d’AlUiUvilie «‘t de Bellefosse, réu- 
nies par ordonnance royale du 3 septembre i8a3. — 
Auxuvii.uk. intifjmUM tffjrtalrt. Gros chêne ou cliéor- 
chapclle dans le cimetière et presque i la porte de l'é- 
glise paroissiale. M. Marquis, professeur i Rouen, lui 
doiimiil, eu 1 8s 1, de huit à neuf cents bd* d’existence. 

M. Dubreuil, professeur d'arboriculture au janiin de* 
plante* «le la mi'fflp ville, ne lui donnait, en 1 843, que 
huit cent soixante-dix an*. Sa circonférence moyenne 
«rt de 9 -,so. Son élévation ne dépasse guère 1 8 mètres. 

Le» branche* miment à 3 mètres du aol. En 1696, 
l'abbé du Détroit, curé d'Alfortville et ami du père 
Duceireau , en creusa le tronc et y établit hue chapelle 
de Notre-Dame-do- la-Paix , surmontée d’une chambre 
qui renferme un lit. La chapelle, la chambre et l'esta- j 
lier ont été restaurés on >854 aux frais du déparle- 
ment de La .Seine-Inférieure, qui a classé cet arbre 
parmi ses monuments historiques. La 3 Octobre 1 8f»4 1 1 
M*’ Blanquart de Railleul , archevêque de Rouen , y a 
officié. — Héâre et épine faisant partie, en 178g, d’un 
labyrinthe dan* te jardin du presbytère. Le liélro, taillé 
en parasol, pouvait abriter misante personnes. L'épine 
avait été transformée en une rotonde plandteiée; un 
«.«ntivr en bois y conduisait. Le cardinal de la Roche- 
foucauld , archevêque de Rouen , y dîna a ver doute per- 
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sonnes en 178t. (Voirie dmdn parmi lw VooNwirnf* 
omis rl reitginu de Gaaulsèsr rl de* car iront , par XI. Le- 
sage, de CaudrJx'c.) [\ Moyen àgr. Kglise dédiée à saint 
Quentin , construite en pierre blanche , r*i gronde partie 
du xvi* siècle. Forte sculptée dan» le chœur avec celli- 
inacripCton : «Ce cancel a lait faire M. Rérusson , curé 
-de céans en l'an MIL V'* XWVIil ** (t538 ). Fenêtres 
avec «(urique* débris de verrières où I'oii reconnaît la 
I Cène, Jésus au jardin des Olive* et ta vie de saint Qucn 
tin. Deux jolis socles en pierre. C ha munir riupclh- 
seigneuriale qui sort aujourd'hui de NK-ridie, au nord 
«lu rhomr. Rahut «lu xfi* siéde. Ratai de vitraui dans 
les gronde* fon>4res de In nef. Le rlodier, au jiortail , est 
une laide ronatrortion de 1769. Inscription eoounémo- 
rative de Pierre Blain d'E»nainbur . pincée «*u 180 1 
ol solenwdlement bénite par l'évêque de la Guadeloupt* 
le 9 septombfv 186a. — Château et chiijwtlc de Saint- 
François, aujourd'hui disparus. — Manoir féodal du 
xvi* siècle, au hameau de Qui-uou ville ou de Quenou 
ville, où naq«ût le 9 mar» i585 Pierre Rhin d'Esnarn- 
buc, qui de itish à iti35 devint le fondateur des colo- 
nies française* aui Antilles. =* B«urro*»«. Moyeu dge. 
L'égiUe , dédiée â Notre-Dame et renouvelée au «lornu-r 
siècle, garefo quelques tracra «lu xvi* sied*. Chaire on 
bois sculpté de 1 08<). — Manoir féodal dont la uiolU 
et les fossés m tardent encore eu partie. — Château 
moderne du temps de Louis XV. 

ALTRETOT. Êp. incertaine. Motte «jui aurait été 
détruite ver» 1 83o. Tradition d'église transférée. |] Ep 
moderne. LVglise, dédiée A Notre-Dame, e»l du xviii* 
et du xix* siècle. L'ancien chœur, démoli en 1 8*7, était 
en style roman du xi* siècle. Le clocher, qui <>tait sur la 
croisée , a été mis au portail la même anmie Prêché 
élevé après l'édit de Nantes, renversé en 168J» et rem- 
placé par un» croix de ferdito Ooûr du iWdfo, dé- 
truite en 1793. 

AlZEBOSC- Moyeu ég*. Église dédiée à saint Jean- 
Baptiste. Il ne reste rien de celle qui fut consacrée par 
Eudes Rigaud le 37 septembre 1067. Clocher et tran- 
sept* du xn* siècle. Chœur et nef construits au xtiii* 
siècle par Henri de Rirait, curé, qui fut enterré dan» 
le chœur en 1764. Cloche de 1667. Statue de pierre 
«le saint Germain. — Croix de cimetière en pierre «lu 
temps de Henri IV. — Tour ronde en pierre, voûtée 
«tans te style du av'riède, accompagné* des niiurs bien 
conservées d'un ms «voir flanque d'oriel» ou tourvUe* du 
xti* siècle eu end>rb«mémenl. Ce château fut occupé pur 
le» ligueurs et les royalties en avril 1 69* , au temps 
de la Saint«*-l nM>n catholique. — Château du U-mp» 
de Louis XV, à côté des ruines. 

IS0IS-11 1 MONT (LE). Ép. meertni m. Kncêinte U» 

1 Le 6 oirt i2R6. Chariet VI «««onia 10 franc* |<ur réparât 
rtgtiM- «TAulnMot . IrûMr jot la fundre en i3B5. ( ffcvnr 4ei Sot. 
me. II* Wn» . t. III f <>0.1.1 
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«oyée, espèce de camp qui fut probablement occupe au 
temps de U Ligue, pendant le siège de Caudebec. |J 
W( y*n «f ftt. L'église, dédiée à saint Laurent, est entiè- 
rement du st ut* siècle , iauT un murdu xti*el une porte 
du xu*. — Chapelle de Sainl-Guillaiimo-du-Dc»(rt, 
création du nu* aiède qui a été entièrement refondue 
de uos jours. Visitée en 1713 par d'Aubigné, arche- 
dqufl de Rouen. — Tradition suivant laquelle l'image 
du saint patron, due H crtniU*, aurait été trouvée au 
fond de la vallée. Elle eut l’objet d'un pèlerinage pour 
les bestiaux. On la couvre de ruban» et de fleurs. 

ÉCRETTEVILLE-LES-BAONS. Moyen âge . Rentes 
du caUi dr* moines de Pécamp, auxquels la terre avait 
été donnée par Richard II en 1090. Ce manoir, cons- 
truit en pierre du xiu* au t?i* aîède, est entouré de j 
fossés. Il reste encore un escalier do pierre , des fenêtres | 
à meneaux, la «Ile dea Audiences, où l'on tenait les 
plaids et cohues , la grange et la prison. — Église dé- | 
diée à saint Biaise et à Notre-Dame. La nef, remise à 
neuf en 177A, conserve des traces du xm* siècle. Le 
rlodier, refait au portail en t8»6, était une belle tour 
de pierre entre clwritr et nef, surmontée d’une aiguille 
de pierre que l'on disait » bâtie par le» Anglais. » Le 
rhoeur est du x»i* siècle. La Hoche, qui «si de 1 5 i 0 , • 
été fondue par Gabriel et Jehan Burel. — Aocienncs 
fondations : en 1 !>on , lampe Jtraal U sain I sacrement; 
on i 5 o 3 , cinq messes pour Louis XII et Anne «b: Bre- 
tagne, par Pierre de Collège, leur «maialra d’hostel 
et grand maislre d'artillerie de Bretagne.» — Croix > 
du Chêne, croix de la Mûmon et le» trois croix d'Ique- 
lon , au hameau de ce nom ; toutes détruites. Le pied 
des trois dernières, qui subsiste encore, semble indi- 
quer le xi u* siècle. 

SAl.M^UlR-SOB-LES.MOXTS..Voy«rf ï ».Égli» 
nous le vocable de Saint-Clair, entièrement construite 
au xm* siède, défigurée au xvi* et surtout au xfin*. 
Fenêtre à triple burette au chevet, montrant dans un 
chapiteau une triple figure humaine, cinldème de lu 
Trinité. Chapelle probablement d'origine seigneuriale 
faisant saillie sur le côté nord , garnie d'une piscine rus- 
tique. Chœur retouché au xtiii* siècle. Nef d'abord re- j 
maniée au xvi* siècle et défigurée il y a cent on*. 

SAINTE-M AUI E- DES-CHA M PS. .Moyen âge. L'an- 
cienne église , dédiée par l'archevêque Eudes Rignud le 
36 septembre ia6a, ou partie refaite au xvn* siède, ' 
gardait de son origine l'ogive du portail , )« côté noixl 1 
de la nef et le chœur terminé par une triple fenêtre. — 
line nouvelle église en construction depuis 1 Htig va la 
remplacer 

1 Aatoin» Contnll* , OMle do grau) trafique , ■ Ht nré A* 
«rtl* paroiaa» «en iéig, l.'ahhé Howard, prtdimUur rJUbrt Ju 
iTin* nèfle . né h Lülehonne en 1710 H mort i SaioteHj ri t-dre 
(ihjwp* en 178S , a été inhumé dont Tégliie de telle derniért p*- 
misor le *8 d*oemh»» 4 e U mhn» mnttfr, 


TOUFFREVILLE- LA -CORBELINE. Formée des 
deux anciennes paroisses de Touffraville-b-Curbelinr 
et «le Vcrt-Bnsc, n^iuies par ordonnance royale du 
A décembre 18*9. — Torrrsxvu.1.1. Kp. romain*. 
Tuiles à rebords. poteries et meules à hrojrer trou- 
vées dans les terres labourées vers 1 R 5 o. [j Ép. incer- 
tain*. Ennemie fortifiée appelée U Camp de la Sali* . 
dans le bois de la Salle, à l'extrémité du vallon boisé 
nommé le Foi d* Seine. Ce camp, de forme ovale, en- 
touré de trois enceinte» de foaséa, dont les premier» 
sont très -profonds, protège une motte considérable 
haute de plus de 1 » mètrv» et entourée de Cornés pro- 
fonds et remplis d'eau, qui figura comme un donjon. 
Ce camp passe pour avoir été établi par Henri IV pen- 
dant sa campagne de 1 5 g» dans le pays de Gaux . contre 
le duc de Parme. I| Moyen Age. Église dédiée à saint 
Martin. Tour romane du 111* siècle faisant saillie au 
midi entra le chœur et 1 a nef. Portail en pierre du ivi* 
siècle. Cbœur et nef du règne de Louis XV. Curieuse 
image eu pierre du ui* siède représentant sainte Avoye 
ou sainte Hodwige emprisonnée dans une tour carrée 
et recevant un pain des mains de la Vierge. = Yxat- 
Bosc. Moyen Age. L'église, dédiée à saint Pierre, a 
été détruite en 1895. Elle dépendait du prieuré d’Ou- 
ville, Salut d’or d«i Henri V ou de Henri VI d'Angle- 
terre trouvé dans le» fondations du cbœur *. 

VALLIQLERVILLE. Ép. romaine. Vases ayant ron- 
tenu de» ornement* brûlés et appartenant aux Irais pre- 
miers siècles , trouvés en i 865 . [j Ep. incertain*. Tertre 
revêtu de maçonnerie, espèce de Jerlé , fermeté 011 ro- 
qutfarie. — Enceinte festoyée parfois attribuée aux der- 
nières guerres de Henri IV et du duc de Parme. |] Moyen 
âge. Église dédiée à Notre- Dame. Le chœur est un reste 
de l'édifice consacré par l'archevêque Eudes Rignud le 
ih des calendes d'octobre de l'année 1967. Les croix 
de consécration existent encore. La buse du clocher, 
placé entra chœur et nef, doit appartenir à lu même 
époque. A 1 a fin du xt* siècle ou au commencement du 
xvi*, les seigneur» du lieu et le» paroissien» b surmon- 
tèrent d'une belle tour carrée en pierre blanche sup- 
portant une pyramide octogone. L'ensemble, haut de 
5 o mètres, est accompagné de clochetons, d'arcs-bou- 
tants et d'une galerie ornée de sept écuswon* aux onn«« 
de» riras de Valliquerrille. (Voir lea dessins d'André 
Durand, de M. de Glanville et FIArâérfoire d' archéolo- 
gie, par M. de Cnumonl.) La nef, refaite sous Louis XIV, 
a été depuis quelque» année» refondue dans le style du 
xri* siècle*. — - Chapelle de Sainl-Jacques-du-Hay, ven- 

1 Pnerra-Adrira Drloupin d’Orivaî . jéauilc , que m wwpaçui- 
• ■•il rbarga «1 17*8 d* «uitinvxr 17 iuu*r« Je Femmes Ju p*n- 
E. Daaiit, duui ti mm {km Im treis dmiiert volumta, fut tnhamr 
dan» l« «hour Je l'êgli*? Je V«rt-Boac le il arpUmbra lyAB. 

* L’cgibw de Vatliqurnille raatribua peur 80 li*nu A h nnpm 
de Kr»npu» l* r , 
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dm* «l détruite à la Révolution. — Chapelle de Saint- 
Gcorge*-d«vl*-Landt^de-Ré«itMon (ransfonn**? eu ber- 
gerie. — - Chapelle de Sainte-Anne et de la Sainte- V ierge 
dan» le manoir seigneurial, détruit comme la chapelle. 
Ce* trois rluqielhs eiisLaknl an x*i # tiède. — Chapelle 
du xvm* aède dédiée à saint Métainc, vendue à ta Ré- 
volution. 

VEAl YILLE-LES-B AONS. Èp. Rcnmuaner. Église dé- 
diée â sainte A u»t relier te, de Paviily, reconstruite eu style 
roman de i 85 o à 1 860. La nef cl le chœur, qui viennent 
de dnparailre. n'ioaient aucun caractère. Le clocher, 
qui reste au portail , e»t une belle tour carré# aurmon- 
lée d’une flèche octogone en pierre, de 1077. En place 
do clochetons, figurent ant angles le* statues des quatre 
évangélistes. Deux inscriptions tuimdaires do la Camille 
de Houdelül garutswienl k* pavé du dunir au xvii* 
siècle : l’une était celle de Jehannc de Uoodrlot, femme 
de Jean Martel de B#tt pie ville, morte eu 1 3 g 6 ; l’autre 
était celle de Hidtard de Iloudclol. bailli d# Rouen et 
de Caux, mort en ifigfl. (Voir Farin, Uitiun-e Je la 
et lie tle /kmeit. V' partie, p. A 7.) — Belle croix de 
carrefour eu pierre, de 1 5 go a tfioo, appelée la Cnùe 
llniichr. Elle e-t formée d’une colonne d’ordre dorique 
dont les bras, entourés de rayons, se terminent par des 
cliapil.-aux de même ordre. — Chapelle de Sainl-Gillc* 
d’Alvinhusc. objet d’un pèlerinage Irés-fréquenlé. Elle 
existait dès 1Ù73. L’oratoire actuel n’a de remarquable 
qu’un beau retaMc en bois, du ivu* siècle. L’arche- 
véquo d'Aubigné visita celte cbajudle en 17» 3 , ainsi 
qu’une autre de Saint -George» au hameau Je la 
l-onde. 

Y' V ETOT. Ep. gauluut. Hraclet en or pesa nt 5 g grains 
trouvé eu i 843 à Y vêlai ou aux environs; au musée de 
Rouen. |i Ép. franque. Légende fabuleuse du meurtre 
de Gauthier, sire d’YveUvt, assassiné à Suissons par 
(Notaire I*', h* a 1 mars 534 ou 536 *. Le nom d’Y vetot 
est cité pour la ]iremière fois dans une charte de Guil- 
laume le Conquérant relative à. Sainl-WaiMlrille. — Tiers 
de sol d’or trouvé vers 1867 et entré daus le musée 
d’antiquités. J .Moyeu tige. Dalle luimilaire du ut* siècle 
trouvée en 1 853 , en démolissant une maison, pré* de 
région*, qui fit partie de l’ancien château. Sous un bel 

1 Cou liitfanrv parait avoir ki un «nu» au »•* «itcli- par laa tliro- 
aii|WUA. Xicola Gilles cl Flobert Gag u in , qui voulurent moi dooU 
i cipliqofr l'aiilrncr . an moint if* , d’noe touTminvl* princier* 
it'tvetol. prétendui set» «lu »«»* *1 du t«* itfcl*, nô lia Um 
d'YirluI prendraircl Irtilrv d* r«* . vont *if n«l« par M- Giutmrtli. 


enradrvvnent ogival simiI bu effigies d'un homme et 
d'une femme , anciens seigneurs <T Y velot. L'inscription, 
à moitié effacée, doit être lue : CHI OIST DAME 
JEHA(VNE) DE(VILLEQV)IER. PAME DE MONSEI- 
CNEVB DTYETOT QVI TRESPASSA — Collection 
fort problématique de jetons ou monnaies seigneuriales 
d'Yvelot, aujourd'hui iurounut, duul M. d’Albou au- 
rait conservé la série en 1767. suivant M. Gnilmcth. 

, ta plus ancien remontait à 1 358 et les derniers desrcfi- 
■ «laicnl jusqu'en 1611. Tradition de monnaie des rois 
d'Yvetol consistant en un nvorreau de cuir taillé, au 
centre duquel était un clou de cuivre ou d’argent. — 
Coilégiule de Saint-Jean fondée en i 35 o par Jehan 111 , 
sire d ' 4 velot. Desservie par trois chanoines, die dura 
<|ualrc cent quarante ans et fut supprimé*) en 1790. Ü 
n’en reste plus rien aujourd’hui. — Couvent des Ber- 
nardines établi m i 65 o par Charles du Bellay, seigneur 
d’Yvrtot, définitivement fondé en 1 660. Le# religieuse» 
institutrices venue* «h; Bival , prés «le Nciifdkâld , étaient 
de l'ordre tic CJloaui. La maison , supprimée en 1 78 », 
est devenue une prison et le tribunal civil. Ln chapelle, 
démolie en 1861, a montré cinq ou six squelette». Il 
mie encore le nom de rue du Courent. |] Ep. moderne. 
Église paroissiale dédiée A saint Pierre, construite dans 
I le style antique. Commencée en 1766, clic fut finir en 
1771. Au portai! était cette inscription :*Deo vivent» 
"Camillus III. w || s’agit de Camille III d’Albon , prince 
d'Yvetol. Autel de marbre venant de* Chartreux de 
Rouen, dans le sanctuaire. Belles boiseries de chêne 
sculpté du milieu du xvti* siècle et provenant do l’ab- 
] baye «k Saint- YVandri Ile, «bus la sacristie. Chaire à 
prêcher, œuvre de PoUhr, sculpteur à Rouen au xvm* 
siècle. — Chap«-lli- du séminaire, construite en 1889 
flan* lo style du xm’siède. Monstrance pédicule? Mir- 
{ montée d’une pyramide en cuivre ciselé et doré dans 
le ttyk du iv* tiède. rapporté* de» bord» du Rhin. — 
Chapelle de l’hospice commencée en «845 et finie en 
! 1 855 , construction dans le *tyk du xiv* siède. — Halle 

bâtie vers 1780 par M. Camille d’Albon, qui a fait 
graver sur le fronton cette inscription : «Geulium com- 
1 «modo Camillu» III. « — L’ancien château des *ci- 
gneuis d'Yvetol était situé près de l’église. Il fut détruit 
en 1793. Dm dessins non» le uicinlrenl comme étant 
une construction des deux derniers siècles. 

• La Irctar* . CJu gitl «Unir Ma ■»* è* U Hrrirrr fleirdri . 
Jtmm*, ttr. qui t'affina* <lan> «11 «rrtt <*♦ 1 3C6 . « #t* pnipoa*» 
liant le jourobl te AitntuMuf publié U Bon» en 1 B 69. 
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CANTON DE BACQUBVILLE. 

(CM-liru : B*cvClviUt. ) 

LU.NERAY. La chapelle abandonnée de Saint-Ni- 
ColM , construction en gré» du ivi* «iècle . sur le bord 
du chemin de Bacquerille, fut visitée t en 17 14, par 
l'archevêque d’Auhigoé, On lit dan» »e» procès-verbaux 
qu'elle était «au manoir de M. de Radiolle.* En i 848 , 
M. l’abbé Cochet a encore vu dan» ce même manoir 
deux portrait» des Radiolle , œuvre de Lemarchand . 
peintre distingué de Dieppe nous Ixmis XIV. 

SAÂSE-SAINT-JIIST. Ép. ï««W. Mie bKbdU- 
en «Ici blanc trte-poli, trouvée en tS&ç» sur la Côîr 
du Rourg-deSaént. 

CANTON DE BELLENCOMBRE. 

(CW-IWU : 1UU.OKOMM. ) 

COTTÉVRARD. Moym âge. Si» bagii<* eu argent 
doré avec chaton de verre, paraissant du un* siècle, 
trouvées ver» 1 8&0. en arrachant un vieux poirier dans 
la cour du château de Grotutcsnil. 

BEAUMONT- LE- HARENC. Temps prèhietonque*. 
Hachette en silex de l'époque de la pierre non polie, 
trouvée vers 1868 au Val-Gilles, dans des terrains de 
transport mm remaniés par l'homme; au mutée d’an- 
tiquité» de Rouen. || Ep. gaulait. Couteaux en silex 
également recueilli* au VaWîillr»', au mutée de Neuf- 
châtd- Ep. incertaine. Vieille fortification A laquelle 
les habitants donnent le nom de /a Chapelle, *ur la 
crête d'une colline de ce même Val-Gilles, dans un bois 
qui porte le nom de Parquet. On y voit des pans de 
mur», de* fondation», de» pierre», de» mortiers, une 

Seine-Inférieure. 


enceinte circulaire entourée de fumé», etc. Ce doit être 
une ancienne forteresse de la période carlo» ingienne 
ou normande, semblable à celle de Gruville. Dan» les 
alentours on parle d’un puits comblé. Aux environ» de 
la Mara-aur-.Sangtve» , le 10c de la charrue heurte drs 
murs. On dit ) avoir vu un cercueil de pierre. Q Moyen 
dffe. Dan» |V*gli»e t inscription tumulnire et otuluaire 
de Jacques Houssaye , curé du lien . qui fonda des ser- 
vices vers 1 735. Sacristie de 1736. 

CRIQUE (LA). Moyen dge. Vase en terre contenant 
un tmrt on anneau d’argent cl un certain nomlwc de 
! monnaies du même métal , trouvé en 1 87 o dans le bois 
Contient. Parmi celles qui ont été remises au musée 
de Rouen , se trouvent des pièces de Charles VI , roi 
de France, de Henri VI, roi d'Angleterre, et de Jean V, 
duc de Bretagne. 

CR AN DES- VENTES (LES), ép. gauloite. Quatre 
hachettes en pierre pobe recueillies vers 1 660 aux ba- 
| moaux de» Antipode» et de la Rue-aux-Juif». M. Carnier. 
qui a trouvé ces pièces, les a offertes à M. Milet, de 
Sèvres. Suclrui en silex fort remarquable recueilli dans 
le même quartier. ( Voir Retue de la Normandie, t VIII , 
p. 1 Bo, 1*1, année 1 848 .) 

SÉVIS. Moyen âge. Dalle tumulaire de Nicolas de» 
i Prés, secrétaire du roi, seigneur et patron du lieu, 

| décédé ver» 161 8 , découverte en 18A0, lorsque l’on 
reconstruisit le choeur de l’église. Cette dalle est main- 
tenant au haut de U nef, où les pieds des fidèle» effacent 
l'inscription et le» armoiries. Dan* le manoir de Sévis, 
ou remarque des murs du xvi* siècle et une cheminée 
dont la traverse en bois de chêne est ornée de têtes 
adossée», de ligure» isolée» et de dauphins sculpté» en 
I relief ver» i 56 o ou i 58 o. * 
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CANTON DE DIEPPE. 

(Chef- Lira ; Diim. ) 

DIEPPE. Ep.rammttr. DétxuiviTtes importa ntr* faite* 

•I* 1660 à 1 68a, au Monder aux ou Mant-da-Cnur. Pot 
«I* terre rooUmant plut de qualro cents monnaie» ru- 
inai lira m argent, trouvé en novembre i 63 a, dam le 
chemin miné qui va «le Jamal à Dieppe. «De» pièce» 

• de monnoyo marquée» au coing de» premier» empe- 

* reurs de Rome et de quelque» impératrices. Il y en 
-«voit même plusieurs de leur» prince» el princesses.* 

( .Manuscrit du prêtre. Afedioe, intitulé : Ut antiquité* *i 
rhvoniqntt dr Drrppr.) [| .Moyen âge. Caveau de» Guille- 
l»ert de Rouville, patrons de la chapelle Sainte- Mar- 
guerite, flan* l'église Saint-Jacques, «le la fin du fri* 
-iècle au commencement du xvtn*, trouvé dans cette cha- 
pelle en 1868, à o*,a 5 du sol. C» caveau, qui n'était 
guère qu'une fosse de pierre, mesurait » mètres «le pro- 
fondeur, *“,87 de longueur et o*,cji de largeur. On 
y a reconnu un bon nombre d'inhumation* : Ira trais 
dernier* corps étaient dnm des cercueils de bois, et le 
premier dans un cercueil de plomb. Ce sarcophage, 
long de 1 ",80, profond de o",fl 5 , était large de o“, 3 o j 
aux piçds et de o“, 5 * aux épaule». Sa forme était colle 
du corps humain , avec empoe heinent circulaire pour la 
tiHe. C'était le tombeau du conseiller Jehan GuUfohort 
de Rouville, décédé le »5 octobre 1567, comme h* 
disait «ne inscription (racée sur le mur. Les même» J 
murailles présentaient Ira armes de la famille Cuille- 
bert. L’Iiisloire rapporte que le dernier inhumé le fut j 
en 1710. C'était Pierre Guillcberi de Rouville, boule- j 
riant général du bailliage d' Arque* el bailli de Dieppe. 
Tombeaux découverts m 1868 dans l'ancienne cha- 
pelle des Longuet!*, aujourd'hui dite dut iVoyés. Cotte 
chapelle, de la fin du 1111* siècle, avait été dotée par 
Jean de Longue!!, et avait reçu le corps de deux che- 
valiers d« celle famille. La trace de ces sépulture» ap- 
parut derrière un lambris dan» une arcade do pierre 
placée dans lo mur septentrional. M. l'abbé Cochet pra- 

l iqua une fouille dans cet onloncemenlol y reconnut deux 
corps, qui avaient été visités, mais qui étaient accompa- 
gnés de vases à charbon du xiv* siècle. L'histoire apprend 
qu'au vv Paierie on voyait dans celle arcade deux cheva- 
lier* agenouillés qui n'étaieut autre* que Geoffroy Mar- 
tel , sire de Longucil , tué à la bataille de Poitiers en 
1 356 , et Guillaume de Longue.il, son fils, gouverneur 
de Caen et de Dieppe , tué eu 1 4 1 5 à la bataille d'Axiu- i 
raurt. Le monument ayant été détruit en 1 07 «,M. l'abbé 
Cochet a placé, en 1 86<j, deux inscription» ootumémo- ' 
natives. En 1870, on restaura dans cj-Uc mémo église 
la chapelle Saint-Andra, dite du Érattau. Une tradi- 
tion prétendait que cette chapelle avait été, au xvi* , 
Htède, In sépulture d'un évêque écossai*. Voulant s'a»- 
surrr de ce fait, M. l'abbé Cochet y pratiqua uue ! 


fouille qui amena la découverte de cinq cercueils en 
bois, probablement de la fin du xvi* siècle. Ce* cinq 
cercueils intacts, parfaitement contemporains, renfer- 
maient «le» corps de vieillards, dont quelques-uns 
avaient été embaumés. Bien qu'aucun objet n'indiquât 
la digiiilti des personnage», on a tout lieu de penser 
que lâ reposaient quatre de» seigneur» écrasai* députés 
par le parlement de ce pays p«>ur assister au mariage «le 
Marie Stuart avec François II. L'Iktttoira raconte que 
quatre sur sept moururent empoisonnés à Dieppe, du 
1 5 septembre au 1 5 novembre 1 558 . Cra lr»r*ls cnm- 
initMiirv» étaient Robert Rrid, évêque d’Orcàney (Or- 
eadra) et président du parlement d' Écosse ; George» 
Lcsby, comte «le Rotin»; Gilbert Kennedy, comte de 
Cassilis , grand trésorier, et James lord Fleming , grand 
I chancelier. ( ligi* «b Dùppt, du 7 juin 1870. lirvar dr 
la \uemandit , année 1868, p. * 56 -» 58 .) En 1868. 
on a démoli, â Dieppe, l'ancien couvent de* üruiliw*. 
(Vuir col. » 3 .) ( Rrvtte dé la Normandié. année 1868 . 
p. 583 .) 

CANTON D'ENVEItMEU. 

(Cli«f-iwu r Kavmacr. I 

* KWERMEU. ttfoym dge. Cachette monétaire trou- 
vée en 1868 prrà de l'ëglixv EU»; se composait de 
pièce» d'argent de Charles V I et de» comtes de Flambe 
du xv* siéde. — La statue sépulcrale d'uu chevalier pro- 
venant de l'église d’inerville n'est pas du xvi* siècle, 
mais du xiv* ou du xv* au plu» tard, (ffuifrfin dr la 
Commutton d*t antiquité* de la Snn*- ! n/drinm , I. I", 
P- * 77 -) 

SAINT - NICOLAS - D'ALIEHMONT. Mnym â gr . 
Éf^lK île Setnl. Nicole, : porche en pierre .lu ,llk* 
siècle, placé au portail nord de l'édifice. C'est un de» 
plus anciens du diocèse. 

CANTON D EL. 

(CM-lba Es.) 

INCHEVILLE. Êp. romaine. Four à tuile* antique* 
trouvé en 187 s entre b rivière et b forêt, pendant le» 
travaux du chemin de fer de la Brcsle. Le* pilier* et le» 
fourneaux sont encore, visibles; il* d«;manderaieut à être 
destinés et étudié». Autour de ce four on a recueilli 
des aiasm de tuile» à reborda. 

LONGROY. Moyra dgt. Cuiller Ci» cuivre du xv* 
tiède, conduit en terre cuite et ustensile» de ménage 
recueilli* en 1871 au vieux château de Loogroy, par 
M. Dergny, daim la* déblais du chemin de fer do U 
Rrasle (le Tréport à Abancourt). 

PONTS -ET-MARAlS. Ep. rxmcane. Tombes par 
~ indwéralion du u* siède, découvertes p* du cal- 
vaire de Pons, en 1871, pendant lu* travaux du die- 
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min de fer de b Bresle. Vusos de terre et monnaies I 
romaines provenant de ces sépultures, conservés à Eu. 
Pris de lii ** trouvait a usai un cimetière par inhuma- ; 
tion , d’où provient , dit-on , nno boucle en brome re- 
cueillir pour le musée de Rouen. Cette jiartie est ivécet- | 
saimnent plus moderne. 

CA ST O 5 DK LODCtiKVILLK. 
iCMÜra : Lomciouj. ) 

DÉN EST A N VILLE» Moyra 4g». Chapelle de Saint- 
Michel ou du Mont-Saint-Michd , aujourd'hui détruite. 
L'archevêque d’Aubigné l’a visitée en 171 A, et Du- 
plessis la mentionne on 17&0. 

HEUGLF.V ILLE - SUR - SCIE. Map» 4ge. CbapeNe 
avec dîmes, fondée dès le ti* nède au Ihumichel, de- 
venue un ermitage au siècle dernier. Vers 1060, Ri- i 
cbard d’Àuffoy en confirma la possession A l'abbaye | 
de Saint-Évroull. On n’en retrouve pas la trace. — J 
Chapelles de Longthuit et delà Corbière, visitées par I 
l'archevêque d’Aubigné en 1715. Une seule subsiste. I 
celle de la Corbière, qui avoisine le château de Chanta- 
court. Ce manoir est en briqne rouge de la fin du règne J 
de Louis XIV, ainsi que la cbapellu- — Chapelle de 
Saint- François au Afonf-AWc«, qui 1 disparu, mais | 
que d’Aubigné, archevêque de Rouen, a visitée en 1 7 1 A. 

LONGUEVILLE. Jlfqim dge. Le clocher de l’église j 
paroissiale, placé sur U croisée, n’est moderne qu'à I 
lYxtérirur, dont l'appareil a été renouvelé. A l’intérieur ; 
il est roman , comme le côté nord de la nef. L’église, au 
il* sièric, se terminait par une aheide qui suivait immé- 
diatement le clocher. Le dxeur, «pii vient do disparaître, 
était une substitution du wi* siècle. M . l'abbé Gxbet l’a 
constaté dans une fouille pratiquée dan» ce chaur en 
mai 187 1. Celte fouille n fait reconnaître plusieurs sépul- 
tures ecclésiastiques du xti* et du ifii* siède. \jea> prétrt* 
avaient encore leur» ornements, L*un était accompagné 
d'un vase à l’eau bénite, et l'autre d'uu calice de verre. 

MLC 1 IEDENT. Moyenne. L'ancieu prieuré du Pu- 
bel a été placé par erreur sur les Grand e*-Venles. { Voir ! 
page 11.) La chapelle et le hameau, bieu que voisins 
des Ventes, sont sur Mur luttent, «i d'Aubigné place la 
chapelle qu’il v isita en 1716. — Les deux (teraonuagra 
qui recouvrant la plus grande des trois dalles de l’église 
sont presque effacés. On a peine à lire autour : sC? gisl 
«noble homme Itcgnaull , cscuyerî seigneur du lieu et ! 
ede Hrudclimonl, lequel décéda te 11* jour d'aoust mil ' 
•f* cinq (i 5 o 5 ), cl pré* do luy noble danuiscllc Ka- 
■ Urine Le Roui,» femme. . . laquelle décéda le m* jour 
»de inay mil »* uni (tôi 4 ). Pries Dieu pour leurs : 

viine»,- 

SAIKT - CRESPIN. Moyen dge. Chapelle de Sainl- j 
Jacques al «le Sainle-Stuantie, que d'Aubigné visiUi en | 
171 A, au hameau de Caumonl. 


CARTON D'OFFR ANV1LI.R. 

< Cbff tiru ; Orvamiua.) 

ARQUES. Kp. « oiwmnc. Cachette monétaire romaine 
rencontrée, ver» le milieu du «ni* siècle, dans la forèl 
d'Arqnw. Il a’y trouvait plus de cinq cents pièce* im- 
périales. Asadiiie conserva, per curiosité, «b» Vespa- 
sieu, dcsTrajau, des Mtre-Aurèle, des Antonio, de* 
Faustin*, «les Commode et autres wurrraiiis. ( Voir !#• 
mtujNiti* et chnmifmt» de la ville de Dieppe, du prêtre 
Aütrline : introduclimi.) ] Moyen âge, Mraure de pierra 
trouvée à Arques en 1670; au musée de Rouen. — 
Chapelles do Saint-Julien et rie Sainle-Wilgefort* , visi- 
tées par l'archevêque d’Aubigné en 171 A ou 171 5 . — 
En 1 868 , le» reste* du chêtcou d'Arques ont été rache- 
tés 60,000 francs par le Gouvernement, (ffmm de I» 
Xormimdir , minée 1 868, p. 6Aa.) 

BRAQliEMONT. Ép. romaine. Bel anneau dor. «lont 
le rhaton était formé par un onyx en pierre fine, trouvé 
dan* le* fouilles que pratiqua M. Ferai «mire Braqua 
rmvnt (col. 67) et Grèges (col. 7A) en i8*J7, aux frais 
de la duchesse de Berry. Sur la face était gravée une 
iilsille rvpiVwntaiit un oiseau, et autour de la iratirl»' 
on lisait s VT|TR|AVE|MEA , ce que l’on traduit par 
ce» mot» : «Utero »v« mrafv 

0 UVllXK 4 .A-mVIÊRE. M'tytti 4jt. Suol Sd|Hllcrv 

que la Ri'iolulûm a dit supprimer dans i* église, «Lus le 
transept du inuli. Chapelle de Mousseaux au chAlean 
«lo Touslesinesnil» , visitée par d'Aubigné en 171 A. 

CARTON DR TÔT RS. 

(Chrf-lise : Tris*.) 

AIJ FF A Y . Moyen dge. Ancienne chapelle , ou uncieu 
cloître du prieuré évidemment détruit par uu iutrndir , 
rencontré en 1861, pendant la construction d’une sa- 
cristie, au nord du chceurde l'église. L'enlèvement de* 
terre* a également fait reconnaître un pavage en terra 
cuite, A verni* vert, et des inhumations allant depuis le 
xrt»* jusqu’au xvi’siède. Plusieurs de ce» sépulture* ont 
donné des vases à encens du xm'etdu 11 v* siècle, eticura 
remplis de charbon. L'nne d’elles, qui était peul-étra 
celle d’un moine, a présent*! à la hauteur de la crin- 
Dire uu* boude circulaire accompagné*' de deux an- 
neaux en bronxe. Dalle tumulaire de Bénard «Ira Ruu 
hwre, mort le «** févriir i8A6, et de ea femme, dont 
h* effigies sont magnifiquement encadrée* sou» de» 
ogivw. — Ossements d'boiuiues et d’animaux, avec 
objets en fer, etc. trouvés, en avril i 863 , au hais de b 
Vainvergue. — Sceau en cuivre du «tu* siècle, repré- 
sentant une femme tenant une pslrne, autour de la- 
quelle on lit : -f- S. JOHANE . DAME . DOV YKDALK 
(sceau de Jeanne, dame d’OudaJe). - Épie espagnole 
avec inscription . damasquinée. 

36 . 
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BERTRIMONT. Ép. gauloise. Harhrttc en pim* I 
polie découverte sur le plateau , du cèlé de Varvannes, 
i*n 1 867. | M « fM dge- Cachette monétaire qu’on doit 
attribuer à l'invasion bourguignonne de 1 A 7 a , trouvée , 1 
vers 1 868, dans une mare. Ce dépôt , placé dans un vase \ 
de terre , se composait de deux cent quatre-vingts pièces 
d'argent à ta* litre, pesant ensemble 810 gramme». 
Presque toutes étaient des blancs au soleil de Louis X I . 
Quelques pièces seulement présentaient les armes unies 
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de France et de Dauphiné. ( Bulletin dr la Camnutston 
(Ut anUr/mtéi dr la firme- Inf triture f I. I* f , 9 1 9 et *97. 
Revus dr la Normandie, année >868, t. VIU, p. >86.) 

BIVILLE-LA-RAIGN ARDE. Muqm Age. Chapelle en 
brique du xvui* siècle entièrement «écâlariaée, air le 
bord du grand chemin qui conduit d'AufTay à Beaunay, 
ou hameau du F renne. C'est la chapHIe de Saint-Léo- 
nard du Kresne qui, en 171 k , fut visitée par l'arche- 
vêque d’Aubigné. 


ARRONDISSEMENT DU HAVRE. 


CANTON DR 60LIIC. 

( Chef-lwu : Baisac.) 

BOLBEC. Ep. romani*. Nouvelles sépultures ro- 
maines découvertes à Sainl-Martin-du-Vivier en sep- 
tembre 1871, avec vases de terre et de verre. [| Moyen 
dgr. Boiwau étalon en cuivre ciselé, ionijtemp* con- 
servé dan» les greniers de l'b&tel de ville cl vendu en 
181 5 . Celle pièce, du xiv* siècle, avait reçu au xvm* 
les armes des Harcourt , seigneurs et haut» justiciers de 
Liilebocmo et de Bolbcc. ('.rite mesure, qui contient 
vingt-quntre pots, a figuré i l’exposition de l'Histoire 
du Travail, en >867. 

TROUVILLE-EN-CAÜX. Ép. ineerluine. Motte ou 
tertre haut de 8 à 1 o mètres et jadis entouré de fossé* 
comblé» par U culture, dans la plaine située è l’ouest 
de l'égiiac cl du rhèteau de Trou ville , détruit en 1 867. 

Ce tertre ayant été démoli de >868 à 1870, on n’a 
rien trouvé à l'intérieur. En juin 1870, M. l’ablié Co- 
chet 0 sondé le sol du lieu même où avait été ce tumu- 
I us; il n'y a rencontré que du charbon de bois et quelque* 
débris de poterie, plutôt du moyen âge que de l’anli- ! 
quité. Il est porté i penser que c'était U une de ce» 
forlonwarA en terre et bois communes aux temps car- 
lovingiens. j kp. romain e. Les tomlx*» par incinération 
rencontrée» par M. Fleury en >867 étaient voisin»» 
de l’ancien château et au bord du grand chemin qui 
va de Lille-bonne à In station d’Alvimare. |j TVmp» mo- 
derne». I a beau diéteaii et le parc, digne de LeniVrc, 
qui étaient l'œuvre de» Caillot de Coqueréaumont , ont 
été détruit» de > 85 o à 1860. mm Amqc aaviLtt. Moyen 
âge. Dans l'église, curieux lutrin en bois sur pivot, 
sculpté à la Renaissance. 


CANTON DK CR1QUETOT-LKSNK V AL. 

< Olx#-tx>H : Caiot-iroT - !,*»**• il. ) 

BÉNOliV ILLE-Sl R-MER. .tfoym 4ge. Baptistère en 
pietr* du x»>* siècle, dan» l'église primitivement ro- 
mane. Dans la meristie on conserve mutilée une ins- 
cription obiluaire et tumulaire gravée sur marbre noir : 
c’est celle d’un de Noorry de Bénouville, avocat, curé 
d’Esdav elles, où il moumt le >9 juin >734. Il est pro- 
bable qu’il fut , en 1 7 > a , le constructeur du trèa-élé- 
ganl presbytère d’Eadavellcs (canton de NeufchiUd). Il 
fonda des messes et obits A Bénouville , dont sa Camille 
; poMéda le patronage jusqu'en 1789, et la terre jus- 
qu’en > 8 * 5 . 

CANTONS DD IIAVRK 
(CWf lin : Ls Hum.) 

GRAVILLE-SAINTK>HONOniNK. Moyen dge. Par- 
ties basses du donjon et construction ogivale en piarre 
Idancbi* du 1»»* aiècle, mise* h jour en >86y parlepro 
priéUiro de l’ancien château de tira ville. Squelettes, au 
nombre de vingt, d'homme», de femme», de vieillards 
ci d'enfants découverts sous In rnotle du donjon. Aucun 
objet d'art n'accompaguait ces corps si profowlcmenl 
ensevelis, qui doivent être ceux de Normands du it* et 
du X* siècle. (Bulletin de la ('vmtmtnon det itnttqntlee dr 
Ut Snns-lnfertenrr , I, 1 ", p. 386 , 387.) 

HAVRE (LE). Époque gauloise. Eu août 1871, 
M. l'abbé Cochet étant venu visiter le jardin de* Domi- 
nicain», situé rue des (iobelins, au pied de ta Côts H'In- 
gavrillr, a recueilli dan* ce sol plusieurs fragment* de 
poterie gauloise provenant de tombes par incinération 
d'indigène» contemporain* de Joie» César. }j Ep. ro- 
maine. Sépultures par incinération trouvée* en >870 
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par le# Dominicains , au pied de la eAle d’Ingouville êl I 
(oui près de l'andcn pavillon Koch . où eut lieu une pre- ] 
mière découverte en 1 63 g. (Voir col, aü.) La plupart se 
composaient d’une urne en terre grise de forme ollaire i 
et accompagnée d'un , deux ou trois vases aux offrandes 
de diverses couleurs. — Beau vase en terre rouge décoré 
de quatre groupes mythologiques et de feuillages. Ce# 
groupes représentent Vénus et Ères Ancbise et l‘Amo<ir, 
Mars, Vénus. (Voir, dans les Publications de la Société 
hmriw d'étude* diverses, armée 1809-1870, p. 63 à 
8s et pl. 1 à if : une description par M. île Longpérier 
et une reproduction par M. Devaux; une description J 
et une notice accompagnée de planches par M. Menant, 
juge au Havre.) — En 1871, les eaux pluviales ayant 
déraciné une urne nouvelle, le R. P. Souaillard invita 
M. l'aida* Cochet A l'exhumer. La fouille, pratiquée le 
s 3 août , a montre deux urnes de forme ollaire en terre 
grise contenant dre o» brûlés, un petit vase aux qlTrandes 
et une j*lite fiole de verre A deux ansra. || Moyen âge. 

La maison du n* 1 9 de la rue du Grand-Croissant , mai- 
son du xti" siècle sur laquelle on lisait une inscription 
latine (voir col. i»8), a eu sa façade entièrement re- 
nouvelée en 1 87 1 . ( Voir dans Le Havre , son passé, sou ' 
présent, son avenir, par M- de Coniock, une reproduc- 
tion de l'andenne maison du passeur, démolie en 1 633 , 
ainsi que les sculpture* de sou poteau confier représen- 
tant on homme à cheval et un batelier passant un voya- ; 

gCUf.) 

SAINTE-ADRESSE. Moyen âge. Le manoir de Vi- 
tanval (voir col. i 3 o), devenu une ferme, est encore 
entouré d'ondulations de terrain, restes des anciens 
fossés remplis d'eau qui entouraient la gentilhommière. 

La maison, bien que mutilée, est presque entièrement 
du ni* siècle. La porte, en bni*, est une ogive du temps 
de François 1 ", les chambranles de la cheminée sont des 
colonnes de pierre avec chapiteaux de la Renaissance; 
le sommet de la cheminée est en brique et tuile avec 
prismes, base et corniche. On raconte que Charles IX 
a couché à Vitanval lois du siège du Havre en 1 563 . 

CANTON |)E MLLBBOSNE. 

(Chef-ltra ; l.auiosn. ) 

FOLLEV U.LB-IU ÜICÀTEL on SAINT-J EAN-DE- | 
FOLLE VILLE. Ép. Renaissance. Cadu-tU; monétaire 
qui date évidemment du temps de la Ligue, trouvée 
en i 855 . Dans un étui en cuivre rejMiusaé on a re- 
connu trente pièces d'or à l'effigie d'Élisabeth d'Au- ; 
gleUtre. La boite de métal, renfermée dans un vase de | 
terre, avait été cachée aous un poirier. Le vase et l'étui 
M>nt au musée de Rouen. (HuUetin de la Commission des 
antiquités de la Seine-Inférieure , 1 . 1 *\ p, «77.) 

LILLEBONNE. Ép. romaine. Nombreuses sépulture# 
jar incinération découvertes en 1667 et en 1868. I 


M. Moutier-Huet, de Bolbcc, ayant fait enlever um* 
épaisse couche de terre de la cèle du tatillon, a ren- 
contré tout un cimetière antique. Dans le cours du tra- 
vail M. Montier n’a pas compté moins de cinquante 
sépultures et de cent vingt vases en terre, en verre et 
en bronxc qu’il conserve dans un petit cabinet fort im- 
portant. Parmi les objets en terre cuite, on remarque 
un «Mini* dont l'embouchure ayant été coupée au- 
dessous dre anses , afin que ce grand vase fût propre à 
servir de réceptacle funéraire, a pu être rapprochée «le 
la panse; un grand nombre d'urnes grises de forme 
ollaire; des cruches de toute loilic et de toute cou- 
leur; des asuetlcs, des plateaux, des coupes, dre té- 
tines ou gotdfes; des lampes, dont une en forme d'ani- 
mal et l'autre en forme de pied ; un bélier et un oiseau , 
des statuettes do Vénus cl de Mercure et un joli va*»* 
noir couvert de relief» et marqué de l'estampille : OF 
LIBERTE Des vases et des lampes en terre blanche 
étaient recouverts d'un vernis métallique de couleur 
jaune ou verte. Le verre était représenté par des urnes 
carrées ou circulaire** , par dre vases à anse ou A suspen- 
sion, par des fioles A parfums et des fioles dites laer y- 
matoires, par des bAlons tordus, dre périra (étalées 
et dre ]terles de collier; par une espèce de cornue, une 
grande boule, comme on on voit dans nos jardins, et 
un verre A boire couvert de reliefs représentant des gla- 
diateurs, avec les noms bien connus do PET R AH ES, 
PR V DES. Le bronte, très-abondant, comprenait un 
grand croissant, an miroir circulaire, un bon nombre* 
de fibules, dont une, dorée, présente 1 « nom de PA- 
TRINVSjdes clochettes, des cuillers pour les œufs, 
un pame-lac«t , un bracelet à ressort , dre dtf* de coffret, 
dre monnaies do Tibère, de Claude, de Néron, d'A- 
drien , de Trajan , d’ Antonio et d'Aurélien. Le fer était 
représenté par des clous, des serrures, un compas, un 
poignard, une lampe avec ses chaînes de suspension . 
une bacbelle, un ciseau, etc. L'oaerie a douné des 
lu bas nppelre , un peigne, une cuiller, un manche 
de couteau avec incrustations, des boulons et des pâ- 
lots, dont trente- six sont sortis d’une seule sépulture. 
Une des pièces les plus remarquables était un boulon 
émaillé, du travail le plus fin. (Voir le ffidJcfeN de 
la Commc lésion des antiquités de la Seine - Inférieure , 
LT, p. Ao, 58 , 60, 81 et 37 1 ; les Publications de la 
Société barrasse d’études diverses, année 1868; el Ch. 
Rirwler. Erploration des sépultures gallo-romaines du 
Mesnil- sou* I Âllcbvime , in-8*de sa pagre avec gravures; 
le Havre, Lepelletier, 1668.) — En 1868, M. l’abbé 
Cochet, ayant pratiqué une fouille au tatillon , a trouvé 
dix sépultures et quarante-cinq vasre de terre et de verre ; 
une dre urnes contenait jusqu'à trente-cinq tali ou pa- 
lets en os. — Mosaïque découverte en 1 870. Au mois de 
mars de celle année, M. Pigué, maire de Ullebonne, 
faisant défoncer un terrain situé A l'angle dre roules du 
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Havre «l de Bolbcc . y découvrit , «dur 5 o on 60 centi- 
mètres de remblai «entament , une mosaïque mesurant 
#*V»o de long sur 6*,8o de large. Ce pavage dut faire 
autrefois psirtie d’un important édifie* détruit pair l'in- 
rendie et dont Ira fondation* sont aujourd'hui radiées 
«eus |e mil. Des cendres et des charbons, ainsi que 
les tuiles à retards et les faîtières, recouvraient la 
mosaïque sur toute sa surface. Avec ecs débris du 
toit on rencontrait des doua, des peintures murales 
H des statuettes en terre cuite repnVnlant talon? 
•'**e et Vénus Arwdyomène. ta mosaïque n’wl pas 
historiée dans son entier; la portion qui contient Ira 
|iersoiinagp« tanne un carré de !i"* t 8o sur f»*\6o. ta 
partie Mmplwir.ut ornementée s'étend à l'est, jwx>- 
taldevnrnl vers l'entrée de la salle. Elle est décorée 
de cercles ronges entrelacés et imitant ««ma bien les 
croix de consécration du moyen âge. ta décoration se 
rompiuse d'atard d'une grande bordure blanche, large 
«ta o“, 35 , entourée de lignes noires, encadrant des 
rom|iartimoai* de chasses, (les rompu rliuieuts, linges 
«ta I *,40 , régnent sur Ira qnntre faces de la nio- 
sai'pie. ta séparation des caissons a lieu vera tas angles ! 
A l'aide d'une tande composée de losange» alternés de 
blanc et «ta rougi-, tas sujets représentés sont ta chasse 
au cerf, telle qu'elle se pratiquait dans l'antiquité; ta 
chaise à l’arc, au moyen du cerf privé, et ta chasse ù 
courre, â l'aide du cheval tancé dans les forêts. An nord 
est le début , ou, si l’on veut, ta Gn de ta citasse, repré- 
sentée par un sacrifice A Diane, ta «blesse «Ira rhaourura. 
ta divinité, qui lient un arc à ta innin, est posée sur un 
piédestal ; devant elle est un autel où «n prêtre entretient 
ta feu sacré, doux servants lui apportent les vas**, ta 
Ikh« et un jeune c«*rf dratiné au «acrilïre. ta* chasseurs , 
arrivant de la citasse ou plutôt prêts à partir, aasMlcnl à 
la cérémonie. Un cheval rat sellé et prés «le lui se tient un 
homme avec une ntassue ou épée. L'autre chasseur, vêtu 
«ta La braie gauloise, lient d'une main une lance aigur* 
et de l'autre un chien enebatné. Le rôle ouest reprixente 
le départ pour la citasse à l'animal privé. Comnve la 
scène précédente . comme toutes h» autres également , 
celle-ci se passe «*n forêt. En avant marche un cerf dix 
cors conduit par un piqueur. Derrière l'animal est un 
personnage tenant de ta main droite un bâton recourbé 
et do ta gauche une nutum*- ou double mari eau jeté sur 
ses épaules. Il rat suivi par deuil chiens couplés. Derrière 
tas chiens sont doux chasseurs: l’un est monte cl l'autre 
ne l'est pas encore. Tous deux portent è la main un 
louet ou JlagfUnm. Le côté sud montre la chaste à l’arc, 
ta cerf privé est en avant, tenu par son piqueur. Der- 
rière lui mj tient caché un chasseur l’arc bandé, visant 
un beau cerf dis cors qui vient visiter ta cerf privé. 
Toutefois ce cerf n'a va no.- qu'aver défiance , ainsi qu’une 
biche et un daim que l’on aperçoit dans les profondeurs 
de la forêt- Le côté est représente Jet incidents de ta 
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chasse à courre dons ta forêt. On voit trois chasseurs n 
cheval , dont deux lancé* an galop poursuivent un cerf 
qui se sauve i toutes janilies. Deux chiens avivent l'ani- 
mal et précèdent Ira chasseurs, Une bande blanche 
large d« 0*97, bordée comme l'autre j»ar «tas lignes 
noires de o “,«3 Centimètre», entoure ta tableau central, 
qui est circulaire, tas triangles des angles sont remplis 
par une corlxilta ou grand «as* 1 à deux anses sur pied. 
A droite H i gauche de ta corbeille s'allongent des 
branches de laurier. Au centre de U mosaïque sont 
deux personnage» de grandeur naturelle : homme «H 
femme entièrement nos et qui n'ont pour se protegra 
qu'une écharpe légère. Celle de la femme rat noire et 
celle de l’homme «*sl rouge. La femme est parée et l'on 
distingue sur ses lues un bracelet de perle» vertes et 
d'autres perles dans les tresses «ta sra cheveux. Mal- 
heureusement l’homme est tris-mutilé et il ns reste 
guère dt lui que tas jambes et le haut de la tête, que 
ceint une ronronne «ta laurier. H tiool d’uns main un 
long bâton, qui est entier; il court après ta femme 
qui fuit devant lui, mais qui, arrivée au tant do ses 
forces, fléchit le genou et se tourne vers celui qui la 
poursuit. De ta main droite elle laisse échappra* «nu* 
hotte ou tronc circulaire; elle étend ta gaucho ven» 
l'homme comme pour demander grâce. Ce doit être 
Apollon poursuivant une nymphe d« eaux ou des Ikm». 
L'attitude des «taux personnage» est identique è celle 
«Ju Thésée cl du Minolaure dan* ta labyrinthe rrpré- 
sentés au centre de ta mosaïque de Cormerod près Fri- 
bourg, découvert" on 1 8S0. tas mutilation* du groupe 
central et mythologique doivent être ta fait de» premier* 
chrétiens. Deux iiiserijdions pvlncéra au haut et au ta* 
de ce groupe contrai «tans un cartel a queue d'arondt-s. 
composé** «ta deux lignes rjiacune, n'ont aucun rapt- 
port au sujet représenté. Elles donnent simplement le 
nom et les qualité» «ta l’artiste. FJ Ira apipurt-nnenl que 
l'auteur de ce beau travail se nommait Titus Senius 
Fdix et qu'il était ritoym de Ponuolra, en Italie, et 
disciple d'Aroorgus (un maître ou une écolo célèbre ). 
Voici, du reste, ces deux inscription» : 

T. SB N P1I.IX C PT 

TKOL.ÜSYS FEC. 

ET A1IORC1 an Cl 
IHSCIfVLTS. 

Cette belle mosaïque doit «later du second siècta de 
l’ère chrétienne. Son plan rat légèrement incliné, ce 
qui explique son bel «*tal de conservation, ta proprié- 
taire l'a fait protéger par une construction en brique 
qui ta met i l’abri de» injures de l'air et autre* dé- 
ments de destruction. La Commission des antiquités 
en a fait prendre un excellent dessin pour se* cartons, 
ta Société havraise d'études diverse* en a donné des 
photographies dans ta volume do ses publications pour 
1 870-» 87 1 . Enfin, la Société des antiquaires de Nor- 
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mandir doit In reproduire prochainement dîna une 
planche do ses .Ifrrworrr#. (Voir les Complet rendu» et 
IhtlUti»» de {'Académie de* inamptiona et brllea-leltret 
pour J'ctntté ii t Hjo, p. 3o à 45.) 

NOTRE-DAME-DE-GRAVKNCHON. Èp. gaulout. 
Hachette eu silex trouvée, vers i H 65, pirM.de Ijllers. 
dans le parc de soq château de Gravenchon. 

CANTON DK MONTI VILLIEHS. 

{Clitf- tira t Moupiiuir. ) 

(iONFREVILLE-L’ORCHER. Éy. g«uU. r . Moule 
de lances trouvé postérieurement à la decouverte d’un 
moule de haches de brome (aile on 1 8 3g. ( V. col. i io.) 
Ces deux moules, qui sont chez M. Tou ta in » avocat et 
propriétaire à Gaufre* ille, saut tous deux ru métal. 
( Revue de ht jYwrmaWie, t. VU, p. 445, juillet 1867 . 

Rulleti 11 d* la (jauni tatou Jet antufuùèt, t. I*', p. a 68 .) 
( Ep. lté Hautain e. Manoir de Bévilliers ou de fiain- 
viilier», devenu uoe ferme, construdion en brique et 
pierre. La façade pminpolc , celle du midi , offre trois 
étages décorés de pilastres de pierre; chaque étage est 
percé do trois fenêtres, celle du centre étant double. 
Une vaste et superbe lucarne carrée, sculptée en pierre 
et d'iiu grand effet , domine le tout. L' entrée était pré- 
cédée d'un portique carré qui a disparu et dont il reste 
les arrachements. Les linteaux de la porte sont sculp- 
tés de trophées empruntés à la guerre, aux arts et à 
l'amour. La façade du nord est moins ornée. A l'inté- 
rieur, le* cheminées sont décorée* de cariatidr*. La 
«ave est voûtée et sur l'une de* clefs de voûte on voit lee 
lellres L et I , qui sont probablement 1rs initiales du fon- 
dateur, et sur l'autre le chiffre MY**|XX|VII1| (i5a8). 
I)an< l'appartement obaudooné qui servait dediapdlc. 




i 
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au premier étage, le rentre du pavage en terre cuit»? est 
formé par un carré on carreaux de faïence entièrement 
semblables à ceux de l'ancienne Mlle fnienréo du Havre. 
L’un des carreaux porte le chiffre de i536, ce qui 
donne la date de» deux pa vagua. En avant de la façade 
du nord, restes de jardins qui furent splendide». 
Trmpt moderne», Portraits des comtes de Mannevilie. 
gouverneurs de Dieppe au xtu* et au itiiT siècle, dam 
lu rhitoau d’Orrlwr. 

OCTEV1LLE. — SsivT-BsaTHiuMT. L’église, an- 
noncée comme étant disparue (col. i5o), existe en- 
core. C’est une construction sans caractère , des deux 
derniers aièdes. En i 7 i 3 ,d'Aubigné visita la chapelle 
dWnfrietle. à Saint- Barihéletny. 

ROUELLES. Moyen dge. Le portail de l'église est du 
m* siède et le «tour du xui\ Cet édifice, qui est en 
croix, présente, enebdasé dans son chevet méridional, 
un curieux cadrnn sur pierre du xvi* siècle. Ce cadran 
est double : un côté marque les heures de la matins- , 
l'autre celles de l'après-midi; le haut du cadran «si 
décoré de panneaux sculptés à jour et le bas de feuille» 
de chardon qui entouraient un écusson effaré i ta Ré- 
volution. 


CANTON DE -SAIN T- ROM AIN-DK-COLBOtU;. 

(Chef-lara 1 

SAINT-EI’ST ACHE-LA- FORÊT. Ép. lienwtaanc*. 
Dans un hameau de Sainl-Kustache, voisin de Mélo- 
ruare, aat une maison du xvi* siècle, construite en boi» 
et briques plates moulées à la RenaûaarkCe. Ces briques , 
rouges, sans vernis, décorées d'arabesques (t de mé- 
daillons, sont appliquées entre les poutres et décorent 
| IVxlérieur et P intérieur des appariement». 


ARRONDISSEMENT DE NEUFCHÀTEL. " 


CANTON DA RC L’EU. 

( Chri-liva : Ami tu. ) 

U01SG ALTIER (LE). Moyen âge. L'église démolie eu 
1 835 avait été reconstruite en grande partie on 1743 . 
Sur une pierre dns murs on lisait : «M* I. P. P* G. 
B j M, 1743 .» C« qui voulait dire: » Maître Jean P... 
v prieur cure du BuLigaiilicr, m'a fait en i7&3.n Le 
portail seul était roman du xi* siècle. Le cintre était 
orné de tête» aux yeux saillants, aux moustaches pro- 


noncées, dont les bouches tenaient des feuillage». Les 
1 autres arcades, portées sur des colonnes unies et courtes, 
présentaient des lapins, des poissons, des porcs, des 
oiseaux, de» têtes humaines, etc. (Voir une note du 
M. de Stabenrath sur cette église et m destruction dans 
la Rem* de Rouen de i835, s* semestre, p. tgé, *ÿ5.) 

BOULA Y (LE) (page i58) n’e»t pas une commun* 1 , 
mais une simple section de la commune de folle* al. 
à laquelle il a été réuni par ordonnance royale du 
! ai juillet 18 a 4. 
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CROISY- LA-HAYE (roi. l 5 9 ). Croiay et U Haye 
foraient à p ré— al deux commune» distincte*. Elle* ont 
été aéprées par une loi du *8 juillet i 84 9 . 

ROUVRAY-CATTLLON. JlAym a ge. Le musée de 
Rouen a longtemps possédé, comme venant du château 
<le Rouvrnv, un petit canon en brome ciadé du ni* 
siècle, long de o“,â 3 , sauf le bout qui manquait. Vers 
la culasse, on voyait en relief un guerrier, le sabre 
d'une main et de l'autre un boudier orné d'une tète de 
gorgone. Ver* le* tourillona, une Victoire tenait d‘une 
main une pluie et de l’autre une couronne. 

CANTON DF BLANCV. 

(fM-liu : lunn ) 

R 1 EIIX. t!p. mnaime. Battes remarquable* qui ren- 
f'Tiiwot évidemment de* constructions romaine*, dans 
la forêt d’Eu, au triage nommé la More- Ai tee. 

CANTON DE PORGES-LES- EADX. 

(CM-lt«u : K«Mi*-i.t*-Em. | 

MESNIL-AlAUGER (LE). Ép. gauloi*. Fragment 
de hache en silex d’un très-beau pli recueilli en 1 8 <«8 , 
pr M. de TrefTorest , dan* la cour qui précède son châ- 
teau. Trois belles liacbe* de pierre, également Irè*- 
polies , trouvées au même endroit , en 1 869 , en faisant 
la tranchée du rhcmin de fer. On y a encore recueilli 
un inalrument en silex très-soigné qui ressemble à une 
flèche. |l May tn Age. Les deux vases de brome do iiv* 
ou du xv* siècle rencontre* dans la Béthune en 1 864 
ont été offerts au musée d'antiquités de Rouen en 1 871 , 
pr M. de Trrffmwt. 
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CANTON DE NEUFCHATEL-BN-BHAY. 

(CKef4i*« : 

QLIÈV RECOURT. Ép. incertaine , probablement 
garnhi* e. Fossé* fort considérable*, ayant encore h â 
5 mètres d’élévation , A 3 kilomètre» de Neufdiâlrl , sur 
la roule déprtemenlale n* 6, qui conduit à Y veto! 
pr Saint-Saens, dans le bois de la Justice, non loin 
de l'auberge de U Grèce de Dieu. C’est le reste d'une 
enceinte antique qui — rattache évidemment à la ville 
de Ncnfcbâtcl. 

CANTON DK 5A1NT-SAKNS. 

( Cliaf-liaa : Saiat-Sicn».) 

SAINT- SAÉNS. Moyen Age. Reliquaire en forme 
de bras, qui dut Butrefoia renfermer un des ossements 
de* bru* de saint Saétis- Celle rbâ**e, depuis long- 
| lerop hors d'usage, n'a pas moins d'un mètre de liau- 
I leur, bien qu'il y manque un doigt; elle est eu bois 
de ebéne rerouvert d'une lame d'argent, imitant le* 
pli* d’une aube prêt*. Le* doigta août dan* l'attitude 
de la bénédiction- Le revêtement d’argent est bordé de 
deux côté* pr une lame dorée du un* siècle comme le 
reste du reliquaire. De* cabochons et des verroterie* 
de toute couleur décorent le corpa et la bordure de la 
manche, des filigranes encadrent le* verroteries et le* 
médaillons. Le* médaillon* , en émail de Limoges, sont 
au nombre de neuf. L'un d'eux représente le buste du 
saint abbé Sidontus, patron et fondateur du monastère. 
Au milieu du bras on voit, sur un côté, une ouverture 
destinée i U»**:r voir la relique, etquise ferme à l'aide 
«l’une plaque dorée cl gravée. Cette gravure représente 
saint Saens, cro*sé et mitre, sons une arcade du xv* 
siècle. Ce reliquaire, aujourd’hui vide, a été offert en 
1871 au musée déprtcnwnlal d'antiquités de Rouen, 
pr N. le ami et pr b fabrique de Saint-Saens. 


DÉPARTEMENT DE LA SEINE-INFÉRIEURE. 


ARRONDISSEMENT DE ROUEN. 


CANTON DE BUCHY. 

(Chrf-liru ; Bcctf.) 

BLAINVILLE-CREVON. Moyen âge. L’église parois- 
siale de Saint-Cermain de Blainvüle, qui a disp ru au 
commencement de ce siècle, lieu «b* sépulture avant 
l'existence de la collégiale, qui ne date que du xv* siècle. 


renfermait les dalles et les statues sépulcrale* de* châ- 
telains du beu au un’ et au xiv* siècle. Les châtelain» 
et châtelaine* qui redisaient dans cette église au der- 
nier siècle étaient : 1 * Marguerite , dame «le Blainville en 
1 »o 3 ; ** Isabelle d'Anotot, dame de Blainville en 1 * 4 o; 
3 * Marie , dame de Blainville en i»70{ â° Isabelle de 
Rarecourt, daroc de Blainville en 1 a 83 ; 5 *Islace, fille 


-D 1 gitizad-b^Qoogle 



578 


577 SUPPI.É 

•le monseigneur d« BUinvîlh', en 1997; 6‘ Mouton 
d« BUinville. eu 1819; Moutonnet de Blainviile, en 
i.'lfiy; 8* Jean de Mauquenrhy, seigneur de Blainviite, 

»*n i 33 o; 3 * Guerard de BUinville, chevalier, seigneur 
de Mondélour, en 1 3 '• s . (Farin, I Ut l'ire de H au*», 
t. Il . v* partie. p. Il . AS.) 

VIEUX-MANOIR (LE). — Siiax-Acsis-wa-CxiixT. 

Il<>yen dgs. Dans le cliu'urdc l'église disparue existait, 
nu îvii* et au nui* siècle, une grande dalle tumuluiiv 
sur laquelle étaient gravés trois personnages. Au milieu 
était une daim»; de chaque côté se tenait un homme : 
l'un , vêtu d'habits sacerdotaux, avait dans In main un 
«lice. La dame était Jeanne Gmlrehosr, femme de 
liolard de Saint- Aubin. décédé* le ii août i 38 s. lin 
des deux hommes était Colard de Saint- Aubin, époux 
de Jeanne, mort le a mars iSgA. Enfin, le Iroùtèitie 
|mt sonnage était leur fils Nicolas do Saint-Aubin, curé 
do lieu , mort en 1 Aoo. (Farin . Uittoire de Rouen , 1. 1 | , 

»• partie, p. âfi.) 

CANTON DK CbfcRBS. 

( ClieMic m 1 (-tiu*.) 

Alt l\T-CAli\ AIRE. Chapelle Saint 'Martin, dan* 

In plaine, entre le hameau du Thnit (aujourd’hui le 
R>)ul~deM-Rue*) et le ho» nommé la Queue- licier; dis- 
parui depuis un siècle, — Chapelle Sêint-Roch, au ha- 
meau du Coudray, dans le bots de ce nom, U n*cn reste 
rien aujourd'hui. — Chapelle Saint- Julien, dans le 
château du Fossé, transformée aujourd'hui en buan- 
derie. Elle avait été «construite au commencement du 
siècle dernier. Elle était en si mauvais état au siècle pré- ; 
«vdeftt, que dans la ralentie tenue à Caillv en 1 691 on ] 
en demanda U démolition A l'archevêque de Rouen. — ' 
Chapelle du château du Rondioff-, prôtabb-menf sous ! 
le vocable de Saint- Adrien, construction en brique du 
xvii* siècle, visitée par d'Aubigué en 171A; elle «I 
«locnae le bdrher du château. 

CANTON D'KIBEUF 
< Chcf'lwa : Eivnr.) 

CAIDEBEC- ÜEZ-ELREIT. fy. romaine. Vases I 
provenant d'un cimetière par incinérolion trouvés pen- 
dant les travaux communaux entrepris eu 1871 pour 
tracer de nouveaux cltemins. Deux en terre blanche, 
dont l'un a la forme d’un lion couché, sont «couverts 
d'un vomis verdâtre, chose nouvelle â Gumlehec. Au 
même endroit, qui est voisin de la Eomcmthx- Manlri , 

M. Go^elin a recueilli un bracelet gaulois en brome 
dans une sépulture gallo-romaine. un joli va»* portant 1 
en relief cette inscription : GLORIA; une teline ou | 
gnttus et des jetons ou petits palets en os. 

I.ONDE (LA). Ép. mérovingienne. Sépultures an- j 


MENT. 

tiques, prolvald.uneul mérovingienne», trouvas vers 
i 85 o, dam la forêt de la Londe. au haut de la Gîte 
de* GrètH au triage de la M are-C.urèe, Des trodilion* 
populaire* affirmaient que ce lieu était habité par le» 
fée». ( Hulteiin de la Comim'uinn de 1 ontiqnilèt de la Seine 
fii/enrsirs , t. I", p. so 3 .) 

ORIVAL. F-}>. fran/jur. Au mois d'aodt 1871 . 
M. l'abbé Cochet a opéré une fouille archéologique 
dans la portion de la forêt de la Londe qui fait parti'* 
du territoire d'Orival, sur le second tunnel du che- 
min do fer de Serquigny, â trois kilomètres de la sla. 
lion de la Londe, sur une crête de coteau placée entre 
deux vallons connus sous le nom dos Longs Vull> l n*. 
Cette colline abrupte, appelée le Mont à la Ouvre, a 
donné un eerrneil en pierre du pays, placé â o",aü du 
*of. Sa longueur intérieure est de i*\ 83 , sa hauteur 
de o",A 5 , sa largeur â la tête de o*, 5 a et aux pied.* 
de o",xo. Lo couvercle était légèrement tertiforme. b** 
terrassiers, qui l'avaient visité un an auparavant, as- 
surent n'y avoir trouvé que «h** nasemenl* déplacés. la* 
second cercueil était en plâtre coulé sur place. U avait 
contenu un corps dont le* os violés étaient encore ver- 
dis par l’oxyde de cuivre. Plusieurs fosses entouraient 
les sarcophages, et Inen qu’il n’y ait été trouvé aucun 
objet d’art, 011 ne peut hésiter â attribuer cette nécro- 
pole à la période franque. 

CANTON DU G R AN D-C OCR ON N K. 

(Chef-lien : l,i Cmrfocum.) 

PETIT- COURONNE (LE). Tempe moderne*. Aui 
deuxdemier* siècles, la seigneurie décrite p misse était 
pabsée cuire les mains d'une famille Haillel qui. à cause 
de cela , avait pris le nom de Maillet de Couronne. Deux 
membres de celle fomille furent inhumé* dan» le chcrur 
de IV^lise, l’nn en «707, l'autre en 17*5. Deux ins- 
criptions sur marbre citées par Farin ( //islrorc de Rouen. 
t. II. v* partie, p. 5 o) ont été enlevées par In Révolu- 
tion. Un des derniers descendants de cette famille était 
J. B. Guillaume Haillel de Couronne, secrétaire très- 
distingué de l'ancienne académie de Rouen. De 1 770 à 
1 78A , il a rédigé l’éloge des académiciens décédés. Lu 
Révolution a également fait disparaître de cette église 
('inscription du président Correl, inhumé en 1717 de- 
vant la croix du cimetière. C'était lui qui possédait, â 
l>ilrémilé du faubourg Saint-Sover, U* magnifique ImV- 
tel de pierre qui fut démoli en 1703. (Farin. 
de Rouen , v* partie , p. 5 o. — Voir «il. 'iûtl et 457.) 

CANTON DE <1 « RO Jl MB, 

(Ctxf-lieu : Mises**.) 

CAXTELEl. Moyeu dge. Reste* d'un pavage en terre 
vernissée, décoré de fleura de I». découvert* [vendant 


Seine- Inférieure. 
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les travaux de reconstruction iiu choeur de l'église, en 
i R67. On a également reconnu les restes de U sépulture 
des Langlois , seigneurs du lieu , dont le* caveaux avaient 
«lé visités à la Révolution. (AnMHùi lie la Commmùm > 
du antNjuitt* de h Sewe-Zti/erif «rr , t. I**, p. iq 3 .) 

ClItTOit DP. PAVILLY. 

(CW-hvo : Ptviuv.) 

hVILLY. Moyen dfft. Château de Pavilly, jadis 
Mlué prés des h»IW actuelles. Il «listait dés le ni* siècle 
et fut le réjour d’A malberi, fondateur d'une ahtmye de 
femmes dirige** par Sainte- A uslrcberle, à laquelle il 
confia sa propre fille , qui devint sainte Année- Eu 1091, 
Thomas de Pinllv, un dca descendants d’ Amalbert , 
fonda un monaiièrc de Bénédictin* pour remplacer les 
tilles de Sainte- Aimlrelierta. Le château Tut presque 
dïlniit pendant la guerre de ernt ans; aujourd’hui il 
n’en reste rien. — - Château d'Eanetal, qui wihMsta en- 
core. Construit sur la pointe du coteau qui domine la 
rivière d’Eane, il dut- de l’époque normande. Scs châ- 
telains figurèrent à Hsstings H en Sicile, Les d'Esnetal 
»’u«irenl aux Pavilly en 1 *80 * et cette dernière famille 
se trouva entièrement éteint**. Le château d'Esneval fut 
fortifié «ous Charles V, mais il n'eu succombe pas 
moins sous les coups des Anglais, qui le détruisirent. 
Robert de Dreux , rentré sous Charles \ Il , éleva l'édi- 
fice actuel de 1 46 q à 1 ijH. C’est «ne belle construc- 
tion en pierre du pays, décorée de quatre tourelles car- 
rée* surmontées Ho toits aigus. I/C* armes dos comtes ! 
•le Dreux, ses fondateurs, ornent les voûta*- La nou- 
velle construction ne m fit pas sur l'ancienne : du châ- 
teau primitif on ne conserva qu’une chapelle de Sainl- 
Thomas, qui fut renouvelée au xrti* siècle. C’est la 
chapelle actuelle du château qui, en 1790, reçut dans 
«on caveau Pierre-Robert Le Boni, baron d'Esneval et 
d’Acquigny, fondateur des églises d’ Y vecrique , de Grè- 
monville, d’Acquigny, de la Villelto et du Bois-Nor- 
mand. Le cbartricr de ce château est riche en archives. 

\f. Chérnel en a tiré l'histoire do l'ambassade du 
lioron de Prunelé, chàtalaiu d’Esneval, envoyé en 
hcoaso en i 58 i et i 58 G, et de PamlMMsade do Brutal 
de Grémonville à Rome et à Venise, de tfiââ à ifiAK. 
L’on y pourrait puiser les documents sur l’ambassade 
•b* Robert Le Roux d’Esneval en Portugal ot en Pologne, 

«•n i 6 g 3 . (Voir l'histoire du château de Pavilly, par 
M. Chérnel, dan* U Revue de Rouen de i 845 , p. 19- 
•17. et une vue du château, par M. de Jolimont, dans 
le même recueil, en 186A.) — En 1717, l’archevêque 
d'Aubigné uula les chapèlW de Saînt-Rcray, près des 
halles, de la Trinité de la Ganterie, de Saint- Denis, 
an hameau du Bornage, et de Saint Laurent. Toutes 
ces chapelles ont disparu , ainsi que celle de Sainte- 
Croit, qui existait en 1738. 
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aXTOUS DE ROCE.V 
(Chcf-tico ; 

ROUEN. Ep . rtwMute. L’inscription latine gravée sur 
un cerraeâl antique rencontré en <833 dans la rue 
Rotilland . quartier Saint-Gervais, a été lue par M. De- 
ville (voir roi. 36 o et 383 ) : 

v ETERIXI Et ER 1 PILI.* 

Au lieu île res deux nom* inconnus aux Latins, il faut 
lire les deux suivants, dont la latinité est incontestable : 
t(D.M.) SEVERINI SEYERI FIL!.* La borne mil- 
liaire trouvée en Normandie en 1 638 (voir page 36 o) 
et dont les épigrsphisle* Spon, Sirmond, Tristan, 
Reinesiua, Farin, Moreau de M autour et de Bote nous 
ont loiasé une lecture qne l’on croit incomplète, avant 
d'étre fixée à Rouen , était allée de France en Italie, ou 
elle était entrée au moaét ducal <le Florence. C’e *4 du 
duc de Toscane Ferdinand II que M. Krocric Bigot 
l'obtint vers 1 65 o et la rapporta en Normandie. Il la 
fil placer dans le jardin de son hâtai, que l’on croit 
avoir existé dans la rue de rÉcnreuil, paroiaac Saint- 
Laurent. Elle *’y trouvait encore en 1 75a. L’hôtel ayant 
été aliéné à la Révolution , on ignore ce que la borne ret 
devenue. — Cimetière et débris antiques trouvés au com- 
mencement de 1871, pendant la transformation en un 
square moderne de l'ancien jardin des moines de Saint- 
Ouen. Dos fouilles pratiquées par M. l’abbé Cochet pen- 
dant les mois de mars et d'avril ont fait reconnaître 
deux dépôts principaux. Le premier est placé entre 
Tandon bassin et la porta centrale de Tbâtel de ville. 
A a mèires du sol , M. Cochet a rencontré une véritable 
/nh aux moulut. C’était une oondte épaisse de détritus 
humains composée de cendres, de charbon*, d’osse- 
ments d'animaux, d'écailles d’hnitres, de patelles, d** 
rardium ot principalement d’une quantité incroyable 
de moule*. Tout le terrain était rempli , sur plus d’un 
mètre d'épaisseur, de tuiles A rebord*, de tuiles faî- 
tières, de poteries de toute couleur, mais surfont de 
poteries rouges. Dans lus débris, M. Cachet a spécia- 
lement distingué un poids en pierre avec anneau do 
fer, une épingle et un palet en os, une cassolette à par- 
fums en broflie , «me fibule de bronae émaillé, de* 
monnaie* de bronte de Trajan, d'Antonin, de Yespa- 
sicn, d'Albin et une douzaine de quinaires des l».*- 
temps de l'Empire. — Le second dépôt était jdncé au 
midi de TégUse, «lire le portail des M*rm>u*U et 
la petite porta dite do la Cirtrir, H s’csl rencontre à 
3 mèires de profondeur pour continuer jusqu'à 5 ", 3 o , 
où il paraissait finir. A celle profondeur, le soi était 
rempli de tuiles à retards et de tuiles faîtière*, do po- 
teries de toute couleur, noire, grise et roug?, en terres 
grossières, m terres fines et en terres sigillées. Des 
crépis coloriés se montraient au milieu de* charbons. 
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«mai que dos défenses de sanglier, des écailles d'hnilrcs 
et des coquilles de moule* cl quatre monnaies de bronze 
de Trajan, d'Anlouj» le heux et de Clodius Albion». 
Lne base et un fut de colonne en pierre de VergiHé 
semblent indiquer un édifice de quelque importance. 
En tel endroit, sainte Clolilde Gt construire en 53 o un 
monastère de fera in es , dans les fondements duquel on 
rencontra le» restes d'une église et d'un autel qu'une 
inscription déclarait avoir été consacres par le bienheu- 
reux Denis, de Paris (m* siècle). |i fy.frmujue. Temftë 
iMrwing\ent. Au-dessus de la couche romaine, la même 
fouille a lait connaître une avise épaisse de O*,6o à 
o",8o, qui contenait des cercueils en pierre du bassin 
de Paris, remontant cvidimioenl au vu* et au vin' 
siècle. Ces cercueils, ou nombre do huit ou dix , étaient 
presque tous d'un seul morceau , plu* étroits aux pied» 
qu'a la télé, protégés par un couvercle tantôt plat, 
tantôt leclifortae. In ou deux étaient percé* dans le 
fond de trous pratiqués pour l'évacuation des matière* 
putrides. Bien que réoccupés à de* époques posté- 
rieures, quelques-uns ont donne des vo9ft* placés aux 
pieds, des agrafes en fer cl en brome ciselés et cinq 
perles d'ambre. Des morceaux d'une étoffe de crin, 
brune et mal tissée, que l’on croit provenir de citices, 
un fragment de bâton de coudrier et dru restes de cuir 
pourraient bien appartenir à la période carlovingienne. 
j Temfn tarlotmgtrtu. Six grands sarropliagr* déposés 
à une profondeur de s à s*, Go du sol; grandes auges, 
lourde» et matai ves, en pierre du pays et d'un seul mur 
reau. Plus étroites aux piods qu a la tâte, elles présentent 
pour le crâne une entaille prise à même U pierre, tan UH 
carrée, tantôt circulaire. Les couvercles sont massifs et 
arrondis comme à l’époque romaine. Ces cercueils, qui 
ne contenaienl que des corps sans mobilier, avaient élé 
déposés dans un terrain rempli de débris romains. Deux 
des précédent» cercueils et cinq de ceux-ci sont conser- 
vés au musée départemental. j| i Moyen àgr. Le nwyen 
âge peut revendiquer deui couches bien distinctes 
de sépultures : l'une, avec cercueils en maçonnerie ; 
l'autre, sans cercueils, allant de is 5 o à 1&80. La 
couche la plus audenne et par conséquent In plus pro- 
fonde commençait à i*,a 3 pour finir à 9 métros. Elle 
se composait de deux étages ou anûes de tombeaux. Le 
fond n'était autre que le sol battu à la masse ou recou- 
vert d'une couche de mortier. Lee côtés étaient ma- 
çonnés avec du tuf, des pierres de Caen ou du pays, 
posés de diamp, offrant toujours pour U tête une en- 
taille carrée. Dans deux cercueils il s'est trouvé une 
sculpture romane ornée de billelU*du «* siècle et une 
rroix grecque gravée sur une pierre plate. Le couvercle 
était invariablement formé avec des dalles grossières 
posée* à plat. Plus vie quarante cercueils qui formaient 
res deux couches n’ont donné qu'une boucle en fer et 
des Iwlline* ou chaussures de cuir aux pied» de deux 


ou trois défunt». Quelques ossements ont présenté une 
teinte violette. Parmi ces tombe* faites de pièce* i*l de 
morceaux , il s'est rencontré deux ou trois cercueils mé- 
rovingiens, enlevé* du fond cl transporté» comme des 
auge» portatives. Dans l'intérieur de ces sarcophages, 
on avait en soin de placer vers la télé d**$ chantiers de 
pierre pour former emboîtement. Le couvercle était non 
d'une seule pièce, mais formé d«* plusieurs pierres plates. 
Dans la dernière couche, la plus rapprocher du sol , puis- 
qu'elle n'en était qu'à un mètre è peine, M. l'abbé Cochet 
a constaté un très-grand nombre de sépultures sans cer- 
cueils. Trente ont donné des vases à charbon, vernis- 
sés de vert ou de jaune, puis forés après la cuisson, 
du xin* au xv* siècle. Le plu* ioléresaant et le mieux 
conservé était un vase en terre blanche , abondamment 
recouvert d'un vernis verdâtre, ayant forme de seau A 
l'eau bénite. Il <*t entré au musée, ainsi que quelques 
antres provenant de la même fouille. Deux cercueils eu 
plâtre, encore unités à l'époque des premiers Valois, ont 
été trouvés dans celte couche. A l'inhumation dans ce 
cimetière étaient attachés de grande* indulgences et 
des pardons considérables, accordé* par Jean XXII, pape 
d'Avignon au xn* siècle. C'est ce qu'atteste une longue 
inscription gravée sur pierre au xx* siècle, trouvée au- 
tour de l'église Suinl-Oueo en 1 8ü6 , et aujourd'hui 
déposée au musée départemental. C'est dans ce cime- 
tière de f abbaye de Saiut-Ouen que le «A mai 1 43 1 
Jeanne d’Arc a fait abjuration en présence du cardinal 
d'Angleterre, de prélats , d'abbés et de ses juges. C’est 
li aussi que le 7 juillet 1 456 fut lue solennellement U 
sentence de réhabilitation de f illustre héroïne. — La» 
Ponts. Les ponts de Rouen , placé* à 1 3 o kilomètres de 
h mer, sont le* premiers que l’on rencontre sur la 
Seine depuis son embouchure. La première mention 
qu’on en fait remonte au ix* siècle, au règne de 
Charles le Chauve. Lolbaire, dans sa révolte contre 
son frère, les fit couper en 8A0. On croit qu'alor» ils 
étaient en bois. (Voir M. A. Leprevost, Le roman dé 
fio m, L l*\ p. s 10. el M. Fallue, //istorre de l’églu* 
de Botter», 1 . 1 ~, p. 1 10 et 1 pu.) Le pont de Rouen est 
mentionné par Richard 11 en ioa 5 et par Gosselin le 
vicomte d' Arques et de Rouen en io 3 ô : «A ponte 
r Arrhas u «.qui* ad ponlcm rivitalis.n Les bourgeois de 
Rouen le détruisirent en io 3 o, pendant leur révolte 
contre Robert le Magnifique : rSequanse pontem de- 
ffstrunnl.» (jYorw. nora CAroiura.) M. Rondeaux de 
Sétry affirme que le pont resta eu bob jusqu'au pont 
de pierre que fit construire, de 1 1Ô1 k 1 167, l'impé- 
ratrice Mathilde, épouse de Geoffroy PlanlageneL Ce 
pont était très-élevé et comptait treize arches. Pour le 
protéger du côté de Sainl-Sever, 011 avait construit une 
petite forteresse qui prit le nom de Borbrtcan* (voir 
col. 4 A'«) et que remplaça en 1 4 19 le fotit-Chatrau. Le 
(«ni de pierre dura , complet ou entamé . jusqu'au mi- 
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lieu du svi* siècle. Le temps «•( les guerres lui firent de ' 
rruelire blessure*. On die Mirtou l Ira désires de 1 1 o 4 , 
i -j rj i , i 346 , i 358 , i 38 -a, i 5 o 5 , inio, i 5 * 8 , * 533 , 
i j ii u et 1 564 . Le* piles subsistèrent longtemps à fleur 
d’aou. Ce n’est que dan* res dernier* temps qu'elles ont 1 
rnhéremeut disparu. Vers t fil fl les éthev ins de Rouen 
songèrent à remplacer ce pool par un pont de bois, qui fut 
décidé et commencé en 1 6 a 6; on passa dessus en î ü 3 o. 
l-i ville avait demandé- un plan au célébré Salomon de 
(^aux, ingénieur normand au service de cours étran- i 
gères , illustré par la première indication de la sa- 
peur comme force motrice. Salomon de Gaux proposa 
d’abonl un piml eu maçonnerie, puis un pont en 
bois. On préféra un pool de bateaux. On conserve aux 
arrime» de la Aille de Rouen six lettres autographes de 
Salomon de Gaux. ( Voir la Hcruc des St.ciétn larutiirs, 

«* série, U II, p. 419-436.) Le pont de bateaux fut 
construit sur les plans du frère Nicolas, religieux Au- 
guUin do Pari» , et dura deux coût six aus . jusqu'en 
| 836 . Il était porte sur dix-neuf babaux maintenus 
par de* pilotis placés en anmut et en ai al , entre lesquels 
ils montaient et descendaient au gré des flots et de la 111a- 
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rée. Quatre bateaux, mobiles littéralement, formaient 
l'ouverture nécessaire pour faire passer les navire» 
qui remontaient ou dmrendaient la 5 «iae. Il suint de- 
grandes avarie» en * 635 , 1669, 1761, 1777 et 1799. 
(N . Pt-finux , Ihcùomnmrt indicateur et hitiorique tin rue* 
et place* de Houen, p. 468 - 474 ; iu-8% Rouen, 1870- 
1871.) En i 834 , on y substitua le pont en fil de fer, 
qui fut livré au publie le 1" septembre s 836 . PiervUle 
a gravé, au x?n* siècle, trois planches représentant le 
plan général du pont de bateaux, le plan des quatre 
Ikalraiix de la pnare, le plan et l'élévation d’un de» 
bateaux. Le pont de pierre , qui est à présent le pont 
principal , fut décrété en 1 8 1 s par Napoléon 1 M . L’im- 
pératrice Marie-Louise en posa b première pierre le 
3 septembre 181 3 . 11 a été livré au public en 18119. 
Il re compose de six grandes arches : trois de chaque 
(été d'un terre-plein , s'appuyant 4 l'extrémité de ITlo 
Lacroix, et de deux petite», tur les bas quais, contre 
Ire culées. Sa fonce est infléchie. Il a coûté dix mil- 
lions de francs. Sur le terre-plein circulaire fut érigée, 
le 1 9 octobre 1 834 , la statue de brome de Pierre Cor- 
neille, par David d'Angers. 
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Coudroy 3«3 

Coupîgny 170 

Courccilee-Baneon. *01 
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CtlonitM. 


Cour-de-Norman ville (La). 

.... 618 

Coor d>*« Salie* (La) 

.... ta 

Courdreaux (Le*) 

608, 677 

Coor-le-Contle (La) 

6*5,539 

Courrai 

991, *84 

Crecpevitle 

.... 69 

Cremeui icnt 

.... Il 



C relui 

.... it8 

Crève-Cœur 

*86 

CrevtMi.. 

.... *7* 

Cntriata 

.... U 

CroiMet 

34*. 363 

Crouv-aur-Andullo 

.... I&o 

Cnxx-Bréantû (M) 

.... 535 

Cro*x-de*-T roi*. Frère* (La) **3 

Croii-Guurouil | Lu) 

.... 543 

Croix-lldlouin (La) 

. — 5*5 

Cnxville-aur-DurdeiiL. . . . 

.... 686 

Cuir+rti tiiu 

.... H7 


. . 30, 65 

Curia gigénfit 

.... 3*i 

D 


Dalle* (Le*) ............ 

.... 48* 

Daraigticy 

.... 69 

Dentitfuy ......... . 

.... 69 

iVéïerl (Le) 

.... 560 

Déville 

*88 

Devise» ( Les ) 

.... 6(5 

Dieppedallc 

343 

Dijeua 

.... >63 



DraqucTillr 

.... 89 

Drrulta 

.... ti 

Driencoort 

.... *65 

/Jmiwm 

.... 6* 

Durdt-nl (Ville de) 

.... 683 

E 


Éeuaiare 

.... 55 1 

Éawy (Forêt d’) 

.... *0o 

EArardi nutnmaaü*. ....... 

*0* 

Ebrv mao 

99 

FbretmO ' U 


Écita-Mir-Bnclrj 

.... *76 

Écdet-Mir-Viller* 

.... 3*9 

Écotigny 

.... »*8 

ÉcrèjniiM 

.... 109 

Ecoque-tot . . 4 .......... . 

.... (oi 

Fdrtmaw 


Élciioourt 

.... 56 

Encourt 

.... 56 

"Épura y (Féeamp) 

Kl 

Épinay ( Lundiniérr* ) 

.... *38 

Épinay (Sainte- Heure). . . . 

.... *6t 

Épinar ( Saint- Pirrre-d'). . 

•• l5, 91 

Épinay -«or- A ulwttc 

.... *71 


Colonne. 

Épi nette (Côte de T) *o4 

ÉpinHlo (Notre-Dame-do Y). 181.18* 

: Épineiilie 6*1 

1 Épinoy 186 

' Épivwt. y 8 

ÉprariliHDMlf i«ji 

Équunhotc-le-Yal fcn 

Eqaiqimilk.... 36 

ÉtoMmiLm) 174.175 

Ertheny 89 

Ermenonville., 5 g 9 

Fntoldi Mena. *76 

Ers tpiy Or) 

Eacalr* (Foucarl) 617 

Eanevnl . . 671, 

Kaanrtia ( Le*}. 183,(87 

KleioMra. &5i 

BlnUu. ,3H 

BUjmm *53 

Étran 76 

Etriwout **0 

Ferarét Abbatia t6* 

ürtmrJo parte» (Dt) 87 

F 

Fainéro* (Lee) ni 

F.).! (U) 197 

Ferrière* (Le*) ai a 

Ferté-en-Bray (La) lyS 

Filière* t&a 

Flaman ville (En) 66 

Flaman vilU-ite.. . 48* 

Follemprûe. 1* 

Fotoy 9*7 

Fondation (Ferme de la) 63 1 

tant m Ihttuy 5*3 

Fontaine (La) 3*1 

Pont»ine( Le Petit-)..... 177 

Fontaioe-au-Mogne 967 

FonUine-Gbitcl *77 

Fontaine-du lloax aoS 

Footaûie-do-Poila (La) 1 y 4 

Fontaine -cn-Dun 5a* 

FonUiue-le-Houi (La) ao5 

Fonlaino-Martrl y3 

FtmtamU*. . . v 699 

Foulenelle. 699,503 

Fonte» boni. . 5*3 

Forrslièrc (La) 35* 

Formelles (Lee) 196 

Forte rd le (U) 3 69 

Forte ville 89 

foaaa (îiraldi 19* 

Faitatun Régit *38 

Fnsnvntix- Monte* (La). ...... . 3a5 

Fo*M! (Le). 677 

FoMé-dii-RoT 168, *38 

Frambose .................. 353 

Franque « itk. Sio 



Colonne*. 

Fraavtlln (Le) 

... 7& 



Frtanay (La) 

... 6t 1 

Freanaye (U) (Saint-iMlier) 

18; 

1 Boac-ltoger) , *76. 


Fr»ae (Le)....... 

... 508 

Frefiac* 

... *38 

Frelila 

... *38 

Kreltemeide 

... m 

Frmnanlct ( Le U*ut-) 

181. 183 

G 


Gai (Le) 

... 56* 



Garenne (La) 

... 5*4 

Gaarioai 

... 4 

Gemtéico 

... 3o3 

Gemriuico 

. . Soi 

Gcnvmiriraitt 

... 3o3 

Genetny 

■ >. 3<9 



Giraldi Fa* an. 

... 19* 

fille (U) 

... 5o3 


.. (33 

Gourd (Le) 

.. . 3. A 

Goumay (Noire-Dame de). 

... 161 

GotUtiiBeWlil 

... 1 3a 

Gouweauville 

... 43 

Groiucourt 

... «9 



Grain » ille- 1" A louelte 

... 118 

Grain tille-la-Iienord 

... 5*9 



Grand-Marché (Le) 

... 190 



Grandval(Le) 

... 100 

Graveocbon 

.30. i3y 



Gréaume 

5*8, 5*9 

Greeacuurt 

... si, 

Grrgium 

... 70 

GrétnonUncaoil 

... 176 





Grippont-Cattel 

... 196 

Groafy.. 

... 55* 

Groamesnil 

164.56» 

Grotte Milon (La )...... . 

••• *99 

G ra ville 

... 566 

Guerelin (La) 

- - . 5o8 



Guime mile. 

... 1 84 


11 


llaMeville. . 543 

Uaia Arehianm. 55 

Hall *i* (Le) *36 
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üolüuat*. 


Hailate l La).. i«i 

lljmburee 99* 

liait ut vol $.19 

Hanlau ville 564 

Marelle ( La ) • » 3oa 

lUrUuville îoi 

Hattenaui 176 

Hout-Fruincntel (Le) 366 

Hay Ile) 53* 

Haye (La).. 906 

Ha yuii» (Leu) *37 

Herbouville 7 

Berlaltjr (La) i»6 

Hecdîa 19 

H<-uiiv »3o 

fleurtau vide Soi 

Heuxe|La) 10 

H4 vr{ La). ...... 199 

Hudeni; 966 

Hodenjjrl t$l> 

lio|rilM( Lea). « I S 

llamiiMÎMiH 1 S4 

llutot-fur-Rioppe 70 

Hougerville ........ 699 

Hou*é*y e ( La Grande *1 la Petite ) 606 
H \ ItouvilL 1 3o 


Colrmnr». 

Leuqueuella) aSS 

Laure ttS. 119 

LiiTramuit tôt 

Lignenurr- a 33 

I.ibujLe) aOo 

Lime* (Cité do)........... 63,63 

Linrourt- 943 

Lofüly 97 

Loge (La) 974 

Loge (La Grande*) 974 

lAgwm 483,499 

Lotaeiiére 1 39 

Land* (La) % 

Lonj, 719011 969 

Lttng* Prtmtis r Ma . .......... 989 

Longthuil 363 

Longuerie. 344 

IstnfftuH /‘tdatmnt 989 

Im irai,.... 443,499 

Louvctut. 19 

Ixturirnmp 900 

iMnacum 93 9 

/,u4i)4ona lit 

Luarraro, 6 

Lufnn 446 

Lu)........... 339 


I 


M 


lelon 390 | 

Ifport. 11 4 

Ife(Les) t«4 

llt-anr-Coadoboe (Lm) 35o 

Igiteauville. 1 1 4 

Île-Dieu ( L') 967 

lino ville. ................... 119 

Incrvillc 97, 3o 

Inf^m ville (Havre). . . 194.116,369 
Innneentaaur IWlmiforobr* (Lu*) «a 

Iqodofl..** 3,90 

ttmil i riJfc 44 

laaelvtllo.. 46 

/fitu Porttu 9 a 4 

Ivetot 669 


j 

Janval 16.19 

Jaoville..... 48 1 

Jardin (Le) 76 

Jnlihoi* 86 

Jonquièrc* (Les) i3i 

Jtüiakona , i33 

SufofoiM 1S1 


L 


Lande de llécn**on (La) - 336 

LémanrUto 33 1 

Leadin (Le) 5u6 


Mathon ville 78 

Mailhnnunai* 979 

Mailler.* ye ( La ) 696 

Maifitru., 339 

MaiKin du Roi (La )..... . 3o4,3o6 

Malo-Journèe ( La ),.... 333 

.tfnJtet'itfiT . .............. j>. . 333 

Malvuifciue 999 

Motitieville (Château de). . . . GiS. 69 

Marais- Normand (Le). 43 

Marbrai 3 3 9 

Mnrderie 160 

Mtre-aax-Bvufr (La) 3i4 

Maro-ani-Saogtur* 36i 

Mare-Curée 677 

Nan> d'Angtoronru (La) 3a8 

Mare du Roi (La) 6o5 

Miiv-iWn (La) a 66 , 676 

Marelles (Clia|ielte de»).. . 53*. 333 

ManHIn» (Lea)..... 996 

Maaigny 110 

Martiinville 991 

Martinr.amp 9.36 

IfarruMium 73 

Ifirrrim EfvUn* 76 

Marliiiüru (k) 3<t8 

.MaÜionviilr » Château de) 33i 

Maucoinble..... ............ 117 

Maupertna. iti 

Mauroy... 9,19 

Mauteville-I Kstieval 33a 


Col 00 an. 

Meilleraye ( La >. 987 

McnilMi Le) (Catlly). 979 ; (S- 
Pierre-le- Vieux), 393 . 

Mëoouval 961 

Mervai 907 

Meunoulin*. ti 6 

Mesnil- AUard (La)- .......... 189 

Mesuil-aux-Moine* ( La )...... 3 , 11 

Met ml -Bu ( Le) 336 

Mesnil- Ileutard (Le).. 160 

Mrsnd-Datid (Le) 170 

Mranil-Duréca (Le) 333 

ll««iiil-Geffrny ( lai) 334 

Mesnil-Godefroy ( Le) §63 

Mcsnil-Rary (La). 3 iJ 

Meenil-toua-LilInbnnDe ( La) . . . i 33 
MaaniL T aat ier (La) .......... 349 

MeamMarin (Le). 3 ou 

Mi-«liéa- 4 iaropa ( Saint-Pierre-). . 1 99 

Mtlon (La Grotte) 699 

Milton (Le) 5 y 

Mtroiiteiuil ( Tourville), 63 ; ( Me» 
mère»). 969 . 

Violant» ( Mare de») 5 oG 

MoQ»-€rq|i«.. .......... 697 

Molle -Croûte 697 

.Moiwalmiuii flootnvi. 968 

Monehy-le-Prrux ou le Permis. 178 

Mon «hoir); 336 

Mnot-Calidu 463 

Mu«t- 4 -Fouiquea (U) 19 C 

Muuta/riiy 161 

Moul-a-ta-Chèvre. ........... 676 

MiMit-uux-Fourdiea (Le). ..... - 196 

Mou l-nui- Malades ( Le) 343 

MonUHIanr (U) Sq 

VI ont -do -Co 11 * (La) 363 

Mont -Détour (Le) 976 

Vonl-dus-Gré* (Le) 114 

VIoDt-dm-h-prrui ( Lo ) 343 

Mont-Dolent ( Le) 663 

Moulettourg.. 356 

Mont-Gobert 698 

Vlont-Gripyiofi 196 

Mont-Haguei. ............... 963 

Mont Hoquet. *38 

Mont-l'Evéque. 618 

Uont-l/ravot (Le). 908 

Mont-Pinson 665 

Monl-Ritard(Le) *46 

Mont-Siird-Mi<li«H 66 Ô 

Mont-SainUM' '«(bonne (Le). . . . *64 

MoiiU-Lonveie (Lea) 908 

IforHinMM 4 

Uorietiur 1 73 . 

Mortagnc (Camp de) . A 9 

Mollet (Boia do*) , 33 o; (Mare 

des ), &ôi. 

Muette ((.a) 999 

! MnrailLt (Lea) 961 
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N 

Caton lt«. 


Neige* (Le») ia3 

Nnifmetnil 75 

NeuWUa. s» a 

Ketmllc-Gonvion «03 

NeitvdlnUe. 97 

t*9 

Noient (Butte de) 80, H 1 

Notre-Dame-de-Bon-Port 997 

Notre- Dame-de- (tourna y 1 6 » 

Nottv-l)atnr-dn~la -Gaillarde 5i6 

Notre-Dame-<l«s-|a-Paix- 33g 

Notre-Pinne-dc-l'Épinette 181 

Notre- rhuito-dofi-C bamp* 364 

N ntre-Dame-dra-N dfea 1 a3 

N'olr* , -ï>flmit-d’Éuhli?s 5a 

Nntrr-Dame-do-Vawngeville 3ao 

4 OHllItiU lU » a&o 

«99 

O 

Obermara «55 

Obermemil.. Oo 

Otmotiville afin 

Oufrati ville ................. 75 

Oulfrnix ville 75 

Orcber. .................... «6< 

Orivnl-eiidn-BeBeneocuLrv «3 

Orme*ml-«i«-Bniy 171 

(Life d’) 336 

0 **Rm 33$ 

Oamoy. «3« 

On 37 

v 

Pallorheul 76 

Paaimille 353 

Parronville ( Le) «9$ 

Pare. ut 95 

Parfondeval «33 

Parquet (ta}. 978,368.661 

/'«MiMffl rien 355 

Payenniêre (La) 1 4o 

Pclletnt 69 

Perduville a56 

Petit-Appeville (Le) 7« 

Petit-Benui>oil (Le). • ........ 53o 

PHil-VouviIk (Le) .*98 

P«tit*s-[)nllro (Le*) 689 

Patrie Valût 97$ 

P<lr* Ftr* 101. f>«6 

labeur a6$ 

pierre (U) 89 

Pirmment (Le) 169, 900 

Picrrepont a a H 

Pierre-nu r-Yère (La) a»7 

Pierrevifle 3 

Pii ï*f 5a5 


C«Jo»or*. 


Mmnboïc (Le) 55 1 

Plaine-Sevrtte 535 

Planque* (Le*) 691 

Phnquctlet (La») 691 

Pi étain (U) 979 


Follet de Dieppe (Le). . «5,90*93 
Pommera je (La), 976; (Chi- 


teau de la), 697. 

Punira erm| «9 

Pont-de-Coq. ......... 906 

Ponl-T rancard (Le) 65 

Port-Mort «38 

Port-Naval (Le) 533 

Part-Nararr* (Le) 535 

Port-Saint-Oucn (Le) «05 

Port-Sniiit-Uiilfran (U) 610 

PortvHIc 7« 

PonjpinJ (Le) 1 

Poubierville 7 , 

Foamlle 71 

PovUle 366 

Pré do la Bataille ....... . 376,666 

Pubel (L«) «9. 665 

Pubeuf 986 

Pudierrin 180 

P«y* 95 

5*8 

Py-VaHot 367 

Q 

Quasiraudo 568 

Quatre- Mare*.. 36u.3$S 

Qnr(iMrril|« 555 

Quetiouville. 555 

Que* no y* (Le) «91 

Quciir-dn-HeUvt ( La |. ....... . 956 

Qv«ne~du-Moat (La). 989 

Qaeuo-Vignter 677 

Qarv rvville-le-Miloir 9 ij5 

Quto^Wa. 686 

11 

llndtritd : «87, 669 

Rniinbortot 1 60 

Haruburrt * 910 

Halier-CaatH 187 

Knliêville 977 

/.uIumit. 357 , 368 

RnSninam*. 867, 358 

BltMMfo . «9 

lleaulié , . . 169 

Beauté 169 

Kenron 3o3 

BetjfeUjrére* 369 

Kcnévilie.. 105 

Rcpiiiiriile a Tu 

llepeitü|rny-te~lVmpt« 993 

Ribrrprê «06 


t'»IAwi. 

Ribeuf 56 

Bivk-re- Bnordet (La)... 3 1 6 

Robert le Diable 336 

Roebe-OrtraL 3Ju 

Rodomot 257 

RaAomi 867 

/Tadorne 357 

Ho*ii» ' 357 

Rœn. 357 

Roinbotr { Le) 577 

n«mo 357 

Roncluy (Le).. 6 

Roorhernlle*. 9$ 

HonfrrboM- 5) 6 

RWe (.U) 681,686 

Botière (Iji) t$3 

R'Hkcmagi 367 

I /io(liontq^« 3»7 

IÏ 4 lh*i»i igum 357 

JfotftoMfffNS 357 

Rtdhauw 357 

Rolmariat 699 

/fotom. 867 

flolonuiri. 36- 

Rotomag} i 367 

Roioinago 367 

/lutonuiÿujn 367 

Roiomagru 357 

Rotumaht. 357 

/Totomam 867 

ffoUani rit Hat 35 7 

Rûluma . . .................. 3*7 

Rotnuio 357 

Rouan ..............V...... 357 

Rougeramp 37 

Roule (Le)............. 989.506 

/Tournant* 357 

Routot . ........... . «54 

Rouxin^nil (Valroont) 548 

Rae-aox-Jitifn I Le 1 S$9 


s 


1 Sobuutot bit 

1 Saint Aaron 5*3 

I Saint-Abbon 5 t 3 

Saint-Adrien-du-Buft-Gueriinl . . 979 

r Saint- Aignnn 96 , 365 

Saint-Aubin -de -Carrai ou de 

Courvnl 991 

Suint-Aubin-de-b-Botte i 53 

Soint-Aubin-deo-Cercucil* «53 

Siiirit-Aubin-U-Riiièru 970 

• Saiot-Aubin-mr-Cailly . . . 978, 677 

| Sujnt-Aucl 397,398 

: Sujol-Autoi(ie-de-Dr.itnionl 354 

âuinl-Amuatd-nur-Ry 979 

! Saiül-Bartbrl«ny « 5 », 676 

1 Saint-Blaive-de-Lay . ......... 55 t 

I Saint-Calbald St. 33 . 69 
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Cabane*. 

Saiut-Clair-Mir-étreUl 98 

Satut-Clair-aur-Gournay 918 , 

Siint-Dcuia-Clief-de-Ceux «99 ' 

Saint-Deiuv-d'Jlêncoart 5*8 . 

Saint-Drnia-du-Va) 63 ■ 

Sun t- t>i|f»«-furt 1 S 1 , 1 A a 

Soint-Éticnnc-de-ln-Maladrerie-. 68 

Sainl-Étienne-deft-Préf 91 3 

S»int-Éti«>ne 4 e-Yieux 649 

Saint-Fiacre- 908 ; 

S'-Crur^eM-de Ik^berviH*-. . 3 I 5-390 
Saint-^»«Jrg«-Mk‘-<;raveorbotï. . . 187 

SaLnt-Gernidin-dea-EaMitirdn 977 

S>iiii-GürinaiD-»im»'Ti>ic; &i 

Saüil (tillr*- it«-Hrpainiill*- ..... 990 

Saint-GilIni-do-VamigeriJIa 391 

Sunt-Giiii1aamp-ilM-n<nort 656 

Saint-lleDier- 34 ÿ 

Saiiit-Jea«-d’Al>lieto< i 5 t • 

Saiiit-Jeun-de-Fcdlc ville. . . 187. 670 

Sain t- Jean-di 1 *- Courts 161 

Saint-Joan-rar-Cailly a66 

S,iint-Jiilirn-dni-Chnrlreiix 338 

Saint-JitM 7 

Samt-Lourent-d'Etoveriue».. . 99, 3 o 

Saiot-Luirent-pia-Lvons 167 

Saint-Lourun 996 : 

Saint- Lcger,. 636 1 

Saint-l-étmanldu -Frcane 668 

Saint-Martin-au-Bos Y a 

Saiiit-Mai1in-dn-!lru<|iirdolle. . . 543 

Saint-Marlin-de-Créaumi’ «99 

Sainl-.Marlir>-dii-Ple*w* «76 \ 

Saint- Muurire 199 > 

Simt-MielieJ -dii-llaitel l 55 | 

Sainl-NicoL*-du-llee 33 1 ] 

Seint-Ni<rolii*-dr-Gro*fy 559 j 

Saint-Nîfolao-dee-ReiMlii» îâ | 

Sainl-Sieolafr-de-Yrule* 538 \ 

SninL-\i«il«-du-Verlbois 985 I 

Soint-Oucn-au-Boae 518 ] 

Soint-Guen-IVerid-cn-Bourw*.. • 698 1 
Soini-<hJeii-*ui^Beil«n«*mbre.. . 11 \ 

Soint -Oui-n -vur-Broeby 3 

Saint-Philbert-du-Turp 3o9 

SainL-Piemi-d’Épinty. 16,90 

SaiDt-Pi«rre-dtt-Liér«4ilt 33 » 1 

Saiot-lhemvnù-<bê»-C8oi|»#. . . . 199 

Saint-Pierre-le- Petit 5 a 5 

S,unt-Remy-d'Alir mionl 3 a 

Saint-Rmiy -en> Rivière.. . . 178,179 

Smot-Riqaier d'Hérirourt- 699 1 

Saint-RwJi-rfp-IhxiMT 533 ; 

Saint-Boeb-dii-Havre 1*6 1 

Saiiit-Saniion 196 

Saint-Saturnin 609 ; 

Saint-Souirur-la -Compagne.. . . 190 1 
Sainl-Snlpiro-de-IteUengrimlJe.. tj ' 

Soinl-Sulpire-sur-Yère 54 

Saml-Sapplix t 5 o , 


C^kaniiv. 


Snml Sjlveatre l 3 l 

Kaint-Yiclor-ln-FajBpagfi* 5 >9 

Saint-Vineent-di*-Ni>g*«t- alp 

Saint- Vineont-d'lllieriïiarv 1 55 

Saint-Wulfran. 600 

Sainte-Anne-de-li-FonUiue .... .la 1 
Sainle-AoMreberte-de-PuvillT.. . 353 

Sainte^Barbe-de-Creiaaet 349 

Sainte-Beuve- aux-Cbanup» 178 

SainLe-Cruix-du-Bab-du-Parc. . 46 

Soi 11 le-Gn»x-*ur- Ailier f>o6 

Saiu(e-Fi>) -la-Ciffnrd 69 

Saiule-Gertrnde. . — ......... A 98 

Sainte-Honorine » 36 

Saintr-MarçiHiriU>-d'Attthv ou l« 

AiiidiIp 1716173 

Snintu-Margiir Hlt-divfMluioune. a 08 
Suinte- \Urcueriti'-ik*-Caprimot»l. Ho 

Saiute-!Uargnurile-du>Uuji 5 o 6 

Sainte- liane (Ferme de) 698 

Sainte ‘Vaulioiirg 34 1 

SainU-lnikorniita de U Croix do 

pierre (Lee) 53 # 

S«Hc (Bo» de la) 557 

Salle* (Cour de»)............ 5 a 4 

SalmonviUe-lo-Rtvière 977 

Sulmunvilk'-lo-Snuvjgr 996 

&rn<(« Fidrg de Boire 69 

Satie fi Sa ha font in Cantparnû ... un 

Sanuiiu.. 643 

Sareaphagi 906 

Suurliay-le-Ba» 35 

Sauchayr-le-llaiit 35 

SauMfiaare 5»4 

SaiuienR«ein 4 re-eii-Rr«y t 38 

Secnn» 176 

SeUovitle 970 

Smnan 543 

Setville 117 

Siitetot. 354 

Solinoare &19 

Sonnimaro 619 

Sujiience 3 tà, 33 <| 

Somig, 1 85 

Soreoip (Les) 987 

Sylva Brttnnit 5 oH 

Sylva Brolomtr 608 


T 


Taiilio{Le) 3oo 

Tilleville. 5iû 

Tannarum 591 

Tendus 983 

Tetmelttare 198 

Tenaille 109 

Thibrrranntl 641 

Tliiboulot n S 

Tbil-eii-Rray ( Le) 90 S 


Colon an. 

1 Tbuit (Le), 677 

TLuring<- e66 

TonneviDe 591 

Torniole (La) 60. 101 

Torp(Le) 5 o 6 

TorjMJB-Caiu ( Le ) 5 1 3 

loirni'ai.. ................. 9a 

Tosto* 90 

Tut (La) iAa. «8a 

TouffrenUe 996 

Tour-peu. 99S 

Toiul«Bimriil« 76, 566 

TniSarwl 909,676 

Trinité-dw-Jonqiiièrc* (La).. . . « 3 i 

Triêtiieill*.. 3 » 

I TwmothriUa 690 

Tiirmotvill» 690 

Turmoville 690 

U 

if gâte 3 > 5 . 3*6 
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Voda 390 

Yagnnta (C6te des) 64 o 

Vnmverjfue 666 

Val |Cbn|M'l|r du 1 538 

Va 1 am«(La) 94 

Vnl-aox-Grèfi (Le b 93 

Val- Babeuf (Le) 111 

Vnl-d'Aunoy (Le). ...... . 188.191 

Yul-dra-Cuntes (Le). 3 i 

Vul-dra-Lcox (Le) 3 1 3 

1 Vnl-de- Seine | Ijt ) 667 

! Yn|-du-Rr>i (Le) 67 

1 Y«Mlillr.(Lr) Mi 

Yel-llullin (Le)*. i 5 S 

Val-Martin (U) 979 

I Vol-Miellé (U) 118 

VolouiiH- ( La | g 3 g 

l'amtiM. 968 

Varenne a68 

Vam»/»evül©-I»-Cbaua*ée 39 1 

YnrcngeTiUe-uir-Duelair 3 a 1 

Vargrmont 69 

Variroprv 179.180 

Varoevitte-lee-GW* 91 

Varret (La) 3 

Vufiouy (Le) 54 o 

Vasaonrille 3 a 

VaUnchmi. 64 o 

Vuucbel | Le). ..... - ioi,io 3 .io 4 

VuuruHe 1 08 

Yaudrt- ville 61 

Vaurnuy (Le). 3 co 

Vambuit | Le). lu. lit 

Youville.. 54 1 

PrJfaeo 687 
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TABLE ALPHABÉTIQUE DES MATIÈRES 


A 

4hba)r*(AiKM'ni#ci|; Arque*. ôy , Ancb» ou Aumale, 171, 
lU-aubec. 19»; Bdloiamu . 107; lli» al, a45; ilonri'-- 
> ille . jJ4t ; Bon oe-Nou vcüe-lei-R* Mien , A76; Bourg- Dtm 
(le). 6a; Bmimutier-eu-Bray, a6o; CaUeviile-h*-lH!*u- 
Égli»*». 66; Unir-Ruimcl, 19$; DurUii. *w. Eu, 3g: 
Kérsnip. to4>; Foiilrndlc oa SninlWoiidnlle. 4gir6o3 ; 
FourunuiMil. 18*; Gravelines ou Dame* anglaiats ïïe 
Bon*-», 376; Graviilc, IM; Jnmivge*, 3o3-3ia; Lv- 
/{tutu , 3oo; Longueville 60 ;-Montérollicr, u. r i8; Mouti- 
»illi*i», 1 47 ; OcvüWAbbflye , 663 ; I’avilly, 365: Saint- 
Aioand de Rouen ,3^4; Saiiit-AuLm-sur-Gournay. a» 8; 
Saui U- Brigitte de Rouen , 3-G , Sauito-t.Uire de Rouen . 
375 : Sauitc-Lathennr-diiMont de Rouen, 876; Sainte- 
Tnriile-du-Mont de Rouen , 876 ; Saint-George» de Bt>- 
cbmiBe. 3 1 5-3*0 ; Soint-Oueri de Rouen , 3?»V . 4 1 o- A 1 6. 
Saint-Steno, *tti, «fl»; Saint-Sain*. »64; Saint-Virtor- 
l'Abbayc. 8g j Saint -Wa/idrtlle ou FoutwieHe. 4 q7-6o 3; 
Seplineulea . 46; Ségy, «6a; T réport (le), Al»; Valasse 1 
lie). gA; Val mont, 640; Yvetot. SCu. 

Abbaye* (Tradition* d') : Avrctmiml, a ; Bnudrvilie. 610; 
»an , «Uo4o-Poi-de-Ker J 61 7 ; Cbauwée (la), Ap;Crid, 36; l 
Fcsquo*, 067; Glàeourt, Su; Hermanvillr , 46; Ijiuéty. 

■63 : Manegli»*, 1 46; Rolleville, 160; Smnt-Aubin-sur- 
Mer, ô*r>; Saint-Étieiioe-dii -Rouira y , 33g; Saint- 1 
Mard», 7; Tbil- Mauae ville (le), 3; Yarangenlie-aur- 
Mer. 83; Vittefleur, 484. 

Abbé | Terre» «te T) : Boee- Bérenger. tiO. 

Abbé»: de Féramp, leurs lombmui. xiv* siècle. 107; de 
JuiuiégC’» , leur» dolle» et sépulture* du xi‘ au Xi" siècle, I 
3og. 3to; de Satiit-Ouen de Rôti» , leurs dalle» et tom- 
beaux, du xiii* et du xiv‘ siècle. Ai A, Aiô. 

Abjuration de la princraut de Coudé en 1 696 , Ronen , 3yo 

SUide île l'église Sainl-Gcrvai» de Rouen . temps onliqii«M , 
3ftb. 

Vb»ide« romane* du xi* uècte : Rarentui, 36g; Bre-dc 
Mou Ugne , 1 1 & ; Bésiou vilie-f.ur • Mer. 97 ; lie nu ère», 91 ; 1 

• iaudebee lez-Elio'uf. 378 : Épréfot, «3a; Étran, 7$; 
tecainp, 106; F< rlo-eu-Bray (la), 196; FonUine-le- j 
Bourg, «83; GniimbnuriHr, 1 &o; Houquetot. ng;Ju- ! 
iniége», 3o8; Inonde (la), 3»g; Longueville, 666; Pc- 
Ut-Qnes illy (chapelle de Saint-Julien), 338; Ranrou. 
6»3 ; Rouen : I Crnimnonl ) . 378; (Stint-Paul ), 3g 4 ; | 
tSaint-Oueo). 3?A . A 10: S<unt- Jean d'Abbrtot, 161 ; | 


Saint •Martiu-do-Boaobenille. 3 16: Saint-Vigor-d'Itnon 
«lie, lôS; Saint -W andrille. 6o3; Saint -Wandrille 
(chapHIe de Saint -Saturnin ) , 5» a ; Soinie-Marguerite 
*ur-.Mer. 81 ; Vimlle. in ; Yain ville. 3i3 

Acquigny (Famille Le Roux d'Esneval d’). s* sépulture à 
Pavilly, 366,366. 

Acquignj (M. R. E. Le Houx d’Eaneval d'j, fondateur de* 
église* d'Yverrique. 6»3, et de Urétmiti ville. 66a; «on 
tombeau à Pavilly, 679. 

Agati^onyx, Duuvrrnd, ai. 

Agnès Serai, son manoir au Alwmil-nout-Juwiair** . 3 1 3 ; 
son tombeau i Juniiêge», 3to; son inscription, 3io. 

AgoniwmU (Confrérie dos) Saint-Martiu-aux-Arbre» . b;.'. 

Agnife» franque» eu broute , fer damasquiné, etc. : Dieppe . 
aA; Dnurmid, a8: Obeuf, 376; Knwrmeu, 89; Ju- 
miégea, 3a6; Lambervilk. 6; LondiniArM . aag; Mont 
Cauvaire, 984; MontivilRers , 147; Oaville-la-Riv»âre 
76 ; Parfondeval . aîi ; Rouen , 373 . 681 ; Voûtes , 63* 
(Voir Boucle* et FUtjuet de rniUnnwiJ 

Aiguières antique» : Liliebonne, «3A. 

Aiguilles en broute : romaine», Muulevrier, '196; — fnm- 
qne». Douvreud. ai, *8; Emenneu, *6; Londinièru». 
aag. 

Aissante» : Port-Mort . » 38 ; Rouen, A67. 

àttro d«* Saint- Alaclnii de Rouen , Ao8. 

Alavotne. arebileeie de la flèche de Notre-Dame de Rouen . 
Itl, Aig, *»A. 

Albâtre f Rolable» <1* ) : xif * «ièclo , Saiut-Deui»-»ur-Scie , 88 ; 
Vicqnomnrc. 61 3. (Voir Retables.) 

Albon (Careillrd’) : Tvetut, 6fM>. 

Alêne* franque* «1 fer :I»ndinicr«,»a9;Parfondeval, »S|. 

Amalbert du PaviB), 336 ; u statue sépulcrale, 35»'*. 

Amand (Saint), éviqne d'Utrecbt. è Rouen, 37 4^ 

Ambassadeur» éeoMai» empoisonné» à Dieppa TS^A. 

Ainboise (Cardinaux d’) : 1 A y y- 1 5o8 , fundeut U- pnlm- 
d* justice, A60; «5oi , donnent la doe.be dite de Georges 
d'Anubuue , A »o ; 1 60 1 , eiiibeilisson t le manoir de Pévitir. 
443; 1607, élèvent lu tour de Beurre do Notre-Dame 
de Rouen, A ai»; i 5 c> 7 >i 63 o, le grand portail de N»tre- 
Damc de Rouen, A17; 160g, le bureau des fiiiAiiee» de 
Normandie, AA9; iSi 5, la fontaine de la Croix-de-P»orre 
» Rouen , 4A6, ht. t6ai>-t6aû, leur» tombeaux, 433. 
431; tbao.lmur» caveaux, 434; ibab-tôAi. leurs st*- 
lues Mtpulcrale» , 433; t638, donnent le toit de la cha- 
pelle de la Sainte-Vierge de Notre-Dame. 4a5. 


;i<). 
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DÉPARTEMENT DE LA SEINE-INFÉRIEURE. 


Ambre (Perle* d'): Gnu ville, *84; Jamiégnt, 3»o; Mar- 
tin-Église. 73; Nede-Hodrng, *44 ; Rouen, 58 i : Saint 
Auliut-Mtr-Sci», 79; Sommer). a®3. 

Ambre natif: locbeville, à a. 

Amphithéâtre de Rouen comblé par saiiit Romain . 873, 

Amphores romaine* : Ca «Ww^a-EIkul . 3a A ; Rouen . 

38i, 3 i«. 

Aoiynt (Jacques), abbé de Rclluxaune, 107. 

Anagramme : Caudeboe-oo-Cauv , A91. 

Auaslsae (Tien de aol d'or d'| : Nealo-Hodeng , a Ai. 

Anfeniet do Bores I, L'abbé d'), COttfruarur do la fin : Run- 
nxare, 348. 

Anglais eofiatrottoUH d’eglUr» (Tradition d’) : KcreUiîtiHe- 
les-Bnons. fi fi t ; llnrfloiir, <43; TbrrouldoiUe, 544. 

Anglaises (Douves). religieuses à Rouan, 376. 

Ango (Jehan) : m maison a DiqijMt, 3s; «on manoir à Va 
migeville-aur-Mer. 84; son tombeau à Dieppe, 17. 

Ange (Roger), architecte do pdai» de justice de Rouen. 

45o. 

An go ns franr» : Envenncw, *9; Gouy, s S 7. 

Anguier (Le* frères), sculpteur*. 4o, 44. 

Anna d'Autriche, son vœn à Nutre-Dame-dn-ls-Paix. à 
Sahara, 33p. 

Anneau pador.il de* archevêque» do Rouen . présente par 
l'abbesse de Saint An. and . .1 - ;*» . 

Anneaux de broute : romain*, Bretonne, &07; Camlehec- 
let-Phenf. 3*4 ; Monville. *84; Prouarvillc. a3o;Sot- 
terille-irt-Rotien . 34o; — francs, Caudeboc-lcs-EIheuf, 
3*5; Loudinien» , si(c Neale-Hodeng , *44; Parfunde- 
val, *3i ; Saint-Vineent-de-Nogent, »4g. 

Anneaot de U «suture de* religieux : Aultay, 466; SaijQt- 
Wandrille, 601. 

Anneaux -bagne* da moyen Age : un* siecle. Cuttévrard, 
56» ; — xi* siècle. Crique (la), h® a- 

Anuoiiciude* : Fêcauip, 109: Rouen, 385- 

An*beii (Saint), se» relique* à la Vaupaliérc. 347- 

Anaégtse, abbé de Fontnieüe, son testament , *54, &00. 

Anaégiir, crainte de Gaux, Fecaïup, 106. 

AnU'fiie, mérovingien, Lillebonue, i3â. 

Antiphonier» . manuscrits , xvm* tiède, Bcimemil, 47. 

Antomu» (Religieux), Rouen , 3flo. 

Apollon (Statuette d’), Lillebonne, |3«; son imago en mo 
naïqoe, Lillebonne, 07 1. 

A pâtres | Imagos d' ) : en bois , 1*1* siècle , Sainte-Beuve- en- 
Rivière. *5i ; Yaltrlolsoiia-Reauniofit, 1*1; — en pnin- 
lure. xiii* tiède, Ssint-Jean-d'Abbctot. i5i ; ni* siècle , 
Angarrille Rnilliul, tau;— en pierre, xv' tiède» Saint- 
Ouen de Rouen, 4 1 3 , 4iA; i54ô, Candeher-eD-Caui , 
4 H® ; — en verrière», xi* siècle, Notre-Damo-de-Ronea , 
4*i ; XVI* siècle. chapelle du château do la Maütemye, 
4pâ. 

A iju .-Jiics : romain», Ltn-tat. 99; Lillebwuiie, i3*; Homo, 
■ > 5H ; -- 4a «133, Dieppe, s3. 

A il«fT? de* Fées : Vieux (loti, 3»o. 

Arbre du Baron , Ecotigny, a*t. 

Arlire où Bollon a suspendu wi bracelet* ; Bomaare. 348, 

A 1 brv-cbapeUe : AUouville, 555. 

Arbre* de Jetaè : eu pierre, 111* tiède, Notre-Dame de 
Rouen, 417; — en verrière, xu* nède, An court, 54, 
Lanteleii. 343; Caudcbec-co-Caux , 489; Elbeuf, 3*7; 
3 a 8 ; Rouen : i535 (Sainl-Godard) $79; xn* siècle 


( Saint- Marlou), 407; (Saint- Vincent), 4o3 ; VrUcqmcr, 
5i>8. 

Arbre* sons-marin* : Beauboc-la-Roaière . ig3; lia vm (le). 
1*4; Vmlettea, 483. 

Arcade* sépulcrale» de* abbé* de Saint -Ourn : xn* tiède. 
Rouen , io». 

Archevêque* de Rouen (Saints) représente* dan* le* ver- 
riers* de la chapelle de Notre-Dame. à la cathédrale, 
ix* sèèds, 4*7. 

A rr bières garnie* de boule» mobile* percées, îvt* siècle : 
Motteville-b-*- Deux -Clocher*. 533; Sainte-Mirguerite- 
sur-Durloir, 3» 5, 

Architecte* : xni' saèrle, Dory (Jehan), Notre-Dame de 
Rouen .4sa, 4*3 ; Durand , Rouen , 4*5 ; Knguerrand ou 
Ingidram. Rouen. 417; — 11* sièda, Bernerai 1 Alrxati- 
dre ) et son lil» . Saint-Oueti de Rouen . 4 1 4 rGal ( Denis ). 
Saint- Laurent de Rouen , 3»3; Lebrun (Jehan), Rouen . 
Aiÿ; Le Roux (Jacquet et Roullarit), Rouen . 4 10, 4**; 
Logent (Jehan), Rouen, 419; l^etHlier (Guillaume), 
Lat>dekec-en-Caiix. 487, 491; Pontif (r>uilUuma), 
Rouen, 419, 4to. 4ti, 4*3, 4*8; Robin (Pierrr), 
Kami- Marlou de Rouen . 4o3; Salvart (Jehan), Notre- 
Dame de Rouen, 4i®, 4*4, 4*5; — xn* siècle. Ango 
( Roger |. Rouen. 65o; Bèdiou (Nicolas). Arque*. 07; 
Bellarmalo ( Hièronimo), Havre | le), i*3; Chardon (Rie 
bert), Kécainp, 106; Delarue (Juan), Doudeville. 5n; 
Ducbenun (Nicolas). Havre (le), i*4 ; C.ringoinj, Rouen, 
407 ; Leprevoal (Jaopios) , Rouen. S98 ; Le Roux < Roul- 
(ani). 417, 4a4, 45o; Le Roy. château d'En. 4 » ; L**- 
leFlier (Guillaume). Caudabeè«0-CMll , 487, *il< i Tou- 
«bet (Guillaume), Rouen. 4oi. 43»; — Xfli* siède. 
Boynet (Antoine et hminnnuet). Saint- VA'audrüte. 5oo, 
but. 6»*; Gabriel (Jacques), Rouen. 453; Mantard, 
Ciuiy, 479; — XVIII* siècle, Rote (de), Rnuen, 447; 
Gaumont (François-Pierre). Rouen, 385; Qcfraoce. Fê- 
camp, 108; Rouen, 37*) , 447; De Gociej (Louis). An- 
couTtevillo-sur Hécicoiirl. 5*7; Dubob. Rouen. 447; 
Lo Uniment . Houeti, 374. Lecaiixmticr. Rouen. 
43o, 453; Lucas, Rouen, 443; Patte. Boïbec, gî; Thi- 
bault. Yverrbpie, 5n3 ; TuuehcA, Rouen, 4m ; Vauque- 
lin, Rouen, 44a» — m* «ôcle, Alavoine, Notre-Dame 
de Rouen, 417. 4lÿ; Grégoire, Rouen, 45d; Barthé- 
lemy, Rouen. 434. 

Archive* : Aumale, abbaye et viBe, iG®, 17»; BéSdbtc, 
abbaye, 193; flelloianne, abbaye, *u8; Bival, abbaye, 
*45; Elbeuf. 3»H ; Foucarroont , abbaye. <83; Hoalme 
(le). 344 ; Jiiraiég**, abbaye, lu ; Mortenier-tur- 
Eaulne, prieuré, *43; Neufcbitel-cn-Brty. Racnardine* , 
*48 ; OtTran vilb* . 76 ; Rouen : le chapitre de Notre-Dame, 
438, le* Chartreux, 33 s ; Saint- Machra , 4 ih ; S*int- 
Auhtn -sar-Coumay. abbaye, 908; Sainte -Vauboarg , 
commnnderir, au Yal-de-la-Haye, Ski; Saiut-George* 
de Boacherrille, 3ip ; Saint-Gilles , prieuré, à Seinl-Au- 
biu-Jouxte-fbiuUcng , 33o; Saint-Snëns, abbaye, *6*; 
Sigr. prieuré, *G3. 

Ardoi*r* avec inscriptions tumulaire du tvn* et du snii’ 
siècle: Montivillien, 1 48. 

A réjaune (Forêt d‘), 5oG, 5u7, 5o8. 

A réJaune (Palais mérovingien d*) : V alto villa et Brotonne , 

5o4, 5o4, 607, 5o8. 

Arme» parlante* de* Martel : Birille-lo-Martrl, 54p. 
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Arsenal de la marin'' . au Havre. 147. 

Arthur de Bretagne : Rouille (la). S3a ; Rouen. 877. 

Arthur, roi de la Grande-Bretagne ; Harflror, 1 Va. 

Art» libéraui (Maison île*) : 1076. Rouen, 67a. 678. 

Ascii , ligner** sur Ir céppe lumulairr dr Rouen , 861 

Am-line, ciirwnqtKiir dieppou, 7a. 

Atelier monétaire de Rouen sou* le* Francs. Ir* Nunnand* j 
et au moyen Age, 87a- 

Atrlirrv d’outil* dr pierre : Blangy, «76; PreairriHr, 9*6; 
(■/•iMUnière* . **8. 

Attribut* de la Mort dan* le ometiérv de Saint-Maetou 
de Rouen . V09. 

Auberge* ancienne* : Bousille. SfiO: Gnoixmar*. 35i; 
ftcrainville. a a S ; Fécatnp. a a 1 ; Rouan , A76. A79. 

Aubevoic (Alba via | : Rouen, 8 ôjj. 

Aubign* (M*' d‘). archevêque de Rouen, au château de 
Manneville, 69; à Rouen, son tombeau, ISA. 

Augustines : Cawdcbrr-eti-Cau! , I91 ; Gournay-eti-Bray. 
•*7- 

Augustin* ikfliau»»**' : Rouen, 385. 

Augustin* ( Grand»-) ; Rouen. 38 j. 

Aumôaiére» (Fermoir* de boum» ou d’J : Esivertnçin, 89. 

Aura ou A urée (Saint*) . Pavilly, lit. 

Amlwbrrle ( Sainte ). fomle le monastère de Pavilly, 355 ; 
lave le linge de l'abbaye de Jutuiege» . 356 ; «a mort , 355 ; 

«ou tombeau, 356; sa rba|*dle a Pavilly, 356; sa fon- 
taine à Sainte- A uatreberte, 356. et à Pavilly. 356. 

Autel dn A cru. 1637. Rouen. ASo. 

Autel païen en pierre de liai» consacra à Vénus, Mars, etr. : 
Roncberolle*-en-Bray, alla. 

Autel* chrétien* en bois avec baldaquins, ivi‘ tiède : An- 
liiirax-RiiüéviÜe (le*), 97H; Bois-Hulin (le). <•*> ; Cite- 
nay (la), 37!; Goupigny . «70; Doiidrtu ville , ait; 
Irlon. 5*i ; itOfflle (l'alurl). AK*; la Prée. *fio; ban- 
groy. AA, .Mustt-de-l'lf. 35 A; Mucbedent, 5a; Pocume - 
rmu , *0* ; Sainl-Onen-Mir Rrachy. 3. (Voir BaUsqiàmi. ) 

Autel* chrétien* en marbre : tvn* siècle, Pt-camp, 108; 
cbapHIe du château de la Maillrrayc, 1617, Montivil- 
liem , 1 17 ; Réville. 5*5 ; — xvni* siècle , RrUbraf. *66 ; 
Gsiildesi (Sointe-Rarhe-daGriviisell, 35a; Dcrchigny. 
69; Gréroonvilio . 55*; Rouen (Notre- Dan»), A3o; 
(Saint éloi), 397; (Suint -Marlou). *07; | Saint -Vitt- 
rant), Ai>3; Yvrtot, 56o. 

Autels chrétiens rn pécrre: il" et ta* siècle, Autigny. 5«t; 
Bt*ille-Jc-4larle|, ÔA9; lUalUu-Abx, 35i ; Kmanville , | 

35 1 ; l.iM**tiére, 163; Natra-Dama-da-BUqoetuil , 197 -, 
Rançon. 5i>3; SainU*-M4rffueriU--«ir-M«r. 80; Saudiay- 
le-Ra* . 31 ; Yainville . 3*3 5 — 1111' aiécle , Catillon . *o3 ; 
Gontmlle, 48s; Grouneanil. 199; Hum - Mesnil - Bou- 
Mlle*, 77; Saumay (le), 55A; Tbil-Riberpré (le). *81; 

— IV* siècle , t Sp6. Anvé vilte-aur- llérieourt , 5*6 ; Blain- 
ville. *7* ; Sauchay-fo-llaat , 34;— xvi* *ièr|e, Bène*- 
ville, 5o.j ; Rervtlle-aur-Sains, *98; BUngy. 177; Cba- 
pelle-sur-Dun (la), 5**; Clèrw, *81; GlévïMa, 5*6 ; 
Kctot-les-Baoa», 55i ; Élelan. <38; Frcaqnienne. 35*; 
Goucbaupré, Su; Guiluiécourt . Si; Juniiég**. 3t*; 
Sainte - Gertrude , A97; Saint- Jean- d'Abbelot, &A7; — 
ivh* aède, 1666. Feurarmont. 189; |6©5, Saint-Viu- 
eent-Craironinil, »55. 

A vilien ( Saint ) . évéque de Bout-n . 365 ; ma loin beau , 365. : 


0 

llnrcbit» I Statuette* antique* de), Buèb*r, 93; l,ill*'U'l>IH\ 
iSs. 

Bague antique en argent aroc denier île Marrin : Saint- 
Riquior-ra-Riviére, 190. 

Bague* en or, argent , enivre , etc. : ru nu me* , Braqnemoaf . 
64; Loge* (Ira), 11*; Sainl-Hîquier en-Bivière , 190: 
franque» , A'esnee-eu-Bray, 90&; lleiancourl . *©5; 
lHeppe . *4; Dosirmid. *8; Fk-Lot . 54 1; Envertnru, S9; 
lléniMiville, 3ot; Ixuulmiérr» , **9; Nesle-Hodrog. *44; 
Neufehilel en Br»r, *46; Pnrfondrval, *3i; Pierrefîqoe* 
mt ; Sainte-Mai'giionlo-sur-Yler, 80, 81: Saint •Vincetil- 
de-Nogenl. *49; — moyen âge. Cettévrard, 56 1 ; Crique 
(la), 56*; Nanfchâtol-en-Bray, *48. 

Bailo ou Bd : Arque*. 57 ; Grid , 33 ; EsUmU-vilb - Écalles . 
*75; Sainte Grois-suMlnrliy, 977. 

Bailloiil (Iran de), roi d'tfeow : Biillodl->eu»ille. *99. 

Bailliage (br), Rouen, 156. 

Bain* romains ; Rn-loruie, 407; Flretat. 99. billcbonm -, 
l3*; Saint-*- Adresse . 9*9; Sainte- Margurrite-tur-Mer. 
le. 

Balance*' : romaine*. Arques, 55 ; fjiilly, *8 1 ; Dieppe , *5; 

• franques , Knvernrd , 99. 

Baldaquin» d'autel : en bois, tu* siècle, Aitlbieut-Ralié- 
ville (le*). *78; Bosv lliilm (le). 4y; Rrémoulier, *4o: 
Gntrnny (le), *74-, Goupigny. 170; Doudrauville, «II; 
Fontaine-en-Bray, 967 ; Idon, 5*i ; Jauville . à Pabld 
AK*; la Pré*, *60; Losigroy. A4; Mont dc-l lf, 33o; 
Mucbed-nt. 5*; Pommervuz. 903; Saint-Oiten-*sir- 
Bradiy. 3; — en marbra, zvtu* siècle. Féranip. iu8; 
Huaen ( Saint -Marion), A07; (Saint-Patrice). 4oi: 
(Saint -Vincent), >4o3. 

Baldaquins pour le «oint Mcrcsncnt : »vi* Merle . ViJfom- 
sur-Auinalr, 170. 

Bolles sur les églises >Trac«* de) : Blangy, 177; S*int-Au- 
bin-do-GrrUit, 498. 

Balustrade aux (Hlrcs iforcvs : Gaudcboc-en-Caut , 4«- 

; »*«. 

Balustrade* ; de bu», «v||* siècle, Arque*. 5K; Beau «.mit 
l<|5; Suiitt-Valnry en-Cmn, 697 ; — de cuivre, »«* siècle. 
Gandeber - en -Gaux , 49»; il3A-*6la, Rosira (Votro- 
Dame), 4*7 ; leur dratnidion en 1793,801^*11,497; — 
de pierre, delà RenauMnce. Vpyuea, 57; Dieppe, 16, 
18; Féeamp, 107. 

Banr* : de pierre dans le* église* du xi* siècle. Fort-Mort . 
*38; Sainl-Wandnlle (chapHfo de Saint Saturnin), 5»*; 
— de bois, xvi* siècle, l'ommereux . »o*; Rouen (Saint- 
Vincent). AoS; — seigneuriaux, cliapello du château 
d'étdnn, 188; rhapellc du château de U Muillerayr. 
4*5-, Mesnil-aoits-Jumiéges, 3i 3;. Saint- Marion de Fidle- 
ville, 89; — de rusifrrne , 1 556, Trait (le), 3**: l65i , 
Rdbeuf, 966. 

Baptême de Htdfon (919) et de ‘tint Olavc, roi de Rior- 
végn (ioiS), à Rouen, 878. 

Baptême par immersion : Rouen , 878. 

Baptistère dans une colonne de pierre de la Reitaiasann.', 
au Hanouard, 5a8. 

Bapti*lères en pinnv* ; tnt* siècle, Anrcanmevitle. 978; 
Aubennesoil-Beaujuai* , 61 ; AnbcrviRo-la-Maiioel . 47b; 
Bdbeuf, *65; Bcèlencomhre, 9; Béiioii ville-sur- Mer. 
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ifflâ 

Bon -d'F.im» bourg ( le ) , *#7 ; Bui**ay . *78 ; Brraulé , 
nfi; Brémoolier-Menral , *06; Cany, 479; Collerille. 
54o; CUviile-MoUpvilk'. *8i; CriHvilb'-la-Roquefort , 
&al; Critot, *57; CuySaint-Fiaere. *08; ÉuntnviUe, 
;:■» fcpotivHIf. i4o; Épmille-Martainville, *gt ; Fou- 
taine-lo-Bourg, *83; Fourart, 5» 7 : Fn**nn}-le-l.ong . 
*7 ; Gante* ille .ut; Gprtilli, 1 i* ; tsotifroille-Caillut. 
1*1: Gonuetüle-lo-MaMel. 101 ; Gruncaoil, 199; llau- 
eourl-lrx-Mailly. igg; Hodeng-HodaOftr» 160; lléri- 
rourt-cn-Canx. 5*<i; Ifi-aur-Loiidiflièrei (les), Si; l/>- 
ge* (le*), 11*; Maiieliouiifle, 5i ; M-uuipiomlle, Il3; 
Mesnil-David (le). 170; Me*nil-ww»-Jiiniiége» (le). 
H 1 3 ; Mont-do-rifjlr), 354 ; Hortrw»er-*ur-Eaiilnr. *43, 
Muolineattx, 335; Nrvde-Uoikng, #44; Vovilb-Cliatap- 
•rOiwl (la). *67; Nonnnimlle, 5 i ■;« ; Notre-Dame-do- 
Rlii|iiclitit . '197; Noyer#. 199; Nullminnt, 17a; Oujiu- 
*il!e. 48u; Ou mile, 53o; Osmoy. *3*; Pi##y-Povilk . 
<46 , Pommereel, t*; Qtuliem1lé-«iir-Mr*, 76; Quin- 
rjin|»ix. *1*6; Ranrnn , JmS; Hicari illo . -rin: Rorqiie- 
•uont. i4j) ; Ro4k*ii|e, 1 5«» ; Roncltui* . 171 ; Naiul-An- 
hio-CçlkvilIr. 170; Satnt-Aubin-Épiuay. 970; Saint- 
Ckir-aur-ÉtrMnl. 98 ; Saint-Honoré, 53 ; Siutil-Mnrtiii-du- 
liée, iu3; Saint -Martin-dii-Mnnoir, i5o; Suint -Sameat! , 
196; Saint Waudnlk. 5u3 ; Set#Plol-k-Mauennduit . 
343 : Sutuwii/'-inMx , 1 * 1 ; SaieniKunit , *3# ; Soreng , 
181»; Tio rf »*ille, 643; Tiélrerille, 343: T rmivilk-»?n- 
Caux. 96; Valimmt. 548; T n tu- loi -#<m#- Beaumont, 
1*1 : Vkux-lW |lc|. *i.r>: xiv* tiède, Angenille-l'Or- 

r|»er. «17 ; Benoonvilk. b 1 3 : "Tillodien-ta* Montagne , 
»m>; — xi* . Beiu«**iHn-la-Gil!*rt, 8; Eriunnou 
viHe, ii3; Ea (collège), 4t; Fontaiiîn-k-Dun, 3*3 ; 
Ixingneil, 79; i 4»7. Oberville. Mo; Brouille, yü; 
1^77. Saint-Reiny-en-Bivtare, 178; Sierrille, *86; — 
xvi* #iéck- (a ver date*), ifoy, lrto«» , fiai; i543. Éta- 
londr, #7; lii|»«mviUu » èt - Unit» , 53 4 ; i 55» . Lougroy, 
43; i50g, Mnrtigny, 7*4; \én«#villB, 4H3; 1600, Au- 
thkux-Port-Sflirjt-OneD (loa). #65; — lit' »i8de (*aiu 
date*), tueront . 54 : Aullii»u\-*ur-Bn<hy |1«), #77; 
Bôio-Iluliri (le). 4g; Boia-lUbetl (le), 48; Biino-val. 
1 «3 ; Caodebrc-en-Caux , 4go; Ckiuilk, 3*" ; Cric] . 36; 
Crosiilk-aur-Scie, ôo; Doueront. 176; Déoie*tan tille, 
Th*: Keak*-Villi-r», 3## ; Fry. 1 60 ; GanffeviUe-rOreber, 
l4» ; üraiorroirt. 6g ; Gratin ille-1’ Akiuetlc . 1 ig; Gruges, 
7»: llarfh-ur. t 43; liane l ouiük' du), 1*9; Hénouvilk, 
3»* ; Manne» illelk , i46; Méaaoguerille, 161; Mon- 
fbanx |8&: l'ctil-Appuvilk (le), 71 ; Quevillon, 3i 4 ; 
Boute». 53o; Saint- 4(ihin**ar*Srju. 19; Samtn-Agallie- 
d'Ali-nuont. -j 3 1 ; Saink-Murgin-rite-iiur-Mer. 8i;Saint- 
M-m i>ii-nni-lkn>niiui , 48*; Sntnt-Ouen-aur-Rrachy, 3: 
Smnl-S»|vaio, 3*6; Sasoevilk, 453; Sauque» ille. 8*; 
Tourvilte-aur-Arques . S»; Val-de-la-Haye (le). 34i; 
taiipabcrr (la). 3 4S. xtii* siûrlu (avec date»), 1607. 
Knlfelot, g5; i6i4, firviUr, 535; 16*1, 1a Gaillardu, 
3*4; ifiay, Ptaine-Sévu. 535 ; i64o. Ilarcanvilk, 61* ; 
i 65o, llautot-le-Valoia , .*» 1 8 ; i 65a , Saial-Pierra-de- 
Kruiiquoville, 971; i655, Omille-l'Abba)^ , 554; 166a, 
Bosville. 476; 1674, Neale-Normarjduu»e. 1 86 : i6g4, 
Hiulol-l'Auvrny. : xvu* »iè<k' | sans dates ). Beuo- 

>oir-*n-l.\<ia». «57; Canclun, 36; FmH|uieuiie , 33* ; 
llorqarrillr. 48 1 ; Gn#rh«vi|)e-la-Vailleraye. *7*ï — 
«111' «iéela. 1718. Hnnooard (le). 5t8; t7‘?3, Bru- 


<|a*d«lk'. liij; tlbeuf 1 Saïut-KüiMinu). Ajr Murvilk- 
lit. 

Bapt ialén*» en pkunli ; llll* *iikle. CoBlciilIf. 46»; Suint - 
Piurre ro-Fort. >4*7, Obrriille, Mo. 

Baptitlères priniitir»; CaSlMnlIa, a S«iot-44abdnlle,3o<i. 
ll'Ti<ourt-<*n-Caux , 3 >6 ; Hown . 374. 

Kapùitér*-* fDouiurclwde) : xiraièele. Bures, ->*4; «lau- 
debac — Cm, 4yo; Mundiuin, ittù; fUiuuu. Saiut- 
Roiuain (venant de Sainl-étieoue-iku-Tuoticlim. ) , 3i»u . 

Rarlinrune (La) : IWioen, 445; Gounny-en-llrav , ail». 

BaiilleU rouniin» en verre: Barcntin, 34g; K un y. 478. 
Esletlr», *)**; Luge» (les), il»; Neuvillrde-Pollot . *5 : 
IWuen , 36a , ■*- < ; Turretivl, i»4. 

Barrages litluraiix . Brnneral, 109; Ftretat. 100; Féraui]i 
1 ni; llorileur. 1 4«; Ondale, i5«; Saint-Valéry -en-Caut. 
«■36; Yport . m 4. 

Barré (Le l'ére) , ininiuie. fondateur des Mrtir* de la Pp' 
v idence* à (kuien . 36; 

Borre-y-Va (Gba|»Hle de Nolre-ltame de), à tlnudrln-r ei,- 
(.‘aux. 4g 1. 

Baain (Tbomav), uvé«|a«> de Iômcux . *ou portrait .» Cau- 
dubor, .488; sa Canaille u Lauquetivt, g5. 

lin» reliefs antiques: Lilkboune. 1 53 

Ba»- relief» «brélien* en marbre . albâtre , Loi# . p* ire. etc. . 
xr*ierJe, Féramp. 107 ; Saint -Georges de Bosebenillr 
3 i 7 . 3i 6; — xill* niitle. Bouen ( Nolrv-DaMe). grand 
portail. 3Sg, 4i8. 4*1; Saint-George» de IkHcliarville , 
3i7. 3 1 * ; u\* «iéHe. IVlit-QuenH; | I l . 33^ . Rouen 
l Autre- llame j , portail «le la tlulrriile . ’t J» ; portail «la* l.i- 
brairr». 4*a ; Saint Hi-um sur-S<ie, s8; \ mare, 971 ; — 
xv* siècle. Lateuay (le). *74; lU-.u. -Uifuiimnre* (l<r«). 
3t; IliKjrn .Saint -Mnclou), on» iSainl Qini»:, 4| 9; Saint 
Vartin-OwMnvîlln . »6n; Saorhay, 35; — xvi* #iéck*. 
A ngrr ville- Baillriil, 116; Arque». 58; Baillulct, a*3: 
ik llién* (la), 196; Boia-rEtéque, u88; Brndinurourl. 
907; Bréiountier, *4i ; Bnlly, *36; Bnrt»; 9 9 4: t.uude- 
bee-en-t.aux. 4go; < 'relut, 118; Dieppe, 17. 18; Fé- 
eamp. *07, tuH; Folny, 9*7; Graimille-la-Tetnlunére. 
48o ; Havre (le), i#g-, Héron (la), *9»; lf<^#ur-lu>ndi- 
nièrr* ( le* ) , 3 1 ; Looda ( la ) , l#o; Hamy , * 4u ; MpmhI - 
Paniu.'v üle . 35 i ; M« «i.il-t»ou‘-J umiége# (le), 3 1 S ; Xtak-- 
en-Broy, *44; Quevrevilk - In - Poterie . #70 ; Rouen 
hôtel du Boiirgllirnuildf . 454, 455. 456; de» maisun». 
46», 463 , 467, 479, 4"3 : (Saüil-Homain V, 3g6 ; i Sauil 
Vinrent), 4ui ; Sainte- A mtreberle, 807 ; Torcy-le-IMit , 
53; Touffreville-lâ-Corbeliiie. 65H ; Tour «ille*la- Cha- 
pelle, 35, Tréport (le), 44; — xvn* riêelr, Auvtllier». 
*34; Rouen {Bonne- Nouvelle), 3711 — lvm * 

I7>3, Obauf. 897 ; Ikiara ; 1777 1 .\o4re-Duu>« } , 43o ; 
1781 |U Madeleine), 3 q5. 

lUwelief- do l'ancionno abbaye de Beliaunne : xvui* aieck- . 
a Arguoil. «5;;i Brejnnutier-McrviiJ, #«7; 4 Guuruaj- 
en-BniT, 9 16; a Sainte-MargueriU^da-Ik'Iluxanio-. *oS. 

Bai-ndief* de l'hôtel du Bourgtb|jp>uJde : V»i aiôck-, [>*'-- 
torale». <456; «ymboliipu» , 455; du Camp dn diap d m 
153, 4< : »i>. 

Hit-nlid* du Camp du dr»p d'or : xv»’ «M 1 , Italien . 465. 
4ÜL • 

ItaMin* du Havrr. 1*4 , 197 

Bastille, à l)inpj»e, *#. 

Ilailon (L'abbd), »85- 
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Bataille (Champs «le— ) : d'Arqur» . 5g. 60 ; de Rouen , S7A; 
(crois «1 pierre en souvenir de — ) ADimare, 5i4; 
(ferme de U — ) Doadavitle, 5 * 9 ; (pré «te la — ) t'-an- 
deber-en-O.aus, 486; Rouen, 37S. 

Bataille <T Arque* en « . 5g; d’Étouteville-siir-Mer, 

bbt ; de Viau ville, en i4i6. à Gerpormllo, 64o. 

Bateau» de Bouille an xvt* «tède : la Bouille, 333. 

Bateaux enfouis : llarre (le), 1 1 i ; Montiriilicr» , 1 \ 

Bâton de verre tordu antique : Liltebonne .071. 

Bâtons de coudrier dan» le* tombe* da moyen âge : llnaeii. 
&80. 

Bec (Hôtel de l'abbé da) : Rouen, 45o, 46g. 

B*r-d«vl4èvre (1**), fondateurs de l'cgU* de* Carme* dê- 
eliaiM«c« (aujourd'hui Saint- Romain de Rouen), 384, 
3 y» ; y reposent, 383; leur* tombeau» à Saint-Godard , 
3gt> ; (portrait «foui Boo», 967. 

Recquet | Robert), artititecV de la flèrlie de bai» de Sotrr- 
Dnme de Rouen en *544, 4*3; u tombe, 43H. 

Bedford I Duc de). régent , protecteur des Carme* de Rouen, 
38i : de» Cekstius, 38»; «on tombeau à Notrn-Dame de' 
Rouen , 136 ; ma cercueil eu plomb , 433 ; «on •■mbou- 
mesnent, 436. 

Bédiou (Nirubi»), architecte « Arque», 5j. 

Beffroi de Rouen en i3gn et 171 (, 433. 

Ifeguine* : Rouen . 38t>. 

Bébucbet { Nient**) , amiral. i4o. 

BHriiwir (Ile de), «011 existence à lepoqae franqae, 486; 
»ê donation à saint Coudé, 486; u disparition et «a 
niappariliou, 486, 608. 

BeUeiand* ( It. et M~ de) : Rouen. 386. 

Bellefund* ( Monastère de) : Rouen . 386. 

Bêflêdirline* : Rouen, 38o. 

Bénédictine» de Bcllefoud» , 386. 

Bénitier dan» un chapiteau de tuarbre antique Sainte 
Beuve-ca-Ririère . 961. 

Bénitier* : XIII* siècle. Mesnil *otu Juuuége» (le), 3*3; — 
II»' siècle, Icton, bsi ; — su' siècle (avee dites), *545, 
llocqtievLUe, 181; |563, KUloudc. 37; «671. Dieppe. 
18; 1074, Boi*«iy ; 1 600, Hourilk, 36o; — («ans dal< « 1 
Anconrt, 51; Bouvreuil, 9 1 <>; Emenneu. Su; Étria'i. 
(38; Féenmp, 108; Gu*’rbn>iU.j-lu-M»illerny«' . 4yi, 
Gouchanpré , 3<i; llarlleur, ( 43 ; QoeviUon , Si 4; Re- 
liets , 976; Saint-Lucien . 1C1; Sier\üie, a»i>; Tourvillr 
»ur-Arqueé, 89-, — xrci* siècle. (670, Saint- Wnrtin-efi- 
Campagne, 33; -g xvrn* siècle, Morvith», 161; 1773, 
Bruquedatle . i&B. 

Bénitiers dan* des chapiteau» du moyen âge : si* siècle . 
Gminrourl, 63; Havre (le), j»6; — mi* siècle. Bétie»- 
ville , 509. 

Bénilirm dans de* mesure* de pierre. (Voir Mcsurva. 1 

IU.*rr.m en bots de U salle de» Pa«- Pendus. <i Rouen, xvi" 
siècle, 45 1. 

Berceau t, bontet», cornicbe*. etc. : u' *w»d* , Rouen. 

( Grand* - Garnies | , 38y ; Saint - Wandrille . 5«>i ; — ivr 
siècle, Bon ville. 3«jo; Clères, tKj; Guinærvjlle . »84: 
Mcunil-Riiry, 5*3; Munchatn, i85; Roim-ii (Saîiit-An- 
drê-nux-Fcvre»). 3ya ; (Sain IM! rois -de*- IVHetie r* ). 3g9 ; 
(Saint-Godard ), 3y6; Vattctot -sous-Beaumont, 1*0; 
xvt* Douvrend , 98 ; Maeluvlciit, 5» ; Rouen ( Béguim** ) . 
38o; — svm* siècle, Rouen (Saint-Romain), Jyrt. 

Berger Rouen (La) : Rouen. 454. 


Bonte on Reryré** ( évêque de ) : Sainte-Gertrude . 897. 

Bernardine*: 11A0. Rival, 94b; **64, Banderille. 34 1 : 
i634. Arque», 5g; *65o. Yvriot, 56o; i65»,Nmf- 
cbàleJ-eii Hr.iy, *48. 

Bernerai (Alexandre de) et «on BU, arrbiterte» de Saint - 
Onen de Rouen au XV* siècle, 4i4; leurs dalle* tnmu- 
lairr*. Rouen , 4i 4. 

Berry (lai ducbeMn de), à Arque*, 60; 8 Rraquetuoiit 
66, 566; à Italien, 4ig; à Sainte-Gertrude, 4 97. 

Hertin (L*«), peintre* et KtdpU-m*. Fallencourt , 180; 
Sainte-Foy, 5 9. 

.nétberirmiM (Joau de), navigateur, roi des Canaries; «ou 
ebileau et va lomho . (îrailliille-U-TemUirière. 48o; m 
naiisanre. Siunt-Martin-le-Gaillanl , 44. 

Beurre (Tour dr), n Notre-Dame do Rouen, 49a. 

Bibliothèque* : Dieppe, a3 ; HaTre (le), i aa , t ?g ; Mort- 
tirillier*, ily; du cbapitre de Notre-Dame de Rooen 
en i4t5, 43 1 ; son escalier en 1 478, 3i ; du trésor de 
Croiiinsre. 35 1. 

Bicètre, maison de correction à Rouen . 38o. 

Bigot 1 1. a famille) : Rouen, 456, 68 1 ; Sammcmil. 53 1. 

Bilietlm : IlarRenr, |44; Rouen, 38 1. 

Bivellia romains : lâHebonne, i3a. 

Blair» d'frnaniboM. fondateur des Antille» fmiiçaiH-*; mmi 
berceau et *00 iusrnptiou comminiiorative à Allouville 
Beilcfume, 656. 

Blain ville (M. de). u.iturnli«to , A Arque*. 5g. 

Blanche (le Castille I, La reine), 4 la Bonillr. 33a ; a Saint- 
Aignan, 346. 

Blsndie d'Évreus (La reine), b R.*ll.»anne, 908; ton ernur 
è Goumay, ai 5. 

Bubicr (Antoine), ahhë de Féramp, 107, 108, nbbe de 
Saint-Ouen do Rouen, continue Véglife, 4io; construit 
f« cloître. Al 9; SP* armes, 4 il. 

Roueries: xti* siècle . Aavéïille, 5»6; Fresquienne, 35a; 
Gooscville, 6i 9 ; lloupperille, 344; OuièvTecoiirt . aai: 
Rouen ( Saint- Arnaud), 376; (Saint- Vincent). 4oJ; Hy. 
Sg4; — xvn* siècle, Vetniérc* (venant de l’abbaye «le 
Plêaiii), i 49 ; Rouen (Saint-Ouen). 4|0; &aiut-V*lery- 
en-Caus. 537; Saint Wandrille, âoi ; Yvotot (venant de 
Saint- Wundrille), 56o. 

BiM*-Roeé (Guustemesml d«) . Fécainp , 110; GmimlHiu- 
rille. 1 Ô9 ; Thibennesml . 555. 

BoiMieau-étalon , in* siècle, Bolbec , 667. 

Boite à miroir antique ; Saint-Jean-de-FollevUle , 187 

Bolu» d’etain pour le c*ur de CliAibs V. à Rouen. i3&o 
435. 

Boite en ruivre < « lampe : sn* siècle . FofWiUe-Radkatd . 

:*6y. 

Boiu» en plomb pour le ctror de Biduird Cnr de l^on , à 
Rouen, it 99. 436. 

Bon-Pasteur: Rouen. 388. 

Borne uilluire de Tclricus : Rouen, 36o, 58o. 

Borne» de pierre armoriée», dan» la forêt . an Val-de-la 
Haye, 34*. 

IU>ttine» de cuir de moine* ou d'abbds : J uni mge* . 3ug: 
Rouen, 58*; Saint- Wandritle, 5o*. 

Bouc romain eu bnxue : Uarfleur, *4a. 

Boude» de ceinturon en brome et fer de l'époque franque . 
Aubmuesnil-les-Érables, 174; Àvesn«v*-«»n-Bniy, aoi, 
Baillolet. aaS; Béiancourl, to5; Roio-Rubert (la), 48-, 
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CoUeviUe, 4 * ‘a ; Doo» rend, ik, *S; Écraimulc. 117; 
En venue», *y; Evletto», -jHa; k'in Uil , gg ; Fnurannoi.l . 
i8u; Grandcourt. 997; Gravai, *5g; Jumiége», 3»o; 
Lambert ilte, 6; Loudmiere», «*9; Lucy, 9)9; Mant- 
Gauvatre, 981, 3»o; Moutérollk-'r, -j 3H; Monlmilier». 
*67; Moimlle . 986; Ncsle HikI.-u;; . 96k; Ne*le-Nor- 
mnndeuse. 186; NruCrliâtrl-cn-Bray, a4C; \ruvtlle-Per- 
rièrt*. aâo; Notre- Danje-<!e-B|iqur1iut, I97 ; l’trfomlr 
val. »3» ; PonU-ct-Maran , 5f»5 ; Rcbct», 37*»; Rouen. 
.173. i ; SomtAulun-mr-Sac. 7 9; SainteMurguenlr- 
wr-klrr, no, K 1 ; Saint-Martiii-aux-Uuitcaiix , ûris ; Saint 
Yioccnt-dr-Nogrtit, a4«j; Sigy, 1 t>9 ; Sommer) , 
Vente* Saini Reiny (Ira), 96 k. 

Boucle* d* religieux 'lu moyen ige : Auffiij, .Vi 1 '. , llouoit. 
>Hi ; Saint-Wandrille . ôoi. 

Boucle* d'oreille* frauqiM*» rn or, argent cl brume ; Ave*- 
i*v»-cn-Bray. 906; Douireud, aa, 98; Entenueu , a>j: 
Fctqor». 337; Ixindiiiièr*-* , aa«j; Moulerollirr, 908; 
!S«b>.iladeng. *VV; Neufrbâlel-*n-Bray, 966; Parfoii- 
deval, «3. 

Bouclier* franc» : Envrriunt . »y ; Londiniorra , 919 ; ,\e<lr 

Hodcnu. a U. 

Roulatnv illien (Tombeau de» J : Soiut-Saire. aûb. 

Boide* »Je verre nxiuinet : Cany. (78; l.illebtmne . .>70; 
Rouri» . 37» ■ 

Houle» frarM|iic9 en verre on en* la 1 : Dont rend. 98; tn- 
‘cniHii , 9(| ; Londînièrr*, 999. 

Houle» mobiles dan» leu an-bicrv* : Mollev»lle-lc*Üeux- 
rioclw rfc. â&7 -, Sointr-Margucrito-Hir-Duckair, 3» 3. 

Boulet» do fer. à Foidaine-le-nnorg. *H3. 

Boulet» de pierre : llAitVur, »4fi: Vient- Manoir (le), 978. 

Bourdon de Notre-Dame de Rouen, kiy. 

Bourg fortifié : Ferté-eu-Bra; |la|, 196; Ville fleur. 684. 

Boargtbrruulde (Hôtel Jul , à Rouen, im* siècle. ki -i. 163 

Biiurae» ou aumdniérm fr.iiw|iim ( fermoir» lie) en fer. 
brame et or : Enteront! . «9; Neslp-lloudrng, aik. 

Boiilnllnr» [Grand») de Normandie, »t8. 

floutcrolle# de crasse : Juimége», 3 m». 

Doutent romain» , en broiue «maillé : Liilobounr, 670 ; 
en •» : Ullcbomie. 070; ■»- fronc». en brome : Lundi- 
nièrr*. 99(i -, \enfeUAld en Bray. akô ; — en mosaïque : 
Kntenmcu, 99. 

Bracelet» goulot», «1 or : Bratnnne, à 06 ; Haumex, 911». 
Vrrtot, û&9; en brome : (Uuiicüëëlrs-Elbeuf. 6)7 ; 
Ifammard (le), bty ; — romain* en or: Cailly, 980: 
Yquebeuf, «87; - en liroliic . LilUbounc. &7o;Sairj|- 
Viait~d'ËqtiM|(iPtille. 34; — en jaia : SoUovillc-|e«- 
Rixim . 3ko : co vrrrr : Tour» ille-la-H bière, 33» ; — 

franc», en argent . brome el perle» : Ate»o«»-en-Bruj. 
ao3 , Gondolier In-KIbeuf. .1*3. Douvrrnd. 98; Enver- 
rneu, 99; Jontié|;r* . 3to; laindiniêre». 999; Mont-Gau- 
• aire, 3io; Ne*!e-llodeng. tkk. 

brandon» : Rraqnmiont , 08. 

Bra* l Reliquaire eu forme de I : Satnt-Saen». 07G. 

flréaulé i Pierre dk* ) , tCoo, m mort. Nêiille, 533: sa roni- 
(ilainle. Nmlle. ; 33 ; ton ««rvire fnnétirc. Saint-Valer)- 
en-C-aut. â.Hi: Mcmit. .Veille. ô3o. 

Ilredal, cintre . «7^0 . llaunil-te>V«toi*. S18; i“6î. En- 
vrorn ille . ■'> » 6 , » 7&6 ■ Anmuvtlle. 5»b , Auberbotc. 616. 

Bnqurs mi>u!'->.» de la RenaÎMance. a Satut-EiMtarlie-la- 
Forêt. 17k. 


Brunei, ingéoioor du tunrwl wu U Tamiæ : Rouen, 666. 
Bureau de» finance» de >orin«ndi« : »5og, Rouen, A tt» . 

Burel (Les), fondeur» de elorbet . ÉcrvUuville-le<-Baon* 

537. 

Buktr* antique» en brame doré: Btuville. 678 ; — en brome, 
de Silène, à éfiinay -Sainte- lient e. a 5 a ; — du au»' ttocle. 
eu marbre, de Jean» el de Marie, a limite» ille-Saint - 
Laurent, bio; — de Houri IV, à Arqura, &R. 

Bu»leti de Françoia 1" et de Henri VIII xt»* atôrla. Rouen . 

i ii ii . 

Botte» : a FÉniycr, ValleviDe. 3oi;«ux Sarrwin». Graville- 
Sointe-Hononne . 199. (Voir Voiir* ) 

c 

Gacba-llibaud ( La) , rlocbo do beffroi de Rouan . xm* Merle. 

VS3. 

Garbet d'oculialc raaunn Rouen , 363. 

‘GaebeUe de 8.66k jiièee» d’or ô Rouen, 384 
Gacbette de vaat» antique» : eu argent. SoiDt-Jouin , 109: 
— on lirafixo, ftailiy-on-Ritièri:. 96; Saint- Vlarün-en- 
G.amp«);n*, 3». 

Gâchette* UKi|>étair»fa : g4ulo»*e», B*nn« - le • Gomte . &»o . 
BraquetiHiut , 67: Fetlavel!.* . 9.36, 9J7; llntanviUr 
3 u» ; LiiiH't}. 3ôo; — rouuinao, Amfrevilli-la-Mivoie . 
363, 364; Antéville, 6»6 : Argne» . bttfl ; Boae-le-Hand 
(le), to; Bourg-Hun (le). 69; Braqucoiont. 67; Bro- 
tonne, r.67. Cailly, »8o; Daminerre-eii-Rraj. «09; I>er- 
ehigiiy -Graincaurt. 69; Dieppe, 363 ; Épinny -Suinte 
lieuve. a3a ; EtclaveRe» , 3a 7 . Eu . 3q: Frimiay-lo-Long 
996 : Fmanoy-Folny, 11O ; Gonfrcville-l’Oreher. t ki ; Hat- 
ten tjlle. 617; >eunlle-Ferrièra». 960 ; N«»vil|e-le-Pollel. 
96: Pt-^diivilk'. *66: Pourvüle. 7» : Rouen. 363, 36A . 
363 ; Sn»nt-Mortin-eii-Gamp«tpie. 3a-, Saint-Remy-en- 
Rivière. «79; Sonnoery. a63; Vallet ille. .Suk ; • ftau- 
que». G «-(langue II*}- »So, tftt; Itubletillc. 88; l.uct. 
*3g; normande». Rouen, 373; — franraUe». xit' 
*ieclc. Rr»tnonlier- Mertal. 908; — xi* aiêele, Beau 
lott-la-IUiwère , 199; B«’rtrimont. HC. 667; Crique 1 la). 
60a; Ent.nueo, 366; Trvporl lie). 47; — 1*1* *»èrk. 
F ollev ille-Radkatol , 3 69 . 

Gacbola: xtreiérlc. Aumale, »6»i; Havrv(lei. 197. 
G.vJruu «le la Grutae-liorloy^ de Rouen, i kio-ibag, 466. 
t.ndran» minier» en |uerre : xv»’ siècle. F«nlaine-lr-|)un. 
3a3 , lloudvtot . &9V; RoiH'Uet, 67 4 ; — Vf»»' wécle. 
Rotten. 386: 173». ,Me»nil Durdcul (le). 636. 

Gadre a» bot» : xvi* nécle. Quiéviveoufi. liG 
Cages île bot» : xvi' siècle. Aumale. »66, 1O7. 

Gage» de fer : xv»’ tiède. Aumale. »66, 167. 

GaÎMos on coffret» funèbre* : gaoloia, Sainte- Beu ve-eo- 
Ritièn*. aâi; — romain», Cany, 678; Rovicre (la), 96». 
Soiote-lleklie . 6 '* -i. I Noir Co/rr U. ) 

Galrudc | Portail de la), à Notre-Dame de Rouen. 4*t, 6*9. 
Calète. ville jmiiIuik-. 686. 

Csb-luiti. ville gauloise <le» Calélts» . '186. 

Galicro en plomb : Juiuirgrft. 3io; — en terre. Longue- 
ville. 666. 

Gnlle^e (P. de), grand maître ib* rartillerie . Ecretteville- 
le»-Baou», 367. 

Calvaire» : Mont-Cauvaire. *84: en boit, xtt siècle. 


TABLE ALPHABÉTIQUE DES MATIÈRES. 


Saint-Maurice , 199; — xnl* siècle. Cs|iurin« du Rouen , 
389; Manègliar- , 1 46 ; — mU* «ièele , de minûoQ , a Har- 
fleur, * 43. 

Calviniste» du » ali 3 , mutilateuxv d'ujflise* el violateur* do 
tombeaux. 18, 3g4, 3g3, 817, f i3i. 43-j, 635. 636, 
438. 

Cambacérè* ( Le cardinal ) . nrr.hei Apte de Rouen . son tom- 
beaa à Rouen. 636. 

Campanile du beffroi de Rouen. 1711, 653. 

CampAnilet. campannr* ou clochers à pignon et tinterelles: 
ai* et xn* siècle . Au&uville-sur-Sainu. a; Iléiiarriile. 
116; BoarHee, a35; Collarilln, 54o; Moni-deflf» IM « 
Sainte-ticneviove du Pelit-Ruiuinsy. K® ; Soectig. i 85; — 
mi* *iéf le . Il Ardou ville. 364; — mi* siècle. Hodeug- 
au-Boee, t84. 

Camp de drap d'or | Bas-reliefs du l , 465, 466. 

Camp Dolent : Gonfreville-l'Orcher. »4o. 

OaiiijH anciens ou enceintes fortifiées , camps dits «fa César . 
à Braqueinont, 63, 66, 65, 66, 67; à Fècnntp , to6. 
tid; à Sandouville, a 56. 

Carapx indéterminés ; Aumale. t68; Bee-aux-Caudiois (le). 
6661 BJoverille-Bonaerours . a66; Boss-ilimonl (lej, 
ÏÏÏÏÏTT Criqurtot-TKaneva] , q8; Doovmid. 57. a8; Etre- 
Ut. 100 ; (Wiuy. a 68 ; Heiijjleville-aiir-Seie, 5o; Inche- 
ville. 4a ; iunuége* , 3o3 ; l-snivutot . Api; Quiév recourt. 
.*>75; Saint-Anbin-OHoviHe. 870; Sai»te-Cene»iève-en- 
Rriiy, a5l ; Sainl-Nicolna-de-la-Taillr, » SH ; Saiiit-Ouan- 
du-Breuil. 867: Sainl-Ourp-snnfc-BniHy- 34; Saint- 
PirrrMe-Varvrige ville. 8at ; Ticrgevillc, 646: Tooffrc- 
vill^ln-Corbdinu , 568; TouMniut. 666; Valliqucrville, 
568; Valmont, ô!i<; Varsioilli-Bn-ttrultr . cji , 99 . V*u- 
lettes, 483; Vtlloqainr, 6i>H ; — xtii* siècle, Fongneu- 
semitro, 101 ; — xvm* siècle . Saint-Aubin-sur-Seie. 86; 
Vraies, 63 q- 

Camps de Henri IV : Blngf t 177; Illosaevilk-Bonaecoun. 
*66; Touirrcvillu-la-Corhefirie. 5.*>x. 

Camp- Souverain (Abbaye do) : Saint-Sauna , aGt. 

Canada (Camp du), à Fécainp, 10&. 

Canal 1 Tratlilwio de) : Privai. 33o. 

Canal antique : Cany. 4yB. , 

Canaux |>rojetéN ou exécutés par Tauhnn : Havre (Ml. ta4; 
VainviMa. 3a3. 

Canon» d'uulel en argent, tvn* siècle, au Cardunnoy, à 
Saintu-Marçuerilivlex- Aumale. 173. 

Canon» en fer ; as* siècle, Dieppe et Eu, *4; TancarvUle. 
166; Il ardeur. t46; — xn* siècle, eu cuivre. Esda- 
vellrs. 187; Rouvray-CAtillon, 676 ; — XStl* aiède, en 
fonte du fur, Covert iüe-sur-Ètrutat . 99, too; Élrrtat, 
100. 

CantcUce (Loa) : Rouen. 383. 

Capitole : Cailly. 079. 

Capotes { Couvent des) : Ronrn, 388. 

Capucin (Cliambre de) : Caïulebrc-en-Caoi. 4(|0. 

Capucins : Caudrbec-en-Cani, 4Jt_; Dieppe, 76; Eu, 4t; 
Cou rua y -en -Brny. si 7; Harfleur. 1 44; Havre (le), ti6; 
Al atlleraye ( la ) , 4p5 ; Rouen , 38a ; Sutte ville- lex - Rouen , 
3*i 1 . 

Caracolinum , ville romaine, i4a, s 63. 

Caraiisins, ae» monnaie» et suu séjour à Rouen, 344,367. 

Carmélites : Dieppe, 90; Rouen. 334. 

Cannes (Grands) : Rouen, 879. 
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| Garnira (Petits ou déchaussés) ; Dieppe, 90; Rouen, 386- 

Coroiles de cuivre de 1 53 4, a Noire- Dame de Rouen . 617 

Carpentier, architecte : mil* siècle, Rouen, 434. 

Carpentier, peintre ; Rouen, 44o. 

Carreaux émaillé* du moyen Age : Auffay, 86 . Bailleulaur 
tanta*. aa»; Beauvoir -en -Lyon». i58; Bernlle-sor- 
Srins, «&8. lUwa. 167; Busf-Ro/.er. 37$; Brémontier 
en-Brny, *4o; Cbapelle-Saint-Oaen (la). 1S9-, Canteleu 
678, 67 1; ; Clore» . 98 1 ; Criel . 36 ; Dieppe , 99 . 94 ; Es- 
elarelka. 937; Étulan. t38; Étroit, 174; Fesques, *38: 
Feuillio (L»), 160; Fréauvilk'. 996; Freneuw!, 3*9: 
Preste», 938; Gruniesuîl, 199; Havre (le), 196, 198. 
199; Hunnamillc, 6; l.oge* (les), st9; Mutagmos, 919 . 
M..ul»nunm, 335: NcufchiU-l , 967; NemilMe -Polie* 
a6; Ni-villu, 535 ; Rooi-Meniit-Bon trille», 97. 98; Sainl- 
llcllirr. t3; Saint-Jean-d'Abbetot, 161 ; Saint- Sulpice- 
Htr-ïère, 44; Vatierrille, 956; ViIludieu-]a-MunUgue 
a4o; üanrhy. 933. 

Carreaux Caiencéa : 1 536 , r Liteau du Bêvilltera , 11 Uonfrr- 
viUu-l'Orfbcr, 678 ; Havre (le), 198. 

Carrelage du» murs nu moyen Age : Booa, 967 ; Gancourt- 
Saint-Élienne, 9i3; Hautot-lu-Vatai*. 5t8; Meulière». 
*4l ; Moulineuux, 335; Saint-Gcurges-de-Bosf-bwriHe. 
fi» 7 t Saiot-Piarru-de- VarcnaeriHe. 3at; Saint-Wan- 
drilte, 5o3. 

Carrière» anciennes : Fucamp (Pétreval), 166; Grainvàllu- 
la-Teinturière, 48o; Mauny (le Val-de*. Leux ) , 3o3 . 
Port-Sa in 1-0 ueti, 965 ; Sainte- Manu au Hosc , to3 ; Saint- 
Juuin. 109; Saint-! ignr (le Vnl-HitUin), t65. • 

Carrières aux oasunient* Inuunins ; Kcrainville, 117. 

Cartolaire* ; de Booteillos. 78; de Cretey. il ;<l* Jutniégee 
l Su; du Sajut-Madou de Ruucn , 608; de Sigy, t < 33 . 
j Cas réservés, t 4 t. 

Caopies ontiques ; Braquement, 67; Dieppe, a4; Doude 
ville. Si t ; Rouen, 368. 

Cassolette* romaines en brome : Rouen , 56 1. 

Castro ni romain de Lilleèouue . i33. 

Catulicrs : Rloasuvilln - Bonsecnurs , *66; Bretonne , 60(1; 
Catelier (le), 48; Cuvervillo-sur-ttretst, 99; Eu, 3i); 
F'iicarmont, 181; Gonfroville-rOrcber, *4o; Maunj. 
3t9 ; Radicale!. 1 38 ; Roquefort, 619; Saint-Jesn-dc- 
FolleiiUe, 187; Saint Nicolas-de-la -Taille. i3«; Saint- 
Pierre-do- Varengevillr, Sst; Sept-Muulcs, 45; Torcy- 
lo-Grand, 53 ; Vareogev»Ue-«ir-Mer, 68;Vatfovilk!,5£4 : 
YuuleUo», 483; Villequier. 608. 

Catcliers (Camp et ville de*), à Saint- Pierre <le-Varengc 
j ville, 3*t. 

Catherine (Sainte), «es relii|ue» à Rouen. 375 ; la côte, le 
fort et l'abbayu du son nom à Rouen. 3?5. 

Caux (Salusnon de) ; Rouen, 583. 

Caveau des cardiuaux d'Amboisu et de l'arcbevèquo d'Au 
bqjné, à Notre- Daran de Rouen, 434. ' 

Caveau du c«eur du roi Châties V, à Notre-Dame de Rouen. 
435. 

Caveau du maréchal de Vitlars, à Duodu ville, ôi i. 

CaToaux sépulcraux (féodaux ou eedésiaaliques) ; An- 
gci-ville- Bailleiil, tt5; Angiuas, 610; AnvcrtUc. 6*6; 
Aumale. 166; Avpsnes. *8. Bec-da-Mortagnc (le), 116; 
Belleucombre, 9; Belmesnil. 47; Bernièreu. 91 ; Beu- 
xuYille-la Grenier. 99; BounBe, 35o; Cailly, 980; Can 
tek-u, 31a ; Cidetot, 364 ; Cléraa, 981; Croixmare. 
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35y. Déncstauvdie, üo; Doudrvillr, 5| l ; Ëtoultevilk- 
mr-Mer, 65a ; Eu. 4o ; Fontenay <!*•). i 4o; Crémon- 
vtllr. H »ii ci>u ri . 199; HanM-le-Valoi». 1 *< ; Hau 

M-Saint-Sulpice. ôit; Lotiiruonic. *7!»; Longueville, 
il ; MaUhraja (chapelle du cbâtiwa delà). 490; Mer- 
val, **7; Mrsnièrr* , 94» ; Mofitiv illien, I&7. t4H ; Mot- 
nmlk, 43; Onaiu ville. 43 1 ; Pavilly. 336; Picrrecourl. 
• 87 ; Rouen (Carmes dèchauaaés l, 3Kf> . ( Jésuite»), 383 ; 
1, Notre-Dame) , 434, 435; (Saint-Patrira), loi ; | Saint 
Humain), 3g6; Sabur». 338; S*int-Aul>m-k-Canf. 3a ; 
Saint- Aubin -«or- Mer. f»u . Sainte-Colombe . M7 ; Saint- 
EtieancHlu-Roiirray. 33y . 34 m; Sauit«--Mari;ümië-d*An- 
eby ou le*- Aumale, 179; Saint -Lègrr-aai-Bou, 190: 
Saint-Marlin-dk*-Bascbemlk. 3i H : Saint-.Martin-dn-lke. 
io3; Saint-Sulpie**-»tir-Yèrr, 64; Saint-VVatvdnlk. lot ; 
Valmonl. 646; Vcutes-Sainl-Rcmy lira), afi4; Villers- 
••Hii Kourarmofil, 191 ; Yiüvle-Haut . sfi; YviHc, 3»3. 
t.arr» : un' «iecle , PurUir, 3oo; Mont-Saint- Aignan . 346; 
liooen . 37a. 4 Bu ; de U Vicomté . 476 ; — ivt* siècle , 
Baainval, »7»i; IkneMille. 5ug ; Clerr- . aSi ; Juoiiège». 
■I •>*> ; Hareaa ville. ôia: Molagnm. «19; Saint-Martin- 
da-BusclrrvilJe , 3iy ; Saint- Riquier-rn-Riviérr, 191 ; 
Saint* Vandntlc. ,‘kii; Yprwvillr-Bmlk. 54$ 
i.rJrvtia» ; Rompu. .18 j. 

4. alla romaine : Bracqueniunt , O7; Caudehec-k* - Elbeuf. 
3»3 ; Héricatirt-an-€aax, ‘>>9 ; Sainto-Marguenle-sar- 
Mer. Ho. 

4, «Utile de Souil-Pbilbcrt : Jumiérea. 3oH. 
iViit-Qrwlre (Les) : Harfleiir, i43,i45. 

Cercueil de marbra de aaiul Hom.iin, evéque de Rouen . 
Rouen , 3^3. 3y4. 

Cercueil de p»rrre de Milite Honorine. à Gffmik, 199, 

1 «3. 

Ctrcatil de plomb du due do IkdCuii, régant de France : 
Rouen, 436. 

< rrriM-il» chrétien» — en plomb Yugieu». 5a 1 ; Auinalr. 
173 ; Bemière», 91 ; Bmila-le-Martel, ■'>'19 ; Cnilly, 981»; 
Cnklot, 356; DénraUuv ilk . 5o; Dieppe. |H, ag, 563; 
Koiiurmont, iM3; Merral, 907; fiéviHo . 535 , Rouen 
(cathédrale 1. of Ütb, ISO; ai' iM dt , i:t' ; 16B6. 
t Jésuite» ). 383 ; < Saint-Patrie» l . 4oi ; Saiut-Auhin-aur- 
M«r. 3 1 ■> : an* et i»if siècle, SuiuU^Colombe , 337 ; 
iàio. Saint Lâger-aui-Boi». 190; Sainl-MarliD-du-Ber. 
109; Saint- Quentin. 34; — en plâtre, Bordeau vSiinl 
t.tair. y S ; I. midi mère*. 939 ; Mum». -a 4 i> ; Mesniérr*. 
a 4 «.Rouen iSaini-Ouen ), 689 ;&>int-Saën*. i6i;Saint- 
Wondrilte, 5o4; — ou bois, ati* tiède. Dieppe , au* ci 
îtrn* àklt, S.itnt-Wandnlk. 5o». 

«■ercueils d'enfants romain* : Cany, 1,77. 478; InluUai. 
483. 

Cercueils en pierre dn moyen âge, »i\ au" et un* tiède : 
Ancourt. 54; Braquement , 68; Dieppe. si; Êtran, 74-, 
Fer amp ,111; Hautot-sur-Mer, 7 1 ; J uiuiege» . 3oy , 3 1 o ; 
Martin-Église , 74; Mout-anx-Malodes (le). 346; Qui- 
ItprviUe, 76; Rouen (Saiate-CaÜimnfi), 370 ; (Saiut- 
Uuen. 33 1 ; Roui-McMiil-BouUuJk*. 77. "H; Saint-Aubin* 
Routât, 1 53 ; Saiut-Oueu-du-Brauil. :t3 7 ; Saint-Wmi - 
drille, 5oo; T report (la), 46; V«lkm-Kcalla«, 3a». 
Larooeil» en pierre indéterminé*. : Aaberrilln-la-Cduip%gnc, 
1 36 ; Aveanea-en-Bray, ail; Beaumotil-le-Haratic . 36a : 
Cléoa. 5a6: Cretot. 11»; HarBeur. lit; Uoupprvillc. 


343; lalleboune. i36; Sabura, 33y ; Saint- Aobin-de»- 
Cercueüf, «53; Saint- léonard, a a S : Villert-Bcalbt* . 
3<a ; Y port, ut. 

Cercueils francs en pirrre : Ainfrevilb- - Ja-Yli -Yoio. 96b; 
Anraaiiinrville, 178; AubrrnDPtnil-)e«- L'rnbka, «74; 
, AiiUiêeut-RHtieviBÔ tlotj, 978; Àmnp^-eii-Rray, to5; 
BenuMiiult, iy4; Birillo-oiir-Mer, 97; Ber-di'-Murtagnr. 
1(6; Blan^y. 176; Bonlcaut -Saint -Clair. gS; Cante 
leu, 34a ; (.uudeber Ica-FJbriif. 3a«'i; Clèrca. 981 ; Col- 
latfiflt, b-4o; Panruuil, *78; Uaubeuf- ScniHe. ««7; 
Dcrille, 343; Dieppe, i.'i; D.wirrand . 98; EUtolif , 396 : 
Élùtot, ûii ; fjd rites, aH ; Éiakmde. i~\ Fontain* - 
eii-Bray. 907; Fiudea. 988; ijaiKouri-Saint-Êtiennc . 
9«3; Cuuiitlr. »8« -, Grand-Couronne (le). 333 : Gm- 
i*l, 93g; lUudrirourt, 169; Havre (le), 199; Héeou- 
rilk, 3oi : llodeng-au-Boac, «33; Houppe ville. 343 ; 
Uueauvilk. 999; Lamberville. 5; Liianj, 153; Lilk- 
boune. i34. 1 35 ; Maany. 3t3; Mnnt-C-auvejre . b 84; 
Monvilk. 984; Montiullkn. 1 46. *47; Morptij-la- 
Pommeroyc. 976; Neuville- Ferrière*, lia; Oivel. 335 : 
Orivol . 3au , 07H ; Ouville-la- lli* iér- , 7a ; Pavilly , 3 j'i , 
Pierrdiyure. mu; Pourulle. 71; lîebela. 976; Roger- 
ville. 1 53 ; Boum . 3 73 , ( inérovin.tien»). &80 ; ■— (car- 

lovingvens), 5*1 . Saint- André-aur-Caitly, 9.*>.î ; Sainl-Au- 
bin-dcv-Cerruetls. i53; Samt-Aubin-Épinay, 970 ; Sainl- 
|)eni*-l«-Tbiboull . 999: Saint-Étianne-du-Romniv. 3.7- t . 
Sainlo-tienetiève-eii-Bray, 909; Saink-Marguente-*ur- 
Mer, 81; Snint-l.éonard. i«3; Saint-Martin-aui-BoU. 
«90; Saint-P Urr o « rv-Part , 55a ; Sainl-Reray-Bo*c- Re- 
court. 44 ; Saint-Yalery-wi-Cam. 536; So|>t-Menle«. 45 ; 
Sigv. «fia* Somoicn, a44; Tiergurille, 64V ; TourvilJe- 
la-Ririéro. 33 1 ; Tréport (le), 46; Vatkvilk. io4; Yil- 
ler* nr-Aumtle , «69; — en pUiw. Beaunay. 85; Cau* 
ikbae-lei-Elbeuf. 3a3 , DarnpkrnMMi-Bra), 90g, 910, 
Hépouvilk, 3oi ; MouIreiiil-en-Caut . 88; Orival.âjK; 
Ouùlle la-llmiTr. 70: Sepl-Meuk*. 45. 

CecrueiN romain» en pierre : Auberville la-t-aaipagne. i3u; 
Fcramp. «oi; Graville, isa; lilleborme, «34; Rouen 
3fto. 369, 363, 867, 168; Sntlerille-li'i-Rooen . 34n : 
Valteiilk, 5>.i4 ; — en plomb, Cany, 477, 478; Darr>< 
tal , 98g; Rouen, 36«. 3 tin . 363. 364: SoUevilk-kr 
Rouen . 3 4o ; — en marbre . Rouen . 363; — en boi* , 
Rouen, 36a; en plâtre. Ro»*itk. 476; Rouen. 36h 
-- en tuile*. Cany, 677. 678; YVukUen. 483. 

Corf nnibpie (Cluiree du) ; Lilkimtine, Ô7», 371. 

Cerf (FAiiMygite. à Fécainp, 10C. 

Cerf romain — en broiue : Iktatirourt . snô; (bois ib- 
Epinay, sâa. 

t.baiue du port du Havre. 197. 

t biiinetk* franque», en broute et en fer: Aubermesiiil-k» 
Krvibk*. 17V; Aveinemcu-Rray. soi; Elbenf, 3 16 , En 
vermeil. 99; Gmitillr . «8i; Ixuvdiniérei. 99g; Quèviv- 
» ilk-la-Poterie . 970. 

Chair muveulaire romaine : Lilkbonne. «34. 

Choira archiépiscopale de Nolrr-Damu do Rouen, \v’ 
*»ôfk, 43o, 43». 

Cbsira de Bourdalone. â Astigny (venant d'Ku), 96. 

Chaire de Saint-Pierre l Inmpes de la ) , an* (tiède , Fieront» 
j FrHLila, u38 : tut* «tèek. Neale-Ilodcng. 944 ; in* siècle. 
Moutagny. 169. 

Chaires : xn'^îecle. Ruaièrv (le). Saint-Mairku-de-Fulk 
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fille. 89; iflao, Dieppe {venant de Saiat-Jcna «le 
Rouen), 17:16* *1. Suint-Mecloo de Reiven. *07: *646. 
SaintrAubiu-Jouxte-Boultf-nj;, 3îo; 1689, Betlefoew . 
556; — xtii* aièelc, Aniftiiy ( venant de Saini-Pieern 
d‘Eu),g6; Frichcinranil. o83 ; ÜJinpierre en Bimv, 1*0: 
Snint-Pniriee de Rouen , 4o* : Saiol-Nvcaiaa de Rouen. 
J78; Sdint-Martin-dn-Manoir. i5«; Saint- Fimr-de- 
Franque* ille. *71: — xmi* aiWc, ilolloxniioe , 908: 
Goarna>-eu-Rray, a*6; Pelit-Couroune. .187 ; Yrrtot, 58o. 
G haine de Gargantua, à Saint-Picn»-de-Vareii^ff ille. 3*i. 
Chambre-nox-t^terra. 4 Suint-Oueti de Rimen, xt* wèrle. ^7 S. 
Chambre de G«nUem«-Uc d'Atay , in* Merle, ■» Rouen. .17.'» 
Chambre de !.% Tournelle, ao palai* de justice de Rouen. 
AVI tiédit il". 1 , 

Chambre de* compte» de la Normandie, i5*6, 6 Yp- 

< lianibp-’ il'- Voltaire rhex M. de ridwriHc , a I .ninay, .".ta, 

• hampajpu» ( Philgvpe de ), UMpw à NiHr»-P<rp* de Rouen, 

1» 

* bamparl ( Robert ) , abbé de J umiège» . èréqoede loiidnrs t 

archevêque de Cantorbèry. 3o4; ann tombeau a Jn- 
nnr-'en.. 3 oq. 

Champ ite bwU>He (l^c) Bouille lia). A3 3 

< l;.-inip-dn-Tiv«nr à :i f. 3 . 

Chandelier» du broute | probablement du moyen jf;r | Ar- 
que». 55; Boec-OITivq , *a3, l/vflc* {lin| , it3;IU<ux, 
188: VaticrilU, 3oV; Tiétrcville, 543; Yéblewt. a 99. 
Cbuntrenc : Bonleaux-Saint-Clnir. 96. 

Cbapdcl de nvoino dan», une aépallurr de *Nauit VN «nilnlli- ■ 

2 * 1 , 

« hopolei de Mtinl l*g*r perdu * Saint-Valéry -on-€i»x . 

—nz~ : 

Chapelet (la verte du m‘ aède : 1-ucy, a3q 
Chapelle dan» un ebéne : Alhuivillr, ajà. 

Chapelle de ta Fierté (Ancienne) , à Runen , xn nèctr , 3 * 1 1 
Chapeik de* dur» de Normandie^ à Rouen . 389. 

I hapHfe i|e* ICi'ppe. &f|.ï, 

Chnpdlc de Saint-Saturnin, à Saiiit-Wncidrillo. x‘ ou n* 
siècle, 5o». 4 

Chapelle de Six-Hcurc» , à Valmont. xvi* liède, 547. 
Chapelle du Loup d de Qimritnorin , a \ prerillt-Bifille, 6V9. 
Chapelle aèpulrrak. HT*«iêrle. Ungaetorl. hifl. 

Chapelle raillée ilar.* le me (Saint Adrien), à Bcibenf, *66. 
Chapelle» detruitPB : AHouville-Bellefua**. ,‘i3fi ; Ani»er> ill*» - 
la-.Varld. 53 9: Anvcylüc. 6*6; Argue». 58. 560; Au- 
bermeanil-lea -Arable» . 17^; Auberrille-la-CaL-ipaKnc. 
l3o; Auffay. 83; A 11 mule . >6V. 1 67 : Atithietn-Porl- 
Stint-Ouen (leu), -y 65: Baona- le -Comte \le»), 55o ; 
Beanhea-la-Rofière .19*; Boanmanlt , 196; Bec-dc-Mor- 
Ujüe. i*6; Berlr eville-Saiid-Ouen . 48; Ikrinmput . 
8(1 ; Rèiancourt, *uG : BiviUe-Ia-Marlel , 068 ; BUinnIlo - 
Crpvon. i--ï ; IM-: • i!U . 111; Il l<v- -- j ■ itlc P»» -n » , -v | i | s 
BloawYiUe-ê*-|*Uin* , 533 ; Bote- Rnfter. 974 ; Bon ilia , 
h~»i ; Boualflea, 1 7 <1 . BanrK-Pun (la), 63; Bcnrille , 
3>wi ; Breaiit^. 116; Bach*. «t 4 ; Cmiv, Sr7-i ; CanTiBe- 
Ira-Daôa-ÉKHfr’fcToi i ; Candebee-en -Canx , 4;>i, V9* ; 
Clâon. 3*6; Clérea. **S; Cliponville. 5i5; CollaviUo, 
34o ; ColioeeDil-Maimatille. 69: ('mitaville . 168; Can- 
treimuilina. ft^u: Cuttévranl, « 1; Craiay-la-Haya, »5ÿ; 
Criai. «3l>; CriqneloMe-MauoondBit ■ Rio; Criquier*. 
i<H. itiq; CrDitman», 35 1; CoTerrilliMnir-ttreUi, 99; 
Pampvnrre-en-BraT. nu: Oèneatanytllr . 565. Deville. 


343; Diefipe, «8. *>j. 10; Doudeville, f*i 1 ; Hnriair 
3oo : ÉrraiririHe. » 1 8 : Elbenf, 3*8-33o ; Émannllr. 35* . 
ErmenoAi ville , 5a3; Eaaarta-Varinnpré {les>, »86; Étrâü 
75; 01 relit. »jtj. mu; Eu, 3n. 4o, Vi; Fauville. hi7; 
Fécamp. 108 , ukj; Ferri h rca. ***; Poolaiue-le-Dao . 
f>*3 ; ForKea-kn-t!aai iqi; Fouranaont, 1 8* ; Frrneuw. 
2rA\ Froberrilk, ni; (iniUr-fontaine, 198; Gommer- 
fille. 1 5* ; CoutiIIç, 5o3 ; Graincocrt, 6<t; Graionlle - 
la-Teinluri^re, 48 ; Harflenr. *44 ; Haumort , *oo ; Haii - 
dricourt. 169; HanUrt-|e-Vatni*, 5i8; Hanlot-oir-Mei , 
7° . T« : HérifourtHMi-Cam. 53o; HeAirtoauvilla , 3o* 
Han|f|wnOa-aur-Sc*a , 365 ; Hoequorillo. 48 1 ; llngleTille - 
en-Caui, 553: Jiimity-w, 3i*; Lammartille, 5; Lülr - 
baona. «3a; Luivôt, 353: Lu^e* lira), n»; LonffUnl. 
73; Maulfvri«T~Vnt> ; Mèiicrral, am}; Meanièm*. aha ; 
ld«Mmj-Mir i.tliel»>ÔDP |lej. <86; Mi>iK-tiaoi, »8; ( ; Mon 
rby-le-l'reux, *34; MonlerulUer. *53; Moni-Çauraire . 
577; Mnnl-KnlT, -vi 9; Neufeh4tnl-eii-BraT. *4 q; Nau » 
% ill*- Ferrièrea , *5o , >atiTÎHe-l»-P<iHf« ■ 1 5 ; ?iêviBe . 535 : 
NomvAimUe. bip; Notro-Daipe-if.llienpocC 9*; Kotre - 
Da«M?-da-Crnfeiirbo*i ■ 137 ; OeteviUe, 5?4 ; OuviBe-la - 
Riweir. 75. 76; Pavüly, 679; Pierretourt . 187; Pote - 
rie l li). 1 o* ; Rançon , 5i>3 ; Rouen {Capnruu). 38g. 
iCarnvélite» 1.38V. | FroiHanU;, V84 ; ( Vatlinrin*). 366. 
{ NonvfHaa-Cath<i|igue* ( , 387; (Oroloira). 387; |Pém - 
tanta). 38 V; (Saint-GiUea de Râpainville ) . 3flS ;(Sainl - 
Mif lirl-du-Mont-Garfaji | . 376 ; | Yiaitatnlniea ) . 385 ; di - 
vers?. 43-S, V3;|. 44o. V5o, V66, V5K; Rue Saint - 
PteiTt (la>, a85 ; Saint -Crmpin , 665; Saint-Defi*»-k 
Thiboctt ,»j)ll, *9.5 ; Sa*nt-LéÿT-d**«BuBrg- Dénia, *g& ; 
Soint-Oaen-dn-Breoil. 367 ; Saint-Piarra-ep-Port . 64* ; 
Srt(nt-Pierr*f-li.'-Vieux. oai; Saint- Remy-d'Aliermon 1 . , 
3*; Saint-Rcm>-en-R»viére t * 7» ; Saiot-Biqoier-an-Pi- 
yjèrv, mi; Saint-Suen», *6a, *63; Saint-Tbomaa-ja - 
Chao»aéw t 3Vh; Snint-Vaart-DiappedaJIe. 53i ; Saint - 
?aler> -en-Cam, 636. 437; Saint- Wapdriile | Gaüfou- 
yjile |. 5oa : Saiiite-Héléne-Bocdavilla. 6V3 ; Sainta-Mat - 
i;ucrile-nur-Mfr. 81 ; Senne* ille- mr-Fétantp. 54V; 
Soiertneanil. *33: Taoramlla, ib6; T»er)ferj||e. 

TlétrvTilla, 545; Tréport (le), 46; Yal-da-la-Hay. 
3Si ; Vallupierville, 56g; VeaurjUa-lea-Baona , 5&q; fil - 
lenuier, ôo3. $09; Y port, ni; YpreriHa-BiriRr , RVÜ ; 
Y veto* , 5f»o. 

C. ha pelle* exiatanla* (avec date*), ft* et xi* tiècle. Saint - 
Saturnin, à Saint -NV .-mdrillr, 5»*; 11* uérle. SuinU- 
Aaatreberte, à PaTilly, 356; il* et lu* aiécla, Sainl 
Pierr^ini-ebéa-Camp*. à Gmimaoil, 199 ; h’-mt* fiérle 
Notre-Dawe-da-Salut. i Féramp. 108 ; iC siècle . Gour- 
uayen-Bray, ai 6; m* siècle , Pelit-QtieyiUy {Saint-Ju- 
lien dea Chartreux | , 337; Xli'-Xn* aiècle. Saint- Martin 
du-Boa , à Ineheville , * 43 ; Notre -Danac-d u • Val , 4 Veulcs 
636; xut* inèelo, Notre-Dnine-dn-Cardonnoy, à Annaalc. 

*73; xui* siècle. Saint-GuiRaoma-du-IMaart , au Boi*- 
Himont. 367; Moutagny. 16*; Vi!!era-aou»-FoaearamH 

191; iiv-xn' tiède, Saint-Julien , au Tréport, 46; XM* 
tiède. Flainrdle. au Bouqy-Dnn, 63; xi r* aiècle. Mct- 
ml-l'anneviHe ( Saint- Antoine de Gratmoul).- 364; 

*499, château de Metntèrae. *4*; 1689, château de la 
MaiBeraya, 49V; in* aiècla, Notre^DnmiMloda-Faix. à 
Saliur». 338; Xfi* uéde . «bateau d'Stdnn, à Saint-Mau 
rioe-d’Etclnn , *38; château d'AulTay, à Chenille. 53o; 
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rbilnna de Mirvmrsnil. n Toonrillc-*or-Arqne», 83; 
un* «ièdo, Saint-Gorgon , n Saint-Mnrtin-dr-Rotrber- 
vitle, 3ig: rbAic-mi de VarUin»il|c-*ur-Ry, «9»; Alvi- 
more (ta Blanqve* ou BHtapgti«*). 5t4 ; Saint-lld- 
lier. h Barevilin, 34 q: Notre-Dame-dé-Jjiiville . à Palud. 
48*; üérieourt-efi-Cnnx (te Boacol), &3o; 1699, eba- 
pdle do collège, à Ko, 6»; 1667, Notre-Dame-de». 
Vertu*. à Saint Aubin «ur-Srie, 79; »65H. Notre-Dame 
de*-AateU. 6 nautnt-l'Animy. !igH ; 1696; Noire-naine' 
••♦•-kv-pnii , daru* le cbllW d'AHocvidr, 535; 1898, de 
Saint-Laorvni . è En, Ai; irn* nède, Cantelen (Croi*- 
i*et), 34* ; Bdheuf (Saint-Adrien), *66; Cany (Saint- 
GÜIet de Hamel f, 479; Notre -Dame-de-Bon- Port, à 
Saint-Valery-an-Cmu. f» 3 5 ; Saint ■Pierre de VarOTigervilie, 
( Saint - Gillet ) . 3»i ; 1717, Anneville- sur -Seine. 191; 
17A1, EiaarU-Varimprè (le*). 180; 1766. Roumare. 
34 8 ; 1775, Criel I Ch-m terrine), 36; 1787. Jumié|n- 9 , 
3TTT «7iH>. Baiinval. 176; — («un» daUi), Auffay (lu 
ftoa-M«let), 85; Beatmay.95; Boar-Gucrard-Sainl-Adnen 
( 1e ) (Saint- Adrien), 379 ; Caudchcr -en-Cant (Barre-y-Va), 
Agi; Dondeouville , »«»; Doiiderille, 6ll; Élnntfevillo- 
*ar-Mer, 35a ; Poulaino-ChAlrt, 977; Gaillefonlnine. 1 98 ; 
Grainvido-la-Trititarière. 48 1; Grémomillr. 6âa; Havre 
(le), i*5, 1*6. 1*7; lUmirieourt, 169; l.imény. 333 ; 
Mranil-Panneville (Moud), 353: Monduux-Soreng, 
1 86 ; Qüévrevüle-la-Miloii , *gâ ; Ri>u<-berollr»-en-Rra} , 
9»3; Rouen, 1600 à il>36 ( Minimal 1 , 384 ; 1667 (Gra- 
velines). 876 ; xm* nèfle (Jésuite*), 38a, 383: (Saint- 
Madou. Dmn-Cirnr}, 4o 4 ; 1 79 J-i 786 ( Sainl-ïon ), 389 ; 
1785 (hôpital général), 44a; 1785 (séminaire Snint-Ni- 
cai*e|, 433; xvin* tiède (Saint-Sacrement), 387; Sainl- 
Denu-le-Thiboult (Saiot-Lanrian |, ai>5: Sainl-Jcandu- 
Cardonnay, 349; Saint-Pierre-lct-Elbeuf (Saint-Nieo- 
ta*), 33 1 ; Saint-Pievre-de-TarengeviJle | Sainte- Anne) , 
3 m ; Saint- Valrry -sous- Bures, »3a; Sainte- Margnarilr- 
«TÀorliy. 173; Saaselnt-le-Mnnconduit, 343; Serville. 
117; Sierrillr, *68; V*mmll*-le*-Btons. 33çi; Yvetot, 
56o. 

Chapelle* aécidamèea et tRutvforméc* : Anffn» (Cloa-Jac- 
qurt), 85; Beauvoir-m -Lyon», 187; RenwriHe, 5o3; 
Berville-ntr- Seine, 998; xvm* siècle, Biville-la- Boi- 
gnarde , 56B; xi* aiède , Rdbrr , 93 ; Bo*f -Cnérnrd-Saint- 
Adnrn (le). *7$ , Ronafflr*, 174; Xl1t• tiède, Clries 
*8a; xt* Méfie, Clévüle, 616; Cuy-Saiut-Fiacre . ai»R; 
xm* tiède, Enrermeu (Brait), 3o; xm* tiède, Esrla- 
velle, *37; x»i* tiède, Fuaenrtnont ( Notre- Dame-do-l'É- 
pine) , *8a; Fresquicune, 33a ; nv* aiède, Frobervillc 
(Maupertnis), ni; Gonfre vHIo - l’Orrhrr, t4t; |B«tü- 
bera ) , 573,- Gravide , 1 a3 ; Imblevido , 88 : Limtay. 333 ; 
iti* sièelc . Luneray. 67. 66 1 ; xi* siècle. Métamare, i36: 
Mont-Cou vrire. 677 ; xn* siècle, MoiiUiienux (Cara- 
daa). 335; Neufchéld-eu-Bray ( Sainte- Radejyonde), 
*48; Neuvitle-Gbamp-d’Oisirl fia), *69; xi* aiède. No 
Ire-Daine-dc-la-GuUnrdn ( Sainte- Mar^arrite-dii-Diin ) , 
3a A. xvi* uèele, Soiot-Aubin-Joaxtr-BoinUong. 33o ; 
Saint-Denia-*ur-Scie. 88; xi* siècle, Saint-Romoin - de- 
CoUkmc, 1 35 ; xn* aiède, Varcnjjeville -aur-Mer. 83. 

Hhapiloaa avec aigle : Rouen , 365. 

Cbapileaoi antique* ; en marbre, Saintr-Beuie-cn-Rivièrr. 
aii ; — on pierre. Rouen, 36a; Saint-Vinecnt-de-No- 
gont, a 6g. 


Chapiteaux franc* et mérovingien» ; Dtielair. agg ; Étretat . 

too; l-illrbouoe, |35; Rouen, a65. 

Chapiteaux r*>ui<tn* •• I>ndair, a3g; Goornay-en-Bray. ai 5; 
Granlle-Sainte-Honorine, ia3; Moniiiilliers, i47;0*- 
moy, a3i ; Saint-Genrgea de Boaebervide. 817. 

Chardon (Robert), arcbileete ; Fécamp, 107. 

CbarleuiOgne à Rouen , 873. 

Charte* V, rui de France, aide l'«>gtise Sauit-Oorn, 4io ; 
Min manaolèa , aon caveau , ann c<mr a Notre-Dame de 
Bnuen, 633; aon inscription. 633. 

Charte* IX à Criqurtot. 99; * Jnmiégo», 3o6 ; à Saintc- 
Adr«Me, 5ftn ; À Sainto-Gertrude, 697. 

Cbarieo le Mauvai* , roi de Navarre , «* complice» k Rouen . 

ÜL 

t.barioa le Téméraire , doc de Bourgogne ; Arqua*, 67; 
Btangy. 176; Criquirr» , 1 69 ; Hnurourt. 19g; Mon- 
cbam , 1 85 ; Rouen, Sgn ; Sainl-Saèna , 961 ; Valmonl 

546. 

Charte* Stuart le Prétendant . é Obenide-AaSay. 63n. 
Chorniera. à Rouen (Saint- .Madou), Aug, è Vruiea, 538. 
Charme romaine eu ter : Roncherollra-en-Bray, »ax. 
Chartreux : Peti»-4>neTnllT, 338; Rouen, 38 1; Sai nt- Étienne - 
du-Rouvmy, 33g. 

Cbartrn n» : Cany, 679; Pavilly, 579; Rouen | Saintrtlneii), 
4n ; Valmont. 549. 

Cbaue an cerf antique : Lillehonnc. 371. 37*. 

Cbâ**»i ; 1780, Rdheuf, *65; Gournay - en-Bray (Mini 
(lilderert). *16; Hericourt-en-Caux (aaint Mellon ) ; 
xiv* aiède , nvec. émanx , 53o ; PaviBy ( aainte Anstreberte 
et sainte Julienne), 336; xtn* «ièele, Mnrtiiinvil1*-«ur- 
Ry. *99; Rouen, de Minte Calberine , I7I; xn* siède. 
de Mini Sever. on Sort , enrichio de lame* d'argent ea- 
tampè . au uiuaée d’antiquité*. 43* ; xm* tiède, de aaiul 
Romain, autrefois de* Milita A|NMrea, en cuivre dore, a 
la cathédrale, 43 1. A3*; Snint-Saéua (da aaint Saéna), 
xn* et xi* nèrte, en chêne, revêtu de larme* d'argent 
et orné d'émaux , 576. 

Château (TArqne*, racheté p*r le Gouverne meut. 636, 
Chètraux détruit* et tradition* de ebèteaux disparu* : Àl- 
louvilie, 556; Ancoart. 64. 35; Anqoetiervide. 485. 
Aubermecnil-lca-Erable» , 176; Auffay, 85; Auiage,*54 ; 
AiiiimIc, i64; AuxebiiK. 556; A vernie*, *4; Avrecnea 
nil, a; Raequnille. 3; Railinil tur-EauUie, *99; Beau 
bec-ta-RoMèrw, igi; Benumoot-le-Harenc, 36 1; Boaore- 
paire, 97; Be*u*ault. tg6; R*auvoir-en-Lyon*, 175-, 
Bec-aui-Caucbou (le), 348 ; Bee-de-Moctagne (le). 1 86; 
Bdlefo**e , 636; Bennonville . 6i.* ■ ; Berneval-le-Grand . 
60; Braanrourt. *oâ; Blainville, 171; Blangy, 176. 
Blérille, t * * ; Blomnvide-èa-Hana , 533; B»dbec (Fon- 
taiue-Martal | , ÿ3; Bon», *67; Bo»c-le-flard (le), 10. 
1 1; Bondeville, Gin; Rouelle* , *35; Ikiurdaimille. 45i 
BiHirg-de-Siint- (Ici, 7-, Bo«»illc, 35o; Bully, t96; 
Bures, **6; Cailiy. *79. *60; Cany et Canid, A79. 
Canouvillr, 677; tdi*rte*-Me«oil ( Mesuil-Haqueé). 61 ; 
Cidetot (Bmn-flald), 36»; Cleovide, 6*6 Colmeenil- 
Manneville, 68, 69; Cra*vide-le*Boqnefort . 3**; Cri* 
quehenf, 116; CuverrilIr-aur-Étrrtat, 99; Cnquetot- 
turOuvine. 35»; Croiimare. 357; Rarnetal (le Roule), 
989; Déneatanvide . 5o; Déiifle*or-Yère. 9*8; ÉeoU 
gny, 9*8; ÉcretteTilledes-Baon* , 567 . ElbeuNevBray, 
911; Envermeu, 3o; Étootteviile-sur-Mer. 36 1 ; Klrutat 
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(Fréfnué), 100; Fecamp, 108-110, Ferrières, si*; 
Ferté-cn-Bray (U), i45; Fsuillie lin ), i(h»; Foulaine- 
le-Bonrg. *86; Forgos-Irs-Eaux , 197; Frrtlos, *3<j; 
Fresquienne. 86a ; Gaillefonlaino, iy3; Geniile, 11*; 
Gonnevdle-ls-MaJel, 101 ; Gourtiay-eD-Brsy, at3, ai 4; 
GousæauviUu , 47 ; GrwüVtUe-U-TemtarirTŸ , 48 1 ; Grund- 
eourt. 917; Gravi Ile. ni; GuerbevilIe-la-Muilleraye . 
4q6 ; Guenille. »83 ; GuiUm-court. 3i: Harduimlk. 354; 
Haurnurt. i 99 ; llautot-sur-Mer, 70; llmoavilU i l*' Bel- 
lay), 3oi ; llnij^eville-Mr-Scto. 5o; Houlroe Ile). 343 ; 
Houppeville, 346; Liroésy, 363 ; l.indebeuf. 533 ; Loflvf. 
(l***|, il*; Loogmy. 43, 644 , Mandioorille. 61; Ma- 
niquer ville . n3; Maulétrter, 696; Meiwuval , aüi ; M« 
moulins, n4; Mviiiil-Lifubray lie). 1G1; Mondiaux. 
184; MontèruUier, *58 ; Muulmllicra, i4g; Moutmmn, 
*4i j ; Monville, *84; Moulmeaut (cbàtoau dn Robert Je 
Diable ), 334; Ncufboac. 968; Nrufcbètd-en-Rray. *45. 
*45; Neuville- Ferriér** , *5o; ftôvülfl , 634 ; Nolleval, 
»fti ; Normandll* , 619; Notre -Dame- de -Crarenchoii 
{diAtasu de Gravencboii). «37; Uberulle, 53o; Oued, 
33*1 ; Privai | diiloau Fouet), 3ry: Onainrilk. 48 1; Our 
ville. 53<»; OuviUe-la-Rivtère, 76; Pavilly. 3 39; Pdletot. 
69; Pierrecourt. 186; Pierrepoiit, 9*8; Pomnorval , 19,; 
Rouen ( le CiiàU-l. Il Vieilln-Tonr, le Cbnteau de i*o4 . le 
Vicux-Palat* de 1 i|0 ) , 444*446; (le fort Saiulo-Gstbe- 
rine). 448; llouvray-Catillon. tW; Saluur*. 338 ; Saint- 
AmouU sur Caudcbot, 4y8; Swut-Aubin-*ur-Seie (le Jar- 
din), 71 ; Sainl-Dems-lc-Tbüioull. 3 y 4 ; Saint- Laurent - 
eo-Caiu (Calletot), 6l3; Saint-léger-aux-Bota. iyo; 
Saiol-Lêotiiird 1 U* Hugues), n3; Saint Marün-de-Ro»- 
rbc mille (GeneU-y), 3i«i; Saint-Martin-ln-Gaillard . 44; 
Saint-Nirolaa-d'Alicrmont, 33; Sainl-Oucn-sous-Railly, 
36 ; Saint- Pienv-dc-V a ronge ville, 3s I ; Saint-Riquiw-en- 
Rivaere, 191; Saint- Boni.» in-de-A-olbwc (Cotiao-Robcrt), 
|M; Sainl-Saen* , lll ; Sainl-Saire, u55; Saint-Virtor- 
I" Abbaye, 89; Sainte-Marguerite-d'Audiy ou Iri-Aumale 
(chAtMU Hubauld). 171. 17*; Sainnunl-lo - Poterie, 
*o4; Soinoieedil. 53 * ; Thibcrmesnil. 553; Tn-rgnillc, 
343; Tilleul (le) (Frc4u*Mi), toi; Toequnvilln-»iir-Cri*1. 
63;TdtM. 91; Triqucrvilie . 1 3g, Trou vifle-en-Caux , 96; 
Varnoillr-Brettarilla, 91; VattevUle. 5o6; Vieux-Rouen 
lie), 173-. ViUerr-CliaïubeUan . 5** ; Waneby, *33; 

Warde» . *91 ; Y relot. Stiu. 

Gbèteaux en ruine* : si* au sa* siède, Arque* , 56; si* au 
sm* siècle, Bdlciwnmbrc , 9, 10; Si* siècle, Crid (le 
Bule), 36; si* au m* siècle Mortrnaor-mir-Eaiiloe, «68; 
si*, un*, xr*et sti* tiklt, Taneanille. 1 36 ; su* et 1111* 
aiâda. Lillcbonne, i35; su* siècle. MaUqxUrnuu , 176; 
lll'sède, Mâuletrier, 4^6; 111* tiède, NcnfxnarrJié, 
919, 990; su* uide, Trait (le), 3*i; su* ot sui* «iècle, 
Valleville, 5u5; su* aiède, Tiens -Rouen (Brétixd), 
176; nu* tiède, Bonn mu II. 196; lin* sièdo, (.1ère*. 
«Ht; lin* siècle, f.UTcrvWe-siir- ïère. 37; sut’ «éde, 
Louguml, 79; sm* tiède, Préaux , 9^3; ini* siècle, 
Saint-Gennain-aous-4 ’.aiH y, *86; sm* siècle, Ssint-Léo- 
nard (le* Hoguos), Ii3; stl* siècle, Auiebosc, 664 ; 
Sri* siècle, Hennatmllo, .4 16. 

Cbéleoux «suisnU : i*o4, Rouen (le donjoa), 1 65 ; sui’ 
siècle. Aisbourvülc , 996; Bouvreuil. 91 1 ; sit*. xt* et 
sti* siècle. Vdmout, 5 67, 568; |433, Dieppe, it; 
i 4yi, Imblwville. 88; ir* st in* siêdo. Msrtaiarük- 


iur-Ry t 9y 1 ; Meauil-Lieubray (le) (Normnnrille) , 161; 
Alesnières, *4*; Pjvdly | Eauoal | . 071 ; Saint-Msurie»*- 
(IKlclau (Ëlelan), |33; i5o4, Klbéuf-en-Bniy, 911; 
1 69 H , GonfrenlIo-l'Ordser ( Bêtiliicni ) , 1 4 1, fi*3j_ 1 53i>. 
Yarrnigevillo sur-ller (aisDotr d'Ango), 84; »56o-i&88, 
Bully (cfaàleaii du Flot), 930; 1678, En, 4i ; ivi* et 
îm'tiAde, AiigerrUle-Bsilleu], 1 16 ; An^rtiilo-U-Mai- 
td. 53g ; Arcbdlee. 6y; Argueil , 1 5 1 ; AMÎj;iiy, 96: Au- 
bervillc-la-Mauuel. 676; AuviUwrs, 934 ; Beauuay, 85; 
(Hères, *81 ; ColleviUe ( llougemille |, 54o; Crnsviile-U- 
Roquefort . 5y* ; Criel ( Briançon ) . 36; Dainpierre, *7 , 
Duclair (le Taillis), Soi»; Kadnrdlra, 387 ; Goder» il lr , 
118; Gxaimbonvillr (GouaGmcsnil), |3*; Gréroonrille . 
55s ; Iléricourt-oB-Caiis (Bo«co|), 53o; Honic (la), 10; 
Itueauville, jÿll; Hi mille. 190; iMcnliipiy, 345; Neu- 
»illo-Ferrières.9 5o. Oberville (ebèteau d'Auffay). 53o ; 
Pierre (La) . 8y ; Rouen (La Mutlc l , 446; Itimaiaie , 3 58 ; 
Sainle-Adreaae (Vilanval), i3i; Saint- Aubin-sur-Sdo 
( Miroinesiiil), 83; Saint- Germain • sur- Eaulno. ab3; 
S* ml léger aux- Bois, 190 ; Suint-Martin-du-Bec (le Bec), 
m3; Saint -Martin -du -Maouir. i5o; SainUl’MiTe-lr 
Vieux, 6a6 ; Semille, trj ; TbectiUe-uus-Maillola. 646 ; 
Tourvillc-lgueauvillo (U* 15), n4; Vieux-Rouen (le) 
174-. nu* siècle, i6u4. GniuciiUe, lia; 1616 , Boa- 
gucrard-Saiut-Adricn (le Bostboroulde) , 979; 1699. 
Menai, 907; it13n, Hénoa ville (le Bciiay ), 3o* ; An- 
ueville-nir-Sci* (vheruinèe tournante et grand bétel), 
*97, Cnny, 679; Bstevillc, 389; GonfreviUe-l'Orcbcr 
(Orclier), i4t; llarOcur, i44; HocqueviUe ( Caltevillr) . 
48 1; üylK'iivülo, 3a; Linièay. 333 ; Mesnil Geffmt (le), 
634; MutU'ville-leH-üeax-Glocher*, 553. Piasy-Potille . 
3 V» ; QnetiUim (la Rmérr-Bourdrt) , 3i .4 ; Raffelot (Ba- 
dnir) . 96; Hteux, 189; Rouen (le Nid-do-Cliien). 446; 
Rouvray-Gatillnn , *o3; Saiot-Germain-aoua-Gailly. 9*86, 
Siim-Jonn-du-CardoRno), 348; Saiul-Pierré-de-Pran- 
queritJe, *71; Sonum-wnl, 53 1 ; Tkibermutni! , 555; 
Wanles, *91; itm* siède. Ancourt (la Pont-T rancard ) , 
56; Aumale (le Bois-Robin ) , 167; Auiebosc, 330; Bel 
beuf, 9C6; Beilcfome, 556; Béuouviileeur-Mer, 97. 
Glaville-MutteviDc, 981; Coiitmnoulins, 64o; Crid 
(Ghanterhne). 3<i ; Croixmare ( Beauvoir). 3ôi. Curer 
vilte-sur-Étrdat, 99; Doiide ville ( Galle» ille ) , Su; D- 
beiif, 3a8 ; Emeinonl-sur-Buchy. 97Û ; GammemUe (Fi- 
bièfes), i5*; Gnuid-Qucriily (le), 334; llrron (le). 
* 4a ; Idoo , 5* 1 ; Luude (la ) , 399; Mauny, 3i3 ; Panne- 
ville, 354; Ronfcugérra. 35a ; Roquefort, 5i4 ; Saint- 
Aubin-li'-Caiif, 3*; Sair.l-Gmnain-eiir-Eaulne. 9 53 . 
Saint- Rem y-en -Campagne, 44-, Saint -Victor-la-Cani- 
pogne . 54g ; Sa wtot-le- Maucoiiduit . 343 ; Saucbay, 36 ; 
Siiteron. 6«l ; Tlicuville-aux-MaiUuta, 344; Tilleul (le) 
(Frefoiaé), io-4; Toonerille, 699, TOtca, 91; Valrmint 
(llémcy). 568; Veauvülc-le»-()ueLle«(Mathonrille) ( 53a : 
Vaurony (le), 3 m ; Villcquirr, 3i8; Y ville, 3a3. 

C.luttc* (lai eooimandeur de), ses combats, 63, 70, 91. 

666; son tombeau à Dieppe, 18, 19. 

Cbaifdières de cuivre : gauloises. Tilleul (le), io3; — ro- 
maine*. Bail!y-eo-Ritière, 96-, Saint-Jouin-aur-Mer, 109; 
— du moyen âge, Écrettevillo-sor-la-Mer, 56o; Elretat. 
ioo, MorteuMT-siir.Eaalne, a-43; Saint- Vsssl-Dieppe- 
daile, 53i. 

Cbaussèe Brunabsut : Criquisrs, 168. 
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Cbauwér de J ale» (User : Fauntle, 5i6. 

' hausser* : Anoourl. 54; Rréaute, 1 1 6, Bretteville- In • 
Ch*H«sée, ||6; Cbauasée-Rois-Hulin (U), 49; Catwk- 
liec-en-Caui , 486; Crosvilk-sttr-Durdml. 48*; Fau- 
vdle, 5iS; Fi-uilhr (U), i5g; Gnurnny -on-Hray. «ift; 
Montivillier*. « 46; Sauit-Tbuma* ln-4 haussée , St - ;. 

Chef de Saint-Denis de Par**, à Satnln-Adrwoe. i»g; « Snn- 
vie» 1*9. 

Chemin des Moru, A Bnilly-eri-Riviére, *0. 

Cbraninéea : romaine* , Saiut-Sauns. 961; — du moyen âge. 
xTsiork. Ikmoimlk-Mir-Mee. f>7 ; »m* »ikle. Bouvreuil. 
*11; IIT* niévlfl, AoneviBe-stir-N-me. *97; îti* siéek. 
Avrraieanil | vouant du manoir d'Ango), “5; Beneavillr. 
3oq ; Bully (château du Fiai), *35; Clere*. *R»; Gon- 
frevillr-l’OTeber ( Révilbar* J , 573, Gctnevjlle. 5i_* ; Mar- 
ram 1 Un , 3«>; Havre ( le ) | en faïrnta ), 1*9 ; Hénouvilk , 
3na; MonUviHter» ( Roaullo), lAg: Rmien , 376 ; Sainte 
Adm*** (Vit— wd)» Ma: Séria. I4>; m* siècle. Ikr- 
vrUe-sur-Sein*. u|8 ; Quevilton . ‘I; 4. 

Cb«muia arquois : Baon*-le-Comle , 55<i; Houdclot. 3*4 : 

346 . 

Chemins de Cràar. dm Romains, des Mareyeurs ou de* 
Chaweraaréea : A nom ri» 54; Famille, 5t4; Grain* ille- 
U-Teintnriére, 48o; Veilles, .'1*7. 

Chemin* da« Fera : Bocasse-V hI- M artin . *79; Braqucmont. 
64; ChauMeu-Roia-lluUii l ia). 4g; Vante» ilk-ks-C.rv* . 
9*. 

Chêne a I «ne : JuiuHges, 3i*. 

Chêne à Lcw ; Boumtra, 347. 

Cbèoe-cha pelle d'AllouviU». 333. 

Chêne de Notre-Dame, à Vatlevilk. api>. 

Chêne de Holkm : Ruuiuan*, 347. 

Cbev.vux | Squelette* de), Lnvennru, *9; (oesranent» de). 

Rouen. 368; ( hamata de), Km ram eu, *9. 

Chevaux | Pêknnagrai pour le» ) : St.int-Martin-I Oitier. *54 : 
Tocquovdk-sor-Crirl . 46. 

Chevaux romains en terre mile : Rouen. 353. 
Childemarque. abbesœ. ni. 

Chilpérie (Le loi), à Rouen, 87.3, 

Cboieoul-Cuufllor I M . de). 63. 

Cluétirnté (Doyenné de la) : Saint Marlou d« Flontn. 4oy. 
Christ rendant du twiig . 1 46. 

Cbriatianiainv (m introduction à Rouen). ,166. 

Christophe (Saint) : CaiRouiilk. 6o3, üarflour. 1 43. 
Cidrvillr | M- de), ami de Voltaire : Rouen. 47A. 

Ciliées : Rouen . 6S1. 

Cimetière de l'abbaye de SaiaMIuen, mi Jeanne d'Arf a 
abjuré, 38* ; touillé en 1671. 3*o, 58 1. 66*. 

Cimetière de l'Altre Saïul- Marlou, à Rouen. 4i8. 

Cini"tière pirntique on Scandinave? ; Graville, 566. 
Cimetières chrétien» du moyen Age : Frcainp. ni ; Goq- 
fourtSêinl-lJimnr , ai3; Gouniay-en Bray. *17; Havre 
(in). 1*6; Montivillier*, 1 4»; Rouen 1 Sautle-Callirainc |. 
376; (Saint-Quai), &m, 38a. 
cimetière» commun* à plusieurs paroisaot ; Saiot-Elienne- 
k- Vieux (à Gannciurt-Haint-Éiionne), *i3; Saint-Rrmy- 
d'Alierinout (à Sniqt-Jnrqurp-d'AIkrmont), 3*. 
cimetières do» poslilén» : Havre ()•), 1 *6) Rouen, 4jo. 
Cimetière» dits des H^yueiivU ; Annevilk-sur-beüie. *97 ; 
Me»ni1-F»llranprite, 1*. 

■ imetièrra francs | généralement merovingiano) ; Ainfrr- 
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nlle-U-Mivoip, * 46 : Argueil. 1S7; Vubrrniesnillrs 
Énebkt. 174-, Avp»nrwn Bray, *06; BnÜkul, **S; Ba- 
rrait in, 35 o; Beau«a«ilt, ig 4 ; Ree-ik-Mnrtagne . 116; 
RelkiHombre . „ ; DeiaiKourt , *o 5 : Biv Uk-enr-Mer, *7 ; 
Blaogy, 176; Bms-Bobert ( le) . 4 M : Caiitdeu, 34 * ; Cau- 
debec-lea-KIbmf. 335 ; Claie, 9a6; Clèrea, *81 ; Colb- 
ville, 64 o; tlrial, 36 : Dampierreen-llray, *09; DéviNc. 
343 ; Dieppe. 16; ftetol, 64 1; E»lette*. *Ka : ibalonde. 
J7 ; Étrrlet, 99; En,. 3 H; Fieux y -pré*- Aumale, i 63 ; 
Fontaine-eo-Bray. *67: Fontaine-le-Bourg . * 83 : Fou- 
rannont. 161: t.ancourt-Sanil-Élievme , *| 3 : Grand - 
C.u*irotiue (le), 333 ; Gnuidronrt, **7; Gounsraarillr . 
43 ; Gou ville , *Ki ; Hainmard (le ). 3 *K. Hnndricourt . 
169; Hautot-mr-Mer, 70, 71; HénnaviHe. 3 qi: lleron- 
c belles, *76; llodeng-ail-Bner . i 84 ; l.ainberviik. 6; 
l.illrbonne , 35 ; l^nde (la). 678: Loudinieres. **A. 
*99; Lunr. *39; Martin-Église, 78; Mrausèrea. * 4 i : 
MoiH-Cauvairt'. * 84 ; MouteroUier. * 58 ; Montivilliar». 
| 46 , 147: M 0*1 ville, * 84 ; Moubnoaux . 334 ; Morgny- 
la-Pummersye, *76: Nruffliitel-en-Brav, * 46 ; NesJi- 
llodrng, * 44 ; Nesle-Normandeuse, 166 : >euvil|e-Cham|>- 
d'OuH (la), *69; Neuville-Ferrières. * 56 ; NoUv-Dan»i- 
de-IUiquntiiit , 497 ; OissH. 333 ; Oriviil f Flbeuf), 378 ; 
(Irisai (SaiuHleUwi ) . i 3 ; Ouville-U-Riv>èrr. 76: Par- 
fondé val, * 3 i ; l'onrvUle. 71 ; Qnevillon. iU 4 ; Quévre- 
vflle - la - Poterie , 370; Rosny, n; Rouen. .'I~ 3 , 38 1; 
Sainl- Aubm-tpsnay, *70; Saint- Aubin-»ur-Sew. 79; 
Sauit-Klievine-dii- Rmivray, 33 g; Saint-M*rtin-an-Bo*r . 
«90 , Saint Martin-aux-Buneam . 48 * : Sainl-Remy-Bo*r- 
iloeuurt, 45 iSaint-Riqutrr-rai-Rivièrr. i 4 o; Saint-Valéry 
rai • t !aux , 636 ; Saint - Viucent'de-Nogont , *69 ; Sainte- 
Gern-viève^fi-Bray. *69 ; Sauile-Marguerite-anr^Mor, 80 , 
81; Sept-Mculra, 43 ; Sigy. 1 69 ; Soinmery. * 63 , * 64 ; 
Tierjfeville, 5 i& ; Tréport (le), 46 ; Tattrville. toi . 
Veulr», 33 S ; VillainriHe . io 4 : V illert-aur Aumale. 169. 
C.imrtirres franm ( earlov ingiena ) : Dieppe , 1 6 ; Rouen , &8i. 
Cimetière» gaulois | « inriuéralioti) : Anrourt, 54 ; Rouelle». 
* 34 ; Cany-S*s*eville. 48 *; Caudebec-lrx-Hbeuf. 3 * 4 ; 
EsaarU-Variiuprc (le«'.. 179; Havre (k). i>68, Mmdi- 
licanx. 334 ; Rouen. 368 ; Saint-Remy -en-Ri»iAfO, *78. 
179; Soint-Vincrrit-de Nogmt, * 4 p; Saint- Wandrille- 
Bançon, 499; Saiote-Retive-cu-Riv ière. * 5 i; Soininerv. 
* 63 . 

Cimetières romains (à incinération) : Aneourt. 64 ; An- 
gle*i|uev ille • l'Eaneval . 97; Anvévilk, 6*6; Barenüii. 
348 ; Bolhee. ç| 3 ; Bo*v»||e. 476; CnN|urau«nt , 67. 68; 
Breauté, 116; Cailly. *86; Cany, 477, 478; CanouviUe. 
677 ; Canvilk-ko-Doui-ÉgliMO. 5 io; Caudebec-en-Caui. 
486 ; I '.audetvec-lex- Llbeuf, 3 a 5 ; Cauvilk, i 3 g; Cer- 
Ungoe (la), « 5 o; Cuntremoulina. 56 o; Dieppe, là ; 
i 5 ; Dou de ville, f» m ; Kakttea , *o*;Ktm«t. 99; Eu. 

3 g; FauviMn, 6 16; Fécanip, io 5 . 106; Fontenay |k), 
* 4 o ; Grainrille-rAlouetle, 119; Graville-Sainle- Hono- 
rine, 1*1, 1**; Havre (k). 1 * 4 , 368 . 3 Ih; ; Hèbervilk . 
3 * ; Héricourt-eu-Caux , 5*8 ; Lilkbrmne, | 34 . 669 , 
670; Logo» lies), ti*; l,iii>eray. 6, 6; Manneville-U- 
Goupil, 119; McMiil-soua-Ullebonne. i 36 , • 3 ü ; Neti- 
»ille-b*-Polkt, * 4 , *6; Notro-Dnrne-de-Bliqnelnit. ; 
Oamoy, * 3 *; PonU-et-Marai». 364 ; Baiiron, 5 o 3 ; Ro- 
■ièvr (la), ig 3 ; Rouen, 36 t. 36 *, 363 , 364 ; R0111- 
M*«nil-Boutpil!e«. 77; Saiiil-Adbtu-sor-Mra. 3 * i; Saint- 
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Deiu»4e-Tbiboult , *<{4 ; Siint-Joan-de-Follevillr. 187 ; I 
Saint Jomn , 18 »; Saint-Leonard . 118 ; Saint-Martin- 
He-Roec hemlle , 3 1 ;■ : Saint-Martin-eu-Campagne , 3*; 1 

Saint-Mauriee“d'fcl«l.u» , 3Bo; Saiul-NiroUa-de-La-Hayi’ . 
AgS; Saïut-Vaast-d'équMjiieville, St, Saint- Valery-en- I 
Caux, 33b-, Sointo-llâlèop BondeTillr. 54»; Tlubrrnif^ | 
ni), 656 ; Tiergeville. 544 ; Tiétrevilln , 645; Tilleul 
(le). »o3; Touuaint. 645, 566; Tounill*-lfl-Riviâre, 

33 1 ; Trouvillr-en-Gam , q€ ; ValRquerrilk* . 568 ; Ywilw . ] 

43; ; Yébleron. 5 * 0 ; Ter ville. 665. 

CuüëtïSre* romain* [à inhumation ) : Cany, 677 , 678 ; K*>- 
lettm, * 0 *; Inchevdlc. la; Lilleboune , i34; Murlw 

iknt, 6 a ; Rouen , , M 1 , M I - i 1 ■ 7 . :!<-■■- g SiUrviltc- 

les-Rourn, 34o ; VattruBe, 5i>4 ; Vculcttra . 683. 

Cipolin (Marbre) au jubé de Notre-Dame de Rouen, 43o. 

Ciseaux en fer : romain*. Lilleboone, 670 ; — franc*. En- j 
veruieu . jg ; Parfoudeval , *3i ; Saiute-Margu«rrila-*ur- 
Mer, 80 . 81 . 

Citadelle du Havre; 1 * 7 . 

Cité (Lieux dit* laj : Braquemonl (la cité de Lime*), 63- 
6 f| ; BreUe»il|e-Siiinl-|jiurent (Bcauville-la-CiU). 6 *» : 
Cottévrard (la cild de DronHot), 66 ; Criel, 36; Grain- 
viile-la-Teinturièra . 48o; Veuta , 687 . 

Cité de Jérusalem I Enfreigne de la) : (58o, Rouen . 404 

Cité de Lime*. OJ- 69 , 

Cite de Rouen. *011 enceinte . «ni luomtiurul» , ut do»«rip- 
Uoii, 358, 35q, .Um», 36 1 . 36* . Sti-1 , 364 , 353 , 3flfl. 

«Jlé dm Calétr», 1 3 1 . 

Cil» dm V«’liK4**<r* , 365 

CW* : romaine* , Bretonne, 607 ; Bn*-Gucrard (Saint- 
Adrien), * 79 ; Cany, A 78 ; Htrieonrl-on-Caux , 3a y ; Lil- 
lebonne . 671 ; SaiiitnTJëüve-en-Rivière ( EpLuay ) , aâ3 : 
Vatleville, 3uA ; — franque*. ÊerainviUe. 117 ; En ver- 
meil , * 9 ; Mautévrier. 496 ; Neufchatelcn-Bray, a46; — 
du moypnige. Mortemer *ur Eaulne, *43. 

« dément | Robert), rvAqur d'Ilippoor ; Rouen , 18». 

‘•I*rry (Famille de . ; Ancien», 5*6. 

Clêrot 1 M ), auliqunire de Rouen : Vieux- Manoir, * 78 . 

Clurhe d'argent (l.a), à Rouen, 1111 * aiérla, 453. 

Clorbeda George» d'Ainboiao, à Noir* Dam* de Rouen, 4a 1 . 

Clocher»; xf siècle, Bailleul-Neuvillc , *71; Bonn bec- la - 
Romkiv. 199 ; Biville - la • Martel , Brvlteville-la- 

Chai***ér, « 17 ; Carville-UvPoi-de-Fcr, 607 ; Cnuditbrc- 
In-Elbeiif, 3>û; Clnia. **5; CriqneM-rEsneval, 99 ; 
Hurla tr. *<hi : Eerainvillr. 118 ; Fecainp (Notre-Daiw 
■ie-Salul ] . 108 ; FonUiiie-la-Mollet, t4o; Fontenay (le). 

1 4o ; Goofii'i ille-rOrclier, tAi; Gourai (la), 4; Gruvillr- 
Suinte-Honorine. ij 3 ; Héron (le) *9*; HaugWillivcn 
Caux . 55 H ; Hodeng-eii-llrny. a 45 ; Jumirgn . 3o3 ; Lan- 
■ |uetol , l,unr«y, 3 33 Mannrvillrttr . |46; Monti- 

villier*, 1*7 ; Neufcbàtel-en-Broy, 067; Neufmareh* . 
aan : Nulre-Dân»r-de-BlH|uetuit . A 97 ; Ouville-ln-Rivièra . 
76 ; PuiM-nv»! . «3o ; Ruuçon , 6o3 ; Rouen ( Sainte-Calbe- 
rino-du-Mont ) , 363 ; Boniaarë Tïî^d -, Saint-Arnould-aur 
Camlebrc, Ag 8 ; Saint -Aubin -dc-Cratol, 69 - 8 ; Saint 
George» de Boecherville, 3 1 6 ; Sainl-Jean-d 1 .! bbetot , 1 5« : 
Sainl-Jraii -du C ordonna y, 348 ; SamULanrent-eo-Caux . 

~»t 3 ; Saint- Léonard. m 3; Saint* Martin -Omonvil le, 
35i>; Saint-Saén*, 161 ; Saint-Saturnin . à Sainl-Wan- 
drille , 5oa ; Saint-Victur- la-Campagnc , 3 4 9 , Saint-Wan- 
drille, 3o3_ Sainte-Foy. 6 »; Sonne 1 3 1 ; ToulTrevillr- 


la-Corbeline , 368 ; Vanpatiére ( la ) , 348; Waiirhy, *33 : 
Yamvüle. 3*3; — m* oibde, A.ngen illed'Ürcber. 97. 
AuÏÏay, 85 ; Avremewiil , * ; Beaunav. 85 ; Reausault, 1 94 ; 
Rennonrille. 91; Ikunlle, 676; Bourille, 35o; Renar- 
ville, la -G renier. 9*:R|éTilie. t*i; BloweviR<M**-PlaiU'> , 
53* ; Bo*ebyvn* . *06 ; Bourrille. 3»* ; CoHeviUe . 533 : 
Cléville. 3i5 . Cn>i\mare, 35 1 , Paoipiorre-nt-Bray, *1 4 . 
Kcalieo- Alix , 35i ; Émanville, 33» ; Épouvtllr, «4o: 
Féeaoip. 116; Fontainc-le-Dun , 5*3; Fréville. 33 1 : 
Graiinbou ville . tu*; Gouruay-«n-Bray, ai 6: Haolot 
l'Amray. â*K; Hanlot-le-VatiM*. 3»8; UrrmanviHe. 4; 
Henm (lr), 99* ; Houqurtot, 1 ig;Lambrrvi!le, 6; Linlnt. 
g5 ; Loogumail, *ot; Moioftlue, 1 44 ; Ménerval, il 6; 
MonUvilliem , 647 ; Notre - Damn-de-Gravrrirbnn , i36; 
Omiuij, *3i ; Rouen 1 la tour de Saint- Romain, à Notre- 
Dame), 4ig; Ry, ai*; Sainneville-*ui--Seiar, i&3; 
Saiut-Aigi»HR-Mir-Ry. *77; Saurt-Luiuvat-de-Brévedenl 
i54; ïvunt-Mards. 7; SainUNirula*-rle la-Haye, 69K ; 
Saint-Saire, *54; Sainte Bcavoen-Ririém , »6i ; Saintr- 
4lane-ao-Bo»r . to3 ; SierviUe, *86; VatierviUf, *65. 
*56; Vatletot uur-Mer. ni: Vilbvbi'u-lo-Mofllagnc , 901 
Virvillr, «*•; Yébleron. 590; Yvillc. 3*3: — nn' wèclf. 
Angk»qrï( villr-la-Bmfc-Loi',7 , 6*i: Bourg-Dun (le), 6* 
Brni*. i*4; CaiDy. llft| btretal, n>u; Frnile», *38: 
Graud-Courounr (le). 338; Uncuu ville, 993; Ummn 
ville. 5; Mêla mare . ilb, Miuicbaiii , (86; Nrd»-«n 
Bray. *44; Octeville, 1 4 9 . Pavilly, 333; Quievroeourl 
961 ; RoBrlot, 96 ; Rouen (tour centrale de Notre-Dame . 
1*3, Saint-MirM-d'Halencuurt. »o3: Sommer y. 
*64; Tkil-ltiberpré (le), *o4; Saiut-Aubin-*ur-Mer. 
3*3; Saiiit-Pierre-eii-Port . ■ ■ 4 * ; Saint-NVandrille , ôo3 . 
Sainle-Culombe, 337; Veulee . 538 , xrr* «téclc. Dieppe 
(la tour du Vieux-SauibRemy ), 17; Rouen (la tour nrn- 
traie de Saint-Oneci | . 4t3; — xv* ailde, (4*6 i Mo» 
Candeboe-eii-Caui (la tour), A87; Havre (I#), 116: 
Rouen l Notre-Dame ) , i 445 -i 47 o (haut de la tour Saint- 
Romain). 4 1 9 ; 1 487 ( tour de Beurre). A 1 9 , 4»o; (4 9»- 
» '■or. Sa.int-Unrent.3n3. 3p4 ; — xv’-xn* siAele ( Saint - 
Marlou I. Août (Saint-Herblnnd). 889; ( Saint - Ouen ) . 
4(3 ; ( Saint-Vivien ) . 39a, 4oo ; — xn‘ siècle (aroe date*) : 
lôll, Saint-Vaaal-du-Vul . 89; 101*. Darvielal (Cor- 
ville), *89; (5 19. GuerbaviUe-la-MaiUenye. iijA ; 1 5 1 9. 
Notre-Dame-dr-la -Gaillarde , 5*4 ; 1 5** , Ingouville-è* - 
Plains . 334 ; i644, Rouen (Saint- Martinaln-Pootl, 889 ■ 
( 55i, CrasviRa-la-Mallet , *80; 1 55 9 , Goaoehtte-les- 
Hameaux, 87; t666, Grainrillr-U-Tcinturiérr. A 80 : 
1577. Freaquieono, 36* ; 1677, Voauville-lra-Baons . 
5 5<i ; «S8o. Haulot-eur-Mer, 70; 168J, Sa**» ville, 483 
iliuo, Béueaville, 609; (600, Hocqueville , 48o; 1600 
Ronea (Saintc-Marie-la-Pvtite) , 391 ; — (uns date* | : 
AKimaru, 5» 4: Angurvilic-Bailleul. (45; Angnrville-la 
Martel, 6*9; Annevillo-aur-Scv, 47; Annrriile-aur- 
Seine, 987; Auberrille-la-RaiMult. ti&; Aiunale, 166. 
Autelwec, 556; Bertille, 479: Béber, nui; : Bec-de- 
Mortague, iiii; Bemllo-aur Seine, *98; Blangy, 176. 
Ilms-Guillnume ( le) . *88; Boia-Guilbert | le), *73; Bosr- 
Gofrny, **3; Bouille ( la), 33*; Cautdeu. 34* ; Cany, 
478; Cerlangue (la), tbi; Cotiévrard, 11; Cnquefceuf 
sur- Mer, io5; Criquetot-la-Maocoodiut, 54o; DameUl 
(Loug-Paou ), *90; Dieppe (Saint-J arque*), (fl ; Ectot- 
lev-Baons. 6 S 1 ; Rlbenf (Saint-Jean ) . 3*7 : Knrrmun . 


fi 1 2 DÉPARTEMENT DE LA 

3o; Épinay-tur-Duclair, Soi ; Épretol, 1 5t ; Falleajeonrt, 
i Ko ; IVcanip (Sniiit-Élinnoe), to8; Foucamiout, 18*: 
CsinneriJI*. * 4a ; Gonxcville , ut; Gerponvillc, 6n ; 
Gonteville, f>«a ; Grand Qoevilly (le), 333 ; Garultovilk- 
éa-Phno», 633; HuKeovillu. 5t7; Harflour, i A3 -.Havre 
| le j I Notre -Dajuei . ia6; Hénouvilhf. 3û« ; LiJMxmuo . 
i3S; iMititbcvilJn. jao; Mesnil Esnard (le), 368; Mu- 
cbndait, Si ; Ncufrliàtd en Brajr, ao»; Norvillc, i36; 
OffraiiTÜIf , 75 ; Pulucl. 48a; Prtit-Apprville (la), 71; 
Rulutiv il , 187; Ilogervilk, i53; Ronelierolloa-eo-Bniy, 

20* ; Rouen : (Noir* - Dume - «te - la - Ronde) , 38g ; 

( Snint-A tidnj-aiLi-Fi'vrvA |. 3g9 ;(Saint-Cai>d*-le-Jenne). 

3ÿi ; { Siiiot-Cande-le-Wui ) . 38g; (Saint- Dénia) , 3gi ; 
(Saint-Étoi) . 887; (Saint-Martin-duPinil), 3Ki ( ; (Saint- 
Martin-sur-Rcndlr ) , 3gi; (SainlNiooIaa), 3*<i ; (Saint- 
Pierre-dit -ClnUi-l ), iga ; HouvÜlc, g5; Monl-Saml-Ai- 
gnan Jlr), 351»; Saint-Aubin-Joiixte-Roulkng, 33o : 
Saint-Éliotifle-dvi - Rouvray, jIi ; Sainl-Jean-de-la-Nen- 
ville, 9S; Saint -I>ger-aui-Bo«s, 189; Saint- Manne»;- 
d'Ktrlau, *38; Saint-Paor, 3ao . Samt-lierre-le-Vaeux , j 
3*5: Saipt-Piwv-le-Vigçr. 3a5; 8aiiiti>Adroree . i3u; 
Sainle-Marguerite - sur-D nrJair. 3i4; Semio ille-sur-Fé- 
cauip, f» 4 '< ; Scrvarille-SiUmoimlk, 996 ;T»étrrril|i*, 345; 
TouniHo-la-Rivière , 33 < , Tonnuiint . 0 AG ; Valliqpprv ilia. | 
558; Va1tf<illi\ Son; Villoqnier. Iki.S; Vim-merviHi', .V.g; ' 

Yproviik-Bi ville . Vig , — lin* t-ii’de(avec <1*U«) : iGoA , ! 
Muulevrier. 4$6; i(k>5-i633. Arqu» * 1 », 07; i6n. Rouen 
(Saint-Godard | , 3gX, 3gg; Notre-Dame dn Jannlle, à 
Palud, 689; »6ai, MoUcville-ltsa- Deux -Clocher» , 653; 

1 l.îin , Dieppe (Saint -Rem y ). 18; 16A7, Eiirronvilk* , 
5tG; |656, Bennetot, Si 5; 1Ü&9, llourn (Saint-Vin- 
cent), 5o 1 , A 09; 1 69R , Sotlenllr «ur-Mcr, fiati ; — (tans 
date*) : Crasville- ta- Roquefort, 5aa j Croiay-la-Hiye. 
1Ô9; Gcrrille, ni; Pierrorourt. 187; Rouen (Saint- 
Patrice), 4wo; Saint-Sylvain, 530; Smnl-Valary-cti-Cam 
( Saint-Léger ) , 536; Saint- Wundnlle , Soi, Sot. 

Clodien» transporte* aur des rouleaux : nui* sied»*, Auti- 
gny, 5 m; Cropu», 591. 

Clochât : un* aiècla, an beffroi de Rouen, 453; tbui, 
FréauviUe, t>6; l5oi, Itoueu ( Georgc*-d'Amboi*e I . 

4a 1 ; >5t>7. Bure*. iSio, Éf retint il le-le»-Ba<in». 55? ; 
i&io, Dieppe, 16; lâao, Fluqura, Sa; lâii, YvwnqiH-, 
5i3; t5a3 , ViHy-Val-du-Roy, A7; ibt4, Hardeur, |43; 
i&afl, Mdletille, 65; | 536, Rellcncombro. Go; t 55a ■ 
Caudehfe-eo Cau*. A88; i&65, Serville, 17; 1Ô79, 
Alliage, 954 ; 1 5Hg, InelirviUo. 3i ; t584, Suinte- Agathe 
d'ALormont , a3i; 1 5y(J , Fan ville, 617; 1607, Sept- 
Meolea. 45; 1Ô07, Longueville. 5»; 1691. Ilattenvitle, 

& > 7 - «0a4, Caudebec-cn-Cau» , 488; i63t, Ctny, 479; 
1639, Haulot-le-Vatoi* , fu8 ; |64G. Brai|uetuil, 84; 

16 46, Burca. 994; 16G0. le* Ifa. 3o ; t€06, Saint-4)uen 
de Rouen (vennnt de Juuûéges) . Ai3; «667. Auaeboac. 
554; 1700. Siiiit-Otieai de Rooeti, 4i3; 1780, Ber- 
th vau tille , A76; 1769, Aumale, 1 65. 

CSncbna earhera avec dea trêtort : Fallencourt, 18»; Foil- 
Ciirrnont, 18*. 

Cloche* de Notre-Dame de Rouen , 4 19-490. 

Cloches du beffroi de Rouen. 453. 

Clochette* ramaiuet en fer et bronxe : Barenlin . 31ÿ; l,il- 
lebuane, ôaa; Logea (ka), lia. 

Clodiou, arulpteor : Rouen, 43o. 


SEINE-INFÉRIEURK. 

Cloître* : lu* aiéclo, Valaaae (las), $4; —xni* «iéde, Rouen 
(le chapitre de Notre-Dame), 6ai, 438; (l<« Domini- 
rainai, *'79; OutilM'Abbaye, 554 , Sainl-Georgea de 
ItoacberviJIe. 3<7, 3t6, 3tg; — (eu boia) : Rivai (à 
Ne*tle-Hudeng) , i'»5; (en bow), Beaulien (an Boia- 
rÉtéque), *89; — ilt'-xt* aiède. Saint - Wundrille , 
5ot; — »v* aiècln , Jumiégea, 3 od; Rouan |l« Enmiu- 
rA«), 3?6; ( Saiot-Ourn ) , 874, Att ; — lft* wècle, 
AalFay, 85, 566; Monlitilliero ( cimetière! . l4K; Roum 
( cimetière do l'AIlrede Saint-Mnelou), 4o8, 4 a 0 ; 

— avn* »iêcle : Clair-Ruirael (à GaillehMitainc), 119; 
Fécamp. 110; Caudcbee-en-Caux (le* Capnrina). 4t>i ; 
Ultra (le) (lea FéuitenU) , t *5 ; Rouen (le* Vi*ita»dûiet ). 
381» ; Saint-Valéry -en-Caux (Ira Pénitent» ). 687; 1700. 
Dieppe îles Carmé.litna) . 90; 170t. Canleieu (lea Péni- 
leuta de Croiaaet). 34a ; — mil* aiède : Rouen ( Saint - 
Ionie) , 887; ( Ronne-Nootr Re ) , 877; ( lea Clurtreui 1 . 
38»; (le* Granda-Augvifltifl»), 3au. 

Clos nnx Juif» : Rouen, 45o. 

Cio» det Galère» : Uarileur, «65. 

Cto» d<n Marquetna : Rourn, 468. 

Clolilde (Sainte) (unde no mona»trro à Rouen. 878, 874, 
Mi . 

ClAturo en fer avoe porte, de 1479-1 484 : Rouen, 4a8. 

CiAturea de ehopellea de Saint-.Mnclou de Rouen, 407; dea 
églifrs de Dieppe, 17 ; de Fécsunp, 107 ; d'Eu , 4u. 

CtAlurea mofiaitiquet» : Beaulieu, 388; Rival. *46: Bon- 
doville. 34a ; Jnmiêgra, 809; Rouen (Chartreux), 38 1; 
(SdnKhwn) , >76 ; Saint-George* de Bov-ehertiHe , 3o<< ; 
Saint -Wandrille, 5o ». 

Cloua héraldique» : Bitille-la- Mnrü-1, 54 q. 

Clou* romains : Épitiay 1 Sainte-Heuve-eii-Riviére), 955; 
Uéneourt-en-Caux . &ai»; LiMehonne, 670, 671 ; Man- 
lévrier. 696; Roneo f Iffl ; — ftiac* : Neda-Hodeng. 944. 

Cour de Jean Bigot : Sommetnil. -»*». 

Cour dn cardinal de Fréatitille : Rouen. 379. 

Cour du cardinal d'Estoulletille : Rouen, 338, 

Cour du roi Charte* V : Notre-Dame de Rouen 435 ; «on 
mausolée, son histoire, 535. 

Ccrur du roi Richard Cœur de Lion : Notre-Dame de 
Rouen , (485, 1 436 

Cœur» en cuivre ; Saint-Saur, 961 ; — en marbre : Pa- 
villy, 356 ; — en plomb : Pavilly, 35t> : Saint-Laurent de 
Brénredenl, t54. 

Coffres eu bo«« de IréKir* d'églimi ; ReaiiMult, 19b; Fla- 
inet*. 938; Quiévrrcnnrl, t5t. 

Coffrets franc* dceoréa de cuivre fl d’t* : Futet-meu, 39. 

Coffrets n>nuins en boia : Cany, 478; Sainte-Hélène. 549; 
YiUtna , 5so. 

C’ohuro : Aubirville-la-Manucl . 476; Routrille*. 78: Cau- 
debec-emCnitx. 4<»3 ; iteretleville-laa-Baona, 547 ; Matin;, 
3i3: Petil-Appoville (le), 7*; Piyy-Pfrrille , 346; ViUr 
fleur, 484. 

Colbert ( Jar. Nie.), arrh»rv4'Hpie de Rouen , 389, 3»jt>. 

Collège de» notaire* apostolique* ; Rouen, 43y. 

(Collège* enaeignnnta : Diqipç, 161 4, Oratoire, a3; Ko, 

1 699 , Jésuite*. St. 4s; 1690, Offramitle, 75; Rouen, 
|J58; Bona-KuRinO , 449; t46ij. Saint -C.ande-|c-Vimi , 
449; t583-i6ol , JAauite», 38a . 449,443; « 635. Ora- 
toire. 443. 

Collè|p«, inatitntion* eceléaioatique» ; Rouen, i»45, de 
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l'Albane, 44a ; » 3oo . de Parnrtal ,14a; t3o5, du Saint- 
Esprit, 44a; t34y, du PBpo ou de* Cletnenliiu , 4&a; 
i 5 i 3, des t^uclrv- Partit , 44a. 

Collégiale*: Anvéville. 5af»; Aumale. 17a; Bl*in»ille-Crr- 
«on. 07a ; Bordeaux- Saint-Clair, 98; Cbariee-Memil, 
5a; Eu, 39; Krrté-eu-Bray (U), jgô, Uounjay-en-Bray, 
7 ; Motteville-I**-D«ux-Clocher». jadS^Ouville-l'Abbaye. 
553, 654; Rouen . {la Mndrleipe). 377; ( Notre- Dame - 
de-la-Bonde). 38y; ( Saint-George» ou le Saint-Sépulcre ) . 
3y.'i ; ( Saint- Lù i, 377 : Sainte-Foy. 5a; Sauqaeville, 8a ; 
Yvetot, rni >■ 

Colombier (Droit de) : Rouen, 456. 

Colombien ; w‘ «étle, Râpenille, Aon; Boo*. 567; Bo«- 
Guerurd-Saiul-Adrien , *79; Boudle», *53; Dampiere- 
en-Bray. aïo; Fontenay (le Tôt;. i4o; Mesail-Lieubray 
l Normnmille) , i6t ; Roncherullev-eu-Bniy, aoa; Rou- 
vray-Calillou, ao3 ; Sainte- Margueritr-sur-Mer, 84 ; 16x9, 
Nerval, 907; 1668. (Jucviilon. 3i4; x*ll’*iéde, Àmie- 
viUivaor- Seine , $97. 

Collier franc en bnxiin ; Ne*le-H©dcng, a 44. 

Collier romain eu or : Cailly, 980. 

Collirr» franc* «n perle* de T«-rm, pèle de toito, ambre, etc. : 
Don» rend, a 4 , *8; Envrrmeu. 99; LamberviDo, 6; Lou- 
iLniêfe», 1 s y , Martin - Église . 74 ; Neale -Hodeug, a44; 
S*jul-Aubin-*ur-Scie. ay; Sainte- AlargnerUe-fur-Mer, 
80 , 8 1 ; T lergeviÜe , 544. 

Colliers romain* en perlea de verre, ambre, «4r. : Auber - 
villo-la-Catnpognc, iüo; lucbcvUle. 4a; Rouen, 36a ; 
Tiétrevillo. 545. 

Colonne romaine rreutâr arrvent de cercueil ; Rouen, 3? 3. 

Colonnes commémorative* ; Arque», 160; Yal-de-la-tlaye. 

34 1 . 

Colonne* du le Renaissance à l'AJtre de Saint-Mnciou de 
Rouen, 4o8, 4oy. 

Colon us* mérovingienne* en marbre : Dudair, ayy. 

Colonne* romaine* : Arque», 55; Rouen, 367, 368, 370; 
87*, 3?a, I81. 

Combat natal dana le* vitraux de Villcquicr, 606. 

Combat*: io55, Mortemer-iur-KncIfie, *43 ; xii* *iôH*, 
Flou tir» ille-#ur-Mrr, 55i; 1A16, Viaurille, à Gerponvilîc, 
5\o ; non» Cbarle* VII, Fcmàrw, aoa; Cborie* MmqU, 
à Manébouville, 5t; iSAy, Arque*. 58, 09; i68y. 
Rourg-Dun (le), 08; i58y, Crèmes, 70; 1689. Offran- 
villt*. 76 ; 1689, Ouvillu-U-Riviéru, 76; 1649. Bouille 
(la), 335. 

Cimimanderie* de l'ordre de Malte : Repcntigny-Io-Templr , 
à Mont-Roly. «19; Saint- Antoine de Grnlmont, au 
Me*nil-Pannerille, 353 , 354 ; Sain te>- Vau bourg , au Val- 
de-U-liaye, 34i; V iUrdtru -la-M ontagpe , à Haucourt, 
aoo. 

Communauté* de prètr** ; Havre (le), ia6; Rouen (Saint- 
Patrice). 368. 

Compas romain en fer ; LiUeboune, 570. 

Compte* de Normandie ( Chambre de* ), i5*5 , Rouen , 44y. 

Concile* : do 584 5 99a , Rouen. 3?3 ; 1070 et 1080, Lille- 
bonno, i35; 1160, N eu (marché: liai, Déville, 343. 

Condé (Princ#*ae do) abjure à Rouen , 3 qo, 

Condé (Saint), abbé de Bekinac, 5o8, 

Conduit* d'eau antique* : eu bois, Sainte- 4largucnte-*ur- 
Mer, 846; — eu pierre : Rouen, 370; — en plomb : 
Étreut, 99; — en terre cuite : Preenoy-Foluy, aaC. 


Conduit* dn chaleur antiqoo* : Envronville, 5i4 ; Fonteoa» 
(la), *4o; Havre (le), ta8; Rouen, 366; 367, 871, 
Sainte-Adresse, 1*9. 

Conduit* en terre cuite du moyen Age : Dudair. 3oo; Lon- 

groy. 564. 

ConfetMonuaux : XJ* tiède, Marti n-Eplite, 7 A ; — su* siècle. 
lUilleiil - Mir-Kauloc, aaa; BretleriHe-Sniiit-Ijiurent. 
ôto; — xiu* siècle, Saint -Vincent -CraHiieanU , i55; 
Viller» • Éeallo» , 3-ia : — xvn* uèck, Notre- Damu dr 
Gournay, i4t; — xvui* aiède , Seint-Madou do Rouen. 
*«7- 

Confrérie* : de la Passion, à Sainte- Patrice d* Rouen, Aon 
de* Agonisant*, à Saint-Martin-aux-Arbre*. 654 ; de 
Sainto-Cécile ou des Mimeien*. A Notre-Dame de Rouan . 

4*1», 

Congrégation de Notre-Dame (L«u fille* de le) : Rouen. 

387. 

Conquetn-Hue-de-Gournay : Doudeau* ille , ait; Ferrière* . 
ata ; Ganouurt-Sainl-Éliefiue , aia; Gourtiay-en- Bray. 
at4. 

CotufautiM castra, 1 65. 

Con*ul* (HAtel d«»| : 1736. Roueu. 467. 

Cootre-Uible* en boia, pierre, marbre, etc. : xvi* aiède. 
Mon l-do-l If . 354 , Plie ( la ) , afin ; Valmont , 547 ; Veau - 
wUe-lc*-Baon* (AUinhuæ), 55g; - xru* wécle (avec 
date*), *6o5, Moativillier* , 167; |6o5, Sainl-Viqjwnt- 
Crasmenii). i65; i 63o. Saint- Martin -l'Ilortier, a 54; 
i(i33, llarflcar, |43; i636, Caudcbee-en-Caus, 4 90 ; 
1639. Boar-Bordci , *7! ; i648, Fry. 160; |648. Hau- 
tot-l'Auvray (Notro-Daniode^Auteb), 5a8 ; 1 65a. Saint 
Pierre -de- FranqueviRo. #71; iflfla, Roueu (Sainl-Ni 
caiae). 3y8; 1C66. Saint - Nicola*-do-l*-T#ille . 139 
1O70. Cantelcu (Sointe-Rarbe-de-CroiaMt), 84a; *676. 
Dieppe (Saint-Remy), 18; 1686. MaruinriHe-wr-Ry 
99a; 1690, Lli*pelk*-*ur-D«« (lu), 5a* ; 1700, Tbil- 
Riberpré (le). aoA; — xru* déde («an* date*) : A ban- 
court . aoA ; Barque*, 171: Bdbcuf( Saint Adrien), *66; 
Beeaucourt, *o5; Roac-Roger, 373-, Buurville, Aaa ; 
CaïUy, a8u; CalIrnlIedea-Dwix Égliaea. 80 ; Caulc-Saïut»-- 
Beuve, 178; Cbaprlls-Saint-Ouen , iôo; Clarille-Molte- 
ville, a8i ; Fécamp, «08; Feaqou, o38; FlammeU. 
388; GnillnfonLaine, 198; Soint-Gvenuin-aur-Kauine , 
a63; Gonfrrville-t'Orrhfr, «Ai ; Gournay-en-Rray, a 16, 
GouviJie, 981-, Gravilki, iaa; Gucrbavillo-U-MaiHarayr 
(chapelle du château), A96 ; llautot-rAorray, 5*8, 
Loge* (le*), tta; Ménerval , ai8; Mont-da-l'lf, 354; 
Onoomil-en-Bray. 171; Ounlle-Ia-Rmér» (Tenant de- 
Capucins de Dieppe), 76 î; Paluol | Notre- Dame-de-Jan- 
ville), 48a; Saint-Pierre-en-Val , 4A; Pommereux, tôa; 
l’onta-et-Marau , A3; Quiévrreuurt, a8t; Rétouvai, i88 ; 
Rouen (Notre-Dame), 4*“ ;Sabur», 338 ; Saint- Arnould - 
•ur-Candebee , 498 ; Saint- Luden , 1 Aa ; Saint- Mao me . 
<99; Sainte- Marguentc-aur-FauvrlIe, 6»9;Saml-Micbcl - 

fTHalaeconrt, ao3; Saint- S u êna , a6a ;~5aint-Vaa«4»D»ep- 
pedalli; . 53 1; — xvm'wAde, Boulay (le). »5B; RouviQa. 
35o ; Rouen (Saint-Meclou), A07; Suint-Vivien ( vacant 
de* Cordeliers), Aoo. 

Coquille de la Méditerranée : Utlebonne. i34. 

Coquin villier* (Nie, da). Avéqne de Véna : Blangy, *77; 
Bully, *36; Freoeuae, 3*8 ; Triqutrvilla, 189; non tom- 
beau à Rouen, 38t. 

Al 
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Corde da puits de Saiot-Éloi : Roneu . jSÜ 
Cordelières : <*oaroay-«a-Bray, $17; Neufcbàlel-eti-Bray 
s 4 *j ; Rouen , 3 ~B. 

CofdeRera : Rouen, lT»j- 

Corneille { ÀnL) , euro de SmiiU-Miru- do* Clwmip». 66 M 
‘ orneilk (Manon dea deux): Rouen, *70; la porte dr 
Imii* me Mon , Rouen , A70; leur maiwin ik «impo^ne au 
l’etiMiountfiiie. 33 *; . sépulture de la famille à Rouen. 

• nrnwlk 1 Pierre), au presbytère d'iiénouvill*. lui 
Curp* conservé : Saint-Léger-aux-Rué», 190. 

• .oi]i* NiinU : ürénonviile . 65 »: \vwcnque. 5 i 3 , ô 1 *i 
baudrier I Bâtons de ) : Rouen , 58 1. 

• ntija- romaine en argent : Liibthonne. il A. 

Coupe romaine en serre, a relief» de gladiateur* lalk- 
Immiii», &7 » . 

Coup»-* franque* en verre : Bourduinrille. A60; AesJe-Ho- 
dni.f. * 44 . 

Coupe* ruinâmes on verre, è relief* de course* de (liai 
Herkotirt-rn-Caux . 5 -n»; Troaville-en-Cam . 96. 
Couplets antiques en fer : Rouen, 303 . 

1 .-«iipole* : Rixien. tGBn (Saiiit-Rmnaui). 3 q<> ; 1781 {Sainte- 
Madeleine j , 3 A 5 
Cour de l'Alliaur Rihwi, 46 ». 
cout île» |.ihraitr* Rouen. 4 *». 

<M»i-d' 0 <qtwvilk,è Grain vilk-la-Taiiituricrr. Wi, llour le 
Cm nia, à Blowavillc. 63 a ; Cour le Comte, àSmnl-lWrr- 
la-Vi§ar, 5*6 ; Cour le Comte, à Baous-te-Comie , 65 <v 
couaia (iu*n) Rouen, Aot, 433 
Coulant** (Êvédaé de), è Rouen , 377. 
i.«n»U-au de la Trinité, a Féc-imp, 106. 108. 

Couteau gui lui» en fer . EésarU-Varunpro {la*), 179. 
Contenu de pierre : à Bejuinoutk-Harevic , 36 1; à Fréau- 
ville, 3 sij. 

Centraux franc* en fer Aubcnucami-le»- Arables. 171 ; 
AvrMMfr-an-Bray, su»; BniUokt, -** 3 ; ColkviUe . iio; 
Jtaubauf-Se-n ilk , 117; Dnitvrrud. 96, aH-.EIbanf, 3 »ft . 
Eiocfuiuu, *9; EskUrs. *8»; FonUino-k-liourg . * 83 : 
tnucamonl 181; Jumiége», Sto; l.xmbcrvilk, -n) . 
Loudüùérvs, 9*y ; Lucy. 9I9; MociM^auvaire (te), * 64 ; 
Moaiilk, 98 A ; Neale-Hodeug . »A 4 . N*iifrièiel-tii>-Br*y. 
* 61 *, NeuviUo-F rmferea . *ao; Ouville-la-Bivièie. 76, 
Parfondcval , * 3 |; Hnbet*. 976; Rouen. 678 , Saint 
Aiiimi-sar-Sctr , 79; Saint-MartûiHiiu-Buneaux . 4 H» ; 
Sainte. Marguenteaur-Mcr, Mo, Si; Sigy. 16*. 

‘nutum* da Bouteilles, 7K. 

CouvrrrlM de baptistères : xvi* Médc, Rare.», »*A; t.an- 
dehoc-oo-Cnux . 4 yo-, Mourboai, t» 5 ; Rmieti (Saint- 
Boiuain. venant de Saint-EtMUMMka-Tonnalier*), 896 . 
Couvre-feu *uniké A Rouen, 463 . 

Crouimllèra de rhAlrau : XVI* asèek. Martaiavilk. 991. 
Crépuie* (L*»J : Rouen. 386 . 

i.repi» coloriés romain* : Rouen , 366 , 367 ■ 3 tk , ;i7>. 
Crète* «1 plomb ; xvT et xviC stock. Hauloi-k-V nloi< . 

3 i<i, OWvillo-AufUy, 53 o ; Rouen . A&a, A 5 A 
Crou a la Dame : H«otot-*iir-ller. 71. 

Croix de Bréaute , Nérille. 

Croix d* cimetière, de «basnin. do carrefour, etc. en tuf, 
pierre au jyrèa : XU'Mèek, RanlaiHea, 7A; Caudebee<in 
Caux. A99; LongtiMMoil. sot; Saint>Marlin lotiaiUard 
AA, Saint-Onen-doua-Bailly. 34 ; Sottavillo ao m -le-Val. 


333; — xui* «ièele. BeuxevilklU . y3; Me*ml--ou*-Lil 
lëüôdiue (le). >36; Yvtlle, 3a3: — xiv* aiède . Aivimare 
ôa A ; Cra ville. ia3; Huttenville. Û17. Sennerdle-aur 
Fécantp , ô) V ; — XV* aiérJe . A Ivuuare . ;'>» A ; XVI* aiède 
laver dates), lâio. Petit- A ppe ville |Je), 71; t6l8, 
I ngnuvilln - è* - Plans , 334 , 1 û 1 9 , Saint - Sjrlv ain . 3JCi 
1&90, HauUit-snrMrr. 71 ; i&i«, Thil-Maonerillei le) . 
K; iGaa, CarriBe-lo-Pol-de-Fer. û»7; t&sA. Neiiville- 
|e-Poilrt, 76; i4i4. Arques, GA; tA«8. Saint-Roinain- 
de-4>lboac. iti; i â3o t FlamanvilletU;. 4M3; ■ £a3f» , An- 
tdroiiV'ville-la-Bnm-Long, Il ; i53&. MarUn-Éjflise. 7A: 
»54o, Nulre-Dame-de-la-ÜAïUarde . Gai; lAAo. Saint- 
Honoré, 53: 1 54â , llocqueviile . AH 1 ; tôAà. Sainl- Vaa»l 
Dieppedalle . 53 1 ; i&AH, Poomlle. 79; tAiy. FonUine- 
lo-Dun, ii»3: 1 Broinetut, &i* : 1 û&o . Clirill* - 
MoUeviüe, *Ht; iBûo, Crique (la), « 1; i&ii, Coutaville. 
AB»; lUt, CunpdllH'rm, 36*; 1 55 S , Malles ifr les-Gre*. 
Ut; liai. Monl-de-TIf. 364; tSAG. Suint-Valery-son!»- 
II iht» . 93» . Snasrtut-le-Maurondml, 663; 1667. Rorr» . 
»*4, lBCf t Bulot, 36o; 1660, Imbdevitle , HH; i5dn . 
Onville-la-lliriérr . 7B; 1&IV0. Toomiuit, 646; 1 66C . 
Auionvdlc-Aabnrboar , 6if> : ibd*. Néville, 636 : iSHij . 
Montivilliers. * AS ; 1671. Saint-Ktieuno-da-Rnovray 
iBim», Rouelles, 936; 1600. C.soouville, A77 ; 1600, 
Femllwlla). i6u ; »6oo . IHoà». 176. ifw»o. Saint- Vaast- 
irÉqniqneviUe. 34; iGoo, IWTIîil fblwrill ap6: 
itoo . Veauville-lea-Raoti* . 669 ; — xvi* iüde (sans da- 
tes). A mbourvUle. 99C»; \i»courteTÜ]e-H*ricour1. 697; 
AimeviHe-aur-Sqne . 997; Bacqurnllt* , S; Beuuber In 
Rostére. hj»; RemUe-aur-Seina, *oh , Blacqnenilr. 
36o; Ronde villa. 643; Bosch yons, s 46 ; BqoviIJp , 3 60 ; 
C. aille ville , 633 ; Clen ville , 6*7 ; Coupègny, 1 70 ; Cro- 
pu». 1 1 ; CuvSaint-Fiaero, »oH; Dampinrrt*-««i-Rnis. 
sim; DovilK 343 ; Éerolteville-|es-Bao«ii . 6A9; Érrette- 
vill»?-aar-Mor. 6A1; Euver—o , 3o; Bpinav-Mir-budair. 
3oi ; Fontaine-en-Bray, *67; Fréville, 3 &* ; Qauterilk . 
111: Hardouville. 364 ; Hermeviile, toi; Inlraiille. 3i: 
l.impiville, 64o: Loffee |lea). St*; lionde 'la). 3a< t . 
Montiulliera . s6H ; Naalr-Hodeug . *46 ; N tf*J ville -Champ 
d'thæl ( ta ) . *69 ; Oadnlle, 1 6s ; Ouoinvilie . 4Ki ; fk»f 
l‘o ville, 3i4*i; QueviUon, 364; ^uiaca romani , *8»; Saint 
Aiidré-aur-CaiUy, * 84 . Saint - Arnould - suv^ CxudeU-r . 
4i|S, Saint-Cermain-dea-Esaourd» , *77; Sauil-J arque* 
*nr- Dnrrietnl , 996 ; Saint -Jean -do -Cardonuay. 34* ; 
Snint-l>fer-du-ftoiinf-Ileni«. si>6; Saint- Varlin-oa*- 
Hunenui , 48*; Saint- Martin-cfi-tampagne. 33; Saint - 
VlartiB-Omon villa. *6o; Saint - Oueti - mmi« - Bailly, 34. 
Sainl-RiqnMr-d'Hénoourt, 63u; Saml-Waiidnlle, 6o3 ; 
âainte-Auatreberta. .IÔ7 ; .Samte-Bcnve-cn-Rmère, sfn : 
Souite-Marfiienle-siir-DneUir. 3i5; Siaseville (lré*-rc 
uiarcfualda) . iH3 ; SauqueviUe h» ; Sorqaaiaville, 64». 
Torp-en-Caux (la). Ai 3- Tonrvillo-li;neauviUa. a s A 
Veiilellaa. 4 H 4 ; Vesika. 63H ; — mi‘ siècle (aver dates ; , 
160* , <>ubamlle, 76; iôo3, Samt-Lsumites^aux 
Alt; « tmli . Bornrmbnac . 116; 1 60H. Saiat-Aubio-Cel- 
lovillr. 970; 16 1*. TonrYdle-la-Ciiapetle, 36; 161 H. 
Tréport(le), 47 ; 1610. Brettevdle-Sauii-Lauront. 610 : 
id»o, Sainte-Margucnte-aur^Fauviile, 6 1 9; 1 6s 4 , Ké- 
ville. 6*6 ; 16*6. Fol tnt. 61a ; iGali, HauloM'Auvras 
6*8; 1697, Beaeaville. 6oç<, «6aH. Tiétieville. 646: 
i ost|. llotc-Bogar Ile). 974; |6J3. Aufpens. 6*1; |B33 . 


• Btgitizeé-by^oegle 
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ïebkion . 6 m>: *ü-%7. Vilt«flcur, 184; 1660, Mallevillr- 
lc*-Grès , 68o: 1601. Mesnil -Geffroy 1 1»), 536; t65s. 
Hsutot-snr-Mer, 71; 16&7, Saint- Aubin -inr- Scie. Ho ; 
1667, Y mare, *71; *tï64, Vilicrs-Éenlles, 3**; Ile - 
berviRe, 5*4; — xm' litcb (ann dat/e), Ararfiow, 
656; Biervilte. *71; Cn»sviHi»4ur-Durdent, 4*6; El- 
beuf-v-n-Bray, *11; Ernesnenl-la-Viilettr. us ; Fréville , 
36a ; Housoave-Bérenger | 1a > . *83 ; Lintol , 60 ; R«<ntuér 
< la | . i5a; SeiBkPierreHJe-Yarengeville, 3s 1: Soinle- 
Croii-sur-Bodiy, *77; Turp-en-Caux (le). 543; Tour- 
viUeJn-ltivièra, 33o: Trmiviilo-en-Caux. 96. 

Croix. de clocher en ter ; uu‘ siècle, Dareutm, 349. 

Cnil de consécration ou de dédicace ; Aumale, *«7; Ber- 
viile-sur-Seins, s 9 H ; Catenay (le). *76; Cnudcbec-lra- 
Elbeuf, 3*6; CbapeUe-âainl-Ouen (la), i5g; Éralleft- 
Villers, 3**; EurviUe. 87; Grand -Couronne (la), 333; 
Grugny, *83; Haatut-sur- Seine, 336; MntHnraye (cha- 
pelle du ebétoau de In), 694; Maintra, *3*; Monnl, 
*07; Pariily, 366; PetiMJuaviHy (|*), 337; Préaux, 
189; Simt-I>gRr aux- Bois , 189; Vailiqitprville, 688: 
Viltrr* Miuvl'oucarmonl, 191. 

t rou de la Bonndieoe. à Sejni- Étienne- du -Rouvray. 
33». 

Croix de la Wiassoo.à Écr*ilevt|je-ie*-B*oas. 667. 

Croix de l'église Saint-Sauveur prweutée à Jeanne d'Arc 
sur son bâcher. 1 43 1 ; Rouen. 388. 

Cruix-de-Piem (Place H (mitaine de la) : xtl'-xvi* siècle, 
Rouen. 446. kk’j. 

Croix de précbe ea 1 685. Aulretui , 556 ; Dieppe .si; Saint- 
Jouin-aar-Mer, 10»; Nantie, i3o. 

Crmx donnée par l'impératrice Mathilde è l'abbaye do Va- 
l-aae, <j4. 

Croix du Cbéne, à ÉeretteviHe-lra-Beon* . 557. 

Croix Oral (La), è BloeteviHe-ée- Plains. 63*. 

Croix élevée sur l'erapl» content du Weber de Jeanne d'Art ; 
Rouen, 447. 448. 

Croix êmainéia : ur* siècle. Heioiy. *3o; — xi* siècle. 
Torcy-le-C.rand, 63. 

Croix en plomb, dit#* d’*b*iUti*m ou de pr*$erv 4 iti<m , pla- 
cée# sar la poitrine de* morts du u\ du xu' et du xtn* 
siècle : Bouteille* , 77, 78 ; Quibervill* . 76. 

Croix franqoef en cuivre, à On val, 809. 

Croix hosantiaire : xvi* siècle. Saint -Jearwlu-Csrdonnay, 
368. 

Croix plantée au ni* aiède à la Vanputiàre, 347. 

Croix processionnelle* ; xn* siédo. Rivière (la), 198; Va- 
lann ( le) , 96 ; — xii* tiède . Heemy. *3o ; — xv* siècle , 
Torey-le-Grand. 63; i663. Anneville-mr-Scie, *97. 

Croix sur les maison* en signe d'aumône ou d'allégeance 
ecclésiastique et féodale, 5 «6. 

Croix tamidiiim du xn* siècle, dans le cimetière de Gan- 
court Saint- Etienne, s 18. 

Crosee ( Fontaine do la) ; i48s , Rouen , 4*7. 

Crosses d'abbé, «1 plomb et euiw : ii\ ni*, xu»* siècle. 
Jumtége* , 3og, 819; — d'abbease . en coirre ; x<v* siècle , 
Rouen (Sainl-Amond) , 376. 

Cray (Le rardinal de), son lambeau è Noire-Dame de 
Rouen ,484. 

Crypte è ùteemenU. a C ram ville. 117. 

Crypte d confession primitive : Héricourt, 6x9. 

Cryptes; à Eu. 4o; à Fécsmp, 107; è Molagrur*. *19; à 


Sainl-Joau-d'Abbeini. 161; • Suint-Saire . *54, *66: à 
Seudisy-le-Bas, 36; à Yprerillef 54p. 

Cryptes : do Sninl-Gcrvsis de Rouen , 365 ; do Saint-Godard 
de Rouen. 898. 

Cuillers en c«i»ra du moyen ége |,©ge» (le*), u3; Loi. 
groy, Ml. 

Cuillers romaine* en ort Prenaeville. *3o; — en argent 
Cany, 477, 478; Liflebome, 1 34 ; Loges (les), u* 
Nouville-le-Polld; — en brome , Lillcbmine , 57a; Me»- 
ml-sous-Lilleboone ( le) , *68 ; — en os , Lxllebonnr . 670 . 
Villers-Écallet , 3s*. 

Cuir de btwif tanné pour ensevelissement : xu* et xm 
siècle, Sajot-Geurgm do Bnoebervitle , S18 ; Nntre-Dam*- 
de Rouen. 386. 

Cure-dents francs ; Caudebee-Iet-Rlbeuf. 3*5; Nsnfrbikl 
en-Bray, *46. 

Cure-oreilles francs r Caudebee-lm -Elbeuf , 3*6: Neufch-i 
tcl-en-Bray, *46. 

Cuvier (G.), précepteur an Ror-aux-Cauchois . 648. 

D 

Dalle tumulaire de Jehan de Bailleul. rot d'Écosae. i 3 *i 
18*9. à Bailletd-eur- Eaubie . *99. 

Dalle tumudaire d'un réformé de t65o ; CoUeville. &4o 

Dalle tumulaire en marbre commémorative des fondât* n; - 
de l'abbaye do Tréport. 1777. 46. 

Dalle tumulaire en marbre noir du vénérable abbé J. B 
de la Salle, inhumé en 1719 b Samt-Sever do Rouen 
396. 

PaR* tomulaire en schiste ou ardoise avec incrustation» do 
cuivre : Velmont, 64y. 

Dalle tumulaire en scliMle o-n marbre do corar d Agu-. 
Sorvl, i44p , Juaméges , 3 10, 3 11. 

Dalles indéterminées ; BlaniviBe-Crevon , *7* ; BœchviKi.v 
*06: Fresne-le-Pien. *68; Ganteviile. iis; GoufrevilJo 
l'Orcber. lit; Haiitot-l'Auvray, 6*8; Londe (la). 399: 
Maniquervdle, 1 1 S ; Méaauguoville, 1 4 1 ; Notre-Dame-do 
Franquoville, *70 ; Suinl-Denta-le-TbibouJ*. *gâ; Saint 
Sylvain. 5*5; Saint-Vaaat-d'ÉquiqamlJo . 86; Saint- V» 
lery-en-Canx. 586, 687; Tbil-Manneville (le). 8. 

DaRns tumulaire* de Notre-Dame de Rouen : un*, xiv*. xv*. 
xn*, xtu*. xnn* et m* «ode, 334-338. 

Dalles Uimtdaire# de Semt-Onen de Rouen, leur noaobr«' . 
leur» druina, leur disperaion , 4t6. 

Dalles tumulaires do* religieux de la congrégation île Sait. 1- 
Maur : xrn* et xvrn* siècle . Caudebec-en-C aux . 4g4 : 
Dudair, 3oo; Jumiéges, Bit; Saint-Wanalntte , tou: 
Vatir ville, 5o6. 

Dalles tumulaires encan tréei dans lus murs des égtisr< 
comme moyen do oonservatiou : Arques, 58; Auffai. 
85 ; H ardeur, 1 43 ; Martin- Église, 76 ; .Mnnt-aiix- Malade 
(le), 846; Rouen ( Notre-Dam*) , 437; (Saint-Ouoni 
4t4; (Saint-Vincent), 4o3. 

Dalla» tumulaire* en pierre et marbre ; xm* siède <av«r 
dates), 1*07, Longueville. 5o; a*0o, Moisiièrm, *4t; 
1*70, Rouen ( Nuam-Damr 1 , 437; 1*78. Rouen (Ssir.t- 
Oimii), Il 4; i*8o, ÊlouttevRla-eur-Mer, 66*; 1*8*. 
Rouen (Notre-Dame). 687; 1*8!, Cntjuetol-lc-èlsu- 
ronduil . 54o ; i*HH, QoedHon, 3t4; » t jO, Imblevjlk 
88; 1991, Smermesnil (venant de Fabbapt'do t'ourar- 
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mont), >33; 1*93, r.atülon. >o3; «ap3, Mont-am- 
Ualadee (loi. 3 VG ; «*<>6. âuxou ville I venant de l'ab- 
baye de l'Iale-Dieu ) . a « 7 ; 1*96, Préaux 1 venant du 
prieure de Beaulieu). aWH. ai>3 ; i3oo. Saint- Marti n-vn- 
Üampugne, 33 ; — xui* aiècle (uni daln), Anglesqur- 
viHr-la-Bra» Long. fiô t ; Beautot . 3fc<) , BertrmHe-Saint- 
Oqrn. 48; Biennal», 87; Laudebee-eo-Caux (venant de 
l’abbaye de Jiuniégnj, 4< t 3; CauviHr, 1 3y ; Crasvrille- 
la- Roquefort, bat; Cmixmare, 55 «; Dodair. 3m»; Kc- 
ramp, 107; Harfletir, t 46; Havre (I*) (venant do Laure), 

I *6; Hocqueville, 48 1 ; JiiiBivgi*», 3io, Ji*; Longue- 
ville, 5o ; Notre -Dame- de - Franquovillo. «71»; Rouen 
(Dominieaiua). >79 ; Saint-Aignan-aur-Ry. 177; Saint- 
Aiidré-nir-Caiily. *86; Saint- Wandrüle . 60 «; Sainte- 
OiUimhr. 537; Sainte-GeBcviéve-en-Bray. *69; Saiute- 
VUrgumlr-mrDuclair. 3i4 ; Vibeuf, 554; — ait" atérle 
(avec dates), «3na, Rouen (Sainl-Oiien), Ai 4; «3o3, 
Kreanoy-Poiny, *>7; «3o3, Longueville. 5o; i3o3, 
Saint-Juat. 7; i3o5, Imhlnvillo, 88; «3o5, Héneourt- 
ea-CatU, 6*u. 44o; 1307, Sainl-Aubin-aur-Mcr. 635; 
i3i 1, étouttevilleanr-Mer, 55$; i3«5, Havre (le) (ve- 
nant de Lettre), 1*0, 09; i3a«, ÉtouttcTiUo-eur-Mer, 
55* ; t3*t-i3*9, Builleol-aur-Eaulne, «»; 1 3s 1, Rouen 
(Vôtre-Dame), 437; |3*<). AaioaviDe-Mr-Ry (venant 
de riile-Dieii), *87; i33o. Préaux (venant du prieuri- 
■te Boaolirai, *88, *q3; i33i, Pontaiue-lo-Dup . 5*3; 
«333. Piaty-Povilla, 341»; «339, Longueville. 5o, 5i; 
i34t, Préaux (venant du prieuré de Beaulieu), *88, 
*9.3; «343, QuibenriUr. 76; «344, Longueville, 5o, 
5i; «348. Aufliy, 85; i35o, Canouville, 477; «35*. 
Samt-HnUier. «3; 1878, Rouen (Saint-Vivien), 4o3; 
• 379. Havre (la) (venant de Leure), 1*9; 1J80, An- 
gle*qu«« ille-la-Brat-Long, 5* « ; 1 3*6 , Rellencotnbre , 9 ; 
1389, Monl-am-Maladea(l»), 346; «39*. Rouen (Saint- 
Ouen), 4i4. 4«5; «4oo. AngWeqiw viile-!a-Bra*-Lang. 
5*1 ; I Soo , Saint- Aubin -« iu-O aj U y, 677; — liv* aiéda 
(un* date»), Beannay. 85; Bornambuae. 116; CoUe- 
vrard ,11; Enverraeu , 3o , 564; t ira viUe-Sainte- IJono - 
ripe, i>3, 1*4; Harflaur, «46; luarville, 3u, 664 ; 
Londinibree, *>9; Longurville. 5o. 5> ; Monlirillier» , 
«47; Hugt-niUe, «56; Rouen ( Chartreux )« 38 «; (Domi- 
mcAïua), 379; Ry, apA, Saint-Saena, *4*; Sainl-Vaa»l- 
d'Équique ville, 34; Saifll-VïeUir-rAbbayr, 90. Vairaonl , 
546, 547 -, Vaupaliére (U). 348; Vénotanville , H; Yve- 
tot , ô5u . 56o ; — iv* liée la (avec dates ) . 1 4 « 1 , Angks- 
ipieville-la-Braa-Loag, 6a 1 ; «Ati, Rouen (Saiut-Ooun), 

II 4, 4«5; «43o, Rouen (Saint-Ouan), 4«4, % a â ; «43i, 
Jnmiagre, 3««; «438, Rouen (Saint Oucn). 4«4, 4t6; 
«439. Bore-Bérenger, *56; «44o, Rouen (Saint-Onen), 
4 1 4 ( 4 1 6 ; «449, Jumiégr», 3«o; 1 Aij, Torey-le-Grand, 
53; «466. Mart in-KgfÎM . 74; 1470, Rouen (Saint-Hi- 
laire), J54^ 1I80. Bdleneombre, 9; «484. Blaque- 
ville, 35o; «488. J manèges (venant do* Vieux I. 3«o , 
3 «q; «490. Harfletir, «43; «490, Pelletot, 9; >496. An- 
véntle , 5*6 ; «496, Rouen ( Saint-Hilaire ) , 3y4 ; « 498 , 
Juœtégre, 3«o; «5oo, Cnquetot-le-Maucondoit. 54o ; 
— iv* nèele (aant dates), IlinUe-la-Baignarde , 86; Cau- 
debre-eo-Gaui . 4t^; Cauville, t3f); Gerpotiville. 54« ; 
GraviUe-SainU-Hononne , 1*4 ; Mesnil-PaiuMvÜln (cha- 
pelle Saint-Antoine de Gratinant), 354, Nesle-en-Bray, 
*44; Notre -D»roc-du- Bec , « 49; Pavilly, 166; Rouen 


( Gramcioot ) , 378; ( Saint- Marlou ) . 394 ; Saintr-Gena- 
viévc-^u-Petit-Beaunay, 88; Valmont, 548, 54 7; — 
xvi* tilde (avae dates t, t&oa, Bondaville. 34* ; 160 4, 
Croiaj -la-Haye, «69; «5o4. Meenièrei , *4«, *4*; «5»5. 
Mudiedrni, 6*. 565; «607. Mamiy. 3 «3; 1611, Panue- 
vilte, 353; «ô«*. Guerbaville-la-Vaülerayc. 4y4 ; «5i * . 
Sainle-Gertnidr , 497; «5<4, Mnchedeol, 565; «6«4. 
Vieux-Manoir (le). *78; i5«5, Mevnièrr», ïli, lit; 
«6«o, Boaaaaiilt, 19%; «5*«, Brllencorabre , 9; 163g, 
Rourn (Notre-Dame), 43H;«6*9, Boa-Gnersrd-Sainl- 
Adrien.ayy; «63o, Ganenurt- Saint-Étienne, 31 J; «53o. 
Mireille, tao; «63a. Manébouvillo, 61; « 633 ■ Mont- 
Cauvaire (le), *84; i63&. S>inl-Martio-de-Bo»cberrjtle. 
3«S; «53R. Rouen ( Saint-Set er) , 396; i64o, Anque- 
tierville. 485; «64o. Havre (le) (venant de Leure). 1*9: 
«54u , Jtuniégea, lu ; «64«, llérouebdles, *76: «54i. 
Venébfluvtlle, 5«; «54*. Sainl-Martin-OinonvUk, a 60; 
«643. AnDcville-atir-Srie, 47; *547, Gonnevilk-lre-Ha- 
mnaux, 87; i&&u. Mucbedont, 5a; 1660, Vruleltea. 
Mit 1 -■ I ■ TM— i>l, -■ *» 1 ■ . «666, Croaville-«ur-Seir>, 
60; « 666, VéiwutamiUe. 5o; «566, Vilkra-aoua-Foue^r- 
mont, «91; «56o. Pelletot. 49; «663. Harfleur. t43: 
«564, Ganeourl-Sauit-élienne , 31 3; 1674, Beuaeville- 
la-Gaeranl, 5*-; «58«, Bouille (la), 3*a ; «68 1. Gner- 
liaville -U- Maillcraye , 494; «58û. Pnü en court. «Bu: 
«687. Rouen (Saint-Hilaire), 6y4; «689, HnrBeur. «47; 
«689, Saint-Léger-dn-Rourg-DcpU, 396 ; 169*. (’.brf- 
dwl'Ean (le), *76; 1693, TamrviUo-Brettovilk. •#« : 
1 699 . Rai nfre ville .7:1 f«oo , Boar- Roger < le) , >7! ; — 
xvi* aiècle (mu* date*!, Ambourville, 396. Annouvilk . 
i«6; AnvériUe, 636; Arque», 67, 68; Aumale. «67; 
FWuevil!*-la-Gmiier. 93; Biville-la-Martel , ôOy ; Bor- 
nambuee, ««6; Boec-ie-Hard (le), 10; Braquetuit, 84 : 
Coilly. 1H0 ; Caudeber-tin-Gatix, 69; Creavilie-lâ-Roquo- 
fivrl. baa ; Gntot. 167 ; Guy-Saint- Fiacre. 108; Dara- 
perre-ea-Bray, a«o; Darnetnl, *9»; KonLainr-en-ltray . 
>57; Freneoae, 3*9 ; Frrenay-l*v|Aii»g, 87; Fry, «60; 
Grrpon ville . 54 1 : Grain vflle-la-Teinluriére, 48o; Gru- 
meMiil. 199 , Haucourt. 199; Handncourt. «69; Ju- 
miéges, 3 1 o . 3 « a ; Lignomare, *33; Londiniérea , aa«); 
Longueville, 5o, 6«; Malauuay, 346 . Martiu-^glier. 74 : 
Menai, *07: Meenil-Ueubray (le). «61: Moutnilliere 
«47, «48; Neuville-aur-Eiiuiiie . aaa; Notre-Dame-du- 
Bec, «49; P»aay-Poville, 346; Poville, 34? : Puiaenval. 
a3o ; Ricarvillc, 3io . Hieux , « 89 ; Sainl-Micbel-d'Hales 
rourt, a«3; Saint-Remy-en-Ririèra, 17K; Satnt-Suân*. 
«lit; Sunl-Sulpire-eur-Yère. 44; Saint- Vaaat-d'Equi 
queville. 34; Sauite-Geomiévo-en-Bniy, 159; Sanebay, 
34; Saumunt- la -Poterie, ao4; Tbtou ville-la- Renard. 
63 v ; Villrreeone-Foucarmont, 191; Yillars-aur- Annale . 
«70; — xvil* aiècle (avec datre). 1601, Bailly-eu-R»- 
viére, *7 ; «6o4 . Bivillo-la-Martel , 64 q; «6o6 . Ouvillr- 
1* Abbaye . 60 4 ; 1 61 « , Angleaquev ille-la-Braa-Long , 6a 1 ; 
«6«a, Berville-nir -Seine, *98; «6«4. Mucbedrnt. 5*; 
16*7, SauqueviHe. 8e; «618, Sé«ia. 56a; «6*0. Ou- 
vUle-l'Abbaye, 60 4 ; «6*4, Arque», 67, 58; «6*6. 
r.lêree. 380; «6t8, Rouen (Notre-Dame). 438; «&3t. 
BrHtevilIr-la-Chaïuaéc , ««7; «63g. Crtd. 38: «635. 
Ileutot-le-VatQie. 618; «636. Sauqueville, 88; «637. 
Vdly-VaL-do-Roy, 47; «638. MénêhouvvHe, 61; «6I7, 
Grandcamp, «Si; «846. Soomneanil. 53«; «646. An- 
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gloequcviUe-la-Brae-Long, 3a i ; «OAij, Écallca- Vfller* . I 
Sai; i fiâfi. BoudrviUn. 34a : *658. PcwU-et- Marais, 

43; «066, Dudsir. 3oo; *664. Ourdlo-l'Abbaye, 564 t 
1671, Vrulc*. 638; «677% AnvaviHc, 5*6; *666, Ar- 
que* j»Ponnl d'Arrbril**) , AK, 69; *69*, Anvévilla, 
Aafl; *6g9, Jiimiége», 3 lu; — x*n* «ècle (**W date*), 
\ngte»qiiovilU>-l*-Br**-Long, 69 1 ; Ber trot illr>S«iM-Ourn, 
48; Caiileville, 333 ; C.bepoHe-Saint-Oum (la), 1&9; 
Conteville , 38v ; ÊcaHcs-V iller* , 3» ; Fon(ain*-en-Br«y, 
967 ; Friehemeanü, «83: Grègea. 70; Hénnuville. 3c« ; 
Jumiéges, 3iu: Maintro, #33; Martin-Eglise, 74 : Mt- 
vd . *07 ; Pavilly. 366 : Rouen { Graimiiont } , >78; ( Gra- 
velines). 3?ft ; ( Saint-fJo* ) , 897 ; (Saint-Hilaire). 3g4 ; 1 
( Saint-Patrice ) , ii<i 1 : Saiut-£t*eni*»-le-Viwu . âio ; Saint- ! 
(rem*ain-de*-Baeouriia , 977 : Saint- Sain* , a54 ; — mil’ 
nèfle (avec il ait*» ) , Nutro-Darae-de-FranqueviDe, 97C; 
171», Bouc-Roger {le), *56; 171*, SoUeviUe-aur-Mer, 
096 ; 1718, Triqucrville, iSg; 17*9. Rnoco (Saurt-Se- 
w), 3p5; 1793, AnceaanxrviUa. 978; 17*7, Saint- 
Vartin-lo-Gaillard, AA; 1719, SaoqiiPviHe, 8*; 1785. 
Bost-Héroult (le), 978; 1788. Iniovilk- (venant de 
Grain ville -T Alouette, 119; 1789, Dnelair, 3oo; 1760. 
Dudsir. 3oo : 1 7 43 , Étalondee . 37 ; 1747. RoncheroUe*- 
en-Bray, ao3; 17&8, Graiurille-lniovUte , 119, 176a. 
Neuf-Box, *58; 1768. Ferrière*, ai»; 1770, Grain- 
%-üle-aur-Ry, 999; 1771, Lune:ay (CanteUsi), 0, 7; 
«779, Valmnnt. 54 7* 177a, Villennoua-Poueannool . 
191 ; 1776, Box-Mnmil , *56; *777. Tréporl {le), 46; 
1778. Rnqfrogèrea, 35a ; 1779, V iller»-*oo*- Poucar- 
nvont, 191; 1781, Salnl-Étironc-le-Vieui , 656; 1786, 
Ferrière*, ai a. 

PaHee in mulâtre» en terre mite : 111* tiède , Junuégo*. 3 qq, 
3«o; — nu* tiède, Hermauvili*. 6; — xn* ai I da , 
Frealea. «38; — xvi* aiècle, Pimreeourl. 1875 — x«* 
•ièr le. Saint -Sulpice- sur -Yére, A4; xn*-x?n* siècle, 
Sainte-Geneviève, «89; xvu* siècle. CbapeBe-Seibt-Oaen 
(la), 169; — ltii* siècle, Fo*qu«'», 987. a38; — xvn* 
uède, Soreng, *86; — ivu* siècle. Villedieu-la-Mon- 
lagne, ne. 

Dalle* lu mu 1 ni m provenant de l'abbaye de Jtunicgcs, trmna> 
portées À Candrbec-eu-tlaux , 4<_>3 ; A Ducl-iir. Six» ; à Ju- 
tniegra . 3l l. 

Italie* tumuleire* sciée* par morceaux ; CailleviBe. 633 ; 
Gournay-en-Bray, a 1 6 ; Plaine-Sév*, 336; Val mont , 647. * 

Damasquinure» : Aveinee-cn-Bray. *o5; Étretat, 99; Lon- ’ 
diniêree. 999; Neufcbètri-en-Bray. »4G; Ou ville- la- Ri - 
» 1ère , 76 ; Parfendeval . a3 » ; Saitil-AubLn-sur-Scie . 79 ; 1 
Sainte -Margiienle-*ur-V1**r. 81; Ventea-Sainl Rrmy (lea), , 
a64 ; Vautra, 538. 

[>ar«e dm mort*: MontiviHier* . 1A8; Boum (Saint- Ma- 
rion), A|R, A19. 

Danse macabre : Monthrillirrs , *48; Rouen (Seint-Madou), 

4i8, 419. 

Danwa rirofee*. (Voir Ft* s.) 

Dauphin en broute romain : Saim-Aubin-sur-Mer. ■■>4, 

David d’Angers, sculpteur : Rouen, 68A. 

Dtvy (Jehan), architecte de Notre-Dame, un* siècle, 4a 6. 

Dédicacée on consécrations d'église* : xi* tiède, avant 10&0, 
Saiot-Jeon-d'Abbetot , 161 ; vert lutki, Saint-George* de 
Boxberville, 3 s 5 ; io63. Notre-Dame do Rouen, iifl ; 
1087. Jiunirges, 3<iâ; la* tiède. 1196, Saint -Oocn 


de Rouen, 4iO;*iG8, Bures, 994; 1 170, Oanaoy, 989 
— un' tiède, 1909, Goumay-en-Bray, 916; 1949. 
Roum (le* Cordeliers), 879; 1 j6o. Sotteville-sur-Mei-. 
5a6; ta5a, TrnuviÜc-cn-Cam , 96; 1968, Roquefort. 
ôig ; 1969 , Sainte- Ma ne-dnt-C hampe , 067; «967, Au- 
tebox, 536; 1967, Candebee-en-Gaax, 486; 1967, 
Sainte- Agathe -d'Aliormonl, aSi; 1967. Tanoanrille, 

1 36 ; 1967, Ydliqupprilte, 331* ; 1968, Saint-Nicolas de 
Ixurr (le llarre), 196; 1*69. Riville, 661; *969. Saex 
tot-livMaiut>ndnit. 643 -, 1979, Rouen l ira Dominicainei. 
370: 1197. antel de Lignemare, a33: milieu du xm*. 
Crotsdalle, 996; — xi* tiède, *467, Seinl-Saèna. 96a. 
1478 . Pavilly, 366; a A7G , Saiot-Martio-le-Blauc , 969. 
*479 , Rouen (les Emmurées) , 378 ; s 48a. Grandcourt, 
997; tiqa, Guucbanprè, 80, 3i; 1 4y(j . Rouen (Sainl- 
Étienne-la-Granrde-è^çiite). 4fo; 1^99, Meiuiérm (cho 
pelle du ebètrau), 9A9; — xvi* aiècle , 1609, Lindebeuf. 
353 ; i 5 io, Pienrpont, 998; i 5 ii, Tnnite-du-Mom 
(la), 189; 1619, Vamonville, 99; t&tC, Gainneville, 
1A9; t5t6, Rogerville. i63; 1617, Boia-flulin (le), Ap; 
1617, Lillebonne, 1 36 ; iôi 8, Boorgay (le), A9: t6t8 . 
nnglcvifle-en-Cam , 663; tfttg, Sainte-Gertrude. 497 ; 
1691, Rouen { Saint-Madou | , 4o4; i&aa. Saint-Miebei- 
d'Ilaleecourl, *o3 ; 1693, Bully, *36; 1696, Freneux. 
3 >6; 1 699 . Douvrend. 98; i53u, Blangy (un autel), 
*77 ; 1 533 , Rouen ( Saint-Étienne d«- Tonnelier* ) , 898: 
1 333 ( Saûite-Croii-dra- Pelleüers) , 899 ; « 639. Triqoer- 
ville, i3y; t564. Aumale (In ctmeGère), 166; *545. 
M e*o ►ère* (chapelle du chAtraa), 96a; *553, Roum 
(Sainl-lu)), 3o« ; *556. Rouen (Suint-Vincent). Soi ; 
*385, U Maillera je (ebaprile du chitoan), AgA; *689. 
EsteviUe, 989 ; — xvn* tiède, *65*. Rouen (Iro Carmé- 
lite*), 384; *656. (U* Minimee). 384; 1667 (le* Gra- 
vdinw. 37G; 1669 (Sainto-Crou-dos-PolIetier*), 899 ; 
1670, MartainviHe-fur-Ry, 999; 1687. Rouen (Ici 
C.ermee ou Saint-Romain), J96; — xvni* tiède, 170A, 
Rouen (lea Jéeuites on le lycée), 889; 1739, Centdeu 
(lea Pénitents de Croiaset), 34a ; «776. Gromoovüle. 
53a; 1781, Rouen ( Sainte-Madeleine ) , 399. (VoirCrstr 
de resuétratsws.) 

DeBends (Lta), ancieutiaa fortiRrationa : Maucamble, 967. 
Defranee, ardiitode : xvu* tiède. Fée amp, 108; Rouen 
( Sainl-Onr n ) , 87% ; ( Ica Gr » vdi ns» ) . 896. 

Degré de la Librairie (Le), A Nolre-Puno de Rouen , 48 1 
Ddacnurt, prédicateur du xvn* tiède : Vergetot. *o4. 
Delame , curè-mèdeeiB de Celloville , 970. 

Denier* franc* et normand* frappés ou trouvés à Roueu , 
879, 873. 

Déni* (Saint) da Pari*, à Rouen, 874, 58 1. 

Dcamareta (Charlea) bat les Aoglaia A Cbaricetnctnil . »t; 

*00 clin! eau A Bure*, aaA, **5. 

Desnlbraux sculpta l'arbre de Jaaaè du portail de Notre- 
Dame de Rouan en *5aû, A17. 

Devisn* piçuxs sur les mura du Refuge , à Rouen . 386. 
Devise* sur lea mon de* maisons d' Arque* , 69 ; de Rouen . 

45p. 4 1)5, 46D, 466. 

Diane (Statoette de) : Harfleur, 1A9. 

Diane de Poitiers, sa statue A Notre-Dame, 433 ; élève le 
tombeau de Louk de Brecé A Notre-Dame de Rouan , 
339. 338. 

Dotium* romain* en terre euilt : Bercntin, 34$: C«U>, 
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*$o; CanouviBc, >77: Üatmile, iJ.j; Cerlangue (la), 
lôo ; Dampi*vre-e»-Br*y. *09; Gravi! IcsSsjntc-Hoiioiii»-', 
1*»; Elbcuf, 3*<i ; Ha>re(k) (inusé* 1. t*8; UIMmhiii* 1 , 
&70; fx»g« (le*). 11*: Quineaiupoix, uH4; Rançon. 
5o3 ; Sainl-Prnis-lr-ThibocU . »<j4; Saint Jcan-de-Follr 
ville. 187; Saint-Mau rks d 'Étalan . «SH; Tilleul (le). 
1 08 ; Vilfere-Ecallrs . 3*a ; Tébkrnn , 5ao- 
Démea ; é Dieppe, 16, ao; * Hénou ville, 3o* : a Rouen 
(Samt-Yon), 888; à Sêüit-Wandrill*, 600. 
Donmnrainos a Aumale . i64-, à Rouen. 878. 386 
Dominicain* à Rouen, 87 *( , 879. 

Donjon* : AavéviUr , 5i6; « u4o ; Arques . 56 ; — lui* tiède. 
Beaasaolt, 19! ; Beanvoir-oo-Lyons. » 67 : io5o. Gailk- 
fontaiu" 198 ; Grainril!«-la -Teinturière. 486; Grand- 
•-Mtrt. **7; — un' siècle, Grasitk- Sainte- Honorine, 
568; — in* aiWe, Lilkbonne, <86; — un* sièek. 
Maukvrier, 4qt»; — ht* aiède, MoTtemer-siir^Eaiiliif . 
a SI; — - mçi, Neufchàtel-en-Bray, >47.1*0 4. Rouen. 
SH, >86; — au* siècle. Taneanille . »56; Tl dre ville. 
645 ; — in* siècle , ValteviJIc, 6o6. 

Doyen du chapitre d* Notre-Dame de Rouen . aa mnitou à 
Saiitt-Yaasl-if ÉqeiquirnHe , 34 
Doyenné* anciens ; Aumale, 168; Bocquevîlk , 1; Dracby. 
3: Bures, sa 4; Caàlly, «8>>; i)eDV>lk-)eft-Beux-Égli*efc. 
Rio; Chrétienté (delà), àRouen.Aol; Emermeu. 19; 
En , 89; Fauvilk, 6t6: Koucarmout , 181 ; Longueville. 
60; Neufchètd - an - Bray. »46; Pevilly. 885; Rouen 
{voir Chrétienté ) , SoS ; Ry. agi ; Saint-Gcargv* de Bot- 
cbenriBe . 3 1 6 ; Saint-Romein-de-Colbosc , 1 54 ; Valmont . 
34fi. 

Draperies ancienne» à Mondiaux , 1 86. 

Dragon de Trahie* ille. chanoine de Rouen au xn* siècle, 
donne la châsse do saint Sever à Notre-Dame de Rmh'ii . 
48»; sa dalle tamulaire à Longueville. 60. 

Dradiéfnin (Nicolas), architecte , ronatruil Notre- [lame du 
Havre en 1876. t*6. 

Rodon de Saint-Quentin, historien : Airemesnil, a; Sot- 
tenviUe-eur-Her, 5*6, 

Duel judiciaire à Rouen en 1047, 897. 

Dufaj (Gilles), ton cercueil de plomb aux Jésuites de 
Rooen . 868. 

Dardent (la ville île), 488. 

Dvd <\s*) ; CaiHevilk. 383. 

E 

Eaux minérale»; 11V «t X*‘ siècle, Forgvs-ka-Baax . 197: 
i6R5. Gounuy-eit-Bray, *17; 1766, Aumale, 167, 168. 
Etc* bomo ; En, Ao: Meunières . *4»; Vilkquier, 568 
Échiquier de Normandie : Rouen , San. 

Écho célèbre de Gencley : Sainl-MarUn-de-Booehervitte , 819. 
Écoles (Fondation* d’)t 17*8, CourceUco-Rançon . tôt: 
178t. Neuville-Ferrière*, *5o: 1767. Boula y (le). 108 
Édifice» romains : Candebee-kr-nbouf, 6*6; llénotrvilk . 

3»n; Sainl-André-sur-GsiHy. 386, 

Édouard I* Confesietir à Juiniég«>, 3<>4. 

Église construite par saint Viotrie* : Saint-G**vaiiwk- Rouan, 

m 

Église tombée en mer : Sainte- A dresse . 1I0. 

Élises avec débris romain* ; CourreUes-Rançon , aot; Étro- 
lat, (M) Trdforeet. *0*; Samt-Martin-l'Ortier. *68. 


Églises brûlées par les Normands : Saint-» andnlk, itm. 
600. 

ÉglÎMi carlovingwnMS : Jnnuègm , 3o4 . 3o5 ; Yilly-k- 
Bai, I7. 

Église* en bois : si* niède, Rouen ( Saint- Marti ii-sur-Rt- 
udk), 890; xxi* siècle, YcnUs-Saint-Resny lie»), >65; 
xvm* siècle, Launay, *1*. 

Église* en ruines restaurée* : Petit - Appoville (le). 71; 
Sainte-Gertrude. 497. 

I Égliws mérovingienne* : Liikbonnr ( Saint - Denis 1 , iSâ; 
Rouen | Sainl-lkrvai» ) , 866; n* sièdr ( Saint- Martin - 
nor-Rroelie), 3<jo; su* sièck , Saint-» nndnl le, 699 

300. 

Églises snenastiqnea . an nnmhre de trois : Belrinar, 486; 

Jumiégcs. 3o8, 3»»4; PaviHy. 365 ; Saint- Wandrilk . 600 
Eglise* monumentale» ou caractérisées , où il existe d** 
parties inléresMbUs : xi* siècle Angerville-rOrcher. 97 ; 
Bailkul-Neo ville . ***, 9*5; Delicneorahre . 9: Bourg - 
Dau |l<|. hj Dure*. *s4; Copiai, *34; (.lais. **5; 
Durtair. 399; Drosay, 583 ; ÉerainviDe. 117; Étretal. 
1001 Fréville. 36* ; Gourd (l«). 4; Gournay-co-Bray. 
*i4, *16; (irai mbou rille. 169; G ra ville-Sa in te- Hono- 
rine , us , **8: lléron (le). *9*; Jumirge». 3o5-3 1 1 ; 
l.indobenr, 658; MsnnevxHctlc . *46; Mranii-Msugcr 
(le), * 6 * ; Mont-aax-Malade* (le), 846. MontiwUiei* . 
147; Nrafmarebé. *»*►; Notre-DauMHk-Bliquetuit, 497 ; 
(kraoy. *3*; PHviHy; 356; Rnnfon, 608 ; Rouen (Saiul- 
Oucn ). 4 t u ( Saint-Paul ), ; Sainl-Ocmge» de Doschcr- 

villo. 3i6; Saipt-ioap-d'AbWUil, tftt; Saiut-Jein-du- 
CardiHioay. 347; Saint-Lucien, 16*; Saml-Saent. *69; 
Saint -Viger-d'tniomille, i55; Samlc-Morgoente-sur- 
Mer. 8 1 ; Sottcville-aoaeJc-V «1 , 33». Vaapabèra | La). 318. 
Veuleètes, 484; Yainvilla, 3*3 ; — » 111* siècle , Angrr- 
vUWs- TOrcher, 97; Auffay, 84; Aaaigny, *6; RHkn- 
c ombre (l'ancien prieoré), 9; Rernières. ç»! ; Buroe. 

| 9*4 ; Canneban . 85; Ctiponvitle. 5il< : Couroelle*-Ran- 

çon. 901; EpottvUk, i4o; Étainhas, ibt; Eu, 3p, 60. 
Fécamp. 107, MW) ; Fontaine-le-Don . 6*8 ; Gueurrea. 4 ; 
flennnnv ille , 4 ; Hou quetot , 1 1 9 ; Lindcbcuf, 658; Lüi- 
lot . 9» ; IjNigmranil . *01 ; Manétfliao. 1 46 ; Ménervat. 
918: Monl-aus-Malades île), 846: Otuioy. *3*; Petit- 
Q oèf iB ) (le) (cbapcllf Snint-Juliunl. 387; Rom y. i3: 
Houmara. 847 ; Saiiuievtlle-aur-SnDe, s 53 ; Saint-Lau- 
rent-do-Brèvrdeut , 16&: Sainl-Mards, 7: Tourvilk-la- 
Cliapclle, 35 ; Yiiledieu-ln-Montagrr, son; Vimlle. 1*1; 
— un* tiède, Aufay, 84; BaiHeiil-Nouvilk, »*i, ***; 
I Bardouvilk. *98; Be*ub*<-lo-Ros*ère < cbapdle Sainte- 
Ursule i , 99 -, Bell 1ère ( la ) . 1 96 ; Blangy .176: Boac-Bor- 
drl(le), 978 ; Boiirg-Dun lie). 6* ; Bouville, 860; Bull» , 
**5 ; CniitdnUe, 496 ; Dieppe 1 Saint-J ocques), 16, 17: 
FJbeur-*ui-Rray, s\; Étrvtat. soi; Eu, 89. *0; Fécamp. 
io 4. 107; Fou laine- k-llun , 5*3; Fmtos, *38;GaiUe- 
fontniiie. 1 98 ; Giunncvilie, 1 4 9 ; üounujra-Briy, ai 4, 
*»6; Grand -Couronne (|«), 333; Grandcoart. 9*7; 
Gravilk-SuÎHk-Hunorins, 193, 196; G ruions ml. 197; 
GuetteviHe, 36* . 363 ; Hsrdouvük, 365; Ingouvdké»- 
INsm*. 534 : Mondiaux. i8é; Moslineaux. 336; Nrak- 
| en- Bray, >44; Nea/ebélol-ao-Bmy. *47 ; NeuvilleCbamp- 

d'Oisei (la), *69: Notre-Dame-d'Abormofit, Si; Notrc- 
Dnmc tlMirarcocboti , 116,187; Nulieiuonl, 171; Octr- 
ville. 169: Pavilly, 366; INerreval, 976; P4say-Po»ilk. 
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3iti; Pummereui, 90* ; Ricbewuut , 1 88 ; Ruueu I Nntro- 
Dorae), 4|fWA3o; Sréut-Glair-our-Ire-MonU. 567: Saint- 
Lucien, 16*: Suint- Martin -le-Gaillard , 44; Saiut-Nico- 
laa-d'Aliermont . 33 , Seiat-Pierrr-le-Viaux . ôtû; Saint- 
Sréin*, 96*; Saint -Saire, a&4 ; Saint -Sylvain. 5*6 : 
Sainl-Wandriü«!, fioo; Sainte- Agathr-d'Alwmmont, *3t; 
StiolMWun^B-RinèN , *6i; SainUvGeoirrièv«w-.irBniy, 
afig; Seuoevdle-aur-FecâiHp, 543;Sigy, i ôt . (63; Touf- 
freville-Mir-Criel, 45; Vculotleii. 4ë4; Vieux -Rua lia), 

*96 ; Y tliodieu -La- Montagne , 906 1 — Mtr* »iréle . Boudc- 
viHe.fi 10; Dieppe (Saiut-Jaequcc) , 16. 17 ; Fréamp, 16. 1 

17: Rouen (Notre-Dame), 49t. 4**, 4*3. 497; (Satnt- | 
Ooeti 1 . 4 10; — «' «iéete. Auicbo*r , fiifi ; BUinvilIr- 
Grevon, 979; Ku, 3g, 4o; Rouen ( Saint-Marlou | , Ao* -. 

I Saiiit-Ooen j, il* t Suint- Vivien | , 399; -Wl* »ÜHe. 
i538. AILmvilk, 556; Ambrvniauiil. 53; Ancourt,54; 
Aiigi'rvUlo-la-Mart>-|. 537; Anfi*vilk-«ur-Srine. *97; 
Arqnre.&y, 58 ; Aubcrvilk-la-Manud . 476 ; 1608-161», 
Aumale, (65; Aupegartl, 1; Anqueaimnil, *6; Au- 
th)piu-rort-Saiiil-Oi»ei» (lea), *65; A»i**iw*. *0; Bebee , 
&09; IH fc w f. afiâ; Baltes ville, 479; BervdkM.ur-Srme, 
jyH; Br-iifevilk-U-Gmiier. g*; Biïifle-*ur-Mrr, 97; 
B)o*ievil]e-ré- Plains, 539 ; Bocawe- Val-Martin (k>). 179 ; 
Bai»-Guillaui»rtk), 9tUt ; B oa. *67; BoaGuerard-Sninl- 
Vdnun (ta). *79; Boet- Mitait. 956. Boac-Roger, 97 4 : 
BmviIIi*. 476; Baadrvilk, 5to; Bourg-Dun (k), 69: 

« 539 , Braraetot, 5a* ; BuUy. 935 ; RiilaUn-Ctui , 477 : 
i543, Tariou ville. 477; Ganleieu. 349; Cnuy, 479. 
i4a«’>-i53o. Caodeboc-ea-Caut. 464-4gi ; Caudrbre- 
kx-Etbcof. 3afi; Geviangue (la), tfir. Gbapoi]e-«iir-Duii 
(lo|, fiat; Ckon, 3a(i; Crid, 36; DametoJ (Carvilk). 

>&!» ; ( Lungpoou | , *90 ; Dieppe ( Saint-J ueq u- *). 16, 
17; ( Suint -Rem y l. 17,98; Douikvük , 5n, Draaay. 
533; Klbouf | Saint- Klienne). 897 ; (Saint-Jean), 3*f> . 
Kiivermra,3i; FaUrnrnnr 1,517 » Fêenrop ( Sainl-Étianncl. 
(oK; Feuillk (U), 169; K ne «art . 5(7; Frrnrii*e, 3»6; 
Fnrhnairenil. «AS; GaunaUit, 4; Grendronrt, 997; I 
C wJ Qurtttf (W), 333; Grandco-Yante* (k*|. l»; 
Grcorilk , 4 ; Grudiit-le-Tilam . g4 ; Gainoevilk , 1 4a ; I 
Guerliaville-la-Mniilc-raye , fi 9 4 ; Harfkur. *63; ilavra 
(te), 7; (674 < Notre-Dame 1 ) . ni, taô; i54a (Saint- 1 
François), (9â; llémiuvilk, 3oi; Hocqmmlle. 46 1 ; 
Houppe* ilk, 344; Uuean ville, *y3 ; 1617. Lilleboune . 
i35; Luge* (Ire), t «s; (53 1. Longuril. 72; Lunrniy, 6; I 
Muiueviktle, i46; Marque», (7*1; MauJevrwr. 4g6; 1 

Mener val. 9(8; Mondiaux, (85; MontiviUwr» , 147; I 
Neuville - le- l'ollet , 96; Névilk, 63fi ; Norrifie. (36; ! 

Nnlkraont, (71; Octeville. 1 4g; lui 7-1616 , <JfT>.in*ilk. 
76; Palud, 48a; Parc-d'Anitot (le), gfi; Patfe-Qoevifly 
(le), 337 ; Ponunerval, (9; Retuuval, 487; Rick-imint . 

1 S» ; Rouen ( Notre-Dame ) . 4(6-436; | Saint-Godard 1 . 1 

Îg8; i43a-i5*o (Saint- Mae Ion), 4a3, 4o4. 4o5; 
(Sauit-Nicane), 397; t3i8-i545 (Saint-Oue*i |. Am, J 
4(6; (555 (Saint Patrice), 4o(; (5i 1-1666 (Saint-Vin- 
cent), 4oi; (Sain (-Vivien), 379; Royville, 7; Saint- 
Aignan, 345; Saint- Etianne-do-Romrray. 889; Saint- 
£u»tarh«vla-Kordl, (54; 1689. Saint-Jouin, 109; Saint- 
Leger-aoi Biws , 189; Sainl-Légerda-Ronrg-DeoU, 9^5; j 
Samt-Martin-eri-Canapagnp, 33; Seinl-Mnrtin-le-Gajl- \ 
lard. 44; Saint-Maurico-d'ÉteUn, (38; SainUNienlat- 1 
■l'Aliermnnt 33 ; Saint-PkereHle-ifaiineville. 34o; Saint- 


Su|p»nv«ur-Tèr«, 44; Seiot-VnMi-d’àquiquimllQ, 34. 
Saint-Valéry -en -Cuu. 5a6; Seüit-Vigoe-d'lmon ville . 
(5&; (fiig, Sainte-Gertrade. 4g6; Suttevillé-«nr-Mer. 
5a6; TWnmiikrville , 544; Toc«juevillo-le»-Mur» , 1*1. 
Torey-le-Grand , 53; Tonaaaint. 546; Trépart (le). 46: 
Triuité-du-.Mont (la). 189; Vaimoni, 546-547; Valu-- 
viUe. 5o&; V eu Jim , 538; Viikqoicr, 5o8; Viliere-eon*- 
Fuuurraoul, 19»; VüVm-aur-AaiDalr, (69; — nu' 
sibde. Anthieni-Ratiéville (lee), 978; Dieppe (Suinl- 
Rcoiy). 17, 18; Eu, (699 (le eolJège). 4t; Éprevill*- 
•ur-Ry, 99c, Gonrney iKotre-Daiae de). i4t; (66c 
Launay, lit; (670, MartamvUle-eur-Hy. 991; 1691. 
Motteville-left-Deux-Clocben, 553; Houen, i6uu-(656 
(Minime* on Saint-Sacreanent ) , 384; (81 4-1704 (le* 
Jt-aniU* ou le lyc*e). 38». 385; (678 (Saint-Romain 1 
3g6; «63o. Sainl-RiqoieT-At-Plaini. 635; Saint-Saire . 
*54 ; — nul* «èda , ( 774 , Botbre , gî ; 1 767. Canvdle 
le» Di ux- , 61 1; 1 78A. Croevilte^nr-Durdent , 485 ; 
1740, Greinnlte-la-Teinturièro, 4 80; 1774, Gréwou 
ville, 65*; Rouen, 1789 iSainte-Madedatne), 3gi; (7J5 
(Saint-Yon). 366; (787. Vergetul. io4; (7^1. ViUalleui , 
484; 1770, Yvecrique, 5i3; (760-977 (, Yrrtot, 56*> 
Kgbae* dévuobe» et ddtrairtre : Abaneonrt , *o4 ; Aigre ,9(8; 
AneMnVviUe-l'KMieral, 699, Angrerille, 98; Anxof 
96; Arcbell». 99; Aubenrille-Mir-fianlne, 3n; Alliage . 
*5: Baigneviltfl. |(6; Benuber. 199; BmlJy-en-iioiïi 
pagne. 9*7; Brauramp, (64; BoaumeU. Go; Beaulieu. 
*88; Bnauvilla-ia-Cité . 6(9; Dre-em-Cauchou (le). 
5o8; BiKquel (le), 996; Betlounne, 908; Rival, 945; 
Bivi|J»4a-Martel , 646; Blainville-Crwoa , 979, 576; 
Blanc-Mrenü. 8c Blangy, (76; Boré-Gantier (la), (58. 
674; Bonde ville, 349; Buunelot, 91 , BoarbcUe, 166; 
Baurgay (la), iç»; Botiteitèe*. 77; Bru ne v «J , io3 ; Bu- 
retta, 996 -, r.Htlevilla-lea-DeuvÉglivr*, 86; Catnvüte-k»- 
Deui-Égiiee* .611; Cent-Aare» . 4g ; Chaiire-Mrenü , 5* : 
Cidetot, 354; Clair-Riiitael, 169; Coudrey (le). (o4: 
OraNDoenil. (65; Crid. 36; Creapeville. A9; Grelot. 
(t8; Grevoti. 971; Cruffville-Mr-Duritent , 484. 465; 
DéviBe-eur-Yèrea , 998; Dieppe, (7; Écnllot, ioi; Épi- 
ne* iHe, 696; Eaptnoy. 166; Envenneu 1 Suint --Laurent ). 
3o; Équintboae-le-Val. 5 18; ÉqotqueriUe . 34; K*r.la- 
>«4lre, 9S7; K* lettre. *69; Êlran , 7!; Eu. Ai; Falten- 
eourt . 180; FAcamp. 108, 109; Flainrille, 63; KoUc- 
(tére (la), 369; Fongnewemare , 100; Fontaine-ChAtel 
(la), 977; Foegre-Ire-Eaui, 197; Koaaé(le). ig8;Foo- 
«armont. 18». |83; FrenqaevrlleUe , 967; Freenay-le- 
I-ong, 87; GuupilHère* , 359: Gournay-en-Bray, 9(6 
Gouviile, 961 ; Go ville, 5oS; GrainvUled' Alouette , 119. 
Gr&invilfo-la-Kenard , 699; Greanrenil, i5à; Guillei 
«ille, 94-, Guilmecourl . Si; Hortciey (le), i(6; Hybou- 
vitle,3o; Igneauville, 1 1 4 ; lf*-sur Gaudebee (Ire ) , Sfi* 
Jumiègre, Si» 6 , 3u5, 3o6; Lwtan ville, 6; Lantlly, 87; 
Lilleimane{ Saint- Dent* ), (36; L/juvieamp, 909; Maiau- 
uay, 344; MantbnviUe-Mr-Dnrden( , 484; Meauiuulm» . 
i(4; Moneèy-le-Preux . 178; Mont -ans -Malade* (le), 
346; MonliŸilliem. (48; Mortmner-sur-Eanlue. *43. 
>VafcbAtel-en-Bray. *4M ; NeufmarcJié. 991; Nutre-Dauu- 
dea-Gbampa. 344; DrmremJ-ietiM'ailly, 960; O«uon- 
rifle, 960; (hinlle l'Abbaye, 354; Parfcndeval. t3»; 
Pibeuf. 986; Pinrn^aor-Srie (la), 89; Pierre*ur-Y4re* 
(la). 998; Potnmereye (la), 976; Ponu-H-Warais . 43 ; 
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Poumlle, 71; Porillc, 867; Prrtot, i5a; QuévrcriUe- 
la-Mikn, 99 5; Raimhertot, i4o; FUüériUo, «76; Ri- 
berpré, 9 o 4-, Ribrnf. 66; Ric-airille, 3t ; Rouen (le» 
Bejjuiuef 1, Hi; Ile* Carmélite»), 384 ; (Ira Carme*), 
38o; lira Doaiiniraiua | , 3 tu; | Feuillant*.), 384 ; 

■ Notru-Uame-dc-la-RiJud*»), 3S. i.lw Pénitente). 384 ; 
(Saint Amirnd), $'b, 38g, |Saiiit-Audré-nux-Fèvr*a), 
3gi, ( Saint- André-de-l»-Yiik ) , 3g»; ( Sauit-Candu-k- 
Vieux), 368; (SainU'riUes-dc-Bcpouivilk), 3nf» ; (.Saint- 
Herblaad), 38g; ( Saint - Là ) . 3g « ; ( Saint- Martin-du- 1 
Pont). 366, | Saint-Martin «ar-Reiirllr), 3go; (Saint- 
Nicole* |, 3.^i) ; (Saint MifJiH j, 36g ; (Saint-Pierre-nio- 
miré) , Jgo; (Soinl-Pimnrî-k'Poctir-r 1 , 36g , (SainUHau 1 
veur | , 366; ( SainU'-Galbrriiir-du-Mout ) , 37.»; Bon lot , 
i54; Roiu-Meanil. 77 ; Bommei»i;il. 64*; Saint Armmld- 
»ur Ry, 979; Saiut-AubiiHiur-Cailly. *78. £77; Saint- ! 
fcubin-sur-Goumay, 118; S«int-Clair-«ar Gotimay, ai 8; 
Saint-IicDw-du Val . 63; Saiiil-Geor)f««»-de-Gravrncboa . I 
1 37 ; Sainl-Germain-d'Étable* . 53 ; Saint-Ceniiain-aons- 
Cailly, 9*6; Saint-Gülea-ifr-la-Netmlle, « &6 ; Sainl-Jean- 
dm-EMrti, 161; Saiul-Jenn-Mir-Cnilly, tdt; Saiot- 
Martin-dp-Buarbrrriilr, 3 • & ; S*int-Mirlid-dn-Hai»p| , 

1&6 ; Sûinl-Nifola*-di»-Vrrt-lkiia, *86; Sainl-Oaeu-au- 
Boac. 548; Saiiit-Piéfrv-Benou* ill* , 8g; Saint-Pierrt- 
«t^VarenjjrTiUr, 3ao; Sainl-PicTTe-le-Petit, 5*5; Saint - 
Quentin-nu * Bose, 34; Saint- llemy -eu -Rivière, 17g; 
Saiul-SulpiceMlr-BallenRTcrilli-. 97; Sainl-Supplit, 160; 
Saint -T borna» - la - Chaumé» , 3i~ -, Saint -Valéry - «mia- 
Burra. a3a; S«itil-VincenUle-\<>grot , 9&0; Saint- Wan- 
drille, 601; S*dmoDviHe-la-Ri«iér*. 977; Saltuormlle-la- 
Sauvage. 996; Saaquëvillc. 8»; Tende*, 983; Tonne- 
mare, 1 1 8 ; Tbiberturanil . &&■*> ; Trinité -dra-Jonquiére» 
(la), *3i; TourviUe-Igneauville. « a A ; Vattechirt, bip ; 
Vandreville. 5i; Vanrouy (lej, 3 ih; Vrrtlxnc (le). 658; 
Venir* ( Saint-Nicolas | , 6*W; Vieux! lr»), 3a*j; Villon- 
Chambellan . 3 9 9 : Yilmranil, 11 5; Wardra, 991. 

Égine» supprimée* transformée» on u-rulariséra ; Auber 
vilie-aur-Yèrea. 60 ; Dieppe, u»‘ siècle (le »ieax Saint- 
Rem» ); Épinay-Sainte-Beuve. 963; Fécamp, ifiièiif, j 
( Saint -Oural, 109; Folkmpriae, 1»; luerrille, 97; 1 

Parfuiukval , a3i ; Houea, xnr* siècle (le* Augunlio*), 1 
3*0 ; IVII* ÛéHo I BcUctbpdj 1 , 366; lin' et XIII* siècle j 
(Bon no- N ou «elle). 377; xv* nède |leo Celectias), 38a ; 1 

(le* Clarwra). 3~6; xv‘ »i«de (In Emmuras»), 378; ! 

lu* siècle (Crammont), 876; in' aiêrle ( Saint-Cande- 
le-ieuiKi ) , 3g 1 ; in* «rdc ( Saint-Denis), 3g » ; xrt* aiôck 
(Smjt-Éliciine-dra-Tnnticlirra), 3g3 ; hv* siècle (Saint- 
Ccorftra), Sq 3; îv’-xn* aièelc (Seint-Lxment), 3g3; 
xn* siècle ( Saint- Vigor), 3g 1; ifi* siècle (Sainte-Croii- | 
de»- Pellettera), 3ga ; XVt* siècle I Sainte-Manc-U-Petile), ! 
3fli;VilPont. >76. 

Étfliaeo taillée* dan* k roc : Belbeuf (Saint-Adrien | , »6b; I 
Canldea (PêitilenU de f.roiraot), 34* ; Ornai , 338. 

^ÇÜ*M inuiaféré» 1 * i-t d" placées ou tradition» d'é|glii»nj lra.ii»- 
férée»; AnifreiilMa-Mieoi», a6&; Aotretot. 656; Boan- 
b*c, igS; Barnièn*. gi; BUor-^leHnil. 81-, Boimay, 973; 
CieuvUle, £97; CeUevQIe. Mo; Contremunlina, ,i4o ; 
CroaviUo-apr-Durdent, 484, 48&; Derfbgny, 6jj; Krm- 
mont-oor-Bnrby, 974 ; Étretat, 100; Fonlame-eu-Brny, 
al»7 : Frohemlle ,111; Gananille , 1 1 » ; GonneriUe-ln- 
Malet , 101; Lindebcnf, 553 ; IviorHot . 47b; MannenlJe- 


k-Goupal. ny; Mirrille, 1*0; Moncby. 43; MnUenlk- 
lea-Deax- Clnebera. 653; Roiiltot. yf»; Rétofieal, 188; 
Qmbcmll»- , 76 ; Oudalle, lit; Saint- Michel - d' Haie» 
court. ao3; Saiut-GiUni-de-la-Neuville, i&4; Saint 
Pierra-ttn-Pnrt, 64&; Saint-Pierre- La» ia , 690; Sainl- 
Lé^rr-am- Roi», 189; Saint - Muduu - la - Krere . 190 , 
Saint- Maurice - d'Étdan , »38; Saint»- Admaa, 1J0; 
Sainte-Generiète-eu-Bray, »bg; Sept-Mcule* , 1 43; Va- 
rengrriUe-*ur-Mer, 83. 

Embaumecneol de» coryi* au moyen à|;r ; Rouen. 436. 
Rmmvline. fondatrice de l’abbaye de Saint - Arnaud de 
llouen , 870. 

Emmurée» ( La») ; Rouen , 678. 

Émail antique : Bamitin . 34g; Rolltec . 98 ; Cany, 878 ; 

Envermeu, 90; Saint-Jean-de-Foilerilk, 1J7. 

Emaut du moyen ig* : 1111' siècle, Héricourt-en-Cau 
( cbàsse ), b 10 ; Fmka , xm* aiérle 1 üwtnunent de paix ). 
a3g; Saiut-Saéns. nti* aibrle (chàtoe) , 576. 

En(pierrand «te Manipiy : Rouen, 876. 

Enreinte romaine dn Rouen, 366, 366_, 867. 

Enreintea antiques on camp» : Aumale , 166. 166; Beau- 
bce-la-RoMère, igi; Ber-aux-Gancbot* II»), 648; Bon 
Uimont (le), 5 Sik Blan^y, 176; Bouelk». t3S; Bra 
quomont, 6347; Gaudeboe-en-t:anx , 48&; Équimboor- 
b»-Val, 5i8; Fécamp. 106, ito; Ferte-ën-Bray (la). 
19A; Forges-bw-Eaux , 196; Gouy, 968; llarBeur, 169. 

1 43 ; Jnmiege». 3o3 ; L>n»eU»t, \gf». Manié» m-r, *96; 
Mont -Gant aire (le), »84; R'eufebàlrl-en-Bray. 94g; 
Nrale-NiwmaiMkuw , 186-, Qiiiévrecoart, 676; Rebeu. 
976; Ronrl*erolk-»-en-Rray, 9o3-, Snint-Gmuain-Mus- 
Gailly, 9R6; Saint- 4lartin-Omo»i»ille, 9 lu; Swnt-Pmre- 
de-Varen^erille . 3a 1 ; Sainle-Geoeaiète-en-Bray, 969; 
Tirrffe ville, 64 R; TonffrmlU-la-Corbeline , 668; Val- 
mont , 646; VsIlignervBk. 6f»8; VarneriHe-l^-Gr*» , gt ; 
Vatierville, » W* ; Vmlette», 4M»; Vifleqnier. 608; Yë- 
bkron , 690; Yvitk, 6t3. (Voir Campt.) 

EtiCLiiaoir : in* *iéde, Saint- -Martin-l'Ortier, 964. 

Éuené* (Statue* et tombeaux «Ira) ; un* siècle , J anuê^e* , 
J 11». 

Knæignra «le maison* ; Dieppe , 93 ; Rouen , 46~, 468 , I69. 

464, 466. Ù87. 468^679, 678, 676. 

Enteigiira Je pèkrin.»^ : Saint-Gordon, à Saint- .MarUn-dr 
BosrberviUi* , 3tg. 

Enlailb-f circnlairr» ou carrée* ]M>or U tête dan* Ira eer- 
cQL'il* de pierre : carkivingien» , Jumiégca. 3 oq ; Rouen , 
881; — capétien». Bouteille», 77; Rouen. 68t. 

Épr*- espagnole du xvi* sièrle ; Auffay, 666. 

Épée* en frr du moyen âge : Maulévrier. g6; Saint-Mar 
tin-de-RotcbrnrilIr, 6iK. 

Epée* franque» en frr : Dommid, a8; Envermeu. *9. 
Fontaine-en-Bray, 967; Gravai, 989; Lamherville, 5; 
Londinièri'fl. 999: Martin-ÉglKO, 78; Rrak-Hodeng. 
166; Rouen, 373; Saint-Aubin-aur-Mer. 79 ; Sommery. 
968. 

ÉjM*r» gaulntara ; en bronie, Moulineout. 33a ; Oiasel, 
336; Rouen. 368; — en frr, avec fourreaux de métal. 
Rouelle* , *34; IkurtrainLUc, 3oa ; Saint- WaudriBe. 

Ajul 

Efiée* romaine* en fer, avec fourreaux de métal, dont quel- 
qura-unee sont p|i>y«-e* : Rouelles, 934; Eikttca 989. 
Montivillii-r* , i44; Moulincam. 33 V. 


— — — . 
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BpWIWi* du moyen âge : Mortemcr-snr-Eonlne. 16S: Yé- I 
Meron . fiao 

Éperon* f ranci : en litonxe, Sairit-Martirt-aiii-Runeaux. i 
Ma: — m frr. Etmrnieu. *g 

Kpinay. indice* d'antiquité» : Dieppe, iü. 

Épine-italle : Alloniilk, &ôô. 

Épine* «errant <tr limite» : 4ietix-Rno (la) , :»g6. 

Épingle* à cheveu t en or on avec tête il’ur : IMÜf-Hodeng, 

7i 4; Vente» -Saint -Ri'in a l.le»|, 96 t. 

Épingle* antique» : à tète «fivotrr, Feaqnm. IS7; — à tête 
d'or, Vente*-Saint-Remy (Ica), *64: — en bronre et en 
o«, fany, 478 : Caiidebec-ka-Elbeuf. 3a 4- Jnmiét^n. 

S t o ; I.illehnnne , 1 SS ; Maulévrier. Rouen , 303 , 

366 , 36$ 1 37 1 ; Seinte-Hêlène-Rondevilk. 54a : Solte- 
ville-lef-Roiien , 3lo. 

é|iii>rle>a franque* m bf«t ** : Doitvrend. *8- 

fvp«« en plomb «1» île maison* : Ikrrilk-sur- 

Seine, :i I h E»fla<eile». 9J7; Eu, Sa: Hautot-k-Valoi» , 
&18; Oberrille 1 château iTiaby), 6S1 ; Queritlon (la 
Ri* iére-Bourdei ) , 3 1 4 : Roum, r>.vt, 3«n. 434, 47a; 
Tounilk-lgoeauvilk (le» If»), 11 4. 

Épi» en terre cuite : Saint-Saèti» . *6*. 

Epivtulirr ni» . xrti* siècle : Goderrillf , 1 1 3 

Eponge romaine : l.ilkbunit.*. <34. 

Erwntnide (Sainte), à Sainte -Gertrude. 4g6. 

Ermitage* : Aumale, 167, 1Ô8: Bellieuf ( Saint • Adrien ) , 
966 ■, Bordeaux -en-F. aux , gK: Bouille 1 U). 333 ; C.an- 
•kb*t-*u-Caux , 4gt : HeuglrrilIr-tur-Sck (le Honni - 
ehH | , 666 -, Loge» lie»), 10; NeufHiàtet-en-Bray ( Saint- 
4 Moine), »4g; Orival, 8S0; Pllt-Mflri; *38; Riche- 
mont, t88; Tierjrrvüle. 545; Yatkehrist . 64o; Saint- 
Wattdrilk. 699, Son- 

Ermite» : Saiutr-Marie-nii-Bnsr . io3. 

Eaealier de la hthli«tbê<|tie du chapitre «le \ntre-Daiuc de 
Rouen, 1 676-148x1, 43 1. 

Escalier de la flèche de Notre-Dame de Rouen. 4*6. 

Escalier de pierre do Mont-Sainte-t'-atherire de Rourri , 
«ôia, 37a. 

Eacalier du beffroi de la cathédrale de Rouen, 4 «9. 

Escalier» de pierre de 1‘bôlrt de ville de Rouen . xyh* wi*rk, 

874. 

Escalier» d'orgue» : m* wérk, Arque*. 67; MnntiriRier» , 

• 47 ; Rouen (Saint-Marlou). 607. 

Eaneval (Famille d*|. «ni château. *a trpulture à PiiviR). | 
365 . 5tg. 

EstouUrvilie | Famille d' ) . ton château à V aiment . .'•'iT.&tiK ; | 

»« tombeaux à Valmont. 067. S SX 

Katnutteville (Le cardinal d'). arrherêqnr de Rouen: conti- 
nue l'rglife Snint-Onen. 4io; construit le jubé «k celto 
abbaye. 4to-, fait faire le» stalle» de Notre-Dame de 
Rouen ni 1 S 67,480. SS 1 ; «on cœur et son mausolée. 4 a H. 

Etang» desséché» : Beltaxautic. *07; Cuy Saint-Fiacre, m«i 8; 
EJbeiif en- Brav, tl|; Port-Mort, a3S. 

Étienne-la-Graiidr-Égliae | Saint- J . à Notre-Dame de Rouen , 
San, 4*6. 

Étoffe* de crin : Rouen , 56 1, 

Étant» antique» : Dieppe, 16; Knvronville. 6i4: Fontenay 
(le), 1 4<i ; Iirn (le). «78: Maulévrirr. 4 »>♦> : Sainte- 
Adratae, 1*9. 

Eu (Lee comte» d*), leur» tombeaux : à Eu, 4o: à Fonçai - 
mont . A3 ; au Trêport . 46. 


Eude* Ri, 'n ml archevêque de Rouen, à Deville. 543, »ur 
l'Aliermont, 33 ; son tombeau à Rouen. 434 
Eodivte» : Rouen, 443. 

Eueêlie , évêque de Rouen , Sfffr. 

Étaitgéliairo ro», xni* iddn : Gederrilk, ti8. 

Kvècbé de Contante», à Italien. 377. 

Érflrhé de LüMmmw» iM. 

Evé*liê métropolitain de Rouent. 366- 
ÉvAque» il» t ontanoe» inhumé» n Saint- L*' de Rouen . 377, 
Évêque* ru parftâue inhumé» â R nue ri : Auf atifi», •'i*'i 
Dnminicaiim ■ 377, 

Évent (lâoo de T) : Rouen, 44i. 

Exemption* : de Coulante», 377; de Fé-awp. 3 »h , île Li- 
wetn , 38g ; de Montirillier». *67. 

F 

Faltri (Jean), évê«|n« de Déuiélriade . «un tambnui aux 
Auipivlitm de Rouen, 3H|, 

Fabrique d'acier : llarflrtir. » 45 , « 46. 

Fabrique de liarhette* frauloue» rn brome : Bretonne . 5i>6 ; 
('•orifrrrilIn-rOrclier, 67.3. 

Fabrique d'outil* de pierro : Aul>crine»|iil4 r ».Érabi«-» , 174 ; 

RlanyTT. 176; Frtainrill», *»6; Uodiniém», *»8. 
Fatance : xvi* «tèrk . Havre 1 k ) , 1 98 ; Goufrovilk-TOneber 

1.73, 

Farin, liinlorien de Rouen : Siiiit-tiodaril de Rouen , 3q<> ; 

prieur do Val, Voirie» . 5*K. 

Fauhonr '« romain» de Ruxtl . Stig. 

Fuchifd , mérosinipen : Ïkuk-Hodeng , *44 
Faucon ita Ri»t l^e»), quatre prunner» préeident» du parie* 
ment de Normandie (1698 b tOijt). kur tcfiaHtitv aut 
banne», 388, 

Faueimncaux : xv* «ièek, llarilevir. i44; xvi* taèck, 
Dieppe, 94. 

Fée*, appari lions, danse» d rhemin» ik» fées: llc.iatot , 
34g: Bec-de-4lorlaj*ne . « « 5 ; Botirf-Dun (le), 6»; Bro- 
qaeaiont. 67; For •rs-li*»' Eaux . 196; Notre-Danie-rta 
Rtiqurluil. 497: Notre -Daine -de -la* Gaillarde. fia4 ; 
Rouen , 34i>; Val Martin (le), 979: Vameville-Rretle- 
vilk, 9: Saiiit*Va!«ry*en C*ux, ;>36. 

Fer (Moulin de) : Cuy-Saint-FiacTO , *09: Saint-Saêm . 
961, *66. 

Fermoir» de boum? franc» : Netle-Hodeug, 9 44 
Fermoir* du moyen Age : Juinié^e», 3i i». 

Ferrière» ancienne* et forjye» ancien nn : tk-autaiull, 1 3 4 . 
Betlenenmhre, 9: Bo»e-k*Hard (k). 10; Cuy-Saint- 
Fi'tre, *09; Ferrière», »»»: Fnrgr«-lt*i-Eaux . 196; 
Montrenil-en-Caux , 88; N0lkv.1l 161; Saint-l.iVnard , 
1 1 3: SaiubMaeloa-de-FiMlerilk, 68: S*int-Saèn« , atta. 
»6 j; Vatlehit-Mir-Mer. ni. 

Ferrure» antique»: Caudeboc-kx-Elbeiif, 3*5; Éptnaj- 
Sa*nta-Beme, *5*, *53. 

Fer* à cheval n la porte de* é(Hi*e* : Saint Martin-FOrlier. 

»r»4. 

Fer* à ebev»| du moyen ège : Vébleron. 6»o- 
Fera de rbevanx : Brotonn», 607. 

Feodltnl» (I j») : tôt 1. à Ouvillod’Abltaye, 65i ; 1616, À 
Rouen . 3 g I 

Feux de Saint-Jean . de Sairil-Onuphrr et autrr» Mini» 
Bnrenùn. 34o; Rentière». 9a: Fo»«ê (le), 1 3*4 Her- 
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nwmvilU-, 5: Mnoièm , «4*; Mesml-Hurdeiil. *14; 
SaUit-Arnnold-siir-Gasidebou, 4g8; Sainle-AiMtruherte 
WG SmnmMril, x33; TOi |wni l l >, tlg. 

Fibule» franque» : Aubermesnil - la»- Brablw- 174, 170; 
tvewioa-on-Bray, aot; Bo té-Robert tic), 48; Caudehcc- 
to-KIbetif. 3a j; CoHi'vill». blo; Hoiarrnd. »8; Envcr 
iiN-u, 99: Hmmdtolle», 970: Jumiugo*, 3m; Lundi- 
itiérrs, 99g; Lucy, a3n: Xmfebitd-eu-Bray. *46;Nrn- 
v*Uo*F«rrièm , 9&o; Nesle-HodeuR. s44: Pufoiiefll , 
ait ; QiwrrniNe-it-IWni!, 970; Bonm . 373 . Sainlu- 
Marfloerile-iiir-Mcr, Hn, Ki. 

h bides fianqu •-* anme* pii bronau aver. t liniortu* : Atdier- 
iiw 3 -1— KffcWti , 174. 176: QnôrrcviHa-la-Foterie , 

970. 

I iliut'-i fruuques ni or : Atihi w 90- Br* 7, 906; bandebec- 
lex-Elbeuf. 3 j ■'» Neslo-Hodutij; , x44 : Farlnfldpvnl . ait; 
Sigy, 169 : Soumten. «C3, a€4. 
f ibnlrs gauloisr* en fer: Cauduber-lut-Elbuctf. 3*4; IV 
«ait* -Varimprr (te*), 179: Mottlinuaut. 334. 

Iitiuk# rainai n<» : no brome '-maillé, Bnruntin. 3 4g ; 

boiter , gl; Canif! 478 ; l,nridiniep*s, 997 : SamlJesn-de- 
FoRcvill», 1 3 7 1 — pu Imwixc «ou* émail , Barvntin , 348 ; 
Btvihmisf , 607 ; Cukhbf 9B C— , 486; CoHevillo, bfto ; 
Elielat. 100; Féraïup. 106; Hérirmtrt-on-Cnuv, .'ng ; 

3io; Maulévrier. 4g6; Mesnil -♦•>»«- Lille- 
bonne (le). i 36: Moutmllier*. i40; Saint- 4nhin-*«r- 
Mer, fis 4 : Sainte Heléne-Bon Jet die. 54a. 

Fierté (La ) ou rbâMe de saint Romain : un' siècle, Rouen. 

43t. 43g ; — ( pnviléjrr- In | . Rouen, 43g; \vt siècle 

<«’hap<l!n on édicule «le UK P>o«e«, 41y. 
lïgukr d’OrtUr iU| ( 1*0. 

Mikado II Congrégation de Notre-Panr Rosir», 387- 
Fillradc8aiot-Jo««|ih • l iouriuiy-nt Bray, 117: B'<ueii . 386. 
rilim-Dien • Roitnt , 3*<», 
rdlv dit Snint-Sarmiimt : Rouen. 3.17 
Filleul ( Fontaine tU Saint- 1 : Hoam . 374. 

I il* tTor frann* : Eiur-nneu. 99. 

Finances de Normandie ( Bureau de»), 1 j-u t . .» Kno-n, 
448, 4 4 ij. 

Finibor | KviVjne de) : Rouen . 876. 

Maron do brotue antique avec chaînette» : Cany. 478. 
FUvacourl (Guili. doi. irthn^m de Rouen : Pctille. 
343: eri*u unn paroisao à Dieppe on 1989, 16; aon 
•omboau n Notto-Paroe do Rouen. 434. 

Mérite 011 Imi» do l’IxHel de ville de Rouen, un’ siècle, 

453. 

Flèche en fur fondu de Notre- Rame <!«• Unsien. 4a4. 

Flècho» de brome galloise* : Hemnnnnrl . 900. 

Flèches de f«r Ho moyen ifje Mnrt«in*r • *ur KaiHur 

9 U. 

Flèches de for franque* : Dieppe. *4 , f) lUiirml . *«M ; Eft- 
îertnen. «g; l.oitdiuièr**. 999. 

Flèche# d’è^tae* on boi< cl plomh i 4 iji. t.Bodeheo-on- 
Gnn», 488; Kl rotai , mu; Eu, 4«; Fecaoup, tod; f.*nr- 
ii.iv-pn-Br«y. a 1 ft ; Jumiègra, Sntî; Rouen . n’ aièclo 
( Saini-llerhlaml). 38g ; 1U0 jStiat-Midw|, 4o4 : 
I&44 ( Notre-Raiin 1 1. 494. 

HildM d'égUMi on pierre : lit* Mècle, Monli»illier». 147; 

— XV* «ièele , Notre-Pamo- do t.raMTirlMin , 1 36; I.Saint- 
Vt«ieii|, 4ou: Vnlliqnervillp . Û58 ; Vattetol • *ur • Mer, 
a 9 4 ; — - xvi* uèrie. A ngemtle-l*- Martel, 5 An : Caude- 


SEINE-INFÉRIEURE. 

bnoem-t.aui, 487; OHangue (U). 161: EcmteviUo-lif- 
Baorn, 4&7; F.rtot-|e«-Raon«, 55 1 ; (iainimilk . i4i : 
GanioriUo, 1 1 « ; Genfrovillo-l'Orrher, «4«; llarfleur. 
t 43; Hutletivilie. 3t7 ; LJleboimo. t3â; Nonille, i3ti. 
Rogrrvillo, »33; Rouen < Notre-Piime-ile-la RiHidr ) , 3âg ; 
< Saint -André* aux - Fhwo*), 3q 9: ^Saiht-Martin-«ur- 
RojiHIe). 370; Saint- Vauriee d'Etolan . ilK; SrnnoiiUe^ 
ear-Focantp. &44 ; TUtroville, VwHitpiorviUo. .<58 : 
— 1R77. ▼aamrfl l e le» B m i, li.Vg -, — x»n* aièrle, An- 
r.irville-Bailliful. ttü; Ami»u«i]|o-ViinK«ml, uû: Au- 
borrilJi’-la-Rpnault. tlü; Cli|Mnvtlle, &|4; Griqaokwnf . 
ton; GorviU». lia; Mt'utboiilie. no, RiMiiille. gf»; 
lôôu-tllSr. , Tlieniuldovilie , ■'•44 ; TiKquovil)e-|oi».4lar* , 
lai ; TpreviUo, ô4;>. 

Flèclie* de phtiapiiikiim : Fn'-nuitHo , 996; laindimèm . 

998; Mrmil-VIâUger 1 UK &7&. 

FoniUlioti I Ferme do U) : Htiaba. 53i>. 

Fondeutu de Huche» : 1 686- 1700, Anbovt (Jpltan) do Li- 
IM1, llourn ( \utre-PoflM' K 4 19; ( Saint -Ouon t, St3; 
t664, GbauvH (le*), Rouen (Saint -Ouon J , 4 1 3 
tut* «ièrlt . Pamien* (Jehan), Rouen (le bofTmi | , 453 ; 
1 ,»n 1 , Lemnelinn (Jo.-n) de Gbartro«, B< <11011 (Nutrr- 
Pdenol, 4r»n. (Voir Gèv4««.) 

Fondeur* du coivro do» fjrilUt du rlirrur de N4i(rr-p«nir 
de Rouen. 491. 

FiMitiiiup de Stûnt-Fillenl : Rouen , 374. 

Fuailaïuu du Tnnpa. xtlit" siècle: Bollier. y4. 
Foatainc-Martrl. U chef de» lifpiotim rauclioia : lUmrj;- 
Dun 1 lo|, 62; C!èn*s. 981; Grèges, 70; Offrnnvtllr, -5. 
Fiintatne romaine : Sainte- Marguerite- mr- Mer, 80. 
l onLaiiie* |Kildiquc* : tvtii* aièrle. Bidber . <|3 ; |533-t65o. 
Pieppo. a3; idno, Funtainr-U-RoutY; 988; ifdt.Gmir- 
nay -en - Bmy. 917; x«t* fiôek. Gr9T»l|e-Sninle-Hi*no- 
rino, 1 9&; Roiicu, 4u&. 444 , 448; 1 48* (de la Cru<«o). 
447; 1 5 a 5 (do la Croix-do-Pieme), 446, 447: 1 5 1 v do 
LUUhk , 447 ; 191* siècle, de Sniut-MocUu. 4u5, 44> . 
, un*, du ilail<i»i;'- . 448; i63a. du Suinte (Iruix-dec- 
; PrllHier», 448; xvu* siècle . dl» iVuiteuts. 334 ; 1709. 
1709. do Saiut-Caudi'-le-Juanr , 448; 1 436- 173*. «le 
U tir»M»e-Hi»Ho|'<" . 447; 1743. dm Libraires ou de la 
Galliôdralc. 448; »7&5, de la INirHIo d'Orléan*. 447. 
448; xviti* siècle , iUs Augnsliiis. 448. 
r»utiiueg rubourlMti'k Drotoiino , ,V viJk< . 534 ; Rru- 

lUU. û 1 3 ; Saint-Valory-uu-tJaiii , . f il<î. 
l'ouldiiies sarnUa : RcJlongreMlle , 97 ; Dietltiaj» , 57; Bn>- 
lonne. 5o6; Châriea-MMiil , ôt ; Üroxiillo-sar-Punlent , 
485; Cuy-Simit-Fiarre. i8â; lléville . 343 : Ktrolat, khi; 
Foramp, toâ; Foornrmiml, tM3 ; Fumso (le), t38; ||a- 
nouard (le), 497; Hér»omirt-cii-C*u* . -~i->s : Hermeti - 
ville, 4; Morvülc, 110; NoUcval, tflt ; Pavilly. 336 : 
l'nitto, 3g; l’onU-et-41arai*, 43 ; RoUuvillo, 100: Rouen . 
"■7 4 . Uourray-4 elUton, 908 ; Suiot-IIHbin', il; Saint- 
G'-rtnaia-dcJ-Enjourd», 977; Saint -Siens, 96 1, §63; 
Saint -WnndrilU. âoo. ôoS; Smnle-Amt r ah wl ». W ; 
Suuuueuiil, Mi; Torcy-lo-Gnuul . 53: TrHTowl. tut . 
Triquerviile, «3;». { Voir .Sources. ) 

Fontonolie ( Abbaye de), 49g. 

FontoiHU. sa maison natsln i Roncn , >iây. 

KonU lia]itiA(natix. (Voir Rn/ibarérru.) 

Forer* on fre gauloises : Easarts-Vnrimpro |I<m), i yy. 
Forces m for rraHMMi ou franques (Voir Cii i üi r .) 
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Porto anomao» itffrabèea : Loti^-Hocl . *67, *69: Sciiue- 

»tlle-#ar-Fée«nip. 643. 

Forge* • MaJlr» de) ; BeauMult. tg4 

Forge-s andenrje* (Voir FVrrvrr j.) 

Forge» révolutionnaire» dati* i’egliw 1 Sttnl-Ouvu il» Rouen . 

.1 m . 'j 1 ô. 

Fort de Saintc-l.albcnue, s Rouen. >76 , 443 

Forlrrï*M - f-t (VirtiIk.iLon* : xi‘ siècle , àimuo V , 1 04 ; liv' 
«lécle, Binngy, 1*6; Caudebec ••ii-Ciuia . \ij*; 111* et IV* 
MOile, it, 90; un* siècle, Eu, 4*; F*-t.iuip. 

108, 110; Ferté-en- Bray (la), iyâ, 196; ri* wetb-. 
Gournay-i-n-Broy, »i3, «il; U«* et ivi* «érle, llar- 
lleur. i44; Moutivillier*. *48: xi* mit)*, Niufcbàlcl- 
<■11 • Il ru y, a'iC. *47; Mil", in* et in* siècle, Rnui-n, 
35K, 37 5, 443 

PiMuard jl.’aliliej. prédicateur célébré, M nu»«*wM« * l m 
mort : Sainte* Uarir-«lm-Cbnin|M , &Ô7 

Fi**»*’ do Grnrille ) La ) , 198. 

Enave l Grande) druidique * GerpomilL-. 54 1; «qwltiir*- 
d'une urinée anglaise, 11 4 i 

Eumc Cnatreme : Oiquiers, 16g. 

Komô du Roy : Conte ville, 168; Hamel*- 1 retila . -i38; II- 
loi». 170. 

Fnwo* ; B»i»-1' Évoqua. 9»p; Bretonne, 5»0; biMto-Va- 
niBprê (le*), 17g; Godervilln. 11K: Jumiegm 3o3 ; 
Saiiit-Marün-do-D<*elier» ifle , 3«3- 

Feue» rouillé»** : F.w*rt§-V*rüupré (la*), 179. 

Fomta il» Rouen » 338. 

Foaaès-limite* : Bénou ville- »nr-Mer. 97; B00* . 2.»"» 7 , Con- 
trvillr. 168; Criquier», 169; FbuneW-FrètÜ* . o3H ; Jg- 
rniégc* , 3o3 ; Vainyilli* , 3*3. 

Fotaé* Saint Pbilbert : Youville, 3*3. 

Fouet o<i JliffiHnnt antique : LilU-txinne ,671. 

Fouille* dirétu-ut*» du moyen Age : AuITay. 84 ; Beaulieu 
leu Boi*-rÊ»èquc | , 9H9; Bouteille», 77, 78; Dieppe, 
19. 663, 664; Étrou, 7); Élrclal, 99. 100; Lougnc- 
vdle. àii Ti . Martin-Értiio-. 74; Rouen. 68<>, 3*1 , 6 s 9 ; 1 

la Noln*-lîain«. pour In recherrbe du cœur do Rtrltard 
i'a*ur de Lion), 434; (tfrûtf. pour la rveliefdie du «our 
du roi lihirica V), 435; lil-irf. pnur la recberdio du roi 
Henri Court-Mante! et du dur de Bedford), 433, 436; 
houx-.Me*nil, 77, 78; Saint-George* de BoarbcnUie. 
li S ; Sainl-Wandrille. Soi, 

Fouille» gauloiie» : Braquement, 63-47; Caud*bee-Wè-Fd- 
beuf, 39 4; Eatarb-Variinpré (le*). 179. 180; Sainte- 
Be«i»e-en*Rivière , 9&1; Saiul-Beiiiy-eu-Rivière , 179. 

Fouille* franque* ; AnhennrMid U*#-Erubl«*, 17V; AtoMieu- 
'•n-Bray. 30&; Biritle-eur-Mor, 98; Hlaugt. 176; trie!, 
36; Dieppe. «5; Douvrend, 98; Envenwu , 99; Etre- 
tat. 99. too; LambeiviHe , 5; Mortin-Kglûe. 7k; Mon- 
tèrollier. 967; Muntit illier* , i46; Nude-Hodaug. *44; 
Neufebèli'I-en-Bray, *46; Ouvdle-lu-Rivièrr . 76; Par- 
foodetnl. *3i; Pou nr il le , 71; Quévrvville-la-Potarii', 
970 ; Rouru , 6B0, 58 1, 58a; Sninl-Aubift-sur-Sôe , 74 : 
.Saint-Martiu-aui-Buneanx. 48 1; Sainte- Marguerite-our- 
Mer, »o. 8»; Sigjr, 169; Soiuj»wt. îttj, s64: Valle*- 
ville, 5ok; VetiU*«-S*int-Rotiiy (le*), 96 4. 

Fouille* indêirrmiuée* : BHImiU^-aur-Mor, 60; Conlaville, 

1 88 ; Rouen , 3?^ ; Tr wmlle-vii-Cotu , 56’?: Valienille . 
467. 

F'ouille* romaine* : Barenlin 348 . 34g ; Bordenni-Soint- 


Cl»r. 98; BraquA-rount, 63-67; Bn^atô. no; üi«i- 
touna , 606 , 607 ; Cantclau . 349 ; Cany, 477, 47s , 4; 9 , 
Caudehof-lei-Elheuf, 3 al. 3 au; Diopix, i3, 1 4 ; tpi 
Qai-Srtinle-Beuvi;, 96a, *38; EeMto-Vanuipn* (Ica). 
|8o; Éüetal. 79. tou; Eu ,38.39; Fécamp, 106, totl; 
Fonlenay (le), i-lo; CrniiiuUr-l' Alouette, 118; Grand- 
eourt. 9*7; Grège*. 70; llarfleur, i4a; lloborviile , 
59 4; Herieourt-etMlaux, âag; luebevilla, 4*. 664 ; 
I .Midi ri (Je), 5u6, l.illi-bonne , |3|, l3a. l33, l34. 
670; liuniay. 3\3 , Ixijjw (lr*'|, 119; ManiieuUe-U- 
tiimpil, 119; Maulevrirr. Sg5, 496; Meaniére», )4t ; 
MnMiil-«>UH-UI]ebaonn (le), i36; Mootérollier. 967; 
Monlitillier*, 967; Palml, 48i ; Buaièrf (la), nj3; 
Saint-Andi'é-aur-Lailly, 986; Snint-Aubin-mr-Mer, 5*4 : 
Snjiii-Marru-eiM.iimpAfluc ,39.33: Saiubs|ltlêne-Bon- 
deiille , 34». Suüile-Marifurrite-sur-Mer, 80, 81 ; T*é- 
Irevdle. 643; Tilleul lie), io3; Tourville -I.;- Rivière , 
33 1; VenUi-Suiut-Reiuv (les), al>4; Vitlelleur. 484. 

Four à tuile» romaine* : lurl eville, ,'i64. 

Four* à cbaux entiqura: Cro«vi)|i--*ur-Diirdeiil, 486: Sainl- 
Aubui-Miir-Srii', 79. 

Four» à potier : du xu*-xur «iêcle, Duduxr, 3uu; du xiu'- 
xn‘ suele. Mélaioare, «36. 

Foorrtie* patiliuUire* : Burw, isâ; llan ville -lu* -Doux - 
I^Iimti. &it; Diiruelal, 9H9; Fertê-Saiul-SauiaoD (la), 
«96; U'inliiiiem , 199; Mou tml lier», «48; RiMiéro(la). 

Fourrlietle* do fer dite* d*a |fain«* ; Joujie|;e», 3 10. 

Fruncinque». (Voir llathrs de for JmnqtM.) 

Frjuiroi» I" au camp du drap d'or : Boueu, 455. 

Fruiçou P' à Bléulk. tut; 4 l'bùitrl du ilguigtlimmldu Je 
lloueti, 455; uu rJiàteuu Je V. liuout. .~>48; ou luaooii 
d'Anifo, à Varengciillc-Kir-Mer, 88. 

François I'*, foinlnteur du Havre, ia6. 

Frauroi* |", ta raneon : Valliuu^rvillo. 668 

Franems I" (La tour), au Havre. 197. 

F'mneoi* ( Saint- ) , coûtent de Rouen , 386. 

Fréou ville (L* cardinal de), aun cœur uux Douiinicauu de 
Rouen . 37g, 

Freauviüe iTborna» et .Nitulxu de), évéque*, 996. 

Frère* de» École» cbréUenue» : Rouen , 338. 

Frère» Saint- Y od ; Rouen , 388. 

Foaeau romain oa ivoire : 3oMevill«-lt» noofa. 3ko 

G 

Gabriel | J nique* ) . arcbitnctc. 1607 : Rouen, 453 

(iabrielle d'EatrêM à Bui«, gu 4, 996. 

Gaifpiièro* I f.ollocUoo | : Cb»rle»-Mtunil , 61 . 5» ; Valmonl 
4&7 ; Yillera-CbambtUay, 3 99, 

Galère* (Ckiael tour dm : Harde ur, i45. 

Galerie aux lettm dorée» ; xn* siècle. Caudebcc-ea-Caux 
488. 

Galerie de In maifou du Gouvoritemeut : Xti’el un' *»édo . 
Rouen, 466, 400. 

Galerie de* Cerf» : M«n«r«, lit. 

Galerie du Camp du drap d‘»r, in' Nèfle, a FbOtel du 
Boar^lberouldL' à Ruocu, 445. 

Galerie du manoir d'Augo ; lôia, Vareuse» ille-*ur-Mer, 84. 

Galerie du Fin' GeW«n . Caudebec-eti-Caux , 488. 

Galerie? d'une maieon de la Rcuainauce à Rouen, 463. 
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Galeries du dailrn de l'Altra Saïut-Maclou de Rouen : 
i5a6 i.'iaçt, i64o, io8, 

<iellrniRii| | Jacquet), curé d'Aumale, *64. 

Gargnritun ; (*>» cheval), Freste*. stj; (*on petit doigt). 
Viiieiigevilie-stir-Mor, 83 ; (hd siège | , Tanrnr ville , ihd; 
(u chaise). Samt-Pierrr-dr-Yareii|ï«ivilfo, Itl ; (son 
tombeau), Vrtibilfo* , 483- 
Gèanl Faaciri (Le),» Foueartwvnl . t8t, 183. 

Généraux i Le* ) : l&Op, Rouen, 448. 

Geoffroy . archevêque d'York , inhumé > ürainmoot : Kmien , 
SjH. 

GeorgonrAjnboWu {Lu cloche diU* I : (sa route, ta «leitrtic- 
tion), Boom , Ajn, Asy; «»« marteau , Itiweu. 475. !>é- 
villc. 343. 

Gtorgtt «l'AinUiiii- i U* rardinaiit). {Voir (ntbour.) 
Germain ri.ViMMÎA |nùi»I| : (son vojagr), F*vaft*-Variui- 
prt (In»), i So ; l ami martyre), Sainte-Mnrguerite-d'Ai»* 
ehy, 171; (sa »épnlturr et son loiutwia), Vieui-Rouen 

lie), tn3. 

Germer (Saint). fondateur de Priitfllfo et de Play, né à 
Word es, «si. 

ti'ivin < Saint >, abbé d« Saml-Liquier . lurboviila, i* . 13. 
(fibot : Clèraa, adt; l-ondiniére* , aa«j. (Voir Fo mrèe» 
patiMaim.) 

Girouette» ■ ihèteati des If*. 11A 
Glaces de Venise : Martainville. 991. 

Glmliateur (Statue de) : Lilleboniie , «3a. 

Gladiateur» (Loupe à relief* de) : Lillchouiie. 070 
Gloires : 1700. Çany, A79; Rouen, *7^0 (Saiiil-Vincotit), 
4o3; 177& (Snint-Maclou), '407. 

•fubotet» romain* «Il vme ht«o : Rouen , .'"ni . Sigy. lia 
Godard (Saint), évêque de Rouen : sa sépulture à Saint - 
Gndnrd de Rouen, 3y* , sa crypte, 3ipj. 

G.wlesrard, bagiograpiie , 11c à Rorquemont . *07, 

GiMt«]in, vicomte d'Arques et de Rouen, sa Hurle de lo3o. 
Dieppe. «3; époux d'Lnunrline, fondatrice «le Saint* 
tiuuihJ rte Rouen. fondateur de l'abbaye «le la 
Trinité* du* Mont «le Rouen, depuis Sainte -Catherine, 
Rouen. 376. 371,1; BlooK'vilfo-Bonsoroar*. sü6. 

Goujon (Jean), sculpte les portes de fégtÎM Snint-Msckm 
do Rouen, loi. I107 ; fait le tombeau de Louis de Brrié 
à Notre-Dame. 133: fuit la statue du cardinal d'Ain- 
koisc, A3 6. 

Granununt ( la* prieuré de) : Rouen. 378 
«irnnunnrjtaiiit ( Les) : Rouen, 370. 

Grange» dimcrcsar* : xui* siècle. Bcttrville , 3A«j , xn* siée le. 
Rival. aA&; xw* siècle . Fongucu*eman*. un, lambor- 
villo, b-, fouiili mères, ssy; Mout-Roty. aiq; Louvetol, 
S'il»: Osnioy. lit ; Ull* atkJo, Sierville , a8ll ; un* sieefo. 
Val-de-la-Hayc, 34t; VarongcHUe-sur-Mer, 83. 

Gravi iitnn rille romaine, 48o. fyi.8, 

Gravelines on Dames anglaises : Rouen , :;■}!> . 

Grenier à sel : tu' siècle , Bouille l la | , .133. 

Grilles de for forgé pour le cluxrur de l'église Saint Ouen 
île Rouen. 17A7. 4af*. 

Grille» de fer pour le ernur du roi Cbnries Y à Noire Rnm<* 
«le Rouen, iSlki, ’nti. 

GiiUe» romaines en fer : CaudHmc-l'X-Elbeof, -laâ , Kpi- 
nny, ans; Rouent, 3 «H. 

Gnngoire (Pierre), nrehiterte : in* siècle, Sainl-Maeiou 
de Rouen , 607. 


Grrppun | Mont et estai ) : Rosière (la), ipA. 

Grisailles : un* siècle, Notre-Dame de Rouen, 6 «y. 

Grotte- Horloge | bâtiment et horiofe) . Rouen, 453. 455. 

Grosae-llorlcige (Fontaine de la): i45(>, 178 a, Rouen, A4 7 . 

Grotte découverte aux Au lin eux Port-Sainl-Ouon . *65. 

Grotte Milieu , à Suint-Waudrilb'. Ayy, fiou. 

Groltea d'ermite» : n For.tcnrIU-. Saint- «Vaiidrille, üyy. ioo . 
â Drivai. 3ao; à Ticfgrvills, 545. 

Groulard t Claude 1 et »a fi-mme, fours tombeaux aux Cé- 
lestm* de Rouen. 38a ; à Sainl-Aiilnu-fo-Csuf, 3a: à 
Notre-Dame de Rouen . 437 . 

Guadeloupe | Fvè«|ue «fo La) : Àilouviile, f>.~»l». 

OuaifoliHipe 1 , N'ifrf-Dumc-df-la-), à Saint* - Croix -île* - 
Pelletiers de Rouen , 3i>a. 

Guèhlo du gtK'lleiir nu do«bcr de Gournay, aid. 

Gués anrjcns : Dieppe, i l. i5; Vieux 1 les), 3<o. 

Gugu. sculpteur : illtl, Tielrerilfo, SAi. 

Guillaume fo Con«ptôraiit fonde la prieuré «fo Rouiu»-Nou- 
vella a Rouan, 376 ; tient lin concile ou a»mnnbler a 
Owarl, 336; à Tjïïëboniw) eu todf». 1070 et mSo. 
|35; meurt au prieuré de Saint -Gênais de Rouen. 
I 7 G. •L..I. n statue, »:u' ou UT* nécle. â Saint- Victor - 
l AItluivo. yi». 

Guillaume Longui -Kpee, o»u IooiImmu , un* siècle, a Nolre- 
| Dniue de Rvueu, iiflij. 

Ciiiaea (Tombeaux des), à Aumale, 17 a; à En. Ai 

Guitmar (Saint), abbé de Jmméges e| de Sairal-Riquior : 
Rrémontier, 106 . 


Ilnebe d« fer gnuloiee : Eioarts-Varimpré (les), t 7 «j. 

I Haches et barbettes de for franques ; AuliermeMil-fos- 
Eiables, 17V: Dlangy, 178: Dnaniind, a 4 , a 8 ; Enver- 
ineu . 19; Lsfollt». aHs ; Gouy, at>8; Lomlinfores, 119; 
Hmiiéren, s\»; Mouvilfo. a 8A; N«'»le-Ho«leii^, a 44 ; 
NpufcbateJ-eti-Bray. aùll; Purfunduval, i 33 j Boaw, 3 ? 3 : 
Sommery, a 64 ; Sigy, 1(4. 

Ilarhes et barbette» de for romaines : Gnodober lex-tlbeul, 
3x4 ; Lillehnnne, 670 ; Maulémer, 3y6- Rosière (la |. 
iy3: Yainvilk, 3a3. 

Haches on hachettes de pierre ébauchée* ; llaiiloM . ta.i . 
UraiMlruiirl. * 17 . 

Ilaebes ou bac belles de pierre, prebuturique* ou urebeo- 
iiliques; Arques, &»: Iteaumont-lc-Harenc, bO ) Bully. 
a3f> ; SottcTille-loz- Rouen , 34o. 

• ilaehi*» «xi Uscbelt» - de pierre polie ou néolithiques : Au 
berm<*nil-fo*-Er«bfo*, » 7 A i Aulage. <54; Aumale, tft3. 
Au»|ueQie»Dil. ati; Baillofot, aa3; Baont-le-Cumfo (les), 
ôôo; Bvlfoiicouthre . «j; Relicugrevilfo. 37-, BerLiimoot. 
jfi;; Blaagy, 175-, Boos, *67-, Bondrvillc. 34i; Hosr- 
(ïelfroy, 3*3; Bouille (la), 333; Brupiemont. si; Bré- 
mor<lier-Mrrvnl, a«6; Bully, a3b; C.au«leb**c-en-Cnru 
MSi ' viiifoli. c-ier-Klheof. lit; GMtrilla a 55 1 ! Gliia, 
ûbt; Clu>ilfo-Mu4foviBo. a8i: Clères , a8 « Ciorrille-anr- 
Jinriient , 484; Dieppe, ai; DuHair. apft} Pheuf, 1«6; 
EsîoiitrV.ininpfé (les), 179; Eu. 38; Falfoueourt, 180. 
Féoqnes. a37; Foucamiont . 181; Fréeuvilk*. *»6: 
Grandronrl. aa7: Gruudes -Veilles (Un). 56a; Gravai. 
*3y; Laudes i, le»| Vieilles et Neuves, |86 ; Lillfosy, 353. 

I Londiuién», *a8;Lnnen»y, ai; llénouval, ait; Men- 
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tbevjlk, »*o; Mesnil-David (le), 170 ; Me»nil-Lie«braj l 
(le), » 6 t, 676 ; Moul-aui-Maladet lie), -Va-'' ; Mnntiril- 
hers, 1 * 6 ; Mont-Roty t>). *i3; Mortemer wr-Kanlne, 
*43; Nesle-Hodeng, j 65; N<-ile-N®rtnat»deii»f. | 8 <l; 
Ncufefaàtel-rn-Bray, *46; VufmarclHt. **l ; Neuvîlle- 
• ihainp'iroiftH (U), 4 B 9 ; Neuville sur-Eaulne. **»; 
Notre-Dame-do-Gravencbon . 676 : Pavilly, 355; Poterie 
(le), iot; Prroscvilk , n3o; Rirbeniont, | 88 ; Rient, 
| 88 ; Rouen. 356, 36g; Ssàno-Saint-Jnst , 5ttt ■ Saint- 
Aubin-Epinay, a;«; Sainl-i.nnpiri , 5t; Sainl-Gcrraain- 
d'Étabk« . 5a : Siiul-Jaoqtiaud'AlHtnuoiit , 5a : Sainl-Mar- 
lin-efl-Campague . 3»; Sn»nt-Nifolas-d’Alkrmorjt. 33; 
Salnl-Saeus. * 6 u: Saiut-Saire, *54; Saiiit-Volery-aons- 
Bum. *3 ; Saint-W andrilk Ranrnci, A 99 ; Sa» u le- A dresse. , 
1 * 9 ; Soitile-Fny, 5a; Sainte- Marguerite - sur • ItaeUir. 

3 1 * ; Soroifwry. *63; Sotievilk-ki-Roiien. 3 An ; Trr : port 
(k), *5; Valntont, 5*6. Vilkrs-voua-Fone-srntont . mi: 
Wanrhy-Capval; «33. 

Hache» «Il haebntk» en brome : Aubevme*ail-les-Êrabk* . 
» 7 * • Bellencombre , 9 ; Besanruurt . su3; Bretonne, 
3o6: Ilsudebec-on-tlaux. ; Caudebec-lrx- EUtetif. 
3*4;C)èrM. > 8 1 ; Colley die. .‘>3;; ; Dieppe. 16 , |5; Üou- 
devillo, 5i i; Essarta-Vanmpré | les ), 17 *: Fécainp, io5; 
Fenqiica, * 37 ; Fraillie (U), 1 6 g ; GonfrrrilWOrrhcr, 
1 * 0 ; Ifnnon.ird (In), 537 ; Hnrflonr. »4«; Havre (In), 
1 * 8 ; HourUnmlIc, 3o* ; Janiiéiivn, 3io; Montivilliora , 
1 * 6 ; Boiiaxare, 347 Rouen, 358 : Rnu t***. 63 1 ; Saint- 
Vakry-aoos-Bnm, *3i; Sainte- Adresse. 1 * 9 ; Tiftaü 
(le), io3; Tournlle-la-Chapelle, *4,36: Yal-ik-U-Hayi 1 
(le). 34»; Ypoft, 1 14. 

Haillcl iln Couronne. académicien : IVtiM'ouroanr (le), 

573. 

Hallé (Daniel), peintre : Saint- Wandrilk. !i«a. 

Hâttro : w* siècle, Boaiil- (la); \tiii* siècle, Cany, A 99 ; 
«lli* sièHe, Konrnmio-nt , 1 63 ; jn' et un' 

Rouen, 445; « 78 a, VvrUd, 56o. 

Ilarronrt (l,« marquis d*). «on portrait en 1699 : Frr- 
nonse, 3ai), 

llardniii, cailigraphe etièbre, à SainLWudrifle, * 99 ; né 
à Almivarc, 61 4. 

Karelln (La). éintuk île Rouen en »38t-iJ$*. 453. 

florelle d«* Heu rteau ville ( La ), 3oa. 

Maria} I". archevêque de Rouen (»653), inhumé à Notre- 
Dame, 434. 

Hurla y II, archevêque de Rouen ( ifififi), bénit In cloche 
de Jiimiei'H, 6l3. 

tl.m>id, mi d’Angleterre, à Jnmiégaa, 3o6 ; son serment 6 
Sainte- Alarguerile-aur-PurUir, 5i5.~ 

llauasex (Le baron d’). ta sépulture aui Ventes-Saint-Remy. 
*64. 

Memiequin d’Amers. sculpte le* ttalks de Notre-Dame do 
Roufu ( 1 457 - < 469 ), 43». 

Heiuioquin de Liège, sculpte k tombeau île Charles V è 
Notre- Dame de llounn { l38o), 635. 

Henri I", roi d'Angleterre . inhumé à Bonne- Non» elle de 
Rouen , 377 . 

Henri II Planlagenet, roi d'Angleterre, fonde l.i lépro- 
serie d« Rouen au Mont-aux-Malndes, 3 46; fonde U 
MÎIw aux Puelle* au Pelit-Qneviüy, 337 . 

Henri I V, roi de Franco : à Arque* , 68 , 5$ , 60 ; à Gères . 
* 81 ; 0 Saint-Jean du-4'.ardonnny, 348 ; à Sainl-Yalery- 
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en-Caux, 6 * 7 ; à Torry, 53; à la tour de Cari die ( l)ar 
Iirtnj). 3ip»; deraiit Ciiod«bee-oji-Cnux,Toulfrevilk'la- 
CoHbaline . 668 ; bleaaé * Aumale. t65, 167 . iliprarcii 
l’ordre de la Jarretière à Sainl-Ou«n de Rouen in». 
Henri Y|]|, roi d’Angleterre, au camp du drap d’nr • 
Rouen . 655. 

Hercule (Statuettes »T): Lillcbunni' , i3*; liun* 11 . 1 ; 

Tanearvilte, 1 36. 

Ilêric. Iiulorien de C.bnrle* U Chauve. * 77 . 

Iklre-j nrnMil : Allouvillc. 663. 

Heurtoir en for : %vi* tiède, Rouen, 44ÿ. 

Ilildcvcrt (Saint), ao» rrliqnot 4 Gnurnay-ea-Bray. *64. 
lli|qMi«andnlev : Caudebec - Ica - Elbeuf. 3a A: Manlévricr. 
696 ; Soîiit-Saëna, ado. 

Honorine ( Sninte), le lieu de son martyre , Mciaiuarc . » Jb 
le lieu de sa «épulture, Grarillc-Sainte-Honurtne. m 
aon sarcophage, »**. 

Ilôpil*l de Jéricho, à Flotteu , 44». 

Hdpital <ie Saint-AntDibo, à Rouen, 3 m 
lldpiul <k* Malbunna, 6 Rouen, 336. 

Hôpital dn Roi. à Rouen. 64 1 . 

Ildpital général de Rouen, 64», 44*. 

Ildfiitiux anciens : Arque*. 166 ; Blanry, 177 , t..iudebcc- 
tii-Ciin», A3*; CriH, 30, 37 ; Dieppe, *3; Diirlior. 3uo. 
EniemonUsur-Bnrhy, * 76 ; Eu, 4r. Fécanp, 109 ; Fou- 
carmont , 18 *; Grain vUle-lo-Trinturiàro , 48; Harfleiu . 
»63; Havre (lu). 1 * 7 ; Mondiaux, a 85 : Monüvillier* 
|A 8 ; Relie- Mi -Bray. *46; Neufcliitel-cn-Rraj. *4«; 
Nt'ufniarché , **» : Pavilly, 356; Pcri-SdaLOiWB (le(. 
*65: Rouen , 677 , 38» . 3807 4Su, 46», AAa: T répart 
(lo), 4C; Veuiea, 538. 

Hnrlnge (rurietiM), è Saiut-Ouen de Rouen , 466. 

Horloge { Fontaine de la Grosae-) : Rouen, 667 . 

Horloge, à Rouen («389 et tAto), 454. 

Horlogerie aur l'Ahcrmont . 33. 

Horloger* : »38ÿ. Jourdain de lustre et Jehan de Febuis. 
Rouen, 454; » 6 t», Olivier Homo, Rouen. 65A: 1667 . 
A lit. lJuvwe, Fêcanip, 33. 

Hocloge* :*x»n' aiéde, Aulfoy. 85; 1667 . Fécainp. iuh; 
1773 , GréBionvilk (venant de l'abbaye de Saiwaetwe). 
55* ; Nesle-Hodeng ( venant de l'abli») c ik Bi vall , * 45 ; 
t 0 « 9 , SétriBe, 6 * 6 ; ftoaun. « 389 , »4io, A5A; »Ag 6 . 
1697 (Saint- Vladou), 607 . 

Hoepicc* de Cnpurina : au Havre , 1 *3 ; 4 In Mailler.'} «■ , 4«|5. 
Hoflti* (Chute d’onr) ; Rouen (Sliillt-Georyya) , 3»|*. 

Hostie ( Histoire du juif et de I’) ! Rouen ( Saint-Éloi I. % 7 . 
HiJIel de la présidence. « 717 , 669 . 

Hdtd de* aidm et financée de Normandie, 667 . 

HiUd d«* consul* « Rouen. » 735 , 457 - 
lliMel do» moD nuira à Rouen, son oulM|nité. 6 !g: «on ••t*i 
aetnd, wi* siècle, 669 , 45o. 

Hdtd du Bourglbcrmildc a Rouen, xv* et xïi* siècle. 655. 
ndtda de ville : xn* siècle, Aumale. * 66 ; Blaugy. 176 : 
ni* siècle , ILirHear, «45; xvi* siècle, Havre (le), »*t* 
Rouen, xil* latel», 46*; 1111 * siècle. 453; 1607 , 453. 
« 767 , 453; 1791 , 453; «Ho3, A53. 37 A ; »563, Trr 
port (la), * 7 . 

lldtH»-Dieu; à Dieppe, * 0 ; à En, 6 »; à Rouen (de In Mm- 
ilchnne), 877 , 64 1 . 66 a. 

Hdlds eceléaiastiqaea do Rouen : d* l'archevripir , 44ç. de 
i'évêque do Lisieux, 667 ; d« «bb*-* d»l Bec. 46«: de 
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F»«.<nip, 456, de Jumiégc» , 466: d« Valmcuit, 456; de 
Saiot-Wandiille. S&6; Je SBinte-4'.BtheTinw-dn-Morit. 
456; ila l'ahl»'-»>*' d« Bond«-i ille , 456 du prieur de 

ÔmmiMuul, 456. 

Hfltela particulier» curieux et remarquable» : Arque». 99: 
Blxiij;;. 177 : Dieppe, a 3 ; Ne-nrille-le-PoUrt, ai ; Huueu : 
B»iJ liage ) , 556 1 B»[fot ) . 456; (Carrai), à 5 7; (dp» 

• liapelet»), *67; (Malhan). 3H7 . (de Haffetot). 456; 
dm Toi), 456; Tréporl (le), 47. 

MobdnUit (Femille de*), M aépullnre» « Yliréville, -Vit», 
->*7; âSaiiit-Aul'in-fur-Mer, .>aft; à VflaaviIle4«*-IUon*. 

ÏÜL 

Hubert (Robert), peintre : mm* atèdc, Rouen, 44» 

(Influer* de i45» ; Jehan IIihum et üuiUetuin De*h«atiU. 
a llaunt-le-l loïc Ui . 66«. 

llnclnt-r* du x\* nièclr qui Irai .ilUieut nui stalle* de Notre- 
Dame dp Rouen, 43 1. 
lluohur* hurhene. (Voir Sculpteur». | 

Haitca «ainlc» ( Privilège de* \ : Saint-Macinu de Roim d , 4o4 
!l)|ux£ii»ii •« rotniun» : lkird.4iu-Soiol-r.Uir. y»; Lille- 
bonne, i3a; Rouen , 366, 36|> , >71 ; Saint- André- mr- 1 
Cailly. *M5; Suinte- Marguerile-stir-Mer. Ho. 

I 

if* dau« le» cimetière* ; Offraiiville 76; haiiile-Cioii-aiir- 
Boeby. #77: Tioitt-Pierrt* (lea), t58. 

Ile d'Oiitd . 336. 

Ile du tinmil , elneigtie de muuon : Rouen , 46i>. 

Ile* de Houeu, 368. 

Imagier» du xti* siéelr ; Rouen (Notre-Dame), i5-if>. De- 
Milbraitx. Tbcroulde. 4*7; iâ6o, Ntrola» Qurmrl, 4*6. 
Incendie* antique* ; Brntonti*. 607; Caudeboc-bt-EUienf. 

3a 5- Lille bonne. 66q, 670; Rouen. iSo, 63 c Sointe- 
Reure-en-Bmére iTpïiiay | , a 53. 

Jrireudie» de Ebarle» In Téméraire: Arque». 57; Ulaugy, 
176; Eriquien, 169: Huucourt, 199, Mondiaux, 1 HT* : 

IV. tien , 3yo ; Snint-Soem, tôt; Yalmont, 546 (Voir 

Chai'Ut U Ttmtrmn, | 

!nornd*e*d'ègli»ot ; Angervilk-la-Martcl. 5.»y. tuffay. 566 : 

4 uoialt: . 17a; (loi, Autre!*» , 556; Avmn«»nii. a; 
1&9*, Bailly en Kiviere. »6: 1766, Bolbcc, y3; Eaillv, 
«Ko; 1 61(4 . Dieppe (Saint-Jacquet), 16: (Saint Retnv |. 

18; Epitjay sur-Dur]air, 3ui: «748, Elretal, 100; iA-i6, 
1A75, Eu, Au; Fréa mille, 5ift. 5 1 •? ; I7i4, l'ouear- 
n*oot, *8»; Haye (la). 5u5 : 1787, GraviUe, i»3; Men- 
ue» ille-é*.|*|nini;, .'.*4, Mi»*y, a4»; i»>y3, Monlérvllier. 
a 53; Néviilc, 535; 1686, lléaltàinp. 167; Rixien. 

( Notre-Dame ) , 417, 4*4; ( Saint- Arnaud 1 . 87a 1 ( Saint- 
Lnnreiit ) . 367; ( Saint-Ld) , 3qi; ( Sain t-M «Ton | . 4i>3 ; 

( Saint-Ourn ) . 37». 4 tu ; «766. Villrru-aoua-Fontar- 
n»ont. 191; Saint- Wandrille . fuo. 

Incendie* du U flécha do Vitre- Daine de Rouen, 1 54 4 et 
(Haa, Aa4. 

Incendie* de ville*, bourg» et villagea : Aumale, |64; 
Blangy, 176; 1766. Bnlbce., y3, 1 4*6 ot <476, Eu, 4o; 
Famille, 5i 7 Lime* y, 333; Rftonval. 188; Rihimi. 368 ; 
VenUa, 539. 

Dieinéralioiiti |;auloiw* : AncouH, 54; Rouelle». *34; 
6any, 477: Caadekec-lec-Elbeuf, 3*4: EauiU-Vahm* 
pré iU«). 17*1: Havre (le), 5t>H , Yloiilicjcani . 334 ; 


Rouen, 3&H ; Sain t RpgtTeii- Riviere, 176 , 179 : Sainl- 
Vinf'-nt-de-Nngent. «4«j; Saint- Wandrilk* . 4 y 9 ; SamU- 
Beu». -«I-Rivière, *3: Summery. «63. 

Incinération» romaine* ; Ancourt, 54; Angtaequev ille-l'E.- 
ncul. 97 ; Anvéïille, 5*6-, Barentin , 34» : Blangy. 176 ; 
Bolber , <|3 , 667 : Bordetiax-Sainl-CUir, yb ; Boutdlli*» , 
77 ; Bmqnemont, BH ; Bréauté, 116 ; BroUtane. 607 . 
CiBly, aHo; rannuvilli:. 477 ; CanviUe-|r*-Dcux-E| l diaa« , 
5io t-any, 477 , 478 ; Caudebcc-rn-Caui , 466; Cau- 
del»er-|p«-Elh;'if. > • , Ô77 f.auvill* . iJy. Cer- 

laugue lia), i5o: CunlreiMOulin». 64o; Dampierre-eu - 
Bray, auy; Dieppe, t4, li; Doudeville, Bit; Elbeuf. 
ojh FJMlea, * 8 a; Élretat. yy; Eu. 3K. 4 o; Fauvdlr. 
5«fe. Pl|>n». loi, 106 ; F«»qiie*, * 87 ; Kontroay lie). 
»4o; tirainville -Imovillr i4y; Gnuille- Sainte Hocio- 
rtne, 1 * 1 , t** -. lierre (t»|, 1 1 4 , 666 , 56g . Ilében ille , 
5*4 : IlénouviRe , 3o 1 ; Indievilte , '16 4 ; LillebooiM: , 1 3 4 . 

670 ; l.oge* (le*l. us; Liiuesy, 66 ; Mannarille- 
la-Gou|iil , 1 1 y -, Meat]il-*ou»-Ijlklioiin« ( lu ) . 1 36 , 1 36 . 
• Munriile, a84; Murtciner-»ur-Laulûe , a43; Moo- 
lineaux. 334 ; NpuviIIi* le-l'oIlM. a4, a 6 : .N'otre-ltauoe- 
de -Bliquetuil , A 97 , Osrany, *36; Pi>nU-et- Marais . 56 i . 
■>65; Ptmlle, 347 . (juiucampoix , *84; Rnnçon, 5u3 ; 
Rouen. 3ô|,3Uii. 37 * : R. nier»* (la), iyS ; Sniut-4nbin-*nr 
Mer. 6*4: Sainllknia-le-Tliiboult. j 4|); Saint-Jean-dr- 
FolleriUe, 187 ; Saial-Lèuuard. ti3; Saint- Martin de- 
Boerbenille, Si&^Sainl-Martin-eii-tijnipagiie, 3*. 33: 
Suiit-Mnurite-d'Ételan , |3K; Samt-NiColaa-ilr-la-Uaye, 
4y8: Sniot-Sain; , *54: tiamt-Vanst-d'Equiquevilir . 34: 
Saint -Valéry -eu -Eaux. 536: Saint -Wamlnlle . 5o-l; 
Simte té-rlrudr . 4y6; Sainlr-Helène-Bondei ilk . 54a ; 
Tancnnrille, 1 56 ; Tint>erit>e»nil , 555: TieneriBe . 544 , 
TiétreriHe , 545; Tilleul ( le ) , 1 o3; Tnurvüleia Hivirre, 
33 1 ; T'xiNJ.iirit , 5 45, 546; Trouville-en-Eaux . 96 , 56~ ; 
TurrclM, 10 Î 1 ; Vallignen iU* , 558; Veulaa, 637 . Yé- 
bkron . 690 ; Y'errilla , 656. 

lunocente «ku Amldy» | Le») ( 16 * 6 - 16 * 6 ) inbumta u Notre- 
Dame de llouen. 

Inarriplion anù<|iie fauMe : Saiule-Adnttae, t*ij, i3o. 

liifcription (x* «iêrle) du prince Robert a ioe.oaip, 106 . 

Imcriptionti nntique* : Brm|uemout . 566; f.andrbcc-lrx- 
Llleuf , 3*4 ; F.»)e(U«. * 6 *; Ldlebuono, l33. (34, «35 
670 . & 71 . 67 * : Ueanil-aoaa-LiUeboniM (le). iJ5; Mon- 
térollier, *67 ; Rouen, 36t>. 36 1 . 368, 37 t. &&o; Saint 
Audré-aur-liailly. 966 ; Saïnte-üertnidu . 4yC: Saiute- 
Iléléue-Boudeville. 549 . 

Inscription* pnmuW-tnnralivr» deveneairnU ou d’edifiee*. 
de eoiutrurtion* , do détliencc*, d’érection* , de fonda- 
tion*, oit, : xii* M*dc. 1168 , Bur*». *»4; m 70 , 0 *- 
moy, *3i; Rouen I rUAwede »aint Serer ou muféc i. 433 
| ratar île Ricbard Curur de Lion è Noüe-Dauje ) , 436; — 
xin* »ièdo , 1 97 * , Veille» , 53 H ; 1 * 97 . Ligtietnaie , *33 : 
fUiiien (Nntre-Damo). 4*5; (Im rlœJiit» du beffroi com 
raunul). 463; x«* liêrle, t4to, IWicvilU*-en-Eaux . 

•' iu.i"beer-ei>-Cau«, W 7 ; i433, ManneriUr- 

U-Geu|»). 1 * 0 ; 1467 , Saüit-Sdëue, a 6 *; 1673 , Parilly, 
355: 1476 , Siiint-Martiii-Oinunvikle. * 69 ; > 477 , Sainl- 
Iterxiy-en-Rjviere, 17 S; (48*. Crandcuurt, * 97 ; l4pt, 
Neufrbétel-en-Bray, 947 ; 169 ». Canueben . 36: i4y6. 
Anvaville. 5*6: ■ — ail* aiède, 1 5oH . Sainte-Uidene- 
BonileviUe, ilg: « 609 . Luidcbeuf, 553. 1609 . Saint- 


. Diqitized bv^Google 
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Vaast-du-V»), Hg, *6*0, fimcpont, sst>: »5i», Tri- 
intè-du-Moul I, U), i lij: *5*1, S^iiii- Vaost-dn-V;.l , H«j ; 
ifill, Tâtes, gi> ; 161*. Vaieonvillo. 9 »: *5«6, G*ude~ 
bec-eu-Gaui, "187; *616, Gainiievilta . *4*; lotit. Ro- 
i;*-r»ille, 1 r»3 : BimlluLm ( t«|, 4g; 1618. Cbapelta-du- 
Bourgny (U), 4g; 1 5 1 8 , Prngucvilta. 8g; *5i8. Hu- 
irlesill , ‘- en-Cnui, 563; *6*8, 4larqa«*, 170; 1019. 
Sain te -Gertrude, 897; i5to, RoeeattvYat-Atartjn (le), 
*79; lit*, écrcltci iile-s«r-4lcr, 54 1; i5n . Viltagutar, 
5<i8; *6*3. Bull), *36; 16*7, Berville-CSM an* , 47g; 

» î » -* 7 . Campnvosevilta. 178; 1617, Veut»». 638; i 5s8 . 
Sorrng, 1 86 ; 1 6*8. Vt>ul«. 638; «6*g, Don «rend, *8; 
î êtÿ, Yenille. 666; i5Jo, Blangy, 177; *63o, Tri- 
güërwUe. i3g; i53t>. Samt-Yalery-en-Gaux, 536, 63? ; 

1 535 . laïudes Vii'illr* et Neuve* (tes), t84 ; 1 63 a , Brn 
inclut, 5*» ; *533, Rouen 1 Suint Ktioune-dcs-Toniie- 
Imjps), 3i>3 ; *534, litgouvillc-è*- Plaiu», 634: *530. 
Trait (ta).~ 3**; *638 , Alton ville, 5Ô6; *638, Rouen 
I Saint-Sovcn , 3 96; t54o. NuUrmuut, 17»; *64»,Parc- 
d'Anxta (le), gu: 1 . Veuta. 6*8 -, *5 43. Canon- 

ville, 477; *664, Mestiière*. u4a; 16 46 . ViUrr*-*ur- 
Aumata, *70; 1&47, Bertrevilta-Saint-Ouen, 48; *548. 
Ijomlititcre*, **g; 1 55o , Bramelot. 6a a ; «550, Canou- 
vilta, 477; »55o, GoupilUèreti, 35s ; *553, Manêgli*c , 
«Aft *553, Italien (Sainl-LéJ. 3<n ; «553, M'Uil-de l'If 
(ta), 354; «5Bo, Toussaint . ; *666. Grainvilta-la- 

Teinturicre, 48u; *608, Reltarilta-csi-Cnui, 86; 1677, 
Fresipitann*. 36*; *078, Rouen ( Sain t-Hi Inire). 3g4 ; 
* û7 i , Bretteville-du-Pciit-Cau* , g* ; *58a . Longueville. 
5* ; *685 , Saiiit-EiMaclie-ta-Forèl, i64; 1487. Bull y, 
*36; IU87, Dieppe . 5i3; * 3Ki| , TiMiffrcrille-sur-Caillv. 
s8s; — XVI* sièric (nui* tintas Havre (ta), isi, 56g ; 
Maroinioe, 3 '1 11 : Moulitnrouv , 5 33; Salut -Mnrtiu-ta- 
GniHani. 44; ivtt* siècle, *6»H, Arque», 53; *ii»K, 
Saint-Viclor-rA Idwiye , gu; *6* g, Ruiien (ta Douiini- 
vains). 37g, *6si. Rouen (ta Dominicain» |. 37g: «6*5. 
MontiviUirr*, *47, *48; «fi»8, Saint-Saéri» , stiâ , «63o, 
HeflreviJU'-Saint-0«uii , 48; *615, TlmrouhtaviHr. 644 ; 
iG3H . Vîlhquier. ùos *444, Crrmouvilta. 65*; *046. 
Huiiouard ( la ) , 6afl ; *646 , Roue» | lin Feuillant» | . 384 ; 
« 648 (Gramtuoiitl. 378; *66*. Anciens, 6ao; «65«. 
ftatLcuf, »66; «Go*. Rouen (Graiiimoiit), 378; *654. 
Saint - Suppltx , «5u: «656, Camtahec-omCaui , 4g 1. 
*G6i, Focanip, ««8; «GG*. Rouniarc. 3'i8; tfr;», Mar- 
taiuville, *<ji, * 9*; *685, Annule. «GO, «680, Mno- 
quencliy, soî{ — xtii* aièrta (sans data), \rqu*.s . 68 ; 
Rouet* ( Xolri -Dame ) , 438 ; — ivtn* sürle .*71». Ronéo 
(Uu Visilandine»), 386; *7*6, Coureolle*-Ranson . *0*; 
*7*0. Grain* ille-la-Teinturièrc , 681; 1731, Rouen (ta 
Crépifto»), 3*6; *760, Rouen (Gniimaoût), 3^8; 1747, 
Roulay (ta), *38; *770. Serquenx, »o4; 177*. Val- 
mont, 667; «777. Tréport (ta), 40; *780, Itaauber . 
iûs; 17811, GonmAy-en-Bray, *«7; — irai* siècle (sans 
•In’.r»), Ru. 4n; Roiipi» ( Nntri’-Daine ) , 434; — «\* siètta, 
Aullay, .Uni. Arqii<* , 6g, Ou; Dieppe, 563, 

iMrriptions rnmmémoratiies du niveau dr> l'eau dans ta 
inondation* : Rervilta-sur-Seine, *g8 -, llltllgy, «77; 
Rouan (Gnunmont), 378. 

Inwriptions de droit romain sur un rbèleau du &vi‘ staeln : 
Serrilta. *17. 

Imcriptiob» fraru;aiMü4 notées ou laitues en vers tannins : 


UD* siècle, Seiul-Wandrills, iu«; *«7», Veitta. 

«S73. Houen iSaint-Oiien), 4*4; — iv* sièrta. *4;' 
MouvÜta. s84; 1 4g0 (de deux tenta vers), Aovi'ulta 
ôafl; — tu" aiéclc, lûio. Tùta, go; *5i*. Païuieulli'. 
353 . «5*8. llnpirviHn-eu-t.eu» , 533 ; «ôig. Ghansn-r 
Roi*- Hulin (la), 4g; léu*. Frreiie-le Plan, sfi8; «583 . 
Guilmécourl , 3t; — xti* siédlii (sans d.itaf , Auquntn-*- 
nil, *6; AuUiieux-Port-Saint-Ouon (les). *63: Candi - 
buc-en-Caui. 48g; Eiitenœu. Su; En. 4u; Xeufrbn- 
letaeu-Bray. s48; Rouen iSsint-Êloi ), 3 q 7; — tvn* vtaeta 
(avec dates). *054. Smnl-Saire. a 45; 1657. Yuuuv- 
*71 ; — xtii* Mtcle (uni data). Emennru. Ho: Eu. 
4o; 1767. iMiaauriJta, -»b.I. 

Inscription» funéraire* gravée» *ur ta* mur* de IVj;lû.. iG 1 
Boiiafltas. xvn* et irtn* uède, «7!. 

Inscription* obituaires sur (Marre des reliipeux Bénèdictius. 
Frauciseains . etc. : Havre (ta) (Pénitents), ni. is6 : 
Juauc|foi | Bônêdietius), 3 « 1 . 3oo, 4g4. 5ut>; Saint 
Wapilnlta ( lU'iiédictiji») . ôo» Saint -Valéry -«9* Catit 
(PêuitenU). 537- 

Ir»*-- ri piton» sur de* maitou.» en pierre . en but*, cle ; Au- 
male. «66; |6«K, Arque». 5g; Havre (tel, t*M; «4gi. 
Intbtaville, 88; 1 433, Mannrvillc la Goupil, no; M e s- 
Ihirfl*, iMj BonMt, kèg, i *>:, . 441; MB, | ■ iii 
Soii.t-VoleryM n-tiaux, 637 

lmrri|ition» mit plomb au ivn' et au uni* «wcta |m*ir indi 
rjucr la fondation d'églises, niouaitèr* 1 *, chapelles, etc. : 
Rouen (Crépine»). 366: | Dominicains). 367; (Viaitan- 
dinra ) , 365; Sainl-Supplu . 1 5u. 

Insrriptious luniuUirrs eu laùn. en franrai* et en anglais 
aux Gravelines ou Dame* anglaise* de Rouen . 371'». 

Inscriptions tamolairn et ohiiuatre* : \* siècle. Fécamp. 
*u6; — uif siècle (avec dota). 1*07, Longueville, 5». 
1*70 . Ruiiti* ( Notre-Dame |. 437; ia?3, Rouen (Saint 
Ouest 4t4; *s8*. Rouen (Notre-Dame) . A>7; « s83 
t:n<|uHol-)e-Maucuiiduil, 54u; isgu. Imbtailta. »*. 
t*yo . Préaux ( venant de Beaulieu |. sy3; 1 sgi . Suie« - 
nM9nil (venant de Foucarmont) , *33; tsg.l. Mout-am- 
Malade* I ta), 346; t sg3 , Rouvray-Catiilon , *o3; **g4 . 
Auzouville-fur-Ry | venaut de l'Ulü-Dum), s M 7 ; « »y, 
Coodrberen-Caitï (veuunt de Junuégr»), St «. 4g3; - 
un' siècle | sait* data), \ ngtasqitrviltada-Brsa Loug . à s 1 . 
• i rasvilJe-la-Roquefort , 5s* , Croixmarc . 35 1: Havre ( ta | 
(venant de Leure), 1*6; Jumiégra. 8^*; Sainl-Wan- 
ilrilta. 5«; — nv* sièrie (avec «èiitt*»). *3u*. Ruuevi 
iSaiiit-Uurn), 4i4. 4*5; *3a3, Longuerillc, 6u; »3u4 
Imbtavilta. 88; *3u5, Hémotirt-cn-('..vux , &sg, 63 1 > : 
i 3«7. Sain t Aubin-«ur- Mer, 5*5 ; *3*6, Havre (le)(re- 
nani «ta l,euro). tsd; *3si, Rouen ( Kotro-Dame ). 437 : 
i3*6. Pavilly, 347; *3*g, 4iuouvt1l<H*ur-R) (veiiaüT3e 
l'Ista-Dieo), *87; *33o. Préaux ( vounul de Beaulieu/. 
sg3; *33i, FonUiuc-le-Dun , 6*3; *330, Rouen |ta 
IliMuiutcotnv 1 , 87g ; 1 34u . Rouen (les Donutiicainsj, 
879; *>>9. LongveviQc, 5»; t34i, t'ivain (venait* di 
Hoaalicul. sg3, *96; i344, Longucvilta. 60; *344. 
Suffay. 65, 5tHi ; *879, Havre (ta) 1 venant de Lettre I . 
1*6; *38u, Angiesquevilta-la-Brus-l.ong, 5s 1; i3t v , 
Moiit-aux-.Malaita | le) . 346; 1 3y* . Rouen ( Saint-Ourn ) 
4*5; *3g6, Veau»iita-ta-Baons t 669; *4uu. Angta*- 
quevtUe-l»-Bra»-l.ong . 5»*; — xiv* siècle (Mil* datai. 
Angta«quevtUe-la-Braa-L<Mjg. 5s 1: Beaulieu. t*g: Gra- 
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ville, it4. Lnndimèie*. 9*9: Préaux. agi; Yaupaliére I 
lUl. 348; Yveft. afin ; — xv* rièclr ( aver dates), iAii, j 
Ai.jririqnevilïe-la-Brni»-U)nj(, 6at; i4t8. OurilIr-TAb* 
bave . ;» i : ihii Rouen (Saint-Oiwn), Ail. i\3i, Ju- 
*u>r|M». Si i: i43g. Bu*e-Bereni;..f, a66; i44i>. lUiicii 
l Notre I>(ini< l , 5i3H : i44o. Round | Saint-Ouen ), 4t6; 
l 4 ig , J*juiid|[i'*. 3io, i 455 , LariqaetiK , 96; iW, i 
, Marti ii-lvgli«r. 7.I: lititi. Rouen | Notre • Dam»* | , UH; , 
1-470, HoiH-i» (Saint-llilnire). 3g4 ; 1677, Valnwtit . M» ; | 

1 i84. RlivvqurviHr, 36»; 1 Ysy, Rl.nij>y, 177; i4g4. 1 
AulTnv, éi: ikgf». AnvéviUc. 5oi>: t4j)f», Roue» (Saint 
HiUnrei,3 i ; 1 VyK. Jaillidgft I iNMl du» Vieux i. Si 1: 
i&M, CriqurM-k-Maucnnduil. 14o; — xx* aiieie («ativ 
date» ), Rouen 1 Kjiunnreo* 1 . 371* Yatipnliere (U)» 3A8; 

vu’ akrlv (avec dûtes), liai. Goiiv, 968; iTiôT. j 
rW»d*vilU*, 34* : i .~w*>. Clèn*, tâo; 1&10. Rvffelot . 1 
•il; 1 .4 1 o , Saint-l.e|rrr*au»-Bot» , nji»; ion, Sam te - 
Cfrlnide. 497; i6i3. SutJn» , RS; |6|3. Baillolel. »s3 ; I 
iôi3, Luudiniüre». 999; i5i»î,(j»uiHiec-»ii '’nux. 4*»i ; 
1&17, Clik.iti; l(lOi Reauannlt , tgk : »5»a. Roitrti 
I Notre-Dame | . .N a h ; ilnH , A«l«errai i MiitBeaiimai». : 

1 5a8 , Povillc . 3iy ; 1 63 1 . Ilouen ( Notre Dune 1 . 43» ; 
t58», Suint André-Mir-Cailly. »8G; ii»3&, Sninl-Geortsw 
de Ikuebervi le . 3 « * . t 53G . VaraeviHfl-BrstlwflW . 99 ; 
tâl7. Guimervitte. 18S; «53*, Longueville, 3i; t &3«# . I 
Sninle-Murgim ite-wir-Duelair. 3 il ; i5Su, dois, »9l; | 

» iiu, Jumieiçe», 3ta ; t&i», Mn dimère», 9*9: i54â, 
ttoU-llemult (le), 878; ldi, AVuletlae, 4 h 4 ; i564, j 
Vitlngoier, 5 iH ; 1 565, Longueville. 5l ; 1 335*. Mont-tir- | 
ne (le). 354: i566. Totmaiiit. ; I&MJ, Miwlll* j 
ville, 6n: ïïîij, Freaooy-Folu j , *667, Giitlefoii- 

taine. igrt; 137», frauje ( la | , t3i; ii)& l llni rc lie), 
196; 1873, Gaillefunlain*, 198: 1678. I/iugueville, 61; J 
1681, Lignemant, *33; «585. Freflp*. 989: 1&H7, 
Rouen ( Saint-Hilaire i, 3g5: tlX8. Ferté-Sunl-Saiasun 
(la), tgi»; t It i)i» , Veeneile-I**' B jumh , Mu 1697. 0«- 
rnoy. a3a; 1699, Havre (If). 119; 1W1. Sainto-Gene- 
viéve-on-Hray. a5y; — xvi’ »»êclf («ans date*), \lviinnre. 

AïoNoiirville , u ■«»> : Améville. &»»>; \njtlfe. O7, , 

58; 4d»o«viUe-»ur-Ry, *87; Berville-sur-Seino , a<>" ; 
Bouvreuil, ato; Rlaeqimville . 35u; Clipunsille. 5t3; 
t’.ia»rille-la-R<ii|nnfor1 . fie»; Klaioi|>u»«, H7; Envetni^u . 

3o; Outil rend, art; GuiUnêeourt . 3t; Haulot-eur-Mer 
*1 venant du IVlil-A jijii* ville ) , 70 , 7 1 ; lngunvülc-*»'Plkina, 
534 , JuiniéeiHi. .lu ; l.iilebotme , |33; Lnndinièrr» . 
il); Malatiuar, 344; Mmlleraye I rbâteau de la). o4a; 
Mmungue ville, itil ; Meetlll IQIia-ÜBtWlWI ( le | - l36; 
Nnuvillede-l’oIJet. a5: Offrauvillu , 76; l'uifrtnval. a3u; 
Rouen ( F.mmnrci'i), 378- ( Notre-Dame 1 , 437, 438; 

( Saint-KKii ) . Â |~ . ( Snint-lliLam ) , 3i<4 : ( Saint Mackiu , 
ait/e ) , 4oH; ( Su int - Mn *lou , tffm ) , 4«8 ; ( Saint- Ouen ) . 
4tk,4iô; Suitit-Aubiii-I» -f.auf. 3a; — \vn* *»ède (ave*e 
dûtes i . ttWii, Auiùy. 83; »6o4. OuriHe-l’Ablxye, 654 ; 
1610, Kertéu*n-Bray | la), iglî; 161a, BeeuMiUl. 196; 
1G18, SleaaoguavilU*. i6t; 1618, Sai»t-S*rr.* , aGa; 
lôtS, Sovjs. &»»•> ; 1 ttan , Rranituj. 86; itian, O avilie - 
I Abbaye, 634; i6ai, Ofr*mviUr , 78; iGaa. Soieruiua- 
nil, a3*; 1 Ga 6 , Smenneenil, a 33; »6a5. Saint-Saoat. 
*6»; ttiaâ. SmoniMinil . »33; »6a5. Londiuière* . aart; 
t lia i . GttftS . ailt t5*7, IM Mwfpté( le i . au • ; 1 ‘•a't, 
Saint- Saèna. a’ia; 1 G33 ChapeHc-Sainl-Ouen (la), 169; 


» r-3.1 . Rrlot-len-Baona , f». r » 1 , 1 63G , Bonrdutuvilk . 4 .'h 
I G 3", l.ondn»idrw, aag; iG38. Verptut , loi. i«sa. 
Vilb-qnier, 608; i64o . VarenjÇt'ûlle-aur-liler. 84: *044 
Bat BéffWH«r l lf), »3S; i644, GiémonviUc, .4.4» ; i646, 
Hanouard (If), 68; tf.48. ( «pvul. *34; t64», Doude- 
viUi*. ail; tG48, Saint -Ouen-du-B/tNiil , 367: tG4g, 
Sjiint»' - Mnrjfii nlr-*ur- Famille. .4 1 g . i'àûo, DiKfaur, 
3ui»; 1661, Ancien», 6ao; i658, Freaaay-lo-Long, aaG; 
Iliftrt, Suinte- tg.itlie-d’Alierruoi.t , a3i ; 1669. Bunde- 
vUle. 3 -a ; 1G69, Ectol-l'Auber. 35»; iGl'n. Beun- 
«mrt, ao6: 1661. Boi*-l*Êvè«|i>« (le), a»8; 16G1, Lon- 
dirii^rro. aag; l86t,Sabt- Jaan-tlu»CarikBPBî. 348 ; 
iMi, Boiiville, 35o; iGâ4, Ou ville- 1*4 Idiote, 354. 
1G67, Neufboar , a5H; ififiy, Sninte-Mvnj.i.crile-iur- 
Duthir, 3oS. 187a. Bo» ville, 678; 1673, Saml-PifTrv- 
«Ic-Yarengftillf , Sai; 1G74, Veulfi. .438; iGrtcj. Hau- 
lot-le-Yatiù*, 3» S; iGs»5. Croi»j-1u-J|*y<* , 15g; 16x8. 
4n|iir*. 69 1A88, Sainte- IléC'ive-Bnndevitle, 54a; 

l6>ja, Jumiégeti, 3 » • ; iGg4. llautot-le-Valoin , SlJI 
xt tt" siêele («un» dates), AJvimare, 5» 4 ; Anfrlrcqurwlk- 
la-Bra* Lon|f. Su; Annevillr-wr-Sao, 47: Arques, 67, 
5rt; BanUmville, .64 ; Belhanf, a66; IkinriciHtri . ai3; 
Cailles ilia, f»a3 ; Canrialiee -on-Caus (venant de Ju- 
ruiége*) . 4.(3; Dnov/enil, «8; Envi'riueu, »y: Frvrhe- 
MflMitl . 3 » 3 ; Haaxr/ , tii; Han U't-le- Valoi» . 1 s ; H,iu- 
toUasMrr. 71; Houswij<-Btffoe<T(la). aH3; Majilerayr 
( eiiu|i<‘||i' du rliktrau de la I. 4g5; Neuville le-PnlIrt. a6; 
• HFran ville. 76; Pavilly. 356; Kcuien ( Lmmureii |, 3~rt ; 
(Gravrliiirii , 37G; 1, Nolir - Dame ) , ,$7. 438;(Sai;ii- 
Éloi), 897; (Salai- Hilaire 1. 3;>4; | Saint- Alarlon |. 4o» ; 
( Sniul-INilricp ) . Soj: Saint Aigr.un , 31.4; Swint-Pierrr- 
Jr- Franque» il le , 171; S.iiit-Pverrc-<le-VarD..j5evil|e. 3ai; 
Saiùt-S»ire. a»8; T«r«y-|f-Pf»it. 13 ; — xviii* atéele, 
170a, Boa ville, 478; 1707. PHit-Couronne (b), I78 ; 
171», Saint-Piorrr-ik-Frauqn*v1ll«. 171; 171a. Bok- 
B^r.-iîfer. alG; 1718. Fry. ifio; 171g, Kouen (Saitit- 
ScveT). 3g3; i7aci. Frt'Mie-le Plan . afirt, 17a!, Ton»* 
vaml . 3 il». 17a!. Beaumont- le -Harrnr, 5Gi ; 1796. 
IVlil-Cuoronne (le). 67»: «7*7. Bdlidre lia). iyl: 
1781. Nenville-Ferrvêtvii. 160; »73a. B. nuiu.ilJe-vur- 
Mer. 197, Iftrt; 1736. Mauny, 3i3- 1737. FalkiKuim . 
18»: 17W. Theuvilli*-aux-6lailluO, 544; tyi.A, Kta 
ImihUm. 37; i“45, Criqiiiei*. 189; 174.4. Samt-Yalrry- 
«•n-C.iiu. 3 3 7 ; 1744, llotleiiger. i6n; 1749, Bonrbe- 
rolle»-ei»-Brny. au3; 1750. Aleanil-Lieubray (le), 161: 
17.51, IsneairviUe . ag.A, 971: 1769. Y ville. 3*3; 1760. 
Yuutxniy (Imj. .Y ■ j i ; 17(111. Y verrigae . 3 1 3 ^ 1 7 lia . Mon- 
trrollier, a»K; 176a. NnilboK. al 8 ; 1764 , Frivemont- 
|a*Villette, ai»; 1761». Frnennvnl la-Villrtl»», ai»; 1770. 
liodang-en-Hray, ail; 177». Valmont, MH; 1776. 
B<«c-Me«ml . alfi ; '777. Suiot-Alarlin-le-Gnillard. 44: 
1777. Tréporl (le). 4ii; 1778. Benfeugcrvl. 3 fi a; 1778. 
Y mi -ou j (le). 3oi; 1781, Saint-AVandrilk». 3oa; 178k. 
Ef-nemoot-lâ-VIlleUe. aia; 17ht*. Vaurcmy (le), 3oi ; 
1788. Tlienv tlIr-nuv-Maiiluta. 34 i : — xviii* ntxk (mus 
dates . Aiifrervillf-BailUul. 1 15; BardnuviUe, 364 : Gau • 
deber en t aux (venant de J umiéeea ) . 49.3, 4g4; Mail- 
lerave jebaprlle du rliàlnaa do b), Ag5; Monlrànlürr. 
»68: Margny-la-Pommrraye . 976; Pavilly, 316. Prw 
(U) ado; h> ; (nr,vul. 1 RK ; Bouen ( Faimtiiréf )■ 378 : 
(Graveiineai. Sy»'* 1 Not/e-l)ama), 43;, 438; Saint-Àu- 
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btr.-le-Cinf, 3»; Saint-Saën* ( Tenant de I* Préc ) , *6» -, 
Niiui-Seir*, iiô Vatteville I tenant d>* Jumiég«**>. 6ofl. 

Inscription* Imnulnires ou ohittutrcs d« Notic-Dun* de 
Rftimi : *11*, sut*, itv*, if*, vif, «M*, X1KI 1 et \i\* siècle. 

IMM. 

Ion- ri plions lunoalsires sur ardoise» dr» religieuse* d« 
Montivillicrs en xni* et m \*tu* Hèelc, i48. 

Inscription* tumuUir*** sur plomb dr» Urrulinc* du Havre 
au îvif et au imi* sièrU. 1*7. 

Instrumenta aratoires romain* : Petit-Couronne Me). 337 
Boucbcrollr» en-Br»y. si*. 

Instrumenta de justice ou de torture : Esclavelles. *87. 

In taille antique : Blanfy. 176; Eslrttee, *8». 

Ivoire (Christ eu) : chapelle du château de la Maillmye. 

J 

Jacobin* : Roncn, 378. 879. 

Jadoitlie, sculpteur: 1780, GnerhaviDo-U-MaiUerayo. 494 ; 
1781, Rouen 1 Sainte-Madeleine ) , 3*>5 . 896. 

Jainanl (Dom). astronome : Roquefort, fug. 

Javelot gauloi* en brome : Heur tau ville. 3oa. 

Javelots en fer probablement romains : Caudehec-en-Caux. 
*86: Sakot-M«rtin-de-Bo*cberville. B » 6 : Saint-Valéry - 
«u-Cnux. 536, 

Javelot* gaulois en fer : Saiul-Wan drille. *99. 

Jean sans Terre : à Moulineaut, 335: à Ornai. 3 * 9 . 

Jeun XXII. pape : Rouen. 58s. 

Jeanne d'Arr : i43i. abjure an cimetière «le Sajnt-Onen 
de Rouen, 68a ; i43i, reçoit la croix «le Saint-Sauveur 
do Rouen. 388; est brûlée s Rouen. 4*7; i4â8, est 
réhabilitée à Saint-Ouen, A 16, 58a; sa croix et m fon- 
taine à Rouen. H7, A4 8; sa statue. >**7. 

Jehan d’ Amieii» . fondeur do clotbe* du 1111* siècle : Rouen , 

433. 

Jcoé (Arbre» «le 1. (Voir Arbr es rfc 

J .fin te* : Eu | collège), 4i : Roueu (eidlége). 3Ha; (novi- 

eiat), 3Hs. 

Jeton* de* rois d'Yvctot. ôbo. 

Joua» en atbàtro : Caudebor-en-Caui, 490. 

Joseph | Fille* du Saint-) : Rouen. 386, 

Joseph. historien de Cbnric* lo Chauve, *77. 

Jouets d'enfant* romain* : Cany, 478. 

Journal du curé du Vaurooy : xviii* siècle, Yaurouy lie), 
Soi. 

Jouvenet (Jean). peintre: 1713, Monlérollier. 368; mai- 
son où il est né, à Rouen, 467. 

Jouvenet. peintre: 1881, Toonille-ln-Rtviêrp . 33i. 

Joyeuse ( |,o cardinal da| : 161A, fonde un collège 0 Dieppe, 
ss; i6i5. fonde un séminaire à Rouen. 443: «on tom- 
beau à Rouen. 443. 

Jubé* détruits: Aumale. 160, 166; Bures. **4: Dieppe, 
18; C»a«lebeo-en-Caux. *90; Fécamp. 109; Guarnuy- 
eu-Brny. *16; Rouen ( Notre-Dame ) , Asp; (Snmt-I.au- 
mit), 3«(3 , 3g4 ; (Saint- MarJou), Au*: (Saint-Ouen), 
4 10, 675] 

Jubé* omtanta : xvi* siècle. Arques, 67; — xvt* siècle, 
AlouliiHiaux. 335: i774-f77“, Rouen (Notre-Dame), 
43o. 

Jugement dernier | Bas- reliefs du) : xn’ siècle, Rouen 

Sri ne- Inférieure. 


(Notre-Dame). 4aS; — xv* siècle (Saint-Marion). 4<ifi; 
— ■ xvi* siècle (Saint-Vincent), 4oi: Dieppe (Srint-Jac- 

qoc«). iB. 

Juifs |Cb>s au* I : Rouen, S5o. 

Jtiifs (Inhumation des) : Fécamp. 111. 

Juif* I Rue* aux) : Féeamp. s s s ; Montivilliem, 1A9: Rouen, 
46o; Veule» . 53 q, 

Julien l'Hospitalier f Suint): sa légende (*io‘ siècle), à 
Notre-Dame de Rouen 4*7 

K 

Kcrgannu (Le baron de), prefet. a85. 

Kno* (Jean), prêche à Dieppe en iâôg. 19 

L 

Labyrinthe : Ailouviile, BBC. 

Larryraatoirc* : Cany, 477. 678; Lillekoniir , 1*71 
(«acticines : Rouen, Aao. 

Laitier dan* Ira voie* romaines : Rouen . 36u. 

La Ihi Ire (Pierre), sculpteur: 1&K9, Monlivilln-r*. 1 VH. 
Lamhrieen boi* «culptë : svt* siècle. Arque*. 67: Élelau. 
i38: Houlme(le), 344; Pommerval, 9*: Rouen (Saint- 
Vincent). 4o3 : Saint - Martin -anus- Bnllrnntimbre. 10; 
Saint -Va a*t -d'Éqtiiqneville . 34: Sahurs. .138. 33. 1 , 
Tounille-aar-Arqur*. 88; — *vn* aiède, Cauilrhrc-en- 
Caux ( venant de Saint-Wandrille), 4bo: Mesnièrr* f ve- 
nant de l'abbaye de Préaux), »4«; Yvetot ( venant de 
Saint- WaiwIriUe), 66o ; — uni* siècle, Argueil | venant 
de Rellosnnrie), *07. (Voir Mwfel.) 

Lampe votive en argent à Notre-Daïue de Rouen eti 1 837, 

4*6. 

Lampes d'églises ( Fondation on donation de | : Berlreville- 
Saint-Ouen, 48; 1886, Dnmpirrrr-en-Bray. s 10; i5u», 
écrettoville-4n*-Baons . 6617; |686, Mnoqurnrhy, a«v* ; 
1637, Rouen (Notre-Dame). 4*6. 

Lampe* romaines en brome et en fer : Wang*. 176: Rose- 
{‘•effroy, **3; Dénn*tan ville, 5u; Ijllcbnnnc. |33, 870 ; 
(en fer avec chaînettes). Lillebonne, 670; Lmicrny, 6; 
Rouen . 371; Saint- Vaast-d'Eqniqiwiville , 85. 

Lampe* romaine* en terre cuite : Lillebonne. 670; l-une- 
ray. 8; Rouen. 371; Saipt-PieTre-de-Varengeville, 3»i. 
Laures «m fer franque* ou mérovingienne* : Blangy, 176; 
Colleville, 54o; l)o uv rend. *4. *8; Envermen, -19: Es- 
lettrs. *8*; Grand • Couronne (le). 333; Crandrourt ■ 
**7; Lnmberville, 5; Londiniére*. **9; laiey, *89; 
Martin-Eglise, 78; Mortemcr, «43; N’e*le-Hodsng, vi4; 
N«**!e-|SormnndeoBe, 186; Neufchitcl-en-Bray. *46; 
Nciivilln- Ferrière. *60; Porfondevol. *89; Saint-Ri- 
qnier-en-Rivièr*, 190; Sandouville. 1/1&, Somaicn, 
•83, 984. 

Lanres en fer. probablement romaine* : Rouen , 3ù8; Saint- 
Valery-en-Canx . 838. 

Lance* gauloises en broute (Moule de) ; Gonfreville-COr- 
eber, 578. 

Lances gauloise* en fer : Voalinenux. 334 : Saiut-Wmi- 
drille, 499. 

Landon (Saint) : Saint-Saëns, «61. 

Lanterne on phare. 8*. 

Lanterne» d'église* : xi* *ièck, Jnmiége», 3u6, 807 . Mon- 
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tinUier*. «47; Sainl-George» de Uwbcr»tlU-. 3 96 ; — 
Ul' siècle. Fecamp. ind; — xui* siècle. Étlftal. 100. 
Haut-n 1 V.ilrw -Dame), 4# 4. Vculcs. 538: ~ xt* siècle, 

( Rouen J , Saiut-Madou , 4o4, 
lailuu* en terne cuite ( Molttottrs de ) : B-irenUn . 3 4g ; Bro- 
ijiu'Omnl. 118; Cum. 67H ; Eu, 3*1. Ullebonne, 671 
Uutiut, fi, Somlf-U- ièlu‘-H«>li'l' » id» . .*» 4 •« 

Ijurrnt 1 Saint ) . archevêque de Dublin, mort » tu. 3t» . 

»on tombeau, ».t chapelle, *011 église il Eu. 3y, 4a, 4i. 
I.avnbn eu plomb: xvt* siècle, Saint -WandriUe, 5<u . — 
on pierre, xvt'sicde. Rouen (Emmurées). 3; •< 
l.rhiuif ( l/aldw- f : lioiir^-Uun I le), B): OlMrl . • '< i > Vieuï- 
Mu«r (Ici, >7> 

1 .obi sur , évêque île Jopjat. 34 j 
la 1 busqué 1 Jojïi ).0lvbiDrte . Ilarfleur. 1 i3 
Lebrumctd . architecte rourunai» du xviu' siècle. 37-4. 
Lebrun. Terrier à Gnudeb*©-en-C»iix au xvm* siècle. 689. 

En l'.amu*. évéque di» Belle), ifii*. Ituwa, Mr 
l«rfrisnd, serrurier. arüMe «ni fer : Rouen. 17*7. auteur 
présumé de» baluslr.idc* de Suiut-Qapti . 4 161 17.45. fci 
tu oison, 476. 

légende du royaume ilYielot . ôoy. 
légende» de* saiuU repréaesitée* 4ur i«W! Ull‘ tüfl». 
Kouen . de U Passion, 4 98, «le saint Julien l'Hospita- 
lier, '1*7; de Mini Nicolas, 4*9: du »-iînt Ramai». 4»8 ; 
de saint Sevtir. 4*8; do patriarche Joseph. àurt . xt*‘ 
uèete, à Saiut-Savu» de Mini Ijwiis, *ti* ; — xv' aiiele, 
Blouse» ilIc-w-Plni u*. do Mini l«*xin. 33a : xvi* 

uéele. Gauduber-esi-Gaui . de wûut Jean-Baptiste. 68<i ; 
DarneUl, de Job, *90; El Iwuf 1 Saint- -Étienne 1. de saint 
Klimno. 3*7 . de saint EusUrb»-. .1«H; do saint IWwb, 
■1*7 ; du chef de saint Jran-Rapli»U- , -■/ ; • Rodeli 1, Suml- 
Patrire), de Job, 4m ; de umt Eiulncbe, 4oi : de saint 
Pérou et du saint Fiacre. 4ui ; de saint Palme, 4oi: 

: Saint-Godard \ , d>‘ «inl Romain, 3 1)9. V aimant, île la 
.Seinlc-V ierjpo , II71 ViUniilr, d**uiul Jmn-Baptiate , , 

3oô; de saint Marti». M. 

lareadm des saint» figurée» mit pierre Rouen (Notre- j 
Dame), un* siècle, «aint KtH-nnr. 4 18; saint Jenn- 
RaptMlc, 4»8; ( Soiot-Oucii | . i»'»ièeh>. la aiinU \ iarge. 
4ni. 

légende* et tiaditum» LoraUe ; \uiuat, . 173; Racquei ille . 

3: Baosts-lu-Cumtr, 55<>; Buulaallcs . 77; Brune» al. «os. 
r>aubcuf-le-S«c. 117: EaeUveUr», 187; EsaarU-Vanm- 
pré (les). 180; ÉtreUl. «ou. Foucaïuwnt. i8«. |8«; 
tiraicville-lmorillp. 119; Pierrrlii|u«s. 101: Sauosnnt- 
la -Poterie. »o4 ; Vare»j{**»ille-«ur-M«r. 8J; V«mln., 538. 
(Voir TeadiltaiM. ) 

l.efrndre l l.ablx | . rare d'Hi-mimille unit de « urte-dl*- . 1 

yardinier de Ltiuu VIII , 3<n. 
l-ejer \ Saint \ : Min exila hi<eani|i. 10N, 1 oy , mu vova(yr 
à Saint-Valcry-en-Ünm. fut» ; u chapelle à Saint-Valéry - 

on-tJutu.MiL 

l.'-licur |Jflcijue*K auteur du livre de* F sot a nn •/* . 

Eemacboit (Jean ), de llbartr»'», fond la cloche de tseorgr* 
d'4uiboi«e en tâûi, '«su; m lumbi- à Nulie-Inune. 438 
l^einnnnier. peintre, 457. 

Ii« Ndtro 0 Moonière», *43. 

(Marin ) : xvi* »iêclo. SasaeUtt-le Maueonduit , 843. 
lépreux 17m : Dieppe, 19 


Lépreux (Seuliors deo) : Criip»ol>euf-o*i-Caii*, » <»t» . Satnl- 
Jouin-aur-Mcr. 10»; VenU», J»3y 
Lepmui»! ( 4ug. |, antiquaire, fuiiiliu Saint - And ru- s nr- 
Cailly, s8.î . est inhumé a la Yaupaliéro, 348, 
l.cprinre, fieintre et doreur rwaeunais du xuu sàiale 
(Saint-Marlou >. 407; (Saint-Vinecsit), 4n3. 

Léproseries ou maUdrefio : Argues, ifi, Aubomll#-U- 
Cauipa^ne. i3o Auffuy. 1.8&, V mua le , |C4; Aovillieni . 
*34 ; Bauukde-t.omte. ûJm»; t IÜ ; Buts 

t>uilljuuH- (le). *88, 44u; Bo^'-nénii^er (le), jbC 
Brraulé. 1 16 ; r.aiivillch* Deux Eglss* » . 5i t; Caoy.47;> 

• onlretnoulius , £»4««; (.nul, SH. barnutal, 44u. Dieppe. 
19: Dondeville. bu; Duelair. 3o«i. Lrincnuavill--, 5a3 ; 
Ktretat . iou, Eu. 4o, 4i; Fauvilki, 5 « 7 , Eécamp . 109; 
EonUine-le D un , .~>*3 ; Eoiicniniûiit . 1 8 s : Fn -lier» il le . 
io5 ; GaiUeContainr. 48n Gournay-en-Bray, *16. *17; 
firainville -la -Teinturière . 48 1 ; Gtand-Cuurunoa (le), 
333; Grand court. **8 : Guiluiècourl . 3t; Bwfleur, i44; 
lli-riccmrl-eii-i.aut. 53u; Jami«t{eo, 3oo, 3t* ; Lille- 
bonne. i3û; Loojfiuriille, 5i; MauiK»iib.-la-Guupil, m* 
M011l-.-iuxMal.1de» (le). 343, 346. 44a. Mouluilber». 
1 48; Neufdwtel-en UrjiT. s'19. Neulmarcbê, **o; Neu- 
villei liamp-iFOiael (la f , «69; Norman» ille, biy; Noire- 
Dnnic «le-l>-iJr.ilL.rde , 6a 4 - Pav illy. 366 , l’i liM.liieully 
(loi, 44o; Rouen. 44o. iBuis-Guiüaume). 44o; (Dar- 
Mtal), 44o; (Monl-aux-Molodeo). A4o; P«*tit-QueviHy. 
44n; S,int-i J.iit -»ur-Étrelal . 98; Soiut-I)eni»-»ur-Soe. 
88; Soiiil-GUIes-de-io-Ncsitille, i64; Saint-Jouiu-sur- 
M*t. 1 os : Saint-Martin «-ii-Lain|Mfpir. 33 ; Saiiil-llotnain- 
de-Colbooe, i54. 16&; SainUSoêo*. slia; Saint- Valéry - 
tu-Laux, â3i», 337 Saint -Vnrocnt -liraawctmJ. 166; 
Saiule-Fny, 6*. Sa«aetut-le-Maueondiiit. F>43; Senne- 
nlle-aur-Êdc— p, 644; TiétroviMo. 646; Tillcol (le), 
toi Tréport dei. 4i): Vénes»iHe. 483; Vieux -Rouen 

(le>. I7I, 174 

l.eriMii (Nittilaa), abbé de Juuiié^p*. tlli; m dalle ; Ju- 

Dtieijw . 3i t. 

I^ruut ( BuulLaut). cutiMlxùt le palais do justice du Houca 
i.'mmi, 45u; 'iuutie le- plan du tmub* a au de» d’Aluboise . 

434. 

Leroux du Bourj|tlterouLli> (Les), üuidateur* de ) 'hôtel du 
Biniiyrtbemuliic n llnucii, 454, 466. 
l^«seLay | Jehan), etéque «l<- IIom ; I1689 1 Maillera je (la |. 

494; inhumé aux Augustin» do Rouen? 38 1 . 
l.-»*Hio (Denis), sruljitour de F A lire Saint Marlou, lâab. 
*9; Rmien, 4 10. 

I.i-itrniige 1. GiaüLoum>- de|, ar-cho»C«)uo de tUitn-u : ton 
t^ntlatau aux CbarUcux dt- Rotw . 38». 

Ia>ldlier (Guillaume), architecte de l'église de Fauilrliur- 
m Cnux . A87. 491. 

Leiifruy (Saint), a (Jailly, *80, à Sainl-Saen». 6nj 
Lexin (Saint), sa legendu dan* les vitraux de Blomovillo- 
cs-l’laiiii, 53s. 

libraires (Cour de») : Rouen. 4 g* ; (portail de*). i38a, 
Rouen, Ao»; (portes eu buia de la cour dos), xv* siècle. 
Isa. 

I.ibrnirie nu lulilmtbripic du rbnpilre de Sotie-Dame H* 1 
llourn, XV* srielr, Ul. 

labraine (Le degré de la) : xv* siècle, Rnuesi. 43 1 
lieu de saute à Rouen, 44 1. 

Ligne ( Guerres de la 1 : Arque* , 68 , 69 , Bu , Aumale ,167; 
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Aiu>* 1 hmc . 556 , Bourg - D11 11 (le}. 63 . IVomp, no; 
Gouy. a'j* . »» . 70: llariW*ir. a 43 ; Louvetot, ftyfi: 

Manlevrirr, 696. Néville. 535 : Offrant ille. 7»: Ontitle- 
la-Rivisro. 7O, Rouen. Ü7S. >1 Saint Aubin -do-CreM . 
498; Tliibermoanil. ■'■.*> 5 . TiMm . 91- Totiffrenlle-ia- 
Cortielitw. - 55 H ; Yalliijaerville. 348 . 

•.mute» territoriale-, : Bé Mi u ville-** ir-llar (le* fuMéti, 97; 
B»o<. Sf»7 ; CutitevilJe (le fatsc du Roy|, < lift ; Lriquier* 
(le (oui Cuslroaae). iGy; Fliimets-Prélibi (le fo**e du 
Boy 1 . * 38 ; lllnia (lu fowé du Roy). 170, Jiuui«w» (le* 
fiMM-» Saint-Phillart j. 3 o 3 : Peul) (le v.tl de* Coudra). 

3 s : Viril \ Hue (la | I épine» dm «limage»), >§G . Yainville 
( luane» Saint. I’lull»'i 1 1 . 3*3 ( Voir ï'uê*+limilM.) 

I.ton romain rn bronze : Londuuère*. aaH. 

I.uirui | Fontaine de) : ibi K. Hunen. A67; (bétel de), 
tu* il»' "Je. Rouen, l&O. 

Lit de fer pour cercueil de ploeiib : tftôo, Jésuites de 
Rouen , - 1*3 , 

Litres itrig ueu riales et armoriée* dans le* ■•glu**. Anne- 
viDe-sur-Seie , »9" : Baiidribotc . ‘>io; Ber* Mew-StilW, 
syd ; Bpr*» ilk-Mertaim ille, 991; GaiUebnUine. 198; 
Grugny. * 83 ; Maiufni, aSs; Reutüle. üiS; Sahara. 

*98. 

lit» de justice de* rois de F nuire à Rouen, 45 ». 

1*6 ($einl | : sm ndiquea à Rouen. 377: moii**tèrc «le oc 
nom A Riwiwi . >77. 

■***• du Roi ou Havre, uH 

Longuerne ( L’abbé Dufour de): Long tic rue. *76; *011 por- 
trait à I.L-iiguenn*. <71!. 

l-ongnrvitle \ La dnrlie»»* de) : i 64 t>, noume une elocbe a 
Briiquntuit , Mî; i 65 o. se réfugie au rbiU-au de Dieppe, 
to. ai: i 65 u. tombe dan* la Sein à Pourvût*, 7a; 
ift&o-tflfto. donne In charpente de l'église «le Geurnay- 
rn-Bray, ai 4 . donne un soleil d'argent a Famille. 5 i 7 ; 
à la Forlé-Saiut-Samton, 196: «on fil* abbé de Saint- 
Georges , 3 ib. 

forum, ville romaine. 4 Si. 499. 

Loin» < Saint- 1. monastère de ro nuin a Rouen. 3 80, 307 - 
Luni* d’Onlrenaer. prisonnier a Rouen, 873. 

Loin* le MbaMMdfS a Rouen , 373. 
foui* IX fonde à Ronen le* Béguine*. 3 Ho; le* Cordeliers 
379; le* lloiniiiirnins, 37; Ira Fin murée* , *78; donne 
un vitrail a Moutineaiii. 335 ; m b-geude dans le» vi- 
tram de Saint Saéos, alla. 

foui" \ll fonde et visite le l'alais de j notice <le Rouen, 

4 bu. 

Louis XIII aux enuv de Forge*. n» 3 a. 197. 

Loup : de Bouteille*. 77; (chapelle du). VpraviBe. 5 4 w . 
Lutrin en enivre avec aigle. i 056 ; Caudebee-eu-Cai&i, 
49t. 

Lutrins d'église» en bois : 111' siècle , Aliquervillc. 56 7 ; 
Aadiieui-snr-Biirbyfle»), 377; Ülacqumlie. 35 n; Hou* 
Aaseliu (le), 16H; llallotièrr (la), 1 tio ; Petit-lloaronne 
(lo). 337: Fumincrem . ait: — xnti* siècle. Ik-llo- 
Mone, au a. 

M 

Magasin fl tel de Rouen, 4 oi. 

Maintenait ( M“* de) : Rouen. 387. 

Maire de Hnnnn ; 1J78. Saint-Vincent . loi 
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Maison île campagne du grand GonwuHt* au Petit-fou» 
rotine, 337. 

Maison du Roi à Yallevilt*. io4. 3o6, 

M»i*r>n en boia et terre cuite moulée : Rouen . 46b; Saint 
CusUrlie-ln-Forét. 574. 

Maison» ancienne* en but» 0*1 mi pierre, muarçuabJea pet 
le travail ; un* marie, Candebee-en-Caux . 4y3 ; Fecaui;*, 
110; Ganroiirt Saint-lUienne, aiî; GraviUe-Sainte-Ho- 
nnfine. i»3: Jumiégr*. 309; Neufmareltê . aai; Neu- 
ville-Ferrières, »5o: Sainl-Vaart-d'Kquîijurvilln, 3b: — 
xv* siècle, Y ville. 3s3; — in’ «ècle. Aumale. 167; Ré- 
ne» ville. 51,9 , Bertille -anr- Seine. Blancy. 177; 
Biirm, aa5; Cnny, 479; GrasviUc-la-Rcquefbrt. 5a*. 
lhep|ie. a*. a3: MnnianviHr-rLwicTal . 55a : Feratnp. 
1 « i:Gonfr< ville-r<>rrbrr. .'173. U raiBville-|j Teinturière. 
4tti; llarfleur, i46; Hautot-Saint-Snliwee. 5 1 a : Havre 
(M. nd, 669; Hcrmanrille, 6; MootlieviUc . m; Mon- 
tivillier». i4A; Vofcliatel -en-ltray. N«nvilbi-le- 
Pollet. a6 ; Rimico, 37b. 457 à 476 ; Saint-tUislacbe-ln- 
Forét, 5?4; Saint-ValtTT-en-Caui . 537- Tréport (le). 
47: Yattevillo, 5«iS ; Yiule». 53 », 63t : \ itlifteur. 4H4 . 
— v Ttl" sieelp. Bouille lia). 333; Féeainp, tu. 

Manon» du lliilleur et du Sanveur : Grnviile-Sainte- llonu 
rinr, isL 

Maisons romaines; Bordeaiu-Saint-Clair. 96; llériconrl- 
m-Chx» 1*9-, Mnny, 3i» ; Ruueu . 3(16. 30 7. 36d; 
Samt-SaeiB». >6o; V'-nlev-Saint-llemy { le* ) . t64. 

Mide-Joiiriiée (U) : enrobai entre le* sire* de Beauté et de 
Bctbeorourt. 535. 

Malte | (inniranndertr» de l'ordre de) : Mit*nil-F*nnerille 
(Suint- Antoine de Gratinant), 354; Yal-do-la-Hny* 
( Sainte- VsiiUiurg), 34 1 ; lUucoart 1 Villedieu- la -Mon- 
tagne). son. 

Malte ( Commandeur del ; iv* «tarie, è Saiul-Autoioe de 
Gratinent . 354. 

Manrbes de oonleaiit romniot en us «ver iiicraalvtion - 
Lillebonnc , (>70. 

Manuevillr (Portraits dcaj : rbèteau d'Orcber. 57%. 

Manoirs an rien* ; un* siècle. Auibourville. -mll: Bette vilb-, 
349; Boi»-Cuüliiume (le). s8H; Boo», *67; KereUetille- 
|e*-Buoiu. 607 : Saint- Mortiii-de-BcockenÜle. 3 19. — 
uv* siècle. Mesnil -son»-J«imiéire*l le), 3i3; — »«* siècle. 
HéoonviUe, 3na ; Molagnies. stll! V villa, 3s>; — ni* 
siècle, AHoaviUe. 65R; Alvnnare, 5|3; Anglestpierillt- 
levMnrs, ii '1 ■» . :i»i ; Anneville-sar-Seinc, *97 , Aitquc- 
tiervillr . î s,',: Bs»mfre»ne. tb8;Béliee., 5 ou; BéoesciHe. 
b*>7 , Bennetot. 5t5 ;Bermonville. bifr; HevviUe-aur 
Seine. *9* : Bui»-<iuiUaume( le), s-IS; Bois-I' Êvéqne (i«). 
sd(t; BoaGuerartl-Sainl-Adrien (le), *79; Blingy. 177; 
ibflJI, Daifly (le Flot), »35; Bure*. aa4 . «a.'» ; Cainjmen- 
«eville, 17B; r.anleb'U. 343; Gldrille, 5i6; Dampierrc- 
eu-Bray. ato; Dèiille, 343, Durloir. Soo: kerrltevilb- 
Ira-Bauiis. 55*: Enieuiont-sar-Bucliy, *70; FtoullertUe 
vur-Mer. 55< ; F imMay* { la ) , 87; Fréville. 34 « ; Gonfre 
ville-l'Orcherl Bovillier»), k^Goiae» ille ,^i* ; Harcnn- 
viHe. in : Hancourt. 199; Héron (MaJvoisiue), syv . 
Héronc belle», ayâ; Heuglevilleanr-Srie. 565 , LülHwno>' 
Ile GiIMm). i36; Lancray. .M>i. Manuovilis-è»-Plaiii« . 
534 ; Mnntivillier*. 149; MoUnille-lo»-nptu-<]locber» 
441: Mosdwifnux . 365: Oismü, 33fr, Quvtlle-Ia-Riviér» . 
76; Pierre (la), 88; Rolieviile . ibo: Rouen I le Md -de- 
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llfaicn), 446; Rom-H— ibBaOtaiBa», 77 ; Sahuni, 33K -, 
Saiut-Kticnnedii-Rouvray. 33<i; Sainln-Adreoue I Vilan- 
val), j3o. Sfig; BaiaUr-Mxrguurite-tiiir-Duclatr. 3t5 ; 
Uétîa, M**; Val Martin (le). 179 ; VarewgetiUe-eur-Mcr. 
«4; Yihçiif, 554. Vicquemare, Ôi3; VilIrdieu-lu-Mon- 
tugne. » 6 u; Yilleraaoua-Faueannool. 191 : Vittatwr, 
18 4; — im* tiède, Bcnancourl, so&; 1 ( 11 , Boo-Auc- 
rard -Saint-Adrien (le), *79 ;<'.»» telca. .3 1 3. Liai». 3aù. 
Knnlcunj (la), tüo; Hardon* illc , >54; 1609 , Saint- Va- 
lery-aou* Bures (la Vatouinr ),*33; Yaup«lüre(|a),3l8. 
Maunard, architecte : f.any. *i 7 »j. 

Mirlirr (Cnlonom de) antique : Huriair. 999 ■ — VTtl * “ècl*, 
'iournuy-en-Broy, a» G. 

Marbre blase : («tatuo de) l.illehonne, i3i; llét* de) l.àl- 

lelmniie. i3&; Rouen , . 17 1 . 

Marbre* antiques : ll»ep|ie linu***-). ai; Kl», 38: Héri- 
murt-en-Caux. j9«i; Ldlr bonne, lU; Manqurucb). 
«ai; Rouen. 3;»; Saint - tormain - *ar * Enwliie. a53; 
Sainlc-Beuvc*£|iinay, aâi; Suinte-Gtftnido. 4p6 ; Sainte- 
Morip*enU>-aor-M«r, ai. G». 

Marc lr mu' airebt) : Féeamp. 110 . 

Marron f (Saint). «a fontaine k Hauts. 3?*. 

Mare du Roi a ViUeville. -1 i*i. 

Mairclml bérédiUil de Normandie. * i a - 
Marc* atiririuie* r Brotmme. ,»oG; Beau roi r-en-Lyon* , iW; 
llroudalle. 9 * 6 ; Katarta-Variiiiprèdea), i 8 o;Hon**aye- 
nérrngerl la). *83; Mont-Smnt-Aiglian , 34fi; Neuville» 
Champ-xTOiael (la), a 1 * 9 ; llieiu. | 88 , 

Mare* bainoerewea : fteniièrm , y 1 ; lli» illc-U-l i.i louante . 

*6; MesnibDunleat (|e|, 33); Mont-Saint-Aignan . 346. 
Mar*’* morvaillfiue* «h I^omUin : Crutidalle, iafi ; Dé- 
ville, .'1 1 1> ; Sainl-Jaegaeo-d' Alicrrnont . 3a. 

Mareyeur* | Ubcuiilt des) : Sai nUM*ase*iève-eii>Bra y. *jy ; 
Veulea, &a 7 - 

Margelle* du puil* : XIII' ÛMlt, B»»*', * 07 , — x»i‘ «iéele, 
tniierilleiuir-Seine, 997 ; — Ilf *ièdé. OimH. M* 
Mariguj ( Eagwnwd de) : bouts , 371 », 

Marin* : de Vatlcnlle, ; de Yilloquier, •><»* 

Marmite en fonte iadétosinia : Budair. 3m». 

Marmite «auloiae eu fort E**art*-Variuipré (l«), 179 . 
Marmite* en brome du moyeu «jj*- : ÉrreU»riHe-*nr»Me.r, 
•»3g: Loge* (le*)» tlJ- 

Miiruut*» en brunie indéterminée* : Ixlletaitne, i33;.Snint- 
Nirulns de-lii-Tililte. t3«i; SaintlVrTrdca-Flbcuf. 3*6; 
Tounilledu-l.bapeilo. *b; Val-do-la-Haye (le), 34i. 
Marque* de maison* eu temps de jxwle ; Rouen. Mite 
Manque* de potier*. (Voir fVtiert.) 

Marque* de verrier*. (Voir lerriera.) 

Marteau en fer du moyen à|y» : Ynbhvon, ,Vm. 

Marteau en fer de la elœbe lirocge*-d’ lmbni«e : U nu ni . 
V 7 J; Déville, 343. 

Marteou eu pierre : Bmlle-sur-Mcr. a;. 

MarU-1 (Lea): BiviI>-!a-M;irt«d . lip. 

Witr/ynuM : Hoih'ii, 3ti.~i. 

Mnirarnux en brntue ; Rouen 1 Saint •Marlou |, inô. 
Ma«<*ouua)e (lienryp** de la), évoque d'Ilippone . Rouen 
I Au;, us tins). 38». 

Mater Ihforot* : 10417 , Dul.it. 4ju; »Gon, Fontaine-k- 
ilourg. aH3; n' siéele. Ikiuen, Ü 7 , 

Mathilde (La reine) fonde Bonne-Nouvelle de Rouan, 371 ) 
Maliiildr ( L'iiupémtrire) fonde f abbaye du Valaw. g); 
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SKINK-INFÉItlEUIlE. 

■Inone une croix |»n'ee*ii>omirlLe. pi; rrcoti* trait lab- 
Iwyo de Daint-Saena. «Gt ; eondruit la pont de Rouen . 
38-H -, tepon? a Bomie-Nouvelle. 377; w «tatua è Saint 
Ouen, iis. 

Matboimlle (Le bieubeureua Thierry de) : m nai»*anr* n 
Veamillc-lei-tturllei. , r i ii 1 , 

Matbunn* : KuUen. 3SG. 

Maupenu (Ixi chevalier) ; MnrtiiHimnp, *36. 

.Maunlle, arebev^que de Rouen (Memorial de) : Notre- 
Dame, lU, 

Mauaolée de l'abbé d'Orleaii*- l.nnguevillfl, 1 69 i ; Saint 
Martio-de-Boerbemlle, .3iû-. 

Maundee» du xnF eibelo détruits ; Saint-Martin-de-Bo* 
cbeniile, 3tû; Ribnrpré. soi. 

Maiiwler* du lUI* aiede eii»lanta : Saint-Murtiu-du-Ree 
»o3. 

M.-d iille «ommemonitnr : 1 6ij3 . MontêroUier. *5». 
Médaille de Saint-Benoît : ivn* aiède. Neufcbàtcbeu-Bray. 
*iH; Saiiit-Wandrille. ioi. 

Mcdaillo» rérolutiouiiairc* faite* avee le m»Hal de (a rloebe 
(iwtp i d’Amboiae . 4*o. 

Médaillon ruina in en or *!e Vers* : Roue-u, 3 7*. 

Mi'daiBuiie eu verre peinU de la Ueuai«Mucc n-pminitniit 
le* travnu de* doute moi* ; Montigny. 3^5. 

Mellon (Saint), premier evéque de Rouen. 36.» : rvnvervt 
b» iikilm . 3tiS -, èlfie féjçliar de SainUSauvr-iir, 3g t ; 
eotislritil la rnlbédrale. bit); ton baptirtérr à llérieourt. 
Ci*H -, *a fontaine à llérwonrl . fi*8, 5*g; ton b>ntl>eau a 
Rouan . 365. 

MwmIIm dan* l , » > giiae d’EtclavelIr*. *37. 

Mm-eiLT ; (en argent) Snint-Jouin. 169 ; (en brume 1 Fpi- 
nay-Sditite-Bcaue. *59; Rouen. 367; (en terre mile) 
l.ütelxiune. 670; Rouen, 308. 

Merovéc marié à Itou en en Ô7G. 390. 

Mette rouge : Rouen, 45*. 

Mente» d« Soinl*<jré|*oiru : l.ilU-liouiM*. »3.V, Sainl-IVm*- 
ds-FissqartiBa, 971. 

Meixe» foudt-e* |n>ui Louia XII H Aune de Bretagne eu 
lîiuS : Éeretleville-lei- Baoti* , 537. 

Me* ure en boi» et cuivre du lit' tiède : Bolber . 567, 
Mesure* ( Privilège «la* poid* et) : Arque*. 57. 

Mornrea de pierr« à Arque*. fii> i : u iumiége*, 3» 8. 
Meeure* de pierre terrant do bénitier ; Biill-'dl-mr-IUuln. 
Iquadraplel, »9»; Mertal ( double |, *117; Réateamp. 

»&7; nétonvnl. 187 ; Sainl-Lêger-aux-Bob. 190. 
Métropole de la tocoude Lyon nuise - Rouen , 36n 
Meule a brojer en ulex : FoucariuiHil , 11 5. 

Meule* à brojer t Fabrique de ) : Saintdx*manl . 1 1 3 ; Saint 
Saêiia. *60. 

Meute* à broyer en poudingue, etc. : \ngle«i|uerilla-i'Ka- 
neial, 97; Arque*, al, ÔG; Aubemi.'*niM«*-Érablei . 
170; BeUeville-eii-Ciaux . 9I; Draeby. 3; Brutunne. ô«7 ; 
Bru ne val. lui; Bully. «35; Caadebec-en-4Jaux , 186; 
i.nudebec-let-Kllx-iif, 3*4 ; tlauTÎUe. iJg.CHm; 981; 
(Lroixdalle. *85; éUlnt, 6>i ; F'puuviile, ilu; K*aart*- 
Vtriinprê ll«), 179; Kpinay-Sninte-Beuie. 90a; KacJa- 
rdle* , *37 ; Eu . 3g; féonp, loi; Paoqac*. 9I7; Fou 
gneuaeaiare, mot F«ntait»e-le-Boiirg , *83; Fourarnmnt. 
1 i 1; Guenille, |83; linvre (le). it4, 1*9; llerimurt- 
en-Üaux. 5*8; llou*toy f-Berengor < la | . a83 ; llloit .170; 
l.illrbonne. |33; Limety. 353 ; Ixijyen ) In* | . n«; lxtnd*> 
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(la). 3 i»j: Maolérrier. Igft; U^twind, ilo: M^ml- 
David (le). 170 ; Moat-Cauvairo, aH3; Moii'iûllier». 

1 A ij ; XeufetinU'I-eii- Hmv. »16; 0‘niov 939; Prcwctille, 
•i3rv; Petit- Ippeville, »4 ; R'alcnmp. 187 ; Rouen . 36g. 
370 , 371 : Rouvray-CatiHon . 9o3; Saint- Anhin-Cdlo- 
ville . > 7 «; S»iut-Jonm-«nr-M*rr. tu*; Saint-Leonard. 

11 H: Saiut- Martin -en -Campagne. 3e: Soint-Martm- 
l'Ortier, *53; Snint-Pierre-de-Yarengeville, 3a 1 ; Saint- 
Sacn», »rto; Snint-Vaast-Dieppedalle. ii.ti ; Sigy, 169 ; 
Sotievillr-Vs-Rouen , *43 ; TiniirrvvilhvU-C<irMin*\ .1*38 : 
Trellorest. ai a-, Varnovillo-Bretteville . 91 ; Vilbrvaou»- 

KiMirami* >i;l . lyi. 

Mirlirl , evèquc de Mégare : Samt-Saeu», aiîa. 

Mili'H (Saint | : sa grotte, I 99 , Fhh» : «on tombeau. 3oo, 

Mine* île fer : Relleiifumbro, g: Ro-r-ledi.ir*l , to; Foige*- 
lee-Eaut, ig€; Mont miil-eiHla 111 . 88 ; Saint-Léonard . 

1 13: Saint -Swiw, iCo. (Voir Forpn et Fem+ru.) 

Minimes: Dieppe. # 0 ; Rouen. 3*3, 

Miracle du prorietu #ang : Sainl-Madon-La-Hr rre, i*u. 

Miroir* romain» : (en argent) Rouen. 363; (en bronrc ) 
Barriitin. 3ly; Brotopne, R 07 ; C.vny. I 78 ; Caadebet- 
h't-Elhcnf. Dieppe. al; Féc.unp, lofl; Mériroart- 
en-T.wiu, 3 -ji ( : LilMwmne. lit, & 70 ; Saint-JeaD-de- 
Pollovilb*. 1 J 7 . 

Minifiieanil ( Hue de) : *o« rliéU-an et sa tW-pullurr à Totir- 
rille-aur-Anpies , HJ. 

Missel angliwnion : a* «ède. Jumvégc», 3oq. 

Modèle «If IhjIîm. Saint-Marlou de Rouen en ho», et pèle 
de papior (uf siècle), 4«>K. 

Monastère* de Rouen dont il est reMé de» partie» caracl»?- 
nstiqur* ou monumentales : am* Mèele, lunoofind*** , 
335. HHfi ; xi**. Mtll* wlide. Auputiiw (Gwiwb). 3Ho, 

•33 1 ; \mi’ uér|g , Augustin» < PeÜla ou drrliauwé» I , 3*3 : i 

a»ll*. arm* »iède. l'Ion - Pasteur. 388. «m* «ièrle. | 
Carme» déeiwuiaé», 3*.>: un* aiêdo, Capucin* , 389 ; 
ni* «iède. Célcvlitia. 3 Sa ; au»* siècle, Cordetier*. .ty*» ; j 
av*. avi* «iécle, Kinmur»‘c«. 3?*; an*, am* aède, r.rnm- 
mont, Syx : avn* siècle, Gravelines, 3y6; *m\ ami* 
*iéele, JémntiHi (collège). 3»* ; xvu* aigrie. Jésuite* 
(noviciat), 3H3; a ai* *èérl»-. Minime*. .ISA » avi*. mi* 
niéele. Pénitent*. 331; tm‘ siècle. Refuge (le). 386 ; 
ain*. avi* tièd», Saint- Ainaml , 375; ami* siècle. Soinl- 
Prauçoi». 3îM»; avu* siècle. Saint-Jueepb. 33?; am*. 
ami* tiède. Saiut-Lom», .887 ;\m*. ami* atède. Saint- 
Yon, 333 ; am‘ »iècle. PrMiline*. SSA; xv«’ siècle. 
VUitamline» (premier ol deuxième monastère ) 383. 

Monétaire» franc». < Nom* de* i : Cailly ? a3o ; Jumié^e». :Iq 3 ; 
loi ; Rouen . I7? ; PariHyf 3&Tt; VeuleaT ,> 37 . 

Monnaie d'Anliorbus le Grand : Hatten ville. Ô 17 . 

Mimnaie île TliéodelMTl I*’. mi d'Attalra*ii' : Nit|c-)|o- 
deitg, ail. , 

Monnaie» (Atrlicr ou InMd de*), a Roinoi. »h* «ièrle. 
H'j. 

Monnaies angio naionm** . Saint-Wnndrille. fin*». 

Mou noies coupées : Nesle-Hodeng . *\\. 

Monnaie* de» roi* d’Y»ctol, i»0i; avec du cuir. ô 6 o. 

Monnaies frnnçaiKii . anglaise» ou anglo-française» en or ou 
argent : IV il* jaune. *o 3 ; Bertrunonl. Kl» . . 1 * 17 ; r.rique 
I la). 56a ; En»ertneu. ôiVi : Êtraii. 7 I; Kècamp. tio; 
Folle» i II* - Rn-licntel . *>!>•) ; Houdct.il, ô»l; N l'avilie- 
lihamp-d'Oisel |b). * 6 «j; Verl-Bosc (le). 333. 


Monnaie» franqur* : frapp-e* a Rouen. 878 : trouvée* a 
Rouen. 371». 878. 

Moimair* franque* frappée* : n Cailly T -jKo; à Juiniege»- 
3 n 3 , 3 t> à : à Pari M y 7 ;t:»r,; n Rouen . 3 7 3 à Veille»? Ô 3 ^_ 

Monnaie* franque* , mérovingienne» o«i earlovingiennes «11 
or et argent : Arque». 3 fi; Aubermcsuil-tc-j-Éralde». 17I . 
Cailly. »Ko; Cerlaugtie (la), «ôo, iôi; Donvrrnd. »K ; 
EnvcriDeu. »g; Caillcfnn laine, | 38 : IiuMnille, 38 ; Ju- 
miègv*. Sol; LHtebonne, iS 5 ; Lacy. » 3 g; >c*lo-llo- 
dwi|(, ail; Rouen , 37a, 373 ; Sotte» ill.'-lea-Rotieti ■ 3 V* ; 
YvcUit. 

Monnaie* gauln»*** en or. argent, brome, potin ci pliMiil» 
B»on» 4 o-Ci>iuU'. 55 o; Bdlwonkn, 9; Boi»-d'Kiuic- 
htiiirg (le). 987; Boi»- 4 >iiitlaume (le). 9H7; Boae-Éde- 
ilue (le). 978; Bos-Gueranl-Sarnt • Adnen (le). 97g: 
RourypDau (le), fi»; BrmpieiiMint (Liâtes), al, ly: 
Brotoime. S1I6: Bully. * 35 ; Cailly. 979; (bnj. A 77 
Caudebae-en-Cant , 1 85 ; Caudobee - lei - Ellaïuf . 391 : 
Criai . 3 fi ; Dnaduv ilk* . (1 n; Kllx'nf . 3 »(i ; En vrroien » y . 
é]MDo;-Sainte-Beuve. 1&1, 969; EaclaveHe*. *37; En . 
38 ; Falienriuirt. 180; Fècamp. 10&; Fempie*. 187 
Gotimay-en-Rmy. «ni; Hémuiv ille. 3 o 1 , l.illrbonne . i 3 i. 
Liiuésy. 3 Ô 3 ; Lucy. » 3 y; Mannevillctte, 1A6; Martm- 
l-j;li*i' . 73; >ln u lévrier. 4 y 5 ; Me*nil-l)mid (le), i-o , 
MantiviUior*. ilfl. ily; Morten>rr-*ur-Eaulue. * 13 . 
Neufrb*t4'l-»^)-Br»y, 915 . 9 Ad; NnrmaaTitle. Ô18: Pa 
»Hfy. 355 ; RollevÜle. lôo; Honrliüralle* en l’rni . *«<* ; 
Rouen, 3 ÿi H, 371 ; Saint- Amlrésur Cailly, * 85 ; Saint- 
Aubin-sur-Mer. r»a f i ; Sa»ntn-BeuT«v.'n Rivière (Hpinay). 
95»; Saint-Aubin-*ur-Mer. .'ni : Saint-Martin-du-Mn- 
noir, i 5 o; Saint-Saèn*. ado; Saint-Kaire, 95*»; Sandou- 
ville, i 55 : Somme ry. aC 3 ; Sotteulle-wr^Mer. &» 5 ; Va- 
lierrille, sâô; Vnlteville, 5 ul ; Yèbleron, 5 tn; Yquc- 
tieuf. 987. 

Monnaie* ganlni*e« de In ville de Rouen o«i de* Véloc«*fe> 
Kpinny-Saintr-firtirc • 9Ô9; \eufrhitel-eil- Bray. fM: 
Rouen , 353 . 

iMonnaie» normande* : Éjmu ville, ido; Lille bonne. « 35 . 
Rouen , 378; Sotteville-Iet-Rnuen . 31 n. 

! Monunie* mmaioi.^ consulaire» eu argent : Burdeiiui -.Saint- 
Clair. 98: Fontenay (le), «lu; liatlenville, 517: lamésy. 
353 ; Montèrullier. 967; MnnÜTillier». 9I9; Neimll*'- 
Ferrièrea. 9.Î0. 

i Monnaie* romaine* impériale* en or. argent et bronr^ 
AmfreviHe la-Mivoée . 9<î3, ail ; Ancourt. 51 ; Anne 
, v iILe-»ur-Seiiio . a 9 7; Anvéville . 3 a l»; Anpie» , 55 . nfi . 
SM; Aubermc*iii!-le*»- Érables , T7ÏT Bail), 16. 5 io. 
Bellnngrrnllc. 97; llésaneniirt , »o&; Rlangy, t a 5 , Blo*- 
j aevillc - Rot iserour» . 9fifl ; fV>i* - Guillaume (le). *«7 

j Hcwr-Geffiroyde). »33 ; Rose-lo-llard (le), 10; Bourg-Dun 
b ’ia, Bordoau « Sain l-Clair, 98; Bowille. A76; Bi;.- 
junDi"nt. R7 ; Brotonne. 5oG, &07: Bru ne val. 10»: 
Buro». »» 3 ; CaiUy. a 3 o; Cantelru. 31 a; Cany. A77, 
1*8. 17 g; I i atelier- Prllrtot ( le ) » RA ; Caudeliec-eu-Ceui . 
186 ; Cauile.l>ec les Elbeilf, ]| 1 ; Clèm. art«; Collerille. 
33 g, 51 o; Cottévmrd, 11; Criquolot-rEanevnl, 9b 
Croixdalle. 99 b; Cr*»ville-aur-Dnr«K*nl , 485 ; Caver- 
ville-ftir-Étmtat, 99; l>ampierr*-eu-Bray. 90 g; Darne 
wl. 933; Derrliigny-Graiucutirl. 6g; Dieppe, il, 563; 
Duudcv ille , 3 1 1 ; Don vrrnd , 97 ; Dudnir, 999: Écotign » . 
1 * 98 ; Elbeuf. 396 : Elbetif-en-Brjy. 9ii; Envermen. «g 


DÉPARTEMENT DE LA SEINE-INFÉRIEURE. 


Épinaj-Samle-lkiivr. «5«; Barlaveilat, aÎ7: E*JelU«. 
•Sa; Elrrtal. yy; Eu 3H; Fatlrncuurt. «Ko; Fatmlk, 
,»i6: 1-rjinp. n»5. tôt; Feaqn**. *37; FonUiue-le- 
Bourg. »*3: Foulai ne-aur-Vivier. aya; Fontenay (k). 

1 b.- ; F»rgM4»Eaui, 196; F ou tarin oui, 181; Fr»t»j- 
Fuli»y. ««fl; Gninnevilk, |4«; Gonfrr*ille-r<krbcr, 
i4»; Gourtil (le), 4 ; Grinrekiuvilbt, »f*J ; Graiovilk-I.i 
Teinturière, 48o; GuerbaviHe-U-Mailkraye. iyb; llar- j 
lia; llattcnvilk. î» 1 7 . Hmilnl Sanit-Sulpiro, 5i«; 
Hénrourt-tlHam. gag, Imhkritle. 87; Inrbeville. lu; 
Juuuégr». 3o3,3«o; Lanquetnl , g4: l-emlin lin). 5o*i . j 
lilkbonna. iTI «34. 570: LinAiy, 3Sli loalnMrw . 
«*8. «ag; U»ngoe*ill*, In»; Luc». *3y: l.niteray, 6 
NmimuIIn* Plni— , 531; Manne* ilk-la-Goupil. 19g; 
MarliiE-Fi'li»* . ~i: Miulnner. I9I; MaiM|ii*nrliy. »ot; 
Mi*ncbnu\. |Ki; \(<ml flui-ViInlni. 34b ; ülonH,nu- 
vaîre, *8.1; Moiikeotlier. »’fj: Monlmllief* . i4g: Mon- 
aille, «81; Morlemrr-aur-Fniilnr . »43; Neufrbilel-en- 
Brny, ail; Ntii(m.ifrh*, 919: \e*k-llodon;f , jü^pii- 
*ïlk-Cli«nip-d i>i*rl |la|. «fly; Vurilk-k-Pollel. «N; 
ÎWi-e-Dame-«k-Biiquetait. 4g" : Nolre-Daiiu?-fk-Gra»ei»- 
cJmn. 1I6; trinioy. a 3a; Paloel. 18 1; PavHly, 3 b 5 ; 
Perduvdk. aiC; Petit •»U»ll^olllH• I le | . 33^ . Pdit-tjai.- 
TÎIlf (le), .337 ; PonU-et-Marai*. .1 ib l'avillv, 3 Si- ! 
Preuærilk. «3o; (juevrr* iüe - U - Poterie , «70; Real- 1 
fnnip. 187; Rétonral, 188; llinil, 188; Roncbrrnlb «- 
rn Bray. «o«; Roriiirc lia), iy3-. Rouen, 38 1, 36a . 
163. 361. 38», 3ftli, 367. 36», 3% 370. -ly i, 37 a . 

,,,v< . V. i ; Haii vra J -Cotillon . aol: S;iAne-Samt-Ju»l . 7; | 

Sainnavilk-Mr-Seine, ibl ; Saint-André- -aur-Cailly, «85 , ; 

«8b ; Saint- Aubin-aur-Akr. 5a4; Saint#? Berne •«•RI- 
yiàrt, «5a, 1&3; Sainte-Gertrude, 4ytt; Saintr-liélénr- I 
Bondi'vil). . I»A«; S.ùul-Êütirine<lu-Rouvr»y. ,13g , Saint#*- j 
Manjwrito-var-Mer. 80. 81; S»irit-G<*ri»iain-Rar-Eaiiln<- . | 
«bj). Sainl-Jwin-de-Follerilk , i3;; Saiul-Jouin-aor-Mar, i 
11a; Saint- Martin -en- 0»m|Mtft*e. 3a; Saint-Mnrtin- 
riiuomilk, abg; Sainl-Nitolaa-d'AUrniiaot , 33: Saint- 
NicoliiR - tk - Bliquctnit . 4g8; Sniol-NiroU*-de-la-T«ilk, | 
i3g: Sairit-Piirre-dc-Yiiraq'evilk. 39 1; Saint-Reiny-«ri- | 
Rivière, 179; Soin! - Rupiier -en - Rivière , 190; Sainl- 
Saena. a 60; Saiirt-Sairt? . uô4, «5y; Saint-Valacy-en. ! 
Haut. 536 ; Saint- Valrry-aoue-Bure*. a3o; Saint-Vin- 1 
reot-de-Nogent, a Ig, aio ; Smirbax , 31; Sotnmery. «63; 
Solle-iiflc ka I tonan, 34o;îbiéd«rilleaw.8a4ne, go, ai; 1 
Tiergcviile. 564; Tktrrvilla. 54b ; TourvUlc-Ift-Bivkr* , 

33 1 . Touaaainl. 546; T report |U?|. 46 ; Turretot. toi; 
Toi- Martin (k). 379; Valtrvilk. .>06 ; Vralea, 537 ; 
Ypuktln», 183; Vwui Ronaii ■ le>, 173; ViUrfltmr. |6|; 
Yqunbrof, «87. 

Monnaie* roui-» inc* lrou*ét» à Rouun : km aino, kara ! 

Incnne*. nnnarqiiei à #>« «ijet. 364. 

Monnnycur à la Monnair • V llon«*n on ibKb ; Buurilainvilk. 

ftSl. 

Monnafavra fCliapitcau de«| : ti’ aiick. Saint- Gcorgoa de 
BoatheraiHe, >16. 

MonnoTenn (Fausl : Lojp** lie*), lia, n3. 

MnnMTflnee en roirra ; la* nkk, Yvetot, àCo. 

Mont-G«rg«n à Rngru, 876. 

Mouticr (Grand Petitl : UUayiB«-la*-De«i-B|li*M. 

86. 

Mnntotr ; Rouen. 18 ». 


MonlpenNpr i M“* da):Crwd, 87-, En. 46; Forgi»-k< 
fcao». 107 

Mon de rltrianx fraurs ; Ejncnneu. «g. 

MnMÎqgea romainefc . BroUmne. bu"; Croe itk-«nr-Dur- 
(lent, ||0t UBtbtMN t33. 370; Pollifl . 4M. Ig-.. 
Saint- 4 mire— ur-Gailly. iti; Saint -Jt?an- lie -Folleailk. 
1J7; Sainte- .Max>:n*-nl>-?iur-Mer. 8«; VillHkur, 484. 
Moaautf rnmua I Nom d'on | de Ponunlea: Ijlkbnnne, 
Molle*, botte*, tertre*, luinnh, ete. ; Al* mure. 5i4; 4n- 
rourt. 34. bb; AngiciM. ;> »o: An^i»qiMvilk-U-BnM- 
l.ong. bai; Auber* ilk-U-Renaiilt. ntt; AuRay. HL»: 
AupjMifanl . 1; Autrvlot. ôj*.- Anullier*. *3(i; Autvu 
ullH’Eiuwil. fiio ; li.tr.ilk 479; Bee aax-i)aucbi>i*l)ej. 
.'1 4 H ; Bec-rk-MortagiM- (kj. lia; Beanmont-le-Himot- . 
abg; Ik'auuay. 8b; Be iimlk-la-t'.itr, âio; Benaioir- 
cu-l.yoïM. 1*7; B«tlafc*ae. bâtt ; Bermonviilc . j|j. Ber- 
Inntont, 86; Biaup.y. 177; ttolher . ||3; Ht.iu.iml.u*. 
nfi, Bo*.- -I icIFroy, i}]; ftoevilk. .476; D»n«l> • itl** . 1 3 ; 

Breaak. ntt; BMlrvillr-U-Cliau-tM*- . 116; Bure*, ««b; 
Caillj. aKo; Cany. 478. 479; i.arvilk-le-Pot-de-Fer. 607 ; 
Cotelkr-Prlletot (lej. 48; iJai«. s«b; Ckutilk. â*7 ; 
tinntevilk, 168; Cutlevr.ini. il; Cravviik-la-Boquelôrt , 
b** . Grelot, 118; Cttqufltrur. «ni; (lrii{UrUit-i»iM*val , 
g8; C.riqorU*t-*nr-Ourille , 6bi; i'.roinnarr, ibi ; Croa- 
«ill<*-Mir-Rurdent, 484; Danrourt. 178; lkn»Uuviik. 
5o; Dieppe. 1 b ; Dondev îlk . b 1 1; Enverineu. 3o; Epir- 
tilie, 1 4o-, Éguimboet-k-Val, Ai 8. EaaarU-Vnriiniw > é( le*i, 
179. i8o; FaJkneoiirt. 980; Famille, âi6; Ferté-cn- 
Bray ila>. iyb;For|'f«-k'»-Kaiu. 196; Frobcrrille, ni; 
(.Jilicfoolaiiie, t y H , (ronfre* illel.ailUit , ittt; GrainvilJe- 
la-Totnlunÿrc, 48o; Grundroort, 9*7; GrariUe-Sainle- 
Honorine. iaa, i«3, 66 s . Gutlmncourt. 3i; Ifarranvilk. 
4ii; Héricoart-flD-Cnm . .»ag , II. ron (la), aga ; Hcu- 
i|ut'*ille, 100 ; lloUAielot, bal ; Mouelioii ville, ba: Ma- 
uiquerrille. a 1 3 ; Mélamarr. *36; Melkvilk. 43; Mir- 
vilk, i«i; Montérollier. aâ8; Mont -Main I k) , attg; 
Mollevillt?4e» rien\ i.lotbnr*. j.~>3: Nrnfboae. *b8; Rotre- 
Damonk-GTiiTenrlion . «36; Rotre-Dame-du-lkr , tlg; 
OffranviUii. 7b; Obcrvilk- Aolfny. 53.*; Ouainrilk. 48i; 
Oudalle. ib«; Pelktot. 4g; Pomnierval. i«; Ranron, 
ôo3; Rirarville. 3 1 ; Rnnrberolk*-eu-Bray, ao3; Ro- 
quefort. ôig; Roiiville ( Haileboer), gb, ytt; Houvray- 
llalillon, «o3; Saane-Sainl-JuM. 7 ; Sauit-Aubin-Routot . 
«53; Saint -Dent* le -TbibooH. ag4; Soiiile-Croii-aur- 
RurKy. 977; Sainte -Marguerite-d'Aucby, 171. 17*; 
SuiDt~Jeait-4k*-Fi>lkville, 187; Saint Jouiu-*ur- Ver. 10a ; 
Saint- Mackm-dc-Follevilk. 88; Saint- Kotny-en-Rivièr«. 
179; Sainl-Vaaal-Di.ppedalk 53 1; Saint-Vaa«t-d Kqni- 
qneville, 31; Soinl-VKlor-l’ Abbaye . Ng; Tè-orge* til* . 
545; ToeqnevilkauMlrik I. 45; Touffreville-la-Gorbeline. 
558, Trouvilk-en llaui, 067 : V «lliqutmlle. 558; Ya- 
rengeiille-anr-Mer. HJ; Yatirrville. al, Valtevilie, 5oA ; 
Vi«|*ielita re , !< 1 3 , Vilkinirr. b.18 ; Wancbr Capynt. «33 . 
Molle* il I»? I.M"* de| : »on ebèteau a Motteviünlea-Deiri- 
Glocbcra, 553. 

Moule de latKra |#auloiM» : Gnnfrevilk-rOrrber, 573. 
Moule de pierre : x\i' «ierlr. Frencuae, 3 >9. 

Moulin à pAindre. où nnquit k maroehal l'eli»*er : Ma 
rount. 344. 

Moulin am armure* ; RUn]yy. rjb. 

Moulin à ient avec lég.*n le: Aubem»«Bil-lo*-Krnbk»,i7&. 
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TABLE ALPHABÉTIQUE DES MATIÈRES. 


Moulin d* la : Saint- Saen» , ali. 

Moulin de In tuer ou à maree ; Vcnlw. U«. 

Moul u «lu fer : Cuy-Soiut-Fiaci*. «»><). 

Il oui iih à eau disparus : Aiibervdlo-la-Renault , 1 1 5 . tiram- 
siBe-l'AJuneUe , 119 . 

Moulina aima** à eau : Sept Meule». r iô ; Contrvanoulins 

ô4o. 

Moaluu d-e BUinvillr (Ui),lMr ebàUtoa. leurs dolW 
BlainviJk, « 79 . 

Mur mérovingien de la prison de Saint*Plnlbert à Rouen . 

373 . 

Mur romain en petit appareil à Reuuu , .163. 

Muraille militaire de Rouen, 3<k>, 367 , 363. 

Mura romain* ebnlnr» de bnque* pour le» édifient de 
Rouen , 366, 368, 870 , 37 t. 3?a. 

Mur» romain» do Rouen, 358 . 3ôg, 3t>o, 36 ô, 867 . 

366. 

Musée» ; Dieppe. a3. ai; Havre (le), i* 8 . Jumuqjcs. 

3 10 ; Monlnillicr», 1 48 ; Rouon. 3^o- 
Muse» (Le*) icalpté** : Rouen, 447 . 45<). 

Musique : üi*trumt-nU de musique du moyeu àgc wnlpu-i 
mit un chapiteau roman à Sauil-tieorget de Buseborvilk 

3n, 3i8. 

Mystère» de la Passion a Saint- Patrice de Rouen, ioi. 

N 

Napoleou 1" décrite le pont de Rouen en 18 »*, 58 ti; co- 
lonnu rainun-morative du passage de «** cendres au Val- 
de-U-Haye, 35 1 . 

Navigateur* dieppois (Ex-voto des| ; Dieppe. 17 . 

Naiareth (Maison de) ; Retot- l'Auber, ôôi. 

N«& enseveli'’» dan» la vase Havre (le), ia5; Mmitivil- 
iiaii lit». 

Nieliee laraire* : i.audcbcc-Ict-Elbeiif , 1*6 . Épinsy-Saintc- 
Beuvv. aia 

Nirollu ( 1 /abbé ) , né a Po*iRe . 317. 

Nid-dr-€hi«ii iLe). cbeail des ducs ik Normandie : Rouen . 

m. 

Normand» : Unir* station» ù lira ville, tas: 0 Uisael. 336; 
leurs ravages à DucUit. 3 f|ji , à Fecamp, to 6 ; à Ju- 
mingea. .loi ; à Pavilly, 356; à Saint-WondriRe. Bon; 
leur descente a Rouen . 3^3 leurs sépulture** à Gravillc 

taa. 568. 

Notaire* apostolique* . leur collège el leur rliapelle : Rouen. 
S 3 rj. 

Nouvelles^Iatboliques : Rouen. 386. 

Noviciat de» Jrétiite» : Rouen. 383. 

O 

Oculiste rouuuti (Cachet d' ) : Rouen. 36t. 

Ogier le Danois : Rouen . 878 . 

Oism) (Ile d' 1 . dissertation sur elle : 336. 

Olave (Saint), roi de Nornege. baptise à Rouen . 378 . 
Onjs (Agate) : Douvrsnd, a S. 

Oraimu funèbre du *ir» de l'Esundatl à Neufchâtel-en- 
Brey. lift, 936. 

Oratoire : Dieppe, n»; Rouen, 387 
Oratoire* (Quarante) eu l'honneur de la sainte Vierge ebr* 
les Unrnüne* de Rouen. 385. 


635 

Ordre de la Jarretière confrré à Ikon IV < 1 h ii»* Sninl-Oueu 
de Booau, 1696, 5 * 6 - 

Ordre de Saint-Michel distribué à Saint Ouen de Rouen 
pur Henri II. * 658 , 5 itJ. 

Orfèvres de Rouen, leur maison - x«* siècle, 566 . 

Orgues 'BiiflVU ou jeux d') : xtl* siècle (avec dates- 
1 Tu 5 - 1 rît) 1 . IliHarn ( Suint-Vivien } , 5 oo-, i»sB (Sniril- 
Maclnu), \o7*, i 658 , Frênnip, 108; i 558 . Onaraay 
m-Bray. 116;— xn* siirb- (sans dates), Aumale (ve- 
nant de Sdry), 166; CmMw**0-CMI , Aq 5 : Fl beu f 
1 1 Saint-Étienne) . 3*7; llarUcur, » 53 ; — xvu* siècle 
(avec dates). 1636, Héwh, 533 ; i 6»8 , VnIm.&SI: 
103 s, llntre lie), ist: 16S0. Rouen iSmnl-Oun. 
5 iG; i€ 3 V I Suint -Nifi—O. Scn-. i6\o. PotirarintMil . 
189; 1 tilèie- 1 ydis . Rouen ( Notre-Dame > . i 3 1 : 1660 
| Saint-Patrice ) , 4 oi ; — lvti* siècle (uans d ites). Bac 
quevillc (venant de Saiut-DenU de Rouan), 3 ; Monb- 
rillîers, 1*7; — tvm* siècle. 17I7, Dieppe iSaint- 
Itcniy), »8; 1767, Boum I Saiot-Éloi 1 , 3 p 7 ; — XVItl* 
«ède ( Saint- Vinrent), 5 o 3 . 

Orgue* l'Escalier des): s & a 8 . Rouen ( Sa»at-Marlou ) . <107 : 
m' siècle, Moutivillicrs, 167. 

Orgues (Tribune des) : ûfij. Caitdobcc -et» -C.aut , 4 q«» . 
xvi* siècle, MonUviUmr». «87; 1780 Rouen 1 Sainte 
Madeleine), 3 r> 6 . 

OriHs ou tourel!»*» a cncorltelkmont , îvi' aièck. \ubei- 
vil|e-|«-Miiuuul, 576; Autehoac . 656 ; Rouen , Uy. 555 . 

Orpbrè jouant de la lyre dans U uiomique de Rrotonur. 

Os (l.uiilerv ou) romaines : EcaHcs-ViUttrs, Siu. hillr- 
bonw , 570; — (épingla» vu) romaines, Caiidebec-lri- 
Elbcuf, 3 * 5 ; Fesgaes, 817; ÜHeboune, « 33 , Rouen. 
36 «j , 680 ; — (jouets en) romains, Cany, 5 ? 8 ; Rouen . 
367; — I [miel» en), r.ftfldebec-lcx-Qbeuf, 677; Hên 
court -en-< »ui . 6aô LiHeboune, 570: Mannevill*-|o- 
OtMlpil, 119; Rouen. 58 o; Saintc-Hélène-llondeville 
64 * ; — (peignes en) romains. LiUebonnr, &70; — 
franc. Psrfuudeval . a 3 i; — • (plnqurtbs mi romaine* . 
Dieppe ,»5 ; Épinay. *53 ; — franques , Eriwrmm . *9 ; — 
(silBels. tuyaux, tabes en), Cany, 578; Camlebec-ln- 
übcuf, 3 >v. Ilérieourt-en-Caux , bip -, LHiebuune, 6711. 

Osserie antique ; Bolbrr, q 3 . Ullebuuue. 670: Rouen . 

Mil 

I Owiuairr* cbrcticuks : Rouen (Rmut-MacliM | , 5 o.|. tVoir 

1 CboniMrs.) 

J Ourn ( Saint | , évêque de Roiten . fonde un HitUMrtcre a 
Rouen, 3 ? 3 , 375; a Fccamp, 106; son p lamge à )V- 
caaip. 109; H»-* entrevare n Goville avec saint Pbilbert 
cl aainl Wandttllc. loi; il emprisonne saint PhiKbvrt , 
3 ? 3 . 689, 556 ; il jago nu diflércnd de l'abbaye de 
DucUir. *'iij; son tombeau à Rourn. 3 y 5 ; se*. reRqure 
h Daruetal, 989, *90; m statue du m* siècle. 5 i»; 
legtise qui jioile »*>n nom à Rouen. 5 i«>- 5 t 6 . 

Oorngan du 96 jain 1 683 : M ravage* a Rouen t .Notre - 
Daine). 5 19. 53 1; f Saint - André - aux- Fèvresl. 3 o> ; 
( Saint-Laurent » . 3 q 4 ; ( Saint M irlid i . 3 q«» 

I» 

Paille brûlée . Rouen . 368 . 

Pain-Bénit . pierre druidique : Yitteqaicr, 5 o 8 . 
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Paix \ littsrujwnit de J : UH* tiéck. Fre*|rs, 33 g. 

Palai* arclinpit-cop*] de Rouen : *ur le* n-mport* de la 
cité. 448; remplace le pubi» du gouverneur. 448, r«- 
roii«tnnl eu 108g, 448; à la Un du mm* *irrlc, 46K; il 
eu Kde de* trace», 448; le pnlm* artiwd construit en 
i Wi par le cardinal if'E*toullerilk. 449; agrandi par 
George.» dAmbii*e. 448; modem it» au nui* week. 
149 . 

Pflai* île Bedford OII Joyem-Repo» : Rouen. 36» 

Palai» de juatite de Rouen, xti* rièele. 4üo, 

Palais franc à VatteviBe, 6u4 . .'mû. 

/Vi/irlmm de» roi» francs : Valterille. bol, 5m... 

PaleU en o* romain* ; Catidebec-kr-Elbeuf, £77 ; lléri- 
•'(Mirt-eci-C.nui , Sii; Eilkhonne, .'170; MannrviUe-la- 
Goupil, 1 1 g; Sainto-llélènc-Boudrtille , 5 f u 

Pan (Staloettr de;* : Foucnruiont . 181. 

Paradis (Lieux dit» k), ancien* cimetière» franc* un cliré- 
lien* : Nexle-Hudeng, x44; Soiumrn, x63. 

Parna*»)* ( Le 1 rvprwulc à la fontaine de Linoux ; t T» « ü . 
Iloiirn, 467. 

Parquet il*), place publique: Vieux-Manoir lie), *78. 

Pa* de PiDp Ile) : Féramp. 107. 

Pa* d* Soini-L-vurent de Dnldi». A Eu. 38. 

P*«-IVrdus | Salie de*) : xtt' aièrk, Rouen, 45». 4bi. 

Paa*e-I*re| rouiuin : lalkkioune, £70. 

Pasuon ( Mystère* de 1a) : Saint- P.iirice de Rouen. 4oi. 

Paanun* en boi*.en albâtre, en marbre, en pierre, etc. : 
Ai»*- xt* *t xn* »ièck\ Amboumlk. 996: Apgktgue- 
vilk-ln-Rra*-LoDg, ixi ; Angrrrilk. *8; fteliiéru (la), 
igi; Blalnviik-Crevon, *7*; Roi»- l'Êvéque (le), *88; 

4. rat» iik-ia- Mallet, 48i>; Domkauville. ai»; Draqne- 
ville, 8ij; Llrvtat, 100; Frt*l».*3g; Fre»qiiiefine,3.it ; 
CaillefutiLaim-, 198; Niiillr. £35; Rouen (les Pétil- 
lent*). 384 ; Samt-Aubio-du-Crrtot. A98; Saint-l)rnu- 
«nr-Seie, 88; Sainte -Batnrn-rn-Rmbro, *5i; Saint- 
George» de Botcbeniile, 3iS; Saint-Martin Oreonvilk . 
x6«: Saint-Valéry -noo*- Bures, *3i: Touflrevillc-aiir- 
«iailly, 98»; Trait (le), 3i« ; Vatierrillr, 956; Vjeque- 
inaro, ~h3. 

Paaaoiro* romaine* en broot* : Braquement (Lime»), s4, 
67; — en terre esite, Kpinay-Sninte-Bouve. *5S; — l 
franque» eu bron*e, Ncufrliilel-en-Rruy, 9 46. 

Patère romaine en brome ; Saiola-Hélène-Botide ville. 54*. 

Pntriarrhe (Hôtel du) : Houeu , 446, 45g. 

Patte, architecte de Pégliae d* BolLee , y3. 

Pavage romain *11 dalle»: Éln-tat, 100: Rotimi. 3 fin. dliH ; 
Saint- Aiidrô-*ur-C«iilly, 985. 

Pave romain en marbre avec Mcrrure gravé : Saint-Andre- 
t'ir-Cailly, «85. 

Peigne* eu o* : romain. I.illebouoe . 070; — franc. Par- I 
fonderai. «3 t. 

Peintre* : Dataan (le), NcnfchAUd-en-Bray, 9 48; Berlin 
( Nicoln*), Sainte-Foy. Ri; Boulogne (Jean). Neufchilel- 
eai-Bray. 9I8; Brrdel. Aucun ville- Auborboae, r>iâ; En- 
rronville. 616; Goiirnay-en-Bray. 916; Champaigue 
( Philippe de), Rouen, 497: llalhi (Daniel), Saint- 
Wandrill*. oox ; Hubert I Robert), Rouen. 448; Jouvc- 
nat, t66x, Tonrville-la Rivière. 33» ; Jouvenet (Jean), | 
171 J. Monterullicr, 958; laattiduml < Guillaume | . 
Dieppe, 18; Lunermy, 56 1 ; Letaoiinicr, Rouen, 457; 
Pierre, Rouen. 3i)g; Rwtoul, Rouen. 3;»6 ; Sflctpwepér , 


Neuville C.barap-d'Oiae] (la). *69; Rrvniy, i3; Rouet. 
470; Si-* ) J arque* de). Ilouen. 407; Vincent. Rouen 

3, «fi. 

Peintre* verrier* de* église* de Ron*n : xv' imb. Jean 
de Senli*. a Notre-Dame, 4x6; Juan Chevalier, a S*im- 
Lamvtit :ît t 3; xvi* eiéelo. Jean Connu, 4ot; Jacquet de 
Séei. 4«»7 ; tt’-Iif *ièele (Sdnt-Madua), 4o; (Voir 
IVrrirr» ) 

PtiaMm murale* «féflisea ; Amfrvn ille-lex-tibamp* . Roq : 
Aumale, i65. HP* , Rlninvillo Crevon. 079; Brémoutier- 
Merval. *07. CandrUer-anHinni, 4f|o; Doiivrmd, 98; 
Ibclnvelle*. *87; !• tuitainr-en-Rray, *67; FrrrJoa, *38, 
■4g; fionfrevilk-l'Orcher ( Saint-Dignefort ) . i4i; Hau- 
tot-le-Vatoi* , 5iW ; Jiuniége*. 307: Moativülim, 147, 
Monlinenus , x35 ; >otre-l>«iiie^|e-P.|iqtietiiit . 497: Prtit- 
Quevilly Irbupclle Saint-Julien 1. S3H; Ituuen (Saint- 
Oucn 1. 4i5, 4lC ; Saint-Deniirle-ThÜHiult. iQï; Saml- 
Jean-d'AhMot. |53; Saiot-Lncieo . 169*. Suint-Mnrtin- 
de-B<»-( lier ville, 3 1 ■ ) ; Saint Mutiiice-d’l.lrlan (cbtqedle 
du cliileau d'Éietan), i38; Sunl-Roinain-de-iiolbon:. 
• 55; Vclileroii. 5ao, 

Printun* <11 11 raie* romaine* : Rrotonne, 4Ç6, 587, Lille- 
bonne, 570; Rouen , 383 . 366. 

Pèlerinage» ; ArireaumtMiUe. 978; Aumale, 173. Bacque- 
TÜIe, 3; Pareil tin, -I'n> : Belhcuf. »66; Blo» >e ville- Bon - 
mt ior*. 067; Boi*- IlinKint. 547 ; BiM-Guerjrl-Samt- 
Adrien, 97g; Çnudebee-«n-Canx , 4gi; Croiidalk, 9*6. 
Coy-Saint-lMera. *08; Doudeviile, 911 : Dro»ay, 533; 
Féramp, 108. teiumay -en-Bray. »i6; Gmgny. x83: 
lUtten ville,' £17 - H.iutot-l'Auviay. 3x6 -, Hugkvük-en- 
Canx, 553 ; Jumtc^e». 3ix ; Me«nil-Pafiuevil1e (le). 
554: Alont-Roly, 919;' Noüv»-Daiup-«|ic-Cuvervillo. 37; 
Notro-Dniucyde tioarnay. lit; NvIkaMBt. *7*; Orival. 
|3; Pnlurl, (189; Rnnrhenilk*- en- Brny. 909; Bwieti 
(Saint- Godard 1, 3«|3 ; Bonvray - Catilkn . *o5; Sainl- 
ArniMill-om-t'nodeber. 4g8; Saint-Aubiu-aur-Seie, 48a ; 
Sainte- A nxtreberto . 146 ; Saint-HcBier. i3. Saint-Léger- 
du - Bourg - Déni* , JI|5; Saint - Martin - île- Boucherville . 
>iq: s .iml-Martiu-fOrlter. »54; Sainl-Pierre-de-Vami- 
geville, 3»i : Saint-Saen» , 961; Smnl-Vakry-en-Caux , 
636; Saint W and ritle, ôo3 : »auville-l«o-Paoa*. 5ao: 
4é|>ler un. 5xo, 

PeliMier ( 1^» naareebal ) né à Maromroe, 444. 

IVndan I dV.reill.> romain en or : Rouen, 371. 

Pendentif» remarquable* : à Caudebec-en-Caiix . 488. au 

Tréport, 46. 

Pénitent»; tiiiunk, « 6x : Lantelru { G roiwet ) , 3 4 s : Havre 
(le), tx5; NeufcbètHen-BraT, 948, aAg; Rouen . 384 ; 
Vmle*. 438 . Saint- Va kry-efi-4 aux . 507. 

PenlhitWre il<e dur ilr) relève le» intubeam du Kourar- 
mout. 1 83 ; aoo méiponnl à Eu. 4o. 4t; ac« bienfait» 
4 Crldt 37. 

l* e P*° l- Bref A Rouen , 378 , delivre un diplôme à l ab- 
baye do Sept- Moule*, 4b. 

Père* de la Mort A Rouen , 385. 

Perle» bleue» côtelée» : Hérieourl. 5 19; Lillnbonoe. 470; 
Rotoere lia). ig3. 

Perle* ni vem* jaune un noir du xtP et du xvil* iiérle : 
Aiilvemit-»nil-!e«-Krable«, 17b. 

Perle* franque* en «ilex : Enrermeu , 99. 

Perle* franque* en verre, pile de verre *4 ambre : Amnw- 


— otijle 
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'*ii Bray, 9*5 ; ImMuI (le), Wî Caudebet «it-Caui. r 
3*5; Collmlle, 54o: bouvreuil. 1%, *8; F.nvrrmru. 
99; Gravilln, *8i; Inebcville, 4*; Jiuniégei, 3io: l.am- 
herville. 5; Londiniêrr», 9*9: Marliu K|;lne . 4a: Monl- 
Cauvaire, *84; Neufrbitel-en-Bray. *44, *46: Neale- 
HtMlenj;, *44: Rouen. 58 1 , Saint-Aubin-vur-Scie, 79; 
Sainte Marguerite-nur-Mer, 80.81: Sommrry. *63, *64 ; 
Veul«-Sauil-Reniy (le*(, *84. 

Perle* gunloive» : (<Q »ilei). Boin-lle* , *34; — (en o*). 
Bouille*, *34. 

Perle* lM*ni*phrr»i|iiM franque» eu pote de verre : Lnndi- 
mèreu, **9. 

Perle* rnioninr» en verre. pile de verre et ambre : Au- 
hrrville - la - Cnmpagiie , i3a; IkiLbec, g3; CnDv. 478; 
Foueanmint , 1 8 1 ; l.illr bonne , 5 70 ; Ruitère 1 la t . 1 : 

Houm , 36* ; Sainte • Hélène - Biwideville , 34* ; Tierge- 
viilr.344; Tiôtreville . 545. 

lY*le iHimaiu reuni» à court do la) : Bovehyon*. *i»0: | 
Tiergrvilta. 345. 

Pe*te« ( Curé* dévoué* pendant le» ) : Boachron» . *06 ; Tier- | 
grville, 5g5. 

pr* te* et pealiférù* : lUilbeuf (Saint- Adrien). *06; Bo*- 
f.uerard Suin t- Adrien, 179; Caoy, 479: Goornay, *17; 
Havre (le), 1*6: Roueu , *66, 338. 33g, 36o, 44o; 
Saint-Soën», *6*. 

Peatifi-ré* (Cimetière des) : K mile* , *3g; Gouruay-en-Bray, 
*17; Havre (le), n6; Rouen, 44o. 

Petil*-P«?rv» : Rouen , 363. 

Phare* : d'Ailly, 8*; de la Hère, t3o; è Dieppe . 8*: au 
Hnvre, 8*. 

Philhert (Saint), fondateur et premier abbé de Juwiége* , 
3-i3. 3o4 . sa ceihllc à Jumiég»*. 3»8: ve* entrevue* à 
Coville avec «iiit Ouen et saint WondriHe, i»o3. Tu» 4 ; 
e*t empriaonué « Rouen par «aiut Ouoo, 378; fonde 
l abbaye do Pavilly. 33 3; fonde l'abbaye do Sôntivil- 
lier», lAy; a une querelle avec l'abbaye do Duelair, 
jyg; aa chapelle à Rouen, 43g. 

Pied romain en bruuie : Maulovrier. 4n6. 

Pierre druidique servant de tombeau ù l'antiquaire II. Lan- 
glois : Petit-Couronne ( le), 336. 

Pierro vénérée : Ko, 38. 

Pterro-I'ante ; Tancarrille , 1 56. 

Pierre* à affiler : franque». Envermeu, «g; Loudiiiièrea , 
99g; — indéterminée*. Tréport (le), 46. 

lierre» à feu franque» : Douv rend , *4. «8; Fmrntieu , 
*9; LamberviUe, 5; Londiniére». 9*9. 

Pierre* d'arquit : Cnudeber-en-Caïu. 4i|4 ; Taucarville, 

■ 88 , 

Pirrre* draidiqur» : Belbouf, *65; Beianeourt, *65; Bre- 
tonne, 5o6-, DaroeUl, 989; Dieppe, «4; Eu, 38; Ger- 
pou ville, 54 1 ; Moutivillier», 1 46; Mont-Main 1 le), 969; 
Morteuier-ftur-Eauliie, a43; Notre Dame-de-Bliqueluit . 
4j)~; Petit -Couronne (le), 336; Saint- Aubvnle-Cauf 
39. Saint -Pierre -do- Varengevjlln, 3»i ; Saint-Pirrro- 
en-Val, 44; Tancarville, 166; fattovillo, âo3; Ymaro. 
171. 

Iberre* firhée* : Pirrreflque». tôt; YaUevLHe. 6a 4. 

Pierre* fl-iriHwoes torvanl de limite» aai forêt» : Petit- 
Couronne (la), 337. 

Pigeon de Sninl-Onuphre à Saiiil ArnouIl «ur-Cnndeber , 

iM: . I 

SBioe-InfcriMire. 


(i.17 

Pilon (Germain), sculpteur: Ku, 4o; Valmont, 347 
Pilori de Jumiége*. poteau en fw. >09. 

Pilotis nonitruitM Mir) : Roue* , 370. 871. 

Pirogut* enfouie» ; Havre (le), t*4; Mootivilber». i46 
Pisatil | Doiu Lnuin 1. né à Sofeetut-le-Mauroniluit, 343. 
Pivruie-i antique* ; Ivirctat. 99: Saint e-Adretoe. 1*9. 
Piscine» d'église» : vm* viéele, Amfrevilb-lcv-Charutm. .'mq; 
Anqui'ti'-rville. 485; Aumale | Notre- Dame-du-Cardon- 
lioy), 173; Autiguy, b*o; fU-auhtt-1*- Rosière. 199; Bé- 
narviüe. nd; Bmehy, 3, Briepietuil, 86; Brémoutiee- 
011-Bray. *4o; Bure». *»4; Clavilla-MotUrille, 980; 
Cliponville. fii 5 ; Éuianvîlle, jAô_i ; Éprélôl, 1 6 1 ; Eur- 
vi||e, 87; Fende». *38; FauviUe. 5 17; Gadlefuntanic , 
198; ll»«iny., *3o; llocqurville, 48» ; Iinbleville. 87; 
Jumiége*. 807; l.amberville, 5; Mesuil-soDK-Jiuniefto- 
(le). 3i3 Nenville-aur-Eaiiliie. *9»: Notre- Dnme-de- 
Bliquetuit, 497; Nortnnmille, 3oS; Nullement, 171; 
IVnly, ii: Saint-Aubin «ur-Scie, 79; Sainl-Clair-MJi-V» 
Mont», r».>7 ; Sainte- Agathe -«l'Aliennont, i3i; Saiirt- 
Coorge* de BoocberriRe , 817; Saint - Pïerre-le-Vieu» . 
6*5 ; Saint - Sylvain , 3 36 ; Sailit-Wand rille . bot; Sof- 
umiiuriHe, 54 4 ; T ouffrei Llle-Éhlev iUe . *8*; Tutiffrvivilie- 
mr-Criel, 45: Turretot, io4; Veuletlee, 484 ; fieu*- 
Rue (la), *96; Villi-ilnrn la Miuitagnp. *00; Trille, 3*3. 
— il v* tiède . Berroonville . 5 1 3 ; BnudeviUe . 5 1 o ; Har- 
canvitle, 5t* ; Rouen l Notre-Dame) , 499 ; ( Soint-Ouaii |. 
Ai 4; — »«* »iède. AnnoviHo-eur-Seine. *97- Arque*. 
64: Aumale. 173-, Aniouvitle-Auberboïc, ô 1 & - Baim»- 
le-Cointe. Sôu; Ber» ill»*or-Sine . aqd; Btiw-CniHaume 
(le), *88; Roic-Meanil, 1 5t> ; Blainville-Grmoo. *7». 
Canteleu, 3i* ; Candeber.-en*Cau« ; 488, 489; Cer- 
langue(la), • 5i ; Épouville, t4o; Ételan | cliaprile du 
r bâteau d'), 1 39 ; 1677, Friwqmcnne, 35*; Grnifre- 
vilte • l'Orcher. i4i; Petil-QueviUy (le), 837. Rouen 
| Notre-Dame), 4*i ; Sabnr». 33 H; Saint- iubui JouUe- 
Roulleiig. 33o; Soint-Élieiine-du-Rouvmy, 33g ; Sainte- 
Gerlrude, 497; Sainle-Euvtacbe-la-Forét . t54; Saint- 
I.éger-au-Boi» . 189; B— rrille, 483; Tbionville-l*-Re- 
nard, 55* ; Tri*porl (le). 46; V'almont. 547, 

Placide (Snint). ion corp* : Yrecrique, 5i4. 

PU fonda ; de U grande mIIc du palai* de juvliee à Rouen . 

45*; de i'bélel du BoarKtbi'roulde, 455- 
PUn» : de l 'église de Caudebee-efi-Coni, 467; de l'abbaye 
do Rival. *45; de l’abbaye de Fécamp, 109; de l'ab- 
beye do MontiriHier». i48 du l'abbaye de Neufrhâtel . 
*48. 

Pku» en rdief ; de 1a cité de Urne» , à Brnqucmout , *4 ; de 
La villa romaine de Sainto-Marguerite-aur-Mor, *4, 80. 

8t. 

Plaque» de brume antiquea : Caudcbre-tei-Elbeuf. 3*4 ; 
Saint- André aurCailly, *85. 

Plaque» et contre-plaqué» de r«nturon franr eu bnuii" 
riaelé : Knrermrn. 99; Kalrtte», *8*; ittrvrtiit, 99. 
Foucaruiont, 181 ; Loudiniêre». **9; Lury. 939; Moot- 
Cauvaire. *44; MooléruUier. 958; Neufelièlri-en-Bray. 
*4t»; N»*»le-Hixleug. *64; Drivai. 3f< : Parfoudeval . 
*3i; Rouen, 878, 66i; Sain t-Étieniie-du-Rouviay, 33g. 
Plaque* et contre-plaqne* franque* de ocüituruil eu fer da- 
ma*quiné ; Avc*w«*-en-Bray. »i»5; Bei*-Rubert (le). 48: 
Colb'ville. 64o; Darn|»ime-cn-Bniy, ang, Kalettei, *8» ; 
Étretat. 99; Hanouard lia), 6*8: Hênou ville, .loi; |«u- 
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iliiiièrr*, a»#; Mout-liauvnire, ; Monterollitr. lU; 
VufrbAtel, » 46 ; Ne*le-lb*dong. ali; Saiu'-AMbin-sur- 
Srie, 9<| ; .Vimoirry, '* 43 ; V*uto-S«unl-Reuiy (b**). *61 

VfuU > . 

Plaquette* romaines **w a* : Dieppe . * 4 : Sam u*- Brute <n- 
RMIn ( Ljnna; i 63 . 

Plateau roinum eu argent orné de relief* . l.iib<bonne, iJb 

Plateaux «l'étain pour il quête . RoimWivÎII*, btoUtt' - 
ville su r-.\1er, 5 . r n. 

Plateau* franc» en brunie : Dourinad , al. « 4 ; Enveniicu , 
•9; N«»»b>-llodong. ail. 

PlaU-aui romain* ce broute : Bailly-en Hi itère. *0 , Sainte- 
Beuve-en-Riviére | Ëpinay ) . ai*; Æunt-Murtin-cu-CaiH- 
pagne. 3 -t. 

Plateaux romains : en 1 erre coloré . Bulboc. , g 3 ; — en terre 
blanc . Bamtlin . 348 . 

IMàire (CurrueiU m). (Voir f.Vrciiatb.) 

Pleurs (Jean de*), évêque. i 3 a*; Saint- Michel- d'Halr»- 
roart. ao 3 . 

IMmnb I Baptistère» en) mm* siècle, Saiiit-Pierr<-en- 
Pftft. .'«la ; rial. OlseniJI*. 53 ». 

Plomb { Cnnaux en ) : Êtrelal . -«y 

Plomb t Oreueila an). (Voir G-rtwnU . ) 

Plnuib ! Cœurs eu | : Saml-Laurent-de-Brèvetlenl. tii. 

Plomb (Épia eu) : Ksrlnvelle*. aJ;. (Voir fyu.) 

Plomb (Kléebra dï-gliMH en) : t.nudebor-eu-tlaii* , l.y>. 
Ktrrtai, 100; Fécamp, 107; Gouniay-oo-llray, 316; 
J«uaié|^n. 3 ofi; Rouen * Notre-Dame), tli. (Voir 
FIMm 1 

Pbmb (loftcriptionc ehnél tenues Min : llim (le). 1*7. 

Plomb | Lingot romain en): Lille-bonne, t 33 . 

Plomb ( Plaque en) * relief* : Hourtauvillc. 3 ua. 

Plomb (Sedfonral antique en) ; Arque*. 65 . 

Plomb ( l'riw<* en) : Bol lier . i 3 , Caliouville, *77; Lille 
bonite. i 3 i ; Me*uü-*ouv-Lül*boniw 1 le). i 36 ; Saint- 
Maurice d'I tdan , • 18 . 

Plomb (Vues aulupie* eu) : Cnuy, A77. 

Poids et mcHjrM (Ninlég* «le») . pour la Normandie, Ar- 
qun», 57; pour la tille de ILiasn, Saint- Vincent, loi. 

Poids romain* eu pierre : Boueu. 58 o; Sainl-Saeu*. ali. 

Poignard ruiuain en fur : Lilleboune. 670. 

Poignard* gaaloL» eu brutize : Boxaucourt. aoj; l.oudi - 
nièrw. *a8. 

Poire romaine e n terre janoe : Liuiy. 47*. 

Poisson eu ambre : Jmniége» , 3 10. 

Poimonnirr* de Rouen, donateurs d'un vitrail du xill’ siècle 
à N'otro-Oamo de Rouen, '«37 

Pont d'iiruri IV : Aumale, 167. 

Pontif (Guillaume), arrhtterte du it* *ierle travaille pour 
\otro-Dame de Rouen, A» 9; 1 A t> V - 1 «SI, fait ta ruurde* 
Libraire». A» 3 ; 1A77. construit la lit-rwin* ou biblio- 
thèque du c lui pitre. Av 3 ; 1 V7S. couvtruit l'escalier de 
la bibUotbéque de Notre-Dame, 13 1 ; fonde la tour de 
beurre, lao; **79, nriiouiclk lu» rUircs-toir», A18. 

P0ulitic.1l anglo-saxon : 3* siècle. Jumof i-s. .'Du». 

Pont» de Rouen ( l^s| : u' sicrle, SK» ; x # siôtje, 5 H>j 
»i* «*ér.U, ; xu* siècle, 58 1, 1rs dcsaitre*. ■V'IS ; 

ida6, pont de bateaux, 5 H 3 ; > 836 , pont de fer, 
584 ; 1811-1839, uoiiK-jui pont do pierre. 584 . 

Partbaa eu pierre et un bois, détruit» au oustaoU : tu* 

' *èéc|e, l*‘rjiui|i . 106 ; 1U1' «série, Saiul-Nirulas-d'Alier- 


1 iisOBt, 684 ; Xt* siècle. 1^70. Seml'Mardi. 8; 1193. 
|-’r««<|ui«iiiie, 3ba ; Rouen |S.uiit-Laurciil). 3ÿl ; (Saint- 
Alacloit ). Aol : ( Sainl-Onen ) . 4 1 a : ( Saint- V ivirn ) . 3«jg ; 
ttt* siècle . Arques , 67 ; Aumale . it>h . Bouvreuil, i l o ; 
Bnis-lléruiilt, 373; Bo*c-6onbd, *73^ Bimrille . 3Ço_; 
i ô 3 7. Rully, 33ti ; tTimleldi , Sla ; Darnetal ( Ixm^pnon ) . 
agu; i:puia}-sur-|]iicl;ur, 3o« ; Gouy, af»8; llarfleor. 
<43, Huussez. 901; ll«iden|>-UodeBger, 160; Manpie». 
170; Montiiillier», 167; ftrufboer, >58; 1847. ReUu. 
*76; Rouen (Sainl-Onen), lia, (Sainl-Viuceut) 4oi ; 
hy. 99S; Siiinlo-Hôlcue- Bon«leviUe . 543- Sainl-Paer. 
3ao: Saint - Pvm- - de -Varougei die . 3 a 1 ; Toumlle la- 
Clu|Hle, 58; Tpp*»rt (le). 46; Vaupalière lia). 348; 
Vente» , 638; Vieux-Rue (la), ig6; Waueby. a3S. 
xvn* siècle. tGuS. Anppegard, 17; Rouen ( Augiistins) . 
i 38i ; Saiut-Jean-Jg-Lurdonnay, 34; ; îvlu* tsérle. 174» . 
Fry. 160; «77». Sainte- Marguerite- siie-Dudair, 3 1 5 ; 
1781. Rouen (Saiute-Madrle-ine) , 3 q 4. 

Portails u plein cintre roman : il* rt lit* «'^18*, Bcrsilb - 
eo Laux , , r io<i ; Bois-Uanber (le), '173 , 874 , Bour- 
duin ville, 5» 1 ; Bréaiité, 116; Clèro*, *8 1 ; Énialievillr . 
i«o; Ktrvtat, too; Héron (le), 391; iumiéyte», 3r>6. 
3ti ; MatbormUo, 167; M-nnil-Raonlt lie). 1B8; Mou- 
ÜTiller», 187; Ni-uünarclié, aao, an; Notre-Dame- 
d««-la-G*tUarde . 5i4; Ouuoy. a3a; Kebcts. 378; Ror- 
quninoiit . jôp ; Sdint-George* de Boadiemlle . 3 1 ô ; 
Sainl-Locieii. 163; Sinnl-Murtiu-Omomille. 1&9; Veu- 
b’tte*, 484; ViBainvitle, io4 ; — à ogive, xu*et 111P siè- 
cle ; — Aim-ville, Iiati ; Ba/rnlui , 9711 Baimn». 378 . 
t.aitk-ville .833; tlluK-nrille. , r >« a ; Urosaj, 833; Kprètot , 
181; Eu, 3g, 4o; dournay-en-Bmy, ai 4; Gouy, *(18; 
tirand tlonroiine ( le ), 333; Mn«n-|;l m* , 1 46 ; Nutro-Douie- 
<Je la -Gaillarde. ô»4, RirarviUe. 618; lUojen (Notre- 
Dame), 617, Ji t S , 4*i; Saint-Antnirmda-Forét, 137; 
Suinle-Reuve-cu-Rivière. a8 1 ; Suitite-Mnrio-dos^'.bsmps, 
âû-; , Saint~Gillc»-de-U-Ncuvi]|e, 181 ; Saiut-Pierre-le- 
V iger. f>af»; Soint-Saire , a64 ; Soint-Vincetii-Cra*u»e»nil . 
*65 ; Sien ille , *80 ; Soreng . 1 80 ; — xiv* «ièele, t7riel , 
30; Roneu (Augustin* ), 3H t ;(! Votre- Diuih-), 631, 4*9 , 

1 Sainl-fitMirges ) . 3-jS ; (Saint- 1^1), 3gi ; 1 Sainl-Onen), 
Ait; xv* siècle. Blainiille-Crcvun, 179; Roum (Cla- 
riwe»), 376; (Samt-Mnclou), 4o4, 4o5; (Saint-Onen), 
4i9; — x*r wè«:lr, Anneville-sur-Scie . 997 ; Bo&e-fto- 
ger. 378 ; Caudebrc-eii-Cnux, 4H7; Darnetal | Longpauu ). 
190 ; Durlair. 3oo; Epinay-sur-DiKlsir, 3ot ; Fécnni|» 
(Sainl-FtieniM'), 308; Gouie ville. 611 , 1809; Guerba- 
vilb -la-VIflillei-.iy. 4g4 ; tlarfleiir. 1 4a ; Lülcbuune, 1 35 ; 
Mout-auvVlaLad'i (le), 365, Mon Linl lier*. 117; Neuf 
cbâtrl-en-Bray, 987; Rouen (Pénitimts), 381 ; (Notre- 
Dame). 417, A18; (Sailil-feloi), 3g6; i Saml l-itienne drs 
Tonnelier»), 3g* : (Soiiit-fu‘iirg--«j. 3 g 3 ; (Smnt-Godard ), 
3g8; (Saint-Vincent). 4oi ; Suint- Vigmtn. 315 ; Saint- 
Aubin-de-Cretot. 4g8; 1619, SainUi-Gertrtubi , lgt«. 
Seiul Pierr«' «le Ma nue ville . 31u : i64S . Torft-Mesnii (le), 
5«3, Toiiffrrvillrdn-Corbclinc. 55. S ; Trait (le), 3»* ; 
Vattevill*, -'io.'i ; xvn* siècle, i6o5-iC4o, Dieppe | Saint- 
Remy), 17; i 63 i, Harflenr, |4S; 1606-1 638; Havre (lu) 

( Notre-Dame). i*6; 1691. MuHeiille-li*vDoux Clorher«, 
663 ; 1 656 . Rouen ( Bonne-Nouvelle ) , 377 ; XVIM* «iérle , 
Rouen, 1781 (Sainte-Madeleine). 3g 4, 

| Porte anglaise : B-.tfM-Ml1«;-i a-PlaiiM^ 63». 
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Porte Césanne . UHebourie , 1 33. 

Port>-Chnste : itiu' siècle, Bousille, 35o; Elheuf t Saint- 
Etienne ) . S«7; Boom | Saint -Marlou), 4 i» 7. 
Porte-Caergos ik* consécration , Gbap«Ue-SaitiM)ue« (1e), 

V*> 9 . 

Porte de l aWw>f d Aurby a Aumale. 17a. 

Porl* de la nui taon dre deux Corneille au (misée tic Hbom . 

S7©. 

Porte dn I* Aniline : Ou villp-l' Abbaye. oit. 

Porte dp» Vicaire* : AuvéviHe. Saft. 

Porto *'ii Pt du H* siècle à Notre-Deme de ftotaeii . 4*8. 
Porto eti (lierre du palaia do justice de Rouen , A&o. 

Porto Gutllaiiuie-Lioii : 17A7, Rouen. 444. 

Porto VasMcre : Rouen, 454, 465. 

Porte* de b tille de Rouen. 444. 454. 

Porto» de N o lrv- l)*mo de Roarn avec leurs ferrures du 
lui* siècle, lu, In, 6a3, 

Portes des bouillies: Amfnivillr lrs-T.bninps , 5ot| ; CarviHe 
led*ol-de-Fer, 5*7. 

Portes des tilles : Arques. 57 ; Aumale, 6gs ; Dieppe ,91, 
99; Eu, 4s; Harfluur, i64, 1 45, Havre (In), 1*7 ; Mon- 
lisillierx, 1I7; NnafuMrcbé, 9*0. 

Porto» du cbâlrau do Sommeauil : îvu' siècle , 53a. 

Portai ci» buis sculpté ; église* ou maiauii* , ivi* aiôck , 
Bois-fUiborl (to). 48; rbapeUo-bainl-Ouen lia), i&y; 
Havre (le), 5xg: Martoin»iUe, 3m ; Rebol*, 376; Rom -a 
| Saint- André-aux-Fèvres), 3gx ; { Saiat-l'ierre-du-C bé- 
tel) , 3gx; (Salut-Sevrr). 3ga ; Saiulc-Adreaac , 56g. 
Porta» en buis de réalise Saint-MacJou . sculpté» par Jrau 
Goujon : Rouen , 4o5. 

Portes eu Ce* . du xin* siècle , du rboBur de Notre-Dame de 
Ruum : au musée, 4*9. 

Porta alinéas.: Bernerai, 61 ; Cluquedent, 483; Dieppe . 
ai ; Uarftear, «45; Havre (lu), 1*7; Saint • Pu-rre * en - 
Porl, 54s; Saint-Valery-en-Caut (port Navarre), 536; 
Saint-Mandrill* (port Saint- Wulfrtni | , 5oo. 

Potence rn 1er pour lampe» à Notre-Dame de Rouen , 45o. 

44 1. 

Poteries acoustique* . BlotucviHe-éa-PbiiU, 533; Saint- 
Marlin -de- Bouclier» il !•• (Gaiieiey ), 3ig; Sotte» illo-let- 
Binien , 34», (Voir Loin.) 

Poteries aiieieiities : Bremoiilier, aio; Melamarrc, |36; 
Poterie (b), tôt; ftaiiil-Saéns, 169; Sanmonl-lu-Po- 
l*r*c, «o4. 

Potbin de Ferrière*, archevêque de Philadelphie, né à 
Ferrièrm, *n; ooutacre Manières, 9 4s; dèv* b tour 
d* Beurre a Koueu . 4»o ; sou tombeau aux Canuitu , 38o, 
Potiers rooiaiua 1 Marques de) : Biangy, 17Ô; Brutonne, 
bod, &07 ; Cany, 678; Cuudrbce rn-Gaux . 486; Cau- 
deber-lcx-Elbruf, 3a4, 3x5 ; Dicp]>o, «5; Épiuay, aâi, 
*53; Fdcamp, 106; liarflevr, «49; ilôrironrt-eo-Caui , 
Sxg; Lctidin lie), Ô06 ; l.illcbonnr , i3*>, 57a; Loges 
(les), i(9, MnaJôrrier, 4g6 ; Neuvilb-b-PoUel, *5; 
Rouci> t 36i, 36g. 371, 37a ; Sainl-Aubin-eur-Mer, 5s 4 ; 
Suiule-Bau* «-en -Rivière, sût, *53; Sainte- IMéne- Ban- 
derille, 54 s ; Sauit-Martin-on-G umpagne , 3a ; Sotlnville- 
I ex- Rouen , 34o. 

Poudre (Moulin à) : Maromnae , 344. 

Poutres et rorukbcs sculptées de* églises au x«* et au 
x»tl* siècle : A 11 Iwy in mont, t63; BoeuMult, 194; IM- 
beuf, 9ti5: Béneavitle, 5op Brrt beau ville. 476; Bexan- 


| court, aoi; Bouaflle*, 178; 1&7J. Roudrvillr. 5to; 
Btmrille, 3 .‘10 ; Rrèinoutirr-Menel , 906; 1897, Gamp- 
■euMville, 178; Goupigny, 170; DamjiierTeen-Brn\. 
* l o ; Kllucoart . 1 C9 ; Foiitaiue-le-Duo . 5s3; 1 5 1 5 . Pt<sa»' 
(le), ipë: i5o3, Itarcanvilk, fn 0 ; Haussez, ton. 
Iloeqtw-wlle. 48 1 ; Hndrng Hiiden|jer. «6o ; Marque» 
170; Meunrral, »i8; ibei. Afesnil-flaoult (le), *rtR: 
Mesml-Hnrv (le), 5x3 ; MotHèrolHer, ï58; ffullemoiil 
171; Poaimereaix , «09 : i*)38, Béeleaiap. 187; lUton- 
«al, 187; i54i, Rirhemont, 188; «53*. Rc>cque*noul . 
«5g; Honrberulle*-cii-Bray. *o3; *534. Riae-Saint- 
Pirrrw (la). i85; Ry. agi; Saint-De«iift-l<*-TliilM>ult, 
agô; Samt-LéjpT-nm-Bui». igo: Sainl-Paér. 3ao; Sas- 
seville. 483; tâsS-ibAa , Veulcs. 538 : Villnrs-sur- Au 
mille. «<jg, «70. 

Prêches anciens : Aulretot. fioti; Bni<ny-»iir-Faidue . 
980; Coudebnc-en Ceux, 4g8; 4'nlteville, 54o: Gnque 
lot T Kant- val . 99; Dieppe , so. ai ; Grntid-Quevilly 1 le) . 
334; (.uneray.ù, Martin-église, 78; Soinl-Jouin 109. 
Sanvic, «3o. 

( P rèclrrs | Croix de). [ Voir Oeir. ) 

Prèrimx sang u Fecauip ; sa fontaine, ioô; sa légende, 
loli; son reliquaire, 107; à Sainl-Maclou-b-Brièr** , 

190. 

I Précieux -Sang | Monastècv du) : Rouen, 386. 

Préeordiu» ressuscité par saint MHIon . lot. 

Pn*-de- U - Rnt.nlle : tlaildeber-en-Caiil . 468; Rouen. 374 
Pnèdiraleur ((.hambre du) : Dieppe (Saint- Jacques | , 17. 
Presbytère d’Héiiouville ebunte pur Corneille, 3<n. 

Presb) 1ère» iriuanpiable» : xm‘ siècb , Nouville-Ferriéres . 
*5o; |433. Mnimetille-la-Gooptl , tso; tt>3*, Hènou 
ville, 3oa-, 171», Eaebvelloa, 987, 5418 ; Pourri Ile, 71. 

! • 

Prétextai (Saint), évêque de Rouen, asaatainé à Roueii 

! M: 

Prêlouvs ; XTI* siècle. Aumale, 166; Bouille (la), 333 
Prieurés anciens ou traditions de prieurés: Ambnunrenil 
(Ribeufi, 53,54; Ardomal, 8; Arqnesl Saint-Étienne) . 
58; Auffny, 84, 85, f>Gl>, Authieux-Port-Saint -Ouen 
(les), 9G5: BaequcviBe, 3; Beoavoàr-cn-Lyoïis (Saint 
(.anrrnt-cii-Lyoïii), *57; Belbouf (Saint- Adrien), sftfi: 
Be(kfir»mbi« ( TotMMBl). 9 ; Bois-l'Évèqu* < Beaulu u ), 
988; Bol hec | Val-aux-Grùs). y3; Bondcvillc, 34t : Brê 
Dontier-oa-Brajr, 94o-, Bure*, 994; C<widet»ee-on4uiu\ 
(ColleuMint), A89; Cbrea (Saint-Sylveotro) , 9S1; Clô- 
ville, 5ib, 5i6; tira»viUe-(a-Roqnefort, 5*9 ; Croaay. 
Il; CriquKini (le Pierrournt). «6g; Groiay-b-Haye . 
«57; CureniUe-sur-Yère (Bougecainp), J7; Cuy-Saiul- 
Fiacre ( Saint -Fiacre), 908; Dieppe ( Garnie -G Ate). 19; 
Elbcsf ( Bénrdie Unes ) , 3x8 , F.n vermen ( Saint-lau mit ) . 
ag, 3o; EtouHeville^siir-Mcr, 55» ; Féeamp (Notre 
Damr-du-RouTx-Reandoin), «08. i«»g; Frétila, 938 ; 
Gr*nde*-»qtM (lea) (l« Pabd), 19; (inmd-Courunne 
((e), 333, Grnrillo. 199, *93; Goofrerillo-rOreber 
(Sainl-Digoefort), 1I1; Gretnonville ( Saint-llbiae-de 
Luy), 55N: Hauronrt (le Pierrumcnt). 900: lucbevilk 
(Saint-Martin-ao-Boal. 4»; Lougueil, 7 3; Longueville. 
(h>; l.oiiTrlol. it).À , Mesnil-Kodempriso (le), x D ; Mont- 
aui-Maladea (le), 346. Mortrener-sur-Reuliie . 954: 
Mucbndent (lé Pnbol ) . 565 : NenfcbAtek-n-Bray, 948; 
Neufmarehv , 991 ; Oi«ad , 336; Onville-I' Abbaye 553 
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Pavilly, 336 ; Prtit-Queriily (Samt-Jnlion s . 333 , <Juc- 
vretHl*-la-Puler*c . 170; ILibruf. 53 , 54 ; Rouen | Bonnr- 
Nou relie ) . 376; ( Emmurée* 1 . 87$; | G rwimnont ) . 378 
(Sainte- Madeleine), I7?; ( Salnt-Or*aia ) . 878, 3 y 5 ; 
(Saint -Hilaire). 384 ; (Saint-L6). 87 -, : (Saint-ilicM- 
du-Mont-Gargau), 37C: (Saint-Paul), 3 g 5 ; (If* Tem- 
plier* ) , 377 , Itogurforl . .~n <) , Saine Saint-Just ( bourg 
ila Saine), 7; Saint - A uliiu -Jointe- Boalleug (Saiut- 
Gilles), Ut; Saint-Saen* , *60; Saint -Vigor-dTniormlle 
(le Val-llulliii) , ibb; Sawhay (U* Rendus), 35 : Sigy, 
«7»; Vattetot-snr-Mer, n 4 ; Vend** (Nolrr-[>aine-du- 
Vil), 538 ; Wancby. * 33 . 

Prirai d<* Saiiit-Pbilbcrl À Rouen , 87» 

Prison des Prince* ;>ti Havre. 1*7 

Prisons des prêtres pendant la Révolution : Mesniètr» , 

•j ' I Rouen , 3 43 , 

l'rhitu» eMJésiuslt.juo* ou de i'nflicialité : MuutiviHiers , 

1 46 ; Roue». 4 * 3 . 

Prisons féodale*: AuhrrvHlr-Jn- Manuel, A7»; Aumale. 
166, 167; Canville-Jes-ltciu-Églwea, bu; Gaudebec- 
«n-Can, '<9*; EcrvttcviUo-ka-Baoaê, 565; Farté < la > . 

1 96 , Guiitt-i ilk .11*; Gravai . *39 ; Mooliviiiers . i 48 ; 
Qi*«ef. 336 ; Pifay-Poiille, 346 ; SiervUk. sHfl; Ville- 
fleur, 485 . 

iWornio» du aaml Mcn-ineiil «il ivi* : Candebre 

«i*C«u , 489. 

Prorcsaioti générale du *ainl sacrement: i 4 * 3 . Valmmit, 

Û 48 . 

PraUmolaire uposUiliqin- aa' mecle, Anvcvitle, bai 
Providence (Sœurs île In) : Rouan, St"]. 

Puits «ariens: Beaumont -k Harem , .'>!>•» . Ueaurrgaire . 

97; iMimir-M-lpini, 1&7. * 58 ; liera r»cou ri , *oâ, 
ao6, Bons, *67; Braquement. 04 ; Bretonne, bnti. 5 - 17 ; 
iriquiors. 168: Êtreltt, 100; PalleiKoiirl , 181 ; Fau- 
sille, 5 t 6 ; UtrdouviHw, 331 ; Houppevillo , * 43 ; lions 
•ave-Bérenger (In). 98 3 ; Laaerov, t>; Mann). 3 < 3 ; 
Notre-llniue-de-la-GailUrdc, b >4 ; Pdtil-Caaruotw ( le), 
334 : Pw r it wtirt , mû; Quevilluii, 3 i 4 : BhUuivjI, 188, 
Roquefort, 5 oi>; floqviHc, 96; Siint-Doniade-Thiiioull , 

»<| 4 . Sainl-Jouin-sur-Mer, 10»: Suiol-Manls, 7; Soint- 
\irolaa-(lo-niii|Ue<uit, A98; Saint-Ri<|uii?r-ei»-Rivière. 

«91 : SaOOMMlt-la-Paterir . 90 4 ; Son pic 11 1 . ao 4 ; ïliiédi- 
Aille, 90. 

I'uiU de c lui 1res : Bival, a 4 i ; Jui>ibé|0**i , 3 og ■ OuviHc-l'Ab- 
k»ye, 554 ; Rouen (Emmurées). 37H. 

Puits d" Sninl-Éiiü : Rouen , 897. 

Puits des Saints : Rouen (Saint-Marcou). Il 7 h ; .Saint- 
Saine, * 54 . 

Paît» du ivi‘ siècle : OimcI , 330 . 

Puits romains Caoduber-|o*-Eibouf, 3 * 4 ; LilMmnne. 

1 3 * ; Rouen , 870. 

Q 

(>U4i Saint- W uifron à Saint -44 nnilrillr , bon. 

Qismiel (Nicolas), imagier do Hou au, ib*o, 4 * 3 . 

(Jtiinairn en or d'AmsUso . \r*le-||odcmg. * 44 ; t)ué- 
vrerilk-la-Po tarie, 970. 

t.ininlaïunkiiiw île Brétigny (Jean de), introducteur du 
Carmel, inhumé aux Cmditni de Rouen. 384 . 


SEIN K- INFERIEURE 
II 

RadtfMtde (Baintu) : *un image 4 Saint-Mandrillr . bo3; 

•oit prieorè 4 Nrufchâkl. *48. 

Rats détruits 4 Juiniege» par mint Valentin. Su. 

Raudio, iculpd'iir a Arques : m* sièrJc , 58. 

KéraUrt» : Rimeu , 3H7, 6b 1 . 

Réfectoires ia<i<i.istiqurs : m* siècle. Saint Wandri|!e, fm i 
«Ain* aieele, Snint-Onon de Rouen , 874. 

Refuge ( La), roainiunanU- religiesise 4 Ronen, 386. 
Réhabilitation de Jeanne d'Arr 4 llonen , 4i6. 3 S* 

Heid (Robert), éiè<{ue des Orcades, inhumé 4 PiipjH- , 
63. :,44. 

Iteliqiiaiie de saint Cande lun dw flammes 1 Vitrail du). 
3j»i , 

Reliquaui.- ou usMUirede l'Altrv Saint- Vladuu de Rouen , 4 1 y. 
Hi'liipum's à Saint- Wandrille, bo8; à Pavilly , 330. (Voir 

CUok) 

Keliqiiet dm saints nhhés et moine* de Siiml -Wandrille 

s 

Rcljqnes de saint Amand de Hndet. 4 Gorille , bo3 il*> 
Mint Ausbvrt de Rouen .4 ta Vaupabért*. 34K; île saint 
Gande de Mneslridit, 4 Rouen , 3yi ; de saint* Galbe 
rine d'Aleiaiidite . A Rouen, 37*1; île sainte llmueti- 
tmde, à Sain levier! rude, 4gfl; de «oint llildevent 4*- 
Menai, h Goiiniii>-en-Brnv aiô; de saint tluen de 
Rouen , à Damelol , 989. 

Reærve nupharMtiqae n*ec sospecision ; iti* siècle, Yil- 
lrr*-*or- Aumale, 170; iaiii* siècle, Cany, 479; Rouen 
(Saiiil-Marli.ii }, 407; (Saint-Vivien), 4o8. 

Refies de bancs de pirrre : n Port-Mort , *88; 4 Sarni-W.m 
I drille , ion. 

Riv<tonl, peinlM* : llonen . 3 40. 

Retable en terre mile, de i bE4 . Rouen, 4**. 

Retable» eu bois, albâtre, marbre, pierre, etc., du un* 
liv*, iv* et i*|* «aède : Ambnurville, *q6; Allgrr- 
ville, *8; Anmak, 166: Authieui-Reliârillejles). *78. 
Rlninvilh- t'iwor» . *79; Bocaooo (In), *79; Bois-Huliri 
(le), 4|; Bois-l'ÉiAque it«). 988; Brétnonüer. 960; 
Gotonoy (k), *7 4; Coupigny. 170: CraoviDo-LvMollol. 
48u; Doiidcau ville, lit ; Draquetille, 89; Élretnt. 
100: l'unUiue-eo-Brav, 957; è' restes. *39; Prc»- 
qiiienne, 35a ; GaillKfontaine. 198; lllois, bai ; Mont- 
ded'lf, 35o; Muchcdcnt. bs ; Néville, b*ü; Lonffrvv - 
43 ; Palnel | Janville ) , .48* ; Poinmemu . *ra* ; Pris ( la ) , 
*60; Saint-Auliin-de-Cretnt. 4g8; Saint-lknia-wr- 
Seia, 8K; Sainlr-Beuve-en-Rivière , «5i ; -SAint-Georgev 
de Boorhenilk , 3i3; Sainl-Msnin-Onion* ille, 960; 
Soinl-Oiien-aur-Brocby, 3; SoiDt-Valery -sous-Bures . 
s3i -, Touffrevüle^Mis-lJailK. 989; Trait (le). 3sa ; Va- 
lienilk, 906; Veauville-le»-Hann«, bâg; Vicquemare . 
a»*. 

Rihaudins en broute : m* siècle, Escla.elle* , 387. 

Rihrrt (Saint), apéln* du tu* siècle, Implisc â Gharirs- 
nHt«nil, 61; 4 OuiéiTocnurl. aâo; à Tiwry-lo-Gnind, 
53; — meurt n Monkrollier. 958; i^s fontaines, Si, 

53, *. r »o. 

Rivière* bouc lices ou duportiee : Auborviliida-Bennnlt . 1 1 f> ; 
Bolbec ; gS ; Brutorme , boti ; Daufae<if-U-Soc . 1 1 7 ; Élr*»- 
lal. 100; GnûnviUe-r Alouette , 119: Névilk, .'**4; Reti 
ville . ji 3 ; Saint- V*|riy e n r.aui , 5S»i, 
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Robert Clément , évêque iTHippOW! : Pavilly, 3i'( - Rouen 
I Emmurée* |, 376; inhume oui Augunline» de Rouen. 
UL. 

Rochefoucauld ( I jt rnrdin«l de lâ) : consacre legli*e Sainle- 
Maddeiii* de Rouen, 3 qV rnonnstruit la inaiwn de* ^ 
prêtre* inlirme», (4t. 

Rochefoucauld- Raudan (Oliarletde In | , inhumé 0 Rouen 
en 1&98. 434. 

Roger (Pierre) , archevêque de Rouen : fonde I* collège du 
Pope imi dw Clnmeolm*. (4a; pvotrge le» Csmie» de 
Rouen . 38i. 

Ko» do Fronce a Rouen , 37?. 

Roi» frnnefi dnna la fo»dl de Brotoonc , 607, 5uB. 

Rollon : aon arrivée à Rouen , 373 : aou baptême . 878 , 
hélil le ChülH, 4*4; va au-devant des reliques de *aïnl 
Ouon à DornoUd, 989: *on tombeau à Notre-Dame de 
Rouen, 438. 

Romain (Saint), MqiW de Rouen détruit le* temple* 

H l’araplutlxitre de cette tille, 378; ton manoir et «a 
mare à Deville , 3(3; est inhumé dan» U crypte de 
Saint-Godard. 3a*; non rorpt est enlevé, nui *ar- 
ropbage placé dan» l'église Saint-Romain . .lufl ; m lé- 
gende sur verre à Saint-Godard . 3i)y: *a chàw» on flertc 
à Notre-Dame. (St ; privilège de la Berte . (89; la cha- 
pelle de la fierté , U9. 

Ronsard, abb* de Rrlloinnne, «07. 

Roqueforts», n CmaviUc-la-Roqiicfort . Tua ; a Roquefort. 
ôig; a YailiqtMrviIU>5&8. 

Roquette (Ile de la) : Rouen . 3Û8. 388. 

Rosace* de Saint-Oued (lai») tracée» par le» architecte», 
(ta, *i(. 

Rosaire { Tableaux du | ; Mil* siècle , Ferrière* ,«i«; Fon- 
taine-lc-Dun, 5a3; l'oinmereux . 909. 

Roue (la). couvent de chartreux a Rouen. 38». 

Roth , dieu topique de Rotbotuagm : Rouen. 368 

Rouge-Mare (La), lieu do bataille en gü3 : Rouen, 3;(, 

Roussel Marc d’Argeot I L'abbé) : fond* et dire l'église «le 
Saint-Qucn de Rouen «Ni 1818. 4 loi »nn tombe 10 dnuv 
cette église. 6*5. 

Ho y ami h- d'Yvctot, aàg. 

Ruelle de Rome à Arque», 36. 

Rue de Rom* à GrainviBo-In-TeinUirièr* , (Ko. 

Rue Césanne & Ltllebonne, » 33. 

Rues: d'Arque», 67, bp; d'Aumale, 1 67 ; de Caudebce-en- 
Caux, (ÿ3 ; de Harfleur, i46; de MontmlUer», 1(9; de 
Rouen. (67, (76. 

S 

Sabre» fi«u<*uu «rraino«a\r* en for ; Amrraville-laMiroie, 
9l»5; Aubi'iiDcunil-lw-Frahle», 176; Ave*n**-*n-Bray, 
jo 6; Baillolc-t, **3; Dtrcntin, 8(7; Coudcher-lei-EI- 
bt'Uf . 3»ü ; CoHevill» . r*4o; Dampicrre-en-Beay, 908 ; 
Dieppe. «4; Douvreud, «B ; Duelair, 999 ; Elbeuf, 3atl; 
Knienuru. 99; Ealcttea, 98*; Élrelst . 99 ; Foucarmout . 
181 ; Hanoiuird(le), 5aB; Havre (le). 119; Hodco|'-ou- 
Ruar. 18 4; Unemit ille, ag3 ; Jiiuiiége», 3iu; Lambert ille, 
5; Morliu-Kglise. 73; Meniiêrei, 9(0; Monl-Cuorairr , 
«84; Montèmllicr, 9&8; Monvillc, 984; NeufcbAtcl-en - 
B ray. »(ti-, Neuville-Ferrière* , aüu; Oi***l, 336; Ori- 
val. 899; Ouvitlisla-Rmèru, 76; Parfondeval , 981; 


Rouen . 878. Saint-Aubiu-sur-Scsc, 79; Sainte- Meiipo-- 
ri le- sur- Mer. 8t ; Saint-Martin -aux- Bmicanx . 46a; 
Soiiit-Riqnicr^n-Rivière, 19a; Sninl-Vnl<-rv-*n-C«ui. 
638; Sigy, ib»; Soüianry. 983, 96S; SoltoviU*-|r*- 
Rouen,34o; Vente» Sniul-Memy (|r*|, 964. 

Sabre» francs coupé» : Yenta^inint-Reiuy (leuj. «AI. 
Sacbcl* ( Le» ) . monastère : Rouen , :>8i , 

S«cque»pée. peintre ; xvii* «iéele. NeuTillivCU«nip-d'OiM>| 
(la). 989; Riway, |3; Rouen (In Mui»om|, ( ... 
Sarraire» : tu* aiècfo, crypte de Satnt-Geiiai* de Rouen. 
363 ; tui* aièclc , crypte d'Uériconrt-cn-teux . Ôr.i ; 
xrn’ nècle, Ainfrevi]|ç^-le«-ClMtnp*. >nj- vit' «lêrlr. 
Me*niUwu»-Juinié|'e» (le), 3t3. 

Sacrement (Fille» du Saint-) : Rouen. 387. 

Sacristie» : «n* «ètle, Rouen (Notrv-Dïüïrï, (9 4; \> Mo- 
de ( Saint-Oiien ) . 4 1 3 ; xxi* aiétJe , Fèramp ,106; Rouen 
(Sainl-Macluu). («7 ; mi' «iècle, Rouen (Saint-Audre- 
ani-Févrea) , 3i)9; (Saint-Eloi). 3 fl7; iSaiul-Codajd 1. 
8991 (Saint-Hilaire), 3p8: 1678. Grand-Couronne 1 le | . 
333; 16S6. fluuint l’Auvray, 5a»; 17*6, Bcaumont-le- 
llarenr . û6i; 1787. Rouen (Sajot-M.iclou I. (07. 

Saèiw ( SainiyT ui préaenec u Juoiié|;e« . 3o i ; fonde le 
munnatérr dr «on nom, 961, 969; auti Umibemi. mi fon- 
taine, 981 , 989 ; aou reiiquaim en forme de brin», jyii. 
Sai f *n «njlo-Mixon ; Saint-WandriHe. üoo. 

Saint- Joseph (Fille» de); Goornay-rn-Briy. 917. Rouen, 

Î£ÜL. 

SainU-SepuIrm. (Voir .V/ndrre*. ) 

Saire (Saint) : *on ermit-ije , »o toinbiuu. uô4. 

Saline» : Bouteille», 77, 78; Crie!, 36; Dieppe. «<i ; Mom- 
tivillicr*, 1&9; Rruvilfo-le-PoUel , a(i; 8ainl-Pieriv-ei»~ 
Port , il», 

| Salle nui Puellea ou Puccllc* : l’etit-tjiiei ill v (le). 

Salle do rinquisitinn à Jiuiuége», 3<i»i 
Salle îlot État» à l'urcbevéehé de Rouen. 448. 

Salle de» Garde» de C bar le» VII à Jumiège». 3 m_v_ - 
Salle dp» Pat-Perdu» a Rouen, 4(o, 45 1 
Salle de» Procureur» A Rouen. 4 . h». 45 i. 

Salle foimeée an Havre, 19H, 

Salle (J.-B. de |j) ; fonde le* frère* de» Êculu «brc-l.ii.m 
à Saint-Yon de Rouen, 386; «t inhume à Saint Sorer 
de Roueu, 366; tninsféiv à Saint-Yon en >734. 388 
etbunié eu i838, 366; »a dalle tuniuUire à Sainl-Se- 
ver, 3 ij 6. 

Salle* capitulaire» : xii* «inrle, Saint-George» de Boucltci 
ville, 3 18; Vulawii (le), 9*; un' siècle . Beaulieu. 
189; Bivnl. 9.(5; Romlevilk, 34a ; Saint-Virtord'Ab 
baye. 89; xv*«iêe|r. Rouen (lu* Emmurée»), 878, 
Salle» romaine* pavée* ; Saint-Aridré-Mir-Cailly, 98Ô. 
Salomon de Cmii : Rouen , 563. 

Salut d’or anglo-français : Vert Bo»c (le), 558. 

Salut du dimanche, fotidé en i65g : ErUil-l'Auber. 1 . 
Suivait (Jehan), architecte de Notrv^Dxne de Knum .ni 
iv* aiéde, (»3, 4e4. 

Sandale* funèlin>* des rauine» de Siiiut-WamlnHe . \i» • :iu 

tvn* aiècln: Snint-Waudiille. âoi. 

Sarrasin» (Butte aux) ; G ra ville , tas. 

Sarrasin» (Tradition de) : GrainvUle-lii-Temlimenr. (80. 

Gravilte-Sainle-IIonorine. 199. 

Saule »ériiloire : BelloraiHH-, ao8. 

Sceau de léproserie, xn" siècle : Ducluir, 3oo. 
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Sc*mu d'argent : xn* *ièck, Gailkfoutnroc. 199; Bo- 
urre Ha). »9«. 

Senaux matrices : Ull* siècle, Auffav, 565; NésiUe. 335: 
U»* »iêfle, Dnrlair, Soo. 

Sde d Harllcur (la), a *&. 

Si-rnmosaie* franc*. I Voir Sabrts. ) 

Nrulplcur* : ut* siècle . lirna<r|mi) du Liège , Rouen ( Notre- 
Dame), 435; xv* *iè<k. Chenues wn*, Rouen (Notre- 
Dame), 43 1 ; De*heaiu l UuiUuniia ) . BawuHe-Comle , 
jr>D : Dcsvigtie* , Rouen ( Nolnr-Dume), 43 1; Henne- 
qnin d'Anver*, Rouen ( Notre-Dame). 437: Lefriuiçoi» 
et k'Hoatelier, Rouen ( Notre-Dame), 4 ta; l'ol MomH- 
inan. RottOO ( Notre-Dame | , 43 1; Thomas (Jehan), j 
Raoo*-lc-Cuute . 55o; Phil*pf»«>l Viart, Rouen ( Notre- 
Dame). 43»; xxi* sied*. Caalilb- (NiroUfl. Rouen 
< Notre-Dame ) . 4 1 7 : ( Soint-Maelou). 607 ; Connu ( Jean), . ! 
Rnnen (Noire Du me). 433: (Saint-Patrice), toi: Dc- 
«olbranx (INerre). Houeu j Notre-Dame), 117; Goujon ! 
I Jean '1 . Rouen ( Notre-Dame), 433; ( Soint-llitclou ) . 
4o6, 407; lülbitnr, Moulivillier», t68: Ltnwlin (Pu- 
ni*), Rouen I Saint-Marlou j , 4to; Pilon 1 Germain |, 

Kn . 4y; Valnionl , X» & 7 ■ (Jumncl I Nicolas), Rouen ( Notre- 
Dame). 633 HSaiiit-Mnelmi '1,607; Rondin , Arque* . 58 ; 
Theroutde 1 Jean ) , Rouen (Notre-Dame), S17; (Saint- 
Marlou |, xni* siècle. Auguier frères, Eu, èo; i6a«, 
Dmivier. Roue» ( Saint-Marlou ) , >07 ; Goerjiin . Dieppe, 

17; 16*8, (îugu, Tiélres’ille, 6 45; Sanith» , Pèratop, 

1 07 : Vigé et Geflin Ailaul , Dieppe .18; — UHI* siècle, 
t-nbai*, Rouen, 609; Carpentier, lloueu. 407; Clodion. 
Rouen. Uo; Jadoulk. Maillurnyu (la), 497; Rouen. 
3yti . Lecomte. Rouen , 43o; Puttier, Yw’lot . hfio ; Stalds 
(Panl). Rouen, 448; us* siècle, Da»id d* Angers, 
Rouen , 586. 

Sculptent* de* «(allés de Notru-Dame de Rouen ( 1 .V&7- 
1669). 63o, 43«. 

Sculpteur* du ckltrc Saint-Marion de Rouen (in* siècle). 
4oo.‘ 

Sculpteur* du tombeau des cardinaux d'Ambmsc (xvi'siè- 
rie): Rouen. 434. 

Seau eu hais du mot en âge : Yébleton , 6*0. 

Scan romain en brous* : Caudeber-kx-Elbetif . 3a8, 

Scan» franc* : Douvmid, *4, a8; Emertneu. *9: Ne*le- | 
Ifodcug. a44. 

Srguier ( Le chancelier) en Normandie , 1 63y ; Bouille { la) , 1 

SH | Droits da) : Rouen, 601. 

Sémaphore du premier Empire : SoUcnlIc-eur-Mer. Bafi. 

Séminaire* : xui* siècle, Havre (le), 196; Rouen, r filifi ; 
Joyrane, 463; «658, archiépi»cc-pal ou «le Saint-Yiriea , 
443; 1707.de Saint-Nicaine ou de* pauvre* dercs, 443. 

Sento* lépreuse* ou sentiers dit* Lépreux : Criquebeuf-esi- 
l'.aiU , to5; Siiint-Joiiiii-sur-Mnr, 10a; Veula, . r .3ÿ. 

Sépulcres (Saint*-) existant* ou détruits: Auppegard, 1; 
Aumale, 160; Blarigy, 176; Bourg-Dun (le), 61; Bore*, 
al 4; Caodebec-eu-Caux , 690; Dieppe, «fi; Eu. 4o; 

J luniéfea , 490; Mautévrier, 696; UuviHo-ln-Riviére . 
566; Rouen (Saiul-Ouen , 4l4; Saint -üuco- son* - 
Bailly, «34; SicrvUk, 986; Tréport (le), 66; Yébkruu, 
5ao, 

NpolUire* de la cathédrale - ewlcuiastiqun» et laïques, 
437, 438. 


Serpette eu fer : Coudebsc «si-Caux , 466. 

Serrure* rntnaine* : l.illnbonno, 670; Saintr-Uahinr-Boii- 
durilk, SoUevilk-kx-Roucn . 34o. 

Sover (Saint) : sa cbèase, du xu* siècle . au mo*àe d'an- 
tiquités. -43a. 

Sibylle* : au portail de Notre-Dame de Rouen. 619: au 
Uunhcau dm d'Ainboise . 1610; Rouen (Notre-Dame) . 
634; dan* les verrière* de Saint O un» de Rouen, 4t&: 
(porche ou passage «le* | , Dieppe | Saint-Jacques ), «6. 
(portail de*). Daroela! ( l.imgpaon ) , 9yo ; — (peinte* 
en «6tt dans la thajiell- Saint -Gorgoti de Ciouetey. à 
Saint Martin-iie-RiMr henille, 3iy. 

Sièges de pierre dan* la* égti*es: Burr*. **6; Saml-Jean- 
d'Abhelot, |5«. 

Siège* île pierre dit* Mini* Oucn , Philberl et tVandregisik . 
Govillo . 6t>3. 5 o 4. 

SilDel* (ou tube* eu ce dit*) : Cony, 678; Caudeb«c-tet- 
EJbeof, 3s4. Hérirourt-en-Csnx , 5ay . Lilh'bonna, 1 35 . 
670. (Voir G*.) 

Sigebert, rrn d’Aualraiic. à |Uni«iu. 873. 

Silène l B uste de | eu brunie : Kpin*y. *5*. 

Silex contenant de* monnaies gauloises ; Bimc Edetine . 
973; Usoourilk, Sot; romaino* : Fn>ooy- Fulny. 
99ti; Nemilledühainp-d'Oisel (la), »6y; NcutiUo-r«r- 
rières. i5o. 

Sikx taillés 1 Fabriques île): lllangy 176; ilraipiMiMMit 
67; FrMusille, aaC; Loudiniérea. asH. 

Siméon l Saint), moine du Siuat : al* stècL-, vient à 
Roueu . 376; appoile 1 m rolii|UM de Bauitr (iathenm 
d'Aleif ndne . 375 ; m fnulaiiie à Driille, 348. 

Simon (Richard) : *on presbytère a BolU-vilte, yè ; ton 
insrriptiuu commémurative à Diiqipe, «7. 

Soc de cliarrue du moyen âge : Vebleron, 6so. 

Soe de rharrue romaine : RiMichcretlci>-«n-Braj, 909. 

Stnir* d'Ersiemont ou CapuU* : Ernemmit-sar-Biwlir. 976; - 
Rouen , 388. 

Sutura de la Pro» idence ; Rouen , 38? 

Su-or* grittt» : Roueii, 38?. 

Soleil d'argent donne pnr la duebetae de Loiiguovilk a 
l'égÜM! de Fnusille, ht?. 

Sonneri* de eent quatre coup* à HaHleur. 1 65. 

Sore oo Sourie iJanqtiMi. rortairv du xn* rièek : Floc- 
qne«, 6g. 

Soupiraux de nininnn* romaines: Ssint-Sncut , «fit. 

Sources dite* Rofoi* . R«iisH(e, CurdiHtlt Forga*4e*- 
Eaux. 197. 

Sources intermittentes ou difpanies : Bézaneourt , »*>5 , 
906; Brotuone, 60C . DaulN'iif-le-Sec . 1 17: Étaimpui» , 
87 ; Étretat. t tüTCraiuville-r Alouette . 119 : N'érille. 
534; Saint- Vaaal-Dieppedalla , 53 1 ; Soint-Valery-eti- 
Catu, 536. 

Source* sacroits ou venérum. ( Voir f-Wamn «ocrm.) 

Souterrain* : Auumlv. a 6b ; Beau*ault. 196; Buauvoir- 
en-Lyon* «57; Bee-de-Mortagnc (le) , 1 1 h : Blangy. 
17C-, BouHIe*, 935; Gailly. *6o; Feuillie (la), 160; 
Gmliefuntiiiiio . 198; llarReur, 169; Piern-pont. 998; 
RoncberolUo-en-Bniy. 9i»3; Saint- Auliii^*ur-Mer, 5s4 ; 
Taucarvilk, 1S6; Vmlette* . 683; VÜIer*-«ouii-Fou<ar- 
mont. 191, 19a. 

Soutrrraiiw - rrfoge* Auber» iUcHs-.Munucl . 676 ; terain- 
rille, |t?, 
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Squelettes indéterminé* : Anlïaj, £>G6 : Bradiancoort, *67; 
Caedoboe-en-Caui, 886; Criquier». îC-lü; Crwille- 
«nr-Durdetit , 485; DanipH-rre -on- Bray, *09; Deu- 
d-rille, Su; Épmay, aï*; Kerwnville. 117; Kwort»- 
Variinprv (le»), 180; ÉlraUt, too; Gourniy -en-Bray, 
ni; GraviUe-Saiiile-Hoiwirine , «a*. 568; Havre (le), 
ta); IfnUionvilIe, «87-, Mcwil-Esuard (le), *68. Mo- 
Dgnie*, #09: Neuvilk-Chiunp-d'DiaH^a), *61»; Notre- 
Dame de Bliifuttuil. '197; Onaio ville, 881; Oudnlle, 
ifta; Froweville, *3o; (Jori illon , 3» J, 3 il; RimicIuv 
ruHowii-Bray. *o*; Rouen, 368; Saint -A uhin-mir- 
Hcr. 5*4; Saint-MarLin-OuiouvilU). «Go ; Saint-Kaire. 
*55; Saint- WaodrilU- Rançon , 800. 

Stalle* il* Notre-Dame d* Rouen (1)87-11(9): bran» 
auleur* , leur description , leur histoire , 83o, 43 1 . 

Stalle remarquable» : mm* siècle, Tréport (le), 86; 

M* aièH« , Blainvitto-Crcvon , 373 ; Rouen ! Notro-Dnnir). 
83o, I3i : Saial-Sulpice-sur-Yéfi (venant de l'abbaye 
du Tréport). 48 ;T«*iu«uUe-*ur-Criel (tenant du Tré- 
|k»M ) , 48 ; xm* «ièrlc , Aubrrror*oil-le*- Érable*, 178; 
lit h>» , 967 : EaleuU*Tilkfc«U*!*, 97a; Poniiiiereu» , 170; 
Préau 1 4 Muant de Beaulieu |, *93 ; Sâint-Jeau-do-la- 
Neuville (venant d« MontmUiml, 96 ; xtu* siècle, Fla- 
nwiU- Frétil* ( » ennui «1e irai ), 33#, 345; FoucaniKUit . | 

189; llourn, 1 661 (Saint- Patrice >, hot ; r Saint-Onca ) . , 

4«i6; tu»* siècle, Feremp, tud; Neuvilk-Clsamp-d'Oi- 
«il (la) (venaut des Andely#), *69; P.lit-Conronne i 
(la), 33;; Réalcamp. 187, IUiucii, iy*5 (Saint- Vin- | 
cent),4o3; »7»6 (Saint Marlou), 807 ;(8aial-Meaiar), 

station# romaine* : \rqur» ( A rebelle») , Sa»; Aumale (Pi- 
geon), i(J3; Brettevilk-Saiiil Laurent 1 IJw»i»ill*-U- 
Cilé).5to, Bretonne, Suft 5u8; Cany, A78; Cotlevrard 
1 bieulW) .11; Dieppe, 1 8. »5; fetretal, 99; Féaamp, 
108; Grandes -V» nti!» tlos) ( lleodin ) , ta; Jiuuirgi » . 
3o3; Lendiii (la), âo6; Maulnvrirr. '193; Rua cher olW- 
• ij-Bm) ( LiRreiuorit 1 , soi, 90*; Sauile-Adresoe . 119; 
Saint- Audrâ-Mir-Cailly, *85; Sainle-Beuve-eu-lUvièn* I 
(Épmay) , 3*11 ; Sain«e-MarçpMTit«-*UT-Mer. Ko; Saint- | 
Mandrill*. I99; Tluede* »ll<! , 90. 

Statue antique en h route ; Littebonne, t3fl 

Statue antique h» marbra blanc : Làllebutinr , t3*. 

Statue commémorative de Guillaume le Conquérant : 
lui* au uv* siècle, à Sain t-l ictur l'Abbaye, 3oy. 

Statue ruuauâuiarativn en bronza de Pierre Corneille à 
Rouen. SSA. 

Statue commémorative en pierre île Jeanne d’Are à Rouan , 
1768, II9. 

Statue routera porniiir de Uiniie île Poitiers, iô 3 i : Rouwi 

( Notre- Us me), 133. 

Statue d ardent offerte par Anna d' Autriche a Notre-Dame- 
de-lu-Paii.à Solmr«, en i638, 338. 

statue tepulcrak' disparue du roi Charles V : Rouen, )3ô. 

Statues cuinaoéuionÜYcs d« Uu^uearliu et dn hètand d* 
Duuoiit au e Liteau do ljangurvillo : un' siècle. Looguo- 
•ille. ôi. 

Matuea eouunéinoralivrt de* funduteurt ou bienfaileiirt de 
Saint-Ouen de llnuen : Clotaire I*’. les ducs normands 
Richard l" et Ridiard 11,1' mqieratrice Mathilde , C lia rie* 

«le Valois, Philippe le long et M femme. lit* siècle, 
Ata. 


Statue* ramniénioraùies en brorue de bernardin de Saml- 
Pierre et de Canmir Detavignc au Havre, 198. 

Statue» d'anges en marbre île la R*uai*MiH*. venaui de 
Féranip : Goderville, 1 1 8. 

Statue* de saint Corne et de vaint Damien euecntiime» de 
docteurs de la racolté de médecine ( \tu* «»ède ) : Snirit- 
Vincmt-A'.raHnrsntl , lâô; Villedieu, »o. 

Statue* de* église* : Mil* süfJe, Reaiunont-lo-Hao-iir . *. 
Durl.nr. 3o« ; Orieal (Sniut-fleRier), i3; Ronan ( Solre- 
Da 111*1. 817; Sainte- Marguerite -Mir-Durlair, dit 
uv* siècle, Raons-k-Co*nte . h&o; Martin -fÀgl<»> 
7I; Rouen (Notre-Dame) , 417, ItG, I99; --(eu al- 
bâtre. de i3ào, a Noire-Daine), 899; (Sauit-Ouen ). 
4ia; Saint- \4 aiulnlle . ôoi; iv' *iêc|e fallsttre). Guer- 
baville-la-Mailleraye , Agi; NeufcbàUd-eit-Binjr, *18; 
Kuueu (Notre-Ü-une). 817, 8*5: (Saint-Oueti |, iio. 
81*: Samt-Sairc. *58; ivi’ siècle. Arque», 58. Au*. - 
boar. 554; Ave*oe*-eu-Bray, io5; Benutot, SI9; Bel- 
tière(la), 198; Rertrenlle, 876; Blainnlle-Crrion, *7-1 : 
BlaMwviile-Bonsrrnur*, 9(7; Boisvay, *73; Boue Ile - . 
*]ô *»8; Butut, 3ôo; CailhniviHe 1 Saint - 

Mandrill*). &ot, 3o3; CideriHe, 55 1 ; Clérea. 981: 
Criiot, *67; Étoimpui*, 87; Eu. 80: Flamimvitle-fK* 
n« val, 55a; Flameta-FrétiD , 938; Fonlaiue-en-Bray. 
907, Freales, *38, tSq; Fry. lôo; Gerpoti tille 58»; 
Gonfrevilk-rOiyber, 1 8 1 ; Guerbaville - la - Maille raye . 

898; Guilinérourt , 3t; Lucy. *3g; Maunevillette. i\t»; 

MutboUvilla, *«7; Me«uiéte* ( chapelle du ehèt<Miu), 
98 a; Mesiiil-Pa nue ville (le), 358; 8lesiiil-*ou»-Ju- 
miège*. 3i3; NuUrmonl, 170; QuèvreviRo-ls-Poterir , 
*70; Reton val, 188; Rouen | Notre-Dame | , 4*5; Saiut- 
Aubin -In-Cauf, 3* ; Sauitr-C rnii-sur-B uc li y , *77 ; Saint- 
Georges de Bofchcrvilif , 3ip; Saint- Riquwr-èe- Plains , 
535; Snint-Wnndrille, ioi; Sameville, 483; TourviU*- 
•or-Arqna#, 83; Val-vle-la-llivye (le). 34i; Vallevilk. 
â 1 7 ; Donon l R«ui Mdinmda ), 377 ; ( Ss*n(-Oueu ) , 4 1 «l ; 
ViHrdwm-ln- Montagne , 900 j ÏTII* iiède, Rouen (Jè- 
tuiies), 383; 1777 (Notre-Danac), 83o. 

Statue* lleurins Bois-Himonl î le). 55q. 

Statue* ray*ténnii«es ou luira en If usa* ; Aumale | Notre- 
Damo-du-t'ardoniioy 1. 17?; Bois-llimout (le). (Saint- 
Guillauine-du-Devert), 557; Kour;irmimt ( Notre llauie- 
do-l'Épinetti! ) , 18*; Paluet ( Nolre-Dasiw-ik-Jaiiville). 
88*. 

1 Statue* ortM'inrtilale* de la iihiwihi itu OMivornecnant si 
Rouen. 866. 

Statues tepu ternir* ik< Claude Groiilard et de Barbe Gui G 
fard. tvtP nèfle , à Noirr-Darae de Rouen. 887. 

Statue» M’pulcralo* dco al» hé* de Fée amp H de Soint-Uneii 
de Rouen , 107, 81 5. 

, Statues sépulcrale* de* Breié, \i’ rt jvi* *iéelr, à Notre- 
Dame de Rouen, 83*. 

Statue* sépulcrale* dm» cardinaux d'Ainbobe, tvi'aiode. à 
Nolre-Dorne de Rouen, 833, 838. 

Statues ftôÿtukndf.» de* duc* de Normandie llotlou et Gnd- 
loame l^itigue Epée , »ii‘ »:ndr , it Nulie-Datue de Rouen 
836. 

Statue* sépulcrale* de* Knervés de Jumiégo» . xui sarcle, 3 1 a. 

Statue* sépulcrale* do* rut* «oglo - normand* Henri le 
Jeune, dit Cou ri-Manki, el Richard Cm de laou u 
Notre-Dame de Rouen. 436, 836. 
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Mal im * sépulcrale* enfouir» : lloum { Notre-Dame >, 436; 
538. 

Statues o-pulcreles ex niante* ou disparue* : xni* siècle , 
Rlnitivilb-Crcvon , 676, 477; Fnuearnwnt , 1 63 ; Ju- 
3io, Pn»ïlly,35t , i; Mesnil-Manger 1 venant dp l>uu- 
1 irnmp ), «od ; Rouen ( Notre-Dame, Henri Cotirl-Mantal ) , 
436; (Noire-Rame, Richard Cœur de Lion). 436, 436; 
iN"ln-DllM. Roiton), 436; 1 Notre-Dame. Guillaume 
l.ungue-ÉptV), 436; (Notre- Dame, l'archevêque Mas- 
ru-*), 435 ; S.-iinl-Gcorge* de HoK-bemlk 1 , 3 1 8 ; xiv* «èclr, 
Ibmuber, 1 9* ; Dieppe. 563; EuvreuiruY 564: Féramp 
( lixii« abbé* ) , 107; FoucaTUKint. i»3: Rouen ( Notre- 
Dame , le roi Chartes V \ , 435 ; t SoinbOuen , deux abbe* | , 
lit; xi* f-ièclr, Dieppe, 563; Envenima Y 564; Fou- 
rafinont, i83; Jumirjje* , 3 1 o ; 1 4*8 , OuviHe-r Abbaye , 
554; Rouen (fCctre-Dao**, Pierre de Bracé ) . 433; 
wi* siffle. Bouvreuil, *10; Dieppe ( Saint-Romy |» 18; 
GuUnervUle, |84; iS53, Mont-de-Flf, 354; Rouen 
• Vin- Priur. cardinaux d'Audmee), 433, 434; (Notro- 
Datue, Louis de Rrezé), 43» ; Valmout , 547; xvil* siècle, 
Ru-ppe (Saint -Rrmy), 16*7, Ribrrpni. ao4 ; Rouen, 
l Notre-Dame , Groulard et u femme ) . AJ7; (Saint- 
Godard, Renie lièvre), 399; — iiulélerouiM-», Varia», 
53». 

MaluHIe antique tfi pierre : Csudeber-lca-EIbenf, 3*5. 
Mutuelles antiques en bronze : Barrhtw, Lillebonue, i3a. 
Diane, Uni fleur. |4»; Esclave, Caudeber-lez-Eibevif , 
3»4; Gladiateur. I.illcbonne, i3* -.Hercule, l.ilk-bouur , 
i3»; Rouen, 379; Taiwan ilk, »&6; Man. Laudebcc- 
Ira-Eltseuf, 3»4: Mercure, Caudeber-lez-Elbenf, 3*4; 
Rouen, 367, Mcreure, Sainte- Beuve-cn- Rivière (Épi- 
nay), 959; Midas, Lillebonnc, i3t; Minerve, f.audr- 
bee-let-Elbeuf. 39 4; Apollon, lallebnnnc, iS»; Pan, 
hoiicariiiutil. 18*; Silène. Sainte - Bevwe ( épinty), 

»Ô9- 

Maluettc* antique* en bronze indéterminées : Caodebec- 
en-Caux, 486; Mesnil -Exnard (le), 96H; Rouen, 3i»ij . 

3j, 

Statuette» nnùques en fer indéterminées : Maulrvrier, A96; 
Neufchâtel-en-Ilraj. 958. 

Statuettes antique* en terre cuite : Baecliu», Bolbee, g3; 
Latniw, Rareutin. 867; Cany, 478; Cxudober-ln-EI- 
l**-uf . 394 , Dieppe, *4 ; Eu . 38; Lilleboune, 570. 571 ; 
Luiioray, 6; Mirville, »»o; Sainto-lléléor-Bondeville, 
54 1 ; Mercure. ItoanMis, IA7; Vénus, Barentui. SSg; 
Htdbec, ; Bretonne, 607; f.andebcc-on-Caux , 486; 
«.ntidebeclez-Elbeuf. 3sA; Dieppe. »4; Eu, 38; Lille- 
bonne. 67a, 671; Mirville, 190; Terri 11*. 545. 
Statuette* en pierre du xn* siècle : Elbeuf, 397. 

Statuette* en pierre indéterminées : Héricourt-en-Caux. 

5 «9 

Statuettes eu terre cuite indéterminée* : Gères, 981 
SUrigilea antique» en broute ; Lillfbomw. i34. 

Slrnjrri (Les), à Samte-Geneviève-eit-Bray, 9&q. 

Styles en bronze ; romains , Brotonne. 607; FovKirmonl. 

1 K 1 ; Maulévrier, 4y6 ; Samle-Bcuve-eti-Rjvière ( Épi nu v ) , 
*5* ; Saint-Saire, »54; — francs. Envermeu , 99; 
Groudrmirt . 333; Lney, *39; Nesle-Hedeng, »44; 
Parfondeval. »3i. 

Suburbiuia roinuin de Rouen . 869. 

Sury. ruré-médecii» de Gellovill*. 970. 




Suspension eucharistique ; Cany, *79; Féearop, 10»; 
Rouen ( Saint- Marlou |, 407; (Saint* Vincent). 4 u 3 : Vil- 
lers’sur- Aumale, *70 

Sylvestre (Mathieu), rvéqo* d'Hippone . mbuué aut 
Grands-Augustin» de Rouen , 88. 

SyMrpifum Cany, 478. 


r 


Tabernacle pivotant : ivn* siédr. Marques, 171. 

Tabernades on bois : iti* liècle, Auqiicznesnil . *6; Ber- 
treville , 47G ; Bures , ** 4 ; — xvn* siècle . Flamels , *38 , 
Foucard. 617; i65o, Vicquemare, âiS. 

Tabernacle» ea pierre : t‘audeb**c -en-Caux, 4p4; Sainte- 
Gertrude, 4g6. 

Tableau Uistortque et commeuioralif : Grand-Gourou ne ( le). 
34o. 

Tableaux d’é^ises : xvui* siède. Anaouville* Auberbosc . 
5i5: xvn* et xvui* siècle, llow Ko^t-r | le), 97!; »m* et 
xvlii* siècle, Fontaine- le- Duu, 5ia; xvn* al xviu* siècle, 
Freneuse. 3»8; xn* sièrle, VrafebAtel-eo-Bray, a48; 
XVII* sièrle, VnwIlr-Cbonip-d'Oiw I (la ) . 969 ;ivi* siècle . 
Préaux, *98; Rouen , xvn* siècle (Notro-Dsme), 497: 
xvn* et ivin* siècle ( Sainte-Madeleine) , 3y5 ; îvu' siècle , 
Saint-Klier.ne-ilij-Houvroy , 33g; 1O00, Saint - Pierre- 
do-Maniieiiiie. 34o; îvu* siêde. Saint \Nandrille. 5; 
xvn* et xvm’ siècle, Tourvilleda-Rivière . 33»; xvtn* 
siècle, Voluiunt. 548; 1701, V inesiM-mUe , 54g. (Voir 
Priistnu. ) 

Tableaux ; de !n salle des Etat*, à Rouen, 446; de* prieur» 
consuls, 457. 

Taldc de marbre des procureurs à Roneii , 45*. 

Taidu de pierre de date iucerloine : Yuiare, 971. 

Tablettes à écrire en schiste 011 en marbre : Rareutin , 34» ; 
Fée amp , »oG, Matiléiner, 4g6; Saiut- \ndré-*or-Câill), 
*85; Sainte -Benve-en-Rjvière (Épinzy), 968. 

Talbot (Ji-han), baron de Lleuville, 597; défend la Bas- 
tille de Dieppe, *9 , inhume son fils, en i438, à Soint- 
Ouen de Rouen , 4 1 5- 

Tah ou palet* romain* en s«» : taudcbre-les-EIbeuf, 577; 
LilU boime, 570. 

TajttSoeries : ifAubusaon , cImUmiu de Mnrtainvilte . agi ; 
eliAteaii de Saint Manrice d’Ételan, i38; — des Flan- 
dre» (xv* siècle) , Cany, 47g. 

Tapisseries de liante lisse : Rouen l Saint-Yiureul |, 4<i3. 

Teinte violette du otannonU sncicnt ; Rouen , 68». 

Teintureries anciennes : Grain» ilIc-la-Teinlurîére. 4»o. 

Temple do Rolb à Rouen, 368, 3g 1. 

Temple» et ceüa antiques : Bruquciuont (cité de Limes) , 
67; Candebre-lot -Elbeuf , 3*5 ; Eu. 38; Uéricouil-en- 
Cnux, 5sg; Rourherolles-eu-Rray. 909; SaiuU-Margue- 
rtlronr-M«w, 80; Tum-totf io4; Vieux-Rouen (le), 

•7*- 

Temple» païens détroits à Rouen pnr les rvèques. 87 3. 

Templier rqirésentii dans un vitrail à llaulDt-aar-SriiM*. 
334. 

Templiers (Maisons et jKisowaieiis des) : Caudebec-an- 
Caux, 699. 4g3; Criquier», 169; Mesml - Pannevilb- 
(Saiiit-AutuiiM'-de-Gralmont). 354; Mont Rôti | Repen- 
tigny-lo-Tomfl»), 919: \eufebàLrl-en-Bray, #69; Pute- 
rio(la), 109: Rouen, 377; Seiiil-Mortin-dc-Dowberville 
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f Genetey | , 819; Tréport (l«), 46. 47; Vd-dHê-Huyc 
iSaipUvVanbotirg}, 34i; Villedieu-la Montagne. 160. 

Temps i Fontaine du) à Rolbec, xvui* sièrie, 98. 

Tnraf*emont* indéterminé* : Betlcvi|le-«iir-Mor,6<r, BIo*»c- 
lille-Beiwecour», *60; EntoHtlevilIf-ÊcaMo* (Petit-Bel), 
176 ; ÉtouUeviHr-sur-Mer, ôô 1 : Boulin*- ( la ) . 343: Ou- 
dalle, i(>; Saiute-Gi-oii-eur-Buchy (Grand-BH), «76; 
Suitit-^tienne-du-Rouvray, 34o; Ysimille, 3*3. 

Terre cuite | Retable en ) , 1 58 4 , Rouen l Notre-Dame) . 4* 1 . 

Terre» noire*, indice» d'antiquités : Tiède» i)le-»ur-S»àne, 

î)*>. 

Terriers (Registres) : Houdetot, 5s 4; Mortainvtlle, «91 ; 
Rançon, So3; i^uut-Nicolas-de-la-Haye , (99. 

Tertres. (Voir Moites.) 

Tète» d'empereur» romains : nui’ wècle . Rouen, 470. 

Tète» de statue* : en brome, Lille-bon ue , i3«; — en 
marbre, lâtlrhoune, tSs; Rouen, 37*. 

THîdc* on goUdfc* : Cany, Irjfl ; Caudebec-lrx-Elbpuf, S77; 
Lilleboonn. Û70; Moutineanx, 334. 

Théâtre* antiipiea : B**uvUle-l«-CitpT 5io; Eut 36; Lille- 
bonne, i3t; Saint- André-sur-Cailly, 18S. (Voir A mpki~ 
AéMnu) 

Tbéodebcrt I* r ( Mnmiair d'argent de) : Neale- flodeng , *44. 

Tberoulde (Jehan), sculpteur (xvi* siècle) : Rouen (Saint- 
Laurent), 3ÿi. 

Thomas do Lantorhéry (Saint), son souvenir au Mont ant- 
Malade» , 344). 

Tiers de sol d'or : d'Ànantase. Nesle-Hodeng, *44; — mé- 
rovingiens, Arques, 56; Lucy, *3y , *4©; Rouen. 37*; 
Yvetot, 55g; — (atelier de). Cailly, *Ko: Jtuuiége», 
3t>4; Pavilly, 355; Rouen. 37»; Venir». 537. 

Tirelire» en silex : gauloises, Bo*c-É«Hiiw, 973: Hénnu- 
ville, 3 «ji; — romaines, Fresnoy-Foluy, **6; Nnuulln- 
Cbamp-d'Oisel |la), *69; Neuville-Ferrière* , »5o. 

Toitures en plomb : Féenrap, 107; Jumiègrs. 3o6; Rouen 
( Notre-Dame , la nef) . 4a i : < Notre- Dame , ehapelle de 
la Sainte-Vierge). 4*5. ( Voir PlwnbA 

Tombeau de J«*n de Baillcu!. n» 4'ÉcdSM : lit* siècle, 
Raiileul-aur-Eaulne, *39. 

Tombanu de l'abbé d'Orléans- Longueville (disparu | . Sainl- 
Marlin-do-Boseherville, 3t6. 

Tombeau do l'archevêque Maurice : ioi* siècle. Rouen 
( Notre-Dame), 435. 

Tombeau de aainte AuaLreberte révélé par un ange : Pa- 
villy, 355. 

Tombeau de aaint Gérmain ! Ecossai* ; Vieux-Rouen (le), 
178. 

Tombeau do saint Laurent, archevêque du Dublin ; xm* 
siècle, Eu, Ao, 

Tombeau do saint Romain, évêque de Rouen : vu* siècle, 
Rouen , 373 , 3ÿ6. 

Tombeau des Romé du Bcc-Creapin à Saint- Vartin-du-Boc , 
10t. 

Tombeau du bienheureux Guillaume de Dijoo : xi* siècle. 
Fécarnp, 106- 

Tocnbeau du princo Robert ; x* siècle. Fécamp, to*. 

Tombeau du roi Cbarlea V à Notre-Dame de Rouen (dis- 
paru), 435. 

T omhenu du xti* siècle à Sainl-Éloi de Rouen, 397. 

Tomhonut avec statues et sculpture* ; xvt* siècle. Guimer- 
vilie, i64; xnt* siècle. Riberprè. *o4. 


Tombeaux de Glande Greulard et do Barbe Gaillard ; xtiJ* 
siècle, Rouen. 187 . 

Tombeaux de Pierre et de Louis du Breié (i465 et i53i) 
à Notre-Dame du Rutien , 43a. 

Tombeaux de* obbes de Fécamp . U* et xit* siècle, Fé- 
camp, « 07 , «oH. 

Tombeaux de* Recddièrre, ira* siècle, è Saint-Godard 
de Rouen , 399 . 

Tombeaux de* cardinaux d'Aiuboise (i5*o-i5*5) à Notre- 
Dame d« Rouen, 433, 434. 

Tombeaux de* romU* d'Eu : à Eu. 4o;à Foucarmom, 1 63, 
au Tréport, 46 

Tombeaux des ducs de Normandie : à Fecanip (Richard 1" 
et Richard 11), 1 * siècle. 100 , 107 ; 4 Rouen (Notre- 
Dame) ( Hollon et Guillaume Longue» Épée | . x* rl Xlit* 
siècle, 4a8, 4 * 9 , 436. 

Tombeaux des EstoultevilJe a Valmor.t, f* 6 7 . 

Tombeaux de* gonienieum de Dieppe, xvi* et xvil* siècle, 
à Saint- Remy de Dieppe, 18 . 

Tombeaux des Loagiwil * Saint-Jacques de Dieppe. 563. 

Tombeaux do» saint» Mellon et Avilira , évêque» de Rouen: 
v* siècle , Rouen . 368. 

Tombeaux de* Tancanille à Saint-George» de Boscbervilk, 
3tR, 819 . 

Tombeaux : d'une abbesw de Saint- Ainand de Rouen. 375 ; 
d'un abbé de Saintet'.atherine-du-Mont de Rouen. 87 b 

Tombeaux en armsalia : v* siècle, Rouen [Saint-Gcnaw) 
365; xi* siècle. Gourd (la), 4; xm* siècle, Mirvillr. 
«*o; Rouen (Notre-Dame), 435; ixi* siècle, Beutreuil. 
» 10 v indéterminés, Poota-et-Marais . t3. 

Tombeaux extérieurs du xiv* siècle dans le cimetière de 
I W i l i Mif H, 54 y . 

Touche! 1 Guillaume ) , architecte de Saint-Vincent de Rouen, 
lu* siècle, 4oi. 

Tour anx Normand* : Rouen. 444. 

Tour Bigot : Rouen, 444. 

Tour de Beurre a Notre-Damu de Rouen ( 1 463-1 5(7), 417 ; 
sa ronslrurtion et sa description, A*o; m t loche, 4*i 

Tour de U PwUo, où Jeanne d’Are fut enfumée : Rouen , 

444. 

Tour dea Castillans ; Sainte-Adresse, i3o 

Tdur des Galères ; Hsrfleur. t45 

Tour des Mailty : xm* siècle, Saiot-L*ger-*ux-Bois , 19a. 

Tour du Diable : Manlévrier, 496. 

Tonr du donjon de Rouen ou la grosse tour, xm' siècle, 

445. 

Tonr Franroi* I** • 1» Havre , 1 * 7 . 

Tour Guillaume- Lion ; Rouen, 444. 

Tour Bayard : Rouen . 444- 

Tour Hue : Gvurtiay-en-Brey. 9 13. 

Tour M*ls’f-/roüê : XV* atérle. Rouen, 446 

Tour Saint Romain à Notre-Dame de Rouen 1 xn* siècle, 
1 468-1470), * *7 î sa drarriplion, 419; are cloches. 
4i9< 

Tourbières : Rosière (la). 193 . 

Tourelles et orvols : Rouen, xsi* siècle (bétel du Bourg- 
thereulde). 454; (bureau des finance*), 449 ; (palais 
de justice), 45*; ( Saint- Amaml), 3"6. 

Tournelle (Chambre delà) : Rouen, A5o, 45*. 

Tours du portail dans le* églises anciennes : xi* siècle, 
rn-aviUe-Ssinte-llouorine, t*3; Jumiége*. io5; Mon U 
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villiera, lAti; — xji* *iède. Féouap, «09; Couru» y-cn- 1 
lira», ai 4; Xll* et xtit* aiè<!e . Rouen < Noir») -Daim- K | 
A16; xn* «H xv* aiède (Saint-Oueu), An. 

Toiirj-fbrtcrusia*â : Annula, t CA ; Autabosc. 556; Blangy, 
176; Caudebec-en-Caux , Aya; Dieppe , 19, «1, ««; Eu. 

A«: tflrrUl. 100; Fecump, 110; tiournay-en-Braj, ai 3, 
stA; llarfleur, «AA, «AC; Havre (lo). 1*7; Mortamer, 
«A3; iVufmarehé, «ty; Rouen. 375. 443-446; Sawt- 
Légar-tti-Boia, 190; Saifit-V»Ury-er>-C»ux , 546; Tré- 
purt (le), A7. 

Touni ronde* et carrée* de lYneeisli' romaine dr Rouen, 

358. 

Toute (Robert), taxa, m dalle unnniairo ; Rouen , 438, 

Traditions et legeud» : Auglesqueville-la-Bras-Long . 591; 
Rranhec Ja-Rosiêrc , tgi, Bcurmul , 911; BtoMeville-è»- 
ITain*, 5a*; 80i.ua) -Mir-Kaulne, «3o; Bourbelle, t86; 
Hruneval, 10»; Bure*, 9 9 4,995; Cidleirüle>4e9-I}*ux- 
lîjtie»*, 8t>; CanilLvJo.Pol-draFer, 597; Craqusbeuf- 
■‘ur-Mer, 106; Criquiern, *68; UasipierrarairBra), 900; 
Daubouf- Sert i lie , 117* ËoMrU-Vnrimpré (Ira), »Ro; 
ÉlrHat, 100; Falleurourl, iHo-.Fécamp, «o5, to6, 107; 
Puutaino-en-Bniy, 957; Fontaioe-le-Dun , 5«3; Gonxe- 
ville, 119: Cerpoiuillu , .'.8o; Grain v ille-lmorille , 119; 
tirainville- la -Teinturière. Mo; tira tille -SiiuU» -Hono- 
rine, 199. i»3. IJarBcur, «As: Haïra (le). <«4; Ju- 
mingm, 3o5, 3<>4, S a « ; Limé»), 358; Maiu|ueucti}. 
*ot; Méflavral , 9A1 ; WorU«v.’r-vur-K«ulufi , 9 A3; Né- 
vilk, 335; Nurmaot'ille. 6*8; Nolre-D«in<*-dc-l»-('»ail- 
larde, 5a4; Ondalle. tôt; Pdluol, 48«; Pierrafique* , 
lut; Maittn, 535; Port-Mort, aïo; Quibervillr. 

71* ; Neuville, Eii3; RoucberoU<*-e«-Bray. *01; Rouen, 
À75, 3i>5, 4aa; Sa Ln l- A 11 lui »-dt*v1 ercueik , i33, *54; 
Soint-Anblu-Mir-Mer, ôaô; Sainte- Aiüremv , 199; Saint- 
Auatrelwrte , 356; Sainte-Colombe . 537; Ssiule-Marie- 
» 11 -Ilote, n>3; SainULaurcnt-an-tiaux. 5i3; Stinl-Lco- 
nnrd. u4; Saint-Martin Omonvill'*, 9 <h»; Saml-Pierre- 
• n-Port, 66* ; Saint-Snire, «56 ; Saint-Yssa-DwppedaUc, 

5ai; Saint-Takry-en-Ganx, 536; Senne liU^sur-Kêearop, 
5A3; Vartiigeville-sur-Mir. 83; Vatienille, 966; V««- 
Icttea. 483; Veules, 537, 538; Vieux- Rouen (le), 173-, 

A relot. bÔQ. 

Translation des cimetière* do Roaieti, wni* sièrtc. 4u8. 

Trautlation de* relique* de «aint Onrn . V rièrle : Darue- 
lal, 989. 

Trepamciucnt ; de la sainlr Viwjr, à Feeanip. 107; à 
Sainl-Oarn do Rouen, Via; — de saint Benoît, à Féramp. 

"• 7 - 

Tri'pâMe* (Prière peur Ira) : Gournoy-en-Bray, ai H. 

Trépied ramain en broute . Épinay, *5*. 

Trêwr de Croit mare, mi bibliothèque : Croiunnn-, *5i. 

Trraorirr de Croixaiare, «os privilège, 35». 

Trésor* caché*: Faliciktourt. lli; kourartuotii, 189. Ju- 
■MgM, 3o3; IÎukYj. 353; Rouen , 375; Saiide-Co- 
kunbo. 687. 

Tréioni | Coffre* de*).- IleauMiill . 19&; FlaroH* . *38; 
otnév recourt. aâi. 

Trésor* d’égh*« - Crunmare, 35 1 ; xn* siède, Di«)ipe 
' Saint-Jacqaes). 17; (Saint-Rem; ), 17, »W, Rouen, 
un* «èdo ( Notro-Damr). 43 1; xvj' siècle (SainUMaciou), 

407; (Saint- Vivian), 4«o. 

Tré«v de* etiifora de Notre-Dame de Rouen, A3i 
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Tribune* dorguee : an pierre, du xn* tiècle , Caudubec-en 
Caux, 190; Montiiiliton . 1A7; VatteviUe, 5o5. 
Trimüurcs ou MaUiann» : Rouon . 386. 

Trinité (Image de la), tête à trua front* : xlil* siède, Rr.- 
tnt-lra-Bnon*, 55 1; Samt-Ci*ir-*nr-le*-Monti, 555: *«' 
siècle, Tourvilln-eur-Arque». 8a, 83; Varerigeviile-mir- 
Mer. 

Tronc» d'erbree enfoui» : Roaubet-ld-Rotièr* , 198; Havi«- 
(lr), taA. 

Trfae arcbiépiecopol à Notre-Dame de Rouen (tA57-itti>A). 

Ma. 

Trou* au fond dra oorrued* de pierr*- : Rouen .58»; Valte- 
villc, SoA. 

Trou* dan* Ira cercueil* de* saint» : GraviUe-Saiute-He- 
norinc. 1*1. 

Trou* fameux : Juoiiègni, 3u3. 

Tube* en o* percé* de trou*, appelé* njft tu : Canv. 1178; 
r.audctioc - Uz - Llbeuf, 3a A; Htuicourt - eu - Oû*u . 099; 
Lillelionne. 1 35 , 670. (Voir û* et &£«(«. J 
Tuguria gaulois ; Brtquemonl, 65. 

Tuile romaine percée de trou* : CoRerille. 5Ao. 

Tuilerie* antique» : Brémontier. 9*0; Inrherill», 584. 
Fumnb'. (Vutr ferrrai.) 

Tuyaux d'élUTe* : Rmruuvilbi, 61 4; Fontsnay (l»|, 1A0; 
Havre (te), 198; Maulévrier. 4 96; Rouen, 371. Sointe- 
.1 dresse, 1*9. (Voir Jetant*.) 

U 

Urne» gaulutiee un terre euit* (Voir C'isartiér** g+uLw et 
lncit*tr<Umiu ffoub* mi .) 

Urno* romainea en plomb. 1 Voir n—U>.) 

Unira romaines en terra cuite. ( Voir Cta*etiirr* rouutiM* et 
Inrinératimu ramamea.) 

1,'rtnî* romaine» sn verre : Auvétille, 5o6; Bamitiu. 348 : 
Kolbee, <|3 , 067; Braqueiaucit. O7, G8; Breauté, 116; 
i.any, A77. A7H; Canv-ille-lra-Deax-Kglura, 5to: t-as- 
ville, 139; Coutrumoulin», 5Ao; DampKire-en-Bray. 
909; EUe uf, 896; Eeleile». 989; ÉtrsUl, 99; tirain- 
vüle-rAlooetto, 119; llébenrille, ôaA: Hénouville. 3oi, 
l.illübonrw . *35,670; Uigra (les), lia; Lune-ray, 5. 
ii; Mamieiille-la -Goupil. 119; Mrauil-eouÿ-Liileborme 
(le), *35, *36; Neuville- le •Pollel, *5; Quineaiupoix . 
aKi; Rnueu, 3 81 : Ronx-MeMul-BiMitedle*. 77; Saiiil- 
IVnia-lo-TIiibouH, apA; Sainte^llélènc Boodevdle.SAa . 
SoiuU>-Margucrti^«ur-M*r, 81 ; Sainldllaurice-d'Éldau . 
l38; Ticrjfevillfl. 544; Tiétrevilti*. 545; Tilleul (le), 
to3; Trouville-en-Caux, 96; VébienHi, 5ao. 

Ureuline* ; Dieppe, «3.564; Eu, Ai; Coursa jr-sar-Orajr. 

917; Havre Ile). 196; Rouen, 384. 

Urauliite« de Rouen à I* Noctvdle-OrlèaM , 384, 

V 

Val de la Jatte n Rouen. 386. 

V.iloiF (Châtie* dp), fonde 1'égU** actuelle de Saiut-Uuen 
d« Roum au xiv' ««le, 4 10; xa Uatne au midi île relte 

église, A 19. 

Vaudrvgrâile. (Voir Usndrigvnie et (FimmMR».) 

Varecme (L'abboye de), «58. 

I Tarin (Tou*uinl) , archevêque de Tbeisaloniquc . rxiusacra 


* Dioitiz. 


by Çpogjie 
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TABLE ALPHABÉTIQUE DES MATIÈRES. 


1rs de Pierrepont eu »5io, 998; de Gainneville 

en t5l6. m; de llogcrriUc en i5»6, iÛ3; de Lille- 
bonti* et) 1&17, 1 35. 

Yne antique en brun** en forme de buste : Lillcbonne. «34. 
Vaee antique en verre en forme de dauphin : Lille-bonne , 
lit. 

Vnm de wng de* eaUsombiu romaine* : Gréuioui ille . 
jf>* ; Yvecriqn*. 5|A. 

V*« de verre rom*» è relief» de ehara.-Trenvilte-ca-Gooi . 

9*. 

Va»e de verre ramaiii à reliefe de gladiateurs : Ijllcbocur , 

671». 

Vnie hispano-mauresque : xi* siècle. Godnrvtlte. il S. 

Vue* acoustique* : BloaiMills-WlAiiw. £>33 ; Fr)', 160; 
Saint Martin-dc- Boucherville ( Gem-tey ) , 3 19; Saumnnt- | 
(«•Poterie, so4; SaikviRe-lex-Rooen , 34t 
Vue* nrgenté» et plaqué* : BaiDy -en-Ri vièrr , »«î. 

Vn*«w è relief* en terre rouge : Havre (le). 1*69. 

Va*e* chrétien* on do moyen igr poor rlmrboo . encens | 
ou eau bénite : Ancourt, 55: AuiTay. 54>6 ; Brnquemocit , | 
68; Beaulieu, 989-, Boio-TRvAque , *89: uf A xvTsiè- 
rie, Bouteilles. 77, 78; Cléon, 3*0; Dieppe, 19,06]; 
Ktran, 7A: Falteneourt, 180; Frêamp, 111; Goder- 
viHe, ttO; Gravilte -Suinte- Honorine, taO; Havre (le) 
l heure), t*6; Havre (le) luiitaée), 119 ; Ucrmonritie. b; 
un* • xti* nèfle , Juniiégea, 3«0; Di*-lV siècle, Li- 
mésy. 353; Londinière*. 0*9, *3d; Longueville , 565; 
Luey. *4o, Martjo-Bglij». 7b; xttt* siède. Mam, a4o; 
un* siède, Mwmèree. *4*; Ntufchàtel-en-Bniy, *48; 
Ptwy-Povifcle, 346 ; Boum , 679 , 50* ; un* ■ xn* siècle , 
Sainte- Marguerite - d'Aocby o« les Aumale, 17a; un* 
siècle , Saint-MarliD-en-Cempagne , 33 ; un* A xvt* siècle. 
Saint-Wandrifle, 5a t; lteux-41«*il-Bonteiilw. 77.76; 
Tréport (le), 46; Tanividte, 3*3. 

Vau* d'argent : Saint-Jouin , to*. 

Vase* de brume du moyen Age : xrv* «1 xv* siècle, Étretel . 
100; Trefforcet, *o«, 57b. 

Vases do moyen Age iMHt funéraires : un* siAele, M-*- 
nière», *4*. Bertrimont, 667; Crique (ta). 56a; 
in* siède, FaUevklle-Aedieate) , 669. 

Vues francs ou mérovingien* : Aubermeeuil-lee-Erahles, 
17S; Avpsne»-eo-Rray, *i>5; BaüUdet, 99a; Beaumnll, 
19I; Bewicourt, *00; Blaogy, 176: Cantdeu, 34a; 
Candebec-fei-Elbcuf, 3*5; Clères, *5i; Coltevüte, 54o; 
Dempiem-en-Brnv; *09 ; Dnubcuf-Scrrüte .117; Dieppe. 
i5, *4; Doovrend. *4. *8; Eovcnwn, 19; Etlette*. 
989; titretat. 99; Gaillofonlaine , 198; Gou ville, 981; 
t! r a tld court . 997; Henooard (le), 5*8; iMieaarifle. 
*9* ; Loodinières, 999; Locy. *3q; .Maitio-Kglise, 7* ; 
Mcentèrcs. *4i; Mont-Gauvairr , *84; MooteroUirr, »58 ; 
Mon ville. *84; Motriincaux, 334; Nf*te-Hodr*|', *44; 
Ncele - Nurmendeuse . 186; NeufrJiitd-ea-Bray, *46; 
NeuvilteChamp-d'Oisel (la), 969; N eu vî lie -Ferrières . 
*5o; Orival, 399; PorCondovol . *3i; QtiêvTeviUe-La- 
Poterie, 970; Rouen, 378, 68t ; Suiot-Étienno-dti- 
Rourray, SI9; Sainte- Marguerite -ear- Mer. il, 8«; 
Saint- Marliu-oui-Baneaux, 48*; Sauit-Viurent-de-No- 
gent, 9I9; Sommery, 9 63; Vatterille, 5o4; Ventrs- 
Saint-Remy Iles). 964; Vente», 538. 

Vases gauloi* en bmnee : E**arU-Varinipré (le*). 179; 
HenrUuviile. îo» 


Vows guiilo** on terre mite ; Auwiurt, 54; Bauriles, *34 ; 
Braqiieoaoot , 66; Cany, 477 ; Caudcboo-ks-Elbeuf, 3*4 ; 
Dieppe, *4; EseurU-Variuipcv (leu), 179; Fowcarimint. 
181: Havre (le), 568; Moulineaiu, 334; Rouen, 358; 
Sainte- Items, s5t ; Saint ■Mrutin-aïu-Buneaux, 48a: 
Saujt-Roiny-en-RivMire. 178, 179; Saint-Saens, 960. 
Saint- Vincpot-ite-Nogcut, aiq; Saint- VS andnlle-Raiifon , 
499; Samcville, 48a; Sommery. ali]. 

Vases mniaiTH srec inscriptions: Ullcbonnr, 570; IUiu.-n, 
36» ; Trxuviilo-eo-Csux. 96, 

VawH romain» en brome: Anvévilte, 5*6; Bailly-on-Ki- 
vière. *6; Boacdo-Hard (lu), an; Ceny, A78: Dain- 
pierro^u-firey. 909; Épouvilie. »4o; Eu, 89; Grand- 
court, 9*7; 1» cheville, 4a: LiHeboimo, «3-4; ilonviile, 
»84: Morteroer • sor • Eaolne, ,*41, Neuville* le -Polie». 
a5; Sflmte-Beuve-en-Rivièn’ 1 Kpinay), *5i; Saint-Jean - 
de-KotlavUte, i S7 ; Saint- Martin- en -tinmpegne. Sa, 
Sainl-Sséas , 961 ; Yrbteron . 690. 

Vases romain* pu torre cuite et eu verre : Angtcnqueville- 
ritnevai, 97; AovêviUe, 5*6; Barentin , m 48: BUngy. 
176; Bolboc.gB, 567; Burdeuux-Saint-Clair, 98; Bo*c- 
le-flard (le), 10; Bonelku, *S4; Uoui. dii -. 7 7 Bréeuté. 
l » 6 ; Brntouno , 5o6 , 5o" ; 11 roue val ,109; Bucb V, *35 , 
Cailly, *8n; Cony, 477. 478; Canvillele«D«MU-Kgtiaw , 
610; r.anddKC-on-Cnux, 486: C.nuitebec -lex - ElheuT 
3*4, 677; Ceuivilte, 189; DarnoUri, 989; Dieppe, i4, 
*5, *4; Dondovilte, 5u ; Eibouf, 3*6; Épmay (Sainte 
Bouvet . *5* , *53 ; Kdettos , *69 , Euerte-Varimpré ( les), 
1 79 ; ÉtrvUt . 99 , Eu , 89 ; Fan ville ,5*4; Feearop , 1 oi . 
to6; Fontenay (le). i4o: Foucarmonl, «81; Gueutte- 
vilte, 3ôa; GrainviUe-lmoviBe. 119; Greviite-Seinte- 
Houorirje. 19», lia; Harieur. tèa; Havre lie), i*4. 
198, 569; Hébenrillo, tel, 5*4; Hericottrl-eu-Geiix , 
618, 819; llluis , «70; Daodin (le). 5o6; Liilcboiute, 
«33, t34, 670; Loge* (le»), il»; Londinierw, 9*8, 
999; Lnncrey, 5,6; MeunoviBeda-Goupil, 119; Mau- 
léviier, 4 96: Monville, *84; Monlinoaux, 334; Non- 
vill—te-PolU'l , >5; Neuvilte^ur-Eflulne , 9*9; Godelie, 
i5a; Perdavilie, *56; Pnute-et-Mem» . 563. 564: Po- 
vîlle. 346, 347; Preuseville, *3o: Quiévroeourt , *56; 
Haoron. 5o3: Rosière (le), 198; Rouen, 36», 36*. 
363. 864,365, 366,367. 368.309. 370, 371, 379; 
Sahara, 338; Seint-Aubin-rar-Mcr. 5aft; Sainte Ger- 
trude. 496; SeintedBêléite-BetiderjBp, 54a; Samto-Mar- 
gnerite-eur-Mer. 80; Seint-Lèonerd , ii3; Saint- Meu- 
rice-d'É.tp|an , s 33 ; Saiot-Martin-do-Bosrbonrill*, 3)5 ; 
Saint - Martin-cu-Campagne . 3a; Saint-Nicolas-de-la- 
Haye, 4y8; Sandouville, »56; Seuai/UMinare, 191; 
Sigy, *69; SmermesttU, *3a; TnncerriUe, «56; Tb«*u 
nüe-aux-MaiBota. 544; ThibermcMul. 555; Tbiéderilie. 
90; Tiorgerille, 544; TiètrerilJe, 546; Tilleul (le), 
t o3 ; Toussaint, 545; Trait (le). Sa»; TronviBe-en- 
Ca«x,96;Tourvi||p-l*-Rivièrr, 33»; Vdliquervilte. 54 1, 
Vattevillo. 606; Veuiee, 697; Vieux -Roncu (le), «7S; 
Yèbleruo, 5*0 ; Yerville, 665. 

Végétaux cuneux; Ailooville ( rbènc-ehapdle | , 565; Al* 
louvilic ( épiue-aaile . bétre-paraeol ) , 555; Dieppe (poi- 
rier). i3; Saint-Paér ( ebéno ou nrbre des féae), 3*o. 

Vénn* (Autel de), RoncheroIku-eD-Bray, *09, 

Véou* ( S tel nette* de ) eu terre culte : Dareotin . 869 , Bol- 
bec. 98; Bretonne, 607; Candeliec-en-Caux . 486; Cmi- 
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dabee-lei-Dbeaf, 3**; Dieppe (nausée), *4; Eu. 38; I 
LÜlebonœ. 670, S71; Mirville, 190; Yenrdle, 566. 

Vers val (Guillaume de), évéque d'kxcter : llaulnt le-Vatoi». 
:, 7 8. 

Vmil métallique, jaune ou vert, sur «le* va*e* rnenaim : 
Bolber, 667; CaaJcbecl>M-Klh«mf, 677 ; Lillcbonnr , 
7 o. 

V«m «le fenêtre antique Maulévrirr. 696. 

Verra ru main colorié : M hw , $3. 

Verrerie» ou fabrique* de rem* du nivyeti Agi* el de* tetnp* 
ntotlovnne : xv‘ liM», Bnanvoir-en-Lyaua, t&8; «365- 
*644. Hédinroiul, ao6. »o6; 1094. Bullv, *86; t684, ! 
Caule-Saint-Brovo , 178; xti* siècle, Conte» ille, 168; 

1 456 . f.roixdalle (le Hellet 1 , **6; I1U* siècle, EawrU- 
Varimpré (les) (existante). »8o; 1776, Gmttdeeort 
** 7 ; 1769, Cuerrill* (U grande vallée ou U Vieognc) 

[ exilant# |, *83; *6*3, Guiumille (le Courrai) [eiis- 
tante], >84; Mauoomble. *67; >6*3. Monchy-le-Pmix 1 
i.Vâl au- Bourg); 178; 1 776 , Nwde Normandouf ( Rmix-v 
nil| (existante), 186; 1687, Ncqfmarrbè, *xi ; xvu* sM?clr. 
Realrsuipflc* Ksaarlis) . 1 87 ; 167F», Rétonval (exialanle). 
«88; « 7 aR, Rirai (lu Cornet), 189; *4*9. Saint-Mar- j 
lin- aux- Rois, «91»; « 467. Saint-Riquicr-cn- Rivière ( Val- 
d’Aulooyou Tal Dnnnoy) ( ouatante | . «91: 16*9, Saint- 
Sain* (le l.ihai). *6*. 

Ycrriàre* | Chapelle des Belle*-) . un* siècle, à Noire-Dame 
de Rouen, 6*9. 

Verrier» romain* (Marqua» da): Brolonue. 807 ; Canrille- 
|r»-Rcii «Église*, 5 10; Cum, 4 7 H; Falettw , *8*; Eu, 
38; Loges (lea), 11»; Nruville-IrPollel. *5; Qainram- 
pnii. *84; Rouen. 3 7 * jTurrelol. >o4: Yébicrun. 6*0. 
Vertot | L'abbé de), né et baptisé à Hennetot, 5*5; Miré 
de Fréville, 38* ; de SaintPaer, )ao. 

Vertus ii-jirvsefilétu sur le tombeau de» de B reté et «les 
d'Ambouc, 433. 

Vétenunt* de» moine» : Saint-W#ndrill<\ 801 , 

Yélrmnit* aarrrdolaui : Junoiégrs, J09. Longueville, 565. \ 
Viart { Phili)i|to4 ) , fait le* stalle» de Notre-Dame d« Rouen ! 
(1 46g), 43 1 . 

Vicomté de l’eau de Rouen, 4 7 S. 

Vicomté* ; BLiaseville-Ca-PJaiii» . 5**: CaaMwaiMiiai , j 
Vg3 ; Féramp .100; Roue» . 4 7 û. 

Victrice l Saint), évêque de Rouen : se» fondations, 365; | 

construit la crypte et l’égUan Sainl-Gmei* de Rouen . I 
368 ; fonde un monastère , 374-, construit la deuxième j 
cathédral*, 4tA. 

Vieille-Tour (La) : Rouen , 445; (halle* de la), 446; | cha- 
pelle d>* la). 445. 

Vietix-PdLn* construit par Henri V en «4*o, 446. 

Vigne» et vignoble» : Bouteille» , 79 ; Cuvrrv illo-»ur- Yèrc . 
3 7 ; Frencose, 3ag ; Gravai , tls; Cuervillo, «63; Gouy, , 
*68; llénoimlle, Su»; Jnmirgr*, 3,»; Oreber, 1 4l ; 
Pierroeourt, 187. 

Yillar* t l,e maréchal de), son caveau à Boude» iHe, 6a «. 
Villa* romaine» : Blangv, 178; Bordcaux-Saint-CUir, 98; 
Rraqiiemoni , 67, 68; DrotOMe. &06, 607-, Cany, 877. 
478,479; CroiidaUe, **5; Dampierre-en-Bray. *09; 
Derelügii) -Oraintourt , 69; Écr*tteville-*ur-.Mer, 54 1; 
Élétot , 54* ; Épinay iSnmlc-Beuve-on-Rivière), *6*; 
Htrvtat . 100 -, Eu, 38; Fongvwuwmare . iqo; Forgt»- 
lea-Raui. 196, 197; Poucannont , 161: Frmnnv- 


Folny, **6; Gonfreville -TOrcher, >4»; Grandcourt. 
**7 ; OHgm, 7 0; Horileur, >4»; Héherville. 8*4; Hé- 
lieOWbflhGm, 5*9; l.cndîn (le), 8o6; Ullebonnc 
«33, a 3% ; Liniésy, 353 ; Looditùère» , 9*8; Maulévner, 
498, 496; Meunière», *4 1 . Montèrollier, *S 7 ; Notre- 
Dame -de- Hlsqurtint, 497; Poville, 146; Preuseville, 
*3o; Rienx, >88; RnnrboroHoo-en-Bray, *0*; Sainl- 
Andrd-fur-Cailly, *65: Sainte-Marguorite-sur-Mer, 8«: 
Saint-Germain-sur-Eauliie, *53; Saint-Jaan-do-Folle- 
rille, 1S7; Saint- Martin -l'Hortier, *53; Sainl-Nioolaa- 
de-Blîqiirtuit. 4fl8-, Saint-Pierre-en - Port , 54*-. Saint - 
Soëna. *60; Triqucmille, *39; Tumtot, 1 o4 ; Veote»- 
Sainl-Reany (Im), * 64. 

Ville* détmitw l Tradition de): Angh*w|ueviüe-la-Bra»- 
I-oog ( Bnnr-Etout ) , 6* 1 -, Aumale l Dijeon ) . « 63 ; Beau- 
bee-la-Bofière . 19V; Boauville-la-Cité, à Bretteville 
Saint-Laurent. 5to; Bourbefle, «86; Collevillr (Ori- 
val). 639, 54o; Collé» rard (Dreulles), 11; Cnquier*. 
168; Dampterr^en-Brav, 909; blptnay . à Sainte-Beuve 
en- Rivière . »5t; ÉpineriUe, à Saint- Aulnn-sur- Mer , 
5»5;Crainvdlc-la-Teinlurière, 48«; Grande». Vente» |le«) 
dHeadin), s»; Havre (la) (Leure). «ai. I.nisé»y, 363; 
Mauqurneby. ano; Moi-lcmer-aur Kaulnc , «43; Normau 
ville, 5«8; Rétonval, 186; Bichemont. ' 188; Rondie- 
mllevcn-Rniy (LilTrroMnt), *oa ; Saint- Andfé-siir-Caillj. 
*86; Sainte -Colombe. 637: Saint -Laurent-on-Caux, 
5*3: Seint- Marlou- do -F oHqviUc, 88; Saint-Vuast- 
Dieppodalle (Éanniare), 633; Saint-Wandrillc-Raiiçon . 
491) ; Tliièdovilbs , 90; YarnevRle-lea-Gréa , 91 ; Vculo*. 
ÂS7, 638; Veulettea, 483; Vieux -Neufebilel (le), à 
Épinny, a5« ; Vietu -Rouen (le), à RoneheroUeeen Bray, 
»o*. 

Viil-i romaine» : Aujpuf* ( Eu) , 37, 38 ; Caroooiinant ( Har 
fleur), îai ; Gnsnuwn (Grain ville-la-Teuttariére) , 48o; 
Jukobona (Lillehoune) , i34, >35; Latum (Caudeber- 
en-Caux). 485, 4R6; Rafomagns (Rouen), S67, 365; 
V/rguit (Caudebec-lci EÜKuf), 3»4, 3*5. 

Vincent de Paul (Saint), IcUnw de lui: Nrufrii4tr]-cn-Bray. 
*46. 

Vincent, peintre, x«lil‘ «iéelr : Rouen (Sainlc-Maddeibe). 
396. 

Vintlano ( Abbayo de), *4u. 

Vuitandine»; Dieppe . Correréiona *t luUttton», 661; Rouen 
| premier monastère ) , 385 ; I deuxième monastère | , 385. 

Vitrail de la Conception ci du moine Théophile : Rouan . 

3flo. 

Vitrail de l'Asaooiptusu de l'égtiM Saint- André-eux-Fé- 
vm porté à Saint -Denis en France (tTt* csède). 89* 

Vitrail de» relique» do aaint Cando à Ruueq (xn* «ièdo). 
Sfj>- 

Vilrail de Thomas Basin, evéque de Lisieux, à Caudeboc- 
cn-Caux, 488. 

Vitraux achetés à Rouen en >8<ia et transporté* *m An- 
gleterre, 389. 3g*. 

Vitraux d'églises existant* ou détruit» (avec date») : 
un* aiécle, Anifreville-lea-Champ» , &09; Graud-Coit- 
runiie (le). 333: Hautot-aur-Seine , 3*4; Moulineaux. 
335; llotsen (Notre-Dame), 4*7, 4*8. 4*9; (Saint-Sa 
rremenl ou l'rsulinea), 38 7 ; — xiv'aècle, Baillenl- 
Nenville, **»; Fécamp, 109; poville (diaparns), J47; 
Rouen (Siint-Ouan). 4*6; Saint-Satns , *6*; Saint- 
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Saire, *56; — xV sièek, Hloweiille-ée-Piain*, 53*; I 
DoudtAauviUo . 9*1 ; Féramp. to-j, «08; Boom (Notre- I 
Daniel , 4 * 7 ; (Saint-Waclou), 4o6. 4o6; (Sainl-OïKin) - 
4«5; — 111* siècle, Allmiville - BellefoMe . 556; Am- 
bonrrille. j <jt> ; A«ibninw*nU , 53: Ancourl, 54; An- 
imiUn-«ir-Seino . *97; Anvérille, 5*6; Arque», 67; 
Aumale, *66, Auppegard, 1; Aulbieux-Purt-Saim- 
Ouen (le*). *55; «6ô5, Accroc». *0; Brlmesuil. 67; 
«56o. Bénetiville. bug; Bervillo-sur-Seioc, *96; Bi- 
vill*4o-Haignarde . 86: BiriUe-Hir-Mcr, 97; «646, Blo*- 
MovillfM»-PUin«. 53a; Botlcville, 96; i585, Bnurdain- 
rifle, 55i ; Rourvillr. 5a*; i66«. «654, Buchy. *76: 
«536, BuUy, *35: Bulot. 3ûo; CanUic», SI*; Caude- 
hec-mGaux. '188, ASg. 4g«; Caudrbm-lcx Elbeul. 3*6; 
Caurille , «3g; «537, Cléon . 3*6: Damctul (Longpaoii), 
*5o; Dèville. 343; Doudeville, 6n; Douvrend. *7; 
Duclair, Sou; ÉcrclteiilliMur-Mer, 65 1; Elbeuf (Saiul- 
Ktienne). J17; (Saint-Jean), 3*7; Eliccourt, 16g; Fal- 
ieneourt, «8n; Fécanip (l'abbaye). 107, 108; ibgg, 
Gouy, *66: Grandet-Ventes (le*) , t * : GuinwrriUe , 586 ; 
llatnwcx, *00; Haulrae (le), 353; «545, floappenlic; 
346; IsMSU-rille, agi; *5*g. «676. Jumiégee. Si», 

Lift lot. 60. g5; UUeboRiM. «35; Longuet), 7*; Mail- 
lera y« (chapelle du château de la), ,4g4; Mauléirior, 
4g6; Manière*. *4 a; «6*8, Mondiaux, «H5; Momille. 1 
*86; Moulineatu, 335; Offrnnvdle , 76; Ounillc, 53o; 1 

(Mit ville, 1S7; Pierrcwurt, 187; Quièvrueourt, aBt; : 
«536, Raneon, 6o3; Rieui. 18g; Rosay, «3; Rouen 
(Notn-Dauiej, 4si, 4*6, 4*g, 43g, 56o; { Saint-Éloi ) , 
397; (Saint-Genaia). 3g6; «635, «565 (Saint-Godard), 
3gg; (Saint- Mac! mi), 4uâ, 606, 407; «556 (Saint- 1 
Nicaiw*), 397; (Saint-Patrice), 4oo; (Saint- Romain). 
3g6; (Saint-Serer), 388; (Saint-Vincent), 4oa, 4u3: 
Saint- Aubin-de-Cretol, 4g8; «ôio, Sainle-Marguerite- 
•ui*Dudair, 3o4 ; «5gg, Saint-George* de Boscbervilk, 
.I17; Saiul-Léger-du-Bourg-Deuia, agô; Saint-Mardi*, 1 
8; Saint-Martin-eux-Buiieaux, 68*; Saint-Maurir-e-d'É- 
telan (chapelle du ebèteauj, «38, Saint-Pierre-Béikou- 
rille, 8g; Sunt-Pierre-de-Manneville, 34o; SainURi- 
qoier-an-llirière . «g« ; Saint -Saéna, *6*; Saint- Valéry- 
«irv-Caux, 636; Saint- Wandrille. 5o* ; «5*8, Sorrag, 
186: Thcrouldc ville, 544; Tilleul (le), tob; Tourritks- 
«ur-Afqu«e , 83 : «65o, Toussaint, 546 j Vol-Martin |l«), 
*79; i&5*, Valmont, 667, 548; Vatleville, 606; Vilio— 
quier, &08-, t6*8 , Villen-tur-Aumale, 186; Vinetner- 
ville. 54g; — 1 tu* tiède, i6«5, Angerrillo-Bailloul , 

1 «5; Bourrille, ô**; Cany, 679; Daroctal (Longpaoc), 
*5u; «636, Hauloi-la-Yatoi* , 618; 1606, Radicale!, 
«37; *607, RaffeUil, gô: 1 600 . Robertot . 53t; Ronen, 

« 61 o (Minime* on Saint-Sacrement). 384; «8*4, «6*5, 
(Saint- Patrice), 600; «6«3, Saint- Aubin - Celloritle , 
*70; «6*6, «666, Seint-Aubiu-Jouxto-BouUcng, 33o; 
«6*6, Saint-Martio-du-Virier, *96; «655. Sainl-Seire, 
*63 ; Saint- Wandrille , 60* ; Vatterille , 5o5 ; — irai* siè- 
r|a, Caudebee-en-C.«ux , 48g, Agi. 

Vitraux indéterminés et disparu* : Boîieay-ror-Eaulne , 33o ; 
Rouen ( Saint- Andrè-aux-Fèvre*) . 3g* ; (Saint-Cande- 
la-Jeunc), Sgi, 3g*; ( Sain t-Cende-lo- Vieux), 38g; 
(Saiot-DcnU), 3gi ; (Sainte-Crou-de+PellHien), 353; 

( Saint-George* ). 3g3; (Saiutdeau), Sgo; (Saint-Mar- | 
tUH»ur-Reuelle) , 3go; (Saiut- Michel), 390; (Saint-Ni- 1 


rolaede-Painléur ). 38g ; (Sainl-Pierre-du-Ghètel), 3g*; 

I Saint -Pierre-l Honoré | , 3g 1 ; (Sainl-Pierrede-Portier). 
38g; (Samt-Viiror), Sgi; Yéblcron, 690. 

Vitraux vole» : BloMerille-ét-PUitM . 53*; Voiiügjiy, 3ûâ. 
Vœu (Autel du) on «637 : Rouen (Notre-Dame), 43o. 
Voleur de relique* : Saint- Wandrille, 600. 

Voltaire (M. do) : à CideviUe, 661; a Deville. ; au 
château de la Rivièrr-Bourdet à Ouevilluu . 

Voûter de charrue romaine : RoncbcTullee-en-Bray, «o*. 
Voie ntéroviiigieuiie : Aliorraont, 33. 

Voie ruataiae (sa composition à llouen), 36o. 

Voie* romaine» : Alvimore, 5«6: Anconrt, 56; Arqut» 
5*. Aubeniile-la-Campagiw. a Sa ; Baonf-lMlninO . 
ôâu; Beaux iile-la-Cité , 610; HcUcngrrriUe , •»7;lk’»ic- 
xille-U-G renier, g* ; Bcuxevilk la-Goer*rd , 6*7; Blfliig) 
176; Bolbec, g3 , Bwrdeeui-Saiiit-Glair, 97, gh; Bur- 
namhuac . 1 *6 ; BAïudevilk , 553 , Bourdaioville . 5&o 
Bréaulè, 1 16; Brt4tevtlle-U-(ÿhau»ée, 1 «6; Cailly, *79 , 
Lui y. 677; Caudebec-eit-Caux , 485. 486; C j iule bec 
lax-Klbeuf, 399; Cliaui»(«e-B<>is-HuliQ (la), 4g;Cla».. 
9*6; Clipon ville. 5*5: Conlevide, 168: Coüévmrit. 

I I ; Criqnirra, 168; Cropua, 1 1 ; Cromlle-oiir-thirdcnt . 
486; Darœtal. »8g; Dieppe, »6: Elbeuf, 3*6; KUrelat 
gg; Eu, 38; Fau ville, 5 16; Féeanip, 106; Foutaiiu- 
ie- Bourg, *83; Fou car d , 617-, Fretuay-le-Long (lej. 
«3o; Fréville, 35»; Guiuaerville, «Aa; Godenille. »»b: 
GonfruviUe-Fürcher, «4o; Gouriuy-eu-Bray, »«3; Gratu- 
ville-la-Tetnturière 48o; Grand - Couronne (le), 333. 
Gruchet-lo- Valaate, gA; HarBeur, «A*; Uautot-aur- 
M>-r. 70, 71; Incherillc, A*; Lillebonne, «SA; LinUit. 
*5; Loges (les), «ta; Loodinièrea, 9*8; Luey, *3g: 
Mauiquerville, 1 «3; Maromme, 3 A4; Martin - Eglise . 
78; Maulérrier, 6g5; Maulli<*ille-*ar-Durdeut , 48« . 
Mètamare, «36; Mc*oü-«oa»-Lillebonoe(la), «35; Mont 
aux-Alaladea, 345; Mont-Mnin. 96g; Nnifmarehé, aig; 
Neuville - Champ- d’Oiaol (la), 16g; Norinanvüle, 6«8; 
Notre-Damo-de-Gravnnchon, 1 36; Orival, 3ag; Ourriile . 
&So; Pavilly, 355; Patitrikle, 137; Remuée (la), «5*; 
Roucberotle-eo-firay, *o* ; Rouen , 35g , 36o , 38g ,371: 
Saint- Antoine -la -Forêt , 137; Saint-An>oult-«ur-Caii- 
debee, 4g8; Saint- Aubiu-dea-Gercueil*, «53; Saint*- 
Adreeae, lag: Saint-Étiennc-du-Rourray, 33g; Sainte- 
Foy, 5a; Saiiite-Marguerite-cur-FauvUle, 5«g; Saint- 
Jeau-<le-Folleville , 187; Saint-Léonard , « a S ; Saint - 
Madun-de-FoUeville , 8g; SainbNicolaa-d'Alkmiont, 33: 
Saiut-Nicalaa-de-Bliquetuit, Ag8; Saint- Piem^de-Fran- 
qnnville, 36o; Saint-Picmvde-Varengcviile. 3*«;Saint- 
Pinrre-lo-Virux, 5*5; Saint-Romain - do-Golboec , «54. 
Saint-TbomnalaChaiwwe, 367; Saint-Wandrille- Ran- 
çon , 4gg, ScnnrTillMar-Fécamp, 543; SolicviUe-lex- 
Roueo, 34o; Trinité-du -Mont (la), «3g; TrouviUe-eia 
Cfiux , g6; VarneviUe-Bretteville, gi ; Vattavilla. 5o4. 
Vaupakière (la), 3A8; Veulee, 537; Vieux (Ica), 3*o: 
VitleBeur. 485; Wanchy-Capval, *33. 

Vrilles ou alèxic* franque* en fer: Euvmncu, a g- 

w 

WandrégéeilQ. fonde le monaatèro de Fontendle en 646, 
Agg; se* entrevue» à Gorille avec saint Oueo et saint 
Phiibert, 5u3, fio-4; funde l'oratoire de Vin liane, *60. 
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WiiNinHr (Saint), jifWBieT abbf d«* Fi«it*fiHla I Voir IfVm- 

^nfrrnlr.} 

W*nin(r < Sailli | , «’iiitr de üaux. fonde le inmi&stttre de 
Fnmtitp, 106: sa mnimn prétendue, i *o. 

U nrfltlixi . main* dit palais, doniMi a Mini Wamdr^daiic 
t urnlmr*' de ïintlane, 1 <l**nn* à saint Philbnrt k> ■ 
monastère de Iftutfrritten . 1^7. 

Wilgrfarte ( Sasnle i : «a rhapeti»’ î AnpM* , 6* ; honorée à J 
Irtjaet. ûü: a KlnmanviDe-J'Eanp'ral . î»6*. 

VV xrte t SainU* ) , abbcMt d» 1 Loypim . ôoo. 

Wulfran moine d e FnalmrHr . arrheré«pie d* 1 Su» . apAlrv I 


de la FiW. &00 ijuai H port d** mu terni a Saint- Wan 
drille. àon. 

Wyaao (tMot*). ablj<~**e de Lof mm, boa. 

Y 

Voit I l'ràm de Saint*) . Rouen , SUR. 

z 

/wdtai(u<e de pierre du «I* sied* : tirai iMe-Saint*-lloi»mie. 

Iti. 


aofl*** 
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CORRECTIONS ET ADDITIONS 


Colonne 7, ligne *7, au lira de : SAINTS-MARDS. lisez : SAINT-MAR DS. 

(Colonne 9, ligne 43, au lieu A» : *3o6, lisez : *386. 

Colonne 18 , ligne « 1, au lieu (le : fort d'ouest . lisez : port d'ouest. 

Colonne *0. ligne 5t. aprê* le paragraphe IX. ajoutez : X. Les Viaftaodtne» 0*1 la \i*iUtn»u «le Somlc Marie 
au faubourg du Nid. (ies religieuses arrivèrent de Rouen 4 Dieppe en 16A©. Elles» s'installèrent uu Pollet mi 
1 0A 3 . dans de* constructions dont il n’est nnté qu'une tnVfailile partie. Leur enclos s’est transformé et» un quartier 
d'infanterie et en une caserne construite ver* iR3o. 

Colonne i*. Ligne 19, au lieu de : boula de cuivre, lisez: boule de cristal. 

Colonne 37, ligne 5o, au lieu de : sVIève, lisez : s'éleva. 

Cnlonne 61, ligne au, au mol Daptjar, ajoutez : ou sénéchal. 

Colonne t tu, ligue 1 9 , au lieu de : Cap Fufptêt , lisez : Cap Faguti. 

Colonne i35, ligne f», au lieu de : Jzl w b at , lis»sz : JuUabatm. 

f'xdunne tâ8, ligne 47, au lieu do : BOS-OASSRLIN , lise» : BOSC-ASSRLI.V 

talonne 177, ligne 5i, au lieu de : Mouchy. lisez : Mondiy. 

t adonne 178, ligue 7, an lieu de : Mot <.iim.k- P aît 1, lisez : Muscuï-lb-Phzi i 

Colonne 198, ligue 4*. au lieu de : titr»» seigneurial, lisez : litre seigneuriale. 

Colonne 3o4 , lignes 35 et 36, .m li«*u A» : AHSONIUS et de NECTARIlfS . lim : AVSONIVS «t NKt.TARIVS. 
(.olunne I17, ligne 48, au lieu de : *ui\ li«* : »i*. 

Colonne 338, ligne y, au liai de : V otite* , lisez : voûté. 

Cn|«nnr 3Ao, ligne 48, au lieu de : MUXll S, lisez : MOXIVS. 

Colonne 36 1. ligne zs.au lieu de : MÛXIIJS, lisez : MOXIVS. 

Colonne 36 1 , ligne *3, au lieu de : BURDO, lisez : BVRDO. 

(.olonne 363. ligne Al, au lieu de : Taburet, lysez : Tabouret. 

Colonne 384, A'niiêre ligne, avant les Cannes d «.-chaussés : le* ltécotb-4* de Koiieu. Ces religieux Kramttscains 
arrivèrent dans cette ville en 1621, ils y furent agrée* cri i63o. En i63i, il* établirent leur monastèr e n,i lieu 
dît la thurrrr, dans k» quartier Bouvreuil, aujourd’hui nie du Clumip-des*OMeaui , n* 36. Leur première cha- 
pelle fut fondée en t633 4t bénite en i635. Leur église, élevée sucoewivctm-iit . fui cmimcrrê en 1 658 par Jean 
«le Malveau, évéque d’Auluono '. Église et cbapoffo ont dl«paru; il ne reste plu* aujourd'hui que le corps du bâli- 
tiienl construit au ivii* siècle, où Tou remarque une |«artie du rlutlre. En iNi5, les wmn* de la Providence 
s’installèrent Ain* celte inaisou, qu'elle* quittèrent ver* 1 867. CVvt aujourd'hui |’«-ia|*liwim i>l hydrotfaérapiqu’- 
du docteur llollentuiL Un souvenir dveraui érudits sa mllaclu: à cette mai*on : c’est là que le père Arthur D«* 
inoiislier a composé son Am«frm put . imprimé à Rou« n en i663. 

(.olonne 385. ligne 5i, au lieu de : M* Cantei, lisez : M. ('.an tel. 

Colonne An, ligne dernière, au lieu de : 1 38o . lisez : 1 *80. 


1 t» tn-wr J* mi «le M»!f*au . mi »é&# . r«**»cr» le tasilre *nUl il* l'alii*.)* •(«; lfc>-I* .itle 
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Colonne A a fi. ligne- AA , au lieu de : Ohsay, lises : Alisov. 

Colonne A38. ligne So, «a lieu de : i f i99, lises : iû*jb. 

Colonne 4«|6, ligue 99, au lieu de : braille, lises : bwratUe. 

Colonne 5 1 1 , ligne ai, au lieu de : poitrail. lise» : portait. 

Colonne 5*9, ligne iH.au lieu de : gladiateur*, lises : cours» de chars. 
Colonne 54 1, ligne i3, au lieu «h’ : Vtgasü», lisez : Vagant*. 

Colonne fin* .ligne 53, »«« lieu de : MEUGLE VILUE, fo« : HOGLEVIUE. 
Cokwinr 5^3, ligne 11, au lieu de : flèche*, liset : lances. 
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